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PRÉFACE. 


Qu'il  soit  impossible  aujourd'hui  d'étudier  les  sciences 
physiques  avec  fruit ,  sansune  connaissance  approfondie 
de  la  terminologie,  c'est  une  vérité  devenue  triviale 
et  désormais  à  l'abri  de  toute  contestation.  A  ceux  qui, 
pour  justifier  le  dédain  qu'elle  leur  inspire ,  citeraient 
encore  Fautorité  de  Buffon  et  de  Bonnet,  on  opposerait 
celle  non  moins  imposante  de  J.J.  Rousseau,  qui  a  si 
éloquemment  proclamé  la  nécessité  d'un  langage  spé^ 
cial  dans  une  branche  du  savoir  humain  à  laquelle  on 
ne  donne  le  caractère  de  l'exactitude  et*  de  la  précision 
qu'en  exprimant  une  foule  de  nuances  délicates  dont 
la  peinture  ne  trouve  aucune  ressource  dans  la  lan- 
gue usuelle.  Cest  dans  les  sciences  physiques  surtout 
qu'on  peut  dire,  avec  Voltaire,  que  si  les  hommes  défi- 
nissaient les  mots  dont  ils  se  servent,  il  y  aurait  moins 
de  disputes;  car  ce  n'est  pas  assez  d'être  entendu,  il 
feut  encore  qu'on  ne  puisse  pas  être  mal  interprété. 


VIIJ  PREFACE. 

Depuis  trente  ans  y  rhistoire  naturelle  a.  fait  de  si 
grands  progrès,  elle  s'est  enrichie  d'une  telle  masse  de 
découvertes  spéciales,  et,  par  une  conséquence  néces- 
sairci  Fart  des  classifications  a  été  si  laborieusement  tra- 
vaille,  que  le  nombre  des  termes  techniques  s'est  accru 
à  un  point  vraiment  prodigieux.  Présenter  un  tableau 
complet  de  ces  termes  pouvait  donc  être  considéré 
comme  un  des  besoins  de  l'époque.  J'ai  osé  entrepren- 
dre ce  travail  pénible ,  qui  nécessitait  d'immenses  re- 
cherche* ;  car  il  fallait  lire  tous  les  dictionnaires,  tous 
les  traités  élémentaires,  tous  les  ouvrages  généraux  et 
spéciaux^  toute*  les  monographies,  fous  les  recueils 
périodiques 9  toutes  les  collections  académiques,  qu^ 
ont  paru ,  tant  en  France  qu'en  Àliemagne ,  en  Angle* 
terre^  ânx  États-Unis  d'Amérique  et  en  Italie*  Mais  les 
difficultés  et  les  Êitigues  s'évanouissent  devant  les  puis- 
sàxa  attraits  de  l'histoire  naturelle ,  cette  science  ai- 
mable, qui  fut  la  passion  de  mes  plus  jeunes  ans  ^  et  à 
laquiélie  je  croyais  consacrer  ma  vie  entière  dans  l'âge 
heureux  d'illusions ,  où  l'homme  se  berce  du  chiméri- 
que espoir  de  maîtriser  les  événemens  et  dé  fixer  sa 
destinée. 

N'ayant  pas,  comme  Illiger,  le  projet  d'écrire  une 
terminologie  systématique,  et  de  présenter  un  certain 
nombre  de  teitnes  choisis,  mais  voulant  développer 
sur  une  plus  grande  échelle,    et  d'après   un  autre 


plan^  ridée  qai  domine  dâBS^  le  ëwant-^sMircfdè^ 
Théisy  c^est*à*dire  réoiiir  toeos  les  teranîe»  dobtles  M^ 
teurs  se  sont  serm^céiût  linâfliie  qui  liront  point  j^Cfôu 
la  sanction  générale ,  Vàr^rk  alphabétique  était,  céfoil 
que  je  devais  adopter^  connue  étant  le  pltld  coiiiDiodè.^ 
J'ai  admis  sanris  distinctibn  tous  les  mot0>qtie  ]Va  tmÈ^ 
contrés,  bien  que^dans  le  ndmijra^  il  ffish  tf^otiw 
beaucoup  qui  méritaient  pm  les  bonneurs  de  VëS^àÊ^ 
matidn/  Mais  il  m'a  semblé  qu'uki  dictionnatréf  devait 
être  complet^  du  ihôîn^  autant  que  fiiossible y  i^nsqcfOi 
il  perdait  une  grande  partiedè  saVakfUi^y  dt  rentf^y 
malgré  sa  fo^me,  danii  k  àBWêft  des  oiiti^agés  dldacti- 
quesy  qiii  né  sauraient  guère  être*  plus  mal  présetltési 
que  sous  un  pareil  daode  de  rédaction;  Je  n'en  demeunre 
pas  moins  Oonvainûuque^'si  l'oTjSKeur  lati»  était  fondé 
à  dire  :  Imponènda  nopa  nopis  tebits  norniha^  tkû  de 
nos  contemporains,  dont  le  mientêt  le  caractère  com^ 
mandent  égaleînent  l'estitné  (R}as{>àil)  >  réiâif  ffeut^éffe 
davantage  encore  k  poser  ce  ptitidpe  !  «  Là  science  ne 
marche  que  par  la  nouveauté  ded  &its;  et  là  liira- 
veauté  des  mots,  ou  là  tend  stàtiôhnaiMe ,  ôti bi^ll  Itt 
fait  rétrograder.  » 

Quant  au  mode  d'etéciition  que  j'ai  suivi  dains  <ie 
Dictionnaire^  le  titre  TanmÀice  d'dne  manière  êlplkitte. 
J'ai  voulu  donner  la  letieogrisipbie  deis  édenc^quioni 
pour  objet  lés  production^}  et  les  pfiénomènes  de  lâna^ 
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tUre^  en  iâdiquaDt  à  chaque  mot  lies  écrivains  qui  s'en 
sont  servis^  les  particularités  de  conformation,  de 
structure  ou  d'action  qui  lV>nt  fait  créer  ^  les  nuances 
d'acception  que  souvisnt  il  présente ,  et  selon  les  au- 
teurs y  et  selon  la  science  dans  laquelle  on  remployé  y 
enfin  les  synonymes  et  équivalens  plus  ou  moins  pàr- 
£adts  qu'il  peut  avoir.  En  un  mot  9' mon  but  ne  dépas- 
sait pas  les  limites  d'une  exposition  purement  orismo- 
logËque.  Aussi  ai-je  dû,  dans  les  articles  consacrés  aux 
ordres ,  Êunilles  et  tribus  y  c'est-À-^dire  dans  ceux  qui 
concernent  la  classification,  me  borner  aux  énoncés 
qui  rentraient  rigoureusement  dans  mon  plan ,  et  m'abs- 
taair  d'énumérer  les  séries  souvent  si  variées  de  genres 
qu'un  même  groupe  nominal  renferme  dans  des  au- 
teurs  di£férens.  Ce  sera  là  l'objet  d'un  autre  ouvrage 
dont  je  m'occupe  depuis  nombre  d'années,  qui  offrira 
en  outre  un  s^opsîs  complet  des  genres  créés  depuis 
Linné,  et  dont  celui-ci  peut  être  considéré  en  quelque 
sorte  comme  Fintroduction.  Je  n'ajouterai  plus  qu'une 
seule  remarque  ,  qui  me  parait  nécessaire  pour  faire 
apprécier  le  point  de  vue  sous  lequel  je  me  suis  placé  : 
j'ai  cru  devoir  multiplier  les  exemples ,  et  partout  j'ai 
choisi  ceux  qui  semblaient  être  le  plus  propres  à 
l'éclaircissement  du  texte.  Je  les  ai  d'ailleurs  vérifiés 
pour  la  plupart  sur  la  uatiire,  sur  de  bonnes  figures, 
ou  au  moins  sur  des  descriptions  bien  faites.  Si  je  me 
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suis  attaché  à  ce  que  la  plupart  de  ceux  qui  concei^- 
nent  les  mots  adjectifs  offrissent  plusieurs  désinences 
génériques,  ce  n'est  pas  par  une  ridicule  affectation  de 
pédantisme ,  mais  parce  que  j'ai  cru  voir  en  cela  un 
moyen  d'indiquer  avec  plus  ou  moins  de  probabilité  la 
fréquence  de  l'emploi  qu'on  a  pu  faire  de  chaque  terme. 
Quelque  jugement  que  le  public  porte  sur  un  tra- 
vail qui  a  exigé  de  si  longues  veilles,  j'aurai  du  moins 
la  consolation  de  penser  qu  on  ne  pourra  pas  m'appli- 
quer  ces  paroles  de  saint  Paul  :  Quos  oportet  redargui^ 
qui  universos  domos  suhvertunt^  docentes  quœ  non 
oportet  ^  turpis  lucri  grcUiâ. 
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DICTIONNAIRE 


DES  TERMES  USITÉS 


SAIfS 


LES  SCIENCES  NATURELLES 


M» 


A. 


ABAISSÉ^  9ià].j  demis  sus;  herab'^ 
geseizt  (ail.)  ;  lowered  (angl.)  ^  ab^ 
bassato  (ît.).  Se  dit  ,  en  ];)oianique  ^ 
de  la  lèvre  inférieure  d'une  corolle 
labiée,  quand  elle  forme  un  angle 
presque  droit  avec  le  tube.  Ex.  Sta-' 
cfys  germanka, 

ABiWOUE,  s.  f. ,  sacculus  luC'^ 
colis  ,  ventticidus  buccalis ,  bucca 
saccata  ,  thésaurus  ;  Bakkenlasche 
{^\.)\serbatojo  deicibo  (it«).  Les  zoo- 
logistes donnent  ce  nom  à  deux  po- 
ches qu'un  assez  grand  nombre  de 
mammifères  portent  sur  les  côtés  de 
la  bouche,  soit  à  l'extérieur  des  joues, 
comme  dans  quelques  rongeurs  (  ex. 
Saccomjrs  anthopkilus)^  soit  à  l'inté- 
rieur, entre  les  joues  et  les  mâchoi- 
res ,  comme  dans  beaucoup  de  singes 
(ex.  Cercopitkecus auratus)j  certains 
rongeurs  (ex.  Cricetus  vulgaris) ,  et 
quelques  chéiroptères  (ex.  Nycteris 
Geoffroy i).  Ces  poches,  servent  tan- 
tôt ,  ce  qui  est  le  j^lus  ordinaire ,  à 
mettre  en  réserve  les  alimens  que  les 
animaux  n'ont  pas  le  loisir  ou  la  vo^ 
Ion  té  de  consommer  sur-le-champ  ; 
tantôt  y  comme  dans  les  nyctèrçs^  à 
I. 


procurer  le  gonflement  *du  corps ,  en 
peimettant  le  passage  de  l'air  exté- 
rieur dans  un  grand  sac  sous-cutané, 
avec  lequel  elles  communiquent. 

ABAACÉES  j  adj.  et  s.  f.  pi.  ,  Aba^ 
meœ.  Nom  donné  par  Reichenbach  à 
un  groupe  de  la  famille  des  Liliacées  9 
qui  a  pour  type  le  genre  jibamea, 

ABATARDISSEMENT  ,  s.  m. ,  <fe- 
generalio  ,  deprat^atio  ;  Ausarlung 
(ail.);  degeneracjr  (angL);  abba^tar" 
dimenlo  (it.).  Altération  en  mal,  sous 
le  point  de  vue  phjsique  ou  moral , 
d'un  corps  organiâé ,  qui  ainsi  dé— 
cheoit  de  son  état  naturel  ou  le  plus 
ordinaire. 

ABDITOLARTES  9  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Abditolari^ati  (abdoy  cacher, 
lart^a ,  larve).  Nom  imposé  par  Di- 
méril  à  une  famille  d'insectes  hymé-* 
.noptères ,  dont  les  larves  se  dévelop- 
pent dans  le  tissu  des  plantes  vivantes, 
oii  les  mères  ont  déposé  leurs  œub.* 
Voy.  Néottocryptes. 

ABDOMEN  9  s.  m. ,  abdomen ,  ab^ 
dumen,  venter,  venter  imus  s.  inji^ 
mus,  utérus,  al^us;'fMxhp\  Unterleib, 
Jiinterieib{M.)',  abdomine  (it.)  [ab" 

\ 
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doj  cacher  }.Tdrme  îèmphinté  l  Ta-^ 
natomie  homéiné ,  et  qui ,  étendu  par 
analogie  à  diverses  classes  du  règne 
animal ,  n'est  plus  dès  lors  suscepti- 
ble d'une  définition  générale ,  tant  la 
région  du  corps  qu'il  Sert  à  désigner, 
varie  relativement  aux  parties  qui  la 
constituent  et  aux  organes  qu'elle 
renferme.  On  appelle  ainsi  i  "  chez  les 
mammifères ,  tantôt  seulement ,   ce 
qui  a  lieu  surtout  chez  l'homme ,  la 
|iÉrtlè  atatérieùte   et  itiférieure  du 
tronc ,  tantôt  aussi ,  ce  qui  rend  le 
mot  synonyme  de  cavité  abdominale^ 
la  portion  du  tronc  comprise  entre  le 
diaphragme  ^  qui  la  sépare  de  la  poi- 
trine ,  l'épine  du  dos ,  le  bassin  et  les 
muscles  du  bas-ventre,  et  qui  ren- 
ferme les  organes  digestifs ,  urinaires 
et  génitaux  ;  2^  chez  les  oiseaux ,  la 
partie  inférieure  et  molle  du  corps, 
«Huée  entre  la  pointe  du  sternum  et 
Tanus  ;    3^    chez    les   reptiles ,    la 
portion  molle  du  dessons  du  corps^ 
qui  précède  l'anus  ;  4^  chez  les  pois- 
«OBS^  la  partie  inférieure  et  molle  du 
csorpa,  qui  loge  les  organes  de  la  di- 
v^esUon  et  de  la  génération  ;  5^  chez 
Sm  animanx  articulés ,  la  portion  du 
tnrae  qui  fait  suite  au  thorax ,  et  qui 
ne  porte  pas  d'organes  locomoteurs  ^ 
«M  n'en  <^re  au  plus  que  des  rudi- 
mens  ;  6^  chez  les  trilobites ,  la  ré- 
jgiMk  moyennedii  corps.  Wiedemann 
n'appelle  abdomen ,  dans  les  insectes 
diptères,  que  la  face  supérieure  de 
cette  partie  du  corps ,  et  il  donne  le 
-aomoe  ventre  k  l'inférieure. 
.     ABDOMINAL,  ad j.,  abdominalii. 
-B|ittk&te  donnée  i^'à  des  organes  qui 
•mit  partie  de  Tabdomen ,  ou  qui  ont 
tdet  connexions  avec  cette  section  du 
-••tpt)  ;  côté  abdominal  (  gastraum 
4'IlUger),  cehii  qui ,  chez  la  plupart 
des  animaux ,  est  tourné  vers  le  sol 
ou  repose  dessus  ;  membres  abdomi" 
itamx ,  chet  les  animaux  vertébrés  , 
«eux  qui  tiennent  au  bassin;  nageoires 
^Momùtaks,  dana  les  poistom^  celles 
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qiii,  par  leiir  conneidotî  ivec  le  sque- 
.  lette ,  plutôt  que  par  Veut  position  ex- 
térieure^ représentent  les  membres 
abdominaux  des  autres  vertébrés; 
plumes  abdominales,  celles  qui  gar- 
nissent le  ventre  des  oiseaux  ;  seg'- 
mens  abdominaux ,  dans  les  animaux 
articulés,  ceux  qui  forment  l'abdomen 
par  leur  réunion  ;  2»  à  des  animaux 
dont  l'abdomen  se  fait  remarquer 
d'une  manière  quelconque  ^  soit  par 
son  volume  (ex.  Hippocampus  abdo* 
minalis  ) ,  soit  par  une  couleur  diffé- 
rente de  celle  du  corps  (  ex.  Melyris 
abdominalis), 

ABDOMINAUX,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Abdominales,  ^^om  imposé,  10  en 
ichthyologie ,  à  un  ordre  dans  la  clas- 
sification de  Linné,  à  cinq  sous-or- 
dres dans  celle  de  Lacépède,  à  un 
ordre  dans  celles  de  Cuvier ,  de  Blain- 
viUe  et  de  Latreille,  parée  que  les 
poissons  que  ces  divers  grbupês  ren»- 
ferment  ont  leurs  nageoires  abdomi- 
nales situées  sous  le  ventre,  en  arrière 
des  pectorales  ;  2^  en  entomologie ,  \ 
une  section  de  la  tribu  des  carabiques, 
dans  les  classifications  de  Latreille  et 
d'Eichwald ,  parce  que  les  coléoptères 

3ui  composent  ces  groupes  ont  l'ab- 
omen  très -grand,  relativement  au. 
prothorax. 

ABDU€TION,  s.  f . ,  abductio  ; 
Sercexjitx  ;  Abziehen  (ail.)  (  abduco  *, 
écarter).  Action  par  laquelle  une  par- 
tie du  corps  vient  à  être  portée  en  de- 
hors de  la  ligne  perpendiculaire  qu'oa 
suppose  partager  en  deux  segmens 
égaux  le  membre  dont  elle  fait  partie 
ou  le  corps  entier* 

ABERRATION,  s.  f . ,  aberratio ; 
Abirrung  (ail.)  5  aberrazione  (it.) 
iaberro  y  s'écarter).  Ce  terme  est  em- 
ployé ,  1  o  en  astronomie  ^  aberration 
de  là  lumière  ou  des  étoiles  fixes ,  il- 
lusion d'optique  qui  fait  voir  les  étoiles 
où  elles  ne  sont  pas  réellement ,  et 
dont  la  cause,  découverte  parBrad- 
ley ,  tient  à  l'inégalité  de  vitesse  dà 
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lÉoiiTément  liimiiel  de  la  Icirre  àans 
sàa  othé  et  à  la  progression  en  séilB 
Inverse  de  la  Inmîère  ;  2®  en  pb3rsîquè; 
tdferràUon  de  réfrangiMlitéj  diffusion 
du  fojer  des  rayons  lumineux  con- 
centrés par  un  verre  biconvexe  ,  qui 
dépend  de  ce  que,  les  rayons  diverse- 
ment colorés  n'ayant  pas  la  même  ré- 
firtmgibilité,  la  lentille  ne  peut  point 
les  concentrer  tous  dans  le  prolon- 
geaient de  ison  axe  ;  aberration  de 
Sphéricité ,  aptre  genre  de  diffusion 
a  foyer  des  payons  lumineux  con- 
centrés par  un  verre  biconvexe,  qui 
trent  à  ce  que  la  figure  des  lentilles 
m  permet  qu'aux  rayons  très^voisins 
de  l'axe  de  concourir  sensiblement 
lennn  point  commun,  tous  les  autres, 
tpii  éprouvent  une  réfraction  plus 
forte ,  coupant  l'axe  en-decà  de  ce 
froint ,  d'où  il  suit  que  le  foyer ,  aii 
lieu  de  représenter  un  point,  est  réel- 
lement un  espace  d'une  certaine  élen- 
dne ,  ^  qne  r  image  principale ,  celle 
i^î  se  prodtdt  à  l^endroit  où  se  réunis- 
«sent  le  plos  de  rayons ,  est  comme 
ofTnsiJinée  par  une  multitude  d'autres 
imagcSy  qui  rendent  la  vision  confuse; 
3*  en  physiolc^e  ;  pour  exprimer  un 
dérangement  plus  ou  moins  considé- 
rable, une  irre^laritédans  Tétat  ha-* 
bitnel ,  l'aspect ,  la  structure ,  l'ac- 
tion d^un  organe  ou  l'exercice  d'une 
faculté. 

ABJDÊITIV^  adj. ,  alîetinus  {alîes , 
topln).fipithète  donnée  à  des  corps 
dont  les  làcîniures  sont  disposées  de 
manière  à  imiter  en  quelque  sorte 
une  feuâle  de  sapin  (  ex.  Corallina 
aUetinà  )  ,  et  à  des  cryptogames  qui 
croissent  sur  des  arbres  verts  (  ex. 
Sœomrces  àbietùms  ,  Calicium  ahie-' 
tinum). 

ABIÉmVE  ,  s.  f .  abïetina  (ahies  y 
K^in)*  Caillot  appelle  ainsi  une  sub- 
stance résineuse  qu'il  a  extraite  de 
la  térébentbine  de  Strasbourg ,  et  que 
Berzelius  nomme  résine  gai^ma  de 
eéUe  tér^ntlune. 
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ABtÉifNfAS  9aduetB.t  pi.yiftô- 

tîneœ  ,  Abîetînœ  {ahies  ^  ^antn).  jtfolâ 
donné  par  Â.  Richard ,  &ttling  0t 
Kunth  à  une  section  de  la  famille  dès 
Conifères ,  ayant  pour  typé  le  gen)re 
uibles» 

ABlÉTiQUE  9  adj.,  alietictts  {àhîesy 
sapin).  Baup  applique  cette  épîthèle 
à  un  acide  particulier  qu'il  dit  avoir 
trouvé  dans  la  résine  du  Pinus  Aiiei^- 
Le  même  nom  diacide  abiétiquè  est 
donné  par  Caillot  à  une  matière  tkk^ 
neuse  qu'il  a  rencontrée  dans  la  tér^ 
bentbine  de  Strasbourg ,  et  que  B^ 
zelius  regarda  comme  un  nlélangé  des 
résines  alpba  et  bêtà  de  cette  tére- 
Lenthine. 

ABIME  9  s.  m. 9  ahysstts  ,  iC^wcroc  ; 
.^^^rMwrf(all.);  o^r^x  (angl.)  »  àbisso 
(it.)  ( a  priv.,  pu6oç  ,  Fond),  ies géo- 
gnostes  désignent  sous  ce  nom  des  ca-^ 
vîtes  naturelles  qui  sont  presque  per- 
pendiculaires ,  dont  on  suppose  la 
profondeur  incommensurs^lèi  et  ijûi 
ne  renferment  aucun  liquide. 

ABOI.  Voy»  ÀB0IE1I£NX* 

ABOIEMENT  9  s.  m.  >  latratioy  /«- 
tratus  }BeUen  (ail.)  ;  harking,  lofir^ 
(angl.  );  abbcyamento  (ît.);  cri  le  plus 
ordinaire  du  cbien ,  qui  en  outre  clàr* 
haude  ,  hurle  et  jappe* 

ABORIGÈNE^  s.  m. ,  ehorigenîs ; 
Eingebohren,  Urbewohner  .(ail.)  {ab, 
de  ,  orior  ,  naître).  Épitbète  don- 
née aux  bommes  ,  aux  animaux  ^t 
quelquefois  aussi  aux  végétaux  qu'on 
suppose  originaires  du  pays  même 
qu'ils  babitent,  soit  quiU  y  aient 
réellement  existé  de  toute  antiquité , 
soit  que  l'époque  de  Jeuc  transplan- 
tation se  perde  dans  la  nuit  des  temps. 

ABORTIF9  adj.jflioraVji/,  a*or- 
tiens  ;  exrpwfMtTixo;  ;  unzèitîg  (ail.)  ; 
abortwe  {9Ji^.)\  ahortilo  (it.)  (aï, 
avant, or/zLf.  naissance);  Se  dit  d'un 
corps  organisé  entier  ou  a  un  organe 
quelconque ,  qui  n'a  point  acquis  son 
développement  complet,  ou  qui  man- 
que dç  certaines  conditions  essen- 
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tielles  à  Tcxercicc  de  la  vîe.  EtanUne 
ahariwef  celle  qui  n'a  point  d'anthère^ 
qu.  qui  n'en  a  qu'une  ébauchée  ou  in- 
déhisceute.  —  Fleur  abortwe ,  celle 
qui,  bien  que  munie  des  deux  sexes , 
tombe  sans  laisser  aucune  trace  de  îé- 
condation.— iPafiw  ahorlify  celui  qui 
se  détache  de  l'organe  maternel  avant 
d'être  en  état  de  suffire  par  lui-même 
aux  exigences  de  la  vie.  —  Graine 
ahortiçe  ,  celle  qui  n'est  point  apte  à 

fermer  et  à  reproduire  l'espèce.  — 
i*épithète  à'abortwe  a  été  donnée  par 
les  Dotanistes  à  quelques  plantes,  soit 
parce  que,  leurs  fleurs  étant  très-pe- 
tites ,  on  les  regardait  comme  avor- 
téeis  (  ex.  Ranunculus  ahortwus  )  , 
soit  parce  que  leurs  fleurs  représen- 
tent une  figure  manquée  ou  avortée 
(  ex.  Orchis  ahortwa  ). 

ABOYEVR  9  ad j . ,  latrans  ;  hellend 
(ail.);  larker  (angl.);  Majatore(i\..). 
On  donne  l'épithète  à^abojreuse  à  une 
barge  {Scolopax  glottis)^  à  cause  du  cri 
qu'elle  fait  entendre  et  qui  ressemble 
un  peu  à  celui  du  chien. 
.  Al^RAGHIE  9  s.  f. ,  ahrachia  ;  Arnf 
losigkeit  (ail.)  (a  priv.  ,  ^pa;(ib}v  , 
bras).  Nom  donné  par  Breschetà  un 
genre  de  déviation  organique,  ou  d'à- 
^énesie  partielle,  qui  a  pour  caractère 
l'absence  des  bras. 

ABRANCHES  ,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Abranchia  (  a  priv.,  QpôsyyjoL ,  bran- 
chies) .  Nom  d  un  ordre  de  la  classe 
des  Ânnelides ,  dans  la  méthode  de 
Cuvier  et  de  Straus ,  renfermant  les 
espèces  sans  branchies  apparentes , 
oui  sçmbleftt  respirer  par  la  surface 
du  corps. 

ABRI.   f^Of.  HiBERNACLE. 

ABRITANT^  adj.,  muniens;  schûtz- 
end  (ail.).  Se  dit,  en  botanique,  des 
feuilles  y  lorsque,  pendant  le  sommeil 
de  la  plante^  elles  sont  abaissées  vers  la 
terre ,  et  semblent  former  une  sorte 
d'abri  aux  fleurs  situées  au-dessous 
d'elles  (  ex.  Impatiens  noU  me  (an^ 
gère). 
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ABRtJPTI-PENNÉ,  adj.,  abrupte-- 
pinnatus}abgebrochen'gefiedert{3\\.); 
pennato  mozzo  (it.).  Se  dit,  en  bo- 
tanique, des  feuilles  pennées  (  vojr,  ce 
mot  ) ,  quand  le  pétiole  commun  se 
termine  brusquement,  sans  foliole 
impaire,  ni  vrille.  Ex.  :  Orobus  tube^ 
rosus. 

ABSINTHATE  ,  s.  m.  ,  absinthas. 
Nom  donné  à  un  genre  de  sels  (  wer^ 
muthsaure  Salze^  ail.)  qui  sont  for- 
més par  la  combinaison  de  l'acide  ab- 
sinthique  avec  les  bases  salifiables. 

ABSINTHDIE,  s.  f!,  ahsinthina  ; 
TP^ermuthstoff^  Wermuthbitter{2X\.). 
Principe  amer  de  l'absinthe,  que  Ca-  , 
ventou  a  isolé. 

ABSINTHIQUE,  adj.  ,  absintUcuSj 
Ëpithète  donnée  par  Braconnot  à  un 
acide  particulier  (  Wermuthsaûre  , 
all.)^  dont  il  admet  Texistence  dans 
l'absiothe. 

ABSOLU 9  adj.  et  s.  m.,  absolutus. 
absolutumj  undebingt  (ail.);  absolute 
fangl.):  assoluto  (it.)(a3,  de,  soli^o^ 
aétacher);qui  subsiste  par  soi-même, 
dégagé  de  tout  lien ,  de  tout  rap- 
port, de  toute  connexion .  Se  dit  :  i  ^  en 
idéologie,  des  connaissances  y  lorsque, 
indépendamment  des  circonstances 
dans  lesquelles  nous  nous  trouvons 
placés ,  elles  restent  invariables  au 
milieu  des  changemens  que  notre 
existence  éprouve;  tP  en  philosophie^ 
d'un  principe  suprême  et  unique, 
que  l'école  de  Schelling  assigne  à 
l'existence  et  à  la  pensée,  considérées 
par  elle  comme  de  simples  modifica- 
tions de  ce  principe  ;  3^  en  physique, 
d'une  propriété  d'un  corps,  quand 
elle  est  le  résultat  immédiat  de  l'ob- 
servation ;  4°  en  chimie ,  de  certaines 
substances^  lorsqu'elles  sont  parfaite- 
ment pures  et  exemptes  de  tout  mé- 
lange é( ranger  ;  alcool  absolu,  celui 
qui  ne  contient  pas  d'eau;  suif  absolu^ 
la  stéarine  pure  ;  huile  absolue,  l'o- 
léine pure. 

ABSORBANT 9  adj.  et  s.  m.,  absor^ 
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hans  (fli,  de,  sorheoj  boîre).  Celle  épî- 
tbète  ,  donnée  d'une  manière  générale 
à  loule  substance  qni  possède  la  pro- 
priété d'introduire  en  soi  un  fluide 
quelconque,  liquide  ou  même  ga- 
zeux ,  est  appliquée,  dans  les  corps 
organisés ,  notamment  dans  les  ani- 
maux ,  à  ceux  des  Taisseaux  qui  re- 
çoivent du  dehors  des  fluides  sur  les- 
quels on  suppose  qu'ils  agissent  en  les 
pompant  ou  aspirant. 

ABSORPTION  ,s.  f.,  absorptioy  re- 
sorptio  j  inhalatio;  j^erschluckung,- 
Einsaugung  (  ail.)  ;  assorbùnento  (it.) 
{ab,  de,  sorbeo ,  boire).  On  donne  ce 
nom  :  i^  en  physique ,  à  un  phéno- 
mène qui  consiste  dans  l'attraction  et 
la  condensation  d'un  fluide  élastique 
ou  d'un  liquide  par  un  corps  solide  ou 
liquide  ;  2°  en  physiologie ,  à  une 
fonction,  dévolueaux  êtres  organisés, 
par  laquelle  ils  font  pénétrer  dans  la 
masse  de  leur  fluide  nourricier  des 
molécules  extérieures  destinées  à 
rentretenir  ou  à  l'augmenter. 

ABSTRAGTIF  ,  adj. ,  abstractwus^ 
abstraetitius  (ab,  de,  trahoy  tirer). 
On  a  quelquefois  donné  le  nom  de^à- 
cullé  abstractwe  à  celle  dont  nous 
jouissons  de  tirer  des  abstractions.  Les 
anciens  appelaient  esprits  ahstractifs 
ceux  qu'ils  retiraient  des  plantes  par 
la  distillation. 

ABSTRACTION  9  s.  f.  ,  absiractio  ; 
astrazione  (it.).  Les  idéologistes don- 
nent ce  nom ,  i^au  pouvoir  que  nous 
avonsd'isoler  les  idées  simples  les  unes 
des  autres  ,  de  séparer  les  divers  élé- 
mens  qui  composent  une  pensée  com- 
mune, d'exclure  une  ou  plusieurs 
idées  pour  nous  occuper  spécialement 
d'une  ou  plusieurs  autres ,  et  de  réu- 
nir celles  qui  se  retrouvent  les  mêmes 
dans  plusieurs  objets  sous  une  idée 
générale  à  laquelle  nul  objet  réel  ne 
lïépond  dans  la  nature  ;  2°  à  l'exercice 
de  cette  faculté  ;  3°  à  son  produit , 
^l'élimination  des  idées  disparates  elle 
:    rapprochement  des  idées  similaires  ; 
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^0  enfin  à  toute  conception  d'un  esprit 
qui ,  au  lieu  de  s'appuyer  sur  l'obset-r 
vation ,  ne  travaille  que  sur  des  idéiès* 

ABSTRAIT  ,  adj. ,  ahiractus  ;  abs" 
tract  (ail.  angl.);  astratto  (it.).  Se  dit 
d'une  idée  qui  a  été  isolée  pat  le  pou- 
voir de  l'intelligence;  d'une  pensée  ou 
conception  qui  n^a  point  d  existence 
réelle  hors  de  l'entendement ,  par  la 
puissance  disjonctive  et  associante  du- 
quel elle  est  créée  ;  d'un  terme  qui 
exprime  des  idées  ou  des  pensées  de 
ce  genre  ;  enfin  d'un  esprit  qui  po»« 
sède  à  un  degré  éminent  la  faculté 
de  créer  des  abstractions^  ou  qui  abuse 
de  celte  faculté. 

ABYME.  ro/-  Abîme. 

AB YSSIQUE,  adj. ,  abyssicus  {abfs^ 
sus ,  abîme).  Brongniart  donne  cette 
épithcte  à  un  ordre  de  terrains  com- 
prenant ceux  qui  constituent  le  fond 
des  abîmes  de  l'ancienne  mer. 

AGALÈPHES^adj.  et  s.  m.  pi.,  A*a- 
lephœ  (àxaX>îç>î,  ortie).  Nom  d'une 
classe  du  règne  animal ,  dans  les  mé- 
thodes de  Cuvier ,  Schweigger ,  La- 
treille  ,  Ficinus  et  Carus ,  constituant 
des  groupes  qui  sont  diversement  dé^ 
limités ,  mais  qui  tous  renferment  des 
animaux  dont  plusieurs  ont  la  pro- 
priété de  causer ,  quand  on  y  touche, 
une  sensation  brûlante  ,  analogue  à 
celle  que  produit  la  piqûre  des  orties. 

AGALIGAL  9  adj.  ,  acalycatis  (  a 
priv.,  xâXuÇ,  calice).  Épithète  donnée 
par  Lestiboudois  à  Vinsertion  des  éta- 
mines,  lorsque  celles-ci  partent  du 
réceptacle ,  sans  contracter  aucune 
adhérence  avec  le  calice. 

AGALIGIN^adj.,  acàlfcinus;  kelch^ 
los  (ail.)  ;  acalicino  Ç\X,)  ;  («  priv., 
xa>vÇ,  calice).  Se  dit  d'une  plante 
qui  est  dépourvue  de  calice. 

AGALYPHÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Aca-' 
typheœ.  A.  de  Jussieu  a  formé  sous  ce 
nom ,  dans  la  famille  des  Euphorbia- 
cées ,  une  tribu  dont  le  genre  Acafy" 
pha  est  le  typé. 

AG  AMPTOSOUOSS,  ad  j .  cl  s.  m .  pi . , 
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^çamptOSCm^a  (  a  priv,  ;  xajMrT6>  t 
plier ,  «$^(5  corps).  Ordre  établi  par 
Leaçh,  dans  la  elasse  des  Cirripèdes  « 
et  ainsi  appelé  parce  que  le^  animaux 
qui  le  constituent  ont  le  corps  entiè-^ 
rement  enveloppé  de  pièces  calcaires^ 
4ont  la  présence  le  rend  immobile. 

ACANAGÉJ^S,  adj.  et  s.  f.  pi.,  y^ca- 
imceœ;  nom  donné  par  Césalpin  à  la 
éunilledes  Chicoracées,  Voy,  ce  mot. 

^lGANTHAGÉES,  adj.  et  s.  f.  pl.> 
^eanthaceœ  ,  Acantni,  Famille  de 
plantes,  établie  par  Jussieu/et  qui  a 
^ur  tjpe  le  genre  Acanthus, 

ACANTHÉBS^  ad],  et  s.  f.  pi.) 
jteantheœ.  Nom  donné  par  K,  Spren* 
gel  à  la  famille  des  Acanthacées, 

ACAP^TBE%  s.  f.  pi.,  Jcanihi,  Jus- 
loeu  appelait  ainsi  la  famille  des  Acans* 

thaçé^' 

AGANTHIDES9  adj.  et  s*  m.  pi.  , 
Àcanthiddt^  Sous  ce  nom,  Leach  dé- 
fligne  uaefamiUe  d'insectes  hémiptè- 
res 1  qui  9,  pour  type  le  genre  Acan^ 

AGANTHIQPONTES 9  s.  m.  pi.» 
Acanthiodonta  (axavâa,  épine,  o^ovç , 
dbnt)*  Nom  sous  lequel  les  orjclo- 
graphes  décrivent  des  dents  fossiles 
^<ia*ou  croit  appartenir  au  Squalw^ 
Acanihias. 

'  AGANTOIUVtE)  adj. ,  acanthiurus 
r  cbcmiOa ,  épine  »  oOpà ,  queue  ) .  Se  dit 
a*un  animal  qui  a  la  queue  chargée 
d'épines.  Ex«  Uromastjrx  acantfSiun 
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.  AGAAiTHOCABPE  9  adj. ,  acantho" 
cornus (&iut:»$a  »  épine,  xopTroç,  fruit); 
qui  porte  des  fruits  chargés- d'épines. 
£x»  Aciuia  acanthçcarpa. 

,  AGANTHOGÉPHALKS  9  adj.  et  s. 
m*  ^•fAçanthocephala{oauKMBoiy  épine, 
luffctïi  y  tête).  Nom  donné  par  Kudol- 

êi  à  ua  ordre ,  par  Schweigger  et 
chwald  à  une  famille  de  la  classe 
des  Entomozoaires ,  par  Blainville  à 
une  fomille  de  l'ordre  des  Apodes 
Prôboscéphalés,  renfermant  ceux  de 
t^  animaux  dont  lapi^tie  aBléricure 
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du  corps  eu  la  têle  est  armée  d^aîguiW 

Ions  recourbés  ou  de  crochets  cornés. 

AGAJMTHOGÉPHALJÉS.  Foj.  Açan- 

XBOCKPHiLES^ 

AGANTHOGIiADE  ,  adj. ,  acantho^ 
cladus  ;  darnaslig  (  ail.  }  (  axav9«  ^ 
épine,  x^^og,  branche);  qui  a  les 
rameaux  charges  d'épines.  Ex*  Ge^ 
nista  acanihoclada. 

AGAIVTHOIDES9  adj.  et  s.  f.  pi.» 
Acanthoides,  Synonyme  peu  usité 
HAcanthacées  {vajr.  ce  mot),  dont 
s'est  servi  Yentenat. 

AG ANTHOPnOBE ,  adj.,  acantho^ 
phorus  }  dorntragend  (  ail.  )  (  âxavOaj 
épine ,  <fip» ,  porter)  ;  qui  est  hérissa 
d'épines  ou  de  gros  poils  rudes  (  ex« 
Fucus  acaïuhophorus).  Synonyme  de 
Spinigère, 

AGANTBOPODE9  adj.^  acantho^ 
podius  (  oxavGa ,  épine ,  frovç ,  pied  )• 
Se  dit  d'une  plante  qui  a  les  pétioloa 
très  -  épineux»  Ex.  Zygophylhtufk 
^caruhopodium. 

AGANTIIOPODES 9  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Acanthopoda  (  âbcavGa ,  épine , 
TroOç,  pied).  Dans  le  Kègne  animal  de 
Cuvier,  ce  nom  est  donné  à  une  triba 
de  Coléoptères  Glavicomes,  renfer- 
mant des  espèces  dont  les  jambes  sont 
très*épineuses. 

AGANXHOPOMJKS9  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Acanthopomala  (axavda,  épine, 
irwfxa,  opercule  )•  Dnméril  désigne 
sous  ce  nom  une  famille  de  poissons, 
dans  laquelle  sont  comprises  des  es- 
pèces qui  ont  les  opercules  garnis  de 
dentelures  ou  d'épines. 

AGANTHOPS9  adj.  ,  acaruhopâ 
{oLTKM^QLj  épine  y  cî>\|i,  œil)  ;  qui  a  le 
pourtour  de  l'oeil  garni  de  piquana. 
Ex.  Holocentrus  acanikops^ 

AGANTUOPTÊRE^adj.,  acUntha- 
pterus  (  àxoevGsc ,  épine ,  impôv ,  aile  )• 
Ëpithètc  donnée  par  les  conchyliolo- 
gistes  à  des  coquilles  dont  le  bord  di- 
laté est  garni  de  varices  terminées  en 
pointe.  Ex.  Murex  acanthopterus.  ^ 
,  AGABITHOPXÊHES,  adj.  et  s.  m. 
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jL^'^canthûpterL  Blainvilledûnneee 
nom  à  une  famille  de  poissons  gna-q 
thodontea  hétérodermes,  qui  ont  la 
première  nageoire  dorsale  épineuse» 

AGANTHOPTÉRYGIENS  ^  adj.  , 
acçaithopUrxgius  ;  hartgràtig  ,  hart^ 
Atràhlig^  stachelstrahlig{ii\i,)l3ixw'* 
B»y  épine  9  irréfuS  ,  nageoire).  Se  dit 
d'un  poisson  dont  les  nageoiressont 
garnies  de  rayons  durs  |  inflexibles  et 
piquans. 

AGAATIHOPTÉRYGIENS  9  adj .  et  s. 
m.  pl.|  Acctnlhopterjfgii  (axavOa,  épi— 
ve ,  icTfpuS ,  nageoire) .  Nom  d'un  or- 
dre de  la  classe  des  poissons ,  dans  les 
méthodes  d'Artedi ,  de  Gouan  et  de 
Çurier  ;  d'une  tribu  de  l'ordre  des  pois? 
sons  osseux,  dans  celle  d'Ëichvtald^ 
comprenant  ceux  de  ces  animaux 
qui  ont  des  rayons  durs  et  pointus ,  eu 
forme  d'aiguiUons,  à  toutes  ou  à  quel-« 
quesunes  de  leurs  nageoires. 

ACANTHORHINES,  adj.  et  s.  m. 
pu  9  jicanthorhina  (  aTuniet ,  épine  ^ 
piV)  nez)*  Ficinus  ,  Ca^us,  Latreille 
et  Eicbwald  donnent  ce  nom  à  une 
famille  de  poissons,  comprenant  ceux 
ui  ont  un  appendice  charnu  ,  armé 
'aiguillons  ,  entre  les  yeux. 

AÇABEffy  adj,  ,  acardinatus  (  « 
priv.  9  cardoy  gond).  Se  dit  d'une  co-i 
quille  ou  d'une  vaWe  de  coquille  qui 
n'a  aucune  trace  de  charnière.  (Ex. 
lingula  anatina).  Se  dit  aiissi  d'un 
monstre  q^ai  n'a  point  de  cœur. 

AG  ARDIE  9  s.  f .  f  acardîa  }  Her** 
losigkeit  (  ail.  )  (  a  priv.  ,  %tf.^ia , 
cœur].  Breschetdésigneainsi  un  genre 
de  déviation  organique ,  ou  d'agéné* 
sie  partielle ,  qui  est  caractérisé  par 
l'absence  du  cœur. 

AGAB£99  s.  m.  pi. ,  jécari.  Nom 
donné  par Leach  k  une  classe  qu'il  éta- 
blit parmi  les  animaux  articulés,  entre 
les  arachnides  et  les  insectes^  et  qu'il 
fonde  sur  le  genre  jécarus. 

AGARIDES  j  adj.  et  s.  m.  pl.,^ra- 
rides  9  Acaridœ.  Leach  désigne  ainsi 
une  faqiille  de  la  classe  des  acares. 
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Le  mâme  nom  est  ^^nmk  f»  U- 
marck ,  Cuvier,  LatreiUe ,  ]^phvsMt 
Ficinus  et  Cams  à  uiie  fa|x>îUe  on  ît 
une  tribu  de  la  classe  des  arachnideiii 
Toutes  ces  coupes  ont  le  genr«  Àomm^ 
pour  type. 

AGARipipS  ^adj.  et  s.  f.  pl.»^eiN 
ridia.  Synonyme  d'Âcarides  («0/.  c^ 
mot),  dont  Liatr^Ue  s'est  quelqviefaif 
servi. 

AGARINS ,  adj.  et  s.  m.  pU» .^Içtfw 
rùia.  Nom  donné  par  Kitascb  à  ki 
famille  des  Aoaride^. 

AGAlJLf: ,  adj. ,  acandU ,  acauhê  t 
0xscapus;  slitUos ,  stengeUoM  (aU«  )  t 
acaule  (it«)  («  priy. ,  xocuXoc,  tige)* 
Se  dit  d'une  plante  qui  n'a  point  im 
tige ,  ou  dont  la  tige  est  peu  appt^ 
rente,  à  cause  de  sa  brièv^lé(  «x^ 
SUene  acaulisj  Astragalus  exscapmsf 
Parrya  exscapa ,  Orniihogalum  9»f^ 
scapum).  On  donne  aussi  cette  e'pithè^ 
à  un  champignon  qui  est  dépoomi 
de  stipe  (ex.  Pofysaccumtiemk)^ 

AGGÉLÉRAtEUR  9  adj.,  i^cUetl^ 
Xiigend  (ail.)  ;  œcelerqtmg  (angl.)  ;  no* 
celeratore  (  it.  ) .  Les  physiciens  appel» 
lentyôrce  accéiératrîce  celle  qui,  eo»^ 
tinuant  à  agir  sur  un  corps  mobîls 
après  son  départ,  exerce  ainsi 
impression  qui  le  sollicité  sans 
et  lui  communique  h  chaque  iastaal 
une  nouvelle  vitesse. 

AGGÉLÉRATION  9  S.  f. ,  accêbpth> 
iio  ;  BeschUunigung  (ail.)  ;  aeeêlerar' 
zione  (  it.  ).  Les  astronomes  entepdeat 
par  accélération  diurne  de^  étoiU»  !• 
temps  que  les  étoiles,  dans  une  rèvo« 
lution  diurne ,  anticipent  sur  la  révo<f 
lution  diurne  moyenne  apparente  da 
soleil ,  qui  est  de  3^  55'  9  ;  accélé^Of» 
tion  d'une  planète,  l'excès  de  se^ 
mouvement  diurne  réel  sur  son  mon** 
vement  diurne  moyen  ;  aecMtatmm 
de  la  lune,  l'augmentation  du  moye» 
mouvement  de  la  lune  dans  son  écart 
du  soleil ,  mouvement  qui  est  un  peu 
plas  graud  maintenant  qu'il  n^était 
jadis.  ■       '  ' 
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*  ACCÉLÉRÉ  9  adj.  ,  Oàceleratus  ; 
l€sckleunigtX9\\.);àccelerated{An^\»); 
0ccelerato  (ii.).  Se  dit  t  i^  en  astro- 
nomie, d'une  planète  y  lorsque  son 
npuveraent  diurne  réel  excède  son 
moyen  mouvement  diurne  ;  2?  en  phy- 
flique ,  du  mouvement ,  lorsque  fac- 
tion continue  de  la  force  ou  des  forces 
^ui  soÛicitçnt  le  mobile  tend  à  devenir 
plus  rapide.  On  appelle  mout^ejnent 
uniformément  accéléré  ,  celui  qui 
l^ulté  de  l'application  à  un  corps 
d'une  force  qui ,  conservant  cbns-^ 
tamment  la  même  intensité,  com- 
munique successivement  à  ce  corps 
dés  vitesses  de  plus  en  plus  ^an<- 
dés  pendant  lé  temps  qu'elle  agit 
sur  lui  ;  or,  le  calcul  démontre  que  les 
espaces  parcourus  ainsi  sont  entr'eux 
comme  les  carrés  des  temps  et  les 
carrés  des  vitesses  finales ,  c'est-à-dire 
que  l'espace  parcouru  pendant  un 
temps  d'un  mouvement  uniformé- 
ment accéléré,  est  la  moitié  de  l'espace 
cpii  serait  parcouru  uniformément  dans 
le  même  espace,  avec  la  vitesse  finale  ; 
3*^  en  minéralogie ,  d'un  cristal  dans 
le  signe  duquel  les  exposans  simples 
font  partie  d'une  progression  qui  est 
complétée  par  les  exposans  relatifs  à 
un  déeroissement  mixte  ou  intermé- 
diaire, en  sorte  que  la  progression 
paraît  subir  une  accélération  (ex. 
Chaux  carhonatée  accélérée  ). 

ACCENT^  s.  m. ,  accentus ,  sonus 
vocis  ;  Ton,  jiussprache  (ail . )  ;  accent 
(angl.);  accento{iX,),  On  appelle  ainsi 
toute  modiBcation  de  la  parole  qui 
porte  sur  la  durée  ou  le  ton  des  syl- 
lâbei;  et  des  mots  dont  le  discours  est 
composé.  On  distingue  l'accent  gram^ 
maùcaly  qui  fait  que  le  son  des  sylla- 
bes est  grave  ou  aigu-,  et  chaque  syl- 
labe brève  ou  longue  ;  le  logique  ou 
rationnel ,  qui  indique  le  rapport 
existant  entre  les  propositions  et  idées; 
le  pathétique  ou  oratoire ,  qui ,  par  les 
diverses  inflexions  de  la  voix ,  expri- 
me les  seotimens  dont  celui  qui  parle' 
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est  animé ,  et  les  communique  aux 
auditeurs. 

'  ACCENTUÉ  ,  adj.  ,  accentuatus  ; 
accentuated  (sin^l,);  accentuato  (rt.). 
Se  dit ,  en  philologie,  d'une  langue 
dans  laquelle  certaines  syllabes  ou 
certains  mots  se  prononcent  d'un  ton 
plus  ou  moins  aigu  ;  et  en  histoire  na- 
turelle, d'un  corps  qui  porte  dés  taches 
col  orées  semblables  aux  accens  de  l'é- 
criture (  ex.  Aranea  accentuata  ,  qui 
porte  deux  accens  circonflexes  sur  le 
dos  de  l'abdomen  ).  Voy.  Ëceit. 
•  AC  CES  9  s.  m .  ^  accès  sus ^  Anwand^ 
lung  (all.);^r  (angl.)  ;  adito  (it.) 
{adj  vers,  cedo^  marcher).  Newton 
appelait  accès  de  facile  réflexion  les 
dispositions  successives  d'un  même 
rayon  lumineux  à  être  réfléchi  par 
difierentes  épaisseurs  d'une  lame  min* 
ce  d'air  ou  de  toute  autre  substance  9 

2ui  sont  entr'cUes  comme  les  termes 
e  la  série  des  nombres  impairs  ;  et  * 
accès  de  facile  transmission  les  dispo- 
sitions successives  d'un  même  rayon  à 
être  réfracté  et  transmis  par  difieren- 
tes épaisseurs  qui  correspondent  aux 
termes  de  la  série  des  nombres  pairs  é 
ACCESSOIRE 9  adj. ,  accessorius. 
Dans  la  langue  géognostique  ,  on 
nomme  parties  constituantes  acces^ 
soires  dune  roche  celles  qui  se  ren- 
contrent quelquefois,  disséminées  uni- 
formément et  en  quantité  notable , 
comme,  par  exemple,  le  quarz^lans 
le  gneiss. 

ACCIDENTEL, adj.,  accidentalis^ 
adt^entitius ;  zufallig  (ail.);  accident 
tal  (angl.)  ;  accidentale  (  it.  ).  Se  dit  : 
10  en  physique,  d'une  couleur  dont 
l'idée  peut  naître  .ou  se  conserver 
sans  la  présence  d'un  objet  qui  l'ex- 
cite ;  20  en  géognosîe ,  des  parties 
qu'on  trouve  quelquefois  éparses  dans 
les  roches,  et  en  quantité  moindre  que 
celles  qui  constituent  proprement  ces 
dernières. 

ACCIPITRES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Accipitres  (accipitrôj  déchirer).  Nom 
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donné  par  Linné ,  Guvier,  Latliam  9 
Meyer  et  Wolf ,  Vieillot ,  G.  Bona- 
parte j  Duméril,  Temminck  et  Lesson 
à  un  ordre  de  la  classe  des  oiseaux  ; 
par  Lberminicr,  à  une  simple  famille 
de  cette  même  classe  ,  renfermant 
les  oiseaux  de  proie. 

AGGIPITRES-GALLINACÉS  ,  adj. 
et  s.  m.  pi.  Lesson  appelle  ainsi  une 
Camille  de  l'ordre  des  Âcci pitres,  com- 
prenant des  oiseaux  de  proie  qui  ont 
quelques  rapports  avec  les  Gallinacés. 

AGCIPITRIIV  9  adj. ,  accipitrlnus. 
Ëpithète  donnée  par  les  zoologistes  à 
des  animaux  ou  à  des  parties  d'anî- 
maux  qui  ont  des  rapports  avec  un 
oiseau  de  proie  ,  quant  à  la  confi- 
guration générale  ou  partielle.  Ex. 
Psittacus  accîpitrinus ,  à  cause  de  son. 
bec  crochu  et  très-robuste  ;  Strombus 
accîpitrinus j  à  cause  de  son  bord.droit; 
qui  est  dilaté ,  et  qu'on  a  comparé  à 
une  arle  d'autour. 

AGGIPITRINS  ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Accipitrini,  Nom  imposé  par  Illiger, 
Goldfuss,  Latreille,  Eichwald,  Fici- 
nus  et  Gariis  à  une  famille ,  par  Vi-^ 
gors  â  une  tribu  de  l'ordre  des  oiseaux 
de  proie. 

AGGIilMATATION.  Foy.  Acclima^ 

TEBfENT. 

AGGLUHATÉ,  adj.,  climat l a^ie^ 
tus;  qui  a  subi  l'acclimatement. 

ACGLimATEMENT  9  s.  m. ,  c//maAf 
assuetudo.  Modification  plus  ou  moins 
profonde  qui  s'opëre  dans  l'organisa- 
tion d'un  être  vivant,  lorsqu'il  est 
transporté  d'un  climat  dans  un  autre. 
Ge  terme  s'emploie  surtout  en  parlant 
des  animaux  et  principalement  de 
1  iiomme. 

ACCLINÉ  9  adj. ;  acclinatiis;  ueher^ 
greifend  (ail.)  {ad ^  vers ,  clino^  pen- 
cher) ;  qui  est  incliné ,  penché.  Illiger 
dit  que  les  dents  sont  acclinées  dans 
les  mammifères ,  quand  celles  d'une 
mâchoire  couvrent  par  le  coté  le  côté 
correspondant  des  dents  de  l'autre 
mâchoire. 
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AGCOLLE,  ad].^  accretus  ;  ange* 
leimtj  aufgeleimt {9\\..)  {ady  à,  collaj 
colle  ).  Se  dit  ,  en  histoire  natu-« 
relie ,  et  surtout  en  botanique,  d'une 
partie  qui  est  collée  ou  soudée  avec 
une  autre ,  et  qui  croît  avec  elle. 

AGGOMBANT,  adj.  ,  accurnhens  ; 
anliegend{al\.).  GandoUe  donne  cette 
épithète  à  la  radicule  j  quand  elle  est 
couchée  sur  le  bord  des  cotylédons  » 
et  aux  cotylédons ,  lorsqu'ils  sont  ap- 
pliqués de  telle  manière  que  la' radi- 
cule redressée  correspond  à  la  fente  qui 
les  sépare.   Ex.  diverses  Grucifères. 

AGGOBD  9  s.  m. ,  commodidatio  ^ 
Zusammenklang  (ail.)  ;  tunableness 
(angl.)  ;  consonanza  (  it.).  Union  de 
deux  ou  plusieurs  sons,  qui  sont  pro- 
duits à  la  fois ,  et  qui  forment  ensem- 
ble un  tout  harmonique. 

AGGOUGHËÎIIENT,  s.  m.,  partus , 
parturitio;  Xo;^eta,  toxoç;  Nieaerkunft 
(ail.)  ;  childhed  (angl.)  ;  parto  (it. ). 
Expulsion  hors  de  la  matrice  du  fœ- 
tus à  terme  ci  de  ses  années.  Syno- 
nyme de  parturition ,  dont  on  ne  se 
sert  qu'en  parlant  de  la  femm'e.  Lors- 
qu'il s'agit  du  même  phénomène  chez 
la  femelle  de  quelque  autre  mammi- 
fère,  on  dit  :  mettre  bas  (junge  iver* 
Jeny  ail.;  tobringfortk  whelp ,  angl.  ; 
partorire ,  it.  ) ,  à  moins  qu'il  n'y  ait 
un  terme  spécial  pour  désignerl'opé- 
ration  dans  telle  ou  telle  espèce  particu- 
lière, comme  agrieler  [lammen ,  ail.  ; 
/o/ean,  angl.;  agnellare^  it.),  pour  la 
brebis  ;  chatter  (  junge  Katzenwer^ 
fen ,  ail.  ;  to  kitten ,  angl.  'y  far' i mu- 
ciniy  it.  ),  pour  la  chatte;  chep^oler 
{zickeln^  ail.  ;  to  kid  y  angl.  ),  pour 
la  chèvre  ;  chiennery  pour  la  chienne  ; 
cochonner  [Jerkeln ,  ail.  ;  to  farrow , 
to  pig^  angl.  ;  trojarCy  it.  )  ,  pour  la 
truie;  faonner  (ein  Hirsckkalb  setzen^ 
alL  ;  tofawn  ,  angl.  ;  far^un  cervo  , 
it.  ),  pour  la  biche  et  la  daine  ;  let^ret* 
ter  (  junge  Hasen  werfen  ,  ail.  ;  to 
kindle  ,  angl.  ;  yôr'e  i^ekri  piccoli ^ 
it.),  pour  la  femcUe  du  lièvre  ;  tout^o* 
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fat*i  luppiciniy  it.)  |  pour  la  louve; 
poi4iner  {JûKen ,  ail.  ;  tofoal,  angl,  ; 
jfiireHpoUedro,  it.  ) ,  pour  la  jument  ; 
^Her  (  kMen  ,  ail.  j  to  calice ,  angl.  ; 
n)itellar%  ît.)>  pour  la  vaclie.  On  4it 
fjondreieyer  leg$n,  ail,  ;  to  fajr  éy^j, 
liDgl.  ;^/^  l'uQf'Qt  it.) ,  pour  les  obeaux; 
fiqy^,  pour  les  poissons  et  reptile* 

XCGQIJGWIJR  ,  adj .,  obsteiricans^ 
il^Itliète  donnée  à  une  èapèoe  de  cra- 
paud (^c{/q  ohtetricans),  donlle  mâle 
aide  la  femcUe  à  se  débarrasser  de  ses 
oeufsi  qu'il  s'attache  aux  deux  cuisses, 
jîar  le  moyen  de  quelques  fila  d'une 
ipatière  glutineusc. 

ACGQIJPL^  j  uàUf  zuzjrgi'us;  gC" 
ffmrt  (ail.);  çouplea(  angl.);  accojBia/o 
(it. }  ;  qui  est  disposé  par  cquples.  Le 
M/rlus  zuzjrgius  est  ainsi  appelé  à 
cause  de  ses  rameaux  fQurebus  et  de 
tes  feuilles  disposées  deux  à  deux. 

ACCOUPLEAIENT  ^s.m.^coputaHùj 

1^  ;  Begaùung  (  ail. }  ;   copulatià^ 

OingL)  ;  MngiugnimentQ  (it.)»  Uniou 

gjea  deux  sexes  dans  l'acte  générateur. 

ACÇPUflGI  9  adj . ,  obère fîatus;  ab^ 

Îekûrzt{M.);  Mreyiata  (it.).  Lea 
otanistes  donnent  cette  épithète  aux 
epÈflédottSy  lorsqu'ils  sont  courts , 
siaia  auei  larges. 

AGGRESCENT  ,  adj. ,  accrescens  ; 
fortuHichsend  (  ail.)  {ad^  vers ,  cresr\ 
cOf  croître).  Se  dit,  en  l^otaniqae, 
4es  parties  de  la  fleur  autres  que  Vo?- 
Yaite,  qui  prennent  de  l'accroisse-n 
ment  après  la  fécondation  ,  comme 
le  stjle  des  Clemads  et  le  calice  di^ 
fhxsalis  Alkekengû 

AGGBOGHANTy  adj. ,  adhamans ; 
anhakend {kl},).  Se  dit:  i^  en  bota* 
nique ,  des  surfacea  qui  sont  munies 
de  petites  aspérités  crochues ,  comme 
les  tiges  et  feuilles  du  Galium  Apari^ 
Be ,  les  fruits  du  Geum  wrbaimm^  les 
squames  calicinales  de  \Arciium 
Lappa^  2^  en  ornithologie ,  d'après 
lUiger  I  det  pieds  emplumés  jusqu'au 
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taUmî  ajFant  quatre  doigta  parfaile^i 
mentséparés,  et  tous  dirigés  en  avant, 
Qu  dont  un^e  trouve  en  arrière,  puii% 
est  versatile,  comme  dans  les  Colious. 
AGGROISSEMENT,  s.  m.,  auctus^ 
nccrescentia  ,  accretio ,  incrementum} 
auÇwiç;  Zuwachs,  fVachsthum  (ail .)  j 
increasB  (angl.)  ;  accrescùnento  (  it.  ) 
(fld  augm.^  cresco,  croître).  Augmen- 
tation de  la  masse  et  du  volume  d'ui^ 
corps,  par  l'agglomération  de  nouvel» 
les  molécules  constituai^tes  ;  série  dea 
phénomènes  qui  se  succèdent  dans  les 
corps  organisés ,  pendant  qu'ils  aug<T 
mentent  dé  grandeur  et  de  grosseur. 

Jour  arriver  peu  à  peu  au  degré  di| 
éveloppemeut  qui  est  assigné  h  ch^n 
cun  d'eux. 

AC]É|.IIPHB<(  adj.,  aceluphu»}  àx^r 
lu^c(a  priv.  9  xcXufOf,  écorce);  qv^i 
n'est  couvert  d'aucune  enveloppe., 
|iIoquin-Tandon  appelle  impropre-? 
ment  l'œuf  hardé  (/^.  ce  mpt),  Qmm 
acêluphum. 

AGÉPHALB  9  adj.  et  s.  m* ,  acephor 
lus;  âxc9>a^c;  kopjlos  (ail.);  headles4 
(angl.)(apriv.,  xc^^:^^  tête).  Se  dit  t 
1^  en  botaiiique ,  d'un  omre  qui  n« 
porte  point  de  stjle  (ex.  Borraga^ 
ojficmalis)  ;  2^  en  zoologie ,  d'un  ani^ 
mal  qui  a  la  tête  très-petite  et  peu 
distjpcte  (ex.  Cyrtus  acephaius)\ 
3^  en  physiologie ,  d'un  fœtcui 
qui  vient  au  monde  sans  tête ,  et , 
par  extension ,  de  celui  chez  lequdl 
on  remarque,  soit  seulement  unecoa^ 
formation  défectueuse  du  crâpe ,  soi| 
même  l'absence  d'une  plus  ou  moiaa 
grande  partie  du  tronc. 

ACÉPHAIiÉS^  adj.  et  s.  m. pi.  , 
Aceplialali{oL  priv.,  xefa^s?,  tête),  rfom 
donné  par  Férussac  et  Menke  à  une 
section  des  animaux  mollusques,  con^ 
prenant  tous  ceux  chez  lesquels  on  ne 
distingue  point  de  tête. 

AGÉPHALES^adj.ets.m.  pl.,^c#« 
phaU  ,  Acepkala  (  «  priv. ,  Ki^alq  » 
télé).  Ce  nom,  que  Latreille  a  proposé 
jadis  pour  un  groupe  d'insectea  catr 
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ivsspoTidant  «  Isi  cUasç  actiielle  de» 
aracimides  »  désigoç  aujourd'hui  uue  ^ 
clause  du  fègue  animal  dans  la  mé-* 
thodede  Cuvier ,  un  ordre  de  la  clause 
des  animaux  mollusques  dans  celles 
de  Duméril,  d^Eichwald  et  deScWeig- 
ger  y  uue  série  du  règne  animal  dans 
celle  de  Latreille ,  groupes  qui  tous 
Qn(  pour  caractère  l'absence  d'une  tète 
distincte* 

^GJÊPHâlilE^s.  f.  I  dcephaUa'jKopfi 
Igsigk&t  (  ail. )  (a  priv,  ,  xc^aiiî  ^ 
t^te).  Les  physioloifistes  désignent 
ainsi  un  genre  de  déviation  organique^ 
Qu  d'agéqésie  partielle  ^  nui  est  carac- 
térisé par  l'absence  totale  de  la  tête*. 

AGEPHAUENS,  adj.  et  s*  pi,  pL  , 
^cephaliL  Pouchet  donne  ce  nom  à  la 
classe  de  Malacozoaires  que  Blain villa 
désigne  sous  celui  de  jicéphahphorçs 
(  /^.  ce  mot). 

ACnÊPpAL03«AGB¥; ,  adj.  ets.  m. , 
aceptalobrachiiu  (  a  priv. ,  TigfcxXh  t 
tête ,  PpoLX^^9  bras).  Fœtus  sans  têt4 
ai  bras. 

AGÉPIMLLQaRAGHIE^S.  (.,  oçe-^ 
phawbraclUa  (a  priv, ,  xi^U ,  tête, 
ppa;(Av ,  bras).  Nom  donné  parBres* 
chet  à  un  genre  de  déviation  organi-r 
qœ,  ou  d'agénésie  partielle >  qui  est 
caractérisé  par  l'absence  de  la  tête  et 
des  bras. 

ACÈPUALOQASa^V ,  adj.  et  s.  m., 
acephaiocardius  (a  priv. ,  in%tfaikh  ^ 
tôle  4  xa^3ta,  cceur).  Fœlius  ^ns  tét« 
i^  cœnr« 

ACiâràlAMIGAQDIliy  s.  f. ,  ace- 
phàheardia  (a  priv. ,  nt^ii ,  tête  j 
zofiia,  cœur).  Nom  donné  par  Bresr 
cfaûei  à  un  genre  de  déviation  organl« 
que ,  ou  d'agénésie  partielle ,  qui  est 
caractérisé  par  l'absence  de  la  tête  et 
dtt  coeur. 

AGÉPHAIiOC&IRS^adj.  et  s.  m.» 
Qcephalochirus,{a  priv. ,  xifoM ,  tête, 
^(ctp  9  main).  Fœtus  sans  tête  ni  mains. 

ACÉPHALOOAftTRE  9 adj.  et  s.  m., 
dicêpkaiogastêr  (a  priv.  ,  TtBtfoîkh  , 
tète,  yaçTTifi^  ventre  ).  Fertm  privé  de 


la  lêle  et  de  la  partie  supérîeare  4% 
ventre. 

ACÉFfl  Alipa  ASTTUS  9  &.  f . ,  acepha^ 
tpgastria  (a  (ariv. ,  xi^aXi,  têt^^ 
7a(rT:ap,  ventre).  Nom  donné  paf: 
Brescbet  à  un  genre  de  déviation  or- 
ganique ,  QU  d  agéuésie  partielle ,  qui 
est  caractérisé  par  l'absjence  de  la  t^, 
et  du  tronc ,  ^usques  et  compri^i  1% 
partie  supérieure  de  l'abdomen. 

AGJ^HAIiOPHOiEUSS  I  adj.  et  s.  bAy 
pi. ,  Acephalophora  (  a  priv. ,  «ffojbiy 
tête  9  (fépoi  j  porter).  Blainvilie  dpuni^ 
ce  nom  à  une  classe  de  son  8CH9S-4jpe 
dea  Malacozoaires ,  comprenant  eeiK% 
de  ces  animaux  qui  u  ont  point  df 
tête  distincte  du  reste  du  corps. 

ACilPHALOPODE,  adj.  et  s,  10^.  9 
acephalopodns  {«  priv.  ^  lUf^Odg,  téte^ 
?roûç,  pied).  Foetus  pri^éde  la  tête  H 
des  pieds. 

ACÉPHA|iOPODI£  9  S.  f. ,  wepho- 
hpQdia  (  a  priv*  9  xi yq^  «  tète  ,  sroO^  ,, 
pied).  Nom  donné  pac  Brescbet  à  u^ 
genre  de  déviation  organique ,  ou  d'à? 
gépésie  partielle  9  qui  est  caractérisa 
par  l'absenee  de  la  tête  et  des  pieds. 

AC]ÈPIULQ|II4C9I^  98.  f  *  »  açe^ 
pkahrachia  (en  priv.,  xt^a^iî.,  tête» 
paxeç,  racbis).  Nom  donné  par  Br^ 
chet  a  un  genre  de  déi^j^tion  organi- 
que, ou  d'agénésie  partielle,  qui  e^^ 
caractérisé  par  l'absence  de  la  tôtçi  et; 
de  lacoloniie  vertébrale. 

AGÉPHALOSTOME  9  adj.  et  s.  m.  » 
acephaio^tamus  (ce priv.,  mtoX»,  tête, 
«TTOfAa ,  bouche  )  •  Épithète  donnée  aux. 
fœtus  acépbales  à  la  partie  supérieure 
desquels  on  trouve  une  ouverture  sem-^ 
blable  à  une  bouche. 

AGÉPHALOTHORAGUB  9  s.  f. ,  acer^ 
phalothorocia  (  a  priv. ,  xcfaU ,  tête  f 
^é^^  y  poitrine).  Nom  donné  par 
Breschct  à  un  genre  de  déviation  or^ 
ganique  ,  ou  d^agénéste  partielle^  qui 
est  caractérisé  par  l'absence  de  la  tète 
et  de  la  poitrine. 

AGÉPHALOTH<mB  9  adj.  et  s.  m. , 
ueephalothoruâ    (  «  «priv.  ^  xifoM  f 
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tête,  OupaÇ  ,. poitrine).  Fœtus   sans 
tête  ni  poitrine. 

AGÉRAGÉES^aclj.  et  s«  f.  pi., 
Aceraceœ,  Famille  de  plantes ,  qui  a 
pour  type  le  genre  j4cer. 

ACERBE  9  adj. ,  acerbus;  ^rpu^ycc  ; 
herè-  (ail.)  ;  soiir  (angl.)  ;  acerbo  (it.). 
Se  dit  d'une  saveur  désagréable,  âpre, 
un  peu  acide  et  astringente ,  et  s'em- 
ploie quelquefois,  comme  épithète, 
pour  désigner  des  corps  doués  d'une 
semblable  saveur  (  ex.  jégaricus 
€Lcerbus  ). 

AGEIUBITÉ  ,  s.  f. ,  acerbitas,  acer^ 
hîtudo;  Herbe  (  aU-^).  Qualité  en  vertu 
de  laquelle  certaines  substances ,  par 
exemple  des  fruits  qui  ne  sont  pas 
mûrs ,  produisent  sur  l'organe  du 
goût  une  impression  désagréable  d'a- 
cidité ,  mêlée  d'aslriction  et  d'un  peu 
d'amertume. 

'  ACÉRÉ  j  adj.  ,  acutus  ;  spitzig 
(ail.);  ^/eeW(angl.).  Épithète  donnée 
à  toute  partie  animale  ou  végétale 
qui  est  plus  ou  moins  cylindrique, 
acumînée  et  piquante  ,  comme  'les 
rayons  des  nageoires  de  certains  pois- 
sons (ex.  Perça),  et  les  feuilles  de 
diverses  plantes  (  ex.  Asparagus  ^ 
acutifolius  )• 

ACÉRÉ  ,  adj. ,  aceras  (  a  priv.  , 
xipa;,  corne  )  ;  qui  n'a  point  de  cor- 
nes. Blainville  donne  l'épithète  d'ac^- 
rées  aux  néréides  qui  n'ont  aucun 
tentacule. 

ACÉRELLÉ  9  adj. ,  acerellatus ;  qui 
se  termine  en  une  pointe  peu  aiguë. 
.  ACERES  9  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Acera 
(a  priv.,  îtipaç,  corne).  Nom  donné 
par  Duméril  à  une  famille  de  l'ordre 
des  insectes  Aptères,  comprenant  ceux 
qui  n'ont  pas  d'antennes  ;  par  Blain- 
ville ,  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Monopleurobrancbes,  et  par  Menke, 
à  une  famille  de  celui  des  Pomato* 
branches ,  dans  lesquelles  ils  rangent 
ceux  dont  la  tête  est  dépourvue  de  ten- 
tAcules,ou  n'en  porte  que  de  rudimen- 
taires  \  par  Lai  raille  9  à  une  famille  de 
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l'ordre  des  Gastél^ppodeâ  ;;  corapre-^ 
liant  ceux  qui  ne  portent  pas  de  ten- 
tacules à  la  tête  ;  enfin  par  Blainville , 
à  une  famille  de  la  classe  des  Chéto- 
podes ,  comprenant  ceux  dont  les  an- 
neaux céphaliques  sont  dépourvus  de 
cîrres  implantés  à  la  face  dorsale  et 
dirigés  en  avant. 

ACEREUXL^adj. ,  acerosus  ;7iadeltg 
(ail.  )  ;  rigido  (  it.)  (  àxiç  ,  pointe  ). 
Se  dit,  en  botanique,  des  feuilles  qui 
sont  allongées ,  menues ,  raides  et  ai- 
guës. Ex.  Phflica  acerosa ,  Hype^ 
ricum  acerosum* 

ACÉRKVÉES  ,  adj .  et  s.  f .  pi . ,  Ace- 
rinea ,  Acerina ,  Acerineœ,  Synony- 
me de  AcÉRAGEES.  ^o^czcemot. 

ACÉRIQUE  9  adj. ,  acericus,  Sche- 
rer appelle  ainsi  un  acide  qui  existe, 
combiné  avec  de  la  chaux ,  dans  la 
sève  de  V Acer  campes tre,  et  qu'il  croit 
former  une  espèce  à  part ,  tandis  que 
Gmelin  le  regarde  coibme  de  l'acide 
malique. 

ACESCENCE ,  s.  f .  ,  acescentia; 
Sâuerlichkeit  (ail.)  (occ^co, s'aigrir). 
Disposition  à  prendre  les  caractè^s  de 
Facide,  à  s'aigrir,  à  devenir  légère- 
ment acide. 

ACESCENT  5  adj . ,  acescens;  sàuer* 
lich  (ail.);  qui  s'aigrit,  qui  com- 
mence à  devenir  acide. 
.  ACÉTABVLARIÉES^adj.ets.f.pl., 
Acetabulariœ.  Nom  donné  par  La- 
mouroux  à  une  famille  de  Polypiers, 
qui  a  pour  type  le  genre  Acetabularia, 

ACÉTÀBULE  ^  s.  m. ,  acelabulam; 
TtorMi  ;  PJannej  Saugschaale  (  ail.  ). 
Ce  mot  exprime,  en  zoologie ,  l'exca- 
vation d'une  coquille  ou  d  un  polypier 
dans. laquelle  l'animal  est  fixé,  les 
suçoirs  qui  garnissent  les  bras  des 
mollusques  céphalopodes ,  et  l'espèce 
de  ventouse  que  les  catopes  réunies 
produisent  chez  certains  poissons 
(ex.  Lepadogaster  Gouanii),  Kirby 
appelle  ainsi  la  cavité  de  l'arrière-poi- 
trine  des  insectes  dans  laquelle  s'im- 
plante la  patte  de  derrière. 


ACET 

ACÉTABVLÈ^  SLà].  j  acetabtdosus ; 
qui  a  la  fonne  d'une  coupe ^  comme 
la  fructificadon  de  plusieurs  lichens 
(  ex.  Lichen  acetabidum) ,  ou  le 
cliapeau  de  certains  champignons 
(ex.  Peziza  ticetabulum), 

ACÉTABVLEUX^adj.,  acetahuh- 
sus  ;  qui  a  la  forme  d'un  vase ,  comme 
lecah'ce  du  Marrubium  aceiabulosum* 

AGÉTABDLIFORME  9 adj. ,  aceto-- 

huliformis;  becherformig  y  schalen^ 

fôrmig  {v\\,)  {acetabuluniy  gobelet^ 

forma  y  forme  )  ;  qui  est  excavé  en 

forme  de  coupe ,  de  gobelet ,  ou  de 

bocal. 

ACÉTATE  9  s.  m. ,  acetàs  {acetum, 
vinaigre).  Genre  de  sels  {essigsaure 
Salzcy  ail.)  qui  sont  formes  par  la 
combinaison  de  l'acide  acétique  avec 
les  bases  salifiables. 

ACIÉTÉ^  adj. ,  acetosus  {acetumy 
-vinaigre  ) .  Aigrelet,  acidulé,  converti 
en  vinaigre. 

AGÉTEUX^  adj.  9  acetosus  y  essig^ 
artig  (ail.  );  acetous  (angl.);  acetoso. 
(  it.  )  {acetum^  vinaigre).  Le  vinai- 
gre distillé  a  été  appelé  acide  acéteux 
jusqu'au  moment  ou  Adet  d'abord  et 
Darracq  ensuite^  ont  prouvé  qu'il 
n'est  pas  moins  oxigéné  que  le  vi- 
naigre dit  radical.  Iah  fermentation 
acéteuse  est  celle  par  laquelle  de  l'a- 
cide acétique  se  produit  dans  une  li- 
queur alcoolique^  en  vert  u  d'une  trans- 
mutation qu'éprouve  l'alcool.  Le  mot 
acéteùx  est  quelquefois  employé  , 
comme  synonyme  ai*  acide  j  parles  bota- 
nistes ,  quand  ils  veulent  désigner  un 
végétal  doué  d'une  saveur  acide  bien 
prononcée  (  ex.  Rumex  acetosà  , 
Pelargonium  acetosum ,  Oxalis  ace-^ 
tosella ,  Eugenid  acetosans), 

ACÉTIFIGATION  ,  s.  f.  >  acetijica^ 
tio  (acetum ,  vinaigre  jfo ,  être  fait  ). 
Opération  chimique  naturelle  par  la- 
quelle se  forme  l'acide  acétique. 

ACÉTIQUE  ,  adj . ,  aceticus  (  ace 
/um  ,  vinaigre  ).  U  acide  acétique 
{Essigsiiure y  aU.)  est  celui  qui  tait 
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la  base  du  vinaigre.  L'éther  acétique 
(Essigàther  ,  ail.  ) ,  découvert  piwr 
Lauraguaisen  1759,  se  produit  quand 
on  distille  ensemble  de  l'alcool  et  de 
l'acide  acétique* 

ACÉTITE  ,  s.  m. ,  ace tis  {acetum, 
vinaigre).  Nom  donné  aux  acétates, 
quand  on  admettait  deux  degrés  d'oxi- 
dation  de  l'acide  du  vinaigre. 

ACÉTOSELLÉES  ,  adj.  et  s.  f .  pi. , 
uicetosellœ.  Nom  -donné  par  Caa- 
dolleà  une  section  du  genre  Oxalis, 
comprenant  les  espèces  qui  se  rap« 
prochent  de  V  Oxalis  acetosella. 

ACHAINE  9  s.  m. ,  achainUy  actue^ 
lia  y  achena ,  achenium ,  acenium^^ 
Schalenfrucht  (ail.)  (apriv.,  ;^atyw, 
s'ouvrir).  C.-L.  Richard  appelait  ainsi 
un  fruit  monospetme,  ordinairement 
sec  y  dont  le  péricarpe  est  distinct  du 
tégument  propre  de  ta  graine  (ex.  Sy- 
nanthérées,  Dipsacées).  A gardh  con- 
serve le  nom  et  la  définition ,  en  fai?- 
sant  observer  quel'achaine  desSynan- 
thérées ,  par  exemple ,  est  le  résultat 
du  développement  d'une  seule  des 
trois  carpelles  dont  se  compose  ori- 
ginairement le  fruit  des  plantes  de 
celte  famille. 

ACHASCOPHYTE  ,  s.  m. ,  achas-- 
cophjrtum  (  a  priv. ,  ;(àffxu ,  s'ouvrir, 
9UT0V, plante).  Nom  donné  par  Nec- 
ker  aux  plantes  qui  ont  des  fruits  in- 
déhisccns. 

ACHÉIRIE,  s.  f .  ,  acheiria  (a 
priv.^  X^^pj  main).  Nom  donné  par 
Brcschet  à  un  genre  de  déviation  .orn 
ganique ,  ou  d'agénésie  partielle  y  qui 
est  caractérisé  par  l'absence  des  mains. 

ACHÉ]^E.     P^C^eZ  ACHAINE.   - 

ACHÉ\ODE  9  s.  m.  y  achenodium; 
Schalenfruchtkranz  (ail.).  Agardh 
donne  ce  nom  à  un  fruit  composé  de 
plusieurs  achaines  disposés  sur  le 
même  plan  *,  et  qui  résulte  de  ce 
qu'aucune  des  carpelles  primitives  de 
l'ovaire  n'a  avorté  (  ex.  Ombellir 
fères  ).  Koyez  Polaghaine. 

AC0ÉXIPE^9  adj.  et  s.  pi.  pi.  ^ 
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ce^  ou  la  cause  des  propriétés  acides 
que  manifestent  en  quelques  circon- 
stances leurs  combinaisons  avec  .cer- 
tains aytres  principes.  Elle  ne  fut 
accordée  d'abord  qu'à  Toxigène  :  on 
rétendît  ensuite  à  1  hydrogène ,  puis 
au  sélénium  et  au  tellure.  Le  chlore, 
le  brômé  et  l'iode  j  auraient  droit,  au 
même  titre  que  ces  derniers.  On  ne 
peuj;  plus  admettre  de  principes  aci- 
diBans  :  lorsque  deux  ou  plusieurs 
corps  donnent  naissance  à  un  acide , 
en  se  combinant  ensemble  \  chacun 
d'eux  contribue  pour  sa  part  à  la  pro- 
duction du  nouveau  cor[>s ,  dont  l'a- 
cidité dépend  d'ailleurs' souvent  de 
leurs  proportions  respectives,  et  des 
circonstances  dans  lesquelles  lui-mê-* 
ine  est  appelé  à  réagir* 

AGIDIFIG  ATION,  s.  f . ,  acidificalto; 
Saurung  (ail.)  (  acidum ,  acide  ,  fioy 
être  fait  ).  Conversion  en  acide  ,  pas- 
sage à  l'état  d'acide. 

ACIDIFIÉ  9  adj. ,  qui  est  converti 
en  acide. 

ACIDITÉ  9  8.  f. ,  aciditas  ,  acor  ; 
Sàure{jà\[ .)  ;  sourness  (angl.)  ;  acidezza 
(it.).  Dans  le  langage  vulgaire  ,  ce 
mot  indique  la  qualité  d'une  sub- 
stance qui  est  douée  d'une  saveur  ai- 
gre et  piquante.  En  chimie,  il  expri- 
me aujourd'hui  celle  de  détruire  les 
propriétés  caractéristiques  des  bases 
dans  les  composés  qui  en  sont  doués, 
ACIDO-BASIQUE.  Foyez  Basigène. 
ACIDOTE  9 adj.,  acidotus  (àxz^eoroç, 

Îoîntu)  ;  qui  est  terminé  en  pointe. 
ï^Adelia  (icidoton  est  ainsi  appelé 
parce  que  ses  rameaux  sont  épineux. 
ACIDIXE  9  adj.  cts.  m. ,  acidulus; 
sàuerlîch  (ail.  )  j  acidulous  (angl .)  (afxiç, 
pointe)^  qui  jouit  d'une  faible  aci- 
dité. On  appelle  i®  en  gcognosie  , 
eaux  acidulés  ,  celles  qui  tiei)nent  en 
drssolution  de  l'acide  carbonique  li- 
bre ;  2°  en  ùixmxQ^  sels  acidulés  y  ceux 
dans  lesquels  la  quantité  d'acide  ,  re- 
lativement à  celle  de  base,  dépasse 
le  terme  qui  constitue  l'état  neutre 
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ou  de  saturation  (i;oj^.  Acide.).  3^  Eh 
botanique,  plantes  acidulés^  celles  qui 
sont  douées  d'une  saveur'  aigrelette 
(  ex.  Pemphis  acidula).  V*  Ac£TSUX| 
Acinï. 

^  ACIDULÉ ,  adj. ,  acidulatus;  qui  a 
acquis  des  propriétés  légèrement  aci- 
des, ou  une  saveur  aigrelette  ,  par 
l'addition  ou  la  manifestation  d'un 
acide. 

ACIÉRATION  ,  s.  f .  ,  chalybeatio. 
Opération  par  laquelle  se  produit  l'a- 
cier ;  formation  elle-même  de  ce 
composé. 

ACIÉRÉ  ,  adj. ,  chalyheius.'k^Ùïki'à 
qu'on  donne  au  fer,  quand  il  a  été 
converti  en  acier. 

ACIÉREUX  ^adj .  Se  dit  quelquefois 

du  fer^  quand  il  a  rec^  le  caractère  de 

1»    • 
acier. 

ACIFORME  j  adj.,  aciformis^acué^ 
aiguille^  forjna ,  forme)  ;  qui  a  la 
forme  d'une  aiguille  ,  comme  Yoper*^ 
cule  du  Racomitrium  aciculare. 

ACUVACIFOLUÊ  ,  adj. ,  acinaci/o-' 
lius;  scibelbldUrig  (ail.)  {acinaceSj  sa- 
bre ,  foliuniy  feuille  );  qui  a  des 
feuilles  acinaciformes.  Ex.  Conosper^ 
mum  acinacifolium, 

ACIN ACIFORME  ,  adj. ,  acinacifor- 
mis;  sàbelfôrmig  (ail.)  ;  coltelliforme 
(it.)  (acinaces ,  sahre^  Jorma^  forme)  ; 
en  forme  de  sabre.  Se  dit,  en  botani- 
que ,  des  feuilles ,  quamd  elles  sont 
charnues  et  aplaties  de  manière  à 
présenter  deux  bords ,  l'un  épais  et 
obtus  ,  l'autre  mince ,  très-haut  et 
recourbé  en  arrière  (ex.  Dimeria 
ncinaciformis ,  Mesembryanihemum 
acinaciforme  )  ;  des  légumes ,  lors^ 
qu'ils  offrent  la  même  figure  (  ex. 
Phaseolus  lunatus  ).  /^.  Ensifoub. 

ACIN  AIRE  j  adj. ,  acinarius  (  aci^ 
nus,  grain  de  raisin)  ;  qui  présente ,  le 
long  de  sa  tige  et  de  ses  rameaux , 
de  petites  vésicules  sphériques  et  pé- 
diculces ,  semblables  à  des  grains  de 
raisin.  Ex.  Pucus  acinarius. 
ACINE9  s.  m.  ^  acimiSf  acinupi;  Béer» 
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chen  (ail.)  ;  acùto  (tt.).  Nom  donné  par 
Gaertner  h  une  baie  molle ,  unîlocu— 
la  ire,  transparente,  pleine  de  sucs,  et 
renfermant  des  graines  couvertes  d'à? 
ne  écorce  coriace.  Ex.  f^itis  vinifera. 

ACINEUX  9  này^acinosus  {acinus  , 
grain  de  rabin)  ;  quf  est  arrondi ,  en 
forme  de  grain  de  raisin.  Ex.  yor^ 
ticella  acinosa. 

ACINODENDRE,  adj. ,  acinodcn^ 
drus  (axtvoç,  fruit  à  grappe ,  ^cv^pov , 
arbre  ).  Se  dit  d'une  plante  dont  les 
fruits  sont  disposes  en  grappes.  Ex. 
Melastoma  acinodendruni. 

AGIPHORÉES,  adj.  cts.f.pl.,>^ci- 
phoreœ  (  ixh ,  pointe ,  tfipta ,  porter  ). 
Nom  donné  par  Robiueau-Dcsvoidy 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Mjodai- 
res  ,  comprenant  celles  dont  les  fe- 
melles ont  les  derniers  anneaux  de 
l'abdomen  solides  et  servant  à  intro- 
duire les  œufs  sous  l'épiderme  des 
plantes. 

ACIPHYLLE,  adj.,  aciphyllus;  na- 
delbUiltrig  (ail.  )  (àx;^ ,  pointe,  tfXàXr 
^v  ,  feuille  )  ;  qui  a  des  feuilles  poin- 
tues. Se  dit  d'une  plante  dont  les 
feuilles  sont  linéaires  et  acu minées 
(  ex.  Dianthus  acipkjrllus) ,  ou  les  la- 
dnîures  des  feuilles  piquantes  (  ex. 
Ugustrum  aciphjrlia), 

ACLÉIDIEIVS9  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
AcUidii  (a  priv.,  «Xtîç,  clavicule). 
Nom  imposé  par  Desmarets  à  une  sec- 
tion de  l'ordre  des  Rongeurs  ,  com-* 
prenant  ceux  de  ces  mammifères  qui 
sont  privés  de  clavicules ,  ou  qui  n'en 
ont  que  des  rudîm^ns. 

AGLYTHROPHYTE  ,  s.  m.  ,  acfy* 
Oirophytum  (a  priv.,  xXtî9pov,  clôture, 
ouTÔv,  plante).  Nom  donne  par  Nec— 
ker  aux  plantes  qui  ont  ou  qu'il  sup- 
posait avoir  les  graines  à  nud. 

ACOCHLIDE»^  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Acocklides  (a  priv.  ,  xô;j^ç  ,  co- 
quilLs).  Latreille  et  Menke  appellent 
ainsi  une  famille  de  la  classe  desCé— 
pbalopodes  ,  dans  laquelle  ils  rancrent 
ceux  de  ces  animaux  qui  ont  huit 
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pieds  et  qui  sont  dépourvus  de  oo* 
quille.  * 

AGOL^,  adj.  cl  s.  m.  pi. ,  Acola 
(axuXoç  ,  sans  pieds).  Nom  donné 
par  Latreille  à  une  famille  de  la 
classe  des  Elminthogâmes  ,  compre- 
nant ceux  qui  n'ont  aucun  appen- 
dice externe. 

AGONITATE,  s.  m.^aconitos.  Set 
formé  par  la  combinaison  de  l'acide 
aconitique  avec  une  base  salifiable. 

AGONITINE  ,  s.  f . ,  aconitinu.  AU 
caloïde  que  Brandes  et  Peschier  dî* 
sent  avoir  trouvé  dans  les  Acomtum 
Napellus  et  Panîculaium,  qui  ne  dif- 
fère probablement  pas  de  celui  que 
Pallas  prétend  avoir  rencontré  dans 
la  racine  de  VAconitttni  Ljrcocto^ 
num ,  mais  dont  l'existence  a  besoin 
encore  d'être  confirmée  par  de  non* 
velles  recherches. 

AGONITIQUE^  adj.  ,  aconiiicus. 
Nom  donné  par  Peschier  k  un  acide 
particulier,  dont  il  a  annoncé  l'exis- 
tence dans  l'aconit.  Benuerscheidt  a 
trouvé  aussi  de  l'ncide  aconitiqne 
dans  le  suc  de  VAconitwn  Stoerkia^ 
num. 

ACOIUNES9  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Aco'* 
rinœ.  Nom  donné  par  Link  à  la  fa* 
mille  de  plantes  plus  généralement 
connue  sous  celui  ^Aroiâéts» 

AGOBBIOSE  9  adj. ,  acormosus{ùt 
priv. ,  cormusy  tige).  Willdenow  don«< 
nait  cette  épithète  aux  plantes  dont 
les  feuilles  et  fleurs  partent  immédia- 
tement de  la  racine.  Ex.  Colchkum 
autumnale. 

AGOTYLÉDON)  adj . ,  acotyUdotms; 
saamenlapperdos  (ail.);  acotjrUdone 
(itl)  (a  priv. ,  xorri^u^ùv,  cotylédon). ■ 
Ce  nom  fut  d'abord  ^onné  aux  plan- 
tes qui,  n'ajant  pas  de  véritable  em«» 
bryon  ,  sont  par  conséquent  dépour- 
vues de  cotylédons.  Il  était  alors  sy- 
nonyme de  cryptogame.  Depuis  il  a 
été  reconnu  que  certaines  plantes  em- 
bryonnées  manquent  de  cotylédons 
(ex.  Tropœolum,  Cuscula^  Lecylhis, 
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.Oroèmeke).  C'est  à  celles-U  mi« 
Fries  réserve  rëpithète  ôi'acôtfléao^ 
nés,  donliant  le  nom  de  lUménMUê  ou 
é¥aêeulair€s  auA  orjptogame»  qui 
Vavaîeol  portée  jusqu'alors  et  que 
CaadoUe  appelle  eêUulaires. 
.  ACOTYLÉDOnA,  adj. ,  acotyUdo^ 
neus;  saamenlappenlos  [M.)  (a  prîv., 
kwtyiknàè^i  cotylédon).  Èpkbète  «fen- 
sée  par  Richard  aux  embryons ,  quels 
qu%  soient  I  qui  n'ont  pas  de  cotj'» 
ledoai  i  et  réservée  par  Fries  aux 
aeub  végétaux  vasculaires  dont  l'em- 
htjùÊk  éU  dépourvu  de  ces  organes-. 

ACOTYlilDWiES^adi.  et  s.  1.  pi., 
'Aoolyledoûesy  AcoiyUaonea.  Classe 
dtt  régne  végétal  y  dans  la  méthode 
4e  Jnssieu  ,  et-division  du  même  rè- 
gne y  dans  celle  d'Agardh ,  qui  corn-» 
prennent  les  planlcssans  cotylédons^ 
k  Texclusion  des  vasculaires  en  petit 
BCMnbre  qu'on  a  découvert  depuis 
être  dans  le  même  caa. 

ACOtYLÉDONIl! ,  8.  f . ,  aeoty'îedo^ 
nia  (d^priv. ,  TtorvXig^y  ,  cotylédon). 
Glaïae  da  système  linnéen  modifié  par 
Rîehard ,  qui  comprend  les  végétaux 
cellulaires,  ou  néméens,  ou  cryptoga-* 
mes ,  ceux  chez  lesquelii  on  n-  observe 
point  de  cotylédons. 

ACOrflrEft ,  adj.  et  8.  m.  pi. ,  j4c<h 
tria  (a  prhr. ,  «oniXn ,  cavité).  Nonv 
miné  par  La^lreiile  k  une  (amille  de 
kelasw  des  Acalèphes,  comprenant 
étmt  de  ces  animaux  qai  n'ont  ni 
booclie  centrale ,  ni  cavités  latérales. 
;  ACIMtÈlRÉ  9  s.  m. ,  acoumetrum 
(ôtxovo),  entendre,  fzirpf&i^ mesurer).- 
iMltiMBMt  imaginé  par  Ilard  pour 
iMtsrev  Fiteendoo  du  sens  de  l'ouïe 
ehei  Hoinine. 
ACMSjVlQUB^  8,  f .  I  acustica;  j^kus- 


K};  aeêUêties  (angl.)  (dêxouo», 
tettilre).  Branche  de  la  physique  qui 
Mehorehe  les  lois  suivant  lesquelles 
lofon  ae  prodoit  et  se  transmet  à  nos 
organes. 

hCmmVfCE^  adj.  ,  acuêticus; 
hmçsvfA%\  akmiisch  (ail.)  ;  aeoasikk 
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(  angl.  )  (hwùftà^  entendre).  Se  diti 
1^  en  physique,  d'un^A^noméne  qui  est 
relatif  à  la  production  ou  à  lapropo-* 
galion  du  «on  ;  a^  en  physiologie  , 
d'un  organe  ou  d'un  <fi]^r«i/ destiné 
à  recueillir  les  sons ,  à  les  rendre  sen- 
sibles pour  les  animaux  doués  du  sens 
de  l'ouïe. 

ACRAIVIE  5  s.  f. ,  acrania  (a  prîy,  ^ 
«poviov,  crânè).  Absence  totale  ou 
partielle  du  crâne. 

AGBE  9  adj.  yucer  ;  scharf^beissend 
(ail.)  ;  sharp  (angl.)  ;  acro  (it.) (obcpoç^ 
sommet).  Se  dit  d'une  sai^eut  désiU 
gréabié ,  mordante  ,  brûlante  ,  pres- 

2ue  caustique,,  et  par  extension 
e  toute  substartee  qui  possède  une 
saveur  de  ce  genre.  Ex.  BanuncuUts 
aeris, 

xexiàwmxm  y  adj .  et  s.  m.  pi.  ^ 
AcremonU,  Nom  donné  par  Fries  âl 
une  tribu  de  Tordre  des  Conioroyce- 
tesMucorins,  qui  a  pour  type  le  genre 
Acremonium, 

AGREl^  ,  s.  f,  ,  acriias  ;  Scharfe 
yi\\J)\shai^ness  (angl.)>  agrezza  (it). 
Propriété  dont  jouissent  certaines 
substances ,  végétales  surtout,  d'exer* 
9fit  sur  la  langue  l'action  désagréable 
qui  constitue  la  saveur  acre ,  et  qui 
dépend  soit  d'i^ne  huile  essentidlo 
(ex.  anémone  ^.crucifères),  ou  d'un 
acide  volatil  (ex.  noix  vomîque) ,  soit 
d*un  alcaloïde  volatil  (ex.  daphne, 
tabac),  ou, le  plus  souvent,  d'un 
principe  qu'on  n'est  point  encore 
parvenu  à  isoler. 

ACRIDIEIVS ,  adj.  et  8.  m.  ph  ,. 
jicriduj  Acridiies,  Famille  d'insectes 
orthoptères,  admise  par  Lntreille  , 
Goldtuss,  Ëtchwald,  Ficinuset  Caros, 
qui  a  pour  type  le  genre  Acridium. 

ACIUDOPHAGE  ,  adj. ,  acridopka^ 
gm  ;  flbepi^ofàyoc  (^nept^ov ,  petite  sau- 
terelle ,  fifjf» ,  manger)  ;  qui  mange 
des  sauterelles ,  qui  en  fait  sa  nour— ' 
riture. 

AGRITES  9  adj.  et  s.  m.  Tik.jAcriia 
(XifiroCy  CQnftts).  Nom  donné  par 
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iià/tXwy  à  une  division  da  règne  ani- 
mal y  comprenant  les  infusoires ,  les 
polypes  et  une  partie  des  vers  intes-? 
tînaux,  parce  qu'il  j  règne  encore  une 
grande  confusion. 

AÇRQDBArrE^  adj.  ,  acrohaptus 
f  cutpoç,  «oinmei  ,  P^mxHs  teint  )f 
iJjîfihu  aorobaptt^  porte  une  tache 
Janine  Wei^lréinité  de  ses  ailes. 
.  AC|U|GAaP£S,adj,  et  s.  f.  plur., 
AcroçoFM  {  wf^%i  9  sommet ,  Tcocpirècy 
fruit}»  Ixom  donné  par  Bridel  à  un^ 
i^lassç  de  iQou^sesi  coinprenant  celles 
de  oeg  planés  qui  ont  la  fructification 
terminale. 

ACBOc£RID£S,adj.  et  s.  f.  pi.  » 
jicroceridiE,  Leach  dcsigiie  sous  ce 
nom  unç  famille  de  l'prdre  des  Dip»- 
teres^  dans  laquelle  il  range  ceux  de 
çea  ipseetes  qui  ont  du  rapport  avec 
)e  genre  Acrp^era. 
.  A<U9lOI>AGTYI.]S ,  s.  m. ,  acrodacif^ 
lam  }  ZékênrvJJi^^:  (  ^1  •  )  (&f)oc ,  som- 
niel^  ^4C3rruXo(9  doigt).  Illiger  appelait 
^insi  U  €aee.  «uperieure  de  chaque 
doigt  chei:  le^  oiseaux. 

A€ROGÈNE ,  adject.  ^  acrogenu^ 
(  iiipùç  y  sommet  y  yfwc^,  produire  ). 
Êpitbèke  dppnée^  dans,  la  nomenola- 
ture  minéralogique  de  Ha«j,  a  uq 
cristal  qui  dérive  d'un  rhomboïde  par 
des  décrpissemens.  sur  les  angles  et 
les  bords  supérieurs.  Ex.  Chaux  car* 
h^^natéeacrogèné^ 

ACROGYR^^  adj» et  s.  f.  plur., 
-AerttgyNUm  («xpoç^  sommet,  T^poç, 
rond)*  Nom  donné  par  Bernhardi  aux 
fouigèresdont  les  fruits  sont  pourvus 
SMi  soBMseft  d -une  £ausse  roue.  . 

ACBONEy  adj.,  acronus.  Necker 
isanaîÉ  cette  épithète  aux  ovaires  qui 
ne  s'élargiissent  point  à  la  base^  de 
■laiiière  à  former  l^ne  espèce  de  dis- 
que plus  ou  m#ins  charnu  • 

ACROKYOPS^  adj.  9  acronychius 
{JiafHf  sommet,  ewS ,  ongle)  ;  qui  est 
recourbé  é  la  manière  des  ongles, 
comme  les  pétales  du  Lawsotiiaacro'^ 
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AGRONYQUE  ,  adj.,  aew^ycius  ; 
àxpovuxToç  ;  akronjktisch  (ajl.)  (5îyoc jk 
sommet,  vùÇ ,  nuit).  Se  dit,  en  astro- 
nomie ,  du  lef/er  des  astres ,  quand  il 
a  lieu  au  coucher  du  sQleil  ;  de  leur 
coucher^  quand  îl  coïncide  avec  le  le-* 
ver  dû  soleil  ;  d'une  éodk  ou  d'une 
planète ,  lorsqu'elle  est  du'  icôté  du 
ciel  opposé  à  celui  où  se  irm^ve  le  so«* 
leil.  /:       : 

AGROPODEy  $.m.y  OCropodiHm^ 
Fussrûçken  (  ail.  )  (  «xpoc ,.  sommet  ^ 
Trovç,  pied).  Nom  doqné  Jxar  lUiger 
^u  côte  supérieur  du  pied  entier  des 
oiseaux» 

AÇROSARQUE  ^  s.  m  • ,  acrosarcum 
(axpoç,  sommet,  vâpÇ,  ohair).  Des* 
vaux,  appelle  ainsi  un  fruit  sphérique* 
charnu  et  soudé  avec  le  (^alioa,  qui 
souvent  le  couronne.  Ex.  Ili6iU  ru^ 
irum* 

AGROSPIRE  98.  f . ,  acrospira  (  3i^ 
tepoç,  sommet,  99r«î^,  corde) <Grev 
donnait  ce  nom  à  la  plumulede  l'orge^ 
développée  par  la  germination ,  en 
raison  de  sa  forme  et  de  sa  situation* 

4GR0TARSE  9  s.  m. ,  ûcrotarsium^ 
Spann  (  ail *)  (  ax^ôç ,  soiùmet ,  ^àpvoç  , 
Urse)*  Illiger  nomme  ainsi  k  face 
antérieure  de  la  patte  des  oiseaux, 
depuis  le  pli  du  pied  jusqu'au  ge-* 
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AGROTlÈRESy  8.  m.  pL ,  aaroieria^ 
«pcpoDipca'.  Mot  fort  peu  usité  ,  qui 
exprime  les  extrémités  dux^orps,  la 
tête,  les  mains  et  les  pieds.  1 

AGTE^s.  m.,  actusj  Tkai^:Sand» 
luHgj  fVerk^eXL,)  ;  act  (angl.)  ;  atia 
(it.)  {ago  ,  faire)»  Produit  d'une 
action  quelconque. 
.  AGTIF9  adj. ,  aetivus;  thàtig  (alL); 
aciwe  (angl.  );  flWVo(tt.')  {ago^ 
faire);  qui  exerce  une  action,  qui 
agit  d'une  manière  vive  et  prononcée}' 

AGTCKEBICirifME  9  s.  m.,  actinen* 
chyma  (àxrtv,  rayon,  x"f*^>  suc), 
F.  G.  Hayne  appelle  ainsi  le  tissu  cel- 
lulaire des  végétaux ,  lorsqu'il  est 
disposé  sous  la  forme  oe  cayoni. 
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AGTINLUEESy  adj.  et  s.  m.  plur.; 
jiciiniaria.  Lamouroux  donne  ce 
nom  à  un  ordre  de  pbljpiers  sarcoïdes, 
parce  que  ceux  qui  le  constituent 
ont  beaucoup  de  ressemblance'  avec 
les  Actinies  ,  pour  la  forme. 

AGTtNIENSy  «dj.  et  s.  m.  pi., 
Actinianié  Nom  donné  par  Blainyille 
à  une  famille  de  la  classe  des  Zoantbai- 
res,  renfermant  ceux  de  ces  animaux 
tttii  ont  le  corps  mou  ou  contractile  dans 
tous  ses  points  y  et  ayant  pour  type  le 
genre  Actinia, 

ACTINIES  9  s.  f.  pi.  ^Actiniœ,  Nom 
d'un  ordre  ,  suivant  Goldfuss  ,  d'une 
Csmille  ^  selon  Fîcinus  et  Carus ,  de  la 
classe  des  Radiaires,  d'une  famille  de 
la  classe  des  Gyclozoaires ,  d'après 
Eichwald  |  dont  le  genre  Actinia  est 
le  type. 

AGTINIFCmilE  ^adj.,  acitniformis 
(  axTtv ,  rayon , yôriita^  forme)  ;  qui 
a  une  forme  rayonnée.  Quelques 
zoologistes  disent  animal  actiniforme 
pour  animal  rayonné  (ex.  Dendro^ 
fkyllia  ramea).  F.  G.  Haync  appelle 
iûsu  actiniforme  j  une  modification 
du  tissucellulaire  végétal,,  résultant  de 
l'agglomération  de  cellules,  qui  se  ré- 
unissent par  leurs  parties  latérales, 
et  partent  de  la  moelle  pour  se  ren- 
dre en  rayonnant  k  l'écorce,  dans 
les  plantes  dicotylédones. 

ACTINOG  ARPE  ,  adj . ,  actinocarpus 
(fltxm,  rayon,  xapiroc,  fi*uit).  G. 
AUmann  donne   cette  épithète  aux 

1  liantes  qui  ont  les  trophospermes  ou 
es  ailes  du  trophosperme  disposés 
comme  les  rayons  du  fruit. 

ACTINOMORPHES  ,  adj.  et  s.  m. 
pL  ,  Actinomorphia  (  âxtiv  ,  rayon , 
fMffi  •  forme).  Synonyme  à^Aclino^ 
xoaires,  employé  par  Élainville ,  afin 
de  désigner  un  sous-règne  du  règne 
animal ,  comprenant  des  animaux  qui 
ont  une  forme  circulaire  et  rayonnée , 
à  peu  près  comme  les  fleurs  des  végé- 
taux. 

AGTIIV09T01IE ,  9^iy^  actinosto- 
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mus  (ocxriv,  rayon,  ffTouât,  bouche); 
qui  a  la  bouche  rayonnée.  Le  Verrw^ 
caria  actinostoma  a  ses  ostioles  gar- 
nies d'une  poussière  blanche  disposée 
en  rayons. 

AGTINOSTOIIES9  adj.  et  s.  m. 
plé ,  Actinostomata  (axfiv ,  rayon , 
OTo/Mt,  bouche).  Nom  donné  par  La- 
treille  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Hélianthoïdes ,  comprenant  des  ani- 
maux dont  la  bouche  est  entourée  de 
rayons  qui  portent  des  tentacules. 

AGTINÔTEIJX^  9  adj.  Se  dit,  en  géo- 
gnosie ,  d'une  roche  qui  contient  de 
l'actinote  disséminé.  Ex.  Leptjrnite 
actinoteuxj  Amphibole  actinotique, 

AGTINOTIQUE9  adj.  Synonyme 
ffactinoteux.  Voyez  ce  mot. 

AGTINOZOAIRESy  adj.  et  s.  m* 
pL,  Actinozoaria  {àxriv,  rayon,  Çwov, 
animal). Nom  donné  par  Blainville  à  un 
type  du  règne  animal,  comprenant  les 
animaux  dont  le  corps  replier  offre 
constamment  une  disposition  rayon— 
née  ,  soit  en  lui-même ,  soit  dans  les 
organes  de  nature  différente  dont  il 
peut  être  pourvu. 

AGTINOZOÉS9  s. m.  pi.,  Aclino" 
zoa  (àxrlv ,  rayon  ,  i^ûov ,  animal  )• 
Nom  donné  par  Latreille  à  un  em- 
branchement du  règne  animal ,  dans 
lequel  il  range  les  Acéphales  gastri- 
ques qui  ont  les  appendices  du  corps 
et  souvent  aussi  les  divisions  ou  aires 
de  sa  surface  rayonnes. 

AGTION  ,  s.  f. ,  actio;  Handlung 
(M.)  i  action  (angl.)  ;  azione  (it.  ) 
(ago  j  faire).  Manière  quelconque 
dont  un  corps  influe  sensiblement  sur 
un  autre  ;  effort  que  fait  un  corps 
pour  mettre  un  autre  corps  en  mou- 
vement. 

AGTIVITÉ9  s.  f.,  actitfitas;  Ivip- 
yiea ,  irpoéÇcç  ;  Wirksamkeit  (  ail.  )  ; 
actiçity  (angl.)  ;  attitfità  (  it.)  {ago , 
faire  ).  Faculté  d'agir  ou  d'entrer  en 
action  ;  vivacité  ,  promptitude  dans 
l'action. 

ACUITÉ  9  8.  f.  >  aculeness  (  angl.). 
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Se  d!t  du  fion ,  en  physique ,  pour  ex- 
primer le  caractère  qui  le  constitue  à 
l'état  aigu. 

ACIJLÉIFOHIIIE;,  adj. ,  acvleifor^ 
mis  ;  stachelformig  {M,)  (^aculeusy 
aiguillon  ,  forma ,  figure  )  ;  qui  a  la 
forme  d*un  aiguillon.  Se  dit,  en  zoo- 
logie, des  écailles  de  certains  poissons, 
qui  ont  la  forme  de  pointes  recourbées 
(ex.  Diodon  Atinga  )  ;  des  tubercules 
qui  garnissent  diverses  coquilles ,  de 
coquilles  mêmes  qui  sont  minces  et  à 
spire  trés-pointue  (ex.  Fusus  aculei^ 
formis)  ;  enfin  ,  d'après  Kirbj,  de 
l'oTÎscapte  des  Hyménoptères  ,  qui 
a  la  forme  et  remplit  les  fonctions 
d'un  aiguillon. 

ACWaSÈj  adj.,  acuminatus;  zu- 
gespitzt  ,  langgespitzt ,  langzuge" 
spitzt  (ail.);  aguzzo  (it.)  {acumen, 
aiguillon).  Terminé  en  pointe  longue 
et  mince.  Se  dit  :  i^  en  botanique, 
des  feuilles  dont  les  deux  bords, 
avant  de  se  }oindre,  changent  de 
direction,  et  se  prolongent  au  delà 
du  point  où  ils  se  seraient  réunis  si 
leur  direction  n'avait  pas  changé 
(  ex.  Sciodaphyllum  acuminatùm  )  ; 
2^  en  zoologie ,  des  ailes  des  insectes , 
quand  elles  finissent  en  une  pointe 
aiguë  et  prolongée. 

ACinaiVElJX,  adj. ,  acuminosus 
(acwnen,  pointe).  Epithète  donnée 
quelquefois  à  une  sommité  qui  se 
prolonge  en  pointe  peu  aiguë. 

AGUlflIVIFÉBE^  adj.,  acuminifc" 
rus  {acumen,  aiguillon  '^forOy  porter). 
Se  dit ,  en  zoologie ,  d'un  animal  dont 
le  corps  porte  de  petits  tubercules 
pointus.  Éx.  Caprilla  tLcuminifera, 

AC1JMIIVIF0LIÉ,  adj.,  acuminifo» 
Uus  (  acumen  »  aiguillon ,  folinm  9 
feuille).  Ëpilbëte  donnée  à  des  plan- 
tes dont  les  feuilles  sont  acummées. 
Ex.  Spennera  acuminifoUa, 

ACUTANGliE^  adj.,  acutangulus ; 
spitzwinkelig  (  ail  )  ;  acutangular 
(angl.)  ;  acutangulo  (  it.)  (aculus , 
aigu  y    angub^^j    angle),    Kpithëte 
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donnée ,  dans  la  nomenclature  miné* 
ralogique  de  Haûy,  à  un  prisme 
hexaëare  dont  les  angles  solides  sont 
intei-ceptés  par  des  facettes  triangu- 
laires très-aiguës.  Ex.  Chaux  eorh 
natée  acutangle. 

AÇUTANGULÉ  ,  adj. ,  acuiongutuSf 
aculangulatus  ,  acutè  angubUus  ; 
scharfeckigy  scharfkantig,  (ail.)  ;  qui 
a  des  angles  aigus.  Se  dit ,  en  botani* 
que ,  d'une  tige  offrant  des  angles^^ 
en  nombre  déterminé ,  qui  sont  tran« 
chans  {ex.  Car  ex  vulpina)yie& feuilles 
qui  sont  partagées  en  plusieurs  lobes 
aigus  (ex.  Ljrsianthus  acutangulus  , 
Dombejra  acutangula^  Sisjrmbrium 
acutangulum) ,  des  fruits  qui  sont 
chargés  d'angles  tranchans  sur  leur 
longueur  (ex.Cucumis  acutangulus). 

ACUnCAUDÉ,  adj.,  acutkauda^ 
iusÇacuiusy  aigu,  couda,  queue). 
Se  dit,  en  zoologie,  d'un  mammifère 
qui  a  la  queue  pointue  (ex.  Molossus 
acuticaudatus)y  ou  d'un  oiseau  qui  c 
les  plumes  caudales  étagées  de  ma- 
nière que  sa  queue  finisse  en  pointe 
(ex.  Psittacus  acuticaadatus). 

AGIJTIGQSTÉ  9  adj . ,  acutico  status  ^ 
acuticostus  {aculus ^  ^igu,  costa, 
côte).  Se  dît,  en  zoologie ,  d'une  co- 
quille dont  la  superficie  est  chargée 
de  côtes  aiguës.  Ex.  Pecten  act^d-m. 
costa. 

ACUTIFLORE  ,  adj. ,  acuti/lorus^  ; 
spitzBlûthig  {à\l.)  (aeutus  i^  «igu^ 
Jlora^  fleur).  Se  dit,  en  botanique, 
d'une  plante  qui  a  lés  lobes  de  sa  co- 
rolle aigus  (ex.  Mussaendea  acuti^ 
fiord)y  ou  ses  pétales  terminés^  en 
pointe  (ex.  Unetia  acuiiflora\  ott  les 
segmens  de  sa  corolle  terminés  ea 
pomte  aiguë  aU  sommet  (ex.  Cu» 
triera  acutijlord)^  ou  se%  fleurs  dispo* 
sées  en  'épiilets  rudes  au  toucher,,  a 
cause  des  pointes  qui  garnissent  les 
valves  de  chacune  (ex.  Eragrostis 
acutiflora). 

ACUTIFOLIÉy  adj.,  acutifoUus ; 
spitzigbliUtrig ,  stackelblàttrig  (ail.) 
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{acuiU9^  àîgQyfhliamj  feaille)i  Epi- 
thète  donnée' à  des  plantes  qui  ont 
leurs  featlles  acuminées.  Ex*  Scor^^ 
piurvj  aeutifolius ,  Cassta  acutifih' 
lia ,  Orthotrichum  acatifoUum, 

ÂCUTILOBÉ,  adj .  >  acutilobus  {acU" 
mi^  axgâj  lob'us^  lobe).  Se  dit,  en 
'botanique  V  d'une  plante  dont  les  lo* 
lies  des  feuilles  sont  aigus.  Ex.  Tha-^ 
Uctrum' acuUfblium ,  Idnaria  acùti^ 
Ma» 
.  A€MI£ÏPKS\E^  ad}.,  acutipennis 
{acutus ,  hi^j  pehna,  plume).  Se 
dit,  en  loolo^e^  d'un  oiseau  dont 
lès  péilnè^  dé  là  queud  sont  très- 
])ôikitties  etétiigées.  Et.  Trochilus 
€àttdà€Utûs. 

'  ÀGinmOSTf^9  adj.,  acudrostra" 
tas  {actttaiy  aigu,  rosirum,  bec).  Se 
dît,  en  lodlogie,  d'un  aniinal  qui  a 
ïes  rticlK^rès  prolongées  en  un  bec 
pbmtu.  Er.  Èalein^ptera  acutiros" 
^tralà, 

'  ACIJTO-ÉPINETO  ,  àdj . ,  aculo-spi- 
Ttosus,  Epithète  donnée  par  lés  ento- 
inologistès  à  des  chenilles  qui  ont  sur 
le  corps  plusieurs  langées  d'épines 
«ligues et  rameuses^  comme  celles  du 
fi^pillon  Vancsse. 

Al>  AGT¥LE  9  adj . ,  adacîylus  ;  fin^ 
gerîos  (a!l.)  (  a  prir. ,  Si^crvloç , 
doigt);  qui  n'a  pasxle  doigts.  Épidiële 
donnée  à  un  crustacé  dont  les  pattes 
antérieures  èont  dépourvues  de  pince. 
Ex.  Hippia  adactyla, 
'  ADAMAtVTIRI,  adj.^  adamantînus 
(ée9d^pueç ,  diamant);  qui  a  la  dureté  ou 
l'éclat  du  diamant.  On  donnait  jadis 
IcJ  nom  de  spath  adamantin  à  une 
variété  de  corindoii ,  parce  qu'Oh 
liMvaft',  h  tort ,  la  potidi^  de  ce  mi- 
nénil  éapable  d'user  le  diamant.  Les 
minéralogistes  appuient  échî  ada~' 
ktantin  câui  qui ,  ayant  beaucoup  de 
YÎvacilé ,  se  rapproche  de  celui  d  une 
lame  d'acier  poli,  à  mesure  qu'on  in- 
cline le  corps  sous  un  certain  aspect , 
jusqu'à  ce  que  la  force  de  réflexion 
ait  atteint  son  mauq^tiat  i  et  cette 
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épithëte  vient  de  ce  que  ie  diamant 
poli  offre  le  type  de  cet  effet  de  lu-* 
mière. 

AbAJIlIQUË  9  ad]  .^  aiamicus*  Nom 
donné  par  Borj  à  une  race  primitive 
de  l'espèce  humaine,  qu'il  suppose 
originaire  de l'Abyssinie ,  où,  par  son 
interprétation  des  récits,  mosaïques  ^ 
il  place  lé  berceau  d'Adam. 

ADDITIF,  adj.,  additipus  {àddo^ 
ajouter).  Epithète  donnée,  dans  la 
nomenclature  minéralogique  de 
Haiiy,  à  un  cristal  dans  le  signe  du- 

3uel  un  des  exposans  est  plus  grand 
'une  unité  que  la  somme  des  autres 
exposans.  Ex.  Corindon  additif, 

ADDITIOmEL,  adj.,  oddititîus. 
Brochant  appelle yorme^  additionnel" 
les  d'un  cristal ,  celles  qui  sont  les 
plus  petites ,  parce  que  leur  présence 
n'altère  pas  sensiblement  la  forme 
^nérale. 

ADDUCTEUR  9  adj.,  ait/ue/or  {ad, 
vers,  ducoy  conduire);  qui  amène. 
Hedwig  appelait  vaisseawt  addue^ 
leurs  des  filamens  très-déliés  qui  sont 
mêlés  aux  séminules  dans  les  urnes 
des  mousses  et  les  capsules  des  hépa* 
tiques. 

ADDUCTION 9  S.  f.,  adduetio;  An- 
ziehen  (ail.);  addueing  (aogl.)  {adj 
vers,  duco ,  conduire).  Action  de 
irapprocher  un  membre  de  l'axe  du 
corps ,  ou  une  partie  d'un  membre  de 
l'axe  de  ce  dernier. 

ADÉLOBRANGHES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Adelobroiichiata  (a^nXoç,  caché , 
6pdé7;^a,  branchies).  I^om  donné  par 
Duméril  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Gastéropodes,  par  G.  Fisdier,  à  una 
section  de  ce  même  ordre,  et  par 
G.  Hartmann ,  à  un  ordre  de  la  classe 
des  Gastéropodes,  coupes  comprenant 
toutes  des  Mollusques  dont  les  bran- 
chies ne  sont. point  visibles  à  rexté* 
rieur. 

ADÉLODEB!IIES,adj.  et  S.  m.  pl.^ 
Âdeloderma  fat^iXoç ,  caché  ,  ^pitt , 
peau).  Kom  oonné  ;  par  FcrusMc  «t 
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Menke^  à  mi  8ous<ordfe  de  la  dasse 
^des  Gastéropodes  y  coniprenant  -ceux 
dopt  les  branchies  ne  s'aperiçoivent 
point  à  l'extérieur  da  corps. 

ADÉLOGl^NEy  adj.y  adelogenus 
<5^i3>ac»  caebé  ^  ytfyvàM,  produire). 
BroDgaîart  et  €.  Prévost  donnent 
œtte  épithëte  aux  roches  qui  parais- 
sent composées  d'une  seule  substance, 
résultat  d'un  mélange  de  parties  ex- 
trêmement fines  y  n'offrant  point  les 
caractères  positi&d'un  minéral  connu, 
de  sorte  que  leur  composition  se  dé^ 
robe  en  quelque  sorte  à  l'œil.  ' 

ADiLOPN£IAK0NEI»,adj.ets.  m., 
pi. ,  Adelopneumona  { à^»iX&c ,  caché , 
^iryliipuv)  poumon).  Nom  donné  par 
Oray  a  hb  ordre  de  la  «lasse  des  Gas- 
téropodes, comprenant  ceux  qui  res- 
pirent par  des  branchies  aériennes  ca< 
cbées  «ans  l'intérieur  du  corps. 

AMEUPH£-9  9A\, y  adelphas ,  adel^ 
phicus  (êiSùi^^  frère)  .Épithètedonnée 
aux  étamines,  quaud  ellts  sont  sou- 
dées parleurs  filets  en  un  ou  plusieurs 
corps  ^  dont  ebacun  sert  de  soutien  à 
l^nsietifs  anthères. 

ADÛ^ran^s;  f. ,  {id€lphta{àSgkfOij 
frère)'.  Se  dit ,  en  botanique ,  de  la 
féunioB  des  étamines  par  leurs  âiets , 
quand  on  la  considère  d'une  tnanière 
céttémle. 

AIMEIE<PraQCIV«  frayez  Adelphe. 

âDÉHÂMtVEj  adj.,  adenanthus 
-(&Kv,  glande,  av9o<;,  ieur).  Se  dît, 
en  botanique  y  d'une  plante  dont  les 
pédieeUcfl  naissent  de  la  based'orga- 
"mci  glanduleux.  £x.  Phaseolns  ad^ 

AHI&lVOCiliYCé,  adj.,  ndenocaîfx 
^tifty ,  glande ,  KttHÇ,  calice).  Se  dît, 
•H  botanique  ,  d'une  plante  dont  le 
caKce  est  parsemé  de  points  glandu- 
leux. £x.  Eugenia  aden&cafyx, 
.  kséMUffWmSÊ^dAi.^adenopfwrus 
{iBh9 ,  ^ande,  f^,  porter).  Épîtbète 
donnée  par  les  botanistes  à  une 
fAante  qui  porte  des  glandes  sur  quet- 
qo'iuie  de  ses  parties ,  par  cxempfe 
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sur  ses  capsules ,  comme  le  Pefygah 
ndenophorow 

lus  (  &$h'»  9  glande ,  ifi>Xkw ,  feuilb  )« 
Se  dit,  en  botanique,  d'une  planta 
dont  les  feuilles  soiat  hérissées  de 
glandes  sur  leur  face  inférieure  (ex» 
Rogeria  ndenopfylUi) ,  o«  parsemées 
de  points  glanduleax,  soit  eli  dessous 
(ex.  Poljrgonum  4ulenophflltwij,  soit 
en  dessus  (ex.  Rosa  aaenopkflla). 

ADÉNtmiYUJÊfië,  ad^.  et  s.  f. 
pi. ,  4denophyttea.  Nom  dénué  par 
GandoUe  à  un  groupe  d'Oira^^eom<- 
prenant  les  espèces  qui  portent  de 
petits  tubercules  ^obuleux  au  som-^ 
•met  des  feuilles. 

ADÉN0POD£9  adj.,  adenopoius 
(à^/iV,  glande  ,  iroOç  ,  pied).  Se  dit, 
en  botanique ,  d'une  plante  qui  perte 
des  glandes  sur  ses  pétioles.  Ex.  Pas^ 
siflora  adenopodûu 

ADÉNOSTÉltONE,  adj.,  adenosie^ 
mon  (À^v,  glande,  omifici>y,  filament). 
Se  dit,  en  botanique,  de  plantes  dont 
les  filets  des  étamines  portent  des 
glandes.    Ex.  Macairea  adenoste*» 

4 

mon, 

'  ADÉlVOSlirLÉES  ^  adj .  et  s.  f •  |d. , 
Adenosîfleœ  (  à^v ,  glande ,  «r^lioç , 
stjle).  Nom  donné  par  Cassinî  k  une 
tribu  de  la  famille  des  Sjrnanthérées» 
qui  a  pour  type  le  genre  Adenostjfles^ 

ADÉFflACHBSy  adj.  et  s;  m.  pL, 

Adephagi,  Adephaga  (àfcfdcToç ,  vo- 

race] .  Nom  donné  par  GlalrTÎne  et  par 

Ëiciiwald  à  nne  famille  dlnsectts 

'Coléoptères ,  comprenant  des  espèces 

'-  carnassières  et  Yoraces. 

ABESIIACÉS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Adesmacea  (  a  priv.  ,  ^i^fioç ,  Jîen  ). 
Nom  donné  par  BlainTÎUe  à  nne  fa- 
mille  de  l'ordre  des  Acéphtlophores 
Latoellibranches,  comprenant  des  es- 
pèces dont  la  coquille  p'est  point  as- 
sez grande  pour  couyrir  tout  le  corps 
de  ranimai,  et  dont  le  manteau  est 
'complètement  fermé  et  tubuleux. 
'-■ .  ill^0ÉEUBNCI5|  9.  f.,  adkartnUa, 


a4  ADHÉ 

€o<Uitio  ;  irpofffTiffcc;  Aneinanderhan^ 
gen^t  Zusammenhangen ,  f^erwach^ 
èung{M.)  ;  adhefencjr  {nn^Vj  ;  appi^ 
gUamentô'lh.)  (ad,  à ,  hœreo,  tenir). 
On  appelle  ainsi  :  i^  en  physique , 
l'union  intime  de  deux  corps  par  leurs 
faces,  en  vei'tii  de  rattràction  que  ces 
corps,  exercent  réciproquement  l'un 
jBur  Fautre;  a^  en  minéralogie,  |a 
manière  dont  les  cristaux  sont  atta- 
chés à  leur  gangue  ou  à  leur  support; 
3^  en  botanique  et  en  zoologie ,  l'u- 
nion ou  la  soudure  de  parties  qui.ori- 
ginairement  sont  distinctes. 

ADHÉBENT,  adj.,  adhœrens;  an" 
gewachsen,  anhangendj  anklebend 
(ail.);  aderente  (It,)  [ady  hjhœreo, 
tçnir}*  Se^dity  en  botanique  et  en 
zoologie  I  d'une  ,  partie  qujelconque 
d'un  animal  ou  d'un  végétal  qui  s'est 
réunie  d'une  manière  plus  ou  moins 
intime  avec  les  parties  environnantes. 
Amande  adhérente,  celle  qui  tient  à 
l'enveloppe  placée  sur  elle  (ex. 
Graminées).  Baie  adhérente^  celle 
qui  fait  corps  avec  le  périanthe  simple 
(ex.  Musa  paradisiaca) ,  ou  avec  lé 
calice  (ex.  Jiièes  rubritm).  Calice 
adhérent,  celui  qui  est  soudé  avec  la 
paroi  extern^e  de  l'ovaire  (ex.  Sy^ 
nanthérées).  Capsule  adhérente,  celle 
qui  fait  corps  avec  le  calice  (  ex. /m 
germamca)j  ou  avec  le  périanthe 
simple  (  ex.  Çampanula  art^ensif) , 
qui  la  recouvre  entièrement.  Carcé^ 
rule  adhérente,  qui  fait  corps  avec  le 
périanthe  (  ex.  Trapa  natans).  Dié^ 
résilt  adhérente  (ex.  Sherardia  ar^ 
pensis).  Drupe  adhérent  (ex.  •/«- 
glans  regia).  Indut^ie  adhérente  y  qui 
fait  corps  avec  le  fruit  (ex.  Basella). 
Mâchoires  adhérentes  ^  quand  leurs 
bases    sont  réunies  (  ex.  Phalan- 

Cium),  Nectaire  adhérent ,  lorsque  le 
Drd  s'étend  jusqu'à  la  surface  de 
l'ovaire  9  et  fait  corps  avec  lui  daiis 
toute  son  étendue  (  ex.  Rucllia  va- 
rians).  Ovaire  adhérent ^  qui,  enve- 
loppé par  le  périanthe  et  faisant  corps 
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avec  lui ,  est  surmonté  par  son  limbe 
(ex.  Iridées).  Regmate  adhérent, 
qui  fait  corps  avec  le  calice  (ex. 
Phylica  ericoïde^). 

ADHÉSION  ;  s.  m. ,  adhœsio  ;  An- 
hàngung  (ail.);  adesioneÇii,)  {ad,  à  , 
hareo,  tenir).  Force,  en  vertu  de  la- 
quelle s'opère  le  phénomène  de  l'ad* 
hérence  ;  tendance  de  deux  corps  hé^ 
térogènes  à  s'attacher  l'un  à  l'autre  ; 
union  plus  ou  moins  intime  que  sont 
susceptibles  de  contracter  entre  eux , 
soit  les  corps  solides  mis  en  contact  le 
plus  exact   possible,  par  des  faces 

{)laoes  et  bien  polies ,  soit  les  corps 
îquides  ou  même  gazeux. 

AlDIANTIDÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Adiantideœ.  If om  donné,  par  Raul— 
fuss  ,  à  une  famille  de  la  tribu  des  Po- 
Ijpodiacées ,  comprenant  les  fougères 
qui  ont  pou  r  type  le  genre  Adiantum» 

ADIAPHANE,  adj.,  adiaphanus 
(a  priv.,^iât7av)9C,  transparent).  Sy- 
nonyme inusité  de  opaque,  f^oyez  ce 
mot. 

ADIPEUX  5  adj. ,  adîposus ;fettig  , 
feitarlig  (ail.)  {adeps^  graisse);  qi|i 
a  les  caractères  de  la  graisse,  ou  qui 
en  admet  dans  sa  composition  :  tissu 
adipeux,  membrane  adipeuse.  Les 
ichthyologistes  appellent  nageoires 
adipeuses,  celles,  remplies  de  graisse 
et  dépourvues  de  rayons  osseux  in- 
térieurs ,  qui  sont  placées  au  voisi- 
nage de  la  queue ,  chez  certains  pois* 
sons  (ex.  Scomher  scombrus). 

ADIPIDE,s.  f.  (adeps,  graisse). 
.Fechner  désigne  sous  ce  nom  une 
classe  de  principes  immédiats  des 
corps  organisés  qui ,  par  leurs  pro- 
priétés ,  se  rapprochent  des  principes 
constituans  des  graisses ,  comme  1  é- 
thal ,  l'ambréine ,  la  choléstérine  et 
la  castorine. 

ADIPOGIRE ,  s.  f.,  adipocera^Fett" 
wachs  (ail.)  {adeps,  graisse,  ccra, 
cire) .  Mélange  de  plusieurs  hydrates 
.  et  sels  d'acides  gras  fixes ,  qui  se  pro- 
duit, soit  par  la  décomposition  spou- 
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tanée  des  corps  gras  {gras  des  cada^ 
vres,  gras  des  cimetières) ,  soit  par 
l'action  sur  eux  d'uu  acide ,  d'une 
Jbase  sali  fiable  ou  de  la  chaleur. 

ADISCâli^  <i^dj.,  adiscalis(apTiv.y 
SLtntnç,  disque).  Lestiboudois  dit 
Y  insertion  des  étamines  adiscale  j. 
lorsque  'ces  or^nes  s'insèrent  sans 
l'jntermëdiaire  de  l'organe  charnu 
appelé  Disque,  Voyez  ce  mot. 

AD/EGTIF,  adj.y  adjectivus  (ad  y 
auprès,  jaceoj  être  couché).  Ban- 
croff  appelle  couleurs  adjectif^es  celles 
Qu'on  ne  parvient  à  fixer  sur  les 
étoffes  que  par  l'intermédiaire  d'une 
autre  substance* 

AIKIOCVT,  adj.,  adjunctus  {ad  9 
à  fjungo  y  joindre),  Epithète  donnée 
parKirbyà  l'a^</om«/2  des  insectes , 
quand  il  est  uni  au  tronc  par  un  pé- 
tiole très -court.  Ex.  Vespa  vulgU" 
ris* 

ADMINICULE ,  s.  m,,  adminicu-^ 
htm;  Behelf  (b\\,)  (adminiculo ,  sou- 
tenir). Kirby  donne  ce  nom  à  une 
deml-Gouronne  de  petites  dents  qui 
garnissent  l'abdomen  des  nymphes 
souterraines  y  et  au  moyen  desquelles 
ces  insectes  parviennent  à  sortir  de 
terre.  Scopoli  appliquait  celte  même 
dénomination  a  tous  les  organes  vé* 
gétaux  ^  que  Linné  avait  réunis  sous 
celle  de  Fulçrum» 

ADBIOTIF)  adj.,  admojtwus  (ad, 
vers,  moceo,  mouvo,ir).  G.^L.  Ri- 
chard appelait  germination  admotive 
celle  dans  laquelle  l'épisperme ,  ren- 
fermant l'extrémité  du  cotylédon  plus 
ou  moins  tuméfié,  reste  Exé  latérale- 
ment près  de  la  base  de  ce  cotylédon. 

ADNÉ,  9À\,y  adnatus,  accretus ; 
angewachsen  (ail.);  adeso  (it.)  {ad, 
auprès ,  nascor,  naître)  ;  attaché  à , 
ouïe  Iqng  de.  Se  dit:  i^  en  botani- 
que ,  des  anthères ,  quand  elles  tien- 
nent au  filet  dans  toute  leur  longueur 
(  ex.  PodophyUum  peltatum)  ;  des 
stipules  et  bractées,  lorsqu'elles  sont 
soodéi;»  le  long  du  pétiole  et  du  pé- 
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doncule  ;  du  placentaire ,  quand  il  est 
attaché  dans  toute  sa  longueur  à  la 
face  interne  de  la  boîte  péricarpienne 
(ex.  Orchidées) ,  aux  bords  des  «va/-' 
fes  {ex.  Viola  canina)  y  kvlx.  bords 
des  cloisons  (  ex.  Tulipa  sylcestris) , 
ou  à  l'axe  central  (  ex.  Ixia  chinen-i» 
sis).  Le  Stereodon  adnatus  est  ainsi 
appelé  parce  qu'il  adhère  fortement 
aux  écorces  des  arbres  sur  lesquels  il 
croît  ;  2^  en  zoologie ,  des  mâchoires 
des  insectes^  quand  elles  .tiennent  ab* 
solument  à  la  lèvre  inférieure  (ex; 
Frigane)  ;  du  postfrœnuoi ,  •  d'après 
Kirby,  quand  il  tient  aux  côtés  du 
p:iétathorax  (ex.  Pen/atome). 

ADOLESCENCE  ,  g.  f. ,  adolescent 
tia  ;  Jûnglingsalter  (ail.)  ;  youth 
(angl.)  ;  adolescenza  (it.)  {adolesco  , 
croître).  Phase  de  la  vie  humaine  qui 
est  comprise  entre  l'enfance  et  la  jeu- 
nesse ,  et  qui  dure  depuis  les  préludes 
de  la  puberté  jusqu'au  temps  où  le 
corps  a  acquis  la  totalité  de  son  dé« 
veloppement  en  hauteur. 

ADOLESCENT,  adj.  et  s.  m.,iu&H 
lescens;  Jiingling  {M,)  ;  qui  est  dans 
l'adolescence.  - 

ADONISTE ,  s. m., adonista.lànné 
appelait  adonides  on  adonistœ  les 
botanistes  qui  font  la  description  ou 
dressent  simplement  le  catalogue  des 
plantes  cultivées  dans  un  jardin  de 
botanique  public  ou  particulier. 

ADOSSÉ  9  adj . ,  adnatus;  angelehnt 
(ail.).  Sjnonjme d^adné.  {Voyez  ce 
mot  ).  Se  dit  quelquefois,  en  zoologie, 
de  V abdomen  d*\iu  insecte  ,  lorsqu'il 
se  joint  avec  le  corps ,  à  sa  partie 
inférieure ,  par  un  court  appendice. 
Ex.  Araignées, 

ADRAG^THINE,  s.  f.,  adragan^ 
thina;  Traganthstoff  {aW.),  Nom 
donné  par  Bucholz  au  mucilage  vé- 
gétal qui  forme  la  presque  totalité  de 
la  gomme  adragant.  -  C'est  la  même 
chose  que  Iskcérasincy  la  prum'ne  de 
de  John ,  le  mucilage  végétal  {Pfian^ 
zenschlçim,  s^)de  Berzelius. 
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êSMéCANmaXf  s.  f.  Cest  U 
»om  «oiis  lequel  Guiboort  désigne 
radraganthiae. 

ABULAOJB^adj.,  aduiaris.  Pline 
idoBsait  eette  épîtl^c ,  conservée  par 
quelques  minéitilogîstes  raoderwes ,  -à 
uneyanété  ie/èUk/mtkj  qu'on  trouve 
lOaUe  autres  eu  Moat  Saioi*Bernard  ) 
uppelë  autrefois  A^^^ 

JkDVLtM  9  adj.  et  s.  m. ,  adultusf 
efwachstn{tAi,);aduk  (angl.)  ;  aduito 
<it.)  ifldoksco  y  crottre)  ;  qui  est  ar^ 
rive  ou  cnii  a  rapport  à  l'époque  où 
le  corps  Jmœain  a  pris  son  développe*- 
ittest  complet*  Ce  mot  s'applique  par 
extension  i  tous  les  corps  oi^anîsés^ 
mène  végétaux. 

ADUNCIBOSnES^adj.  ets.  m.  pl.^ 
Adimùnftres  {advmeus^  erocbet,ro«^ 
fram,  bec).  Nomëonnéy  dans  la  dassi- 
ficatîoD  emitkoiogîque  de  Scba^er  ^ 
Â  un  ordre  Comprenant  tous  les  oi- 
seaux qui  eut  le  bec  cruehu. 

(ail.);  of^erAÂsîeilf  (angl.  )  {aduroj 
iirûier  )  ;  qni  a  été ,  ou«pn  a  raîr  d'à- 
▼oîr  ké  brûlé.  Ëpitbèu  donnée  li  des 
coquilles  où  le  noir  et  te  blanc  sont 
disposés  de  manière  à  lear  donner  la 
même  apparence  que  si  elles  avaient 
été  rèties*  Ex.  Murex  ^tdustus, 
^prmm  mdusta* 

AiyfBBillF  f  ê^.yOdifentitiÊtsi  stt^ 
fallig  (ail.)  ;  ui^eiUiuo  (it.)  (ad,  k^ 
«ento ,  venir).  Se  dit,  en  botanique , 
d^une  partie  dével(^[>pée  sur  ou  pkip- 
4ôt  dans  un  organe  qui  n'a  pas  cou- 
tume de  la  porter.  C'est  en  ce  sens 
qu'on  ^t  iourgtons  adçentifs  {Gem^ 
mœ  ûdpentUiœ  /  zufatUge  iCnospenj 
Lokdetij  Link).  Les  bouigeons  pro- 
duits par  le  développement  de  germes 
latens ,  nTont  pas  comme  les  autres  de 
place  détenninée.  On  eu  voit  naître 
fort  sourent  sur  le  tronc  des  arbres. 
Il  i^en  développe  sur  les  feuilles , 
dans  le  Rocheafalcata,  le  Cardamine 
praterutt,  VBucûnUs  regia ,  ^Omi^ 
thogakun  ityrsoîdcsm  Çn  en  Yott  aussi 
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suirvenir  k  la  sur£aoe  in^rienrc  des 
écailles  des  bulbes  de  lis.  En  agri» 
culture  on  nomme  plantes  adt^^uices 
celtes  qui  Croissent  sans  avoir  été  se* 
Viéos. 

▲DWBBSE^  adj.  ^adt^ersHSjobttersusf 
^eiîwârUgehagtn  (  ail.  )  ;  (  €!^ ,  vers  , 
^erto,  tourner)  ;  qui  est  placé  à  l'oppo» 
site  d^une  ebose,  ou  toamévers  elle» 
Se  dit ,  en  botanique ,  ienw^lhèm , 
quand  elles  sont  attachées  de  manière 
que  la  suture  de  leurs  valves  regarde 
le  centre  de  la  fleur  (  ce  qui  a  lieu 
dans  presque  toutes)  ;  dss  cotylédons^ 
lorsque,  dans  une  graine  recourbée 
ou  repliée ,  de  sorte  que  le  bile  cor- 
responde à  «es.deux  bouts  réunis  , 
l'embryon  prend  la  mémo  courbure 
qu'elle ,  et  que  les  extrémités  cotylé«- 
donaaire  et  radiculaSre  se  dirigent , 
cbacune  de  son  côté,  vers  le  bile 

(ex.  Tetnstrœmia  punctata)  ;  du 
stigmate ,  quand  il  est  tourné  vers  la 
circonférence  de  la  fleur ,  de  manière 
k  regarder  les  étamines  ou  la  place 

S'^les  ont  coutume  d'occuper  (  ex. 
icnrbîtaeèes)*  Une  es jwmMs  bivalve 
ifiaprÙM  adp^sij^  est  ainsi  appelée 
parce  que  les  saaunets  de  ses  vilveS| 
roulés  en  spirale  de  debors  en  de«- 
dans,  sont  tournés  ISin  4»  d«nm|| 
l'autre  en  arrière» 

iEDOtOGnAPHnS^  s.  f.  ,  flNtMS» 
graphia  (èloift ,  organes  de  la  géné- 
ration ,  Tpàf» ,  é<»rife).  Deseriptioii 
des  organes  générateurs. 

JEaMIffMiOGIB,  s.  f.,  adoMogm 
(flcl^olde,  organes  de  la  génération  ^ 
X^C  y  discours).  Traité  sur  les  or- 
ganes générateurs. 

iBGIALITSS^  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
uEgialiies {(Mjitùiiçj  rivage). NomoMH 
né  par  Vieillot  et  Ranzani  à  une  fa- 
mille d'oîsjeaux  écbassiers  ^  corapro^ 
nant  ceux  qui  vivent  sur  le  bord  di» 
eaux. 

JEJGMtAUPtfiàBSf  adj.  et  s.  f.*0. 9 
ASgHopineœ.  Link  donne  ce  nom  à 
une  tribu  de  la  faoûtle  desOrasH- 


nféeS  <fd'9i  fOQt  Qrpe  le  gpafe  JEgi^ 

lops, 

JBGITBAIiES»  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
JEgiihali  (où^OceXôç  ,  ennemi  des 
mouches  k  miel  )«  :  Nom  donné  par 
Vieillot ,  KatizàDt  et  Cï.  Bonaparte  à 
iide  famille  d*oiseaux,  de  Tordre 
des  passereaux ,  qui  détruisent  beau** 
coup  d'abeillei  »  dont  ils  font  leur 
nourriture. 

MGOCÉPBÂIX^  aà\,j  œgocepha* 
lus  {aai  »  clié?re ,  xc^poM  »  tète).  Épi« 
ihéte  donnée  à  une  barge  (  Scoloptut 
œgocephala)j  sans  qu^on  f aiehe  ce  qui 
la  lui  à  yalue. 

JBGOUENS  9  adj.  et  É.  m.  pi.  i 
JEg4>Ui  (RK7è>i6«,  bibou  ) .  Nom  donné 
par  Vieillot,  Ficinus  et  Carusà  une 
famille  d'oiseaux ,  comprenant  les  bi* 
bous  et  tous  ceux  qtd  s^en  rappro-* 
cb^t*.  *"   . 

AÉBÉ  9  ad^ . ,  aereus  ;  luftig  (alL)  ; 
mred  (angl.);  aerato  (it.)  {aer  9  air  ); 
qui  contient  ou  reçoit  de  l'air,  qui  est 
mi  grand  air,  et>  par  extension  abu- 
sive,  qui  renferme  du  gaz  a^e  car-* 
boBÎque;  Le  motiz^r«  n'est  puis  usité 
dans  cette  dernière  aoceptiea.  depuis 
la  réforme  introduite  en  chimie  pat 
lÂvoisier. 

AÉBIGOiiE^  adj.^  ûtricola  (.  aer ^ 
air,  cohj  habiter).  Elspreision  dont 
quelques  aacîeBS  iiatnrsdistes  ont  fait 
usage  pour  désigner  les  animaux  qui 
▼t^nt  dans  Fair. 

AiSBWGTE ,  s*  m. ,  aeriducUis 
{aer,  air,  «Aico^  Ooadttire);  Kirbj 
iMNBme  ainsi  -  deé  organes  respira'^ 
44Mrei  9  souvent  foitapCM,  qu'on  voit 
sur  dcversea  parties  dn  corps  de  ceivii 
tailles  larves  ou  njmpbes  aquatiques* 
:  AittaN^ftdj.»ccerÂc#;«^(aer, 
air)  ^  qui  a  xapport  à  l'air  (  nature 
mériéHHe)j  q^  en  est  eomposé  {/laide 
ménen)  ,  qm  l'habite  {aawud  aérien)  j 
qui  en  a  la  oortnie  {Jiuide  aérien)  , 
qui  en  possède  la  subtâité  {ceaeke 
mériennejy  qui  entre  dans  sa  xompo»- 
iîlioa  (océitJs  oMrii,  e«  acide  canM» 
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Bique  i  parée  qu'il  j  en  a  toujoura 
une  certaine  quantité  dans  l'air  at» 
mosphérîquc).  Les  botanistes  donnent 
cette  épithète  aux  plantes  qui  vivent 
en  ^nde  partie ,  ou  même  quelque^ 
fois  en  totalité  ,  aux  dépens  de  l'ait 
(  ex.  Aerides  odorata  )  f  et  aux  ra-^ 
tines  qui  naissent  sur  unepartie  queU 
conque  exposée  à  l'air.  Grew  a]^««^ 
lait  les  trachées  des  végétaux  imU-* 
seaux  aériçns,  parce  qu'on  n' j  trouve 
le  plus  souvent  que  de  l'air. 

AÉaiENS ,  adj.  et  s.  m.  pi.,  Aerei 
{aer  y  air).  Nées  d'Ësenbeck  donne 
ce  nom  à  une  section  de  la  classe  dea 
champignons,  comprenant  ceux  qui 
naissent  a  la  surface  de  la  terre. 

AÉBIFèRB  j  adj. ,  aerifenu  y 
lufttragend  (ail.)  \  {aer ,  air  ,  fêro  j 
porter).  Epithète  donnée  aux  vést-» 
culcs  remplies  d'air  qui  garnissent  les 
tiges  de  certains  (meus,  et  l^r  donnent 
la  faculté  de  surnager.  Ou  appelle 
aussi ,  en  zoologie  ,  conduits  aeriferee 
ceux  qui  servent  à  l'introduction  de 
l'air  dans  le  corps  des  animaux  ^ 
comme  Farbre  bronclual  et  les  tra«9 
^cnees^ 

AÉBIFiCAtf ON,  S.  f  • ,  aerijfeatiô 
(aer,  air,  /iicîb,  faire).  Action  de 
convertir  un  corps  en  fluide  élastique* 
Synonyme  peu  usité  de  gazéification, 
f^oyez  ce  mot. 

AÉREFORSIE,  adj. ,  amfmnids  $ 
hifi/brmig  (ail.)  («er,  mt^firma 
forme)  ;  qui  a  la  forme  de  gaz.  Sjmh 
nyme  de  gaz^ax,  {J^oy*  ee  mot.) On 
donne  souvent  aux  gaz  le  nom  de 
fluides  oi^iformes^  emprunté  de  l'air 
atmosphérique  ,  qui ,  par  son  impor* 
tance  et  sa  grMidesiboiraance ,  semble 
tenir  le  premier  rang  parmi  eux. 

àÈkMftm^  adj.  et  s.  m.  pi.  Nom 
donné  par  Oken  a  une  ciasse  de  mi* 
néraux ,  ceux  mii,  suivant  lui ,  sont 
]4acés  Sous  Finèueiice  de  l'air,  c'est- 
à-dire  aux  combustibles. 

AJHJUTESyj^j.  et  s.  m.  pi.)  Aenta. 
Macleay  domM  «e  nom  4  une  di  visioB 
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da*  règne  animal  comprenant  tous  les 
animaux  qui  vivent  dans  l'air.  > 

AÉRODYNAMIQUE,  adj.  et  s.  f., 
Oerodjruamica  (  àw ,  air  ,  ^uvapeç  j 
force  ).  Partie  de  la  physique  ayant 
pour  objet  la  recherche  des  lois  qui 
président  aux  mouvemens  des  fluides 
élastiques ,  ou  de  celles  qui  règlent 
la  pression  qu'exerce  l'air  extérieur. 

aÎrOGASTRES  ,  adj.  el  s.  m.  pi. , 
Aerogasteres  (  aip,  air ,  yo^ri^p  j  ven- 
tre ).  Nom  .donné  par  K.  Sprengel  et 
par  Nées  d'Ësenbeck  à  une  section 
de  champignons  charnus,  comprenant 
ceux  qui  croissent  à  la  surface  de  la 
terre. 

AÉROGNOSIE,  s.  f.  aerognosiuj 
(àn{p ,  air ,  yv^atç^  cpnnaiss^ce) .  Par- 
tie de  i^istoire  naturelle  qui  traite  des 
propriétés  de  l'air  et  du  rôle  qu'il 
joue  dans  la  nature. 

AÉROGRAPHDÇ  9B.  f .,  aerographia; 
JLujfïbeschreibung  (  ail.)  ( â:^p ,  air , 
Vpâyu ,  écrire).  Traité  sur  Vair,  des- 
cription de  l'air. 

AJÉROHYDRE9  adj.^  aerohydricus 
(flbljpy  air,  v^up,  eau).  Se  dit,  en 
minéralogie,  d'un  corps,  lorsqu'il  ren- 
ferme une  goutte  d'eau  qiù  remplit 
en  ^partie  une  cavité  tubulée ,  de  ma- 
nière que  la  bulle  d'air  qui  occupe  le 
vide  monte  et  descend,  comme. dans 
un  niveau  d'eau.  Ex.  Quarz  hyalin 
aérohydre.  ' 

AÉROLITHE  ,  s.  f . ,  aeroUihon;Me' 
teorstein ,  HimmeUtein  ,  Luftstein , 
Meteormasse^sW,)  (  à;qp  ,  air ,  >tGoc , 

SIerre).  On  donne  ce  nom,  ou  celui 
e  bolide  f  météorolithe .,  uranolithe^ 
h  des  masses  minérales  qui  tombent  de 
l'atmosphère  en  certaines  circonstan- 
ces ,  et  dont  l'origine  a  été  la  source 
d*un  assez  grandnombred'hypothèses, 
toutes  peu  satisfaisantes.  Chladni  a 
donné  un  catalogue  fort  étendu,  des 
pierres  tombées  au  ciel  aux  diverses 
époques  historiques* 

AEROLOGIE,  s,  f.,  aerologia  ; 
Luftlehre  (ail.  )  (ànp  ^r,  loyoç  y  dis- 


cours).  Traité  de  l'air  en  général ,  de 
ses  propriétés. 

AÉROMÉTRIE  ,  s.  f . ,  aerometria  ; 
Luftmessungskunde  ( ail.  )  ( dc:gp ,  air, 
ftffrpsb),  mesurer).  Partie  delà  physique 
qui  traite  de  la  densité  et  de  l'expan- 
sibilité  de  l'air ,  e.t  des  moyens  de  les 
mesurer. 

AÉROPHOIVES,  adj.  et  s.  m.  pi  , 
Aerophoni  (arip^  air,  fov:^,  voix).  Nom 
donné  par  Vieillot  à  une  famille  d'oi- 
seaux cchassiers,  comprenant  ceux 
qui  rem plissentTair  des  éclats  de  leur 
voix  retentissante. 

AÉROPHORE,  adj.,  aerophorus  ; 
lûfttragend  (ail.)  (àrip,  air,  ^cpoi, 
porter)  ;  qui  conduit  de  l'air ,  qui  en 
transporte.  C'est  en  ce  sens  que  le 
nom  de  vaisseaux  aérophores  a  été 
donné  aux  trachées. 

AÉROPHYTE  ,  s.  f. ,  aerophrtum 
(  à^p ,  air,  ^tôv,  plante).  Nom  donné 
par  Lamouroux  aux  plantes  qui  vé- 
gètent dans  l'air. 

AÉROSPHÉRE,  s.  f. ,  aerosphcera 
(  àhp ,  ak ,  ^càpat. ,  sphère  ) .  Boerhaave 
donnait  à  l'atmosphère  ce  nom  ex- 

{»ressif ,  dont  il  est  à  regretter  que 
'usage  n'ait  poiut  été  adopté. 

AEROSTATIQUE, s.  f. ,  aerostatica 
Càipj  air,  ^atix:^ ,  statique  ).  Partie 
de  la  physique  qui  recherche  lés  lois  de 
l'équilibre  de  l'air  et  de  tous  les  flui- 
des expansibles. 

AÉaOZOÉS,  adj.  et  s.  m.  pi.,  Ae^ 
rozoa  (  oa^py  air ,  Çwov  ,  animal  ).  La- 
mouroux donnait  ce  nom  à  un  em<- 
branchement  du  règne  animal  com- 
prenant les  animaux  vertébrés  el  ar- 
ticulés ,  auxquels  l'air  est  indispen- 
sable. 

.  JESiXGTSlEXXj  ^A\.  ^  aeruginosiu ; 
hupfergrûn  (  ail.  )  {asrugo ,  vert  de 
gtis  ).  Rigoureusement  parlant ,  ce 
terme  ne.  devrait  exprimer  qu'une 
nuance  de  la  couleur  verte  (ex.  Psil' 
tacus  aruginosus);  mais  quelquefois 
on  le  prend  par  abus  dans  le  sens  de 
r^uiflé  f  et  alors  il  désigne  une  teinte 
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roussfttre  ou  de  ronx  brun  (ex.  Cir^ 
eus  aruginosus  ,  Chama  œruginosa^ 
Gjrnmostamum  aruginosum  ), 
'.  AESCISilNE  9  8^  £•,  aescuJina.  Base 
salifiable  dont  Canzoneri  avait  an- 
noncé l'existence  dans  les  fruits  de 
YAescultAs  Hippoeastanum^  mais  que 
Chereau  a  .reconnu  n'être  qn'une 
combinaison  insoluble  d'extractif  et  de 
cbaux ,  comme  l'avait  pensé  Berze-* 
lius, 

A£THALINS,adj.  et  s.  m.  pl.,^- 
AaUnL  Tribu  de  champignons,  établie 
par  Pries ,  qui  y  range  ceux  dont  le 
genre  jEihaliiun  est  le  tjpe. 

AEI^OGâME^adj.  et  s.  f.,  aetheo' 
gamus  (  an^^ ,  inaccoutumé ,  yijAoc  y 
noces  ).  Se  dit  d'une  plante  qui  ap- 
partient à  l'aéthéogamie.  f^oy,  ce 
mot. 

AÉTHÉOGAMIE  ^  s.  m, ,  aelheoga- 
mia.  Mot  par  lequel  Palisot-Beauvois 
•  proposé  de  remplacer  celui  de  cryp- 
togamie,  admettant  que  la  présence 
des  sexes  est  certaine  diins  beaucoup 
de  plantes  que  reufer  me  cette  grande 
section  du  règne  végétal ,  quoique  le 
mystère  n'en  soit  pas  encore  parfaite- 
ment, connu. 

AfFEGTIFy  adj.  (o^c/o,  émou- 
voir );  qui  touche  ou  émeut.  Les/â- 
cuUés  aj^tcdves  sont  celles  qui  nous 
permettent  d'être  affectés,  impres- 
sionnés, mis  dans  telle  ou  telle  dispo- 
sition par  les  objets  extérieurs. 

AFFECTION  9  s.  f. ,  affectas ,  affec-- 
tio;Zuneigung{a\\»),  Sentiment  pro- 
fond qui  attacube  à  une  personne  ou  à 
une  chose  ;  sentiment  pénible  ou 
agréable  que  nous  éprouvons  à  l'occa- 
sion ou  par  le  souvenir  de  modifica- 
tions que  les  corpd  environna ns  ont 
opérées  dans,  nos  organes  des  seus  ou 
dans  nos  viscères. 

AFFINAGE,  s.  m.  ,  Feinmachen 
(ail.)  ;  affinamento  (  ît.  ).  Purification 
des  métaux  ;  série  de  travaux  au'qn 
exécute  pour  obtenir  ces  corps  à  l'état 
de  pureté. 
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AFFINITÉ  ,  s.  f. ,  affinitas,  attraciîo 
eîeclwa  ;  Verwandschafl  (ail.  )  ;  ajjl^ 
m7/(ang.);  affiîdlà  (it.)  f,affims\ 
voisin).  On  donne  ce  nom  :  1°  en 
chimie ,  à  une  force  qui  s'exerce 
sur  les  atomes  constituans  des  corps  y 
et  les  tient  unis  les  #bs  aux  autres  | 
parce  que  les  effets  qu'elle  produit  sem 
blènt  indiquer  une  sorle  de  parenté 
entre  les  substances  susceptibles  de  s'u- 
nir ensemble  ^  2°  en  botanique  et  en 
zoologie,  aux  rapports  organiques  qui 
existent  entre  les  êtres  vivads ,  et  dont 
l'intimitité  ou  le  nombre  détermine  les 
groupes  dans  lesquels  on  doit  les  réu- 
nir. 

AFFLEU  r£,  adj.  Les  géognostes 
disent  la  ^/ra/^ca^£07i  affleurée  quand 
les  couches  qui  reposent  sur  un  plan 
incliné  sont  plus  épaisses  vers  le  bas 
que  vers  le  haut ,  et  tendent  ainsi  à 
prendre  la  situation  horizontale. 

AFFLUENT,  s.  m.,  Zustromen,jiH» 
strômen  (  ail.)  {ad  y  vers  jJluO ,  cou- 
ler). Endroit  où  un  cours  d'eau  se 
jette  dans  un  autre. . 

AFFLUENT  ^adj . ,  affluens;  hinein^ 
fliessend  (ail.  )  ;ya//i>i^  (angl.  )  ;  qui 
coule  ou  se  porte  vers.  Une  ritnère 
ajpuente  est  celle  qui  se  jette  dans  une 
autre.  Affluent  se  dit  aussi  des  choses 
qui  se  portent  dans  un  certain  sens 
aétenniné  {fluide  affluent) ^  et  de 
celles  qui  y  arrivent  en  abondance. 

AFFOLE  ,  adj.;  qui  est  dans  l'état 
d^ affolement.  Voy.  ce  mot. 

AFFOLEMENT  9  s.  m.  Terme  dont 
les  marins ,  et ,  d'après  eux ,  les  phy- 
siciens ,  se  servent  pour  désigner  lés 
anomalies  subites  et  fugitives  que  les 
variations  de  J'aiguille  aimantée 
éprouvent  en  certaines  circonstances^ 
par  exemple  dans  les  temps  d'orage, 
ou  quand  il  paraît  une  aurore  boréale,, 
et  qui  portent  évidemment  le  carac- 
tère d'une  cause  perturbatrice,  en 
sorte  que  raiguille  parait  être  comme 
frappée  de  folie. 

AGALO^TJÉMONE^,  adj.  et  s.  f. 
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ttli  ^  jigahiiiinones  («  prif .  )  TdOUnç, 
bcAle^^OBtir ,  vrnfkùtfi  ëtaniîne).  Nom 
donné  ^  dans  la  méthode  botani*» 
qu6  de  Mœncby  a  une  claffie  compre^ 
imhI  les  plantes  dont  les  clamines 
âOBt  insérées  alteriiatÎTcment  sur  le 
caliee  et  la  c#olle,  c'cstÂ-dîra  ne 
fartent  pas  d'un  même  point 

AGâLYSIEN^  adj.  /  ûgafysiuà 
fSf»,  part.  augniM  ^^vK)  dissolution)/ 
Le  nom  de  t$rfains  agufysUns  est 
donnée  dans  la  classification  géognos« 
tique  de  Brongniaft  ^  à  une  classé ,  et 
danê  celle  d'Omalius  à  un  ordre  de 
iterrainS)  comprenant  ceux  qui  n^of** 
frent  que  des  roches  évidemment  foi** 
mées  par  voie  de  cristallisation  con- 
fuse. 

AQASIB  )  adj.  ^  agamus  (  à  priv.  ^ 
^yéfivi,  noce).  Necker  a  donné  cette 
epitlièté  aux  plantes  qui  n'ont  pas 
d  or^es  eexnels  ^  et  dont  les  cor- 
jMBCulés  réproduètifs  ne  sont  point 
de  térdableê  graines. 

AOAaiÈS  9  adj.  et  s.  m.  nhyjégami 
(  a  priv*  9  72^0;  f  noce  ).  Nom  donné 
|MirLatreille  à  une  branche  du  règne 
aniûial  comprenant  les  Mollusque^ 
Mns  organe  copulateur  inâle,  ehec 
leéquela  chaque  individu  se  féconde 
lui-même. 

AQàSSSDES  ^  adj  ,^i  S.  tU.pl.  ^  J^ffO^ 
nUJUkn  Sous  ce  nom,  J.-«S.  6r«y  désf« 
gne  une  famille  de  l'ordre  des  rep^ 
files  sauriens  ayant  pour  type  le 
genre  Agàma, 

AGABOS ^  s.  f.  «  agàmia  (a  pi*tv.^ 
^fàfLùÇy  noce) .  Terme  par  lequel  Necker 
m  proposé  oe  remplacer  celui  de  cryp- 
fogamie  ,  et  dont  G. -L.  Richard  s'est 
aenri,  dans  sa  méthode  Unnéenne  ré«- 
'fermée  9  pour  désigner  une  classe 
«éofflprcfnant  les  végétaux  qui  sont 
dépourvus  d'organes  sexuels. 

AGAllISlVBy  adj.  et  s.  m.  pi.»  JgO' 
IMiV.  Rom  donné  par  Cuvier'à  une 
section  de  la  famille  des  Iguanîens  ^ 
•yant  pour  type  le  genre  Agama, 

A0AMOIP£$9  adj.  et  s.  m»  pi.» 
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Agùmoidta  ^Âgamcidêi,  Nom  donné 
par  Blainville  à  une  famille  du  8ous« 
ordre  des  Bispéniensi  |par  P.*F.  Fil- 
ainger  et  Eichwald  à  uiio  famille  de 
rorani  des  Sauriens ,  ayant  pour  typ« 
le  genre  ^^ATna. 

AGAAICÉJBf^  adj.  et  s.  f.  pl.,^^ 
r<(C<a?.S(Uis  ce  nom  Ad.  Brengniart 
désigne  une  section  de  la  claaM  to 
Champignons ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Agarïcus. 

A6AA1GIC01B,  ad^  ,  àgmiéteoia 
{agaricuf^  agarie,  «(^/^^  habiter)  | 
qui  rit  dans  les  agarici.  Ex.  Boleêû* 
phagus  agaricUiola^  / 

AGARIGIPOBBIB^adj.,  ngwnei/or- 
mis^  agarkiies  {agatieU*  ^  agaric  ^ 
forma ,  forme  )  ;  qui  a-la  forme  d^un 
agaric.  ÉpUhète  donnée  à  plusienn 
polypiers.  Ex.  MiUepora  agarici/ùt^ 
niis  j  Paponia  aguNrkUès* 

AGAEIGIN,  ad) . ,  egatiêinuê  (aga^ 
rictiSy  agaric);  qui  ressemble  à  un 
Ugaric  (exi  Spongim  éLgatkima  )  ^  qui 
vit  dans  les  àgâricè  (  ex.  Scaphiéium 
aganoinum)  ^  ou  qui  crott  sur  Ws 
Agarics  sees  et  è  demi  pourrit  (ex. 
fsmria  àgaHeina)^ 

AGâRIGINS,  adj.  et  S.  m.  pl.> 
'AgtÈriaihié  Notai  dunné  par  Persoon  à 
-Une  famille  de  l'ordre  des  Bxosporiens 
Pilomyces^^  par  Fîtes  à  une  tribu  de 
l'ordre  dea  Hyménomycètei  à  eha«" 
peau ,  qui  Ont  pour  type  le  genre 
Agaricus* 

AGARIGOlDEdj  adj.  et  s.  in.  pi. , 
AgaHcoides  (  ays^citôy  y  agaric ,  iliïéc  ^ 
Ressemblance  ).  Nom  donné  par  Per- 
Mori  à  une  division  de  la  famille  des 
Champignons,  qui  a  pour  type  le  genre 
Agarieus, 

AGARICS, s»  m.pl.^  Agarid.  Mar* 
quis  donne  ce  nom  à  un  groupe  de  la 
famille  des  Champignons,  dont  le 
genre  Agaricus  est  le  type. 

AGASTKAIRES)  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Agastraria  (a  priV.,  7«ot«|»,  ventre). 
Nom  donné  par  Blainville  aux  corps 
organisés  sans  canal  intestinal  propre^ 


neni  à  Texhalatioir  et  à  Vabftorptien 
ext^riciirev,  eomtte.leiéjpenges. 

AGàmmtOE&j  adî.  et  ».  m^  pi. , 
jigasttica  (oe  priv*,  yourrr^^  ventre). 
Kom  donné  par  LatretUe  à*  une  race 
du  règne  animal  comprenant  les  ani- 
nuiax .  acéphales  qui  n'ont  aucune 
trace  de  canai  intestioaU 

JkfiASTROZOAffiES  9  s.  m.  pi.  t 
Agastroxom  (.«  priv.,  yampt  ventre^ 
2>»tyy  animal),  isjriionjme  d  agiutrai* 
res.  yejTf  te  mot. 

iUiATÉ^ad^.  (og^kvcf  iTgate).  Se 
dît  9  en  minéralogie  ,  d'un  jaspe  dont 
la  snhitattee  est  interronpuerpar  des 
portions  deqnarz  agate. 

AGâTBEBTÈfiUES ,  adj.  et  S.  m. 
pi.)  Agathistegm  (à7«0oc,  bon ,  ertyii^ 
totC  ^.  Mom  donné  par  Orbîgny  et 
Ifeniie  k  uneiuniUe  de  Cépbalopodes 
wramiBiMres* 

AO  ATBMBOLIDOPHIDES;  adj .  et 
a«m«  i^.f  AgatkophoUdophides  (ùjol'* 
Mç^  bon,  f*X't(^  écaillé  »  «[^cç,  serpent)^ 
Nom  donné  par  J.-A.  RLtgen  à  une 
fÎEintiUe'de  reptiles  Ophidiens ,  eom- 
preBanfrlesserpensécailleuxquî  n'on% 
pas  de  erocbcts  à  Tcnin. 

ÉBATSFÈBÊ^  adj.  Épitbète  donnéo , 
à  toute  rpefae  qui  contient  de  l'agate.. 

ABAJSfïÉfBdj.  i  qui  est  transformé 
en  agfttè« 

AGATIN^  adj.,  agathintu,  oehati^ 
nms.  Se  dit  d'une  coquille  qui  a  l'ap- 
parence f  ht  teinte  bleliàtre  on  lîlacée 
de  Fagale*  Ex.  Myidiu  agathinus , 
Comuâ  athaiimis^  Cassis  achat ina^ 

ASMOèà  ^  adj.,  àehatùirt  (ail.  ), 
Seventt  agate  4  converti .  en  agate  » 
Bois  agatué» 

AfiAfOQiB  #  adj.;  qfui. ressemble  à 
l'agate^  Ptirasilex  agatoïde  ,  ainsi 
aenuDé  ^  parce  qu'il  a  une  cassure 
cireuse ,  comme  celle  des  silex  ^e  la- 
dineioa  des  agites. 

ÈAATOUfàLf  adt.  y  agathoicUs  ; 
«ri  a  l'apparence  de  l'agate*  Épitbète 
deniiée  à  «ne  plante  marine  (CA«i»* 


ACÉN  t% 

iras  agathoicus  )  aya^  Mé  Ifàns- 
parence  nébuleuse  qui  rappelle  eeHe 
des  agates. 

A6S  9  a.^  m. ,  «not  ;  4Mxc«  ^  ^/itfr 
(atl.);/eanf(angl.)i  eià  (it.)  .Onentend 
par  liLuae  pémde  quelconque  de  la 
vie  d'un  corps  organisé  {premier  âge^ 
âge  de  raison)  f  ou  le  tempaqnî  s^t 
écoulé  depuis  la  naissance  (  dgédetant 
d^armées)j  ou  la  dernière  période  de  la 
vie  5  là  yieillesse  (iire  sur  fége^  at^oir 
de  tâge)j  ou  enfin  la  dorée  de  la  vie, 
le  temps  qui  s'écoule  entre  la  nais- 
sance et  la  mort  {vwre  un  ou  deux  âges 
iT homme).  C'est  à.  peu  près  dans  ce 
dernier  sens  qu'on  dit  âge  de  la  luMf 
temps  écoulé  depuis  la  dernière  nou» 
velle  lune ,  et  âge  du  ttwnde  y  temps 
écoulé  depuis  le  moment  dé  ta  pré- 
tendue création.  Age  est  quelquefois 
employé  comtQc  synonyme  de  temps^ 
siècle  ou  époque  (  Ûre  le  héros  de  son 
âge) 

'  AGBf  adj.  i  annùms;  ait  (ail.)  ; 
aged  (angl.)  ;  qui  a  uu  certain  âge 
détermine  {ûre  âgé  de  tara  d^années)^ 
ou  qui  est  avancé  en  âge,  c'est-4^fre 
plus  près  du  terme  que  du  commen* 
cément  de  là  vie. 

AGÉIiOITe  9  s.  f.  Nom  donné  pai^ 
Robiquet  à  une  substance  existante 
dans  le  suc  de  réglisse ,  qui  fut  re- 
gardée eomme  un  principe  immédiat 
particulier  dea végétaux  jusqu'au  mo* 
ment  où  Plisson  découvrit  qu'elle 
n'était  autre  chose  que  Taspaiegine» 

AGÈMSy  adj.  j  agerais;  asnssualù 
(it.)  (a priv.^ 7ly«» ,  naître  ).  Bpitbète 
donnée  par  Lestiboudoîsaux  végétaux 
cellulaires  aeotylédonés ,  parce  qu'il» 
sont  dépourvus  d'une  surface  distincte 
d'aeeroiaMment  où  s'engendrent  de 
nouvelles  parties* 

AGÉNÉIENS^  adj.  et  s.  m.  pi. ,. 
udfgremï  (flipriv.  y  ytvffiàc,  barbe).  Ifom 
donné  par  Ranzani  à  une  faitiilie  de 
l'ordre  des  oiseaux  grimpeur!  ,  eom— 
fA^nant  ceux  qui  n'ont  pas  de  soies  à 
la  base  du  bee. 
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AGÈXÉSW^  s.  f. ,  agenesia,  âgé-- 
nesis  (a  priv.  ,  yhtvtç ,  génération). 
Ifom  donné  parfireschetà  un  genre 
^e  déviations  organiques  qui  sont  ca- 
ractérisées par  l'absence  de  certains 
organes  ou  par  un  défaut  dans  leur 
développement. 

AGENT)  s.  m.,  agetis  (agOj  faire). 
Tout  ce  qui  agit  ou  opère  (  tigent  na^ 
turely  agent  chimique).  En  chimie  9 
ce  root  est  quelquefois  employé  com- 
me synonyme  de  réactif. 

AGÉRATÉISS5  adj.  et  s.  f.  pL, 
Agerateœ.  Nom  donné  par  Gassini  et 
par  Lessing  à  une'section  de  la  tribu 
des  Ëupàtorîées  ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Âgeratum. 

AGOIÊDVLE  9  s.  i.yUggedula  (0770^ 
urne] .  Mauvais  mot  dont  Necker  s'est 
servi  pourdésigner  l'urne  des  mousses 
et  Hofiinann  les  cupules  de  certains 
cbampignons  épiphytes. 

AfiOLOmÉR AT ,  s.  m.,  Trummer^ 
gestein  (ail.)  (o^^/bm^ro,  peloton-* 
ner).  Réqnîon  de  plusieurs  substances 
qui ,  ayant  été  formées  à  diverses  épo- 
ques et  séparées  pendant  long-temps, 
se  sont  trouvées  resserrée^  en  masses 
plus  ou  moins  considérables  par  un 
ciment  quarzeux  ou  calcaire ,  déposé 
du  sein  des  eaux. 

AGGLOMÉRATION  9  s.  f. ,  agglo^ 
meratio.  Réunion  en  masse ,  action 
d'agglomérer. 

AGGLOIIÉEÉ9  adj.  y  aggloméra'^ 
ttu^  glomeratus  ;  gekn€uielt{ii\\,)\  ag^ 
gomitolato  (it.)  »  qui  est  réuni  en 
masse.  Se  dit ,  en  botanique ,  des  éla" 
mines ,  quand  elles  sont  ramassées  en 
boule  (ex.  jénona  triloba)  ;  et  des 
chatons,  lorsqu'ils  offrent  la  même 
disposition  (  ex.  Pinus  sjrlt^stris  ). 
On  donne  aussi  cette  épithète  à  des 
plantes  qui  ont  leurs  fleurs  (ex. 
Càmpanula  glomerata  ,  Anthodon 
glomeratum) ,  ou  leurs  feuilles  (  ex. 
Bergia  glomerata) ,  agglomérées ,  ou 
qui  forment  elles-mêmes  des  agglo- 
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méràtions  de  filamèns  (  eXé  t^um* 
transia  glomerata), 

AGGLOMÉRÉES  ,  adj .  Nom  donné, 
dans  la  classification  géognostique  de 
Marascbini ,  à  une  classe  de  roch^ 
coroprendnt  celles  qui  se  sont  formées 
par  agglomération. 

AGGLUTINANT,  adj.,  agghitinans; 
anklebend  (ail.  )  (  ad,  à ,  glutino , 
coller).  Épitbète  donnée  à  quelques 
coquilles  qui  agglutinent  les  corps 
mobiles  du  sol  sur  lequel  elles  repo- 
sent. Ex.  Trochus  agglutinons ,  Às^ 
pergillum  agglutinans,  F'ojr,  Gon- 

CHYUOPHORE. 

AGGLUTINÉ,  adj. ,  agglùtinatus ; 
itngekiebt(a\\,);  qui  est  réuuien  masse. 
Se  dit,  en  botanique,  des  utricules 
du  pollen, quand  elles  sont réuniespar 
une  bumeur  quelconque,  de  manière 
à  former  une  pâte  (ex.  Serapias). 
Illiger  appelait  dents  agglutinées  cel- 
les qui  sont  fixées  au  palais  ou  aux 
mâchoires,  sans  racines  propres  j  et 
uniquement  par  l'intermédiaire  d'une 
membrane.  / 

AGILE,  2A\.jagiUs^gewandt{p\\.)% 

nimble  (  angl.)  (  ago ,  faire);  qui  a  de 

la  souplesse ,  de  la  vivacité  dans  ses 

•mouvemens.    Ex.   Lacerta    agilis  f 

Anthrax  celer ,  Tachina  alacris» 

AGILES,  adj.  et  s.  m.  ^X.^Agilia. 
Nom  donné  par  Illiger  et  Goldfuss  à 
une  famille  de  mammifères  compre- 
nant ceiix  qui  se  font  remarquer  par 
la  prestesse  de  leurs  mouvemens. 

AGISSANT,  adj.,  thiitigy  wirksam 
(ail.);  cuitive  (angl.)  ;  qui  exerce  une 
action ,  qui  se  donne  beaucoup  de 
mouvement.  Bory  appelle  état  agis^ 
sant  de  la  matière ,  celui  où  elle  est 
composée  de  molécules  spbériques , 
diaphanes,  contractiles ,  mais  non  ex- 
tensibles ,  qui  s'agitent  individuelle- 
ment avec  une  grande  vélocité. 

AGLOSSES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Aglossa^  Elingûia  (a  priv.,  yiÂawt, 
langue).  Nom  donné  par  Degeer  à  un 
sous-ordre  de  la  classe  des  insectes. 
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comprenant  ceux  qui  n'ont  ni  bec  i 
ni  dents. 

AGNATHES^adj.  ets.  m.^h^^ffnO' 
tha  (a  priy. ,  yvA^oç,  mâchoire  )• 
If  om  donné  par  Duméril  à  une  famille 
de  Tordre  des  insectes  névroptéres  ,* 
comprenant  ceux  dont  la  bouche,  trop 
petite  pour  qu'on  puisse  l'observer  à 
la  vue  simple ,  n'a  point  de  mandi- 
bules. 

AGOMPnEy  adj.,  agomphius  (oe 
prîv. ,  yoftf  toc  »  dent).  Épithète  appli- 
quée par  C.-G.  Ehrenberg  aux infu- 
soires  rotifères  dont  les  mâchoires 
sont  dépourvues  de  dents.  Ex.  Ichthf' 
dium, 

AGONATES  ,  adj .  et  s.  m.  pi. ,  Ag(H 
naia{oey6votroçy  sans  nœud).  Nom  don- 
né d'abord  par  Fabricius  aux  crnsta- 
oésy  parce  qu'alors  il  les  croyait  sans 
mâchoires ,  regardant  les  organes  qui 
en  jouent  le  rôle  comme  .des  palpes 
articulés. 

AGON£  y  adj.,  agonius;  dcTuvcoç  (a 
priv.  ,  jùnia  y  angle)  ;  qui  est  privé 
d'angles.  UOstrcLcion  agonus  doit  ce 
nom  à  ce  qu'il  diffère  des  autres  es- 
pèces du  genre  par  la  rotondité  de 
son  corps  elliptique. 

AGONIE  9  s.  f.y  agonia;  apivioL; 
Todeskampf{M .  )  ;  a^onj(angl .  )  ;  agO' 
nia  (  it.)  (  o^v ,  combat  ) .  jDerniers 
înstans  de  la  vie,  extinction  gra- 
duelle de  l'action  organique ,  qu'on  a 
comparée  à  une  lutte  entrel'organisme 
et  une  puissance  délétère ,  parce  que 
la  vie  semble  se  ranimer  de  temps  en 
temps,  jusqu'à  ce  qu'elle  s'éteigne 
tout-à-fait. 

AGBAFE  ,  s.  f . ,  hamus  ;  Haken 
(ail.).  Les  botanistes  donnent  quel-> 
quefois ,  mais  rarement ,  ce  nom  à  des 
poils  durs  et  recourbés  en  crochet. 

AGRÉGAT,  s.  m. ,  grex;  HaufeW' 
werk  (ail.)  ;  agregaie  (  angl.  ).  Masse 
produite  par  la  réunion  de  plusieurs 
substances  diverses ,  qui  ont  été  ag'— 
glutinées  ensemble  à  l'époque  de  leur 
formation. 

I. 
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AGRÉGATION,  8.  f^tOggregatlo ; 
ZusémmerifuguHg  , .  Zuseimmenkau^ 
fung  (ail.).  Assemblage  de  parties  salis 
liaison;  propriété  par  laquelle  les  molé- 
cules des  corps  sont  assez  attirées  et 
rapprochées  les  unes  des  autres  pour 
adhérer  plus  ou  moins  fortement  e^tre 
elles  et  opposer  un  obstacle  plus  ou 
moins  grand  à  leur  séparation. 

AGRÉGÉ  ,  adj . ,  aggregmus ,  conr 
fertus  y  gregarius;  angekiiufl  (ail.); 
aggregated  (eoïg^.),  Ëpithète. donnée 
en  général  à  tout  corps  dont,  les  molé« 
cules  sont  adhérentes  les  unes  au^ 
autres.  Se  dit  :  i®  en  minéralogie,  de 
la  texture  d'une  roche,  quand  les 
grains,  formés  isolément  ou  résultant 
ae  la  désagrégation  d'autres  miné- 
raux, ont  été  réunis,  sans  aucun  ci- 
ment (  ex.  Arkqse  ) ,  ou  avec  un  ci?» 
ment  à  peine  distinct  (  ex.  Jffacigno)  ; 
2®  en  botanique ,  des  parties  quinais- 
sent  à  peu  de  distance  les  unes  des 
autres ,  se  trouvent  ainsi  réunies  en 
paquets  plus  ou  moins  serrés ,  et  quel* 
quefois  même  finissent  par  contracter 
adhérence  ensemble ,  quand  elles  pat 
acquis  leur  entier  développement.  Oii 
appelle  fleurs  agrégées  celles  qui , 
simplement    et  distinctement  pédi- 
cellées,  naissent  plusieurs  ensemble 
d'un  même  point  de  la  tige  (ex.  Oxjrr 
haphus  aggregalus  ,  Evosmîa  Qggre^ 
gâta) y  ou  sont  réunies  de  manière  à 
paraître  n'en  former  qu'une  seule , 
mais  alors  ont  leurs  anthères  distincte^ 
(  ex.  Scabiosa  succisa).  las  fiuùs 
agrégés  sont  ceux  qui  proviennent 
de  plusieurs  ovaires  appartenant  a  des 
fleurs  distinctes  ,  et  d'abord  séparés 
(  ex.    Morus  mgra  )  ;  3^  en  zoologie , 
d'animaux  qui  vivei^t  en  fanxiUe  (ex* 
Fislulana  gregaria.  Voy*  Social).  *. 

AGRÉGÉES, adj.  et  s«  f .  pi,,  Agre^ 
gatœ.  Nom  donné  :  i®  en  géognosîey 
par  Weroer,  aux  roches  composées  de 
matériaux  divers,  qjui  se  sont  formées 
dans  les  lieux  mêmes  où  on  les  renr 
contre  (ex.  Granité) ,  par  Bônnard 
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et  M arasckmi  à  une  classe ,  el  par 
G.  P)pevf»t  à  un  ordre  de  troeltes', 
(nmpttîM^tA  hm  roebes  composées  de 
parties  dil^éi^eiiles  ^  qui  ont  été  eil-* 
levées  j  déjà  soKdes ,  à  des  nrinéraux 
ôH  loehes  préèxîstans  ,  et  agrégées 
loécaniquemeiit ,  aree  on  saqs  pâle  cm 
cfiment;  1®  en  botaBÎque ,  par  Linné^ 
à  une  famille  ^  et  par  Bojeu  à  une 
dusse,  eomprenant  les  plantes  qui  ont 
leurs  flêvr^  réunies  en  tète,  mais  leurs 
antiiéres  distinctes  ;  par  Bartling  à 
meelasse  comprenant  les  ^imilles 
deS'Pkmtagittées^  des  Plembaginées , 
(les  G^obuuHriées  y  des  Dipsaeées  et 
des  Yalérianées. 

AGRÉGÉS^  adf .  et  s.  m.  pi. ,  j4ff* 
jfTiB^^fiy  Gregank  Nom  donné  par 
Çuyi«r  à  uUfe famille  delà  classe  des 
Acéphales ,  renfermant  des  animaux 
qui' sont  réunis  en  une  nrasse  corn- 
mutfe,  et  par  IHiger  k  une  famille 
d'eisetfax  ihard^eurs ,  comprenant 
c«ux  q[ui  se  phnseiit  à  yivre  en  trou- 
pes* 

A€9IESTE^  adj.,  agrestis,  agra^ 
fikts  ;  tanélick  (alL);  wtid  (angl.  )  ; 
(  t^;ery  champs  ).  Se  d!îl ,  en  botani- 
que y  des  plantes  qut  croissent  spon- 
tanément dans  les  lieux  non  cnltiTés, 
let  en  sooK>gie ,  des  tmimaux  qui  j 
▼iveot  (  ex.  Mtu  agrerkts ,  Barbula 
vgrutki ,  Aranea  agrestis), 

AGIHGOiiB^  adj.,  agricola  (ager^ 
chÉmps ,  côh ,  faalftt^r  )  ;  qm  rit  dans 
les  ehmnpft^.  E!s.  MeMoyahangncola, 
'  AOBIDE»,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Agri-^ 
daf(3pfpi^,  tustîque].  Nom  donné  par 
ftehineaii  Desvotdjr  à  une  section  de 
Il  CMttîlie  des  Mjodaires  caljptérées , 
comprenant  des  .espèces  qu'on  ren- 
cMtre  partieidièremént  dans  les  en- 
droits arides  et  pierreux. 

AlBUiONlilCSy-ftd).  et  s.  f.  pi. , 
uégfFimanèea,ifam  donné  parVentenat 
'4k  mieatetion  de  IftfamiUe  des  Hosa- 
;^iéw  ^fai  a  pour  type  le  genre  jigri" 

MfflnuilNSy    adJ*.  y  agripennis. 
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Ëpltb^e  donnée  à  un  oiseau  (  TkêOiu» 
nophilus  cauducatus)  ,  parce  que  lès 
pennes  de  sa  queue  ont  la  tige  aiguë  et 
comme  usée  par  le  bout. 

AGltOSTÉK,  a^.  et  s.  f.  pi.  ^ 
Agrosteœ,  Tribu  admise  par  Nées 
d'Ësenbeck ,  dans  la  famille  des  GrtM 
minées ,  qui  à  pour  type  le  genre 
Agrùstis, 

AGROSTIDÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  ^ 
jégrostideœ.  Nom  donné  par  Linné , 
Trinius  et  Kuntb  à  une  tribu  de  la 
famille  des  Graminées^qui  a  pour  type 
le  genre  Agrostis, 

AGROSTOCMAPHK^s.  m.  y  agro^ 
tographus  (oYpoffri;,  chiendent,  7p^^» 
écrire).  Botaniste  qui  s'occupe  spé- 
cialement des  Graminées. 

AGBOStOGlIAPfllÉ,  s.  f.,  étgtos^ 
iographia.  Partie  de  la  botanique  ffeA 
à  pour  obfet  les  plantes  de  la  famâle 
des  Graminées  :  ouvrage  spécial  sur 
cette  branche  de  la  science  des  lé^ 
gétaux. 

AGROSTOGRAPHIQUE  ^adj . ,  agrV' 
stographicus  ;  qui  a  rapport  à  Tagro- 
stographre. 

AGROSTOLOGBE,s.  f. ,  agrostoh- 
gia  (  aypwffTtç ,  chiendent ,  XÔ70Ç  j  die* 
cours).  Traité  àes  Graminées. 

AGlJSTINElyS.  f. ,  agasHna  (ttprrr., 
gustiis ,  goift  ).  Trommsdorff  donna 
ce  nom  à.  une  substance  qut  lut  dV- 
bord  regardée  comme  une  terre  par^ 
Irculière,  mais  qu'on  a  reconnue  de- 
puis pour  être  du  phosphate  de  chaux, 
lequel  n'a  effectivement  pas  de  saveur. 

AGYNAIRE ,  adj.  9  agjnarius  {  a 
priv.,  Tuv:^,  femme).  On  donne  cette 
épithèle  avtxjieurs  doubles  dans  les- 
quelles les  tégumens  et  les  étamines 
sont  transformés  en  pétales ,  et  où  le 
pistil  manque* 

AGYNE  9  adj. ,  agynus  («  nri¥. , 
Twvi,  femme)  ;  qui  n'a  point  de  femme 
nu  d'organe  femeWe.  Flemr  agyne  est 
synonyme  de  fieur  mâle* 

AGYIOQIS,  adj.  j  et»ynicus  (  « 
priv. ,  yyvi  ,  femme  ).  Leelibaudiaii 
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appelle  ainsi  Vinserti$n  des  ^mioesi 

Siiaïul  oei  organea  ne  contractent  paa 
'adhérence  avec  l^omire.  ^ 

AiGLEDCMi ,  s.  m, ,  ou  mieux  Edre^ 
dartf  par  corruption  du  mot  allemand 
Eiderdimnen  (  duvet  d'oie).  Buretdt 
YJnas  molUsàima. 

AIGRE  ^adj .,  acerhusJïefnoM  vague 
dont  on  ae  sert  pour  désigner  :  i<*  ce 
qoîefsereeuno  impression  désagréable 
soît  anr  Torgaoe  du  |^àt  (  herb^  sauer^ 
ail.;  eager^  angl.  ;  agro^  il.)»  en 
i'affiectant  k  4a  manière  des  acides  (  li- 
fuide  aigre ,  saveur  aigre) ,  soit  sur 
celui  de  Todorat»  en  produisant  k 
même  effet  sur  Ixd  (  odew  aigre  ) ,  soit 
sor  celui  de  l'ouïe  (jchar/^  hell^  ail.) , 
en  y  faisant  naître  la  sensation  d'un 
son  aigu  et  pevçant  (  voix. aigre ,  sqr 
aigre  y  etorrisch^  ail. ,  harsh ,  angl.)  ; 
^o  ce  i|ui  manque  de  li^nt,  soit  au  m^ral 
[esprit  aigre ^ caractère £tigre) 9 »oh  au 
jibysique.  Cest  dans  ce  dernier  sens 
^00  appelle  aigres  les  métaux  qu'on 
ne  peut  forger ,  parce  qu'ils  se  brt- 
aent  aoua  le  diqc  du  marteau  (  ex. 
Antimoùie  ,  fer  aigre  ) ,  et  les  rocbes 
^ui  se  cassent  aisânent  (  ex.  Eurite 
eompactey\Aigre  se  dit  aussi  d'un 
terrain  difficile  à  cultiver  ,  parce  que 
les  pluies  abondantes  le  transforment 
«a  marais,  et  que  lea  sécheresses  prb- 
longées  en  rendent  la  surface  dore 
comme  de  la  pîeire. 

AIG1IE-B0I3X  9  adj.)  dulcamarus; 
eauersûss  (alL)  ;  sourisch  (angl. )  ;  qui 
est  composé  d'aigre  et  de  doux.  Ce 
tenne,  comme  le  pcéeédeni,  s'emploie 
an  pbjsiqne  (M^tfur  aigre^ouee;  So" 
iaaum  Dulcamara)y  et  au  moral  {ton 
aigre-'doua!),    ^ 

AIGflaBLfiT^  adj.y  acitfulus;  sauer-- 
lieh  (ali.)  )  qui  est  un  peu  aigre  ;  /*- 
fuide  oigrdeLf  san^tur  aigreieUe ,  ton 
aigrelet* 

ÂMSMBrm  ^  s.  f . ,  pappusi  humgêf 
êoma^  On  donne  ce  nom  :  i  ^  ^en  bota- 
BÎqQOyi  maeréunion  de  parties  mea»- 
)ttgÈi^fl%mk6\mi»n^mi»ts{FedêreheB, 
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as 


M.,pappêy  it.)  qui  BHftaonleiit  k 
fruit  ou  les  graine»  de  certaines  plan* 
tes,  notaAiment  des  ^nantbéffâto^ 
9ÙL  elles  résultent  d'ntdi  diWi-ayorte^ 
ment  ou  d'une  défoAiation.duca)iet| 
eccasioné  par  la  prespioi^  dta  fleurs 
voisines  ;  a®  en  xooîogie,  à  un  Csùse^a 
de  plumes  qui  orne  le  dessoade  1»  tî^ 
de  certains  oiseaux  (  ex^  Paon) ,  et  à 
des  touffes  de  poils  (  Hm^bOechel^ 
M*)f  qui  sont  disposées  jOn  tnàttiàne  de 
plumet  sur  une  partie  qndconipN 
du  corps  d'un  itfsecte^ 

AIGBJSUJÉ y  mij.j pâfpêâmf  pop^ 
poso  (  it.  )  ;  surmonté  d  une  âigréile. 
Le  Pterocephalus  papposus  doit  œtlc 
4pitbète  à.  ce  que  le  limbe  de  son 
calice  dégénère  en  une  touffe  de  longs 
filamens  plnmeux ,  et  VAsteriai  pap" 
posa  &  ce  que  le  corps  de  cet  .aninial 
est  hérissé  en  dessus  et  sor  les  bords 
^tubercules  sojenx^ 

iilGRSlJR  ^  s.  f.  ',  aeor  ;  Saure 
(ail.  )  ;  sourness  (  aagf. ) }  asprezza 
(it.).  Qualité  deee  qui  est  aigre,  soit 
•au  physique,  soit  anrtout  aa  moral. 
AIGU 9  adj.  y  acutuê ,  aemtatus  ; 
spitzigy  scharf{sAU);  pmnted  {buçL); 
acuto  (it.).^  Terme  dont  on  se  sert  pour 
désigner  :  1®  ce  qui  est  termine  en 
pointe  ou  en  tranchant  ;  feuilles 
aiguës ,  quand  leurs  deux  bords  s'tn* 
dinent  insensiblement  l'vn  vers  Pa»- 
tre  à  la  base ,  de  manière  à  former 
un  angle  aign  (ex.  Steno^mummn" 
gustatum) y  oa  qu'etleà  déoHvcnt  à 
leur  extrémité  un  angle  nioins^aiivert 
que  le  droit  (ex.  Nerium  Otémi»)i 
anthères  aiguës  (ex.  C^ntién^e^v')^ 
capsules  aiguës  (ex.  PedictAums  pOn 
lustris  )  ;  filets  d^étamines  aigus  (eifi. 
ScuteUaria  alpina  )  ;  radimk  miguM 
^ex.  Fabu  me^'or)  yeapfUle  aiguë  y 
dont  l'euvertmre  est  a%fië  anx  deux 
exlnémiléa  (ex.  Pieurt^eems  Oi^us); 
antennes  aiguës  ^  dans  les  imeoitfi, 
c^nd  elles  se  teinlÎMW^liK'JA.  ar- 
ticle aigu  et  raido  ;  s^  en.qm.fnoduit 
aw  «tous  VDe  atnsaint»  Oqlofiie  à 
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celle  que  fierait  naître  Tactlon  d'un 
eorpa  pointu,  comme  lonqu'on  dît  un 
4WI  m^  i  c*e8t-à-dire  clair  et  pcr- 
faal  ;  une  doulm  Mguëy  c*est-^--dire 
fiNl«etTive.<»^ 

AlfiVnUByS.  {.^acus;Nadel{9\{,)\ 
tmdle  (anel.);  a^o  (it.).  Nom  donné, 
dbns  la  géographie  physique ,  à  une 
cime  de  montaffne  qui  s'élève  en 
pointe  aiguë  et  élancée. 

ASOîVOéLÈ^  adj. ,  aeuUatus;  qui  a 
la  forme  d'une  aiguille ,  d'une  pointe 
longue  et  mince. 

AIGIflIXON  9  s.  m . ,  aeuleus;  Sta^ 
ekel  (  ail.);  asimg  (angl.)  \punffolo , 
punglgiioney  pruno  (  it.  ).  On  donne 
ce  nom  :  i®  en  botanique ,  à  des  exr 
croissancies  dures  et  pointues,  qui 
naissent  sur  les  tiges  (  ex.  Rosa  cà^ 
nirm)^  lepétiole  (ex.  Ruhusidaeus), 
•le  disque  des  feuilles  (  ex.  quelques 
Palmiers  ),  le  calice  (  ex.  Cactus 
Opuntm) ,  ou  autres  parues  des  plan- 
tes ,  4A  qui  n'ont  de  connexions  qu'a- 
vec Vécorce,  ou  même  aeulement  avec 
IVpjderme  ;  2^  en  zoologie ,  à  un  ins- 
Irumeat  offensif  oudéfensif  des  insec- 
tes Hyménoptères  ,(  qui  est  situé  à 
l'extrémité  de  l'abdomen,  dans  lequel 
il  rentre  :  à  des  osselëîs  aigus  qui 
jouent  le.  rôle  de  rayons  dans  les  na- 
-geoires de  certains  poissons  (ex.  P^we); 
à  des  piquans  répandus  soit  sur  les 
parties  du  corps  qui  avoisînent  la 
queue  (  ex.  Acanikurus  ) ,  soit  sur 
toute,  saaurface  (ex*  plusieurs  Raies). 

AKUIXONNÉ  9  adj.  I  acuUahis , 
mtatulmsf  staehUg  (alU)  ;  pungiglio- 
nato ,  impruniiio  (  it.  )  ;  qni  est  muni 
d'aiguillons.  Lc^  Patiurus  aculèatus , 
le  Sehnmkia  aàtkata ,  et  le  Polysti'- 
dmmêic^dmumm  ont  la  tige  épineuse; 
le  Mmcrogmuhu  oaUeutiua  quatorze 
ciguilloiis  devant  la  nageoire  du  dos; 
le  SfualusaeanAias  en  a  un  à  chaque 

JUmnUAimÉA^  adj.  et  s.  m.  pi., 
Jiêmieatif  Amdmia.  Nom  donné  par 
iUigir^  GpoUfoiii  Ficinus  et  Garua  à 
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une  famille  de  Hammifères ,  compre«- 
nant  ceux  qui  ont  le  corps  hérissé  de 
piquans  ;  par  Lamarck  et  Latreille  à 
une  famille  d'insectes  Hyménoptères 
dans  laquelle  se  rangent  ceux  dont  les 
femelles  et  les  neutres  ont  un  aiguil- 
lon caché  dans^le  dernier  anneau  de 
l'abdomen. 

AIGULLONNSra  9  adj . ,  aculeosus, 
aeulealus.  Ej^ithète  donnée  par  Mirbel 
aux  plantes  qui  sont  munies  d'aiguil- 
lons. 

AMJ&j  s.  f. ,  ala;  irripov  ;  FUtgel 
fall.);  wing  (angl.);  ala  (ît.).  Nom 
oonné  :  1^  en  botanique  ,  aux  deux 
pétales  la téraux  des  fleurs  papiliona- 
cées  ;  à  de  minces  appendices ,  mem- 
braneux ou  foliacés ,  qui  garnissent 
une  partie  quelconque  de  certains 
végétaux  {v&jrez  Ailé  )  ;  h  l'appendice 
comprimé  que  supporte  le  dos  du  ca- 

Îmchon  des  Stapeiia^  2®  en  zoologie, 
e  plus  généralement  à  des  organes  de 
locomotion  dans  l'air  ,  qui  tantôt 
procurent  la  faculté  de  voler  réelle* 
ment,  comme  les  bras  des  oiseaux ,  les 
mains  des  chauve-souris,  et  les  mem- 
branes articulées  sur  le  dos  du  tronc 
de  la  plnparl:  des  insectes  hexapodes, 
tantôt  n'agissent  que  connme  des  es* 
pèces  de  parachutes,  en  retardant  la 
-chute  du  corps,  comme  les  expansions 
cutanées  des  Gaîéopithèques,  Polatou- 
ches ,  Phalangers  et  Dragons ,  et  les 
nageoires  pectorales  prolongées  des 
poissons  volans.  On  donne  aussi  le 
nom  d'ailes  h  des  organes  construits 
sur  le  même  plan  que  les  ailes  des 
oiseaux ,  mais  que  leur  brièveté  rend 
impropres  au  vol ,  et  qui  ne  servent 
qu  à  rendre  la  course  plus  rapide  (ex. 
Autruche)»  Enfin  ^'on  le  donne  en- 
core aux  membranes  ou  nageoires  qtii 
garnissent  les  parties  latérales  du 
corps  de  quelques  gastéropodes  cl 
ptéropodes  ,  et  a  la  lèvre  externe  de 
certaines  coquilles  univalves ,  quand, 
•près  l'entier  accroissement  de  l'ani* 
mal,  elle  s'élargit  et  se  prolonge  d'UMs 
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manière  notable.  Straus  appelle  aUes 
dà  sternum  une  des  deux  paires  d'à- 
pophjses  du  ^teroum  antérieur  des 
insectes ,  celle  qui  concourt  à  former 
Tenveloppe  extérieure  du  corselet. 

AILÉ 9  adj.,  alalus;  geftûgeltj  3e- 
^edert  (ail,)  ;  winged  (angl.);  altUo 
(il.)  ;  qui  est  garni  d*ailes.  Se  dit  : 
i^  en  botanique  9  d'une  ci^^è/^  qui 
est  munie  d'un  rebord  mince  et  large 
(  ex.  AchiUea  mitlefolium  )  ;  d'une 
feuiUe  qui  s'accompagne  de  plusieurs 
petites  folioles  attachées  à  un  pétiole 
commun  (  ex.  Lophira  aïata  )  ; 
d'une  graine  c(ui  porte  des  expansions 
larges  et  minces  sur  ses  *  bords  ou 
ses  angles  (  ex.  Rhînanthus  crista 
gain  )  ;  d'un  pétiole  (  ex.  W'or^ 
mia  aiata)  ;  d'une  tige  (ex.  Lisian" 
thus  alatus^  Coreopsis  alataj  Ple^' 
ropfyton  aîatum)  ;  de  rameaux  (ex. 
Mimuhis  alatus  )  ,  qui  sont  garnis 
dans  leur  longueur  d'expansions 
membraneuses  ou  foliacées;  d'une 
fleur  dont  Tassemblage  des  diverses 
parties  représente  un  oiseau  qui  a 
les  ailes  étendues  (ex.  Ophrjrs  vo^ 
ïucris  )  y  ou  dont  deux  aes  pétales 
s'échappent  au  dehors  de  la  corolle  f 
semblant  former  deux  petites  ailes 
horizontales  (  ex.  Iris  alata  )  ;  2^  en 
zoologie  ,  d'une  coquille  univalvé 
dont  la  lérre  externe  se  dilate  dans 
l'âge  adulte  (ex.  Stromhus  gallus) , 
ou  d'une  bivalve  dont  la  base ,  vers 
l'un  des  cotés  dusommet,  est  très-rpro- 
^longée;  des  doigts  de  certains  oi- 
seaux y  quand  ils  sont  garnis  dans 
toute  leur  longueur  d'une  membrane 
étroite  et  lisse ,  qui  n'ofire  ni  décoùr 
pures  ni  festons  (  ex.  Poules  éTeàu)  ; 
du  tîiîa  postérieur  dés  insectes,  selon 
Rirbj ,  quand  il  est  garpi  d'un  ap— 
|)endîce  étalé,  qui  aide  au  vol  (ex. 
Ljfgœus  phylhfpus)j  et  Avl  protho^ 
rax  de  ces  animaux  «  lorsqti  il  a  ses 
côtés  dilatés  en  manière  uailes (ex. 
Tingis  eucuUaius  ). 

AUJSBON  9  s,  m.  I  edula  ;  Flûgel' 
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sfdtze  (  ail.  )  ;  ^mibii  (  angl.  \  ;  tdetia 
(it.);  petite  aile.  On  appelle. ainsi , 
en  zoologie,  une  écaille  convexe  situé* 
sous  l'aue  de  certains  insectes  diptè- 
res (  voy,  GuEiLLXnoN  ) ,  et  un  bou- 
quet de  trois  à  cinq  pertes  phtniea 
raides  qui  sont  implantées  sur  le 
pouce  des  oiseaux. 

AILE-PDSDS  ,  adj.  et  s.  m.,  plur. , 
Pteropodu,^om  donné  par  Yicq^d'A- 
zjrà  une  classe  de  Mammifères^  corn*» 
prenant  ceux  qui  ont  les  membrea 
transformés  en  ailes. 

AILÉS  y  adj.  et  s.  m.  pi.  ^  Alati , 
Alata.  Nom  donné  par  Degeer  à  une 
sous- classe,  et  par  LatreiTle  à  une 
seclion  de  la  classe  des  insectes ,  com- 
prenant ceux  qui  ont  deux  ou  quatre 
ailes,  à  moins  qu'elles  n'avortent  ; 
par  Blainville  à  une  tribu  de  l'ordre 
des  oiseaux  nageurs  colymbiens,  ren- 
fermant ceux  qui  ont  les  ailes  bien 
conformées  ;  par  Lamarck  à  une  £bh- 
mille  de  Mollusques ,  et  par  Latreille 
à  une  famille  de  Gastéropodes ,  com- 
prenant ceux  dont  la  lèvre  droite  de 
la  coquille  se  prolonge  latéralement , 
avec  Vâge ,  en  une  sorte  d'aile  soU'*  - 
ventdigitée. 

AUANTAPUB  ,  ad|.  Épithète  don- 
née par  les  minéralogistes  à  une  va- 
riété de  mine  de  fer  peu  oxidé  qui 
constitue  la  pierre  d*aimaiit  ou  l'ai* 
mant  naturel. 

AIMANTIIV  9  adj. ,  magnetkus;  qui 
est  propre  à  l'aimant.  Synonyme 
peu  usité  de  magnétique,  t^ertu  or- 
mantine  ,  ou  propriété  de  devenir  ai- 
mant. Cette  propriété  appartient  au 
fer ,  au  nick^  et  au  cobalt» 

AIMANTÉ  9  ad). ,  magn^cus;  qui 
jouit  des  .propriétés  d'un  aimant.,  $e 
dit  principalement  en  parlant^  des 
substances  auxquelles  ces  propriétés 
ont  été  communiquées  par  Tart* 
Barreau  aiman,té^i  aiguUU  mipianfie. 

AINE,  Si  tfinguinaff^^ehê  (aPO; 
irram  (angl.) }  anguinaglia  (ît,).  Por- 
tion du  corps  de  llminne  et  de  ^t* 


fmtiïïnuààlè^eê  qui  est  coinjHnse  ee^ 
ire  Is  caissfe  etlebas*Tentre. 

AiOPflYI^iB ^  àdj.  ,  aiophjrllus 
('  «iÀv  y  éternité  ^  f  o»oy  ,  feuille  ). 
lliéophraste  appelait  ainsi  lès  arbres 
terty,' qm  ont  lenrs  feuilles  persis^ 
fiiat«8.  Dupctît^Thoùars  s'est  égale- 
^iieut  servi  de  ce  terme. 
■•  àAj  s.  m.,  àër;  àitp ;  Luft  (ail.); 
atr  (ancl.); aria  (it.)  {alpta,  emporter). 
NoÉi  aônné  à  un  mélange  gâteux 
4'oxigène  j  d'azote  et  de  quelques 
centièmes  d'acide  carbonique ,  qui 
constitue  Tëtmospbère  de  la  terre,  et 
par  extension  à.  tout  fluide  élastique 
et  invisible  dont  on  n'a  pas  d'intérêt 
actuel  à  spécifier  la  nature.  P^ojrez 
Gàt., 

àJBX  9  s.  m.^  arêa;Hof(B\L),  Ce 
mot  a  plusieurs  significations  :  i^  en 
astroBoinie,  il  désigne  l'espace  par- 
ètfaru  par  lé  rayon  vçcteur ,  en  un 
t^pé  donné ,  et  qui  est  toujours  pro* 
poirtionnel  au  temps;  l'espaee  corn- 
nrîs  eittre  les  bords  du  soleil  ou  de  la 
lune  et  l'intérieur  des  cercles  lumi- 
neux qui  constituent  les  halos  {voy. 
ce  mot)  ;  chacun  des  vingt-quatre 
rayons  qu'on  admet  du  centre  à  la 
circonférence  de  l'horizon ,  pour  esti- 
mer la  direction  du  y&ki^fVmdstrich^ 
âll.);  a*  en  botanique,  Cassiiîi  ap- 
pelle ainsi  la  surfaoe  du  clinanthe  aes 
Synanthérées ,  quand  on  la  considère 
^ns  son  ensemble  ;  3®  en  zoologie , 
on  donne  ce  nom  au  nid  des  grands 
oiseaux  deptùfe,  particulièrement  à 
celui  des  aigles  (  Nestj  Horst ,  aîl.  ; 
àity,  atigl.)  . 

AISSELLB  ,  g.  f  .  j  axiUa  ;  Açhsel 
all^)  ;  arm-jÀ  (angl.)  \'asulla  (U.  ) 
Utin  barlMirb  ascelUi,  assetta).  On 
^Pt^de  ainsi  f  i®  en  zoologie,  chez 
rnomne ,  le  citex  qui  existe  sous  le 
bmi  à  Fendhiit  où  il  se  joint  avec  l'é- 
pmfé  ;  chez  les  biseaux ,  la  ré^on  des 
tdtfll  dé  la  poitrine  qui  e$t  placée  aous 
la^  bye  des  ailes  ;  a*>  en  botanique , 
Fànglb  rentrant  situé  au-dessous  de 
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rattache  d'une  feuille  sur  un  ran^eaa 
ou  d'un  rameau  sur  la  tige.  Employé 
seul ,  ce  mot  s'entend  toujours  de 
l'aisselle  des  feuilles. 

iilZOIDÉES,  adj.  et  s.  f.  i^X.yÂîzoi- 
deœ.  Nom  donné  par  Sprengel  à  la  fa- 
mille des  Ficoïdes ,  et  tiré  du  genre 
Aizoon ,  qui  en  fait  partie. 

AJUGOIDEft^  adj.  et  s.  f.  pi.,  jiju- 
goideœ.  Nom  donné  par  G.  Beutfaam 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Labiées  , 
qui  a  pour  type  le  genre  >^'ii^a. 

AKÈNE.    F.  ACHAINE. 

AKÉIVOGABPE9  adj . ,  akenocarpus. 
Se  dit  d'une  plante  qui  a  pour  fruit 
un  aclièno.  Ex.  Euphorhia  akeno^ 
carpa, 

AKNEMIE  9  s.  f . ,  aknemia  (a  priv. , 
xv}9/j^>i ,  cuisse).  Nom  donné  par  Bres- 
chet  à  un  genre  de  déviation  organi- 
que ,  ou  d^génésie  partielle  ,  qui  est 
caractérisée  par  l'absence  des  cuisses. 

A1LY9TIQIJE9  9  adj.  et  s.  m.  plur., 
Acystiça{(t  priv.,  xu^rtc»  vessie). 
Nom  donné  par  Latreille  à  un  groupe 
de  la  classe  aes  poissons ,  comprenant 
ceux  qui  sont  dépourvus  de  Vessie 
natatoire. 

ALABâSTRE  9  s.  m. ,  alahastrus  , 
alabastrum.  Link  ,  d'après  Pline  , 
appelle  ainsi  le  bouton,  à  fleur ,  avant 
soii  épanouissement. 

AlABASTBIN  ^  adj. ,  aîabastrinus  ^ 
à\aLpavrpoti9hç  ;  qui  a  la  nature  ou  les 
qualités  de  l'albâtre. 

ALAEFOmiIE ,  adj.;  alaeformis 
[alay  aile, ybrma  ,  forme).  Epithète 
donnée  à  une  coquille  qui  ressemble 
grossièrement  à  une  aile  d'oiseau 
étendue.    Ex*  Trigonia  alaeformis* 

AL  AIRE  9  adj.  ;  alaris  (  ala ,  aile)  ; 
qui  se  rapporte  aux  ailes.  En  bota-* 
nique ,  alàir^  a  quelquefois  la  même 
signiRcation  av^axillaire  ^  ainsi  un 
pédoncule  alaire  est  celui  qui  s*insère 
dans  l'angle  des  branches  (ex.  X<- 
num  radiola  ) .  En  zoologie  ,  on  ap- 
pelle tectrices  alaires  les  plumes  qui 
couvrent  le  dessus  des  ailes  des  oi« 
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iea«x,et  crochêtakUrey  dans  les  Upi- 
doptèfcs  crépusculaires  et  diurnes  ^ 
une  sorle  d'épine  grêle  ,  raide  ,  un 
peu  arquée  9  qui,  partant  de  la  basé 
inférieure  de  chacune  des  secondes 
ailes ,  et  se  glîssaiit  sous  une  petite 
aaiUie,  en  forme  de  boucle  ou  de  de-- 
mi-^nneau ,  jBÎtuée  dans  une  partie 
ttirrespondante  du  dessous  des  pre* 
niéres ,  sert  à  maintenir  les  ailes  dans 
le  repos. 

AI^ANGIÉES,  adj.  et  s.  f.  plur., 
Alangiem,  Nom  donné  par  Guidolle 
à  une  famille  de  plantes  qu'il  a  éta<* 
blie ,  et  qui  ne  renferme  que  le  genre 
Alangiiùn. 

AlfAMTIKS  ^  s.  f . ,  alantina.  Quel- 
ques cbimistes  allemands  donnent  ce 
nom  à  l'inuline  qu'on  retire  de  1'/- 
Huia  Helenium^  appelé  AUuU  dani 
leur  langue. 

ALASiUDESyadj.ets.m.  pl.,^^j- 
mudîa.  Nom  donné  par  Rafinesque  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Pédifères, 
ayant  pour  type  le  genre  Atasmi^ 
donia, 

AIiATION,  s.  f .,  aîado  ( ^la ,  aile). 
Terme  inusité,  dont  quelquesentomo« 
logistcs  se  sont  servis  pour  désigner 
la  manière  générale  dont  les  ailes  des 
insectes  sont  configurées  ou  disposées 
âor  le  corps* 

ALBUABBE,  adj. ,  nlbïbarhis  (  a/- 
lus  j  blanc ,  bmrba ,  barbe  )  ;  qui  a  la 
barbe  blanche.  Le  Tahanus  albi^ 
harkis  a  le  bas  de  la  partie  extérieure 
de  la  tête  blanc. 

ALBIG AVDE^  adj^  albicaudus  [al" 
Sus  j  blanc  y  cauda,  queue).  Se  dit 
d^nn  animal  qui  a  la  queue  blanche. 
Ex*  Leiknus  albicaudalus^  Phoca  al^ 
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ALBIGAlAiB)  ad}.  yOlbieauiis  (  al* 
eus,  blanc,  eauUs,  tige).  Épithète 
donnée  à  des  plantes  dont  la  tige  est 
couverte  d^un  épais  duvet  blanchâtre». 
Ex.  SiackjTS  aÛncaulis, 

ALBIGEPS^adj.,  albiceps  {idbus^ 
blanc  y  eapiUj  lête  )  ;  qui  a  la  tète 


blanche.  Ex»  Sciurus 
Leucogéphale.   ' 

AIAIGOIXB  yadj.  ,aiUooUis(aiku^ 
blanc,.  coUumj  coi);  qui  a  le  coi 
blanc.  Ex.  Caprimuigms  aîbéeoUis^ 

ALBIGûnWB  9  adj.,  aHécàrnis  (  nf* 
bus^  blaae,  «orna^  corat).  Se  dit 
d'un  anim^  articulé  qui  a  les  anten^ 
nés  blanches  '  ou  d'une  teinle  pMe» 
Ex.   Oniseus  albicomis. 

ALBIGOSTÉ,  adj.,  alltcostusjO&i^ 
costatus  (aibus ,  blanc ,  jrajia,  oâte). 
Ëpitbèle  donnée  à  unccoquilUemai^ 
quée  de  c6les  offrant  une  raie  blan«- 
che.  Ex.  Modiola  aJhicosta. 

ALBIDSPEAINB  ^  adj. ,  MMipeimi» 
(  albidus  ,  blanchâtre ,  penna ,  aile  )  $ 
qui  a  les  ailes  blanchâtres.  Ex.  lf/o« 
phora  aibidipenrUs, 

AIAIFLOBE,  adj .  ^aUMoms^weUs» 
blumig  (alL)  {Mus^  blanc, ^ojr, 
fleur  )  ;  qui  porte  des  fleurs  bian<* 
ches.  Ex.  Didiscus  alàiflorus^  fîo* 
latea  albiflora^  Délphinium  éAiflo- 
rum. 

ALBILABBB,  adj.  olbikAris  ,  al* 
bilabrus  (  albus ,  blano ,  Mmm ,  lè« 
vre).  Épithète  donnée  à  descruitaèés 
cpii  ont  le  museau  tacheté  de  blanc 
(ex.  Ceraiina  aîbiiabris  )  ,  ou  d'nn 
blanc  argenté  à  sa  partie  sikpériettve 
(ex.  OcfpUra  aibàabra)y  et  à  des 
coquilles  univalveà  qui  ont  leop  bord 
blanc  (ex.  Heiùc  aiiilahris). 

ALBOfANE^adj.,  aamanits{al^ 
bus  y  blanc ,  manus  ,  main  )  ;  qui  a  les 
mains  blanches  («x.  Lêmur  mlbima» 
nu»  )  ,  ou  les  tarses  blancs  (  ex.  IV-* 
pula  albimana  )* 

ALBINEBinB ,  zA].yMinêrrius{aU 
bus  y  blanc,  nêrf^usj  nerf.).  Se  dit 
d'une  plante  dont  les  nervures  des 
feuilles  sont  Uancbes .  Ex.  Bibes  al* 
binert^ium.  Voyez  ALBiviiHÉ. 

ALBINISME  9  s.  m.  ^tUbinîsmas  (al^ 
bus  i  blanc  ).  On  désigiie  sous  ce  n'oin 
un  genre  d'anomalie  de  l'organisation 
animale  et  végétale,  mais  surtout  de 
celle  de  l'homniçj.'qui  est  caracté* 
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risé  prmcîpàlemeiit  par  le  défaut  dé 
coloration  de  la  peau,  celle-ci  res- 
tant ou  devenant  d'un  blanè  plus  ou 
moîiis  blafard  ou  laiteux  i  Dans  les 
plantes  y  cet  état  prend  le  nom  d'e/io- 
lemènti  P^ojrez  LEVcàrmonE»^ 

ALBKNKIEBiNES  y  adj.  et  s.  f .  pi. 
Alhionianœ.^om  donné  par  Savi^nj 
à  une  section  de  la  famille  des  Hiru- 
dinées,  qui  a  pour  tjpé  le  genre  ^Z- 

ALBIPÉDE  y  adj. ,  edbipes  (  albus  , 
blanc ,  pes ,  pied  )  ;  qui  a  les  pattes 
blanches.  Ex.  Tabanus  àlhipes. 

ALBIPENlVEyadj.ja/^ijpeii/iiV  (aZ- 
^ifcr^  blanc ,  penna ,  aile  )  ;  qui  a  les 
ailes  blanches^  Ex.  Cecidomjra  al^ 
Inpehnis.  ' 

ÀLBmOSTBE  9  adj , ,  albirostris  (aZ- 
husj  blanc  )  rosir um ,  bec)  ;  qui  a  le 
bec  (ex«  Anthribus  albirostris^  In^ 
dicaiar  aUtirosiris  )  ou  le  prolonge- 
ment du  museau  (ex.  Macrocephet' 
kts  albirostris»)  blanc. 

AliBITABSE  y  ad},,  albitarsis  (  al- 
husy  blanc  ytarsus^  tarse)  ;  qui  a  les 
tarses  blancs.  Ex.  Hèrmetia  albi'- 
tarsis» 

AJLBiyWiÈ^  adj.,  aUficenins  (al-- 
buSf  blanc,  *vena^  veine).  Se  dit 
d'un«  [dante  qui  a  les  nervures  de  ses 
feuilles  lanugineuses  et  blanches  en 
dessous.  Ex.  Convolvulus  albive^ 
nius.  Voytz  ALBiNERvi. 

ALBI¥£NTRE,  adj.  ,  albiçenter  j 
albiveniris{albus^  blanc,  venter  j  ven- 
tre );  qui  a  le  ventre  blanc.  Ex.  2>o- 
gon  alwenier,  Cœeiiia  albit^entris. 
Voyez  L9UCO6ASTRE. 

AliBODAGTYLE ,  adj.,  aibodàcty- 

lus  (  albus ,  blanc,  ^ixTu^oç ,  doigt), 

Epithète  donnée  à  un  papillon  dont 

les  ailes  digitées  sont  blanches.  Ex. 

'  Pterophorus  albodactylus. 

AUXVMOSSy  ê,  m. ,  albumen.  Nom 
latin  francisé  du  blanc  d'œuf  •  Grew  , 
Gaertneret  Candolle  ont  ainsi  appelé 
le  périsperme  {voyez  ce  raot^ ,  soit 
par  allusion  à  ralbumen  de  ('œuf, 


ALCA 

soit  parce  que  ce  corps  a  une  couleur 
blanche ,  dans  toutes  les  graines. 

ALBUMINE^  s.  f.  albumen;  Eiweiss^ 
Eiweisstoff{M,),  L'un  des  matériaux 
immédiats  desvcorps  organisés ,  qu'on 
trouve,  çhejs  les  animaux,  dans  le 
blanc  d'oeuf,  les  liquides  appelés  sé- 
reux ,  la  matière  cérébrale  et  ner- 
veuse, qui  existe  aussi  dans  certains 
végétaux,  où  on  l'a  peu  étudié  en- 
core ,  parce  qu'il  est  difficile  de  l'ob- 
tenir pur  et  sans  altération ,  qui  va- 
rie beaucoup  ,  et  qui  n'est  probable- 
ment le  même  partout  ni  dans  l'un 
ni  dans  l'autre  règne. 

ALBUMINÉ  9  adj. ,  albuminosus.  Se 
dit,  en  botanique,  d'un  embryon  qui , 
après  la  fécondation ,  absorbe  la  par- 
tie liquide  de  l'amnios ,  dont  le  ré- 
sidu produit  un  albumen ,  en  se  con- 
crétant. 

ALBUMINEUX  9  adj.,  albuminosus; 
eiweissstojffhaltig  (ail.);  qui  contient 
de  l'albumine,  qui  en  a  les  caractères, 
les  propriétés  »  les  réactions. 

ALBUMININE  ,  s.  f.,  albuminina. 
Nom  sous  lequel  Gouerbe  a  d'abord 
désigné  ce  que  depuis  il  a  appelé 
oonine*  (Ployez  ce  mot  ) . 

AXBVSIINO-GASéElIX^s.m.  Pajen 
et  Henry  ont  donné  ce  nom  à  l'amjg- 
daline ,  parce  qu'elle  leur  a  paru  te- 
nir à  la  fois  de  la  nature  de  l'albu- 
mine et  de  celle  de  la  matière  ca- 
séeuse. 

ALCADES,  adj.  et  s.  m.  pi,  Alcades,, 
Nom  donné  par  Yigors  à  une  famille 
d'oiseaux  qui  a  pour  type  le  genre 
Alca. 

ALGALESGENGE  ,8.  f . ,  alcalescen- 
tia(alj  augm.  ,  kaliy  soude  ).  État 
d'un  corps  dans  lequel  se  dévelop- 
pent des  propriétés  alcalines  dont  il 
ne  jouissait  pas  jusqu'alors. 

ALGALESGENT,  adj.,  alcalescens; 
katihaltig(ii\h).  Se  dit  d'une  sub- 
stance dans  laquelle  les  propriétés  al* 
câlines  commencent  à  se  développer  1 
ou  même  prédominent  déjà. 
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ALCALI ,  s.  m.  tUcali,  alkaU}^  Lau^ 
gensalz  (ail.);  alkali  (^n^l.)*  ^PP^^" 
que  d'abord  à  nommer  la  plante  ma- 
rine qui  fourpit  la  soude  du  com- 
merce ,  ce  mot  servît  en^iite  à  dési- 
gner le  produit  de  l'incinération  de 
ce  Yégétal ,  et  par  extension  toutes 
les  substances  qui  possèdent  des  pro- 
priétés chimiques  analogues  à  celles 
de  ce  produit. 

ALGALIFUBLE ,  adj.  Épîtbéte 
donnée  aux  corps  qui  sont  suscepti- 
bles de  se  convertir  en  alcali ,  comme 
certains  métaux  par  leur  combinaison 
avec  l'oxigène  ,  ou  l'azote  par  son 
union  avec  l'hydrogène. 

^CALIFLiNT.      Foyez    Alcali- 

GElfE. 

ALGALIGi^£  ,  adj.  et  s.  m. ,  a/- 
caUgenus  (  alcali  ,  yniiâui ,  .engen- 
drer ).  Dénomination  qui  fut  propo- 
sée pour  désigner  l'azote ,  à  une 
époque  où  l'on  supposait  que.  ce  corps 
entrait  comme  base  dans  là  composi- 
tion de  tous  les  alcalis» 

ALGALmÉ'raE 9  s.  m.,  alcalime- 
trum  (alcali ,  fterpifod, mesurer).  Ins- 
trument destiné  à  mesurer  la  quan- 
tité d'alcali  que  renferme  une  po- 
tasse -ou  une  soude  du  commerce , 
d'après  celle  d'acide  sulfurique  né- 
cessaire pour  saturer  une  quantité 
connue  de  l'une  ou  de  l'autre. 

ALC^ALIN,  adj.,  alcalinusj  lixmo» 
JUS  ;  laugenhaft  (alL)  ;  :  qui  appar- 
tient à  la  classe  des.  alcalis  (  oxides 
méialUques  alcalins  ) ,  qui  se  rappro- 
che des  alcalis  par  ses  propriétés  (  terr 
Tes  alcaJUnes  ) ,  ou ,  plus  générale- 
ment, qui  jouit  des  propriétés  alca- 
lines {sel  alcalin ,  svh^tance  alcaline)^ 
qui  a  rapport  aux  alcalis  (caractère 
alcalin  j  propriété  alcaline  ^  réac- 
tion alcaline). 

ALGALJnaTÉ  9  s.  f.  alcalinitas.  Se 
dit  du  caractère  alcalin,  considéré 
d'npe  manière  générale  ou  dans  quel- 
que substance  ed  particulier. 

ALGilLINO-TEBREUX  ,  adj. ,  a/- 
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calino^terrosus  /  qui  tient  dé  la  na- 
ture des  alcalis  et  des  terres.  Base 
alcalino^terreuse  j  ou  terre  alcaline» 
ALGALÏNIJLE,  ^à],,alcajmulus. 
Nom  donné  à  tout  sel  dans  lequel  la 

Suantité  d'alcali ,  relativement  à  cdle 
-acide,  dépasse  le  terme  qui -cons- 
titue l'état  neutre ,  sans  toutefois  s'é^ 
loigner  beaucoup  de  la  limite  qui  ré- 
pond à  la  saturation.     /       .    ■ 

ALGALISAHON  ,  s.  fl ,  alceUisalio; 
Alkalisirung  (ail.).  Opératio^n  natu^ 
relie  par  laquelle  l'alcalescence  se  dé- 
veloppe. 

ALGALISÉ9  adj.  alcalisattts;  qui 
a  pris  le  caractère  alcalin. 

ALGALOIQE  ^  s.  m . ,  alcaloïdes  {al» 
cali^  iiSoz,  ressemblance).  Les  chi- 
mistes donnent  ce  nom  aux  alcalis 
organiques,  pour  les  distinguer  des 
alcalis  minéraux ,  dont  ils  différent 
sous  le  rapport  de  la  .composition  et 
de  leurs  propriétés  générales ,  quoi- 
qu'ils rivalisent  avec  eux  sous  celui 
de  leurs  propriétés  basiques. 

ALCHIMIE  9  s.  f.,  alcnymia^  alehi^ 
mia  ;  Goldmacherkunst  (ail.)  ;  alchy» 
my  (angl.)  ;  alehititia  (it.)  (a/,  augm; 
chjrmia  ,  chimie  ).  Art  chimérique 
dont  les  adeptes  recherchaient  les 
moyens  de  transmuer  les  métaux  et 
de  préparer  un  remède  propre  à  pro- 
longer 1^  vie  ,  à  guérir  toutes  les  ma- 
ladies .^        .    . 

ALGIdQRNE  9 adj . , alcicornis {al- 
ce,  élan,  cornuy  corne).  Epithète  don- 
née à  une  éponge  rameuse  (  Spqngia 
alcicornis) ,  parce  que  ses  rameaux 
sont  comprimés,  ce  qui  la  fait  ressem- 
bler grossièrement  à  une  corne  d'é- 
lan ;  à  un  insecte  (  Tabanus  alcioorr 
nis  )  dont  le  troisième  article  des  an- 
tennes porte  une.  dent  recourbée. 

ALGOHOL.  Foyez  kLCOOiA,     . 

ALGOOL j s.  m.  jalcohol,  spiritus 
mni  rectificatissimus ;  Alkohol  (ail.); 
a/coAo/(angl.)  ;  a/coo/o  (ît.)  ;  {al^ 
augm.,  kol^  atténuer).  I^iquide  léger 
et  volatil  qui  est  le  principal  résul- 
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tôt  da  k  fénoMiitetîaD  vîneiuie;  pro« 
4iiît  de  l'art  qai  exige  àeê  mmitpiiia- 
tiom  diverses  pour  ilre  obtenu  k  V&^ 
lat  de  pureté. 

ALCOOLATB9  s«  fen,  ,  akoôlas. 
Vma  donné  par  T.  Grakam  à  de^ 
eembînaîions  en  proportions  définie» 
d'aLoool  et  de  seU  anhydres ,  dans 
lesquelles  il  admet  que  Taleool  joue 
le  rôle  de  corps  éleetro-négatif ,  et 
qu'il  eroit  eorrespoodre  aux  étbers. 

ALCÙOhWJgS  9  s.  m.  pK  Guilioort 
désigne  sons  ee  nom  une  famille  de 
composés  ternaires  organiques  qui  a 
ponr  tjpe  Yàlcôol, 

ALGOOLUIE  ,  s.  m.  Nom  donné 
pér  ijuibourt  à  l'alcool  proprement 
dit. 

MiCbOLIQUB  9  adj. ,  aleoholicus  ; 
qui  contient  de  l'alcool  (liqueur  alcoo* 
Uqué)  /  on  qui  a  rapport  '^  l'alcool 
(fermentafiôn  alcoolique)  ^ 

ALCOOLISATION  ,  s.  t  y  akoholi'^ 
seuiù.  Développement  y  dans  un  liqui- 
de ,  des  propriétés  qui  caractérisent 
l'alcool. 

ALCOOLISÉ  9  adj. ,  akohôKscUus. 
Se  dit  d'nn  liquide  qui  contient  de 
l'alcool,  ou  dans  lequel  il  s'en  est 
déveléppé. 

ALCOOLOMQÉTRE 9  s.  m.,  aleôho-' 
lemetrum  (  alcool ,  fur^ita y  mesurer). 
Instrument  qui  sert  à  déterminer  la 
quantité  d'alcool  absolu  contenue 
dans  un  mélange  quelconque  de  ce 
liqm'de  et  d'eau. 

ALCOBNINB^s.  f.^  aleornina.  Nom 
donné  par  Billz  à  une  Substance  par* 
licalièrey  qu'il  a  découverte  4flns 
l'écoree  d'a'lcornoqne  ,  et  qu'il  croît 
être  intermédiaire  entre  la  graisse  et 
la  cire. 

ALCTONAIRBS  9  này  et  s.  m.  pi., 
Alcyonaria.  BlainTiHe  appelle  ainsi 
une  famille  de  la  classe  des  Zoopby* 
taires,  qui  a  pour  type  le  genre  ^Z- 
ejroniam. 

ALCYOIIÉS9  adj.  et  s.  m.  plur.  ; 
Alejonéaj  AU^Qneœ*  Nom  donné  par 
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Lesson  à  une  fiimille^^  Tordre  des 
Paasercaux ,  qui  a  ponr  type  le  genre 
Alcyon  {dUedo  )  \  par  Lsinioaroux  , 
Lafcreille  et  Scbweigger  à  une  £sinulle 
de  Polypes  ayant  pour  type  le  genre 
Alcforuum* 

ALCYOIHBDIÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Aleyonidia,  Nom  donné  par  La<-« 
mouroux  à  un  ordre  des  Thalassîo- 
phytes  non  articulées ,  qur  a  pour 
type  le  genre  AlcywUdium, 

ALCYONS  9  s.  m.  pi.  ^  Aleyemes. 
Nom  donné  par  Temminck  et  par 
Meyer  à  un  ordre  de  la  classe  des  oi-» 
sesiux,  dont  le  genre  Alcyon  {Alceio) 
est  le  type. 

ALECTORIDES  9  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Alectorides  (  àXi  xrup  ,  coq).  Nom 
donné  par  Illiger,  Goldfuss,  Eich- 
irald  et  G.  Bonaparte  à  une  famille, 
par  Temminck  à  un  ordre ,  par  J.  A. 
Ritgen  k  un  sous-ordre  de  la  classe 
des  oiseaux ,  renfermant  ceux  de  ces 
animaux  qui,  par  la  forme  de  leur 
bec ,  se  lient  aux  Gallinacés. 

ALECTRIDES9  adj.  et  s,  m.  |il.  , 
Aleclrides  [ààhuxu^ ,  coq).  Nom  don- 
né par  Vieillot ,  Duméril ,  Latxeille  , 
Ficinus  et  Cams ,  à  une  famille  de  la 
classe  des  oiseaux ,  comprenant  eeux 
qui  ont  de  l'analogie  avec  les  Gidli-* 
<»acés. 

ALECTBUIORPHES  ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Aleetrimorphi  (ÂXcxTplç  9  poale , 
liopfh  ,  forme).  Nom  donné  par  ^an* 
zant  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Grimpeurs,  comprenant  des. oiseaux 
qui ,  parla  forme  de  leur  corpa ,  ont 
beaucoup  de  ressemblance  ayee  les 
poules. 

ALECTBIltE^  adj.,  alectrurufj 
(oLktyTànp  ,  coq,  ev|)à,  queue);  quia 
les  plumes  de  la  queue  élargies  et 
disposées  en  éventail ,  à  peu  prés  corn» 
taie  celles  du  ooq.  Ex.  Musekapa 
alectrùra. 

ALÊNE  9  s.  f . ,  fêstuea.  SaTÎgny 
appelle  ainsi  les  soie»  subnlées  des  an* 
'nelides. 
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AIjfaVÉ  ,adj.;  suButatoi,  Sywtxj'* 
me  peu  «site  de  subuU.  Fofez  te 
moL 

AliÉOCHAUtDES^adj.et  s.m.  pL, 
Aleoeharides i  MlinneriHsîm  donne  ce 
nem  à  une  triba  de  la  famille  des  in- 
sectes  eolëoptèresbrachëljtres ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Aleochara,  ' 

ALlÈnDOTC  9  adj.  ,  alepidotus  ; 
itngesehildert  f  uneesehuppt  (M.)  (et 
priv.  ,  ïtnUj  écaille).  Se  dtl,  en 
ichlhjologie,  d'un  poisson  dont  la 
pean  eat  ou  paraît  nue ,  €'est<«à^îré 
sans  éeéi\eê.)Eni.Rhombus  alepidotus* 

ÂMJSTMKÉËBp  adj.  et  s.  f.  plur. , 
jilêirineœ.  Vom  donné  par  Reichen- 
bach  à  une  groupe  de  la  famille  des 
Lîlîacées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Aletris, 

ALGACàsS^  adj.  et  s.  f.  ni. ,  Al- 
gaeeœ.  Nom  donné  par  Gledltsch 
aux  figues  dç  Linné. 

AlfGIDS  ^adj.,  algidus  (atgeo ,  ge* 
1er);  froid,  glacé.  On  donne  cette 
épitlièteàdes  plantes  byperboréennes, 
par  exemple  à  VAgaricus  adgidus  ^ 
qoi  croti  en  Danemarck  et  en  Suède  t 
aa  praba  algida  ,  qui  croît  sur  les 
bords  de  la  mer  Glaciale.  Un  insecte 
(TœAiiNi  algem)  est  ainsi  appelé  par- 
ce qu'il  Tit  dbins  rAmérique  du  nord. 

AliGUm  j  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Algina 
t^ylM ,  cacber).  Nom  donné  par  Fi» 
cînns  et  Canis  à  une  famille  de  la 
dasse  des  LtthoKoaîres ,  comprenant 
ceux  qui  sont  caractérisés  par  une  iU 
gephjto'ide,  sans  éndpit  animal  vi- 
wkAt» 

ALG0L06IE ,  s.  t,  ,afgologîa(afgay 
algue ,  loyoç ,  dtsèours  ).  Partie  de  la 
botanique  qui  traite  spécialement  des 
algues. 

ALGÔLOGIQUE  ^  adj.  «  algologi- 
tus  ;  qui  a  rapport  à  l'algologie. 

AUrÛLOGVe  9  s.  m. ,  algotagus. 
Botaniste  qui  se  livre  particulière- 
ment à  Fétude  des  algues. 

ALGinSS^  i.  f.  pl.%  Akœ  (algor  y 
froid ,  ou  alHgo^  lier).  Nom  donné 
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par  ToumeTc^rt  k  une  dasie  de  plan- 
tes dans  laouelle  il  a  compris  aussi 
ouelques  polypes ,  par  lîinné ,  Will- 
denow  et  Scnreber  à  un  ordre  de  la 
classe  des  Cryptogames ,  par  Jussiett 
et  Greville  k  une  famille  d'Àcotjlér 
doues,  par  Pries  àtine  classe  des  plan- 
tes qu  il  appelle  Homonéméennes» 
Généralement,  en  France,  ce  aont 
les  cryptogames  aquatiques  qu*oià 
désigne  ain^  ;  mais ,  comme  le  fait 
observer  Lamouroux ,  il  est  probable 
que  ce  terme  disparaîtra  des  ouTrases 
de  botanique  ,  et  ne  sera  plus  appli- 
qué qu'aux  débris  rejetés  parla  mer, 
roules  par  les  vagues,  et  dont  la  bande 
variableîndique  la  force  desttsmpétes 
et  la  hauteur  croissante  on  décrois- 
sante des 'marées. 

ALHAGÉES  ,  adj .  et  s.  f  •  pi. ,  Affuh' 
geœ.  Nom  donné  par  Gandolle  à  une 
division  de  la  tribu  des  Légumineuses 
Hédysarées,  qui  a  pour  type  le  genre 
Alhagi, 

ALIBILE  9  adj. ,  alibSis  (alo^ notir» 
rir)  ;  qui  est  susceptible  de  nourrir. 
Synonyme  de  nutritif. 

ALIFÂRE  9  adj . ,  aliferus  {ala ,  afle, 
/ero  f  porter).  Cbabrier  appelle  les 
deux  segmens  postérieurs  du  thorax 
des  insectes  tronc  alifète  ,  parée  que 
les  organes  du  t61  y  sont  toujours 
fixés. 

ALIFOBMS  9  ad].,  aUfarmis ; flû- 
gelfcrrmig  (allj  (urii,  aile,y%niw,  fei*- 
me);  qui  a  la  forme  d*une  aile.  Ktrtiy 
appelle  tegminà  aliformia^  ceux  dont 
la  substance  approche  de  celle  d'une 
membrane,  et  qui  par  conséquent  res- 
semblent un  pen  à  des  ailes.  Ex. 
beaucoup  d'insectes  hémiptères  bo- 
môptères. 

AliEIIENT^  Sé  mt  y  aUmenium;  "rpo^i; 
Nahrungsnùttel  (  ail. )  ; /oorf  (angl . )  ; 
alimento  (tt.).  Toute  substance  quel- 
conque à  laquelle  un  corps  organisé 
petit  emprunter  les  matériaux  néces- 
saires à  ^accroissement  et  au  renou- 
Tellement  de  ses  organes. 
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{  AL1MBNtÂIRE^9ià].^alimentaruis2 
Se  dît  de  tout  ce  qui  peut  servir  d'a- 
Jiment  (  subsUmce  alimentaire)  j  et 
de  ce  qui  a  rapport  aux  alîmens  eux- 
mêmes  9  considérés  d'une  manière 
Ipénërale  (régime  alimentaire). 

ALIIIIENTEIJX9  adj.,a/enj;  nàhrend 
(  alK  )  ;  nutritipe  (  apgl.  )  ;  nutritive 
(it.)  ;  qui  a  des  qusilitâ  alimentaires , 
qui  nourrit. 

ALIPÊDES^adj.  et  s»m.  pi.,  Alù^ 
pedes  (  aia ,  aile ,  pes  ,  pied).  Nom 
donné  par  Duméril  aux  Chéiroptères, 
Voy.  ce  mot. 

ALISMACJÉES ,  adj.  et  s.  f.  pl.^ 
^/iVmiArea;.  Famille  de  plantes  établie 
par  CL.  Richard,  et  qui  a  pour  type 
Je  genre  Alisma, 

ALISMJÉES  9  adj.  et  s.  if.  pi. ,  Alis^ 
meosé  Nom  donné  par  Barlling  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Alismacées, 
qui  a  le  genre  Alisma  pour  type. 

ALfôMOlDES^  adj.  et  s«.  f.  pi., 
Alismoïdes,  Famille  de  plantes, éta- 
blie par  Ventenat ,  ayant  pour  type 
le  genre  Alisma ,  mais  plus  étendue 
que  la  précédente. 

ALITRONG  9  s.  m. ,  aUtruncus  (aloy 
aile ,  truncus ,  tronc  ).  Kirby  appelle 
ainsi  le  segment  postérieur  du  tronc 
des  insectes ,  celhi  auquel  l'abdomen 
est  fixé ,  et  qui  porte  les  pattes  de 
derrière ,  avec  les  ailes. 

ALIZARINE  ,  s;  f. ,  aUzarina ,  ery- 
ihrodanum;  Krapproth  (alL)  {aliza^ 
rif  nom  delà  garance  dans  le  Levant). 
G)11in  et  Robiquet  ont  appelé  ainsi 
le  principe  colorant  rouge  de  la  ga- 
rance. 

ALIZABIQIÂ:,  adj.,  alizaricus,  Zen- 
neck  donne  le  nom  diacide  aUzarique 
à  l'alizarine,  parce  qu'il  a  trouvé 
qu'elle  était  faiblement  acide. 

ALIZJÊ ,  adj.  Épithète  donnée  à 
des  vents  {Passatwinde ,  ail.)  régu- 
liers qui ,  entre  les  tropiques ,  souf- 
flent de  l'est  vers  l'ouest.  Ils  sont  la 
conséquence  mécanique  de  laconstan- 
te  présence,  au-dessus  des  régions 
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équatoriales ,  du  soleil ,  qui  dilate  les 
couçbes  d'air  à  mesure  qu'elles  se 
présentent  à  son  influence,  par  le 
mouvement  de  la  terre  ;  ces  coucbes 
retombent^  alors  au  nord  et  au  sud , 
vers  les  pôles,  d'où  reviennent  les  cou- 
ches d'air  froid ,  qui  n'ayant  qu'une 
vitesse  de  i:otation  trè^-petite ,  en 
raison  du  parallèle  d'où  elles  vien- 
nent ,  arrivent  successivement  à  d'au- 
tres parallèles  doqt  la  vitesse  de  ro- 
tation d'occident  en  orient  est  beau- 
coup plus  grande,  de  sotte  qu'elles 
ne  tournent  pas  aussi  vite  que.  les 
points  de  ces  parallèles ,  et. choquent 
en  sens  inverse ,  c'est-à-dire  d'o- 
rient en  occident  9  avec  tout  ce  qui 
leur  manque  de  vitesse ,  les  obstacles 
situés  dans  ces  parages. 

AliLAITElIfENT  ,  s.  m.>  laetatus; 
Saugung  (ail.);  suekÙng (angl.)^  /a/- 
tamento  (it.).  Action  d'une  femelle 
de  mammifère  qui  nourrit  k»  petits 
de  son  lait. 

AliLANTOATE,  s.  m. ,  allanioas. 
Nom  donné  à  un  genre  de  9els  (allan* 
toissaure  Salze^  ail.) ,  qui  sont  for- 
més par  la  combinaison  de  l'acidf  al- 
lantoïque  avec  une  base  salifiable. 

ALLANTOIQVE  ,  adj.,  aUantoîcus. 
Nom  donné  (Allantoissaure ,  ail.  ) 
par  Lassaigne  h  l'acide  amniotique  j 
qu'il  a  prouvé  exister  dans  la  liqueur 
de  l'allantoïde  ,  et  non  dand  celle  de 
l'amnios ,  comme  l'avaient  cru  Yaa— 
quelin  et  Buniva. 

ALLANTOPHOBE ,  adj. ,  aUantOr 
phorus  (  êCÙâç ,  saucisse ,  ^ I/ma  , .  por- 
ter ).  Épithète  donnée  à  une  médtise 
(  JSguorea  allantophora) ,  dont  I0 
cercle  ombrellaire  est  forme  d'or- 
ganes cylindroides.  Voyez  Botelu- 
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ALLIACE  ,  adj.,  alliaceus  ;  knoi^ 
àuichartigj  knoblauckdilflif.  (idi.  ) 
{aUium^  ail);  qui  a  l'odeur  ou  la  saveur 
de  l'ail.  Ex.  Agaricus  alliaceus , 
Petiperia  alliacea  ,  Agarieus^  cepa^ 
ceuLs ,  Agaricus  scorodonius. 
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AIXIACnftifl»,  ad/,  et  s,  f.  plnr. , 
A  Uiaceœ,  Nom  donne  par  Link  et  par 
Reîchenbach  à  un  groupe  de  la  fa- 
mille des  Lîliacées ,  <{ai  a  pour  type 
k  genre  AWum. 

AIJJAGE  y  8.  m.  j  alligatiù  ,  con^ 
nubîum  meialUcunif  mettUlorum  per-^ 
mùctto  ;  Legirung  (  ail.)  ;  allaying 
(angl.)  ;  Ugaggio  (ît.).  Combinaison 
de  deux  ou  d'un  plus  grand  nombre 
de  métaux.  Berzelius  a  étendu  ce 
nom  aux  combinaisons  de  corps  élec- 
tropositifs, tels  que  azote,  soufre,  hy- 
drogène et  bore ,  avec  certains  corps 
éliectron^âtib ,  silicium,  arsenic  et 
métaux  électronégatifs. 

ALIiIAIBF  ,  adj . ,  alîiariûs  {attium, 
ail);  quia  Todeur  deTail  (ex.  Erf' 
simum  AUiaria  ) ,  ou  qui  se  nourrit 
habituellement  d'ail  (ex.  Lemnus 
aUiarius). 

AIXODROME  ,  adj.  y  allodromus 
(  aXXopac  ,  bondir ,  djpd/xoç ,  course  ). 
Nom  donné  à  une  araignée  (X.T'coja 
aUodroma)  ,  parce  qu'elle  court  et 
s'élance  sur  sa  proie, 

AIXOamOB  ,  adj.  ,  allochrous 
(â»oc ,  autro,  XP^9  couleur)  ;  qui 
change  de  couleur ,  comme  le  Botry-'- 
tis  aUochroa,  dont  la  teinte  passe 
peu  à  peu  du  blanc  au  jaune  ;  ou  qui 
n'est  pas  partout  de  la  même  couleur, 
comme  VAgaricus  allochrous^  qui  est 
jaunâtre  en  dessus  et  garni  en  des- 
sous de  lames  blanches.. 

ALLOGONE ,  adjectif  ,  allogonus 
(  aÙàii^iç ,  réciproque  ,  T^via,  angle). 
Nom  donné  ,  dans  la  nomenclature 
minéralogique  de  Haûj,  à  un  cristal 
qui  réunit  \  la  forme  du  noyau 
celle  d'un  dodécaèdre  à  triangles  sca- 
lènes^  dont  chacun  a  son  angle  plan 
obtus  égal  à  la  plus  grande  incidence 
des  faces  du  noyau.  £x.  Chaux  car'- 
honatée  allogone. 

AIXOPTERES  9  s.  m.  pi.  ',  allop^ 
tara  {oXkiç,  autre,  Trrepôv,  aile). 
Duméril  a  proposé  ee  nom  pour  dé- 
signer les  nageoires  pectorales  des 
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poissons ,  dodt  la  '  situation  varie  eu 
effet  bjeaucQup. 

AIXOTRÉTES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
AUotreta  ,(àUoc  ,  l'un  ou  l'autre  , 
TpiiToç  ,  trou  )•  C.  G.  Ëhrenberg  dé* 
signe  ainsi  deux  familles  de  la  classe 
des  Polygastriques ,  qttî  ont  la  bouche 

l'anus  termmal. 


ou 
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AULURE ,  s.  f . ,  Gang  (ail.)  ;  gait 
angl.);  andatura  (it.).  Manière 
[ont  un  anima/  (un  cheval  surtout) 
exerce  les  divers  mouvemens  pro- 
gressifs qni  le  transportent  d'un  lieu 
à  un  autre.  Marche  ^xm  filon  dans 
la  roche  ou  le  terrain  qu'il  traverse  ; 
manière  d'être  de  ce  filon ,  considéré 
dans  son  ensemble  et  relativement  à 
ses  trois  dimensions. 

ALLUVIAL  5 adj. ,  alluçialis.  Wer- 
ner  appelait  ainsi  les  roches  ou  cou- 
ches qui  se  sont  formées  à  des  ëpo<^ 
ques  très-modèmes ,  et  que  produi- 
sent encoro  tous  les  jours  les  matiè^ 
res  charriées  ou  déposées  parles  eaux. 
On  dit  souvent  dépôt  allut^îal ,  sahle 
alluvial  y  terrain  allucial,  plaine  àl^ 
luviale. 

ALLUVIEIV  j  adj. ,  allut^ius.  Brbn^ 
gniartet  Omalius  donnent  cette  épi* 
thète  aux  terrains  produits  par  voie 
mécanique  ,  et  principalement  ^ar 
l'action  des  eaux  actuelles ,  aux  aé- 
pôts  meubles ,  dans  les  vallées  et  ptai- 
nes  situées  à  l'embouchure  des  grands 
fleuves  et  sur  les  bords  de  la  mer , 

3UÎ  portent  l'empreinte  évidente  du 
élaissement  par  les  eaux ,  plutôt 
par  dépôt  tranquille  que  par  transport 
violent. 

ALLUVION,  adj.  ,  allucies ;  An^ 
schwemmung  y  Anfi'àssung  (ail.)  ; 
alUiffion  (angl.)  ;  alluvione  (it.).  Nom 
donné  par  les  géognostes  à  des  dé- 
pôts partiels  et  horizontaux  de  vase, 
d'argile ,  de  gravier  et  d'autres  ma-^ 
tériaux  ,  d'abord  transportés  et  rou-. 
lés  par  les  fleuves  et  autres  cours 
d'eau ,  puis  déposés  daus  les  lieux  où 
la  marobe  de  ces  eaux  s'^t  ralentie; 
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AKliUVIllI  9  «.  |D« ,  ûUupiutfU  Les 
géologues ,  surtout  anglais ,  appeUent 
aiasi  tous  leseffets ,  la  plnpanrt  lôcavx , 
dea  causes  natunelles  qui  n'ont  pas 
encore  CBui  d'agir  qd.  ce  moment  , 
et  dont  le  jnésultat  est  1*  formation  de 
BouTeanix  terrains  par  l'action  des 
eaux. 

AIXOL^  s*  f,  G'eit  le  mam.  que 
Klrbj  donne  à  l'avanl^dernier  article 
dm  tarse  des  insectes  y  qvand  il  offre 
quelque  cbose  de  reflMurquiible«  Ek* 

AL^MU^NDROliâLlE^  fi.  f.  ^  al^ 

{andromelia  (2X»7«« ,  brote,  &Mtf  » 
QBune,  ftùùÇf  nedobre)*  I^om  don»é 
par  Malacarne  à  une  classe  de  mons* 
trescheK  ksqiKls  il  admettait  gratui- 
tement qu'avec  ua  corps  de  brute  se 
trouvent  des  membres  d'bomme, 

ALOOBERlIAPflEODITIE  ,  s.  f .  , 
mkfgkermapkr^Ua  (  âXo^sç  ,  brute ,« 
MfAftfpoliToc  9  bermapbrodite  ).  Nom 
Miné  par  Halacarne  à  une  classe  de 
menstpesy  comprenant  les  bmtescbez 
lesquels  un  même  individu  réunit  les 
deiuc  sexes,  qui  ^  norm^emeot  ^  dc- 
ttmeni  être  séparés. 

dUiOINIS  9  s.  f . ,  uloina,  Meisfl«ief 
ap^ile ainsi  un  aleaJi  organique,  qu'il 
dîAvcMr  trouvé  dai»s  l'aloes,.  mois 
dont  l'existence  demande  encore  à 
ètpe  constatée. 

J^draÊES^a^.  et  s.f.  fh^jÉioi-- 
neœ.  Nom  donné  par  Liuk  à  un 
gfoope  de  la  famille  des  Liliacées  , 
^  «  povr  type  le  genre  jâlœ. 

ALOIQUEy  adj. ,  ahicus.  Bracon* 
aetappette  acide  (doiquejmalêëlique^ 
mne  substance  obtenue  en  traitant  Ta- 
lées par  l'aeîde  snlfurcque ,  que  Qk« 
vieul  regarde  comme  du  tannin  arti- 
iMLy  etGmeiin  comme  de  l'amer 

AUnuÉUi  adî.  et  s.  f.  pU  ^^ 
mie<r.  Nem  donné  par  Leseing  à  une 
ieiis«tribtt  de  la  tiiba  des  Eupatoria- 
efay  fm  a  pour  tjrpe  le^iieiire  Momm^ 
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iliONCrÉ,  9d\»felon§atus,yr0du<> 
tus;  verlângertf  Umggezogen  (ali.)  ; 
kugtkened  (angl.);  slongaiQ  (it.)» 
Se  dit;  i^  en  botanique,  d'un  or- 
gane qui  est  euviron  deux  fois  et  de« 
mi  plus  long  que  large  ;  ^  oonuMc^ 
tJf^  quand  il  a  une  langueur  nota*- 
Me  (ex* . Salifia pratensis)  ;  des  <el/« 
Udotu  «  lorsqu'ils  sont  sensiblement 
plus  longs  que  larges  (ex*  Satsola 
radiaia  )  ;  dies  feuUles  ,  quand  elle» 
sont  longues  et  étroites  ,  de  l'urne 
des  mouises ,  lorsqu'dUe  est  longue 
et  cylindrique  (  ex.  C^seinedon  eloiê' 
gatus)  ;  endn  ,  d*aprés  GandoUe,  dn 
tissu  cellulaire  »  quand  il  résulte  de 
cellides  alongées,  de  manère  à  for- 
mer de  petits  tubes  elos  aux  deex 
extrémités  (dans  le  bois  et  les  ner- 
vures des  feuilles  )  ;  a®  en  aoologîe  t 
les  entomologistes  disent  les  élytres 
alongées^  quand  elles  s'^sndent  jus- 
qu'il l'anus  (ex,  Troir)^  On  donne 
la  même  épilbèie  à  une  coquille  uni*' 
valve  (  ex.  CristeUaria  fFoduda) 
dont  le  dernier  tour ,  au  lieu  d'em- 
brasser tous,  les  autres  jys'alovge  en 
s'élargissant.  Le  Lomatia  eiongata  est 
ainsi  nommé  ^  parce  qu'il  a  rabde»> 
men  alongé. 

ALPESHIE ,  adj. ,  alpettris.  Se  dit 
des  pkntesqui  ercMscMt  8»r  des  me»- 
lagece  peu  élevées  eu  sur  la  partie 
«rojemie  des  hautes  neentagves.  £<• 
F'ophjrsia  alffeslris ,  Dicranum  «#- 
pesfre, 

AtPtUSÈTAaX  y  adj.  et  s.  m. , 
alpkahetarius.  Ltiraé  donnait  cette 
épithète  à  tous  les  botanistes  criri  y 
dans  leurs  ouvrages  ,  n'ont  empiojié 
que  l'ordre  alpb^étiqtic  pom-  classer 
ou  disposer  les  plantes  dottt  ils  tnd- 
f aient. 

ALPICCRLCy  adj. ,   alpicola  ;  qni   , 
vit  sur  les  Alpes.   Ex.  Ùrimmia  al" 
picola, 

AuraCÈNE,  ad^. ,  mipig^mu^  ^ 
eiisît  s«r  les  Aipes^  oit  dans  Jes -{milles 
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BMWtagtt.  Bz.  Eugenia  alpigena  f 
Xylosteum  àlpigtmun. 

AliVDi  ^  adj.  ^  ëlpmm^  qui  â  rap- 
port aux  Alpet^  i®  Ea  géo§no« 
•îe^  «n  iiff^le  cmicaire  mpin  im 
gtoope  dft  tenraini  Mcondaîresv  com- 
posés de  diaax  csrboaatéc  compacte, 
pacce^'aa  m  erm  que  les  roekes  des 
AJpcej  appartenaient;  maïs  il  a  été 
reconnu  qa'eUcs  sont  en  fc^néral 
IwniiCBup  ifrins  Bouvelies.  a*  En  bo<^ 
«Miiqne^  Mfùt  se  dit  des  plantes  qui 
liahiteut  Tcrs  le  aammet  des  kaates 
montagnes  (ex.  Rhanmus  àlpinus^ 

i).  9^  Jbtt  oseAogîe  ^  ce  terme  a  la 
même  sîgnificaflîaii  qu'en  Wtanique 
(ex.  Lagamfs  alfàuts}, 

âMMBOaS  ^  «4,  ets.  f.  pU,  jiUi-^ 
M«r.  Tfîbuélablîe  par  CandoUe,  daus 
la  famille  des  GwjophjHces  j  et  qui 
a  poor  type  le  genre  Aldne, 

iMLSÔBMÉ»  1^  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Aimdinœ,  Famille^  plantes^  établie 
par  ft.  Brewuy  dont  Candolle  fait 
une  tribu  de  celle  des  Yiolariées ,  et 
qpâ  a  peur  type  le  genire  AUodeia, 

jULIfiRMAMT,  adj.,  fl/imimr.  Se 
4il9  eu  «MéralBgie  ^  de  la  structure 
UraÛetée  d'une  kh^,  quand  les 
Icuillets  sont  idtemairreMeat  de  sa* 
tare  différente,  Ex.   Gneiss, 

MM/nSKiAn-VEmià ,  adj«  f  aher- 
matim^pinnmius  j  ttUermè--pinmHus  $ 
wteksemdgefiedert ,  weckseboeisé  ge^ 
fitàerî  (mJ)  ;  ahenuKtkmmente  pef 
maêo  (it.).  Se  dit,  en  botanique^ 
d^uneJemUe  pennée  dont  le»  folioles 
sont  altcraes  sur  fe  pétiole  eoouDun. 
Ek.  Anwnha/hitkosa. 

JULttm&AWr  9  adi.  -ahemetàh' 
ims.  EaliotaiHque,  cm  dk  les  pétales 
miêaïua^  avec  les  parties  du  calice, 
qaaad  ils  sont  insérés  msx  poinU  qui 
séparent  les  lobe»  de  cehif-ci.  Alors 
le  aiot  eA  syaeayne  ^^sdêeme.  Gin- 
daHe  epp^le  estîpmtiùn  èkemtaipe 
"utHa  dans  laq«clte  ka  parties  d'na 
itfcUBial  -fl^ial  aent  veatieiUées  sar 
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deux  nu  plusiean  range,  et  placées 
dans  k  mène  dîrectîoa  ^  par  rapport 
à  l'axe ,  de  sorte  qu'elles  setrouTeat 
alternes  entre  elles,  comme  les  sépa<* 
les  des  HKacécs  et  ba  pétales  dea  aym- 
ptieacees* 

ALTE&NC.  ad^.  ,  idUmus  y  al^ 
ternatus;  ohweehselnd^  iPecks^Ind, 
weehseistdndîg  (M.)  ;  mkematê 
(aagl.);  mUemot^.).  Se£t  »  i*  en 
minéralogie ,  d'un  cristal  ejmut  sur 
ses  deux  parties  ,  l'une  sapérieure  , 
l'autre  iaierieure ,  des  face»  qui  al-> 
tcment  entre  ^es ,  mM  qui  se  cop* 
respondcatde  part  et  d'autre  (ex. 
Çtmrzprùmé  alêerne).  a^  En  betani* 
que ,  on  appelle  alurnes  les  parties 
qai  sontdispaséea  d'uu  etd'avtre  côté 
d'un  axe ,  sur  le  même  pkm ,  sans 
être  Tune  devaat  V9n%T9;feuilles,€U^ 
UnM  y  cdies  qui  soat  dîspoaées  d'un 
et  d'autre  côté  des  braaebes ,  de  ma* 
aière  qae  la  troisième  aaSt  a«  dessus 
de  la  première,  la  quatrième  au  des* 
sus  de  la  seconde,  et  aimî  de  suite 
(  ex.  Tilia  europma)  ;  rmnmttxf^ 
ternes,  ceux  qui  naissent  solitairei 
sfur  divers  aoinia,  k  de»  dialaaeea 
presque  égales  (  ex.  AerememuM  al- 
tematnm,  Jleea  rasea,  Bfpnum  ïU^ 
ternatis  )  \  fleurs  alternes ,  celles  qaî 
offrent  la  même  disposition  (  ex. 
F'inca  rosea);  spatheiks  alternes  y 
lorsque  deux  de  ces  organes ,  placés 
en  regard,  soupt  attacbâ  l'un  an  dea« 
ans  de  l'autre  (ex.  Agr994is  canma)  $ 
ovules  alternes  ,  dans  «au  loge  bt«» 
ovolée ,  qaand  lespem«sd*«llacbe  ne 
sont  pas  sur  le  même  plau,  quoique 
les  OTuies  se  toucbeut  laténdemeat 
(ex.^jPoAHviMr).  3^  En  zoologie,  ea 
dit  d'un  polypier  qu'^l  est  alterne  , 
quand  il  offre  des  groupes  de  ceftaleB 
aitemes^sur  les  rameaux  (ex.  Amaikiu 
afiernata)^  L'Anthrax  alêernmfa^i^ 
ainsi  nommée  parée  que  le»  c^és  de 
jbn  abdomen  sont  garni»  de  poib  al» 
tematÎTement  bkiaebâftves  et  nuira. 
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rùs  (  altemm ,  alterne  ,/los  ,  fleur)  ; 
qui  a  les  fleurs  alternes;  £x«  Cfperus 
•aliernijlorus  j  Mjrrwphjrllum  alter-^ 
nifiorum, 

ALTEBNOPOIilÉ;  adj.,  alternijo^ 
lius;  wechselblàttrig  (ail .  )  {altemus , 
alt«f me, yo/ium,  feuille);  qui  a  les 
feuilles  alternes.  £x.  F'àleriana  al-' 
terni/bUa ,  CUrosma  àlternifoliiim, 

ALTEHNI-PENNIÊ,   ployez  Alter- 

IfJlTI-PENMé. 

^  AllTHJÉINE  9  ^  f.  y  altheina.  Nom 
don qé  par  Braconuot  à  une  base  salifia- 
b|e  qu'il  admettait  dans  VAllhœa  of" 
ficinaUs ,  et  qui  n'est ,  selon  Henry 
et  Plisson ,  qu'une  substance  très-ana- 
logue à  l'asparagine. 

ALULOQUE  9  adj. ,  altiloquus  (  al- 
tus , .  élevé  ,  loquor  ,  parler  )  ;  qui 
parle  baut.IJu  oiseau  (  Sylvia  altilo^ 
qua  )  a  été  appelé  ainsi  à  cause  Êb  son 
^rujant  ramage* 
.     AIiTHIÉTRIE.     F'tyez  Hypsomé- 

TRlK. 

AliimaSTRES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Jllirostres  {allus  ,  élevé ,  rostrum  , 
bec).  Nom  donné  par  Blainvilleàune 
section  de  la  famille  des  Hétérodac- 
tyles^  con^prenant  des  oiseaux  grim- 
peurs qui  ont  le  bec  plus  haut  que 

lai^. 

ALTIVOLE9  adj.  ,a//iVo^  (a/- 
tus ,  élevé ,  volo ,  voler  )  ;  qui  s'é- 
jève  beaucoup.  Le  Rhodolœna  alti- 
fWa  est  un  arbrisseau  grimpant ,  qui 
parvient  jusqu'au  sommet  des  plus 
grands  arbres. 

ALVGITADES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Alucitada.  Nom  donné  par  Leach  à 
une  famille  d'insec'.tes  lépidoptères 
ayant  pour  type  le  genre  Abicita. 
■ .,  AlilJLE  9  s.  f. ,  Mula  (  alay  aile  )  , 
petite  aile.  Nom  donné ,  «en  ornitho- 
logie, à  y  aileron  {^voyezce  mot)  des 
ois^au^t;  en  entomologie ,  par  Kirby, 
a  \x%  petit  appendice  scarieux  et  con» 
texot-Goncave,  fixé  à  la  base  de  l'aile, 
dans  quelques  diptères ,  et  à  un  petit 
appendice  membraneux ,  anguleux  , 


ALUM 

fixé  d'un  c6té  i  l'élytre ,  de  l'autre 
au  fraenum  (  ex.  Ditiscus  ). 

ALVMUVAIRE  9  adj. ,  aluminaris  , 
àkaninarius  (  edumenj  alun  ).  Épi- 
thète  donnée  par  les  minéralogistes 
aux  pierres  volcaniques  qui  contien- 
nent de  l'altin  tout  formé. 
'  , ALVMUVATE  ,  S.  m. ,  ahaninas.  Sel 
dans  lequel  l'alumine  joue  le  rôle  d'un 
acide  combiné  avec  une  base. 

ALUMINE  9  s.  f . ,  (domina  y  Alaitnr 
erdej  Thonerde  (  ail;  ).  Terre  qui  ré- 
sulte de  la  combinaison  de  l'alumi- 
nium avec  l'oxigène. 

ALUMINE  9 adj.,  aiuminalus;  thon^ 
hallig  (  ail.  );  qui  contient  dé  l'alu- 
mine ;  pierre  aluminée. 

ALUMINÉES,  adj.  f.  pi.  Dans  sa 
méthode  géognostique,  Oihalius  dési- 
gne ainsi  un  ordre  de  roches  qui  com- 
prend les  pierres  aluminées. 

ALUMINEUSES  9 adj.  f.  pi. ,  alumi^ 
nosœ.  Les  pierres  aluminées  forment 
un  ordre  de  roches ,  som  ce  nom  , 
dans  la  méthode  géognostique  de 
Maraschini. 

ALUMINEUX^  adj.  ,  aluminosus  ; 
alaunicht  (ail.);  a/ximi/toEU  (angl.); 
qui  contient  de  l'alumine  (ex.  Ampe^ 
lite  alumineuse).  Le  Decadia  alumi^ 
nosae&t  ainsi  appelé  parce  que  les  Go- 
chinchinois  employent  l'écorce  et  les 
feuilles  de  cet  arbre ,  en  guise  d'alun, 
pour  la  teinture  en  rouge. 

ALUMUVIATE,  s.m.  ,  ahuninias. 
Bonsdorff,  dans  sa  méthode  minera- 
logique ,  substitue  ce  mot  à  celui 
d'aluminate. 

.  ALUMINIGO-AMMONI<)UE ,  adj.  , 
aluminico'ammonicus,  Épithète  don- 
née parBerzelius  à  un  sel  double  pro- 
duit par  la  réunion  d'un  sel  alumini- 
que  et  d'un  sel  ammonique.  Ex.  Fbio^ 
rure  aluminico'ammomque  (^Jluaie 
d^ alumine  et  d^ ammoniaque  ). 

ALUMINIGO-BARYTIQUE  ,  adj.  , 
aluminico'baiyticus.  Épithète  don- 
née ,  dans  la  nomenclature  chimique 
de  Berzelius ,  à   un  sel  double  qui 
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résulte  de  la*  tiombioaison  (Tuii  sel 
alumigique  avecnn  8ellMM'ytique:]Ç)c. 
Silicate  aluminiço-^haiytique  (^sili" 
cate  d* alumine  et  de  baryte). 

ALUMINIGCh-GAIiGIQilE^  adj.  , 
aluminicù-'calcicus,  Épithète  donnée, 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelîus,'  è  un  sel  double  produit 
par  la  réunion  d'un  sel  aluminiqu^  et 
d'un  sel  calciqne.  Ex.  Silicate  alu'^ 
minico-'calcique  (^^dicàte  (t alumine  et 
de  chaux). 

ALVBONICO^HYimiQim^  adj  ..alu- 
minico'kjrdricus,  ÉpitKète  donnée  à 
un  sel  double  qui  résulte  de  la  combi- 
naison d'un  sel ,  aiuminique  et  d'un 
composé  hydrique.  Ex.  Chlorosul" 
fvLte  abiminico  "  hydrique  ^  qui  est 
formé  de  chlorure  aiuminique  et  de 
sulfure  d'hydrogène. 

ALVllINIGO-*LITmQUE  ,  adj . ,  alur- 
minico-'lithicus.  Épithète  donnée  à  un 
Sel  double  qui  résulte  de  la  combi- 
naison d'un  6el  aiuminique  et  d'un  sel 
lithique^  Ex.  Phosphate  aluminicO" 
Uîhique  {  phosphate  d'alumine  et  de 
iithme). 

ALimiNICO-llfAGNéSIQUE,  adj., 
aluminico^mùgnesicus,  Épithète  don- 
née y  dans  la  nomenclature,  chimique 
de  Berzelius,  aux  sels  doubles  qui 
sont  formés  d'un  sel  aiuminique  et 
d'un  sel  magnésique.  Ex.  Silicate 
abunirdcO'Wtagnésique  X  silicate  d^a^^ 
lumine  et  de  magnésie  ). 

ALUIONIGO-POTASSIQUE  ,  adj.  , 
altiminico^p0tassicus.  Épithète  don- 
née ,  dans  la  nomenclature  chimique 
de  fierzelius ,  à  un  sel  double  qui  ré- 
sulte de  là  combinaison  d'un  sel  aiu- 
minique avec  un  sel  potassique.  Ex. 
Chlorure  aluminico» potassique  ^hy^ 
drocklorate  dépotasse  et  d* alumine), 

ALiniINIGO-SODIQVE,  adj.,  alw 
minico'sodicus^  Épithète  donnée,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius ^  à  un  sel  double  formé  par  un  sel 
alumini(i|ue  combiné  aiec  un\sel  sodi- 
iioe*  Ex.  SulfaU  aluminiço'sodique 
I. 
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(^sulfate    d^ alumine  et    de  soude)* 

ALVIIIINIGO-ZINGIQUB  ^  adj. ,  alur- 
minico-'zincicus.  Épithète  donnée, 
dans  la  nomenclattnre  chimiqtte  'de 
Berzelius,  à  un  sel  double  qui  résulte 
d'un  sel  aiuminique  combiné  avec  un 
•  sel  zincique.  Ex.  Fluorure  abaniniço- 
zincique  (  fiuate  \  d*alumine  et  dô 
zinc  ).   ' 

ALUMINroES,  s.jn.  pi.  Beudant 
donne  ce  nom,  dans  sa' classifieptioa 
minéralogique,à  une  famille  de  mi- 
néraux ,  qui  a  pour  type  l'alaroiBe» 

ALUIIIINIFÉRE9  adj. ,  aluminijè^ 

rus  (  alume^ ,  fiil  un ,  fero  i  porter  )  ; 

qui  contient  de  l'alumine.  Ex.  Chaux 

ftuatée  aUuninifere,  qui  est  mêlée 

d'argile  ferrugineuse.' 

ALUBIINIO-SILÏGATE,  s.  m.^'âAc- 
minio^silicas.  Dans  la  classification 
minéralogique  de  Bonnsdorff ,  c'test  le 
nom  d'un  groupe  de  sels ,  dans  les- 
quels l'alumine  et  la  silice  sont  eon- 
sidérées  comme  jouant  enselnble  le 
rôle  d'acide. 

ALUMINIQUE^  Bij.\  altJmunieus. 
Épithète  donnée  par  fierzelius  aux 
sels  dans  lesquels  l'alumine  joue  le 
rôle  de  base  :  chlorure ,  sulfate,  hy^ 
drate  aiuminique.  Iol  seule  combi- 
naison connue  d'aluminium  et  d'oxi- 
gène  porte  aussi  le  nom  ôHoxide  alu^ 
minique  (  alumine  ) .     ■ 

ALUMENIUM  9  s.  m.,  abiminiumm 
Métal  qu'il  est  douteux  que  Davy  ait 
réduit ,  mais  qui  a  été  obtenu  pur  et 
isolé  par  Wdehler  et  OËrsfedy  et  qui 
fait  la  base  de  l'alumine. 

ALUIHNOXIDE,  8.  m.  Beudant 
appelle  ainsi  la  combinaison  d'alumi- 
nium et  d'oxigcne ,  ou  l'oxide  altH 
minique  (alumine).    ^ 

ALUNIFÉHE,  adj.,  alunifertu;  qui 
contient  de  l'alun  :  marne  aluni/ere* 

AJ.UNIQU£S,adj.  pi.  Omaliuft  ap- 
pelle de  ce  nom  un  genre  de  roches, 
contenant  celles  dans  lesquelles  il 
existe  de  l'alun  tout  formé. 

AhVTACÈyikd].jakitaceus;leder^ 

4 


,$D  ÂLYÈ 

firiig  (aU*)  (  aluia^  peau  méelsUé)  ; 
i}tti  réHcmUç  h  la  peau  molle  pré- 
parée par  \eà  négistiers ,  comme  le 
fthampigoon  appm  Agaricu^  làngi" 
ùOÊidas* 

qjALapparlîeiit  aux  alveolea.  Le  CUrus 
we^arius  doit  ce  nom  fc  ce  que  sa  lar- 
ve vit  dans  l'intérieur  des  ruches  d'à*;» 
btiMes/pù  elle  ^luise  de  grands  d<fgâts. 

ê^UtéOLAmBA^  adj.  et  t.*  m*  pL , 

^dit^eolatimélSlom  donné  par  La  treille 

à  «nefamiUe  de  la  dassedesPol  jpes, 

«ompceiiBiit  ceux  «fui  fioment  à  l'ex- 

|érieitr  df»  pcàypieit  polymorphes* 

MAim^éMmÙVVM ,  adj. ,  aii^eih' 
hu^rmit  (aipeoiusj  alvéole ,  firma^ 
forme  );  Un  insecte  (  lehneumon  àl^ 
vnlqnformis)  m  été  ainsi  Bonmé  parce 
;fpuB  #es  eoques  >.  t<mles  posées  les 
tia^  À  aêté  des  autres^  dans:  le  aens 
4b  leur  lopffuéuri  représentent,  après 
4a  •orftîa'del'iBsecte^  les  Ge^ules  d'un 
iajroti  d'^obeiltes. 

ALVÉOLE,  s.  m.,  al^eobis ^   à/- 

iteola  ,  fossuia.  On  -appelle  aioaî': 
â?  en  baftànsque  y  de  peiites  fossettes 

«reusiées  sur  diverses  parties  des  plan- 
tes i  et  >  il -après  Gasaint ,  une  cavilc 
rdujie  par  la  réunion  el  la  >8oodure 
cloisons  du  clinantbe  de  eertaki^ 
Sjnanthérées  ;  a^  en  zoologie,  loi 
«aviiés  des  os'BiaxiUaires  (Zahnjhch, 
Zaknhahkf  ail.  ;  Ao&,angl.  ;  ali^eolo^ 
il.  )  dans  le.«^uelles  sont  implantées 
Iqs  racines  d€k  dents  ;  de  petites  cel- 
lules ou  loges  que  les  abeilles  et  guê- 
pes construisent  (  Honigtétle  ,  ail.  ; 
«e//lf ,  angl.  )  pour  déposer  leurs  oeufe 

-et  leur-Buel  ei  pour  élever  leurs  lar- 
ves ;  les  replis  de  la  matière  gélati- 
neuse  doni  certains  Orthoptères  en- 
Yd^ppent  leurs. ceufa. 

ààiViAXàiL^MAy  ^  aheatiis  j  ult^eo" 
iattts  ^  favosus  ^  favûolatus'^  impres^ 

.  4US  /  zttiif^',  sahnfucherw  (ail.)  yfor- 
viforme^  (it.  )  ;  qui  est  creusé  de  fof- 
lettea  ou  pelitei  ca.vitéf  placée  sy- 


nétriquemeiâ  les  unes  à  càtés  d^ 
autres  et  approchant  beaucoup  de  lit 
foripe  des  alvéoles  des  abeilles^  Ainsi, 
I  ^  en  botanique ,  on  dit  :  clinanlhfi 
ali^éolé  (  ex.  ànopordon  acamhium  )  ; 
graine  aMôlée  {  ex.  Papauet  somni^ 
ftrum  )  ;  pîttceniain^  ulcéolé  (  ex. 
jinagalUs  mrpensU  ).  Le  foletuifor 
PUS  doit  ce  nom  à  ce  que  sa  surface 
inférieure  nrésente  de  très-lai^ges  p^r 
res  semUdli4esÀdes  alvéoles  dçttichfs 
d'abeilles.  2^  En  zoologie ,  on  doniijp 
le  nom  dé  Spumgta  favosft  k  une 
éponge  dont  le*  cellules  àent^séparipes 
seulement  par  des  interstice  oom- 
breux,  et  celui  à^Amphitrit^  ulçeor 
kuak  une  annçlide  sociale qjai  forme 
avec  le  sable  de  grandes  masies  com- 
posées d^une  multitude  de  tui>es  pla- 
cés les  uns  à  côté  des  autres,  et  elop 
chacun  par  uo  petit  Qpercuk* 

ALVJÉOLIFOBMt  f  adj*  »  aUmUr 
formis  {alt^eobis ,  alvéole  ,  formas 
forme);  qui  àla&tme  d'un  alvéole 
d^abeille ,  comme  les  cellules  de-cer^ 
tains  Polypiers.  Ex.  fr§gimpqi% 
fragilis. 

ALVIOTy  adj.,  alpinus  {ahuft  bas- 
ventre)  ;  qui  a  rapport  ou  qui  ^iparr 
tient  au  bas-ventre.  Le  résidu  de  JU 
digestion  est  fort  souveut  appelé^ 
chez  l'homme,  matière4  ou  déf^ctwnf 
alpines. 

âliTITHORAX,  9,  m.,  al^iihanm 
(alpus,  ventre,  OuipxÇ,  poitrine)*  Maqr 
.vais  mot  que  LatTetlle  a  introduit 
pour  désigner  le  tel  des  animaux  4ur«- 
tîculés  couvrant  un  tronc  séparé  de  Ift 
tête ,  qui  supporte  les  six  pieds-mâ^ 
chbires ,  avec  les  cinq  paires  de  pîedf 
thorachiques ,  et  qui  correspond  fil 
thoracide  des  Crustacés  décapodes  9 
moins  la  t^te. 

ALYS&INÉES,  adj.  et  êi  f.  pi.  » 
Afyssinea.  Nom  d^une  tribu  que  Gan- 
doUe  a  établie  dans  la  famille  dee 
Crucifères  ,  et  qui  a  pour  type  le 
genre  Afyssum, 

AIiYSftOmtoS  âdî.  et  f«  £  pL  ^ 
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jtff^s^iJem.  Nom  donné  fiar  Gandol W 
à  une  section  da  genre  Pleurandra  y 
compreBant  jet  espèces  qui^  par  les 
paUs  de  leurs  fenijlles^  ressemDlent  à 
des  Afyssum. 

AMADJOiPnB^  adj. ,  amadelphus 
(ofuxy  eoseoible>  à^>fac ,  frère);  qui 
vit  en  société  ^  en  troupe»*  Ex.  Aga» 
rieus  amadelphus. 

AMADOIWISB9  9Liî]*^/6mmtarius , 
ignkurius.  Épitbète  donnée  à  diyei^ 
cJbamm^ons  dont  on  se  sert  pour 
fiiîrc  del*aniadoii*  ^x.Boîetus  ignia^ 
ràuj  M^kius/bmentarius* 

àMAMJmAMRy  s»  m.  j  amalgama 
(fyotf  ensemble ,  fot^»  j  se  marier). 
Combinaison  du  mercure  avec  un  on 
plusieurs  métmix. 

AMàlS^^MmJ  adj. ,  amalgamatm^ 
Sedftd^nn  mêlai  qmctl  combiné  arecr 
du  merenre. 

AllAL'XSÉS^ s«  f.,  amaUkea^iukûif 
ensemble,  «JyMttf  angmenter)*  I^s- 
Tanx  donne  ce  nom  à  k  réunion  de 
plnsieufs  fruits  secs  et  CDmés  dans 
un  caUee  qui  persiste  sans  devenii' 
charnu.  'Ex.JgrùnàniaEupatorium, 

AmàLTBiM»9  adj,  et  s.  f.  pi. , 
Amalihei,  Deboek  appelait  ainsi  une 
tribu  de  la  famille  des  Âmmonées  ^ 
ajani  pour  type  VA*  Amaiiheus. 

AMâàNDBf  s.  f.,  anw-kdalaj  nu^ 
ikus;  à^niy9£hi;  Mande! (M.);  al^ 
mond  (  angl.)  ;  mandorla  (  it.)«  Ce 
mot ,  oui  migne  à  proprement  par- 
ler le  trait  de  iTamandier,  a  ^fk  pen 
i  peu  une  plus  grande  ettension.  Le 
TOfaire  ^niené  per  U  toute  graine 
renfermée  dans  un  no;jFati  1  7  compris 
même  ie  péricarpe ,  quand  celui-ci  est 
mince  et  sec  En  botanique,  une 
amande  est  l'ensemble  des  oignes 
(  embryon ,  seul  on  périspermé)  qui 
sont  contenus  dans  le  fégmçent  de  la 
graine ,  dont  ils  déterminent  la  capa- 
cité. 

AlfANITINI! 9  s.  f.,  (ùnanitina 
(âfMEvtmç,  espèce  de  cbemptgnon). 

Lçidlnr  dcAM  en  mm  *»  friocipe 
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'vénéneux  des  champignons ,  qu^tl  n'« 
pu  fsoler  des  autres  avec  lesquels  i( 
se  trouve  associé. 

AIIARANTHAÇEES,  adj.  et  s.  î. 
pi.,  ^/iiaran//tacc£?.  Famille  de  plan^ 
tes,  établie  par  Jussieu ,  et  qui  a  pour 
type  le  genre  Amaranthus, 

AllARANTHOIDES,  adj.  et  s,  f. 
pi.,  Amaranthoïdeœ*  Nom  donné  par 
Ventenat  à  la  famille  des  Amaran-^ 
Uiacées. 

ABIAIUNE^  s.  f.,  àmarina  (ama-^ 
rus,  amer).  Quelques  personnes  ont 
proposé  ce  nom  pour  désigner  une 
matière  particulière ,  à  laquelle  eMeé 
attribuent  la  saveur  amère. 

AMARYLLIDÉESp  adj.  et  S.  f.  pi./ 
AmarylUdeœ*  Famille  de  plantes, 
ayant  oour  type  le  genre  Amaryllis  , 
qui  a  été  établie  par  R.  Brown. 

AMARYLLIDIFOIUIIES,  adj.  et  è* 
firpl.,  AmarrlUdif ormes ^  Nom  donnÂ 

Eir  G.  Herbert  à  une  section  de  1* 
mille  des  Amaryllidées,  comprenant 
celles  qnt  se  rappochent  le  plus  des 
Amaryllis. 

Aîtld,  s.  m.,  *5*tocA:  (ail.)  ;  Aeap 
(angl.).  Les  géognostes  employant  c«* 
terme  pour  désigner  un  masse  infor^ 
me,'  plus  ou  moins  volumineuse,  à 
feces  irrégniières,  jamais  planes  nî 
parallèles ,  dont  aucune  dimension  nef 
l'emporte  beaucoup  sur  les  autres, 
^ui  ne  constitue  pas  à  elle  seule  un 
terrain ,  se  trouve  comme  enveloppée^ 
par  des  matières  d^un  genre  différent^ 
et  forme  ainsi  des  blocs  plus  ou  moins> 
ieréguliers. 

AMASTOZOAIRES^  adj.  et  s.  mv 
pi.,  Amastozoaria  (a  priv.,  fianoçf 
mamelle,  Çûov,  animal).  Dans  la* 
classification  zôolo^ique  de  Blaînville, 
ce  nom  est  celui  d'iin  sons-type  du 
règne  animal,  comprenant  les  ani-^ 
maux  Vertébrés  qui  sont  dépourvus 
de  mamelles. 

AMBIANNULAHUE,  adj.,  ambiant 
fiularis  {amhoy  les  deux,  annulas , 
amieau).  ÏSpithète  donnée  |  dana  Iv 
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somenclature  ;  minéraloglque  ds 
Haiiy,  à  un  prisme  hexaèdre  régulier, 
qui  a  des  ikceûes  disposées  en  anneau 
autonr  de  chaque  base  et  produites 
idteriiiitivémeiil  par  deux  décroisse- 
mens  différens.  £x.  Chaux  carbono" 
tée  amhiannutàire. 

AMBIANT^  adj.,  àmbiens:;  umge^ 
hend  (ail.);  ambient  (angl.)  {jambio  ^ 
entourer);  qui  enveloppe  de  toutes 
parts.  Fluide  ambiant  est  un  terme 
dont  on  se'sert  très-souvent  pour  dé- 
signer l'atmosphère,  qui  enveloppe 
les  corps  terrestres  de  toutes  parts. 
Kirbj  dit  le  prothorax  ambiant ,  lors* 
que  son  sinus  est  assez  large  pour  re- 
cevoir toute  la  tête  (ex;  Chilocerus). 

ABKBMvÉNBy      adj.  ,     ambigenus 

gmioy  les  deux»  v^vvao» ,  engendrer), 
auvais  mot  qu'on  a  quelquefois  em- 
ployé comme  synonyme  de  herma^ 
fhrodîie.  Mirbel  appelle  cdliçe  ambi^' 

Sène  j  celui  dont  la  partie  externe  est 
e  la  nature  ordinaire  du  calice,  et 
Tinteri^e  de  celle  de  la  corolle.  Ex. 
Ornlthogalum  umbellatum, 
.  ABiBIGI}^  adj.,  ambiguus ;  zwei'^ 
deutig  (ail.);  ambiguous  (angl.). 
Pooteux,  qui  présente  deux  sens  dif- 
férens à  l'esprit.  Se  dit  :  i^  en  miné- 
ralogie ,  d'un  cristal  dans  lequel  les 
positions  relatives  des  faces  qui  nais- 
sent de  différentes  lois  de  décroisse- 
<  Aient,  offrent  un  problème  à  deu< 
solutions ,  dont  la  véritable  ne  peut 
être  reconnue  qu'à  l'aide  de  la  divi- 
sion mécanique  (ex.  Chaux  carbo" 
notée  ambiguë),  a®  En  botanique, 
cloisons  ambiguës,  celles  qui.,  dans 
un  péricarpe  indéhiscent ,  font  corps 
à  la  fois  avec  l'axe  central  et  avec  la 
paroi  du  péricarpe,  de  sorte  qu'on  ne 
peut  les  considéiTer  comme  produites 
Ht  par  l'expansion  de  la  substance  des 
valves ,  ni  par  celle  de  la  substance  du 
placentaire  (ex.  Orangé),  —  Corolle 
ambiguë  j  dans  une  plante  synanthé- 
rie  y  d'après  Cassinî, celle  qui  est  inter- 
lâéd^ain;  entre  deux  des  formes  que 
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ce  botaniste  a  déterminées.  »-  Hile 
ambigu,  quand  il  correspond  à  la  fois 
aux  deux  béuts^réunis  d'une  graine 
recourbée  ou  repliée.  —  Stipules 
ambiguës,  lorsque  leurs  attaches  sont 
très-marquéesà  la  fois  sur  la  tige  et  sur 
le  pétiole  (ex.  Lotus  siliquosus)^  jjc 
MercurigUs  ambigua  doit  celte  épi— 
thète  à  ce  qu'il  porte  des  fleurs  mâles 
et  des  fleurs  femelles,  sur  le  même 
pied;  le  Seriphium  ambiguian,  k  ce 
qu'il  tient  en  même  temps  de  quatre 

Î;cnres  différens  par  leurs  caraclèreis;> 
e  Cleistostoma  ambiguum ,  à  ce  ^e 
ses  caractères  équivoques  ne  permet- 
tent pas  d'assigner  .positivement  la; 
place  qu'il  doit  occuper^  3°  En  zoolo- 
gie ;  la  Lutraria  ambigua  est  une  co- 
quille fossile  qui  se  présente  dans  un 
tel  état  de  dégradation  qu'on  ne  sau- 
rait guères  dire  comment  elle  était 
réellement. 

AMBIGinFLORE,  adj.,  ambigui^ 
fiorus  {ambiguus y  douteux,  flos.^ 
fleur);  qui  a  des  fleurs  ambiguës.  H. 
Cassini  appelle  ainsi  les  calathides, 
les  disques  et  les  couronnes  qui , 
dans  lés  Synanthérées ,  sont  composés 
de  fleurs  à  corolles  ambiguës* 

AMBIPARE  9  adj. ,  amhiparus  (am* 
bo,  les  deux, ^aro,  préparer).  Epithète 
donnée  par  les  botanistes  au  bourgeon 

?|ui  renferme  à  la  fois  des  fleurs  et  des 
euiiles. 

AMBLÉMIDES 9  adj.  et  s.  m.  pi., 
Amblemidœ^Amblemides.^onk  donné 
par  Rafinesque  à  une  tribu  de  la  fa- 
mille des  Pédifères  ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Athblemas. 

AMBLÉOCARPE,  adj.,  ambUocar^ 
pus  (à^6Xôfti,  avorter,  xptpTroç,  fruit)  j 
qui  produit  peu  de  semences.  Ex. 
Carex  ambleocarpa, 

AMBLYGONE^  adj.,  ambfygonus 
(opÇXù; ,  affaibli ,  y^viA^  angle).  Syno- 
nyme peu  uiité  d'obstusangylé. 
Koyez  ce  mot. 

AMBLYOnSS,  adj.  et  s,  m.  pi.. 
Amblyopes  (<i^Xvç  »  affaibli ,  o^,  œil). 
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Nom  donné  par  Goïdfuss  à  unfe  fa^ 
mille  de  Sauriens ,  comprenant  ceux 
de  ces  reptiles  qui  ont  les.  jeux  petits 
et  couverts  de  peau.,  en  sorte  qu'ils 
Toient  peii  pu  point.    ' 

ABIBLYTÈRE,  adj.,  amhfyterus. 
(àfiSAvûy  étire  émdussé).  Epithète 
donnée  ,  dans  la  nomenclature  miné- 
ralogîque  de  Haiij,  à  un  cristal  dans 
lequel  tons  les  bords  et  tous  les  angles 
subissent  des  décroissemens ,  à  l'ex- 
ception d'un  bord  situé  à  la  rencontre 
de  deux  faces  qui  forment  ensemble 
un  angle  obtus.  Ex.  Baryte  sulfatée 
amhljtère, 

AMBORÉESy  adj.  et  s.  f.  pi.,  Am-' 
hortœ,  A.  Biçbiird  appelle  ainsi  une 
section  dé  la  famille  àes  Monimiées . 
dont  le.  type  est  le  genre  Ambara. 

AMBRÉ  9  ad j . ,  ambreiny^,,  (  a^iÇstp  | 
ambre);  qui  tient  de  l'ambre ,  qui  en 
a  la  couleur  ou  l'odeur.  La  couleur 
ambrée  est  celle  de  l'ambre  jaune  ou 
snccin,  et  Y  odeur  ambrée  celle  de 
l'ambre  o^ris. 

AlfBRÉATEy  s.  m.,  ambreas 
(%^p,  ambre).  Genre  de  sefs  (aiw- 
berfeUsaure  Salze,  ail.)  ,  qui  sont 
formés  par  la  combinaison  de  l'acide 
ambréique  arec  les  bases  sali  fiables. 

AMBRÉINE9  s.  {.^ambreina^Am* 
berfettj  Ambras toff{à\\.)  (^6ap,  am- 
bre). Substance  grasse,  qui  fait  la  ibase 
de  l'ambre  sris,  et  qui  a  été  décou- 
vert par  Pelletier  et  Carentou. 

AMBRÉIQUE  9  adj.,  ambreicus 
(Sfttotpf  ambre).  Nom  d'un  acide  fUT' 
tlevt\ièr.{Amb9rfhttsàure, ,  ail.)  1  ^^ 
couvert  par  Pelletier  et  Caventpu,  qtie 
l'on  obtient  en  traitant  Tambréme 
par  l'acide  nitrique. 

AMBROLOGIE^^s.  i.j  ambrologia 
(«fiSop,  ambre,  ^ôyoc,  discours).  Traité 
de  l'ambre. 

AMBR01»AÇ%ES  9  adj.  et  s.  f .  pi. , 
Jmbrosiaceœ.^VaM  donné  par  ni- 
cbard  à  une  famille  de  plantes  ayant 
pour  type  le  gienre  Ambrosia. 

MIBRWIAQUE9  adj.|  ambrosia-» 
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eus  ;  «pSpoVio; ,  â[A6po(rîo&sc  ;  iostlick 
(alL);  qui  a  une  odeur  d  ambre ,  une 
odeur  agréable.  £xf  Chenopodium^ 
ambrosioïdes^ 

AMBROSdoSsS^  adj.  et  s.  L  pi.» 


Amhrosiea,  Nom  donné  par  H. 
sini  à  une  tribu  de  la  {amHle  des  Sy- 
nànthérées,  et  par  Lessing.à  une  sous*, 
tribu  de.  la  tribu  des  Sénécipnidées  ^ 
ayant  pour  type  le  genre  Ambrosia^ 
AMBULAGRAIR]^,  adj..^  ambula-^ 
craris  {ambulo^  ae  promener);  qui  « 
la  forme  d'un  ambulacce  :  atre  am^ 
bulacraire. 

AMBIJLAGRE  9  s.  m. ,  ambulacrum; 
Gang  (ail.).  Ce  nom  a  été  donné,  par 
comparaison  avec  une  allée  de  jardm,  •  ' 
tantôt  à  l'espace  compris  entre  les 
deux 'bandelettes  d'une  paire,,  tan- 
tôt à  cbaque  bandelette  elle-même 
formée  par.  les  séries  de,  petits  trous 
qui  se  voient  sur  le  test  des  oursins». 
AMBULAGRIFOHMBy  adj.,  ambur 
lacrijormis  {ambuhcrum ,  ambula— . 
crcj  forma  y  forme);  qui  a  la  forme 
d'un  ambulacre ,  qui  imite  des  ambu- 
lacres;  siUon^mbutacrifbrmei 

AMBULATOIRE 9  adj.,  ambulato^ 
rius ;  wandelhqr  (ail;);;  .ambuUUory. 
(angl.)  {ambulçf  se  promener).  On  • 
appelle  mout^emens  Ambulatoires  tous, 
ceux  qui  s'exécutent  sur  des  corps 
solides ,  comme  point  d'appui  ^  et  qui 
ont  lieu  le.  plus  couvent  par  le  moy^ 
de  pattes ,  quelquefois  aussi  à  l'aide, 
d'ôi'gançs  spéciaux.  lUiger  donnait 
le  noiu  de  pieds  ambulatoires,  cbex 
les  oiseaux,  à  ceux  qui  sont  emplu- 
més  jusqu'aux  talons,  et  munis  de 
quatre  doigts,  trois  devant  et  un  dcr« 
rière,  dont  les  deux  externes  sont 
joints  à  la  basç  seulement  de  la  pre- 
mière phalange  (ex.  Connus).  Kirby 
employé  la  même  expression  pour 
dé^ner  les  pattes ,  chez  les  insectes, 
quand  les  tarses  pnl  la  plante  fpon-* 
gieuse(ex.  Ckrysomela)* 

AMBULIPÊDES^  s.  m*  pi.,  Ambu^ 
lipedes  {ambulo ,  se  promener ,  pes  , 
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pied  ).  Nom  donné  par  Blainville  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Mammifères 
carnassiers,  comprenant  ceiix  dont  les 
membres ,  terminés  par  des  extrémi» 
tés  analc^es ,  sont  propres  à  la  pro- 
gression. 

AME  ^  s.  f.,  aninius ,  mnima ;  ^\J)fii 
Seele  (ail.);  soûl {aug\,)  ;  anima  (it.)* 
Terme  vague  et  indéterminé,  qui  ex- 
prime, en  la  personnifiant,  la  canse 
inconnue  d'effets  connus  que  nous 
éprouvons  en  nous,  la  suite  conti- 
nuelle d'idées  et  de  sentiroens  qui  se 
succèdent  sans  interruption  pendant 
le  cours  de  notre  vie.  -—  On  appelle 
ébne  de  la  phune  une  série  de  cônes 
emboîtés  les  uns  dans  les  autres ,  que 
produit  l'intérieur  de  la  gaine  dessé- 
chée ,  lorsque  la  plume  a  pris  tout 
son  accroissement. 
•  AllÉIVODÉS,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
jémewodeœ".  Nom  donné  par  P. -F.  Fit- 
zinger  à  une  famille  de  reptiles  sau- 
riens qui  a  pour  type  le  genre  Ameiva* 

AMELLOIDÉES^  a^.  et  s;  f.  pi.  , 
Amelloideœ.  Lessing  désigne  sous  ce 
nom  une  section  de  la  sous-tribu  des 
Astéroïdées  Astérées ,  ajant  pour 
tjpe  le  genre  Amellus» 

AMENTACÉ^  adj.  ,  amentaceus^ 
^trobiUferus ,  juli férus  {amentum^ 
chatOn).  Se  dit,  en  bôtam'que,  d'une 
plante  dont  les  fleurs  sont  disposées 
en  forme  de  chaton.  Ex.  Acacia 
eanentacea, 

AMENTACàsS,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Amentaceœ,  Ce  nom  a  été  donné  par 
Rojen  et  par  Guiart  à  une  classe , 
par  Jnssieu  à  une  famille ,  compre- 
nant les  plantes  qui  ont  leurs  organes 
de  fructification  disposés  en  chaton. 
~  AMER  9  adj .  et  s.  m. ,  amarus  ;  frc- 
Hfiç  ;  bitter  (ail.  angl.);  ùmaro  (it.).  Co 
mot  exprime,  au  sens  propre ,  une  sa- 
veur gâiéralementdésagréablej  et  qui 
n'est  point  susceptible  de  définition. 
On  le  donne  aussi  pour  épithète  A  des 
corps  qui  sont  doués  de  celte  sorte  de 
iiTeor  (  ex.  Agorieus  amarus,  Gm* 
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tiana  amaréllûy  Tietradium  amîârisst' 
mum  ;  Spath  amer ,  ou  chaux  carbo^ 
Datée  magnésifère).  Au  figuré,  il  de-^ 
vient  synonyme ,  on  à  peu  près,  dé 
pénible  (regrets  amers)  et  d'offen-^ 
•ant  (propos  amers). 

AMER  DE  WELTER.  La  substance 
que  leS'  chimistes  désignent  sous  ce 
nom ,  et  k  laquelle  donne  naissance 
l'action  de  l'acide  nitrique  sur  l'in— ' 
digo,  fut  découverte  en  in88  par 
Hausmann ,  et  obtenue  pen  île  temps 
après  par  Welter.  Appelée  ensuite 
acide  carhazotique  par  Liebig,  elle 
l'a  été  depuis  acide  nitropietique  pAr 
Bêrzelius.  ^ojK*  ce  mot. 

AMERTVME9  s.  f.  y  amàriluio  , 
amaritas,  amarities,  àmuror  ;  trixpb; 
Bitterkeit  (  ail.)  ;  bittemess  (angl.  )  • 
amarezzd  (it.).  Saveur  particnSère, 

3 ni  affecte  toujours  d'une  maniéré 
ésagréable  f  pour  peu  qu'elle  soit 
intense. 

«  AMÉTABOLES  9  adj.  et  s.  m.  pi., 
ametabolia  (  a  priv. ,  pcTopoM ,  chan- 
gement). Nom  donné  par  Leach  &  une 
sous- classe  de  la  classe  des  insectes , 
comprenant  ceux  de  ces  animaux  qui 
ne  subissent  pas  de  métamorphoses. 
AMÉTAMORPHOSE,  s.  f.,  ameta-- 
morphosis  (  a  priv.  ,  fiira^pfuo'iç , 
métamorphose  ).  Quelques  entomo- 
logistes donnent  ce  nom  au  phéno- 
mène présenté  par  certains  insectes 
(  ex.  Arachnides)  ,  qoi  ne  subissent 
pB»  de  métamorphoses  ^  et  ne  font  que 
chane:er  de  peau. 

AMÉTAMOHPHOTEB,  nà\.  et  s.  m. 
jA,yAmetamorphota.  lïom  aonné  par 
Haj  A  une  classe  d'insectes ,  cbn^pre- 
nant  ceux  qui  ne  subissent  pas  dé  mé- 
tamorphoses.        • 

AMÉTHYSTE,  adj.  ,  ametfysteus 
(âftcdvoToç,  améthyste)  ;  qui  a  i|ne 
couleur  violette  ou  violacée.  Ex. 
Jgaricus  amethjrsteus  ,  Clat^arià 
amêthjrstea» 

AMÉTHYSTOf ,  adj  ,ameihfstinus; 

qni  est  de  coolêor  tiolette,  ^.  ffj^ 
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emihms  ttméihfàïirms  ^  Béi  ttMêlkfS'^ 
tina. 

AMiANTACÉf  adj.  ,  amiania^ 
eeus  (ifttQWToc>  amiante)  ;  qui  a  qvteV- 
qae  ressemblance  avec  l'amiante. 

AnAHTOVDSy  adj.,  amiàntoïdes 
(ÂfM«yT«c^  amiante  y  fUoç,  refliem* 
bbnee);  qui  a  Tappurence  de  l'a- 
miante ,  comme  Tawaiate  de  cuivre, 
dent  let  cruCanx  filamenteux  sont 
dtspoeés  par  tonfei. 

AHDIFf  ^  8.  m*  «  amidinus,  Clie- 
freal  appelle  ainsi  le  tégument  lisse 
^i  forme  la  partie  extérieure  de  cha- 
^e  grain  d'amidon* 

AMIDIfŒ  ^  a.  ity  àmidina.  Ce  nom^ 
donné  par  Ghevreul  il  la  substance 
toloble  ,  et  de  nature  analogue  a 
la  gomme,  qnî  remplit  l'iùtérieur  de 
ehàqiie  grain  d'amidon  $  avait  été 
appliqué  par  Saussure  à  nne  sub- 
stance ,  regardée  par  lui  comme 
particnlîère ,  qu'on  obtient  en  aban- 
donnant à  lui-même  l'empois  d'ami- 
don de  froment*  Raspail  a  démontré 
que  cette  dernière  substance  n'était 
qti'nn  assemblage  de  tégumens  des 
^mim  TÎdes  d'amidon. 

AlODDON)  s.  m.^  amjrbtm;  â[|xo>oy, 
àpnikiwi  SatztMklj  Krajfïmehl,  Stàrk* 
ift«A/(ath);  statéh  (angl.);  amido^ 
(it.)  («prÎT. ,  pvXny,  meule).  Prin- 
dpe  immédiat  dés  régétanx  ,  qui 
existé  dans  un  grand  nombre  de  plan* 
tes,  et  dont  les  cbimistes  admettent 
plusieurs  yariétés  ;   les  trois  princi-^ 

Eles  sont  l'amidon  ordinaire  |  l'inu* 
le  et  l'amidon  de  licben. 
AUDaNmE,  s,  f.   Guibourt  dé- 
signe sons  ce  nom  l'amidine  de  Saus- 
aure. 
ABULACÉ.  I^ojr,  AtntKci. 
AlfnVGI  f  adj.  j  aitenuatus.  Se  dit 
d!*un  corps  long  >  étroit  et  grête.  Fojr. 

AlUHAP'rÉWO'llYTBfl»  adj.  ets.  m. 
pi.,  Ammaptehodytes  (  ^aoç ,  sable , 
a  priv.  y  irnivoç ,  volatile).  If ôm  donné 
par  }.-A«  lUtgen  à  fne  famîHe  d'oi- 
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seanx,  eompirënaut  ceux  qnt  ne  vo- 
lent pas  ,  et  qui  babitent  dans  les 
sables  4  comme  l'autrucbe. 

AllMIKÉES,  ad),  et  s.  f.  pi.,  ^nt* 
mineœ,  Amminœ,  K.  Sprengel  etGan«^ 
doUè  appellent  ainsi  nne  tr^  de  Ma 
famille  desOmbellifères  y  qui  a  piMi^ 
tjpe  le  genre  Ammi. 

AUfiMODYTE^ad).^  amnhdft€${9t^^ 
/M«,  sable);  qui  vit  dnaa  k  sablée 
UAstragaius  ammody^f  efott  daria 
les  collines  sablonneuses  de  }à  SAérie 
méridionale* 

AHOfOLiN*  F'oy.  knamAsait. 

AMMOLINB,  s.  f. ,  ammoUiîM  (d«r 
la  première  syllabe  de»  t»¥lê  «iMM 
moniacum  ^  ammoé^qnef  éi  êhum^ 
buile  ).  Base  salifiable  qu'Uttverdôi^ 
ben  a  extraite  de  l'kuilcF  animale  àtf 
Dippcl  non  rectifiée. 

AMMOLIQUE,  ^dj.  ,  «UHmoUetté* 
Ëpithète  donnée  par  Benselins  aux 
sels  qui  ont  pour  base  l'ammoUne. 

ASrafONACÉra^  adj.  et  s.  f.  pL  f 
Ammonacea.  Sous  ce  nom,  Blainvilte 
désigne  une  famille  de  l'ordre ëea  (jê^ 
pbalopbores  poljtbalamaeés  f  q«n  ar 
pour  type  le  genre  Ammonites, 

AMÊOHixSj  adj.  et  s.  f.  pl.>  Arn^ 
moneœ,  Ammonia.  Nom  donlié  pal» 
Lamarck  ,  Bicb^ald  t%  Otin^wj  k 
une  famille  de  Mollusques^  Géfiftato-*^ 
podes,  dont  le  genre  AMmofiifti  eif  le 
type. 

AMMOIvéElV^  ad]. ,  ammoneantis* 
Épitbète  dont  se  sert  Omalitis  pour  dJési* 
gner  un  ordre  de  terrains  dans  lesqnèW 
on  trouve  des  fossiles  fort  diileirenà 
des  êtres  actuellement  vivans  ^  et  qfii 
renferment  le  plus  abondamment  leÉ 
Ammonites. 

AMMONIAC 9  adj.,  ammàfftœns ; 
àmtovtaxèç  (  J[pipi6)y ,  surnom  de  Jnpi^ 
ter).  On  nomme  vulgairement  sèl 
ammoniac  le  chlorure  ammoùiqner  om 
bydrO'cblorate  d'ammoniaque. 

AMMONIACAL 9  adj.,  ammoniaca-^ 
lis;  qui  a  rapport  à  l'ammoniaque , 
qui  en  contient  I  qui  en  a  Fodeur  t 
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sel  ammoniacal ,' odeur  ammoniacale, 
vapeur  ammoniacale,-^  Ber^eliusi  ap?  ' 
pelle  sel  ammioni^al  un  sel,  produit 
par  la  ccMnbiniûson  d'un  acide  anh  jdre 
«vec  de  IViniiioliiaqUe,  qui  contient 
^te  dernière  elle-ménic  et  non  de 
iSpxide  d'am^nium.  Ex.  Carbonate 
ammoniacal . 

,  AM9IIONIA.CÈ9  adj.9  ammoniaceus; 
ammoniakkaàig  (^.  )  ;  qui  contient 
de  l'ammoniaque. 

r  AMlfONUCO-SIAONÉSIEN,  adj., 
ammoniaco  —  magnésiens,  Épithète 
donnée   par  ks  ohiiAîsles  aux  sels 

Jui  contiennent  de  l'imunoniaque  et 
e  la  magnésiie. 

^  AinfONUCOHMERCURIEX  9  adj., 
âmmeniaeo^mereurialis.  On  donne 
eette  épithète,  en  chimie,  aux  sels 

Îni  contiennent  de  l'ammoniaque  et 
a  mercure. 

.  ,  AMMONIAQUE  9  s.  f.  ^ammoniaca; 
fi&jshiiges'  Limgensalz  ,  Ammoniak 
(^11.).  Alcali  gazeux,  eompoaéd'hjdro* 
gène  et  d'azote ,  dans  la  proportion  de 
trois  parties  du  premier  et  unç  du  se- 
çoûdy  et  qneBerzelius  regarde  comme 
un  oxide  d'ammonium* 
.  AMMONIATE9  s.  m»,  amn^onias, 
SLlaproth  donnait  ce.  nom  au^f:  com- 
posés d'ammoniaque  et  d'i^i  oxide 
métalliqoe. 

AMMONIGO-ABGENTIQUE  5  adj.  , 
ammonico^argenticus.  lÈpithète  don- 
née ,  dans  la  nomenclature  ehimique 
de  Berzelius ,  à  un  sel  double  qui  ré- 
anlte  de  la  «combinaison  d'un  sel  am- 
monique  avec  un  sel  argen tique.  £x. 
Fulminate  ammonico^argentique  (  Jfd' 
minute  (Tammoniaque  et  (Tar^ 
gent). 

.  AMMONIGO-€ ALCIQUE  9  ad j . ,  am- 
monico-'ealcicus.  Épithète  donnée  , 
dans /la  nomenclature  chimique  de. 
Berzelius ,  à  un  sel  double  qui  est  pro* 
duit  par  un  sel  ammonique  combiné 
nvec  un  sel  calcique.  Ex.  Malate  amr- 
monico  -  calcique  (  malate  d^ammo^ 
fiiaque  ei  de  chaux). 
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AMMONIGO-HYDRIQUE  ^  ad j .  ^  OM* 

monico'-hjrdricus,  Épithète  donnée  , 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius,  à  un  sel  double  qui  ré-, 
suite  de  la  combinaison  d'un  sel  am-. 
monique  avec  l'hjdracide  du  corps 
halogène  de  ce  môme  sel.  Ex.  Flua-^ 
rare  ammonico"  hydrique  {ftuate 
acide  d'ammoniaque  )• 

AMMONIGO-LITHIQUE  ,  ad  j . ,  am^ 
monico  -  lithicus,  Épithète  donnée  , 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius ,  à  un  sel  double  résultant 
de  l'uqion  d'un  sel  ammonique  avec 
un  sel  lithique.  Ex.  Phosphate  ^m- 
monico^lithique  (  phosphate  d*tfm- 
moniaque  et  de  lithine), 

AMMONIGO-MAGNESIQUE,  adj;  , 
ammomco^magnesicus,  Épithète  don- 
née ,  dans  la  nomenclature  chimique 
de  Berzelius ,  a  un  sel  double  qui  ré- 
sulte de  la  combinaison  d'un  sel  am- 
monique avec  un  selmagnésique.  Ex. 
Sulfate  ammonico-magnésique  {sul~' 
faXe  d'ammoniaque  et  de  magnésie  )• 

AMMONIGO-MERGUREUX ,  adj.  , 
ammonico-mercurosus  Épithète  don- 
née, dans  la  nomenclature  chimique 
de  Berzelius ,  à  un  sel  double  qui  ré- 
sulte de  la  combinaison  d'un  sel  am- 
monique avec  un  sel  mercureux.  Ex. 
Nitrate  ammonico^mercureux  (  ni'^ 
traie  (f  ammoniaque  et  de  mercure  )  • 

A4IMOKIGO-MERGURIQIIE  ,  adj.  ^ 

qmmonico^mercuricus,  Épithète  don- 
née y  dans  la  nomenclature  chimique 
de  Berzelius ,  à  un  sel  double  qui  ré- 
sulte de  l'union  d'un  sel  ammonique 
avec  un  sel  mercurique.  Ex.  Sulfate 
ammonico-mercurique  (sulfate  d'am^» 
moniaque  et  de  mercure  ).  ^ 

AMMONIGO-POTASSIQDE  5  adj.  , 
ammonico'^potassicus,  Épithète  don- 
née, dans  la  nomenclature  chimique, 
de  berzelius,  n  un  sel  double  qui  ré- 
sulte de  la  combinaison  d'un  sel  am- 
monique avec  un  sel  potas^que.  Ex. 
Oxalate  ammanico-potassiquè  (  oxa* 
late  d'ammoniaque  et  de  potasse). 
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AMll<WIC(>^OpiQUE  ^  adj. ,  am^ 

monico^sodicus,  l^pitbète  donnée  ,, 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius ,  à  un  sel  double  qui-  ré- 
sulte de  la  combinaison  d'un  sel 
aniroonique  avec  un  sel  sodique.  Ex*^ 
Sulfarséniate  ammonîco^sodique» 

AMMONIGO-UÉUNIQl^E  ,  ad  j . ,  am- 
monico-'Uranicus.  Ëpitbète  donnée , 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius^  à  un  sel  double  produit  par 
la  combinaison  d'un  sel  ammonique 
avec  un  sel  uranique.  Ex*  Carbonate 
ammomco'Uranique  {carbonate  Ham-^ 
moniague  etéPurane), 

AMMÔIUO-AZOtURE ,  s.  m.  P. 
Grouvelle  appelle  ainsi  des  coipposés 
qu'il  croit  résulter  de  la  combînaii|on 
d'an  azoture  avec  le  gaz  ammoniaque. 
Ex,  jimmonio'Ozoture  de  potas'^ 
jium* 

AMMONIO-CHLOaURE  j  s.  m. 
Nom  donné  par  P.  Grouvelle  à  des 
composés  qu'il  croit  résulter  de  la, 
combinaison  d'un  chlorure  avec  le 
gaz  ammom'aque.  Ex.  Ammonio^ 
chlorure  (Tétain. 

AJISf 0NJ[QIJE  9  adj.  9  ammordcus^ 
Beraelius  donne  le  nom  de  sels  ani'* 
morùques  à  ceux  q.ui  résultent, de  la 
combinaison  de  l'ammoniaque  avec 
des  acides  aqueux  ,  parce  qu'il  entre 
dans  leur  composition  de  1  eaù,  dont 
on  ne  peut  les  séparer  sans  les  détruire^ 
eau  dont  l'hjdrogène  cft  précisément 
en  quantité  requise  pour  former  de 
l'ammonium  avec  l'ammoniaque  »  et 
l'oxigéne  en  quantité  égale  à  celle  de 
l'oxigène  de  toute  autre  oxibase  qui 
aurait  saturé  la  même  dose  d'acide , 
en  sorte  que  l'ammodîaque  et  l'eau 
réunies  représentent  un  ûxide  du  ra- 
dical ammonkim  composé  de  deux 
atomes  du  radical  et  d'un  d'bjdro— 
gène.  Le  même  chiinisté  appelle  bxide 
ammonique  l'ammoniaque  considérée 
comme  un  oxide d'ammonium ,  eisijil' 
Jure  ammonique  une  combinaison  de 
loafre  et  d'ammoniaque  constituant 
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une  sulfobase  ph)portionDelle  à  IVKiide 
ammonique* 

AAIMONITES  ^  s.  m.  pi. ,  jémmor* 
n^'*^.  Nom  donné  p^r  G.  dé  Haanet 
Me  ke  à  une  famille ,  et  par  Latreillft 
à  une  sous-tribu  de  l'ordre  ou  de  la 
classe  des  Céphalopodes ,  qui  ont  pouc 
type,  le  genre  Ammonites. 

AMMONIUM  9  s.  m.  y  ammonium^ 
Berzelius  appelle  ainsi  la  base  métal- 
lique hypothétique  de  l'ammoniaque, 
3u'il  suppose  être  un  nitrure  tétrahyr 
rique,  et  dont  il  regarde  l'ammonia-» 
que  comme  étant  l'oxide. 

AMMONIURE9  s.  m.',  ammoniure^ 
tum.  Composé  d'ammoniaque  et  d'un 
oxide  métallique. .     . 

AMMONOIDES)  s.  m.  pi. ,  Ammor 
noides ,  Ammonoidea,  Nom  donné  par 
Ôrbîgnj  et  Menke  à  une  tribu  de  la 
famille  des  Céphalopodes  hélicostè-' 
gués  comprenant  ceux  chez  lesquels, 
les  tours  de  spire  ne  se  recouvrent 
pas,  comme  dans  les  Ammonites. 

AMMOPHILE^  adj.  j  ammophibis. 
(  au|xoc ,  sable ,  ^'i^ta ,  aimer  }  ;  qui 
aime  le  sable.  Le  Carex  ammophikis 
est  ainsi  appelé  parce  qu'il  croit 
dans  les  lieux  sablonneux. 

AMNESTOTHALÉ^  adj. ,  amnesto^ 
thaleus  (àfAV)ioTCta>  célibat,  Oà^cto;,  flo- 
rissant), Épithète  donnée  par  G.  All- 
mann  aux  plantes  qui  ont  lés  sexes 
contenus  dans  des  fleurs  séparées. 

AMNIÔS  9  s.  m. ,  amnios;  ofAviog  9 
(XfAvioy.  Halpighi  et  Candolle  pnt 
donné  ce  nom  ,  par  analogie  avec  le 
règne  animal,  au  liquide  mucilagi- 
neux  y  qui,  après  la  fécondation^ 
remplit  le  spermoderme  déjà  bien 
formé  Avs  ovules. 

AMNlOtATE^  .  9.  m.,  amniotas. 
Nom  donné  autrefois  à  des  sels  (am- 
niossaure  Salze  ,  ail.  )  qui  portent 
aujourd'hui  celui  d^allantoate*  F'oyez 
ce  mot. 

AMNIQUE,  adj.,  amnicus.  Quel- 
ques chimistes  ont  donné  ce  nom  à 
1  acide  amniotique. 


u 
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AnïaanQDE,  adj!^  mnfkîôfknè. 
Vauquelin  et  Buniva  ont  donne  ce 
fiom  à  nn  acide  [j^mniossâure^  aU.) 
dont  ib  araient  annonce  la  présence 
èf^ns  Teaù  de  l'amnîos  dé  la  vache  j 
éh  Dzottdi  et  Pro'nst  n*ont  pu  le  re- 
trouver ,  mats  que  Lassai^e  a  prouvé 
exister  dans  )e  liquide  de  rallantoïde  , 
ce  qni  fart  qif'on  a  changé  son  nom 
éD  celui  ^alldntoïque,  Vojtz  ce  mot* 

âMOÉBÉSyad).  et  s.  m.  pi.  ^ 
jimoebœd»  C.*G.  Ehrenberg  appelle 
ainsi  une  tribà  de  la  classe  des  Polj-> 
gastriques ,  qui  a  pour  tjpe  le  genre 

ABfOlIfÉES)  adj.  et  s.  f.  pi.  ^  Amo" 
meœ.  Richajrd  donnait  ce  nom ,  moine 
tiAié  que  cclni  de  Confiées ,-  à  dife  fia- 
mille  de  planteis  dont  fait'  partie  le 
genre  Amomum. 

AMORPHE  ^ adj. ,  amorphus /  a/xop- 
^ç  ;  formlos  (ail.  )  (  a  priv.,  fwp^  ^ 
forme  )  ;  qui  n'a  pas  de  forme  bien 
déterminée  ou  bien  distincte.  Le  Pe- 
iiza  amorpha  est  ainsi  appelé  parce 
qu*avec  I  âge ,  ce  champignon  prend 
la  forme  de  cupules  irreguliéres ,  qui 
ie  confondent  souveut  avec  leurs  voi- 
sines. 

AMOIIPHIE9  s.  f . ,  amorphia;  Form^ 
bsigkeit  (ail.).  Défaut  de  forme  ^  dif-« 
formiié ,  vice  de  conformation. 

AMOIIPHOPHYTE9  s.  in.  )  amor^ 
phophjrtum  (a  priv.,  uopf4  1  forme, 
fuTov ,  plante  ) .  x^om  donné  par  Nec- 
ker  aux  plantes  qui  ont  des  fleurs  ir- 
régulières ou  anomales*   • 

ÂHORPHOSEy  s.  f. ,  amorphosis. 
Contraction  du  mot  anamorphose, 
y  oyez  ce  terme. 

AMORPHOZOAIBES^adj.  et  s.  m. 

!»1. ,  Amorphozoa  (  a  priv. ,  pop^  . 
orme ,  (ûov ,  animal  ).  Nom  donné 
par  Blain  ville  à  un  type  du  règne  ani- 
mal comprenant  des  animaux  infor^i^ 
mes  ,  ou  san^  forme  déterminée , 
comme  les  éponges. 

ABfOVlLLlIVT,  adj.  Il  se  dit,  en 
termes  vulgaires  |  d'une  Tâche  qui  est 


pféfe  li  TéW  cm  qnî  ylàit  ié 

une  vache  ^ui  amouille  j  qm  est  sur 

h  point  (tamouiiier* 

ASÊQVSLLEy  s.  f.  Nom  vulgaii^è  do: 
premier  lait  fourni  par  un«f  vMhé  qui 
vient  de  vêler. 

AMOlMy  s.  m.y  amorj  (fùia; 
Liehe  (ail.)  ;  loçe  (ângl.)  ;  atnore  (H.)* 
Sentiment  impétueux  qui  porte  une 
personne  d*un  sexe  vers  une'persoiioe 
dHm  autre  sexe.  L'amour  est  une 
passion  bien  différente  de  l'iuBÉtinet 
ifOLi  pousse  les  sexes  à  se  rechercher, 
malgré  les  liens  intimes  qui  Tunis- 
sent  à  ce  penchant.  C'est  par  abus, 
eu  poétiquement ,  qu'on  le  confond 
àvee  éé  dernier,  comnoie  lorsqu'oik 
dit  j  e»  pariant  des  annnaux,  la  sal^ 
son  des  amours ,  pour  désigaeif  fépo* 
que  du  rut^  l'entrée  en  chaleur. 
Amour  s'entend  aussi  d'un  tendre 
attachement  pourune  personne(a]nottr 
filial i^  amour  maternel).  Au  figuré , 
il  exprime  un  désir  ardent,  un  pen- 
chant irrésistible  potir  un  objet  quel- 
eon'que,  réel  (amour  des  richesses)  f 
ou  idéal  (amour  de  la  gloire).  Ou  dit 
que  la  terre  entre  en  amour  onn  en 
amitié,  lorsqu'au  printemps  éHe  met 
en  action  la  force  végétative  des  plan-' 
tes ,  et  qu'elle  est  en  a/nour  tant  que 
là  sève  circule  avec  vigueur  dans  m 
végétaux. 

AMPÉLIDESy  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Ampelidœ ,  Afnpèlides  (  j^ircloc  ,  TÎ- 

Ke  \  Nom  donné  par  Kunth  à  une 
nille  de  plantes  qui  a  pour  tjpe  le 
genre  F'itis^ 

AlUPÉLOGRAFHIBy  s.  f.  >  ampe^ 
lographia  (âpTrcXoç,  vigne,  7fif«| 
écrire).  Traité  sur  la  vigne. 

AMPHAIVTHEy  s.  m.  ,  amphan'^ 
thium;Fleischgehause,Blûthenfrtichi 
(àll.)  (âfifi,  autour,  SvOoc,  fleur).  Link 
appelle  ainsi  les  réceptacles  filâtes  , 
par  évasement  des  pédoncules,  qui 
supportent  (  ex.  Sfnanthérées  )  ,  ou 

Îui   renferment  (  ex*   Ficus  )  les 
eurs* 


âimiBIE^  adj.  et  s.  m. ,  amphi^ 
hÎMU;  c^fl^ioc;  heidlehig  (ail.);  am- 
phibious  {^ii^,)^anJtbîo  (it.)  (âp^rç, 
de  part  el  d'autre^  ^io; ,  rie  ).  Se  dit  ; 
1^  eo  botanique,  des  plantes  qni  crois- 
•ent  indifféreronient  dansl'ean  on  hors 
dereaa(ex.  Poljreonum  amphîbium); 
2^  en  zoologie,  d'un  animal  qui  fré- 
quente l'eau  y  pour  ▼  cliercher  sa 
flonrriture  ou  pour  d'autres  motifs 

Jex.  Hîppopotamus  amphibius  )  ; 
'un  animal  qui  se 'tient  l]abitueli&- 
ment  dans  les  lieux  humides  (ex. 
Suteinea  nmphibia  )  ;  d'un  animal 
qui,  pouvant  plonger  très  long-temps, 
M  tient  le  plus  souvent  (  ex.  les 
Phùjues  )  j  ou  toujours  (  ex.  les  Bih 
letnes)  ,  sur  ou  dans  l'eau ,  quoiqu'il 
ait  besoin  dé'  respirer  l'air  de  temps 
en  temps  ,  et  ne  puisse  jamais  respi- 
rer que  ce  Suide;  d'un  animal  qui 
respire  l'eau  à  certaines  époques  de 
sa  yie  et  l'air  à  certaines  autres  (  ex. 
les  Grenouilles)  ;  enfin  d'un 'animal 

3ul  respire  à  la  fois  l'air  et  l'eau  (  ex. 
*<re/ia  hcertùia).  Ce  dernier  cas  est 
le  seul  o&  le  mot  amphibie  soit  rigou- 
rjeusement  applicable. 

AMPdlBIEKS  9  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Anqfhiiii.  Blainville  dési^^ne  ainsi 
une  classe  d'animaux  vertébrés,  com« 

Erenant  ceux  qui  respirent  par  des 
ranchies,  soit  pendant  toute  leur  vie, 
soit  au  moins  pendant  un  certain  laps 
de  temps  ,  et  correspondant  à  l'ordre 
des  Batraciens  dés  autres  zoologistes. 
AMPraBIBS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Jtmphibia.  Nom  donné  par  Linné  à 
une  classé  d'animaux  dans  laquelle 
il  comprit  d'abord  les  reptiles  et  les 
poissons  chondroptérygiens ,  puis  les 
reptiles  seuls  ;  par  Merrem ,  Fîcinus 
et  Girus  à  une  classe  qui  embrasse 
tous  les  reptilies  ;  par  Latreillé  à  une 
classe  qui  ne  renferme  que  les  ba- 
ttaeiens  ;  par  Cuvier  et  Desmarets  à 
une  tribu;  par  Dumérll ,  Tiedemdnn 
et  Latreillé  à  un  ordre  de  la  classe 
des  M*mimf&réi» 
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AUPttiBKnLOGIE  jr  S.  f . ,  amphi- 
biologia  (  àficpî^zo; ,  amphibie ,  >^c  , 
discours).  Partie  de  la  zoolegié  qui 
traite  de  l'histoire  des  repliles. 

AIMPHIBIOLOGUE ,  s.  m.  ,  am^ 
phibiologus.  Naturaliste  qui  s'occupe 
spécialement  des  reptiles. 

AIMPHIBOLES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
j4mphibo!œ  (à/x^cpo^o; ,  ambigu).  rTom 
donné  par  K.  Sprengel  à  utfe  section 
des  Hjdrophjtes  qui  correspond  aux 
Diatomées  d'Âgardh. 

AIMPHIBOLES,  adj.  et  s.  m.  pl.^ 
Jimphiboli  (ct^f  t ,  autour  ,  po^iu  ,  je- 
ter). Nom  donné  par  Illiger  et  Goid- 
fuss  à  une  famille  ,  et  par  Sayi  à  une 
tribu  de  l'ordre  des  Passereaux  ,  ren- 
fermant des'  oiseaux  qui  ont  deux 
doigts  en  avant  et  deux  en  arrière  , 
dont  le  postérieur  externe  est  versa* 
tile. 

AMPHIBOLIFÈRE  9  adj. ,  ampht-* 
boliferus  ;  qui  contient  dé  l'amphi*- 
bofe.  Ex.  Granité  anlphibolifère. 

AIMPHIBOUQUE ,  adj.,  ampkibè- 
licus.  Épilhètedonl  les  géognostes  se 
servent  pour  désigner  tonte  roche 
dans  Inquelle  l'amphibole  cristallisée 
entre  comme  partie  constituante  es- 
sentielle, ou  dont  elle  lait  la  base 
(  ex.  Granité  amphiboîique^  roche am» 
phibolique).  Les  roches  amphiboliaues 
fbrment  un  genre  dans  les  classifica* 
tions  de  Bonnard  et  d'Omalius ,  un 
groupe  dans  celle  de  Brongniart. 

AMPHIBOLINSyadj.  et  s.  m.  pi.  , 
Anwhibolini  (  à/z^i ,  autour  ,  ^C6> ., 
jcH*^  Nom  donné  par  G.  Bonaparte 
à  la  famille  d'oiseaux  que  d'autres 
ornithologistes  désignent  sous  celui 
S  Amphiboles,  Voyez  ce  mol. 

ÀMPHIBOLOSTYLÈ ,  adj.  ,  am-. 
phibolo Stylus  (  à)xf  t3o7oc  ,  ambigu  , 
ffTuXo;,  style).  Épitbète  donnée  par 
Wachendo'rff  aux  plantes  dans  les- 
quelles le  style  n'est  presque  point 
apparent. 

ASIPHIG ARPE  9  adj.  ,  amphicar-- 
p'usy  amphicùrpos  (  àpf  iç  >  àt  pari  cfc 
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d'autre,  Yotpnoç^  .fruit);  qui  a  des  fruits 
de  deux  sortes,  soit  quant  à  laf  forme, 
soit  quaut  à  l'époque  de  leur  matu- 
ration. Le  Lathjrrus  amphicarpose&t 
ainsi  appelé  parce  que  ses  légumes  su- 
périeurs sont  linéaires ,  et  les  infé- 
rieurs ovales;  le  Milium  amphicoT'^ 
pon ,  parce  qu'indépendamment  des 
fleurs  de  sa  panicule ,  il  en  a  d'autres 
radicales ,  dont  lés  fruits  mûrissent 
avant  ceux  des  autres. 

ÂMPmCVRTE ^  skd\.  f  amphicuritu 
(  àfiffirMpToç  j  arrondi  ).  UEquorea 
àmpkicur ta  doit  cette  éptthète.  à  ce 
que  son  ombrelle  est  preiMjue  hémi- 
sphérique. 

AUnUDE  9  adj.  (  àpif ic ,  de  part 
et  d'autre)^  Bcrzelius . appelle  sels 
amphîdes  ceux  qui  résultent  de  .1%, 
conibinaisodd'un  acide  avec  une  base, 
c'est-à-dire  d'un  oxacide  avec  une 
oxibase ,  d'un  sul6de  avec  un  sul- 
fure,  d'unselénide  avec  unséléniure, 
d'un  telluride  avec  un  tellurui^e  , 
parce  qu'ils  sont  dus  k  la  combi- 
naison de  composés  produits  par  des 
corps  amphigënes. 

AMPHmESMITPS  y  adj.  et  s.  m. 
•p[.i  jémphidesmifes  (  àuft;i  de  part  et 
d'autre,  Jf^fxô;,  lien).  Nom  donné  par 
Latreille  à  une  famille  de  la  classe 
des  Gonchifères ,  comprenant  ceux 
qui  ont  un  double  ligament  cardinal. 

ABIPHIGASTRE  ,  s.  m.  ,  amphi^ 
gastrium  (  dcpipt  ,  autour ,  yoump  , 
ventre).  Sous  ce  nom,  Ehrhart  et 
Link  désignent  celles  des  stipules  de 
certaines  juùgermannies  qui  ^t 
insérées  sur  la  tige  ,  qu'elles  rébou— 
ixenl  et  embrassent. 

AMPpiGASTRIÉ  9  adj.,    ampkî* 

fastriatus.  Épithète  donnée  par  J*-B« 
linderberg   aux   juogcrmannies  sti- 
pulées. 

AIIPHIGÉNE9  adj.  ,  amphigenus 
(d^iific ,  de  part  et  d'autre  ,  firtix^  , 
produire).  Berzelius  donne  ce  nom 
aux  corps  simples  qui  produisent  dés 
acides  eldcs  bases.  /^a^e;cBA5iG£ivié 
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AIUPHIGÈVIQUE ,  adj. ,  amphige* 
nicus  ;  qui  contient  des  cristaux  d*aii|- 
phigène  disséminés»  Ex.  Téphrine 
amphigénique*     * 

AMPHIHEXAEDEE  9  adj. ,  amphir 
hexaedrus  (àp?t ,  autour ,  1$ ,  six  9 
i^^  ,  base).  Se  dit ,  dans  la  nomen«« 
claturé  minéralogique  de  Hatij  ;  d'un 
cm/a/ dans  lequel  les  faces,  prises  en 
deux  sens  differens,  l'un  latéral,  l'an» 
tre  longitudinal ,  composent  le  con- 
tour d'un  prisme  hexaèdre.  ï^x». 
Epidote  amphihexaêdre. 

AJfPHIliÉTaïQUEyadj»  ,  ampki^ 
metricus  (ôfif i ,  autour ,  furpiu  ,  me-, 
wrer  ).  Nom  donné ,  dans  la  no—, 
menclature  minéralogique  de  Hâiij  j 
à  une  variété  de  chaux  carbonatée 
composée  de  l'éqpiaxe  et, d'un  do-., 
décaëdre  produit  par  un  décroisse—, 
ment  sur  les  bordts  inférieurs ,  dans, 
laquelle  l'incidence  des  deux  faces  si- 
tuées de  part  et  d'autre  de  l'un-  des 
mêmes  bords  est  égale  à  l'angle  plan 
obtus  de  l'équiaxe. 

AHPHniniÉTIQUE  9  adj. ,  amphi' 
mimeticus  (a|xf  r,  autour ,  aipirr^ç,  imi« 
tateur  ).   Nom  donné ,  dans  la  no- 
menclature minéralogique  de  Haûr  j 
à  une  Variété  de  chaux  carbonatée , 
composée  du  rhomboïde  primitif  et  de, 
deux  dodécaèdres,  dont   l'un  a  le 
grand  angle  de  ses  faces  égal  à  la 
plus  grande  incidence  des  faces  du. 
primitif,  et  Pautre  la  plus  grande  in-, 
cidence  de  ses  faces  double  de  la  plos^ 
petite  partie  de  celle  du  primitif. 

ABlPHIKOlfltéES  y  adj.  et  s.  f.  pi.  9 
Amphinomœ  ,  Amphinomeœ  ,  Âm» 
pkinoméa,^ om  donné  par  BlaiiivtUe  à 
une  famille  de  la  classe  des  Chétopo-! 
des ,  par  Savigny  ,  Lamarck  et  La- 
treille k  une  famille  de  la  classe  des, 
Annelides ,  ayant  pour  type  le  genre 
Amphinome* 

AIIPHIPNEUSTES9  adj.   et  s.  m.' 
pi. ,  Ampkipneusta  (ôp^tç,  départ  et 
d'autre,  Trvo^ffTiOb),  haleter).  Merrem 
appelle  ainsi  une  tribu  de  la  classe  des 


repiîlef ,  comprenant  ceux  qu!  ont  si- 
multanément des  Iwanchîes  et  des 
poumons ,  c*f«t-à-dire  deux  appa- 
reils respiratoires.  ^ 

AimmPODES,  adj.  et  s.  m.  pi.  j 
Amphifoda  (o^xf  t,  autour,  Troûcy  pied). 
Nom  donné  par  Cuvier ,  Latreille  y 
Eîciiwald  et  Straus  à  un  ordre  de  la 
classe  des  Crustacés. 
.  AMPHIPODIFOIIIIE  9  adj.  ,  am-^ 
fkipodi/hrmis  (  amphtpodtu  ,  amphi« 
pode  ,  forma  ,  forme).  Kirbj  doone 
cette  épilhéte  aux  larves  hexapodes , 
herbivores ,  qui ,  avec  de  longues  an- 
tennes ,  ont  un  corps  court ,  comprimé 
et  sauteur.  Ex.  GrfUus. 

AMPmSARQUE  9  s.  m.  ,  amphi-^ 
sarca  (^à^i ,  autour  y  ^ipi ,  chair). 
Desvaux  appelait  ainsi  un  fruit  in- 
déhiscent ,  Àaltiloculaire ,  sec  et 
ligneux  à  l'extérieur ,  pulpeux  à  Tin^ 
tmettr.  Ex.  Adansonia  BaoàaB, 

AMSWaBÈNÏÏEHS ,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Amphisbœrdi*  Nom  donné  par 
LatreUle  &  une  famille ,  par  Ficinus 
et  Girus  à  une  tribu  ,  et  par  Blainville 
à  une  section  de  l'ordre  des  reptiles 
ophidiens,  qui  ont  pour  tjpe le  genre 
ÂmphisbœFut, 

AimEDSBÉNOIDES,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  AmphUhanoidœ  ,  Amphisbœ-' 
noideL  G  est  le  nom  que  P.-F.  Fitzin- 
ger  et  Eichwald  donnent  à  une  fi^ 
mille  de  reptiles  ophidiens  ayant 
pour  type  le  genre  Amphisbana. 

AMPHISCIEN >  adj • ,  amphiscius  ; 
xweischatêig  (ail*)  (  ctfAfi ,  autour  , 
ondt,  ombre).  Épithëte  donnée  aux 
peuples  qui  habitent  la  zone  tor- 
ride  ;  -  parce  qu'ils  ont  leur  ombre 
tournée  tantAt  vers  le  midi  et  tantôt 
vevs  le  noird  ,  suivant  la  position  de 
la  terre  parrapport  au  soleil. 

AlfPHISTOllEy  adj.,  amphxstomus 
(d^i  9  autour,  9TÔ|xa,  bouche);  qui 
entoure  la  bouche.  La  Chrmeneam^ 
p^/oma  doit  C9tte  épithëte  à  un  re- 
bord dvmi-cylindrique  qui  avance  au 
dcti|ia  d€saboqebe<    . 
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AJMPHISTOMES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Amphistomi.  Nom  donné  par  Brîdel  à 
un  ordre  de  la  famille  des  mousses. 

AMPHITRITÉES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Amphitrùeœ^  Amphiiriiàj  Amphitri» 
tes  y  Amphitriteai^om  donné  par  Sa« 
vigpy,  Lamarck,  Latreille ,  Goldfuss, 
Ficinus  et  Garus ,  à  une  famille  de 
la  classe  des  Ânnelides ,  par  Blainville 
à  une  famille  de  celle  des  Ghétopodes» 
et  par  Eichwald  à  une  famille  de 
celle  des  Grammazoaires ,  qui  oiit 
pour  type  le  genre  Jmphitriu. 

AMPHITROPE^adj.,  amphitropus 
(ofAfi,  autour,  rpoirfw,  retourner).  Ri- 
chard donne  cette  épithète  à  T^/ii- 
bryon  végétal,  lorsqu^il  est  tellement 
courbé ,  que  ses  deux  bouts  se  diri-« 
gent  Tcrs  le  bile ,  et  sont  à  peu  près 
également  voisins.  Ex.  Crucifères» 

ABIPHITROPIE,  s.  f.,  ampfutropia. 
Phénomène  qui  a  lieu  lorsque ,  dans 
le  développement  progressif  de  Tovule 
.végétal,  le  bile  ,  qui  s'est  confondu 
avec  la  cbalaze ,  ne  reste  pas  avec  elle 
directement  opposé  à  l'exostomé, 
mais  que  la  situation  relative  da 
bile ,  de  la  cbalaze  et  de  l'exostome 
change  plus  tard,  Tovule  se  courbant, 
dans  le  même  temps  qu'en  se  renver» 
sant  il  écarte  son  bile  de  la  cbalaze. 

AMPHIUMIDÉS^  adj.  et  s.  m.  pi., 
AmpfUumidea.  Nom  donné  par  J.-E. 
Gray  à  une  famille  de  la  classe  des 
reptiles ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Amphiunia, 

AMPHIUMOIDES,  adj.  et  s.  m.  pL, 
Jmphiumoida,  Fitzinger  nomme 
ainsi  une  famille  de  la  classe  des  rep^ 
tiles ,  ayant  le  genre  Amphiuma  pour 
type. 

AMPHORE^  s.  f.,  amphora.  Quel- 
ques botanistes  ont  donné  ce  nom, 
en  raison  de  sa  forme ,  à  la  valve  in- 
férieure et  demi-sphérique  des  pyxi- 
des ,  après  qu'elles  se  sont  divisées  en 
deux  a  l'époque  de  la  maturité.  Ex* 
Anagallis  arvensis» 

AMPLECXIFi  •dj.  ^'ampketiptu. 
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amplectan^  ^  amplexans  (ampkctor, 
embrasser).  En  botanique  ,  on  dit  la 
préfoliation  amplecUve  quand  les 
feuilles  soqt  pliées  longitudinalcment, 
et  qu'elles  ont  leurs  deux  bords  serrés 
dans  une  autre  feuille  ,  qui  est  pliée 
aussi  de  la  même  manière.  £x.  Iris. 

AlIPLEXATILE  ,  adj . ,  amplexatilis 
{^mpUctor,  embrasser  ) .  Richard 
donne  cette  épithète  à  V embryon  vé- 
l^élal ,  lorsque  la  radicule  s'élargit  au 
point  d'embrasser  tout  le  reste.  Ex. 
certaines  Graminées. 

AiMPIiEXIGAUDÉ^  adj.,  ampkxi" 
caudatus  (  amplector  ,  embrasser , 
couda ,  queue);  qui  a  la  queue  em- 
]brassée ,  enreloppée  entièrement 
dans  la  membrane  interfémorale. 
Ex.  Molassus  amplexicaudatus , 
Phyllostoma  amphxicaudata. 

*41IPL£X|GÀI]|iE9  adj.,  amplexi-- 
çquUs}  umfassend  (ail.);  ambracia" 
fiuiOy  ampUssiccLuie  (it.)  {ampleC" 
tpr,  em)3irasser^  caulis ,  tige)  ;  qui 
embrasse  la  tige.  Se  dit  :  du  pétioU 
et  du  pédoncule,  quand  ils  embras- 
sent la  tige  par  leur  base  élargie  ;  des 
feuilles  (ex.  Loranthus  amplexicau- 
Us,  Lamium  amplexicaule)  et  des 
fiipules{ex.  Car  domine  impatiens)  ^ 
<niand  elles  sont  sessiles ,  et  qu'elles 
s  élargissent  à  leur  insertion,  de  ma- 
nière à  se  prolonger  latéralement 
pour  entourer  en  partie  la  tige  ou  le 
rameau,  sans  que  leurs  lobes  se  sou- 
dent ensemble  en  devant. 

AIIPLE^UFLlOBE,  adj.,  amplexi- 
fiorus  (amplector y  embrasser, ^oj, 
^ur)  ;  qui  embrasse  la  fleur.  Se  dit 
des  squamelles  du  clinanthe  de  cer- 
taines Sjnanthérées. 

AUPIJSXIFOLIÉ,  ad).,  amplexifo- 
lius  {amplector,  embrasser ffolium, 
feuille)  ;  qui  a  des  feuilles  amplexi- 
.eaules.  £x.  JLor  ont  lues  amplexifolius, 
Leptarrhena  amplexifolia* 

i^làXWMVS^9ikS:\.,ampliati^ 
fiorus    (  amplio,    agrandir,    Jlos , 


àmpu 

h  la  couronne  des  Synanthéréei; 
quand  elle  est  composée  de  fleurs  à 
corolles  amplifiées. 

AMPLIÉ,  adj.,  ampliaius ;  erwei^ 
tert  (ail.)  (amplio,  agrandir).  Kirbj 
dit  les  éljrtres  ampliées ,  qnand  ellei 
sont  disproportionnellement  larges  i 
leur  extrémité.  £x.  Ljrcusfasciatui» 

AMPLIFIÉ 9  adj.,  ampliatus;  er-* 
weitert  (ail.);  aumentato  {jX,){ampUo, 
agrandir).  Nom  donné  par  H.  GassiBÎ 
à  toute  corolle  de  Sjnantbérée  dont 
le  limbe,  notablement  élargi  ou  di^ 
laté ,  est  évsisé  en  tous  sens.  Ex.  Cfo* 
nus  segetum, 

AMPLITUDE^  8.  f.,  amplitudof 
ff^eiteiaW.).  Lesastronometappcllent 
ainsi  l'arc  de  l'Jiorizon  compris  entre 
le  vrai  point  d'orient  ou  d'oceident  et 
le  centre  d'un  astre ,  it  l'instant  do 
son  lever  ou  de  çon  coucher.  VampU' 
tude  de  la  variation  diurne  d'une  al*« 
gbille  de  dédinaisoii  est  l'angle  que 
cette  aiguille  parcourt  depuis  la  fta^ 
tion  du  matin  jusqu'au  maximum  de 
déviation  occidentale  \  cet  angle ,  ra-i 
riable  chaque  jour,  est  le  plus  grand 
en  été  et  le  plus  petit  en  hiver. 

AMPOULE,  s.  f.,  ampulla;  BUu^ 
(ail.);  blister  (angl.);  ampoÙa  (it.). 
Wildenow  et  Liok  appellent  aiu^i  ïtn 
corpuscules  globuleux  et  creux  qni  ae 
développent  sur  les  racines  de  certair** 
nés  plautes  aquatiques  (ex.  Utricula^ 
ria)y  et  procurent  à  ces  végétaux  If 
(acuité  de  surpager.  On  donne  égale- 
ment ce  nom  aux  vésicules  pleifiei 
d'air  qui  garnissent  certaines  njdriHt 
phytes  (ex.  Fucus  vesieuhsus). 

AMPOULÉ^  adj.,  ampuUalus;  hkh 
«^(all.);  jwe/&'/i^(angl.);  qui  »  k- 
forme  d'une  ampoule.  VOx/tropus 
ampullatm  est  appelé  ainsi  à  cause 
de  ses  légumes  renflés. 

AMPULLACÉ,  adj.,  ampuUacetUf 
ampuUasformis;faschenfbrmi§{9L\Ï0^ 
ampoUaceo  (it.)  {ampuUuj  ampoule)) 
qui  a  la  ^rme  d*uue  vessie  ou  d'iin^ 
bouteille.  On  dit  l  i-?  en  hiMvkifmf 
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eoroUe  ampuUacée  quand  die  est 
renflée  à  la  base  (ex.  Èrica  ampulia-' 
cea)j  ou  quand  son  tube  est  gibbeux 
(ex.  Loranthus ampuUac€Us)*he  Li" 
cken  ampullaceus  a  ses  cupules  gros- 
ses et  renflées.  Le  Spiachnum  ampul» 
■  laceum  a  sou  urne  garnie  d*un  pro- 
longement renflé ,  qu'on  a  comparé  i 
une  petite  fiole  ;  2^  en  zoologie ,  on 
dit  qu'une  hjdatide  a  le  corps  ampul* 
lacé*  Une  coquille  prend  aussi  cette 
épithète  torsqn'elle  est  ventrue  et  ren- 
flée (ezt  Cancdlaria  ampuUacea), 

AMPtsXAJBEy  adj.,  ampuUarius. 
En  botanique  y  on  nomme  glandes 
amputtaires  des  espèces  d'ampoules 
am  sont  fonnées  par  la  dilatation  de 
lépîderme  et  remplies  d'un  liquide 
incolore  (  ex.  Mesemtryantluûmum 
€risiaUinum),En  zoologie,  on  nppclle 
aiôsi  une  coquille  ajant  la  forme 
fane  poîre  alongée  ou  d'une  bou- 
teille (ex.  FîstuUma  ampuUarià). 

AWS^^adj.  ets.  f.  pi.,  Am/ies. 
ITom  donné  par  Oppel  à  une  fa^lille 
qu'il  a  établie  dans  l'ordre  des  repti- 
les cbéloniens. 

AlorGDAXAlBE ,  adj.»  amygiaïon 
rius ;  manJelformig  (M.)  {àftùy^i^j 
imaude).  Nom  donné  par  Haiij  à  des 
roches  dont  le  caractère  consiste  en 
ce  que  les  AOjanx  ou  amandes  qu'elles 
oontienneAt  se  tronrent  dans  le  même 
.cas  que  ai  ces  corps  étaient  venus 
fiprés  coup  se  loger  dans  des  cellules 
préparées  pour  les  recevoir. 

AMYGDAIJES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
AmygdaUœ,  Candolle  et  Yenteoat 
ont  donné  ce  nom  à  une  tribu  de 
la  famille  des  Rosacées ,  ayant  pour 

£pe  le  fenre  AgFjrgdalusj  et  que 
ndley,  Sprengel  et  Kuntb  ont  éri« 
gée  eo  ûimiUe. 

AMYGDAUFÂKE^  adj.,  amygda^ 

lifirus  (fimjrgdala ,  amande ,  fero , 

porter).  Se  dit,  en  minéralogie,  d'une 

gioie  qui  renferme  un  noyau  mobile 

.    (ex.  Quarz  agaHe  pyronuupu  giodi* 

«Kfjffb^fSr^jf  «t  en  botani^ne  ^ 


AMYL 


63 


d'un  plante  qui  porte  des  amandes 
(ex.  Caryocar  amjfgdaliferuwi). 

AM1['GDAi.L\9adj.,  amygdalinus , 
amygdalinaceus ;  mandelartig  (ail.). 
On  dit,  en  minéralogie,  qu'une  roc/te 
a  une  structure  amygdetline  quand 
elle  est  composée  de  parties  ovoïdes  , 
serrées  les  unes  contre  les  autres  et 
comme  liées  par  un  réseau  (ex.  JKfor- 
bre  Campan).  En  botanique,  VEuia^ 
lyptus  amygdalina  est  ainsi  appel^ 
parce  que  êes  fleurs  ressemblent  à 
celles  de  l'amandier. 

ABIYGDALINE,  s.  f.,  amygdalina. 
Substance  crislallisable ,  que  Robi- 

2uet  et  Boutron*Gharlard  ont  obtenue 
es  amandes  amères. 
AMYGDAUAIÉ£S.   f^oyez    Akig* 

DALIES. 

AMYGDALOIDE9  adj.  ,  amyg-- 
daloides  ;  mandelsteinartig  (  ail.  ) 
{i^xrfioLkn  ,.  amande  ,  lUb;,  ressem- 
blance). Le^  minéralogistes  disent 
que  les  rocbes  ont  une  structure 
amygdaloide  lorsqu'au  milieu  d'une 
masse  principale  elles  renferment  des 
noyaux  plus  ou  moins  arrondis  et 
en  forme  d'amandes  ,  qui,  paraissent 
s'être  formés,  postérieureroeot  à  cette 
masse,  par  suite  d'une  infiltration  dans 
des^avités  qui  y  existaient  avant  son 
passage  à  l'état  solide.  Rrongniart  ne 
donne  cette  cpitbète  qu'aux  roches 
formées  de  pétrosilex  compacte  ren- 
fermant dés  noyaux  contemporains 
de  la  même  substance  ,  qui  en  diffè- 
rent seulement  par  la  couleur. 

AMYLACÉ  9  adj.  ,  amylaceus  ; 
stàrkmehlartig  {b\[.)  (ôfAvXpv.,  ami- 
don) ;  qui  tient  de  la  nature  de  l'ami- 
don. LsL  fécule  amylacée  est  l'ami- 
don proprement  dit.  Saussure  appelle 
ligneux  amylacé  (  holzar tiges  Sttirk'» 
mehl  ,  ail.  )  une  substance  pulvé- 
rulente, obtenue  en  traitant  l'amidon 
par  la  potasse  et  lacide  sulfurique  , 
et  que  Raspail  considère  comme  des 
tcgumens  d  amidon  à  demi  charbon-* 

^â   p»r  ractiw  dtt  cea  ^«tUi  1 
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maSi  meeptibles  encore  de  se  eolo- 
ârerparTiode. 

•  AlIYl4tDES  5  K.  m.  pi.  Gnfbourt 
tdonne  ce  nom  si  une  famille  de  com- 
posés ternaires  organiques  qui  a  pour 
tjpe  V amidon, 

'  AMYLONINE^  s.  f.  ,  amylonina. 
Ce  nom  a  été  imposé  par  Waltl  à 
une  substance  particulière ,  qiii  est  le 
jproduit  de  l'action  réunie  des  acides 
^isnlfurique  et  nitrique  sur  l'amidon. 

ABfYRIDÉESy  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Amyrideœ.  Nom  donné  par  A.  Ki- 
chard  et  GindoUe  à  une  tribu  de  la 
famille  des  Térébinthacées ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Âmjris ,  et  que 
Xuiitfa  a  érigée  en  famille. 

*  AIIYRINE9  s.  f • ,  amjrrina.  Nom 
âonné  par .  Bonastre  à  Une  sous-résine 
ou  résî^ttle  qui  provient  du  suc  rési- 
neux de  VAmyris  ehmifera. 

âNABANTOnOES  9  adj.^t  s.  m. 
pi. ,  Anabanloidei,  Nom  donné  par 
jEicbwald  à  une  famille  de  la  tribu  des 
poissons  osseux  acantbc^térygicns , 
qui  a  pour  type  le  genre  Anahas, 

ANAEASiSeS^  adj.  et  s.  f.  pi., 
Anabasea.  Nom  donné  par  C.-A. 
Meyer  à  une  tribu  de  la  nimilie  des 
Ghenopodées  ayant  pour  type  le  genre 
Anàhasis.  • 

ANABÉNES^  8.  m.  yp\.  ^  Anabœ-^ 
nœ  (âya^Oivciiy  monter).  J.-A.  Rit— 
gen  désigne  sous  ce  nom  une  fa- 
aiille  de  reptiles  sauriens  j  compre- 
nant ceux  qui  grimpent  au  sommet 
des  arbres ,  comme  les  caméléons. 

ANABÉNODAGTYLES ,  adj.  et  s. 
m.  pi.  ^  Anabœnodactyli  (  otva^tv6> , 
nobtér  ,  (lixrv>oc,  doigt).  Nom  don- 
né par  J.'rA.  Ritgen  à  une  famille  de 
reptiles  saujriéns  dans  laquelle  il  range 
ceux  t]ùf^i.ènt  les  doigts  propres  à 
grimper, \comme  les  caméléons. 

ANABÉNmAURIENS ,  adj.  et  s.  m. 
pi.  y  Anabœnosaurœ  (  àvapoivco,  mon* 
ter,  aoûpoc ,  lézard).  Nom  donné  par 
J.  A.  Ritgen  à  une  famille  de  reptiles , 
cpmjprenant  les  sauriens  qiii ,  comme 
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les  caméléons ,  grimpent  au  sommet 
des  arbres. 

AlVABIGE  5  s.  m. ,  anabix  (ôva- 

Eitow,  renaître).  Necker  appelait  ainsi 
es  parties  des  végétaux  cryptogames 
qui  se  trouvent  bors  de  terre ,  la  fruc- 
tification exceptée  ,  parce  qu'elles 
meurent  de  bas  en  baut,  et  s'enra- 
cinent à  mesure  par  le  côté  qui  re- 
garde la  terre. 

ANABLASTÈME  .  s.  m. ,  aHahleu-- 
tema;  thaUodische  Lagersprosse(M,) 
(  àvà  y  de  côté ,  ^\'X9xx»fù ,  ^rmer  ). 
Wallroth  désigne  sous  ce  nom  les 
productions  particulières  de  certains 
lichens  que  uacrtàer  a  appelées  pro^ 
pagines  bracteolatœ y  et  Dillenius^fira- 
briœ  farinosœ  crispa, 

ANABLASTÉSE^  s.  f . ,  anabUls^ 
tesis ;  LagérspràsÈénbildung  (ail.  ). 
Nom  sous  lequel  Wallroth  désigne 
la  production  des  organes  appelés 
par  lui  anablastèmes. 

ANAG ABfPTIQVE  5  adj . ,  ànacamp' 
ticus  (fiLvax&uTtroi ,  réfléchir).  Se  ait 
d'un  corps  qui  réfléchit  le  son  ou  la 
lumière. 

'  ANAGAMPYIiE  ,  S.  m.  ,  anacam* 
pria  (  âvaxdéfATTTb) ,  recourber  ).  Nom 
donné  par  fledwig  à  des  écailles  éta- 
lées ,  et  recourbées  au  sommet,  qu'on 
trouve  dans  quelques  plantes  crypto- 
games, sur  le  chapeau  de  certains 
champignons  (  ex.  Agaricus  cra^ 
ceus)  ,  sur  le  thalle  de  plusieurs  li- 
chens (ex>  Lichen  squamosus), 

ANAGARDIÉES,  adj.  tts.  f.  pi.  , 
Anacardiea,  Nom  donnéparJussieu, 
A.  Richard  et  GandoUe  à  une  tribu 
ou  à  une  section  de  la  famille  des 
Térébînthacées ,  af^aht  pour  type  le 
genre  Anacardium, 

AN AGL ASTIQUE  ,  adj.  ,  anacla^ 
ticus  (  àvaxXob) ,  réfléchir).  On  appelle 
point  anaclastique  celui  où  uu  rayon 
lumineux  se  réfracte. 

ANADROBIE ,  adj. ,  anadromut 
(  devà  ,  en  dessus ,  ^pôptoc ,  course)* 
Ëpitbète  par  laquelle  on  désigne  lc| 
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poiscMWS  qui  remontent  delà  mer  dans 
rintérieur  des  fleuves. 

ANAEBfE  j  adj.  et  s.  m.  9  anœmus 
(a  prÎY.  y  aifta ,  sang).  La  treille  ap- 
pelle ainsi. tout  animal  qui  est  privé 
d'organes  circulatoires  et  de  sang,  Ex. 
les  Yen  intestinaux. 
.  ANAGLYPTIQUE ,  adj. ,  anagtypti^ 
au  ;  halberhobengearbeitet  (ail.  )  ; 
dont  la  surface  est  garnie  d'élévations 
régulières  ,  et  semblables  à  des  bos* 
selures  ou  à  des. sculptures.  Sjnonj- 
me  peu  usité  de  bosselé»  F"»  ce  mot. 
ANAL  9  adj. ,  analis ;  qui  a  rapport 
à  Tanus.  On  appelle,   en  zoologie, 
angle  analàe  l'aile  des  insectes ,  l'an- 
gle interne  de  la  base  de  cette  aile  ; 
area  analisj  d'après  Kirby ,  toute  la 
partie  de  l'aile  qui ,  dans  les  diptères, 
est  située  entre  la  nervure  ipterno- 
médiane ,  on ,  dans  les  orthoptères , 
entre, l'anale  et  le  bord  postérieur^ 
crochet  analj  le  crochet  d'une  valve 
de  coquille  bivalve,  quand  il  est  à 
l'extrémité  opposée  à  la  bouche  (ex. 
XJnffula);    nervure  anale  ,    d'après 
Kirbj ,  la  principale  nervure  de  l'aile 
d'un  insecte ,  voisine  du  bord  interne 
oa  postérieur  ;    segment  anal ,  chez 
les    annelides   ,     celui   qui  ,     dans 
quelques, uns  de  ces  animaux,  cou- 
vre ou  même  dépasse  l'anus  ;  tectrices 
anales  ,.chez  les  oiseaux ,  les  plumes 

3  ni  garnissent  la  base  des  rectrices,.au- 
essous  de  la  queue.  Quelques  ani- 
maux ont  reçu  l'épithète  iïanalis , 
parce  qu'ils  ont  les  alentours  de  l'a- 
nus d'une  autre  couleur  que  le  reste 
du  eorps  (ex.  Necjrdalis  analis)  > 

AIVALEPTIQUE.5  adj.,  mialepticus 
(àvdéXn^i'ic  ,  répétition).  Nom  donné  , 
dans  la  nomenclature  minéralogique 
de  Haûj,  à  une  variété  de  chaux  car- 
bonatée  dans  laquelle  ,  par  suite  de 
l'intersection  des  pans  du  prisme 
hexaèdre  avec  les  faces  du  rhomboïde 
inverse ,  les  angles  de  cent  quatre 
degrés  et  demi  qui  existent  naturelle- 
aneat  sur  ces  dernières ,  sontrcqi* 

I. 
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placés  par  d'autres  angles ,  pour  re« 
paraître  dans  des  parties  différentes. 
ANAJLLIJVIOIV  9  s.  f .  A.  Eaton  ap- 
pelle ainsi  les  alluvions  ou  détritus 
produits  par  lai  décomposition'  des  ro- 
ches. 

ANALOGIE,  8.  iéy  analogia^  àva* 
Xôyia;  jEhniichkeitsverhaltmss  (ail.). 
Rapport  ,  proportion.  On  entend 
par  là  un  on  plusieurs  rapjK>rts  do 
conformité  ou  ,de  ressemblance  en- 
tre des  choses  distinctes  qui  ont  des 
points  semblables  et  d'autres  dissem- 
blables; la  perception  actuelle  de  la 
similitude  ou  de  la  cpnnexion  de  deux 
ou  plusieurs  choses  présentes  ;  l'ac- 
tion de  saisir  les  propriétés  communes, 
les  caractères  semblables  des  objets 
matériels  ^  la  corrélation  de  ceux-ci 
avec  nos  organes,  de  nos  organes 
avec  nos  facultés  ;  ropération  qni 
consiste,  étant  connu  Je  rapport  de 
deux  faits ,  à  conclure  de  l'un  l'exis- 
tence de  l'autre  ;  une  picthpdc  qui 
foude  des  axiomes  et  des  formules  sur 
des  cas  particuliers,  qu'elle  étend  à 
tous  les  cas  possibles,  d'après  les  lois 
de  l'entendement. 

ANALOGIQUE,  adj. ,  ahalogicùs. 
Se  dit,  dans  la  nomenclature  minéra- 
logique de  Haiij,  d'un  cristal  dont 
la  forme  présente  des. analogies  re- 
piarquables,  soit  en  elles-mêmes,  soit 
coi^parativement  à  d'autres  variétés. 
Ex.  Chaux  carbonatée  analogique, 
ANALOGISME ,  s.  m.  ,  analogis- 
mus;  avaXoyiffjxo;.  Manière  de  ra ti- 
sonner qui  consiste  à  procéder  par 
voie  d'analogie. 

ANALOGUE  ,  adj. ,  analogus;  àva- 
\vpç  ;  ûbereinstimmend  (ail.)  ;  ana-- 
logous  (angl.)  ;  qui  a  son  pareil ,  ou  à. 
peu  près  ;  qui  a  de  l'analogie  ,  de  la 
ressemblance  avec  quelque  chose. 

ANALYSE,  s.  f. ,  analysis y  ccva^wjt- 
(àvà,  à  travers,  Xvw,  délier).  Mé- 
thode qui  remonte  des  cfFuts  aux  cau- 
ses, des  conséquences  aux  principes. 
En  botanique  ^  ce  terme  est  emplovo 
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«omme  synonyme  d'aim/dinie,  on  pki'*> 
tôt  de  dissection.  Il  a  presque  la 
même  signiiication  dans  la  langue  des 
cïktaiîsteS)  oui  Temployent  pour  dé- 
«tgne^  la  réduction  d'un  tout  à  ses 
principes  élémentaires ,  et  le  font 
ainsi  à  pea  pr^  synonyme  de  i/^a>/7i- 
fosiÙQn. 

ANALYTIQUE^  odj.  ^  analf  tiens  y 
iftya>tiTtxôç  ;  qui  tient  de  l'analyse ,  qui 
•  été  obtenu  par  "analyse  ;  méthode  j 
résultat  analytique, 

ANÈMXmPÉHQVE  ^  9Ây  j  anamàr^ 
phieus  (dbà  ,  de  haut  en  bas ,  pLopt^h  ^ 
.forme  ).  Nom  donné ,  dans  la  no- 
menclature minéralogiquie'  de  Haûy , 
à  un  crisfal  dans  lequel ,  qu.'^nd  on 
le-  (4ace  suivant  sa  position  la  plus 
-naturelle,  le  noyau  se  trouve  ren-^ 
Tersé.  Ex.  Baryte  sulfatée  anamot'^ 
phique. 

ANAMORPHOSE  9  s.  f . ,  anamot'> 
pkosi»  (onoLy  de  haut  en  bas  ,  pop«pi^ , 
forme).  Les  physiciens  donnent  ce 
nom  k  des  figures  qui  ^  envisagées 
sons  un  certain  point  de  vue,  ou 
avec  le  secours  de  cefliains  verres, 
représentent  tout  autre  chose  que 
quand  on  les  examiné  sous  un  au- 
fri)  point  de  vue  ou  sans  le  secfours  de 
ces  verres.  Wallroth  et  Fries  le  don- 
nent aussi  à  des  dégénérations  que 
subissent  fort  souvent  les  plantes 
oryptogames,  celles  surtout  de  la  sec- 
tion des  algues ,  et  qui  les  transfor- 
ment en  espèces  atypiques,  c'est-à- 
dire  dont  la  fortpe  naturelle  est  alté- 
rée soit  par  un  arrêt  soit  par  un  excès 
de  développement. 

ANANDMMBE^ùAj.^anandrarius 
(  a  prîv. ,  àv:^ ,  homme  )•  Gandolle 
nppelle^ear  anandraire  la  fleur  dou- 
lÀe  dans  laquelle  les  tégumens  et  les 
pistils  se  sont  multipliés  pour  la  pro* 
dnire ,  et  on  manquent  les  étamines. 

ANANDRE  ad], ,  anander ,  anau" 
drius  (  ae  priv',  àv^p  ,  homme  ).  Link 
donne  «ce  nom  aux  plantes  qui  sont 
privées  de  sexes  ^  et  de  cette  manière 
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le .  rend  synonyme  de  erjrpt»gamé* 
Le  Tussilage  anandrius  doit  cette  épi- 
thëte  à  ce  qu'il  n'a  point  d'organes 
mâles ,  quand  il  croît  dans  un  climat 
^i  ne  lui  est  pas  favorable.  Fleur 
anandre  est  synonyme  de  fleur  fe^ 
melle. 

ANANDm^fiJE^  adj.  ,  Memdricus 
(  a  priv^. ,  Mip ,  homme  ).  Fries 
donne  cette  épithète  aux  végétaux 
qui  n'ont  rien  de  comparable  aux 
parties  agnelles,  aux  fleurs  qui  sont 
privées  drétamines. 

ANANTHB^  adj* ,  ananthiisj  Uu-^ 
thenhs  (.ail.)  (àvà,  sans^  h^H^ 
fleur  )  ;  qui  ne  porte  pas  de  fleurs. 

ANAPHRODITIQUE ,  adj.  ,  éSnH- 
phroditicus  (vàvà,  sans  ,  Âfpo^Ti^  ^ 
Vénus  ).  Se  dit  d'un  corps  organisé 
qui  se  développe  sans  le  concouru  des 
sexes  ,c'est*à*dire  afaX  n'est  pas  le  pro^ 
doit  d'une  génération  j^pretnent 
dite. 

ANARMOSTIQinE  9  adj. ,  àHarmôS* 
ticus  (  àyeepptom u ,  s'ajustét  mal). 
Nom  donné,  dans  la  nomenclature  mi» 
néralogique  de  Haiiy,  à  un  cristal 
dans  lequel  tous  les  décroîssemens 
naissent  sur  les  angles^  excepté  un  qui 
a  lieu  sur  les  bords ,  on  réciproque^ 
ment.  £x.  Chaux  carbonatée  anar^ 
mastique. 

ANASTATIGÉES,adj.  et  s.  f.pl., 
Anastttticeœ,  Nom  donné  pat  Gan** 
doUe  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Crucifères,  ayant  pour  type  le  genre 
Anus  Vatican 

ANASTOMOSANT,  adj.,  anasto^ 
mosans  /  anastomosirend ,  adetàstig^ 
zusammenmûndend  (ail .)  (  dwôr,  avec, 
OTo/xât ,  bouche  )  ;  qui  s^anastomose. 
Dans  le  Jiissiœa  anastomosons ^  lés 
nervures  latérales  des  feuilles  se  rén^ 
nis^sent  eh  une  nervure  unique ,  pa- 
rallèle au  bord.  Dans  VAnaromeda 
anastomosons  ,  les  nervures  se  réu- 
nissent à  la  face  inférieure  des  fenilleS| 
par  un  point  saillant. 

ANA9TOMO9E9JS.  f.  y  nrùmomù^ 
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xsr;  ^êvoeftv^jawvtç  ;  Ineintmdërmànden 
(«IL)»  Se  éît^  en  botanique ,  de  la 
ré«»i«i  des  dÎTcrses  parties  rameuses 
les  «mes  aree  les  anlnss. 

AN ASTOMOnQCS! 9  adj.,  anasto-' 
mbtèùus;  qni  établie  une  ahastomose  ; 
branche  'en   rameau  anastomotique, 

àMATÊDÉS'^9i^,éts,  m.  pi. ,  ^na- 
iÙU»,  Vigers  désigne  ainsi  une  famille 
d'oiseaux  palmipèdes  qui  a  pour  type 
le  genre  jânas, 

AKATIIPÈIUE  y  adj.  ,  anatiferus 
(  anas  ^  canard ,  Jiro ,  perler  ).  La 
Ccfnque  anatîfère  (  Lepas  anatifera  ) 
àoh  cette  épithèf  e  à  une  croyance  ab- 
surde des  babîtans  du  Nord  de  TEu- 
rope,  qui  s'^imaginent  qu'elle  donne 
naissance  aux  canards  sauvages. 

AlVATIfJÈKAGÉS  9  adj . ,  Anatifera" 
eeœ.  Nom  donoë  par  Menke  à  une  fa- 
iDille  de  la  classe  des  Cirripèdes,  qui 
a  pour  type  le  genre  Anatifere. 

ANATIFÉIODES,  adj.  ets.  m.  pi., 
Anaiiferiâœ.  Nom  donné  par  J.-E. 
Gray  à  une  famille  de  la  classe  des 
Cirripèdes,  qui  a  pour  type  le  genre 
Anatife. 

ANATUFTIS^s.  m.  pi.,  Anatifa. 
Fémssac  désigne  sous  ce  nom  une 
Tamîlle  de  l'ordre  des  Girropodes, 
ayant  pour  type  le  genre  Aru^tîfe» 

ANATtSj  adj.,  aruuinus  {anas  ^ 
canard  )  ;  qui  a  des  rapports  avec  le 
canard.  La  Liiigtda  anatina  a  été 
appelée  ainsi  parce  que  sa  coquille 
imite  la  forme  d'un  bec  de  canard. 

ANATIFÉDE  ^  ad|.,  anatipes  (anas, 
monêrd'jpes^  pied  );  qui  ressemble  à 
Une  patte -de  canard*  £x,  Spongîa 
Qm0Jiipes*   - 

ANAIOMIE^  s.f.  ,â/iafo7né,  anO" 
tùwia^  anathômiu  ' ,  ars  anatomca  y 
4Jhf9propBq  ;  Zer^Uedérungshunde  (  ail.)'; 
tNurfo#rf^  (  «ngl.  )  ;  7io(omià  (  it.  ) 
(^éuà  ,  à  travers^  rép»,  couper). 
Science  qui  apprend  à  conniaitre  le 
«Mmbre ,  la  situation  ,  les  rapports  , 
ica-aooi^^GioDS  -et  k  simelure  des  di« 


vers  orgïihefi  et  tisstas  des  anlmanx  et 
des  végétaux, 

AKATOMIQIJE ,  adj. ,  anatonUcus^ 
anatondsch (ail.);  anatomical (angl.); 
qui  a  rapport  à  l'anatomie.  Le  Me^ 
sembryanthemumanatonUcum  estain^ 
si  appelé  parce  qtie  ,  quand  ses  feuiU 
ks  meurent,  il  n'en  persiste  que  la 
aervute  seulement. 

ANATOMISTE  ,  s.  m.,  dnàiomicus, 
articulator,  dissector^  disseoator,  pro* 
sector,  secator;  Anatomifcer  (ail.).. 
Celui  qui  s'occupe  d'anatonrie. 

ANATROra: ,  adj. ,  anatropus  (cévaH 
TpéiTM,  renverser).  Mirbel  appelle  lès 
ofniles  anatropes  quand  l'exostome  se 
rapprocbe  du  bile  et  lui  devient  con« 
tigu ,  tandis  que  la  cbalale  se  trouve 
diamétralement  opposée  à  ce  dernier 
(ex,  Lîliacées). 

ANGHONIÉES9  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Anchoniœ.  Nom  donné  par  Candollô 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Crucifé^ 
res,  qui  a  pour  type  le  genre  Ancho^ 
nium. 

ANGHOFÎTES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Anchontes  (ay^ovi(ùj  étrangler).  J.-A. 
Ritgen  appelle  ainsi  une  famille  d'oi- 
seaux qui ,  comme  ceux  du  genre  Xa- 
TMiw,  vi^'ent  de  proie  vivante,  qu'ils 
égorgent  et  déchirent. 

ANCmiSinnE;,  s.  f. ,  anchnsina.  On 
a  proposé  d'appeler  ainsi  le  principe 
colorant  rouge  de  l'orcanetté  (Anchu-^ 
sa  tinctoria)  ,  que  quelques]  chimiste^ 
nomment  acide  anchusique ,  et  que 
Pelletier  regarde  coinme  une  sorte 
d'acide  gras. 

ANCHUSIQUE.  roy\  Anchusine. 

ANOIPITÉ,  adj.,  ameps;  zKveî- 
schneidig  (ail.);  affilato  ^  mignali-^ 
forme  (  it.)  ;  qui  est  comprimé,  avec  les 
deux  bords  trancbans  ,  comme  ûtt 
glaive.  Se  dit,  en  botanique,  de  la 
tige  (ex.  Trachyment  anceps)  ,  des 
rameaux  (ex.  Loranthus  anceps  )  et 
des  feuilles  (  ex.  Péyrousia  anceps')  ; 
en  zoologie  ,  d'une  coquille  ofmi^Ia 
même  forme  ^ex.  Ranélta  ancepsl^ 
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ANGISTROPODES,  adj.  cts.  m.  pl.y 
Ancistropoda  (  «vxiarpov  y  crochet , 
irov; ,  pied  ).  JNom  donné  par  J.-A. 
Ritgen  à  un  sousrordre  d'obeaux,  ca- 
ractérisé par  la  longueur  des  ongles 
de  ceux  qu'il  renferme. 

ANGYLÉS^  adj.  et  s.  ra.  pL,  ^/t- 
cylea,  .Nom  donné  pâr.Itfenke  à  une 
fannlle  de  Tordre  des  Gastéropodes 
hypobranclies,  qui  a  pour  type  le 
genre  Ancylus. 

ANDICfNLEy  adj.,  andicoîiis ;  qui 
habite  dans  les  montagnes  appelées 
Cordilières  des  Andes.  £x.  Ceroxylon 
andicola. 

AMDOVILLER9  s.  m.,  Augsprosse 
(ail.)  ;  antler  (angl.)-  Nom  donné  aux 
branches  que  chacune  des  perches  du 
bois  du  cerf  jette  à  dater  de  la  troi- 
sième aivnéc  d'âpre'  de  cet  animal. 

ANDRALOGOMÉLIE ,  s.  f .  ,  an^ 
dralogomeUa  (  M^  «  homme ,  aXo^o; , 
brute,  fxAoCf  membre).  Nom  donné 
par  Halacarne  à  une  classe  de  mons- 
tres chez  lesquels  il  supposait  gratui- 
tement qu*avec  un  corps  d'homme  se 
trouvent  les  membres  d'une  brute. 
ANDBANilTOMIE  ,  s.  f. ,  andrana- 
tonda;  av^oavaTotiuî  (àv^^p,  homme , 
jKvà,  à  tr<ivers ,  TÎpb) ,  couper).  Ana-* 
tomîe  de  l'homme  ;  dissection  d'un  ca- 
davre appartenant  a  un  individu  du 
>cxe  masculin. 

AN0RENÊTES  ,  s.  m.  pi. ,  Andre^ 
netas.  Nom  donné  par  Latreillc  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Melliféres^ 
par  Lamarcket  Goldfussà  une  famille 
d'Hjménoptèrcs,  ayant  pour  type  le 
gcnre^  Andrena, 

ANDBENOIDES,  adj.  et  s  m.  pi. , 
Andrcnoides,  Nom  donné  par  La- 
treillc à  ij^ie  sous-tribu  des  Apiaircs , 
k  cause  de  la  ressemblance  des  insec- 
tés  qui  la  composent  avec  ceu^  du 
genre  Andrena, 

ANDRÉOIDES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Andreoideœ,  Nom  donné  par  Bridel  à 
ii(y  Camille  de.  mousses  qui  a  pour 
type  le  gen  re  Andrcœa, 
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ANDROGÉE9  s.  m. ,  androcamà. 
J.  Roeper,  admettant  que  la  "plupart 
des  fleurs  sont  composées  de  quatre 
verticilles  de  feuilles,  propose  d'ap- 

Ïieler  ainsi  le  troisième ,  c'est-à^ire 
'ensemble  des  étamines ,'  afin  d'avoir 
un  terme  collectif  analogue  à  ceux  de 
corolle  pour  les  pétales,  de  calice 
pour  les  sépales  et  de  pistil  pour  les 
carpelles. 

ANDRODYNAME9  adj.,  androd^' 
namus  (àv:%p ,  homme ,  ^uva^ec ,  puis- 
sance). Fries  appelle  les  végétaux 
dicotylédons  plantes  androdjrnames^ 
à  cause  du  grand  développement  que 

Ï prennent  chez  eux  les  étamines  et 
eurs  analogues ,  les  pétales. 

ANDROOYNAIRE,  adj.,  androgy-^ 
naris  («v^p,  homme,  tuviq  ,  femme). 
Candolle  donne  cette  épithète  aux 
fieurs  doubles  dans  lesc(uelles  la  trans* 
formation  en  pétales  s'est  opérée 
sur  les  deux  sortes  d'organes  sexuels, 
sans  que  les  tégumens  floraux  soient 
altérés. 

ANDROGYNE,  adj.  et  s.  m. ,  a/i- 
dtogynus  ;  àvSpvfjvrtz  ,  àv^pôyuvoc  ; 
Zwùter(a\L);  hermaphredite  (angl.); 
ermafrodito  (it.)(  àv:^p,  homme,  T^iv^â, 
femme).  Synonyme  de  Hermaphro'^ 
dite  {voy,  ce  mot) ,  quand  on  parle 
d'une  monstruosité  humaine.  En  zoo- 
logie ,  on  appelle  androgyne  tout 
animal  qui  réunit  les  deux  sexes,  soit 
qu'il  ne  puisse  se  féconder  lui-même 
(ex.  Limaçon') y  soit  qu'il  ait  cette 
faculté  (  ex.  Huître  ).  En  botanique , 
cette  épithète  est  donnée  soit  aux 
plantes  qui  ont  les  sexes  dans  des 
fleiurs  séparées,  même  sur  un  seul 
pied  (ex.  Ruscus  androgjrnusyMnium 
androgynum) ,  et  alors  ^é  est  syno- 
nyme deMonotgue  {voy,  ce  mot), 
soit  ù  celles  qui  réunissent  les  deux 
sexes  dans  une  môme  enveloppe  flo- 
rale, et  alors  elle  est  synonyme  de 
hermaphrodite, 

AIVDROGlNIEy  s.  f . ,  androgynia 
(àv^ip,  homme,  7\ivnj  femme).  Nom 
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imposé  par  Malacarne  à  une  classe  de 
monstres  qui  sont  caractérisés  par  la 
présence  des  deux  sexes  chez  un 
même  individué  Brescbet  lui  donne 
un  sens  plus  vrai ,  en  lui  faisant  dé- 
^gner  un  genre  de  déviations  orga- 
niques, ou  de  dîplogénèses ,  qui  est 
caractérisé  par  la  reunion  d'organes 
plus  ou  moins  imparfaits  appartenant 
a  des  sexes  difierens.  En  botanique , 
le  mot  androgynieex[iTinxe\a  réunion 
des  deux  sexes  soit  dans  une  même 
fleuTy  soit  seulement  sur  un  même  in- 
dividu. 

ANDROGYNIFLOBE,  adj.^  anc/ro- 
gynifioTus  (androgynus^^  androgjne , 
jios ,  fleur  ).  H.  Gassini  donne  cette 
épithète  à  la  calathide  et  au  disque 
des  Sjnanthérées ,  quand  toutes  les 
fleurs  sont  hermaphrodites. 
AIVDROGYNI-MASCULIFORE,  adj., 
androgjrni^  mascuUflorus ,  Épithète 
donnée  par  H.  Gassini  au  disque  des 
Sjnanthcrées ,  quand  les  fleurs  inté- 
rieures sont  mâles  et  les  extérieures 
hermaphrodites  (ex.  Chaptalia)^  ou 

3uand  des  fleurs  mâles  et  hermaphro- 
îles  sont  entremêlées  ensemble  (ex. 
Amellus)» 

ANDROGYIVIQVE  9  adj .  ,  androgy^ 
nicus^là.  Gassini  appelle  x/j/e  andro^ 

O'  uêj  dans  les  Sjnanthérées,  celui 
surs  hermaphrodites,  le  seul  qui 
offre  la  réunion  de  tous  les  caractères 
propres  à  cet  organe;  et  Sprengel| 
Dichogofnie  (tw.  ce  mot)  androgy-^ 
nique ,  le  cas  pu  les  anthères  mûris- 
sent avant  les  stigmates  (ex.  Tropœo" 
lum  majus). 

ASWROmEy  s.  f. ,  andronia.  Élé- 
ment chimique  de  l'atmosphère  hjpo- 
thétiquement  admis  pat  Winlerl  et 
Schubert ,  sans  qu*on  puièse  trop  sa-^ 
voir  ce  que  ces  auteurs. ont  voulu  en- 
tendre par  là, 

ANDROPÉTALAIRE  ^  adj.,  andro^ 
petalarius  (âv:^f),  homme,  7ri7â}.ov, 
feuille).  Candoile  donne  cette  épi- 
thète k  toute  J?e»r  double  où  la  corolle 
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est  multipliée,  et  où  les  étamines  sont 
changées  en  pétales  simples  ou  multi*^ 
pies,  le  pistil  restant  sain.  ' 

ANDROPHORE  9  s.  m.,  andropho^ 
rum  (àviQp,  mâle ,  ^spo) ,  porter).  Mir- 
bel  nomme  ainsi  le  support  des  éta- 
mines ,  quand  il  en  soutient  plus 
d'une.  Il  donne  également  ce  nom 
à  la  grappe  fructifère  du  Sali^inia , 
parce  qu'elle  n'est  oomposée  que  d'in* 
volucres  mâles. 

ANDROPOGOBIÉES  ,  adj.  et  s.  f.' 
pi. ,  Andropogoneœ,  Nom  donné  par 
Kunth  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Graminées  qui  a  pour  type  le  gcnrô 
Andropogon, 

ANDROSÈME,  adj. ,  nndrosœmttr 
(àvrip,  homme  ,^ipz,  sang)*  Ufff^ 
pericum  androsœmum  est  ainsf  appelé 
parce  que  ses  baies  fraîches  rendent 
un  suc  rouge  comme  du  sang  lors- 
qu'on les  écrase  entre  les  doigts.        * 

ANDROTOAIES,  adj.  et  s.  f.  pi.  ,f 
jindrotomœ  (ùvrip ,  mâle,  T/p.i&>,  cou- 
per )•  H*  Gassini  propose  d'appeler 
ainsi  les  Sjnanthérces ,  parce  qu'elles 
ont  les  filets  de  leurs  étamines  divisés 
en  deux  parties  par  une  sorte  d'arti- 
culation. 

ANDROTOIUE,  s.  f. ,  androiomia) 
kvSpoToyiVi,  Synonyme  à^andranato-^ 
mie,  Voy^  ce  mot. 

ANÉSiEGTRIQVEy  adj.,  aneleèfri^ 
eus  (  a  priv. ,  îîlfitTpo»,  succin  ).  Lpi- 
thëte  donnée  à  des  corps  que  1  on 
croyait  incapables  d'acquérir  les  pro- 
priétés électriques  par  le  frottement  ; 
opinion  erronée,  car  tous  les  corps 
sont  électrisables  de  cette  manière  : 
seulement  tous  n'ont  pas  la  faculté  de 
retenir  l'électricité  qu'on  y  a  dé- 
veloppée. 

ANÉLOPXÉRES^  adj.  et  s.  m^i  pi, 
Anelopteraiiàvtàitù,  dérouler,  frTipcv, 
aile  ).  Ray  appelait  ainsi  les  insectes  à 
quatre  ailes  dont  les  supérieures  n'ont 
point  la  consistance  d'élyties.^ 

AIMÉLYTRES,  ad],  et  s.  m.  pU, 
jinelfira  (  a  priv, ,  ïknxf^'i ,  éUii  )» 
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Xûier  et  Gkarleton  domuueDt  ce  nom 
aux  insectes  à  deux  ou  quatre  ailes 
2i>AnbraDeuses ,  nues  ou  recouvertes 
jeulement  soit  de  poils,  so»t  d'é— 
cailles. 

graphm(S*Êft,Qç^  veut,  ypoftf ,  écrire). 
DescriBtion  des  vents. 

AimiOlIlÈTBE  9  s.  m.,  anemome^ 
trum  ;  Wmimesser  (  ail.  )  (  avcfxoç  ^ 
irent,  iitrpédi^  mesurer).  Instrument, 
inventé  par  Wolf,  qui  sert  à  mesurer 
Ift  vitesse  du  vent. 

ANÉSAOUÈISJE  9  s.  f.>  anemome^ 
tria  (avsffoc,  vent ,  fiSTps*» ,  mesurer  ). 
Art  de  mesurer  la  vitesse  et  de  re- 
connaître la  direction  du  vent. 

ANX9lfOilÉTaOG]|APH£,  s.  m.  , 
mnemometrogmpkus  («Evsfiocy  vent, 
|WTp<*i,  mesurer,  '»àff(ùj  écrire).  Ins- 
trament  disposé  de  manière  à  pro- 
duire sur  du  papier  un  tracé  qui  in- 
dique la  dnrce  et  la  vitesse  du  vent. 

ANÉMONÉiS^  adj.  et  s.  f.  pi., 
jinemoneœ^  Nom  donné  par  Gueltard 
il  la  famille  des  Renonculacées ,  et  par 
Candolle  k  une  tribu  de  cette  même 
famille,  ajant  pour  tjpe  le  genre 
.  Anémone. 

ANEMONEUM  9  s.  m.  Nom  donné 
par  HfBjGc  à  Vanémanine^  Voyez  ce 
mot. 

ANÉMONINB,  s.  f . ,  anemonina. 
Stéaroptène,  ou  sorte  de  camphre", 
qu'on  obtient  en  distillant  les  Ane^ 
mone  PuUaMa,  pratensis  et  nemo^' 

ANÉMONIQVE  ^  adj. ,  anemonicus. 
Nom  donné  à  un  acide ,  encore  peu 
connu,  qiie  Grossmann  a  trouvé  dans 
Y  Anémone  praiensiî  ^  Hejer  dans 
V Anémone  PulsatiUay  et  Swarz  dans 
V Anémone  nemorosa, , 
.  ANÉBiOSCOirai^  s.  m.,  anemosco^ 
pium  /  fVindweiser  (ail.  )  (avifxoc, 
vent,^mo7riw,  considérer).  Instrument 
qui  sert  à  faire  connaître  les  varia- 
tions de  la  direction  des  vents. 
ANENGJÈPIULUg^adj.  et  s.  m.,  a/ze/i. 
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cephaius  (a  priv. ,  fyxi faXo<,  cerveau)  ^ 
Nom  donné  par  Geoffroj-Saint-Hilairc 
à  un  genre  de  monstres,  comprenant 
ceux  qui  sont  privés  de  cerveau  et  de 
moelle  épinière. 

ANENCÉPHALIE,  s.  f. ,  anence^ 
phalia  {et  priv.,  syxifxkoçj  cerveau), 
rïom  donné  par  Breseket  à  un  genre 
de  déviation  organique,  ou  d'agénéste 
partielle,  caractérisée  par  l'absence 
du  cerveau. 

ANENTÈBESy  s.  m.  p1.^  Anenîera 
(a  priv.,  fVTcpov ,  intestin).  Nom  souè 
lequel  G. -G.  Ëhrenberg  désigne  une 
section  de  la  classe  des  Polygastriques, 
comprenant  ceux  qui  ont  plusieurs 
estomacs ,  sans  anus ,  par  ccrnséquent 
sans  canal  intestinal. 

ANERPONTSS^  adj.  et  s.  m.  p!., 
Anerpontes  (àvipitdà ,  monter  en  ram* 
pant).  Nom  donné  par  Vieillot  et 
Ranzani  à  un  famille  de  Tordre  des 
Passereaux ,  comprenant  des  oiseaux 
à  qui  leurs  ongles  aigus  procurent  la 
faculté  de  s'attacber  aux  corps  et  de 
grimper  le  long  des  murs  et  dea  troncs 
d'arbres. 

ANERVÉ^  adj.,  aneurosus  (a  priv., 
vsûpov,  nerf).  Les  ailes  anert^ées^ 
dans  les  insectes ,  sont ,  d'après  Kirbj, 
celles  qui  n'ont  pas  d'autres  nervures 
que  les  marginales.  Ex.  Psihts» 

ANÉSIPOMES  9  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Anesipoma  (àviaia,  liberté,  Troa^ta, 
opercule).  Nom  donné  par  La  treille  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Sihiroï» 
des,  comprenant  des  poissons  qui 
ont  l'opercule  mobile. 

ANFRACTDEUX,  adj.,  anfracttuh* 
sus;  krummgàngig  (jàW.)  (an/racius, 
circuit);  qui  offre  des  sinuosités.  On 
donne  cette  épitbète  aux  anthères 
qui,  étant  contournées,  présentent 
des  espèces  de  sinuosités  d'un  aspect 
remarquable.  Ex.  Eriodendrum  on- 
fractuosum, 

AIVGÉLICÉES,  adj.  et  s.  f.  pi..  Ah- 
geliceœ.  Nom  donné  par  Gindolle  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Ombetli- 
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ftfes  dent  le  type  est  le  genre  An^ 
gelica^ 

ÂNaiMàXn^  adj.,  tmgioearpus 
(érfjfdoDf<,  vase,  «otpir^,  fruit).  Sous 
ce  nom ,  Mirbel  désigne  les  plantes 
dont  les  fruits  sont  recouverts  par 
quelques  organes  étrangers  qui  les 
déguisent,  ou  réunis  entre  eux  de 
ananière  à  ne  pas  être  reoonnaissables 
an  premier  coup  d'oeil.  Ex.  Conifères. 

ANGIOCARPES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Angiocarpî.  C'est  le  nom  que ,  dans 
sa  seconde  classification,  Persoon 
impose  k  une  classe  comprenant  les 
diampignons  dont  les  séminules  sont 
cootennee  dans  Tintérieur  dn  végétal, 
qui  est  et  reste  clos  de  toutes  parts. 

ANGIOCABPIENy  adj.,  angiocar^ 
peus.Sjuonjmed'angiocarpe,  Voyen 
ce  mot. 

ANGIOGASTBBSy  adj.  et  s.  m>  pL, 
Atigiogasîtres{ùef^ilw ,  vase ,  7«9T:ip, 
v«ntre).  Nom  donné  par  A.  Bron- 
sniart  à  une  tribu ,  par  Nées  d'Esen- 
BedL  et  par  Frles  k  une  famille  de 
champignons ,  comprenant  ceux  qui 
ont  leors  spores  cacnées  dans  un  péri* 
^on  membraneux. 

AII6IOWBRIIE9  adj . ,  angiosper^ 
mus  (dÉTyctov ,  vase ,  VYripfia ,  graine  )• 
Epitbéte  donnée  à  tout  végétal  dont 
les  graines  sont  revêtues  a'un  péri- 
carpe distinct  et  bien  apparent. 

ANGIOSnERBlIEy  s.  f. ,  angtosper^ 
mia.  Linné  donnait  ce  nom  à  tin  or- 
dre de  plantes  didjnames ,  compre* 
nant  celles  qui  ont  leurs  graines  con- 
tenues dans  un  péricarpe  bien  visible. 

ANGIOSPORE9  adj.,  angiosporus 
(  àrfftVn  ,  vase  ,  orr^poc ,  semailles  ). 
Epithète  donnée  par  Mejer  aux  jj^oro- 
carpes  {voyez  ce  mot)  des  Licbens , 
lorsqu'ils  sont  renfermes  dans  des 
utrieules  appelés  asci  ou  thecœ, 

AMrlOSTOMEy  adj.,  angiostomtis 
(à^yctov,  vase,  ^tofta,  bouche).  Epi- 
thète imposée  aux  coquilfes  univalves 
dont  Touverturç  est  étroite ,  c'est-à- 
d'on  égal  diamètre  partout;  et 
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de  la  longueur  de  la  coquille.  Ex» 
Cyprœa. 

ANGIOSTOIIES^  adj.  et  s.  m.  pl.y 
Angiosîomata.  Nom  donné  par  Blain» 
ville  à  une  famille  de  l'ordre  def 
Paracéphalophores  siphonobrancheç  , 
comprenant  ceux  dont  la  coquille  a 
une  ouverture  en  général  fort  étroite^ 

ANGLE  ^  s.  m.,  emgulus }  k^vOoç, 
yfi»yia  ;  Ecke ,  H^inkel  (ail.)  ;  angoio 
(  it.).  Intersection  de  deux  lignes 
ou  de  deux  plans,  qui  se  rencon- 
trent en  un  seul  point  ou  en  une 
acule  ligne. 

ANGUICIDEy  adj.,  Wiguieidus ; 
schlangentodtend  (M.)  (flnguùfj  ser- 
pent, cœdoj  tuer);  qui  a  ou  passe 
pour  avoir  la  propriété  de  tuer  les 
serpens.  Ex.  Arûtolockia  ninguieida* 

ANGUnoél»,  adj.  et  s.  m.  pL,  ^11- 
guideiy  Angues.  Nom  donné  par 
J.-E.  Graj  et  Wa^er  à  un  ordre  de 
la  classe  des  reptiles^ qui  a  pourtjpe 
le  genre  Anguis, 

ANGUIFORMB,  adj.,  anguiformis 
[anguisy  anguille,y&rma^  forme);  qui 
a  la  forme  d'une  anguille  :  poisson 
anguiforme, 

ANGVIFORBIES ,  adj.  et  b.  m.  pi. , 
Anguiformia,  Nom  donné' par Op^, 
Latreille ,  Ficinus  et  €arns ,  à  une 
famille  de.  reptiles ,  comprenant  le^ 
Sauriens  qui  ont  le  corps  aiongé 
comme  celui  d^un  serpent  ;  par  La- 
treille à  une  famille  de  la  classe  des 
Myriapodes ,  dinis4aquelle  se  rangenft 
ceux  dont  le  corps  est  la  plupart  du 
^emps  linéaire. 

ANGtAIXAIRC  y  adj:^  anguiUarîà, 
Synonyme  d'anguilliforme»  Yoye^ 
ce  mot. 

ANGUILLIFORIII!  5  adj. ,  anguàlW' 
formis ;  aeilartig  (ail.)  {angUiHa^  an- 
guille, fortna^  forme).  Se  dit  d'un 
poisson  qui  a  la  forme  d'une  angniHe» 
Ex.  Gobioides  anguilliformis,' 

ANGUaLIFORMES ,  adj.  et  s.  m. 
pi.,    Anguilliformia]  AnguiHœfor" 

mes.  Nom  donné  par  CnYier  èt'Êch- 
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wald  à  une  famille  de  la  elasse  des 
poissons,  et  par  Latreille  à  une  fa- 
mille de  celle  des  Elminthogames^ 
comprenant  des  espèces  qui  toutes 
ont  le  corps  grêle  et  alongé. 
^  4LNGUILL0IDE  ^^A\,jangmUoides; 
qui.  ressemble  à  une  anguille.  £x. 
Mormyrus  anguUloides, 

ANGUUXOIDES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Anguilloides.  Nom  donné  par  Blain- 
ville  et  Latreille  à  une  famille  de 
poissons  qui  a  pour  tjpe  le  genre  Arv- 
guille» 

ANGVIS^  ftdj.,  angiUnuSj  angueus, 
anguineus  ;  qui  ressemble  à  une  an- 
guille (ex.  OsciUària  angmna) .  — -  Un 
poljpier  {jEtea  anguùia)  a  la  forme 
de  filamens  brillans  et  nacrés ,  qui 
serpentent  autour  des  tiges  et  sur  les 
feuiljes  des  plantes  marines.  —  En 
parlant  des  mouvemens  de  certaines 
oscillatoires  I  Bory  leur  donne  l'épi- 
thëte  assez  bizarre  d^anguinsf  pour 
^jcpt'imcr  qu'ils  sont  flexueux  , 
comme  ceux  des  serpens. 
.  ANGIHNOIDJES ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Anguinoidix ,  Anguinoidei,  Nom 
donné  par  P.-F.  Fitzioger  et  Eich- 
wald  k  une  famille  de  reptiles  qui  a 
pour  type  le  genre  Anguis, 

A]«GVIVIFÉBES^  s.  f.  p\.y  Angui- 
vipera.  Garus,  Ficinus  et  Latreille 
appellent  ainsi,  les  deux  premiers 
une  tribu ,  l'autre  uo«  famille  de  rep- 
.  tiles ,  comprenant  des  serpens  veni- 
meux qui  ont  le  corps  anguilli- 
forme. 

AJNGULAIRE  9  adj.,  angidaris ,  a/i- 
gulàriuj  ;  echîg ,  winkelig  (a\L);  an^ 
gular  {àng\.)i  angolare  (it.)  {angU" 
luSf  angle);  qui  a  rapport  aux  angles. 
Ce  terme  s'emploie  :  1^  en  physique , 
.où  l'on  appelle .i;iWxe  angulaire  celle 
d'un  corps  qui  se  meut  circulairement 
autour  d.  un  axe  ^jla  ,  les  points  qu'il 
parcourt  décrivant  des  arcs  terminés 
jiar  des  rayons  qui  font  des  angles 
.égaux  entre  eux  ;  2^  en  botanique, 
où  l'on  nomme  aiguillons  angulaires 
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ceux  qui  naissent  dans  les  angle^ 
d'une  tige. 

ANGDLÉy  adj.,  angulatus ;  winkc' 
lig  (alL);  qui  est  pourvu  d'angles  en 
nombre  déterminé  et  qu'on  peut  ou 
qu'on  veut  compter.  On  dit  :  tige  eut' 
guUe{ce\\e des  Labiées ,  qui  a  quatre 
angles;  des  Car^j;,. qui  en  a  trois, 
etc.);  rameaux  angulés{ex,  Wallenia 
angularis);  gorge  anguléeydans  une 
corolle  monopétale  (ex.  F'incarosea); 
pédoncules  anguùs  (ex.  f^icia 
Cracca)'y  feuilles  ongulées  {^x.  Abro^ 
ma  angulata);  utricules  annulés  de 
pollen  (ex.  Tropœolum  majus)\  co" 
quille  angulée  (ex.  Orbiculina  angU" 
lata)\  prothorax  angulé,  quand  ses 
côtés  ou  sa  base  ofiPrent  un  ou  plu- 
sieurs angles. 

ANGULEUX^  adject.,  angulosus; 
kantig  {nH.);  angulous  (ansK);  angO' 
loso  (it);  qui  est  pourvu  d  angles  en 
nombre  indéterminé ,  qu'on  ne  peut 
ou  qu'on  ne  veut  pas  compter.  On 
dit  :  baie  anguleuse  (ex.  Sciodaphjrl" 
lum  angulosum);  calice  anguleux  (ex* 
Nicandra  physalodes,  Gentiana  an^ 
gulosa);  Jeuille  anguleuse  (ex.  Nar* 
dosmiaangulosa)  ;  fruits anguleux(ex. 
Scandix  odoratà);  graine  anguleuse 
(ex.  AlUum  Cepa)\  hampe  anguleuse 
(ex.  Triglochin  palUstrc)  ;  corselet 
anguleux  j  quand  ses  côtés  sont  ter- 
minés par  des  angles  saillans  (ex. 
EUUer). 

ANGDLIFÉRE 9  adj.,  anguU férus 
(  angulus ,  angle ,  Jero ,  porter)  ;  qui 
porte  ou  présente  des  angles.  Se  dit 
d'une  coquille  qui  offre  un  angle  sur 
ses  derniers  tours  (ex.  Phasianella 
angulifera  ) ,  ou  qui  est  presque  tri- 
gone  (ex.  Murex  anguliferus) , 

ANGULINERTÉ,  adj. ,  anguliner^' 
plus  ;  winkelneri^ig  (all.^  {angulus  ^ 
angle,  nerpus ,  nerf).  Épithète  don- 
née par  (]andolle  aux  feuilles  ^  dans 
lesquelles  les  fibres  qui  étaient  réunies 
ensemble  dans  le  pétiole ,  se  séparent 
en  formant ,  ou  avec  la  base ,  ou  avec 
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60n  ph>loiigement ,  un  angle  p)ropre->^ 
ment  dit  et  le  plus  souyent  aigu  (  ex. 
Dicotylédones). 

ANGDLraOSTlUES  9  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Angulirostres  {angulusj  an^le, 
rostrum ,  bec  )  ;  Nom  donné  par  Illi- 
ger,  Goldfuss  et  G.  Bonaparte  à  une 
famille,  par  Savj  à  une  tribu  de  l'or- 
dre des  Passereaux,  comprenant  ceux 
de  ces  oiseaux  qui  ont  le  bec  angu- 
leux. 

ANGUSTIGOLLE  ^  adj.,  angusticol- 
lis  (^angusius  j  étroit^  collum,  col)  ; 
qui  a  le  col  ou  le  corselet  étroit,  Ëx. 
Nebria  ângusticoîlis. 

ANGUSIWJENTÉ,  adj.,  angusti- 
dens  {anguslLs ,  étroit,  densy  dent); 
qui  a  des  dents  étroites.  Ex.  Masio^ 
doit  angustidens, 

ANGUSUFOLIÉ,  adj.^  angustifo^ 
lius  j  sckmalblàttrig  (aM,)  [angustusy 
éiTOit  ^  Jblium^  feuille);  qui  a  des 
feuilles  étroites.  £x.  Cephalanthus 
ungusti/olius  j  Mikaida  anguslifolia^ 
Homalium  angustifolium, 

ANGUSXnilANE  9  adj. ,  angustima-^ 
nus  (angusiusj  étroit,  manusj main). 
Épitliéte  donnée  par  A. -H.  Harvorth 
aux  Crustacés  macroures  qui  ont  les 
•mains  étroites  et  non  élargies. 
.  ANGTOTIPEMMESjadj.ets.m.pl., 
Angustipennes  (  angustus  ,  étroit., 
peniuif  ai^).  Nom  donné  par  Dumé- 
ril  à  une  famille  d'insectes  Coléoptèr 
j-es  ,  comprenant  ceux  qui  ont  les 
éljtres  rétrécicsàleur  extrémité  libre. 

ANGUSTIRÈMES  ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
angustiremata  (  angustus ,  étroit , 
remoy  rame).  Épithète  donnée  par 
A. -H.  Harvorth  aux  crustacés  bra* 
cbjures  nageurs  qui  ont  les  pattes 
de  derrière  terminées  en  nageoires 
étroites. 

ANGUSHnOSTRE  9  adj. ,  angusti-- 
rostris  {angustus y  éiToil y. rostrum  , 
bec  )  ;  qui  a  le  bec  étroit.  Le  Dendro-' 
colaptes  angustirosiris  a  le  bec  extrê- 
mement comprimé  et  par  conséquent 
fort  étroit.  ^ 
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ANOVSTISEPTÉ ,  adj. ,  angustist^ 
tus,  (  angustus ,  étroit ,  septwn ,  doi-* 
son).  Épithète  donnée  par  GandoUè 
aux  Grucifères  qui  ont  la  cloison  dti 
fruit  très-étroite  (ex.  Thlaspi). 

ANGUSTISILIQUÉ  ,  adj. ,  angustâ- 
siliquus  {angustus,  i\xo\l^  siUaua ^ 
silique  )  ;  qui  a  des  fruits  linéaires  , 
comprimés,  étroits.  Ex.  Cassia  an» 
gustisiUqua. 

ANHÉLEUX  9  adj.  ,  onhelahs  (an-* 
helo^  haleter).  La  Spongia  anhelanst 
est  ainsi  appelée  parce  que  les  tube» 
qui  la  constituent  par  leur  réunion 
exécutent  continuellement  dans  Teaui 
des  mouvemens  de  diastole  et  de  syn— 
tôle  qu'on  a  comparés  à  ceux  de  la 
poitrine  d'un  homme  essoufflé. 

ANHOMOMÉRÉS,  adj.  et  S.  m.  pL, 
Anliomomeri  (  a  prir. ,  ôfAoc,  sembla- 
ble^ \Li^ij  partie).  Nom  donné  par 
Blainville  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Ghétopodes ,  comprenant  ceux  de  ces 
animaux  dont  le  corps  est  formé 
d'articulations  dissimilaires. 

ANHYDRE  5  adj.,  vmsserfni  (ail.) 
(a  priv. ,  v^up  ,  eau);  qui  ne  contient 
pas  d'eau  :  acide,  alcool  ^  sti^  anhydre, 

ANHYDRO-SULFAXÉ9  adj.  Haûj 
désigne  sous  ce  nom  une  variété  de 
chaux  sulfatée  qui  ne  contient  pas 
d'eau  de  çristallirâtion; 

ANIMAIi  9  s.  m.  ^  animal.}  .Qûo?  ; 
Thier  (ail.)  ;  animal  (aogl.)  ;  ahimalk 
(it.  )  {anima ,  âme).  Il  existe  une 
telle  gradation  dans  le  nombre  c(t  la 
perfection  des  organes ,  ainsi  que  dans 
les  facultés  qui  en  dépendent ,  qu'on 
ne  saurait  donner  de  ce  mot  une  dé^ 
finition  susceptible  d'embrasser  tous 
les  êtres  auxquels  on,  l'applique.  Or- 
dinairement on  appeUe  animal  tout 
corps  organisé  qui  peut  se  .transporter 
d'un  lieu  dans  un  autre,  introduit  en 
lui-même  des  alimens  qu^il  élabore  à 
loisir,  et  possède  la  sensibilité  k  un 
plus  ou  moins  haut  degré.  Ges  trois 
qualités,  ou  quelqu'une  d'entre  elles, 
manquent  à  beaucoup  d'êtres  qu'on 
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«vnige  cependittt  parmi  les  ft&îniaiiit) 
^  k  juste  titrq,  parce  que  des  grada- 
tions iascBsibles  les  lient  plutôt  aux 
corps  organisés  dont  l'animalité  n'est 
point  diMktcusc,  qu'à  ceux  qui  font 
partie  du  i^ae  TegétaL 

ANOMAL  9 adj.,  ahimaiis;  Merisek 
(ail.);  qui  appartient  â  l'animal.  Le 
.règne  animal  est  l'ensemble  des  ani- 
maux connus.  Bory  entend  par  là  une 
collection  d'êtres  dans  laquelle  cba- 
que  îadividu,  ayant  la  conscience  de 
jBon  exislenoe  ,  est  doué  de  la  faeulté 
iaoflaiolÎTC  ^  et  choisit ,  pour  y  vivre, 
le  siSce  convenable  à  son  espèce.  On 
«ftpetto  substances  animales  les  di- 
fcnes  parties  des  animaux  ,  et  leurs 
|iroduits ,  soit  naturels,  soit  résultant 
é%  décomposilioos  chimiques  et  de 
cenhinaiiOBS  nouvelles  entre  leurs 
fitilsdpes  coQStîhians.  On  dit  aussi  i 
jtfpéiUanimaly  ekahur  animale^  chi^ 
mh  animale ,  éleoirieiié  animale ,  e#- 
ffùs  animaux  yfonctùms  animales , 
matière  animeie  ,  mowfemens  ani^ 
wioM»,  m^nétisme  animal  ^  nature 
mùmate^  ete^ 

ASttlIALGlIIiS^  s.  m. ,  animalcm^ 
bmtj  Thierchmi  (ail.).  Petit  animal , 

£i  n'est  visible  ^'avec  le  secours 
microsoepe; 

ANmALGULMIK  ^  s.  m.  Système 
physiologique  dans  leauel  on  sup- 
pose que  1  embryon  animal  est  pro- 
duit par  les  animalcules  spermatiques 
aeuls. 

MBiàLCCtMTE^  s.  m.  Physio* 
légiste  qui  est  partisan  des  doctrines 
de  l'animalculisme. 

AlvnfALJBI^0VI8ilE  9  s.  m.  Sys- 
tème physîoloeiqne  di^ns  lequel  on 
suppose  que  Tembryon  animal  est 
produit  par  le  concours  des  animal- 
cules spermatiques  et  de  Teeuf  fe- 
melle. Dans  ces  derniers  temps  ^  Du- 
mas a  tenté  de  remettre  cette  hypo- 
thèse en  crédit. 

ANIMiXGULOVl^TV ,  8,  m.  Phy-* 


ÂNIM 

eiologiste  qui  est  partisan  des  doctrt^i 
nés  de  l'animalculovisme. 

ANDIIALIFÉiUS ,  adj. ,  animaMr  , 

animaliferus  (  animal,  aniraid ,  firo  j 

porter  )  ;    qui   porte  des  animaux» 

Corps  animaUfère,  Poljrpier  animale' 

fère^  ou  portant  plusieurs  polypes» 

ANlMAIilSATION,  s.  f . ,  animaii^ 
satio  ^  Animalisirung{vX\.),  Couver^ 
sion  des  substances  alimentaires  in* 
gérées  par  les  animaux  en  leur 
propre  substance ,  au  m<^^eA  de  l'ac- 
tion vitale  qu'exercent  leurs  divers 
organes. 

ANIMALIsé  ^adj.,  aniipsàlisaîus^S% 
dit  d'une  matière  inorganique  ou  vé- 
gétale qui  a  pris  les  caractères  de 
l'animalité. 

ANmiALlsniE ,  9*  m.  Système  phy- 
siologique dont  les  sectateurs  admet- 
tent que  l'embryon  existe  tout  fermé 
dans  le  sperme  du  m^e. 

ANIMALISTE  ,  s.  m.  Physiologiste 
qui  est  partisan  des  doctrines  de  l'a* 
nimalisme. 

ANIMALITE,  8.  m.,  animaUtas^ 
animalismus;  Thierheà{M,)i  oiu- 
malitjr  {wagl,).  Ensemble  déê  attaî- 
bnts  ou  facultés  qui  distinguent  la 
matière  organique  animale  ;  aatwc 
animale  ;  activité  vitale  d\in  corps 
animal  considéré  comme  unité. 

ANIMATEUR  5  adj.  ;  qui  donne  1% 
vie  ;  principe  animateur. 

ANIMATION  9  s.  î,  ^ammatio^Be» 
seekmg  (ail.).  Union  de  Tâme  et  d« 
corps. 

ANIMÉ  9  adj. ,  animatus^  heseeli  * 
hehbt  (ail.);  animateè  (angl.);  qui 
jouit  de  la  vie ,  et ,  par  extension  , 
qui  en  jouit  à  un  haut  degré.  CTest 
dans  ce  dernier  sens  qu'oti  dît  visage 
animé  y  pour  exprimer  qu'il  est  ronge 
et  turgescent. 

ANÉMINE^  s.  m.  ou  f.,  animinam 
Mom  donné  par  Unverdorben  à  une 
base  salifiable  qu'il  a  découverte  dans 
l'huile  animale  de  Dippel. 

ANIMIQUE  9  adj. ,  animicus*  £pt- 
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iLèto  cbmn^,  dans  la  BdiiieB€lat«r« 
chimique  de  Benelius,  aux  sek  qui 
Qot  poor  base  l^jP^'^'n^  • 

ANnaan  ^  sT  SystâmephyMolo-' 
gîcpie  dans  lequel  ou  attiibue  fous  les 
acte  de  roffgaBÎsme  k  un  principe 
immaténel ,  à  l'âme» 

ANimSTB^  s.  m.  Physiologriste 
qui  est  pariisaii  des  doctrines  de  l'a- 
nimisme. 

ANiSANTHE  j  adj.,  anisanthus  {h^ 
eec,  in^[4,  Sn^j  âênr).  Épîthète 
donnée  pair  G.  Allmai^  aux  plantes 
qni  ont  des  pàngones  de  forme  di- 
▼ei|e« 

ANlSÉyadj*,  €misatus  (anisum^ 
mm  )  ;  qni  a  l'odeor  de  Vants.  Ex. 
Agariùtu  anisalus  ,  ColUnsonia  ont' 
smta,  JHichan  mnisctium, 

ANfiMMB^s.  m.  Nom  donné  par 
Gaibonrt  à  vn  genre  d'^doride  qni  a 
l'anis  pour  tjjpe. 

ABaSOBËUÊÈ^  adject.,  amsfjbriatus 
(  2vteoç-,  inégal ,  t^J^v* ,  embryon  y 
£pitlièle  que  H.  Cassînî  donne  aux  ém^ 
hryons  HH^nocotjlédones ,  pour  ex- 
primer q«e  l'un  des  côtés  est  plus 
fort  que  Tautre  c^aecroîssement. 

AVUSeCÉPHALB,  ad}.  ,  anisoee-^ 
j^uduâ  (ovMoç,  iné^l,  Tnvfcù^ ,  tête). 
Le  Pmardià  anisoctphala  a  été  ainsi 
appelé  parce  que  ses  calathîdes  sont 
fort  inégales. 

AimOGHÉLB)  a^.y  amsûeheîei 
{tSnm^j  inégal,  yq^^,  pince).  Le 
Poreelkuu»  tBUsô<Âeleê  doit  cette  dé- 
nomination à  l'inégalité  de  ses  serres. 

AlilSOl^eTyiiES,  adj.  et  s.  m. 
|d.,  AnùodactyU{  orviaoç  ,  inégal, 
èhêtxikiÇf  doigt).  Nom  donné  parTem* 
minck  à  un  ordre  ^  et  par  Vieillot  k 
une  tribu  d'oùeanx^  comprenant  ceux 
qni  ont  les  doigts  de  longueur  iné^ 
gale.  Latreille  doqne  cette  même  cpi-^ 
fhète  à  une  famille  de  Mammifères 
mmînans. 

AUnSODONTE  ^  adj.  ,  anisotfon 
(  Svieocy  inégal,  6Mç^  dept).  Le  Pristif 
anis0ion  est  ainsi  appelé  k  canse  des 
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dents  fort  inégales  qui  garnissent  hl 
scie  de  ce  poisson. 

ANISODYNAIIfE  j  adj. ,  anisoêfna-' 
mus  («veaoç ,  inégal ,  ^vMcfdu ,  force  )« 
H.  Cassini  donne  cette  épîthète  aux 
'  tnAryons  des  plantes  monocotjlédo- 
nés ,  pour  exprimer  que  leurs  deux 
côtés  n'ont  pas  la  même  force  d'ac** 
croissement.  Vo^tz  Anisobri^. 

AIVIMSièRE^  ad).  ,  anisomêrus 
(c^(9o$,  inégal^  ppoç,  partie).  Sous 
le  nom  de  roches  OMisomères ,  Boa-r 
nard  a  établi  un  ordre  renfermant 
celles  qui  sont  formées  en  tout  ou  em 
partie  par  voie  de  cristallisation  |  et 
où  une  partie  dominante ,  qui  sert  dé 
base  ,  de  pâte  ou  de  ciment  aux  au- 
tres ,  est  contemporaine  ou  antérieur^ 
aux  parties  qu'elle  renferme. 

ANISOMÉRIQIŒï ,  adj. ,  amsomê^ 
ricus,  Martius  donne  ce  nom  aux 
fleurs  dont  les  parties  ne  sont  pai( 
escales  ou  ré6:uliëres. 

ANIS<»IÉiniQVE,  9âj. ,  misome. 
irieus  (âvi^oc,  inégal ,  prrpov,  niesure). 
Neumann  donne  le^  nom  de  sr sterne 
anisométrique  à  une  réunion  ae  for- 
mes cnstallines  dans  lesquelles  les 
{>1ans  coordonnés  sont  perpendicn— 
aires  entre  eux ,  et  qu'on  peut  rap^ 
porter  à  un  systèihe  d  axes ,  au  nom*'* 
bre  de  trois ,  tous  trots  inégaux. 

ANISOPÉTALEy  adj.,  anisopetàf* 
bis  (  ^vtaoç,  inégal,  irfToe>ov,  feuîHe)  ; 
qui  a  des  pétales  inégaux^  Ex.  Prm^ 
gos  anisopetalam 

ANlSOPHYIliE  9  ad] .  I  anisopfijrlilts 
(  âÉvcffoç ,  inégal ,  ^»oy ,  feuilfe).  Se 
dit  d'une  plante  à  feuilles  opposées  ; 
dont  une  des  deux  est  très- petite  par 
rapport  à  l'autre  (  ex.  Ruêiiia  aniso^ 
ph/lla).  Lés  feuiilles  sont  dissembla^ 
blés  aussi  dans  lé  Blechnum  anisor 
phylium, 

ANISOPOGONB,  adj.  ,  anisopo" 
gon;  ungleichbattig  (ail.)  (Syioroc, 
inégal ,  7r&>7&)v-,  barne  ).  lUiger  donne 
celte  épitbète  à  une  plume  dçnt  un 
des  côt^'s  de  la  barbe  diffère  méni* 
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festemetit  de  rautre,  souâ  le  rapport 
de  la  largeur. 

.  ANISOSTÉIIONE9  adj.  Ytfnûoxte- 
monis  («vcaoç,  inégal ,  orvpivy  cla- 
miiie  )•  Wachendorff  appdle  aipsi 
toate  fleur  dans  laquelle  le  nombre 
des  étamines  n'a  aucun. rapport  avec 
celai  des  pétales  libres  ou  soudés.  Ex, 
beaucoup  de  Dîpsacées.  «  . 

ANISOSTÉAIQPÉTALE  9  adj.,  ani- 
sastemopeèiUus  (  àycaoç ,  inégal  ^  ot);- 
fXMv  ,  étamine  ,  ^rira^ov ,  pétale  ) . 
Épithete  donnée  par  Wacbendorff 
aux  plantes  dont  les  étamines  ne  sont 
poipt  en  nombre  égal  à  celui  des  di- 
visions  de  la  corolle. 

ANISOTIQUE9  adject.,  anisoticus 
(Svcooc  ,  illégal  ).  Nom  donnée  dans 
la  nomenclature  minéralogique  de 
Haiij,  i  un  cristal  dans  lequel  les  dé- 
croissemens  ont  lieu  très-irrégulière- 
ment ,  de  sorte  qu'un  seul  bord  ou  un 
seul  angle  en  subit  au  moins  trois , 
tandis  que  cbacune  des  parties  adja- 
centes n'en  subit  qu'un  seul.  Ex.  Ba* 
ryte  sulfaUe  anisotique. 

ANISXIOPHOIUSS»  adj.  et  s.  m. 
pL ,  Anùttophari  (  a  priv* ,  Iffriov  , 
xoile»  f^»  porter).  J.-E.  Graj  et 
Spix  donnent  ce  nom  à  une  famille 
de  Chauve-souris ,  comprenant  celles 
qui  ne  portent  aucun  appendice  sur 
le  nez. 

ANNEAU^  5.  m.,  annulus;  xpixoç; 
jRing  (ail.)  ;  anelù^  (it.)  {annus ,  cer'« 
de).  On  appelle  ainsi  :  i^  en  astrono- 
mie f  un  corps  aplati ,  larse  et  mince , 
qui  entoure  la  planète  datume  9  en 
eit  sé|>aré  de  toutes  parts , .  semble 
être  lui-même  compose  de  deux  ban- 
delettes superposées ,  et  tourne  d'oc- 
cident en  orient  autour  de  la  planète. 
2?  En  botanique  :  d'après  Falisot- 
Beauvoîs ,  le  bourrelet  élastique  qui , 
le  plus  souvent,  unit  les  deux  valves 

Ear  lesquelles  s'ouvrent  en  travers 
»  capsules  des  fougères;  la  suture 
qui  unit  l'urne  des  mousses  avec  son 
opercule;  l'espèce  de  collerette  fran- 
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gée  que  laisse  sur  le  stype ,  en  se  dé-* 
cbirant  par-  l'effet  de  raccroissement^ 
la  membrane  qui  Mjbf^^  1>  jeunesse  j 
unissait  les  bords  oTcbapean  de  cer- 
tains champignons  avec  le  pied  ;  d'à- 
Îirès  Cassini,  un  petit  corps  circu— 
aire  qui  borde  le  plateau,  au  dessus 
de  l'ovaire ,  dans  lies  Sjnanthérées  , 
et  qui  porte  souvent  les  squammel- 
lules;  un  appendice  qui  entoure  le 
stigmate  des  Lobelia,  î/anneau  des 
fougères  {Rad^  al}.)  est  aj^lé  Gjrrus 
par  Bcmhardi  et  Swarz ,  symphkium 
par  Hedwig,  fimbria  par  Willde-. 
now ,  connecticulum  par  quelques 
auteurs.  3^  En  zoologie,  un  assem- 
blage de  pièces  qui ,  par  leur.réunion 
en  un  cercle  complet,  forment  la  par- 
tie extérieure  du  corps  des  animaux 
articulés  ;  des  taches  circulaires  qui 
s'aperçoivent  sur  diverses  parties  du 
corps  de  certains  animaux.  i 

ANNÉE  9  s.  f. ,  annus;  troc  ;  Jakr 
(ail.)  'jjrear  (  angl.)  ;  anno  (it.).  Durée 
de  la  révolution  d'une  planète  ou 
d'une  comète  autour  du  soleil.  Celle 
de  la  révolution  d'un  satellite  autour 
de  sa  planète  principale  devrait  porter 
aussi  le  même  nom  ;  mais  elle  est  gé- 
néralement désignéç  sous  cdui  de 
mois,  A  l'égard  de  la  Terre  ,  la  Ioq- 

Sueur  de  l'année  varie  suivant  le  point 
c  départ  dont  on  fait  choix  et  quel* 
qnes  autres  considérations  accessoires. 
1/ année  tropique  {vqytz  ce  mot)  est 
de  365  j.  5h.  48'  48»;  l'ivm^  sidé^ 
raie  (  voyez  ce  mot  )  de,  365  j.  6  h.  9' 
1 1  "5  ;  Vannée  anomalistique  {voyez 
ce  mot)  de  365  j.  6  h.  i5'  58''8. 
ii'année  sidérale  de  Mercure  est  de 
87 j. 969268  ;  celle  de  Vénus. ,  de 

224j' 700824  '9  <:^ll6  de  liltars  de 
680J.979619  ;  celle  de  Yesta^  de 
1 327 j. 598293  ;  celle  de  Junon  ,  de 
i5q3j.84i74^  ;  celle  de  Pallas^  de 
1 6o2J .545086  ;  celle  de  Gérés,  de 
1681J. 400908  ;  celle  de  Jupiter,  de 
4332J.5o65o  ;  celle  de  Saturne,  de 
xo758j.96984o  ;  et  celle  dlJraiius  de 
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2o688j.7f  2687.  L'annëe  tropique  àe 
Mercure  est  de  87J.g68459  ;  celle  de 

Yëous^  de  aa4j*^9^^^»  ^^^®  ^^ 
Mars  de  686}.92Qi674  ;  <^Ue  de  Yesta, 
de  i3^']}.J^o^'zio  ;  celle  de  Junoui  de 
i593î.573i6i9;  celle  de  Pallasy  de 
1682J. 245589  ;  celle  de  Gérés  ,  de 
1 68 ij.  10174^;  celle  de  Jupiter,  de 
433oj.6ro488  ;  cdle  de  Saturne ,  de 
107 46). 7 327 80  ;  et  celle  d'Uranus  de 
3o589J.357287.  L'année  sidérale  de. 
la  Lune  est  de  27  j.  7  li.  45'  1 1  "^Sq  ; 
son  année  tropique  de  27  j.  7  h.  43' 
4'7i8  ;  et  son  année  ^nodique 
{yojf.  ce  mot)  de  29  j.  12  b.  44-'  2''858. 
L'année  sidérale  du  premier  satel- 
lite de  Jupiter  est  de  ij.7€9i378; 
celle  du  second^  de  3j.55i  1810  ;  celle 
du  troisième,  de  7J.i5455a8;  et 
celle  du  quatrième,  de  i6j. 6387697. 
Celle  du  premier  satellite  de  Saturne 
est  de  o  j.  22  h.  57'  3o"i  ;  celle  du 
second ,  de  1  j.  8  h.  53'  9>"^  ;  celle 
du  troisième,  de  i  j.  21  h.  18'  25"q  ; 
celle  du  quatrième ,  de  2  j.  17  b.  44' 
Si'i  ;  celle  du  cinquième  de  4  j* 
12  h.  25'  ii'i  ;  celle  du  sixième, 
de  i5j.  22  h.  41'  i3''9;  et  celle  du 
septième  de  79  j.  7  h.  54'  57"4« 
Celle  du  premier  satellite  d'Dranus 
est  de  5  j.  21  h.  25- 2o"6;  celle 
dnsecondydeSj.  i6h.  57'  47"^» 
celle  du  troisième,  de  10  j.  25  h.  3' 
59';  celle  du  quatrième,  de  i5  j. 
10  h.  56'  29^8  ;  celle  du  cinquième, 
de  38  j.  I  h.  48i9^t  celle  du  sixième, 
de  «07  j.  16  h.  39' 56". 

ANBIELÉ^adj.,  annulatus ;  gerin^ 
geli  (ail.)  ;  anelUuo  (it.)  (annulus  , 
anneau  )•  Se  dit  d'un  animal  ou  d'une 
partie  du  corps  d'un  animal,  qui  est 
marqué  de  taches  rondes,  en  forme 
d'anneaux.  Ex.  Coluber  annulatus  j 
Sciurus  annulatus  ,  Myrmeeophaga 
annulata.     ' 

ANNELÉSy  adj.  et  s.  m.  pi. ,  An^^ 
nulatay  Annulosa,  I^om  donné  par 
Macleay  à  une  dirision  du  règne  ani- 
mal qui  comprend  les  animaux  arti- 
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cnlés ,  ceux  dont  le  corps  est  com~ 
posé  d'anneaux  unis  les  uns  ayec  les 
autres. 

ANNELIDAIBES^  adj.  cts.  m.  pL, 
AnnéUdaria*  Nom  donné  par  Blain- 
yiile  à  une  classe  d'animaux,  h  corps 
divisé  en  anneaux  ,  qu'il  regarde 
cmnme  intermédiaire  entre  les  ani- 
maux articulés  et  les  rayonnes. 

ANNELIDE9,  s.  m.  pi. ,  ^^^tt/^mr  ^ 
Annuhsa^AnmUariayAîmeiides.  Sous 
ce  nom,  Cuvier,  Lamarck ,  GoldfosSy 
Carus  et  Ficinus  désignent  une  classe 
du  règne  animal  comprenant  les  ani» 
maux  dont  le  corps  se  compose  d'an- 
neaux disposés  à  la  suite  les  uns  des 
autres. 

ANNUAIRE  ,  adj. ,  annuarius  («n- 
nus ,  année  ).  Le  Calao  annuarius 
est  ainsi  nommé  à  cause  de  l'accrois- 
sement d'un  feston  que  le  casque  de 
cet  oiseau  prend  cbaque  annnée ,  jus- 
qu'à ce  que  l'animal  ait  acquis  l'âge 
de  cinq  ou  six  ans. 

ANNUEL,  adj.  ,  annualîs  ,  «ii— 
nuus,  annotùuis  ;  einjàhrig  jjàkrig 
(al^O  f  X^orig  (angl.);  annuo  ,  <m- 
nuale{ït»).  Ce  qui. revient  ou  se  re— 
uouvelle  au  bout  ou  dans  le  cour» 
de  l'année.  On  employé  ce  mot  s 
i^'  en  botanique.  Une  plante. annuelle 
est  celle  qui  ne  dure  que  l'espace 
d'un  an ,  qui  naît ,  fructifie  et  meurt 
dans  le  cours  d'une  année  (ex.  LeS'^ 
sertia  annua ,  Capsicum  annuum  )  ; 
feuille  annuelle  ,  celle  qui  tombe  la 
première  année ,  en  automne  ;  racine 
annuelle ,  celle  qui  se  développe,  et 
meurt  dans  une  année  (  ex.  Papaçer 
Rhaas)  ;  tige  annuelle ^  celle  des. 
plantes  annuelles ,  et  celle  aqssi  des 
plantes  bisannuelles ,  qui  ne  pousse 
4}u'^  la  seconde  année  (  ex.  Solidagg 
Virga  aurea).  On  indique  qu'une 
plante  est  annuelle  eu  la  faisant  sui-* 
Vre  du  signe  0,  par  allusion  au 
temps  que  le  soleil  employé'  à  sa 
révolution  apparente.  2^  En  zoolo- 
gie ;  quelques   ornithologistes    ont 


sfftiè  miêâu  tmnuel  (à(fis  nnnatiàfa^ 
mAm  ^m  ffiuedeux  fotsftans  ranoée* 

ANNULAIRE  9  adj.  y  annularis^féÊm» 

Marmà  ;  ringJbHnig  (tll.)  f  ^Êmdkire 

<iU)  (  tmnu^  f  anneau)  ;  ^i  a  k 

Amne  d'«u  «iNieau.  SeÀt  t  1°  ea 

artfgBwnie  .  d'une  ^c(&jpx«  ^  «piasd 

•l*oinW  de  w  kme  àe  projette  eii<^ 

tièremeat  tmr  le  disque  du  «okil  ^ 

.^kd^EKirde  de  taules  fifertt^  eem- 

«ae  UB  «iHMau  lomiaealc  ;  3^  en  ralî- 

B6rileye ,  4aBS  la  BomeDclature  nii«> 

anéndogifiiie  de  Haiij  ,  tm    denaè 

^cette  ^piîthète  à  «n  prùme  bexaëdre 

«égulier  qnî  présente  *aiitoar  de  cha* 

n^e  base  six  fecettes  disposées  en 

anneau  (ex.  Baryte  carbonatée  Wt-** 

■mdmre  )  ;  3^  en  bolaaîiqjiiè ,  on  dit  : 

mndtophore  ttnnulaire ,  cebn  ^uî  a  la 

ferme d*un  anneau  (ex.  Anacardium 

«ceMmfti/e)  ;   nectaire   imnulmre -, 

«elui  qsî  a  la  même  forme  (ex.  Chi^ 

rokià  ^rmisseens  )  ;  ^mhryon  annu» 

ïaire ,  celui  qui  est  grêle  ,  alongé  et 

•eenrbé'^  de  manière  que  rexttémité 

Tadicalaire  touche  à  la  eotylëdonaire 

{ex.  Smisoia  radiata),  Gaodolle  ap- 

Mile  Wfisseaum  anmUttirês  des  tu- 

Ipes  ^liflfdrîques  simples,  marqués 

de  raies  transversales^  qui  lesibnt  pa« 

.«satire  eomposés  d'anneaux  placés  k 

ta  mrite  les  uns  des  autres,  h  Agaric 

te»  mnkttlarius  doit  cette  épitbète  à 

<cexpie  son  stipe  est  muni  d'un  col-** 

iel«ntier  épenaoui  en  forme  de  godet. 

'ANNULIGAVDE9  adj. ,  AATtu^'càra*- 
^êifiiinniits^  ameau,  emu/a,  queue). 
MàHistrionMa  annuUcauda  est  ua 
Itffasoîre  dont  la  queue  semble  for^ 
1»ée  d'anneaux  ,  quaod  elle  se  con» 
tracte. 

ANNIlilOCNRMB^  adj. ,  annulicor^ 
%is  {unnulus^  anneau ,  cornu ,  cor- 
^nc)  ;  qoi.a  Jes  cornes  ftnnelces.  Le 
•Pàhelalus  annuUcornis  est  un  crus- 
ficé  qui  a  les  antennes  latérales  el 
inférieures  bnnelées  de  roUge. 

ANNVIilFÈREy  tfdj.  ,  ahnulifer  y 
irnnUUforusiflnnulus^  inneam^yS^ 
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pbHer  )  ;  qui  porte  des  «nveauic.  £e 
ddùUs  -at&iÊiliferâ  est  un  oursiii 
Nanties  épines  sottt  atmelées  deMane 
et  de  rouge. 

^^ffitULmÈOB^  adj.  ^  iùmul^ 
{mnnubts^  amieau^  ne»)  ped);  qnt 
«  les  jambes  entourées  d'an  annea* 
ealoré.  Ex.  Mjropa  annuHpes^, 

ANMMMTB,  ady.  y  omoiMUtt  ^ 
mimaulus;  zahnhs  <iA.)  (a  prrr.  ^ 
4Mç^  dent).  Épitbète  donnée  à<âee 
coquilles  qui  n'ont  paiiie  dents  à  k 
^cbamière  (ex.  Lacina  edermàa)  ,ieni 
^i  n'-en  ont  que  de  trd»-pett  9afl«> 
kntes  (eXk  Unio  anoêcma).  Vcftt 

ANeBONlX»,  Hdj.  «t  ^  m.fl.  ^ 
jdnodonta.  Nom  donné  fwr  Lalrailk 
à  une  lam^le'de  la  classe  ides  Ëlm«»i» 
diogames ,  comprenant  eenx  de  cet 
«nimanx  dont  la  bauebe  n'offre  ai 
croc^iets ,  ni  -épines. 

AllK»OlmDfe:S,  adj.^  «t  »«  m« 
|>1. ,  Anodontidœ^  Ànodontidm*  Naaa 
donné  par  A.  Smirb  à  vne  ^^sniFilk 
de  serpens  qui  a  pour  type  le  genre 
Anodon  ,  et  pii^r  Raffinesque  &  une 
4Hbu  de  la  famille  des  Pédifèras 
9ifnkt  pour  type  le  genre  Anod9iath 

AN^IjÈNE»,  adj.  «t  s.  m.  |>1.  ^ 
jÊnolena  («priv.  ,oXcv)}y  bras).  Vma 
donné  p^  Raozani  k  une  division  )de 
la  classe  des  Acépbales ,  comprenant 
eenx  de  ces  animaux  qui  n'ont  point 
de  bras. 

ANOMAL^  9è].\%nomalus ;  cM* 
luàoi  ;  ungewohniichj  tinregelmass^^ 
î(»ll.)  ;  anomalotts,  {«"gl*)  («  priv. , 
ofta^oç  ^  égBÏ).  Se  dit,  en  général  ^ 
4'un  être  qui  ,  pat  son  faciès ,  l'rih* 
aence  on  k  présence  de  certaines 
IMrties  y  s'éloigne  de  la  grande  'ma^ 
jorîté  des  êtres  que  leurs  caractères 
généraux  placent  auprès  de  hii  et 
auxquels  il  doit  êt^e  comparé  (ex. 
Cricetus  anomabiSy  Cnidktm  ^nmo-^ 
malum),  Les  botanistes  donnent  oette 
'épitbète  aux  corolles  dont  k  forme 
-insolite  ^  'Mxerre  ^    n'offre 


mnjéi  de  €élii|iaraHMNt  aveo  des  ob« 
îeUndl^wèincnt  conmis  (ex.  Del'^ 
fhimium  Consoliétt.) 
.  AMOHéUBS  ^  adj.  et  fw  f .  pi.  , 
^wmimkfM  y  Anomales  Non  dlmne  par 
SToiinkefovt  à  ilne  dasae  de  plantes  ^ 
MropreuaBt  les  kerbes  à  ccfrolle  po^* 
Ijpëtale  irrégulîère  et  non  papiliona-» 
fm  ;  par  D.>-H.  GuiArf  à  une  élasse 
mifenBant  les  plantes  dont  les  flenrs 
••ni  mcemplètes ,  difficiles  à  aper^ 
•eroir  ^  organisées  différerament  ) 
jBiid  délemiinées  ou  incennaes. 
.  ANOilALlE  ^  Sk  f  .  ^  anmnalia  ;  Ah'- 
weichung  (ail.  )  ;  anomal/  (angl.  ) 
(«  prÎT. ,  i^oç  i  régulier).  On  ap- 
pels ainsi  »  i^  en  astronomie^  la 
«ttanoe  d'trav  planète  au  lien  de 
«m  aphélie  on  apogée^  c'est4^ire  i 
Tangle  on  arc  que  forme  avec  la  li«^ 
gne  de  l'apogée  une  autre  ligne  à 
rextrémiié  dé  laquelle  la  planète  se 
tionTe  réellement ,  et  qui  sert  à  me- 
surer leÊ  invgularités  apparentes  des 
mouTemena  planétaires;  2?  en  phy<^ 
siologie,  toute  particularité  onerte 
par  un  être  organisé  qui  s'éloigne  du 
tjpe  spécifique  ^  c'est-à-dire  de  l'en- 
tenible  des  traits  communs  à  la  grande 
majorité  des  individus  de  son  espèce  ^ 
de  son  âge,  de  son  sexe,  de  son 
pays. 

AMOMALIFLOmS^  àdj.  ,  moméH 
tUhrus  {anomalus ,  anokUal ,  Jlos  , 
ifenr).  H^  Cassini  donne  cette  épi- 
thète,  dans  lés  SynanlhéréeS ,  à  la 
calaûude  y  au  disque ,  à  la  couronne  y 
qtiand  ils  sont  composés  de  fleurs  à 
coroUes  anomales. 

ANOMi^IPiDE  9  adji  ,  anomali" 
pes  {anomalus ,  anomal  yjyes ,  pied)  ; 
quia  les  pieds  dififérens.  UOxpims 
WÊBmnUpes  est  un  inséCtç  ainsi  ap- 
pelé parce  qu^il  a'  les  pattes  diver- 
sement colorées. 

ANOilALIPÉDËS^  adj.  6t s.  m. pi., 
Anonudipedeé  (  mnamalus  ,  anomal , 
pes  y  pied).  Nom  donné  par  J.-G. 
SelMflrr  à  «n  ordre  de  la  êiasse  de^ 


offltanacf  venfemtfffft'  lilifS:  dont  1» 
doigt  intermédiaire  («$t  uni  k  Vm^ 
t^ne  par  trois  phakifgns  et  à  Vitt» 
terne  par  utmseulsfuént.r 

AN<mâi,iSiiQm  y  adf  •  y  moma^ 
Usticus.  En  àstrafao<ari»jj  Oh  appÏAe 
rét^iaiion  ou  année  AnûnmMiiiptè  le 
temps  qoi  s'écoule  deptds  Vinsiiat 
où  le  soleil  part  de  son  apOj^  }uS-» 
qu'à  celui  de  son  reldi^  appÉfyiAt  au 
même  lieu ,  patee^pi'on  appelle  an^ 
maUe  dm  s^kil  W  distante  angt^iiNa 
de  cet  astrs  An  périgée  de  son  drkite*. 
Le  meir  aHémalkUqUé  dé  la  Inâe  (M 
le  temps  qu'elle  employé  pdur  re* 
Tenir  à  un  périgée  ou  à  un  apogée» 

AMOM ALOEGlE  ,   s.    f.  ,  «HdiTiéN 

hmeia  (  âcvcjfMtXof ,  anomal ,  oittibE ,  ha« 
bitation).  Nom  donné  par  Richard 
à  Une  classe  de  plantée  compH^ant  ' 
celles  qui  otit  des  fleurs  liermaplitt>^ 
dites  et  des  fleurs  unisexuées  sur  In 
même  pied  on  sur  dies  tnditidus  dif- 
férens. 

ANOMâLÔPÉDES^  àdj.  et  s.  ihi 
pi. ,  Anomalàpedes  {anomaltu  >  ûXHê^ 
hhiI,  péiy  pied);  Nom  donne  paf 
Klein  à  iine  fktnille  de  là  classé  dé» 
Mamïuifêi^,  comnréDfaAtéètt!td&«es 
animaux  qui  oilt  leH  cinq  doigts  réu- 
nis pat  une  membtàne. 

AimMAJLOPORE  ,  adj.  ^  iinofna^ 
hporus  (oL'iiaifaiktt  y  anomal ,  iriptç  f 
pote)  ;  qui  a  dés  cellules  ou  des  bo-*-' 
réS  de   difetentes  grandeurs.    Es!» 
Heteropora  anomalopora* 

ANOMâViy  adj.  et  s^  m.  pi.  Amo'r 
maies ,  Anotnàîia.  Nom  doiiné  paf 
Lherminier  et  Lesson  à  utie  divlsioil- 
de  la  classe  des  oiseaux,  compre- 
nant ceux  dont  le  stemam  est  dé- 
pourvu de  carène;  par  Latreflle  à 
une  section  de  la  classe  des  poissons  , 
embrassant  ceux  qui  différent  d^ 
autres  par  la  disposition  de  leur» 
brancbiés  en  bouppes  arrondies ,  le 
long  des  arcs  qui  les  $uppotteflt  ;  par 
Ficînus  et  Carus  à  une  flithillé  de 
poissoas*  dans  laquelle  ils  )htif^ni^ 
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«eux  qui  ùhi  le  corps  îrrégulier  ;  par 
Cuvier  et  Laiteille  à  une  dîybîon  de 
la  famille  des  Crustacés  décapodes 
macroures  ,  comprenant  ceux  qui 
4>n  t  les  deujt  ou  quatre  derniers  pieds 
fl'us  petits  que  les  précédens  • 

'  ANOMIAI4  9  adj. ,  anomialis;  qui 
vessemble  à  une  Anomie.  Ex.  Ostrea 
tonomiùUs» 

ANOBlIDES^adj.  et  s.  m.  pl.,\^no- 
wnides  (avofAOç ,  sans  loi ,  ét^oç,  forme). 
Ifom  donné  par  Puméril  à  une  famille 
d'Ortboptères  ^  caractérisée  par  la 
Corme  bizarre  des  iusectes  qui  la  con- 
stituent. 

ANOMOGARPE9  adj. ,  a/ioinocàr- 
pus  (^ofioc  y  sans  loi ,  xapTroc'^  fruit  )  ; 
■ai  a  des  fruits  anomaux.  Le  Con- 
mium  ànomocarpum  est  ainsi  appelé 
en  raison  de  ses  fruits  ,  à  la  base  laté- 
rale desquek  est  rejetée  la  cicatrice 
florale.     ,   . 

ANOMOGÉPHALE  ,  adj.  et  s.  m. , 
■anomocephalus  (  âvojxoç ,  sans  loi ,  xe- 
'^\h  9  tête).  Nom  générique  sous  le- 
iquel  Geoffroj-Saint-Hilaire  désigne 
tous  les  animaux  dont  la  tète  offre 
accidentellement  quelque  difformité. 

ANOBIOIODIPÉRIANTHÉ ,  adj.  y 
tofiomoiodiperianthus  (àvo/xotoC)  dis- 
semblable, ^iç,  deux,  rrcpt,  autour, 
âbvOoc,  fleur).  Épithète  donnée  par 
Wacbendorff  aux  plantes  dans  les- 
cpiclles  le  nombre  des  divisions  du 
calice  diffère  de  celui  des  segmens  de 
la  corolle. 

ANONACÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
^nonaceœ.  Famille  de  plantes,  eta-> 
blie  par  Jussieu  ,  et  qui  a  pour  type 
le  genre  Anona, 

ANONÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Ano^ 
nea.  Sjnonjme  A*Anonacées,  V,  ce 
mot. 

ANOPÉTlIiE,  adj,  y  anopctàlus 
(àvà ,  en  haut ,  ttctoXov,  pélaic)  ;  qui 
a  les  pétales  dressés.  Ex.  Sedum  ano" 
petabim. 

ANOPISTHES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Anopisthia  (  a  priv.  j  oTriaOïoç ,  der- 
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fîère).  Nom  donné  par  G.-G.  Ehren^ 
berg  à  deux  familles  de  la  classe  d^ss 
Poljgastriques^  comprenant  ceux  4e 
ces  animaux  qui  ont  la  bouche  et  l'a- 
nus contigus  dans  la  même  fossette , 
et  qui ,  par  conséquent ,  sont  dépour- 
vus d'extrémité  anale  proprement 
dite. 

ANOPLUBES,  adj.  et  s.^  m.  pi.  , 
Anoplura  (0:  priv. ,  ottXov^  arme,  ovpà, 
queue).  Nom  donné  par  Leach  h  ua 
ordre  de  la  classe  des  insectes  sans 
métamorphoses  ,  comprenant  ceux 
qui  ont  la  queue  dépourvue  de  fila- 
mcns. 

ANOPLURIFOR]|IE,  adj. ,  anoplu^ 
riformis,  Macleay  et  Kirbj  donnent 
cette  épithète  aux  larves  de  coléop- 
tères qui  sont  carnivores  ,  antenni- 
fères,  à  corps  oblong  etdépiimé.Ex. 
Coccinella» 

ANORGANIQUE >  adj. ,  anorgani^ 
eus  y  inorganicus  (a  priv. ,  opyavov  , 
organe)  ;  qui  n'a  pas  d'organes.  Op- 
posé à* organique ,  et  synonyme  peu 
usité  d'inorganique. 

ANORGANOGÉNIE,  8.  f. ,  anorga- 
nogenia  (  a  priv. ,  opyavov  ,  oi^ane  , 
7cvva&> ,  engendrer  ).  Partie  de  la  phy- 
sique générale  qui  traite  de  l'origine 
des  corps  inorganiques. 

ANORGANOGNOSIE,  s.  f. ,  anor- 
ganognosia  (a  priv.,  opyavov,  organe, 
Tvûs-cç,  connaissance).  Synonyme  de 
minéralogie  ,  dont  se  sont  servis 
J.-L.-C.  Gravenhorst  et  J.  Reisin- 
ger. 

ANORGANOGRAPHIE  ,  s.  f . ,  anof^ 
ganographia  (a  priv.  ^  op7avov,  or- 
gane ,  7pà^ei> ,  écrire  )v  Description  des 
corps  inorganisés. 

AN0RGAN0L06IE  9  s.  f . ,  anorga- 
nologia  (  a  priv. ,  opTavov,  organe ,  Xô- 
70; ,  discours).  Traité  des  corps  inor- 
ganiques. 

.  ANORGIQUE  ,  adj.,  anorgicus.  Par 
contraction  d'anorganique.  Voy^  ce 
mot. 

ANORGISJUE ,  s.  m* ,  anorgismus. 
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Ensemble  de  tous  les  eorps  et  de  tou- 
tes les  forces  de  la  nature  qui  u'ap^ 
partiebnent  pas*  au  règne  organique. 
AUfOBlIfAL^adj.  ^ohnormaMs,  ab-' 
normis  (a  priv. ,  norma  ,  règle  }• 
Irrégulier,  qui  n'est  pas  conforme  à 
la  régie. 

ANORIULIE ,  s.  f . ,  ahnormitas. 
Irrégularité,  exception  à  la  règle. 

ANORRHYNQIJES, adj.  et  s.  m.  pi., 
Anorrhynchi  («priv. ,  pv7;^oç,  bec). 
Nom  donné  par  Blainviile  à  une  fa- 
mille de  la  classe  des  Subannelidaires, 
comprenant  ceux  de  ces  animaux  dont 
le  renflement cépbalique  est  dépourvu 
de  mamelons  proboscidiformes. 

ANOSTÉOPHOIUSS ,  adj.  et  s.  m. 
pi.  y  Anosteophora  (a  priv.,  offTSÔv  , 
os,  ^rpo),  porter).  Nom  donné  par 
J.-£.  Gray  à  un  ordre  de  la  classe 
des  Antliobracbiopbores,  comprenant 
ceux  de  ces  animaux  qui  n'ont  pas , 
dans  rintérieur  de  leur  corps,  la 
masse  dure  qu'on  connaît  sous  celui 
d'os  de  seiche. 

ANOSTÉOZOAIRES,  adj.  et  s.  m.  pi. 
Anosteozoaria ,  Anosteozoa  (a  priv., 
oo-Tffov, os,  Çûov,  animal).  Nom  donné 
par  Blainviile  à  un  type  du  règne  ani- 
mal ,  renfermant  les  animaux  qui 
n'ont  pas  d'os  proprement  dits. 

ANOSTOME ,  adj . ,  anostomus  (àvà, 
en  dessus,  ffro|xa,  bouche)  ;  qui  a  la 
bouche  en  dessus  du  museau.  Ex. 
Sa/mo  anostomus, 

ANOURES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
^/loz^ra  (  a  priy.,  o\tpot,  queue).  Nom 
donné  parDuméril,  La  treille  et  Ëich- 
wald  à  une  famille  ,  par  J.-Ë.  Gray  à 
un  ordre,  par  Ficinus  et  Carus  à  une 
tribu  de  la  classe  des  reptiles ,  com- 
prenant les  Batraciens  qui  sont  dé- 
pourvus de  queue  dans  l'âge  adulte. 

ANSE  9  s.  f.  y  ansa.  Ce  nom  est 
donné  par  les  astronomes  aux  pro- 
éminences de  Tanneau  de  Saturne  , 
qu'à  certaines  époques  On  aperçoit  des 
deux  côtés  du  corps  de  la  planète  ;  et 
par  les  marins  ^  à  une  trcs-petHe  baie. 
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ANSEBIDES  ,  adj.  et  a»  m,  pi,  ^n- 
sendes  y  Anseres,  Nom  donné  par 
Goldfuss  à  une  famille  d'oiseaux  , 
comprenant  les  Palmipèdes  qui  se 
rapprochent  de  l'oie ,  Anser, 

ANTARCTIQUE, ad j.,û/t<arc<«;Mj;  . 
àvTspxTixôç;  sûdlich  (ail.)  ;  southern 
(angl.)  (àvTi,  contre ,  opxro; ,  ourse); 
qui  est  opposé  à  la  constellation  de 
rOurse.  Synonyme  à^australy  ou  m^-r 
ridloncdi  en  astronomie  et  en  géogra- 
phie {cercle,  pâle  antarctique).  On 
donne  cette  épithète  à  des  animaux  et 
à  des  végétaux  qui  habitent  dans  les 
contrées  méridionales  (  ex.  Callorhfn* 
chus  antarcticus ,  Eudyptis  antarc» 
tica^  Disarrhenum  antarclicum). 

ANTÉCÉDENT,  adj.  ,  antecedens 
{antèy  devant,  cedoj  s'en  aller). 
Nom  donné ,  dans  la  nomenclature 
minéralogique  de  Haiiy,  à  un  cristal 
de  chaux  carbonatée  ,  composé  du 
rhomboïde  équiaxe  qui  précède  le 
primitif  dans  rord.re  des  rhomboïdea 
obtus,  et  de  l'inverse  qui  a  la  même 
priorité  dans  celui  des  rhomboïdes 
aigus. 

ANTÉCIEN9  adj.  et  s.  m.,  a/i/«- 
dus;  Gegenûberbewohner'{p\L)  (àvri, 
devant,  olxiw,  habiter).  Epithète  don- 
née aux  peuples  placés  sous  le  même 
méridien ,  et  à  la  même  distance  de 
l'équateur ,  mais  dans  deux  hémisphè- 
res diflférens.  Synonyme  à'anHpode» 
ANTÉDILUVIEN,  adj.,  antedilu^ 
vianus  (  antè  y  avant ,  dilunum ,  dé- 
luge). Brongniart  appelle  ainsi  les 
terrains  de  trass  et  d'alluvion  anté- 
rieurs à  la  période  animale.  Quelques, 
coquilles  fossiles  (  ex.  Conus  antedi^ 
luifianus)^  dont  les  analogues  vivans 
ne  sont  plus  connus  ,  ont  aussi  reçu 
cette  dénomination. 

ANTEFURCA,  s.  f.  Kirby  appelle 
ainsi  un  prolongement  vertical  interne 
de  l'avant-poitrine  des  i'nseeles,  con- 
sistant ordinairement  en  deux  bran- 
chés ,  qui  offrent  un  point  d'attache 
aux  muscles  des  pattes  antérieures. 
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ANTËMÉDIJlIjBE  ^aàj.^ardemedia* 
tilts  (  antè ,  avant ,  médium  j  milieu). 
Les  pétales  antémédiaires  sont ,  sui* 
Yànt  Mirbel ,  ceux  qui  se  trouvent 
opposés  aux  sépales  du  calice. 

ANTENNAIBE  ,  adj,  et  s.  m. ,  an-- 
îèhnaris  {antennaj  antenne);  quia 
rapport  aux  antennes  (  région  anteri" 
iiàire),  Robineau-Desvoidy  nomme 
àntennaires ,  dans  les  insectes  Mjo- 
daires  y  deux  petites  pièces ,  soudées 
ensemble,  sur  lesquelles  sont  im- 
plantées les  antennes. 

ANTENNABIÉKS  ,  adj .  et  s,  f.  pi . , 
Antennarieœ.  Nom  donné  par  Leasing 
â  une  section  de  la  sous-tribu  des  Sé- 
nécîonidées  gnapbaliées ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Antennaria, 

ANTENNE  ,  s.  f. ,  antenna;  Fûhl" 
Korn,  Taster{M»)  ;  feeler  (  angl.). 
On  appelle  ainsi  :  l^  dans  les  crus- 
tacés et  les  insectes ,  des  filamens  ar- 
ticulés ,  mobiles  et  infiniment  diver- 
sifiés pour  la  forme  ^  souvent  même 
selon  les  sexes ,  qui  tiennent  à  la 
partie  antérieure  et  latérale  do  la  tête, 
et  qui  paraissent  consacrés  à  un  tou- 
cher délicat ,  ou  peut-être  même 
il  quelque  sens  dont  nous  n'avons  pas 
ridée  ;  2^  dans  les  Ânnelides ,  d*après 
Sa  Vigny,  aux  tentacules  ou  cirres  qui 
s^attaçnent  sur  quelques  uns  des  an- 
neaux céphaliques,  et  se  dirigent  pour 
lia  plupart  en  avant;  3*'  chez  certains 
poissons  (ex.  Pterois antennatus) ^  à 
ces  barbillons  cylindriques  et  comme 
articulés  ,  qui  sont  placés  en  dessus 
de  la  tête ,  et  qui  ressemblent  aux  an- 
fennes  des  insectes. 

ANTENNE,  adj.,  anlennatus ;  qui 
à  des  antennes.  On  donne  celte  épi— 
thdte  à  des  poissons  qui  ont  des  fila- 
mens charnus  sur  le  devant  de  la  tête 
(ex.  tfiodon  anlennatus)  ;  à  des  insec^ 
tes  dont  les  antennes  sont  fort  longues 
(ex.  Eucera  antennata);  à  des  anne^ 
lîdes  qui  sont  dans  le  même  cas  (ex« 
Nereis  antennata)\  à  des  crustacés 
dont  les  antennes  extérieures  sont 
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très-grandes  (ex.  Penœus  antenna'^ 
tus) , 

ANTENNÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Antennatœ.  Nom  donné  par  Lamarck 
a  un  ordre  de  la  classe  des  Annelides, 
comprenant  ceux  de  ces  animaux  qui 
ont  des  antennes. 

,  ANTENNÉE^TRAGHÉALES,  adj. 
et  s.  f.  pi.,  Antennatœ^tracheales. 
Nom  donné  par  Lamarck  à  un  ordre 
de  la  classe  des  Arachnides ,  compre- 
nant ceux  de  ces  animaux  qui  ont 
deux  antennes  et  qui  respirent  par 
des  trachées. 

ANTENNE-PINCE.  Voyez  Chéli- 

cëre. 

ANTENNIFÈRE)  adj.,  antennifer, 
antenniferus  (  antenna  ,  antenne , 
Jeroy  porter).  Une  plante  {Echium 
antenniferum)  est  ainsi  appelée  parce 
qu'elle  présente ,  entre  ses  pétales  et 
son  nectaire,  deux  filets  alongés  et 
arqués ,  qui  ressemblent  aux  antennes 
des  scarabées  ;  une  autre  (Restrepia 
antenniferd)j  parce  que  deux  des  trois 
divisions  de  son  calice  sont  linéaires, 
très-étroites  au  sommet  et  antenni- 
f ormes  ;  une  autre  encore  (Trichoce" 
ros  antennifer)^  parce  que  la  colonne 
des  organes  sexuels  se  prolonge  de 
chaque  côté  en  deux  filets  antenni- 
formes. 

ANTENNIFORME ,  adj.,  antenni- 
formis  [antenna ,  antenne ,  forma , 
forme)  ;  qui  a  la  forme  d'une  antenne. 
On  donne  particulièrement  ce  nom 
aux  palpes  des  insectes,  quand  ils 
sont  longs.^  et  simulent  par  là  des 
antennes.  Ex.  Hydrophilus  piceus, 

ANTENNISTE,  adj.  et  s.  m.,  an- 
tennista;  qui  a  des  antennes. 

ANTENNULE,  s.  f.,  antennula.  On 
appelle  ainsi  les  palpes  maxillaires  des 
insectes ,  parce  qu'ils  ressemblent  à  de 
petites  antennes. 

ANTÉPECTORAL,adj  ^antepecto- 
ralis  {antè,  devant,  pectus,  poitrine). 
Kirby  appelle  pçttes  antépectorales\^ 
dans  les  insectes  ^   les  antérieures  ^ 
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celles  qui  sont  fixées  à  ravabt-poî- 
trine,  et  spiracules  antépectoraux 
une  paire  de  larges  pores  qu'on  re- 
marque à  la  membrane  qui  unit  l'a- 
Tant-poîtrine  avec  la  médi-poitrioe. 

AliTÉRIÈUA,  adj.,  anterior;  vor- 
hergehend  (al\,);  qui  est  en  avant, 
soit  pour  le  temps ,  soit  pour  le  lieu. 
On  dit,  en  botanique ,  le  stigmate  an* 
térieuTy  lorsque ,  dans  une  Oeur  irré- 
gnlière,  il  regarde  la  partie  antérieure 
du  périanthe  (ex.  Orchidées);  et  les 
stipules  antérieures ,  quand  elles  sont 
sondées  par  Jeur  base  seulement  à  la 
partie  antérieure  du  pétiole  et  libres 
dans  leur  partie  supérieure ,  de  ma- 
nière à  former  une  lame  placée  entre 
la  tige  et  le  pétiole  (ex.  Trifolium 
pratense),  R.  Brown  appelle  anthères 
antérieures  celles  que  Richard  nom- 
mait introrscs  {voyez  ce  mol). 

AlfTÉRO-DOBSAL,  ad].,  arUero- 
dorsalîs.  Les  conchyliologistes  don- 
nent cette  épitbèlè  au  crochet  d'une 
valve  de  coquille  bivalve,  quand  il 
est  placé  plus  en  avant  qu'en- arriére, 
dans  la  longueur  du  bord  supérieur 
de  \b  valve.  ^ 

ANTE^GIEN,  adj.  et  s.  m.,  anf/-« 
scius ; ge^enschattig^sAl.)  (àvrt,  con- 
tre, ffxià,  ombre).  Synonyme  d'a/i- 
tîpode  et  A'antécieny  parce  que  les 
peuples'  ainsi  placés  géographique- 
ment  l'un  par  rapport  à  l'autre ,  ont 
leurs  ombres  opposées. 
'  AlVTHÊIiE,  s.  f.,  antheîa(avBri\iov^ 
petite  fleur).  Nom  donné  par  E. 
Bieyer  à  une  grappe  composée  et  ra- 
meuse ,  dont  l'axe  est  fort  court ,  et 
dont  les  rameaux  sont  fort  longs  ou 
étalés.  Ex.  Joncs, 

ANTHELIX  ,  s.  m.,  anthelix;  àvdin 
XiÇ  ;  Gegenleiste  (ail.)  (àvrl  y  devant  y 
IXiÇ  y  limaçon).  Eminence  de  l'oreille 
externe  qui  s'étend  depuis  la  conque 
jusqu'à  la  rainure  de  Thelix ,  et  qui 
est  située  au  devant  de  celui-ci. 

ANTHÉMIDÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 

jtnihemiieie,  Nom  donné  par  H.  Cas* 
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sîni  et  J)ar  Kunlh  à  une  tribu  de  U 
famille  des  Synanthérées,  par  Lessing 
à  une  section  de  la  sous-tribu  des  Sé-^ 
nécionidées  cbrysantbémées ,  qui  ont 
pour  type  le  genre  Anthémis, 

ANTHÉBAL,  adj.,  antheraUs  (àv- 
Qyipoçf  fleuri);  qui  a  rapport  aux  an- 
tbères.Le  tube  anthéralj  dans  les  Sy« 
nanthérées ,  est  formé  par  la  coditioa 
des  anthères. 

AIVTHERE^  s.  f.,  anthera,  sper^^ 
matocystidium ,  theca  ,  capsula  ^ 
apex  y  testiculus,  testiSy  capitutum; 
Staubkolben ,  Staubbeutel  (ail.);  an^ 
tera ,  borsetta  (it.).  Petit  sac  mem- 
braneux, contenant  le  pollen  avant 
la  fécondation ,  qui  est  la  partie  es- 
sentielle de  l'étamine.  Linné  donnait 
aussi  ce  nom  à  Vurne  des  mousses.. 
Hedwig  l'a  appliné  également  à  des 
corps  oblongs,  de  forme  variée, 
<|u'on  trouve,  entremêlés  avec  des 
blamens ,  dans  les  rosettes  ou  étoiiea 
de  ces  dernières  plantes. 

ANTBÉRIGEES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Anthericeœ y  Anthericea.  Nom  donné 
par  Bartjinç  à  un  groupe  de  la  famille 
des  Âsphodelées,  par  Reicbenbach  à 
un  groupe  de  celle  des  Liliacées, 
ayant  pour  type  le  ^enre  Anthericum,. 

ANTHÉRIt'ilRE,  adj.,  antherifery 
antheriferus  {anthera ,  anthère ,  fero^ 
porter);  qui  portp  des  anthères.  On 
appelle  tube  anthérifèrele  corps  pro- 
duit par  la  réunion  des  filets  des  éta- 
mines,  dans  les  plantes  monadelphes 
et  diadelphes. 

ANTHÉBIFOBIIIE9  ad}.,  antheri^ 

formis  (anthera,  anthère,  forma ^ 

forme);  qui  a  la  forme  d'une  anthère. 

AJ^ITraÉRIN,  adj.,  ant)\erinus\^>-^ 
Goç,  fleur).  Uanthicus  antherinus 
est  ainsi  appelé  parce  qu'il  vit  sur  les 
fleurs. 

ANTHÉBIQUE^  adj.,  ttnthericus 
[anthera ,  anthère);  qui  a  rapport 
aux  anthères.  Desvau^  appelle  neo^ 
taires  ahthériques  ceux  qui  sont  ai** 

tués  sur  les  anthères» 
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ANTHÉROGÈNE  9  ad  j .  9  antherogc 
nus  (àvOiQpôç,  fleuri,  yiwaw,  engen- 
drer). Candolle  doiine  celte  épilliète 
anxjleurs  doubles  qui  le  sont  par  la 
transformation  des  anthères  seules  en 
pétales  corniculés.  Ex.  Aquilegia 
*¥ulgar{s  corniculata» 

ANTHÉSE9S.  f.,  anthesis;  àvO>]ffic; 
Blumenoffenseyn  (ail.). Ensemble  des 
phénomènes  que  présentent  les  fleurs, 
quand  elles  s'ouvrent  et  s'épanouis- 
sent. Quelquefois  aussi  on  entend 
pnr  là  le  temps  où  tous  les  organes 
d'une  fleur  sont  dans  leur  parfait  ac- 
croissement. 

ANTHIABINE,  s.  f.,  anthiarîna. 

Substance  particulière  qui  semble 
constituer  la  partie  active  de  l'upas 
aiitbiar(suc  de  Vjinthiaristoxicarià)^ 
«t  que  Pelletier  et  Caventou  crojent 
être  un  alcali  végét'^ 

ANTHIGIDES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Anthicides,  Nom  donné  par  Latreille 
a  une  tribu  de  la  famille  des  insectes 
coléoptères  trachélides,  qui  a  pour 
tjpe  le  genre  Anthicus, 

ANTHIDVLÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Anthidala.  Nom  donné  par  Robi- 
seau-Desvoidj  à  une  tribu  de  la  fa- 
mille des  Myodaires  Micromydes. 

ANTHIES.  F'oyez  ÂNTiES. 

ANTHOBIES9  adj.  et  s.  m.  pi., 
Anthobii»  Nom  donné  par  Latreille  à 
une  section  de  la  tribu  des  Scarabéï- 
des,  qui  a  pour  type  le  gençe  An^ 
thohium. 

ANTHOBRANGHES,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Anthobranchia  (avOo;,  fleur, 
6pa7;((a,  branchies).  Goldfuss désigne 
sous  ce  nom  une  famille  de  mollus-^ 
ques  ,  comprenant  ceux  de  ces  ani- 
maux qui  ont  les  branchies  disposées 
en  forme  de  panaches. 

ANTHOGÉPHALE,  adj.,  antlioce* 
pkalus  (avOoç,  fleur,  y.tffoài^  tête); 
qui  a  la  tête  en  forme  de  fleur.  Le 
Tœnia  anthocephala  a  une  très-grande 
tête ,  à  quatre  lobes  obtus ,  qui  sont 
plus  longs  qu'elle. 


ANTH 

ANTQOGORYNION,  s.  m.,  antho^ 
corynium  ;  Stimmgabel  (  ail . )  (avôoç  , 
fieur^  xopuvD ,  massue).  Meyer  appelle 
ainsi  une  sorte  de  bractée  claviforme, 
bifurquée ,  qui  est  placée  hori^nta- 
lement,  et  en  quelque  sorte  à  cheval, 
sur  le  pédoncule  du  Suruhœa  gma» 
nensis, 

ANTH0DI0N,8.  m.,  anthodium; 
Blûtheni'ôrbcheny  Bhimensammlung 
(ail.)  («vOoç,  fleur,  d[uu ,  envelopper). 
Ehrhart  le  premier  a  employé ,  pour 
désigner  la  fleur  composée ,  ce  mot , 
dont  Willdenow  et  Cavanilles  ont 
restreint  la  signification,  en  le  ren-> 
dant  synonyme  de  calice  commun*  Gas- 
sini ,  lui  conservant  son  acception  pri- 
mitive ,  l'a  changé  en  celui  de  ca/a— 
thidcj  bien  préférable  au  mauvais 
terme  de  céphalanthe ,  introduit  par 
Richard,  qui  aurait  du  dire  anthocé-^ 
phale,  Liuk  distingue  Vanthodion 
vrai  (Jlores  congregati)^  lorsque  les 
fleurs  s'épanouissent  de  la  circonfé- 
rence vers  le  centre  ,  et  Vànlhodion 
faux  (flores  agrégatif  lorsque  l'an- 
thèse  ne  suit  pas  cette  marche ,  que 
l'épanouissement  commence  sur  plu- 
sieurs points  à  la  fois. 

ANTHOLOGIE,  s.  f.  ,  anthologia; 
àvOo^7ta  (  avOoç ,  fleur ,  "kôyoz  ,  dis- 
cours). Discours  ou  traité  sur  les 
fleurs  ;  ouvrage  qui  traite  d'un  choix 
de  fleurs. 

ANTHOMYDES  ,  adj,  et  s.  f.  pi.  , 
Anthomjrdes  (  avOoç ,  fleur  ,  (xvî«  , 
mouche).  Nom  donné  parRobineau- 
Desvoidy  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Myodaires  Mésomydcs  ,  compre- 
nant des  espèces  qui  vivent  généra- 
lement sur  les  fleurs. 

ANTHOMYZESjadj.  et  s.  m.  pi., 
Anthomjrzœ  (avOoç  ,  fleur ,  ^xul^aoi , 
sucer).  Nom  donné  par  Vieillot , 
Ranzani  et  G.  Bonaparte  à  une  fa- 
mille de  Passereaux  ,  comprenant 
des  oiseaux  qui  sucent  le  suc  sucré 
des  fleurs. 

AJVTHOPQAGE,  adj. ,  anthopha^ 
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gus  (  avdoç  y  fleur ,,  faya) ,  manger)  ; 

3  m  mange   des  fleurs ,  qui  vit   de 
eurs  :  insecte  anthophage, 

ANTHOPHILE  ,  adj. ,  anthophilus 
(Sv9oç  9  fleur,  ^iXco» ,  aimer)  ;  qui 
aime  les  fleurs.  Le  Saccomys  antno- 
philiis  a  été  ainsi  nommé  parce  qu'on 
a  trouvé  les  abajoues  d'un  individu 
pleines  de  fleurs  de  Securîdacaj  VEri" 
go  ne  anthophila  ,  parce  que  ce  dip- 
tère est  commun  sur  les  fleurs. 

ANTHOPHILES^adj.  et  s.  m.  pL  , 
Anthophila^  Anthophilœ(oivBoçj  fleur, 
«pt^coi,  aimer).  Nom  donné  par  La- 
marck,  Dumëril,  Goldfuçs  ,  La- 
Ireille  ,  Ficinus  et  Garus  à  une  fa- 
mille d'insectes  Hyménoptères  ,com- 
{irenant  ceux  qui  vivent  du  suc  miel- 
enx  ou  du  pollen  des  fleurs  ;  par 
Robineau-Desvoidj  à  une  famille  dé 
Mjodaires  ,  comprenant  ceux  de  ces 
insectes  qui ,  à  l'état  parfait ,  se  trou- 
vent plus  particulièrement  sur  les 
fleurs. 

ANTHOPHORE,  s.  m. ,  anthopho* 
rus  y  anthophorum  (avOoc ,  fleur ,  ?épa>| 
porter).  Nom  donné  par  Candolle  et 
Nées  d'Esenbèck  à  un  prolongement 
du  réceptacle  de  la  fleur ,  qui  part 
du  fond  du  calice  ,  et  porte  les  péta- 
les, lesétamines  et  le  pistil.  Ex.  4$*!- 
lene* 

ANTHOPHORE,  adj.  ,  anthopho- 
tus;  hlûthentragend  {si\\,).  Se  dit 
d'une  plante ,  ou  d'une  partie  de 
plante ,  qui  porte  une  ou  plusieurs 
fleups.  Sjnon jme ,  en  ce  sens  ,  de 
florifère. 

ANTHOPHYLLE  9 adj. ,  anthophyU 
lus{3iv9oçy  fleur,  ^XXôv ,  feuille). 
Le  Pat^etta  anthophjrlla  a  été  appelé 
ainsi  parce  qu'un  des  lobes  de  son 
calice  est  alongé  en  forme  de  foliole. 

ANTHOSPERME  ,  s.  m.  y  antho^ 
jveri?ta'(avOoc,  fleur  ,  orTrépfia,  graine). 
Sous  ce  nom ,  Gaillon  désigne^  des 
agglomérations  de  petits  globules  qui, 
dîans  certaines  tbalassiopbjtes  sjm- 
pbjsistées ,  précèdent  toujours  le  dé- 
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veloppement  de  tubercules  ou  con— 
ceptacles ,  parce  que  ,  dans  ces  êtres 
d'une  organisation  plus  simple ,  elles 
présentent  quelque  analogie  avec  l'é* 
tat  floral  des  plantes  pbanéro— 
games. 

ANTPOSPERMÉES,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Anthospermece,  Nom  doAné  par 
Gindolle  et  A.  Ricbardii  une^triba 
de  la  famille  des  Rubiacées  ,  qui  a 
pour  tjpe  le  genre  jinthospermum. 

ANTHOSPERMIQUE  9  adj.  ,  an- 
thospermicus.  Épitbète  donrtée  ^ïar 
Gaillon  au  mode  de  fructification  de 
certaines  tbalassiophjtes  sympbysîs- 
tées  que  d'autres  ont  appelé  cap^ 
sulaire. 

ANTHOSTOMES  9  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Anthostoma  (  ^[9o( ,  fleur  ,  aropia  , 
bouche  ).  Non|H|^  par  Lalreille  à 
une  famille  de  ra  classe  des  Ëlmin— 
thaproctes,  comprenant  ceux  de  ces 
animaux  qui  ont  quatre  trompes  oa 
quatre  suçoirs  saillans  ,  auriculifor*- 
mes  ou  pétai oïdes  ,  ce  qui  donne  à 
leur  tête  l'apparence  d^une  fleur. 

ANTHOXANXHÉES,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Anthoxantheas,  Nom  donné  par 
Link  à  une  tribu  dé  la  famille  des 
Graminées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Anthoxanthum, 

ANTHOZUSIE  ^  s.  f.  ,  anthozusia. 
Nom  donné  par  Link  à  un  genre  d'i»- 
namorphose  des  feuilles ,  qui  a  lien 
quand  ces  organes  prennent  le  carac- 
tère des  pétales ,  transformation  rare , 
mais  que  Jaeger  a  observée  dans  le 
Tulipa  Gesneriana  et  le  Rasa  centi^ 
folia.  ^ 

ANTHRAGIDES9  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
jénthracida{oivBpaliy  charbon).  Nom 
imposé  par  G.-F.  Naumann  à  une 
classe  ,  et  parBetidant  à  une  famille 
de  minéraux ,  comprenant  ceux  qui 
renferment  du  carbone ,  soit  pur,  soit 
combiné  avec  d'autres  corps. 

ANTHRAGIENS  9  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Anthracii.  I^om  donné  par  Latreille 
à' une  tribu  de  la  famille  des  Di- 
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i itères  tanjstoines  9  qui  a  pour  type 
e  genre  Anthrax. 

ANTHRACIFÉRE,  adj*  ,  aruhraci- 
fer  j  anthracîferus  (  avOpaÇ ,  char- 
hon  j  fero  ,  porter  )  ;  qui  contient 
du  charbon  ;  roche  anthracî/ere, 

ANTHRACITES,  s.  m.  pi.  ,  An^ 
ihracites»  Nom  donné  par  Ampère  à 
vn  genre  de  la  classe  des  Gazoîjtes  , 
qui  comprend  le  carbone  et  l'hy- 
orogène. 

ANTHRAGITEra,  ad}.  ;  qui  a  du 
rapport  avec  l'anthracîte  :  houille  art' 
tnraciieuse, 

ANTHRAGOMÊTRE  9  s.  m.  ,  an- 
thracometrum  ;  Kçhlensàuremesser 
(alU)  (av9paÇ  ,  charbon ,  perpiu  ,  me- 
surer ).  Instrument  propre  à  déter- 
miner la  quantité  d  acide  carboni- 
que qui  existe  dajgî|n  mélange  ga- 
zeux» ^^ 

ANTHRAXIFÉRE,  adj.^  anthraxi-^ 
fer  («vÔpaÇ,  charbon  ,  fero  y  porter), 
l^om  donné  par  Omalius  à  un  groupe 
de  roches ,  qui  souvent  sont  colorées 
par  de  l'anthracite.  Ce  nom  est  mau- 
Tais  :  car  y  outre  que  tous  les  syslè- 
xnes  qui  composent  le  groupe ,  ne 
contiennent  pas  de  l'anthracite  j  et 
que  cette  substance  se  trouve  aussi 
dans  d'autres  terrains ,  il  peut  son- 
Tent  donner  lieu  à  quelque  confu- 
sion ,  par  son  rapport  avec  celui  du 
terrain  houiller. 

ANTHRAZOTHION  9  s.  f.,  anthra- 
%othion  (  ^vOpaÇ  ,  charbon ,  a  priv. , 
(woi  y  vivifier  j  Sitov  ,  soufre).  Grott- 
huss  donne  au  sulfocyanogène  ce 
nom  qui  exprinli  qu'il  contient  du 
carbone  ,  de  l'azote  et  du  soufre. 

ANliaORAZOTHIONIQUi: ,  adj.,  an- 
ihrazothionicus.  Synonyme  inusité  de 
éulfocyardque.  Voyez  ce  mot. 

ANTHRAZOTHIONURE  9  s.    m.  y 
.  cnthrazethionuretum.  Synonyme  inu- 
sité de  suLfocyanure.  Voyez  ce  mot. 
ANTHRIBIDES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Antkrihides,  Nom  donné  par  La- 
treille  à  une  tribu  de  la  famille  des 
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Rhynchophores ,  et  par  Scheenherr  a 
un  groupe  de  la  famille  des  Curcu- 
lionides  ,  qui  ont  pour  type  le  genre 
Anthribus. 

ANTHRIBITES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Anthribites,  Nom  donné  par  E.Eich- 
wald  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Rhynchophores,  ayant  pour  type  le 
genre  Anthribus, 

ANTHROPOGHIMIE  9  s.  f .  ,  an- 
ihropochemia  (otvOpwTroç,  homme,  ;(«- 
psia ,  chimie).  Partie  de  la  chimie 
dont  l'objet  est  de  faire  connailre  les 
phénomènes  chimiques  qui  ont  lieu 
dans  le  corps  de  l'homme ,  ou  les 
propriétés  chimiques  des  parties  qui 
entrent  dans  sa,  composition. 

ANTHROPOGÉNÉSIE  ,  S.  f.  ,  an- 
ihropogenesis  (  avôpcoTroç  ,  homme  j 
ysvgfft; ,  origine  ).  Synonyme  d'a/i- 
thropogénie.  Voyez  ce  mot. 

ANTHROPOGÉNIE  9  S.  f.  ,  anthro^ 
pogenia  (  avOpoûtTroc  ,  homme ,  yewàci»  y 
engendrer  ) .  Branche  de  la  physiolo^ 
gie  qui  traite  des  phénomènes  de  la 
génération  chez  l'homme* 

ANTHROPOGRAPHE,  adj.  et  s» 
m.  ,  cuiihropographus  (  avdpcairoç  , 
homme  ,  7pàf  &> ,  écrire  )  ;  qui  écrit 
sur  l'anatomie  de  l'homme  ,  sur  sa 
physiologie ,  et  en  général  sur  son 
histoire. 

ANTHROPOGRAPHIE  ^  s.,  f. ,  an^ 
thropographia,  A  la  renaissance  des 
lettres ,  ce  mot  exprimait  l'ensembU* 
des  connaissances  qu'embrassent  l'a- 
natomie et  la  physiologie  humaines» 
On  ne  s'en  sert  plus  aujourd'hui ,  ou 
tout  au  plus  le  prend*on  comme  sy- 
nonyme à* anthropologie.  Voyez  ce 
mot. 

ANTHROPOLOGIE  ,  s.  f.  ,  anthro- 
pologia  (  av6|3Gi)7roc ,  homme  ,  Xoyoç  ^ 
discours  ).  Ensemble  des  connaissan- 
ces relatives  à  l'homme  et  à  l'espèce 
humaine,  tant  sous  le  rapport  de 
l'organisation  ,  que  sous  celui  des 
actions ,  des  facultés  et  des  moeurs  f 
qui  en  découlent* 
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ANTHROPOMAGNÉTISSIE)  fl.  m.  ï 

anthropomagnetismus(pi)tBp€ùTtoçj  lion> 
me  9  magnes  ,  aimant).  Nom  donné 
par  Spindler  au  magnétisme  animal , 
en  raison  des  eonnex  ^ns  qui  existent 
entre  Tbommeet  tous  les  autres  corps 
de  la  nature  ;  d'après  les  vues  parti- 
culières de  la  philosophie  dite  natu- 
relie. 

ANTHBOPpUlÉXAIXISlIIE  9  s.  m . , 
anthropometalUsmus  (avdpwTroc ,  hom- 
me y  metallum ,  métal).  Nom  donné 
par  Spindler  à  une  des  formes  prin- 
cipales du  magnétisme  animal,  qui 
fait  qu'un  homme  doué  d'une  organi- 
sation spéciale  peut  y  en  vertu  de  sa 
ferme  volonté ,  déterminer  les  gran- 
des formes  de  la  nature  et  leur  faire 
exprimer  celles  de  sa  spontanéité. 

ANTHROPOMÉTRIE  9  s.  f.  ,  a/i- 
ihropometria  (oivBptanoi ,  homme  ,  futr 
tpibi ,  mesurer).  Art  de  mesurer ,  de 
cisdculer  et  de  déterminer  les  propor- 
tions respectives  des  diverses  parties 
du  corps  bien  conformé  de  l'homme. 

ANTHROPOMORPHE  9  adj. ,  an- 
ihropomorphus  (  ofvOpttTrtç ,  homme  , 
tupfi  f  forme  )  ;  qui  a  la  forme  d'un 
homme.  Linné  y  dans  ses  premiers  es- 
sais de  classification  ,  avait  donné  le 
nom  à! Anthropomorphes  à  un  ordre 
de  la  classe  aes  Mammifères.  L'O— 
phrys  aiuhropomorpha  est  ainsi  ap- 
pelé parce  qu'on  a  comparé  sa  fleur 
à  un  homme  pendu  par  le  bras. 

ANTHROPOMORPHOLOGIE  9  s .  f. , 
ûnthropomorohologia  (oyOpuTroç,  homr 
me,  (topfq,  forme,  ^oc,  discours). 
Science  qui  traite  de  la  forme  des 
diverses  parties  du  corps  humain. 
Sjnonyme  iausité  iHanatomie, 

ANTHROPONOMIE,  s.  f.^  anthro» 

e\nomia  (àvdp&moc ,  homme  ,  vo^aoç  , 
i).  Science  qui  traite  des  lois  prési-« 
dant  à  la  formation  de  l'homme ,  ou 
à  l'exercice  de  l'action  des  parties  qui 
le  constituent.  Synonyme ,  en  ce  der- 
nier sens ,  de  physiologie, 
ANTHROrOWISiiE^  «•  m*»  anthro^ 
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ponismus.  Nom  donné  par  Spindler 
à  une  des  formes  principales  cki  ma*^ 
gnétisme  animal ,  lorsqu'un  individa 
admet  en  lui-même  les  qualités  de  U 
spontanéité  d'un  autre ,  et  le  suit ,  eu 
quelque  sorte ,  comme  la  lune  suit  Ul 
terre  dans  sa  révolution  annuelle. 

ANTHROPOPHAGE  ,  adj.  et  s.  m.  i 
anthropophagus  :  Menschenfressm" 
(ail.)  (avOpcoTTocy  homme,  ^payfii),ma»r 
ger)  ;  qui  mange  des  hommes.  I^  brve 
de  la  Thjrreophora  anthropophage 
dévore  les  préparations  anatomiques» 

ANTHROPOPHAGIE, s.  f.,  a/i/Aro- 
pophagia;  Menschenfressereî  (ail.) 
(avG|9Gi)7roc,  homme ,  fiy^y  mangçr). 
Penchant  de  quelques  individus  et 
de  quelques  peuples  sauvages  à  maii- 
ger  de  la  chair  humaine;  actioft 
même  de  mang^  fiette  chair. 

ANTHROPOlPiMORE,  adj. ,  anth^ 
pophorus  (avOpoJTTOc ,  homme ,  ^m  , 
porter).  Le  Loroglossum  antltropqtr 
phorum  a  été  appelé  ainsi  parce  qu'on 
a  cru  trouver  de  la  ressemblance  en^ 
tre  le  labelle  de  sa  fleuret  un  hpmmo 
pendu  par  le  bras. 

ANTHROPOSOMATOLOGHByS.  f.,^ 
anthroposomatologia  (oivQpwroç ,  hom* 
me ,  ffbjpx  y  corps ,  ^o'yoç ,  discours). 
Description  du  corps  de  l'homme» 
Synonyme  inusité  à'anatomiem 

ANTHROPOSOPHIE  9  s.  f .  ^  M^ 
throposophia  (avOpuTFOc  ,  homme  p 
qoffiof, ,  connaissance).  Sciepce  ou  cou* 
naissance  de  la  naturç  de  l'homme  y 
envisagé  sous  le  point  de  vue  pby^r 
siologique. 

ANTHROPOTOMIEy  s.  f,,  aur 
thropotomia  ;  MenschenzergUederung 
(ail.)  (avdpuiroc  9  homme ,  TCftvfi^ ,  cou* 

Eer).  Art  de  disséquer  les  cadavref 
umains.  Synonyme  d*anatomie. 
ANTHURE,  subst.  m.,  anlhuruê 
(«vôo;,  fleur,  ovpà,  queue^.  Nom 
donné  par  Link  aux  pédoncules  alon-« 
gcs  qui  portent  des  fleurs  en  faii-v 
ceau. 

ANTIGHLOIUSIIQUE,  adj. ,  mtiri 


8d 


ANÏI 


chhristicus.  On  appelle  théorie  anii" 
chloristique  l'hjpothèse  admise  à  la 
criêation  de  la  chimie  pneumàtiqne , 
fortement  çbranlée  en  1809  par  Gay- 
litissac  et  Thénard ,  et  définitivement 
rcjelée  en  1810  par  H,  Davj,  d'a- 
près laquelle  le  chlore,  au  lieu  d*être 
un  corps  simple  ,  était  censé  ré- 
sulter d'une  Gom];>inaison  d'oxigèné 
«t  d'un  radical  inconnu. 

ANTIGLUVANTHE  ,  s.  m, ,  andcli^ 
rumthus  (  àvfi ,  devant ,  xXivîi ,  lit , 
•^vOoç ,  fleur) •  H.  Gassini  appelle  ainsi 
la  partie  inférieure  et  squamifère  du 
dinantbe  des  Synanthérées. 

ANTIÉDRIQUE,  adj.,  antiedrîcus 
(àvTÎ,  contre,  «^pa,  base).  Epithètc 
donnée^  dans  la  nomenclature  miné- 
valogique  dé  Haiiy ,  à  un  cristal  cotnr 
pose  de  deux  rhoi^ipïdes  dont  cha- 
'Cun  a  ses  faces  tournées  en  sens  con- 
traire de  celles  de  l'autre.  Ex.  Chaux 
tarbohatée  antiédrique, 
'  ANTIENNE AEDRE,  adj.,  antien- 
"ïieaedrus  (kvrï ,  contre ,  fwta ,  neuf, 
'iâpot ,  base).  Nom  donné,  dans  la  no- 
menclature minéralogique  de  Haiiy , 
â'un  prisme  k  douze  pans,  terminé 
par  deux  sommets  à  neuf  faces.  Ex. 
'Tourmaline  antierinéaëdre. 
'  ANTIES  9  s.  f .  pi. ,  antia: ,  anthiœ , 
cnthiadesjcaprona;Schneppen  (ail.). 
î^om  donné,  aux  cornes  du  front  em- 
plnmé  des  oiseaux,  qui  s'avancent 
de  chaque*  côté  vers  les  narines ,  en- 
tre l'angle  frontal  et  la  base  de  la 
mâchoire  supérieure. 

ANTILAllIBANES,adj.  et  s.  m.  pl.^ 
Jintilambani  ( ffVTcXa/xpâvoi ,  saisir). 
Nom  donné  par  Ranzauî  à  une  fa- 
mille de  l'ordre  des  grimpeurs,  com- 
prenant des  oiseaux  qui  se  servent  de 
leurs  doigts  pour  saisir  la  nourriture 
«t  la  porter  au  bec. 

ANTIMOINE^  s.  m. ,  antimonium , 
Stibium;  Spiessglanz  (ail.)  ;  antimonjr 
(angl.);  antimonio  (  it.  ).  Métal  so- 
lide à  la  température  ordinaire,  dont 
}a  découverte  parait  avoir  été  faite 
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par  Basile  Valentîn ,  vers  la  fin  du 
quinzième  sîcde,  et  dont  l'histoire  a 
été  perfectionnée  par  l6s  travaux  sur- 
tout de  Proust  et  de  Berzelrus. 

ANTIMONIAL^  adj. ,  antimonialis . 
Se  dit,  en  minéralogie,  d'un  métal 
qui  est  uni  avec  de  l'antimoine  mé- 
tallique. Ex.  Argent  antimonial, 

ANTHMONIATE,  s.  m.,  antimo^ 
nias.  Nom  donné  aux  sels  {antimou" 
saure  Salze ,  ail.)  qui  sont  formés  par 
la  combinaison  de  l'acide  antimoni- 
que  avec  les  bases  salifiables. 

ANTIMONIGO-POTAS8IQUE9  adj . , 
antimonico^potassicus.  Epithète  don- 
née ,  dans  la  nomenclature  chimique 
de  Berzelius,  à  un  sel  double  qui  ré- 
sulte de  la  combinaison  d'un  sel  an- 
tinionique  avec  un  sel  potassique. 
Ex.  Tarira  te  antimonico^potassique 
{lartrate  <f  antimoine  et  ae potasse) • 

ANTIMONIDES9S.  m.  j^\,,j4ntimo^ 
nides.  Nom  donné  par  Béudantà  une 
famille  de  minéraux  composée  de 
ceux  qui  contiennent  de  l'antimoine , 
seul  ou  combiné. 

ANTIMONIÉ,adj.  Se  dît,  en  mi- 
néralogie, d'une  substance  qui  con- 
tient de  l'antimoine  non  métallique. 
Ex.  Argent  antimonié  sulfuré. 

ANTIMONIEUX,  adj.  ,  antimo^ 
niosus.  Epithète  donnée  à  un  acide 
(  deutoxide  d^ antimoine  ;  antimonige 
Sàure,  ail.),  qui  est  le  second  degré 
d'oxigénaliou  de  l'antimoine,  à  un 
chloride  et  à  un  sulfide  (  antimoine 
crud^  Doppeltschwefelantimon,  ail.), 
qui  correspondent  à  l'acide  antimo- 
nieux ,  sous  le  rapport  de  la  compo- 
sition. 

ANTIMONIFEHE ,  adj.,  antimo^ 
nifer  ,  anlimoniferus  ;  spiessglanz^ 
haltig  (  alL).  Sedit^  en  minéniloçie , 
d'une  substance  qui  contient  acciden- 
tellement de  l'antimoine.  Ex.  Plomb 
sulfuré  antimonifère. 

ANTIMONIQUE,  adj.  ,  antimo-- 
nicus.  Nom  donné ,  dans  la  nomeo* 
clature  chimique  de  Berzelius ,  k  an 
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oxide  (protoxide  d* antimoine;  Jlntî" 
monoxfd^  Aritùnonoxjrdul ^  àll.),  qui 
est  le  premier  degré  d'oxidatîon  de 
l'antimoine  ;  à  un  acide  (  tritoxide 
d'antimoine;  Antimonsàure  y  ail.  ), 
qui  est  le  troisième  ;  à  un  sulfure  {An-^ 
derthalbschwefelantimon  ,  ail.  )^  qui 
est  le  premier  degré  de  sulfuration  de 
ce  métal,  et  qui  s'appelle  ainsi  quand 
il  joue  le  rôle  de  suif  obase,  car ,  lors- 
qu'il joue  celui  de  sulfide,  on  le. 
nomme  sulfide  hypantimonieux  ;  à  un 
sulfide  {soufre  doré  d'antimoine ^ 
Spiessglanzschwefel,  Goldschwefel , 
Drittehcdlfsckwe/elantimon,  ail.),  qui 
correspond  à  1  acide  antimonique  , 
sous  le  rapport  de  la  composition;  à  un 
oxisulfure  {Antimonoxjrd'^sckwefel'^ 
antimonj  ail.  )  ,  qui  est  une  combi- 
naison ,  en  proportions  définies, 
d'oxideet  de  sulfure  antimoniques  ;  à 
un  iodosulfurê  {Jodschwefelanlimon , 
ail.),  qui  est  une  combinaison  définie 
d'iode  pt  de  sulfure  antimonique; 
aux  oxisels  qui  ont  pour  base  l'oxide 
antimonique  ;  aux  sels  haloîdes  qui 
résultent  de  la  combinaison  de  l'an- 
timoine avec  un  corps  halogène  (  ex. 
Chlorure  antimonique ,  chloride  an^ 
timonique), 

ANTISfONITE,  s.  m. ,  antimonis. 
Nom  d'un  genre  de  sels  (  antimon-^ 
igsaure  Salze ,  all.)^  qui  sont  formés 
par  la  combinaison  de  l'acide  anti- 
monieux  avec  les  bases  salifiables. 

ANTIMONIIIRE,  s.  m.,  antimo^ 
niuretum".  Nom  donné  par  Beudant 
aux  alliages  de  l'antimoine  avec  d'au- 
tres métaux. 

ANTIMOKOXIDE ,  s.  m. ,  antimon- 
oxjrdum,  Beudant  donne  ce  nom 
aux  combinaisons  naturelles  d'anti- 
moine et  d'oxigène. 

ANTIOCHALINS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Antiochalina  (àvrioc,  en  face ,  ;(aXivoi, 
dents).  Nom  donné  par  MuUer  à  une 
famille  de  reptiles  Ophidiens,  compre- 
nant ceux  qui  ont  les  dents  antérieures 
yeDimeuM». 
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ANUPAtHIE^  s.  L,antipathia; 
àvTt7rà0ta;  Abueigung  (ail.)  («vTr, 
contre,  waGoç,  passion).  Aversion, 
répugnance,  naturelle ,  et  non  raison- 
née  ,  pour  certaines  ^rsonnes  on 
choses. 

ANTIPATHIQUE,  adj.,  antipathie 
eus;  qui  répugne,  qui  est  opposé ^ 
contraire. 

ANTIPHLOGISTIQUE^adj. ,  anti-^ 
phlogisticus»  Epilhéte  donnée  à  la 
chimie  pneumatique ,  c'est-à-dire  à 
la  théorie  chimique  créée  parLavoi- 
sier ,  parce  qu'elle  renversa  la  doc- 
trine du  phlogistique  9  dont  Stahl 
avait  été  l'inventeur. 

ANTIPHYSIQUE,  adj. ,  antiphysi^ 
eus  ^  àvTt^uffixôç  (àvTi,  contre  ,*  yvciç  y 
nature)  ;  contraire  à  la  nature*  Ce 
mol  doit  être  bi^ni ,  parce  qu'il  ex-» 
prime  une  idée  WbsiTrde ,  rien  de  ce 
qui  arrive  ne  pouvant  être  contraire 
à  l'ordre  et  aux  lois  de  la  nature. 

ANTIPIEDS,  s.  m.  pi. ,  antioedes 
[antè^  devant,  pesy  pied).  Nom  donné 
par  Illiger  aux  pattes  de  devant  des 
mammifères. 

ANTIPODAL,  adject.,  antipodalh 
(àvTt ,  contre ,  îtoOç  ,  pied)  ;  qui  a  rap* 
port  aux  antipodes,  qui  est  antipode^ 

ANTIPODES,  adj.  et  s.  m.  pi.  ,an- 
tipodes  ,  antichtones  ,  antichnites  / 
Gegerfiissler  (ail.) .  Épithète  donnée 
aux  peuples  qui  sont  diamétralement 
opposés  les  uns  aux  autres ,  qui  ka— 
bitent  sur  des  parallèles  à  l'équateur 
également  éloignés  de  ce  cercle ,  les 
uns  du  côté  du  Sud  ^  les  autres  du 
coté  du  Nord ,  qui  ont  le  même  méri- 
dien ,  et  qui  sont  séparés  par  180  de- 
grés de  longitude. 

ANTIPOITRINE  ^  S.  f. ,  antep0ctus. 
Kirbj  appelle  ainsi  le  côté  inférieur 
du  niani tronc  des  insectes,  celui  qui 
sert  à  l'insertion  des  bras. 

ANTIPYRÉTIQUE,  adj.,  antipjrre^ 
ticus  (  àvTt ,  contre ,  Trûp ,  feu  )  ;  qui 
est  contraire  au  feu.  Le  FontinaUs  an'^ 
tipyretica  a  reçu  ce  nom  parce  qu'au 


dire  de  Linné  ,  les  Lapons  en  garnis-^ 
sent  leurs  cheminées  de  bois ,  pour 
empêcher  que  le  feu  n'y  prenne. 

ANimiuaiNÉIlSy  adj.  ets..f.  pl.j 
^nUrrhineœ  ,  Antirrhinea,  Nom 
donné  par  quelques  botanistes  à  li^ 
figaiille  deç  Scrofulariées ,  par  Bartling 
à  une  tribu  de  cette  famille,  et  qui 
est  tiré  de  celui  du  genre  Antirrhi" 
num. 

antistatique:  ,  adj. ,  antisiatîçus 
(avn,  contre,  I<rTi9fu,  poser).  Epi- 
thète  donnée  9  dans  la  nomenclature 
minéralogique  de  Haûy ,  à  un  cristal 
dans  lequel  certaines  facettes  addi- 
tionnelles ont  des  figures  sjmétri- 
<|ues  et  d'autres  des  figures  irréguliè- 
res, par  une  suite  des  difO^rentes  po- 
sitions qu'elles  occupent.  Ex.  Chaux 
carbonalée  ai^ti^ta^ique. 

ANTISTIQIJE  j^  adj.  ,  antUticus 
(Àw,  contre,  grlÇ,  rfingée).  Nom 
donné  I  dans  la  nomenclature  miné- 
ralogique de  Haiiy  ,  à  vn  cristal  dans 
lequel  les  facettes  de  diverses  rangées 
sont  tournées  en  sens  inverse  les  unes 
des  autres.  Ex.  Chaux  c(trbonatée 
muistique* 

AJ^TimÉNAB)  s.  m.  9  antithenar; 
àvTtOivap  ;  Gegenklopfer  (ail.)  (âvri , 
Tis-à-vis ,  Icvap ,  tbénar  ).  Nom  de  la 
portion  de  la  main  de  l'homme  qui 
est  opposée  au  thénar ,  et  qui  s'étend 
depuis  la  base  du  petit  doigt  jusqu'au 
poignet.^ 

ANTITRA6US9S.  m. ,  iuifitragus; 
ivrcTparyoç;  Gegenbock  (ail.)  («vfty  vis- 
»*yis  y  Tpàyoc,  tragus).  Nom  donné 
à  une  éminence  conique  du  pavillon 
de  l'oreille  externe ,  qui  est  située  un 
peu  au  dessous  et  en  face  dn  tragus. 

AlwrrmOPB^  adj.  ,  antitropus 
(àvTi^  vis-à-vis^,  Tp£7r»,  tourner).  Ri- 
chard appelait  ainsi  les  embryons  qui 
sont  dans  une  direction  contraire  à 
celle  de  la  graine ,  c'est-à-dire  dont 
l'extrémité  cotylédonaire  correspond 
aahile.Ex.  Th/mélées . 

ANTUAAIIINU>£9^  adj.  et  g.  m. 
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pi.  l 'Antliarhinides.  Nom  donné  par 
pchœnherr  à  un  groupe  de  la  famiUç 
des  Gurculionides,  qui  a  pour  type  Iç 
^cnre  Antliarhinus. 

ANTLIATES9  adj.  et  s.  m;  pl., 
Antliata  (avrXtov,  biberon).  FaDri- 
cius  donnait  ce  nom  à  un  ordre  de  la 
classe  des  insectes,  comprenant  oeusf; 
chez  lesquels  il  avait  cru  observer  ui^ 
suçoir  articulé. 

ANTLIE9  s.  f.,  antlia  {œnlm^ 
biberon  ).  Kirby  donne  ce  nom  à  l'ins- 
trument oral  des  insectes  lépido- 
ptères. 

ANTLIOBBAGHIOPHOBES  9  adj. 
et  s.  m«  pi.  ,  AntHobrachiophorq 
(  àvTXiov  9  biberon ,  Bpa^ioiv ,  pras  | 
ffip<a ,  porter).  Nom  aonné  par  Ïf.-Ef 
Gray  à  une  classe  de  mollusques  eomr 
prenant  les  Céphalopodes ,  parce  que 
ces  animaux  ont  les  bras  garnis  de  su* 
çoirs. 

ANTOÉGIEN.     J^qyez  ANTHsacv, 

AIVTBB^s.  m.  y  antrum;  àvrpcàc; 
Jffohle  (  ail.)  ;  grotte  (angl.);  antro  (il.)» 
Enfoncement  obscur  et  profond  y  qui 
sert  de  retraite  aux  bétes  féroceSf 
M œnch  donnait  ce  nom  au  fruit  appelé 
pomme  par  Linné. 

ANTBIADES,  adj.  et  s.  m.  pi.  y 
Antriades  (dtvrptaçi  caverne).  Nom 
donné  par  Vieillot  à  une  famille  d'oi- 
seaux Sylvains ,  comprenant  ceux  qui 
habitent  dans  les  cavernes. 

ANVSy  s.  m.,  anus  y  emulus,  po^ 
dexy  ostiujn  recti ,  culus  ;  âpxoc;  Af" 
ter  (alL)  ;  anus  (angl.)  ;  ano  (it.).  On 
appelle  ainsi  l'ouverture  extérieur^ 
et  terminale  du  dernier  intestin  ,  qui 
livre  passage  aux  résidus  de  la  diges-^ 
tion.  Linné  donnait  ce  nom  à  la  dé« 
pression  qu'offre  assez  souvent ,  ea 
avant  du  sommet ,  la  partie  dorsale  do 
l$i  face  externe  d'une  valve  de  co- 
quille bivalve ,  quand  on  l'envisage 
sur  les  deux  valves  à  la  fois.  Kirby 
appelle  anus  ,  dans  les  insectes ,  la 
terminaison  de  l'abdomen ,  les  deux 
derniers  des  segmens  qui  le  formeutt 
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AKVUMStà^  adj,  ;   o^ymphius^ 

Êpîthète  donnée  par  G.  Allman  aa^ 
plantes  qui  sont  dépourvues  de  njrm^ 
phion.  Voyez  ce  mot. 

AOnnrCBOPHORES^  adji  et  s.  m. 
pi.  ,  Aonichophori  (a  priv.,  ovug , 
onsle^  ^i^ta^  porter).  J. -A. Ritgen ap- 
pelle ainsi  les  reptiles  Ophidiens  qui 
sont  dépourvus  de  tubercules  en 
fomne  d'ongles  à  la  partie  postérieure 
du  corps. 

APAGTNE  ,  adj. ,  apagynus  (aTraÇ , 
une  fois,  yuviy  femme).  Épithète 
donnée  par  Pesvaux  aux  plantes  qui 
ne  fructifient  ou  ne  portent  de  grai- 
nes qu'une  seule  fois  dans  le  cours  de 
leur  vie. 

APAIiYXBES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Apafytra  (^oXoc  j  mou ,  c^uTpôv ,  ély- 
tre  ).  Nom  sous  lequel  Duméril  dési- 
gne une  Êimille  d'insectes  coléoptères, 
comprenant  ceux  qui  se  font  remar- 
quer par  la  mollesse  de  leurs  éljtres. 

APABAimipHIÉ ,  adj.  ,  apara^ 
njrmphius.  Sous  ce  nom ,  G.  Allmaii 
désigne  les  plantes  qui  sont  dépour- 
vues de  paranjrmphion.  Voyez  ce 
inot. 

APABAPÉXAIiOIDE  ^  adj. ,  opo- 
rapetaloîdeus.  Épithète  donnée  par 
Mœnch  aux  corolles  qui  sont  dépour- 
Tues  de  paiàpétale. 

APARINES9  adj.  et  0.  f.  pi. ,  Apa-f 
rime,  Nom  donné  par  Adanson  à  la 
famille  des  Rubiacées ,  en  raison  du 
genre  Aparine ,  qui  en  fait  partie. 

i^ATHIB,  s.  f. ,  apathia;  âniBtta; 
Affektlosigkeà  (ail.);  apathy  (angl.); 
apaiia  (  it.)  (ce  priv.,  TraOoc^  affec- 
tion). Etat  d'une  âme  qui  n'est  agi- 
tée d'aucune  piassion ,  qui  n'éprouve 
ni  peine ,  ni  plaisir:  indifférence  pro« 
fonde* 

APATHIQIIE  ,  adj  .9  apathicus  /  qui 
est  peu  susceptible  d'émotions. 

APATHIQUES 9  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Apathica.  JNom  donné  par  Lamarck  à 
nue  de  ses  trois  divisions  primaires 
du  règne  animal,  reafermaiit les aoi- 
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maux  qni  n'ont  aucun  organe  spécial 
pour  les  sensations,  et  ne  sentent 
même  pas  leur  existence.  Cette  eip- 
pression  ne  vaut  rien  j  plusieurs  de^ 
animaux  auxquels  elle  s'applique 
ajant  des  nerts  et  étant  sensibles» 
dans  le  sens  même  qu'on  attache  gér 
néralement  au  mpt. 

APERGEPTION,  s.  f. ,  aperceptio^ 
Conscience  immédiate  d'une  impre»^ 
sîon  ,  soit  interne  ,  soit  externe. 

APÉfUANTHACéy  adj. ,  aperian- 
thaceus  (apriv.,  Trept,  autour,  avdoçi 
fleur).  Se  dit  d'une  plante  qui  n'u 
point  de  périanthe. 

APÉRUNTHACÉES,  adj.  et  s.  £. 
pi. ,  Aperianthaceœ,  Nom  imposé  par 
^lirbel  a  la  famille  des  C  vcadées,  pour 
exprimer  que  les  plantes  qui  la  cons^ 
tituent  sont  dépourvues  de  périanthe» 

APÉjaiSPEBMÉ^  adj. ,  aperisper^ 
matus  (a  priv.  1  frcpt^  autour,  vnip^Mf 
graine).  Épithète  donnée  à  une 
graine  ou  k  un  em^r^o/t  végétal  qui 
manque  de  périsperme.  £x.  SoIsoIm 
Tragus. 

APÉRISTOMÉES^  adj.  et  s.  f.  pi.  ^ 
Aperistomati  (a  priv.,  Trept,  autour  , 
^Topia  ,  bouche).  Nom  donné  par 
Bridel  à  une  cbsse  de  mousses  eom^ 
prenant  celles  qui  sont  privées  de 
péristome,  par  l'absence  de  l'oper-» 
cule.  Voyez  Astoues. 

APÉTALE  9  adj. ,  apêtabis ;  ifts- 
menblattlos (ail.);  apetalous  (angl.)  ; 
apetalo  (it.)  (a  priv.,7rlra]Lov ,  pétale)^ 
qui  n'a  pas  de  péjkales.  Autrefois  on 
appelait  apétales^  ]ei  fleurs  qni  n'ont 
qu'une  seule  enveloppe  florale  verte 
et   sans  apparence    de   corolle,  ou 

Îai  sont  dépourvues  d'enveloppes 
orales.  Aujourd'hui  on  donne  ce 
nom  aux  fleurs  qui  manquent  dtt 
tégument  floral  appelé  corolle.  L'épi  « 
thète  à^ apétale  est  employée ,  comme 
nom  spécifique  ,  pour  désigner  des 
plantes  qui  n'ont  pas  de  pétales  (  ex. 
Ruifusape talus,  Pomaderris  apetala, 
Nasturtium  apetalum)  >  ou  dont  les 
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pétales ,  beaucoup  plus  courts  que  le  APHANOPTÈRE ,  adj.  i  aphano" 

calice  ,  sont  très-peu  apparens  (  ex.  plerus  (àf av:^; ,  obscur,  TTTcpôv,  aile  )  ; 

Ljfchnis    apetala  ,  Mesembryanthe^  qui  a  les  ailes  brunes.  Ex.  Tabanus 

mum  apetaium),  aphanoplerus. 

APÉTALES  9  adj.  et  s.  f.  pi. ,  j^pc'  APHÉLIE  y  s.  f. ,  apfielia;  Sonnent 

talœ.  Nom  donné  par  Tournefort  et  ferne  (ail.)  (àrro,  loin  de,  ^Xcoç ,  so- 

|mr  Guiart  à  une  classe  de  plantes,  leil).  Les  astronomes  appellent  ainsi 

par  Jussîeu  à  une  des  trois  grandes  le  point  de  l'orbite  d'une  planète  ou 

sections  des  Dicotylédones ,  coropre-  d'une  comète  où  elle  se  trouve  à  sa 

iMnt  les  plantes  dont  les  fleurs  sont  plus  grande  distance  du  soleil, 

dépourvues  de  corolle.  APBUa)IENS9  adj.    et  s,  m.    pi.  , 

APÉTALIE  ,s.  f. ,  apetalia.  Nom  Aphidii.  Nom  donné  par  Cuvier,  La- 

d'une    division  ,    dans   la   mélbode  marck ,  Goldfuss ,  Ficinus  et  Garus  à 

l>otanique  de  Jussieu ,  qui  comprend  une  famille,  par  Latreille  et  Eichwald 

les  plantes  privées  d'enveloppes  flo-  à  une  tribu  d'insectes  hémiptères  y 

raies  ,  ou  dont  la  fleur  n  en  offre  ayant  pour  type  le  genre  Aphis. 

qu'une  seule.  APHIDIPHAGES  ,  adj.  et  s.  m.  pi.» 

APÉTALIE  -  ÉLEirraÉROGYNIE  ^  Aphidiphagi  (  àtpiç  ,  puceron ,  70761 , 
s.  f.,  apetalia-^leutherogj-ma.  îiom  manger).  Nom  donné  par  Guvier,  La- 
donné  par  A.  Richard  à  une  classe  de  treille  et  E.  Eichwald  à  une  famille 
plantes,  comprenant  les  Dicotylédones  d'insectes  coléoptères  qui  vivent  de 
«pétales  dont  l'ovaire  est  libre.  pucerons. 

APÉTALIE-SYIIIPHYSOGYNIE  ,  s.  APHIDITORE  ,  adj.  ,  aphidworus 

fém.,  apetalia^symphysogynia.  Nom  (à^tç,  puceron  ,  voro ,  dévorer)  ;  qui 

donné  par  A.  Richara  à  une  classe  de  dévore  les   pucerons.  "UHemerobus 

plantes  ,   comprenant  les  Dîcotylé-  aphidivorus  est  ainsi  appelé  parce  que 

dones  apétales  dont  l'ovaire  est  adhé-  sa  larve  mange  les  pqceroqs. 

xent.  APHLÉ  9  adj. ,  aphlaeiis  (  a  priv. , 

APÉTALIFLORE ,  adj.,  apetaU-  ffkotoçf  écoree).  (j.  Àllman   donne 

fiorus  {apeialus ,  apétale,  Jlos,  fleur),  cette  épithète  aux  plantes  qui  sont 

Ëpithète  donnée  par  H.  Gassini  à  la  dépourvues  d'écorce. 

calathide  et  à  la  couronne  des  Synan-  APHLOGISTIQUE ,  adji^  aphlogis^ 

thérées  ,  lorsque  les  fleurs  qui  les  for-  ficus  (  a  priv. ,  fXôÇ ,  flamme).  Nom 

ment  sont  dépourvues  de  corolle.  donné  à  une  lampe  imaginée  par  Da- 

APÉTALOSTÉMONE  9  adj.  ,  ape^'  vy,  et  qui  consiste  simplement  en  un 

la/oj/emoiu£j (a priv., 9rÎTa>»v, pétale,  fil  de  platine  incandescent,  de  ma- 

«T^fAwv  ,  étamine  ).  Nom  donné  par  nière  qu'elle  ne  donne  pas  de  flamme. 

G.  AUman  aux  plantes  dont  les  éta-  APHLOIIIIDÉES9  adj.  et  s.  f.  pi.  , 

mines  sont  libres  de  toute  adhérence  Aphlomideœ  (a  priv.,  fXocô;,  écoree). 

avec  les  pétales.  Gaillon  appelle  ainsi  un  ordre   des 

APHANIPnàRES  9  adj.  et  s.  m.  pi.,  Thalassiophytes  Symphysistées,  com- 

Aphanwtera  (  à^v;^;,  obscur,  Trrcpov,  prenant  celles  dont  les  endochromes 

aile  ).  Kirby  désigne  sous  ce  nom  un  ne  sont  pas  recouverts  d'un  tissu  con- 

ordre  de  la  classe  des  insectes ,  com-  tinu  ,  celluleux  ou  parenchymateux. 

prenant  les  suceurs  qui  sont  privés  APHOTISTE9  adj.,  apholùtus  {tu 

d'ailes.  priv.,  fûç,  lumière).  Épithète  donnée 

APH ANITIQIJE 9  adj.,  aphaniticus;  aux  plantes  qui  végètent  à  l'abri  de 

qui   contient  de  l'aphanite  :  roche  la  lumière  et  de  la  chaleur  du  soleil. 

apkanifique.  APHRODIIV)  adj. ,    aphrodUtts. 
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Gaertner  et  Borkhausea  ont  appelé 
ainsi  les  plantes  agames ,  pour  faire 
entendre  qu'elles  ont ,  il  est  vrai , 
des  graines  fécondes ,  mais  que  le  li- 
quide fécondateur  n'a  pas  d'appareil 
propre ,  et  qu'il  est  secrcté  par  les 
mêmes  organes  ou  dans  les  mêmes 
cavités  que  celles  où  se  trouvent  les 
ovules. 

APlOROblTES  9  s.  m.  pi.,  Aphro^ 
ditœ.  Ce  nom  a  été  donné  par  Sa-» 
vigny,  Lamarck  et  La  treille  à  une 
famille  de  la  classe  des  Annelides, 
par  fitiinville  à  une  famille  de  celle 
des  Ghétopodes ,  ayant  pour  type  )e 
genre  Aphrodite. 

AFHRODITOGRAPHIE  ,  subst.  f., 
aphrodUographia  {ÀffpoSirh,  Vénus , 
ypa^f  écrire;.  Description  de  la  pla- 
nète Vénus. 

JUPHRODITOGRAPHIQUE  ,  adj.  , 
aphrodUographîciu^Schrœler  a  donné 
le  titre  de  Fragmens  aphroâitogra" 
phiques  à  son  ouvrage  sur  la  planète 
Vénus. 

APHTHEUX  9  adj. ,  aphthosus {oif^ 
Oac  y  aphlhes  )•  Les  expansions  du  Lî^ 
chen  aphthosus  sont  parsemées  de  pe- 
tites verrues  semblables  aux  ulcères 
qui  portent  le  nom  d'apbthes. 

APHYLL ANTHÉES  9  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Aphyllantheœ.  Nom  donné  par 
Bartling  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Joncacées ,  qui  a  pour  type  le  geni^e 
jiphytlanthes. 

APHYLLE  9  adj.,  aphyllus ;  hlatt'* 
los  (  ail.)  ;  qffîllo  (it.)  (  a  priv.  ,  ywX- 
>ov  9  feuille  )  ;  qui  est  dépourvu  de 
feuilles ,  en  totalité  ou  en  partie  seu- 
lement.Ex.  S  taurcLcanthus  aphyllus^ 
Salsola  aphylla ,  Epipogium  aphylr' 

lum» 

APHYOSTOMES  ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Aphyostomata  (àfww,  sucer,  aro^a, 
boucbe  ).  Nom  donné  par  Dumoril  à 
une  famille  de  la  classe  des  poissons , 
comprenant  ceux  de  ces  animaux  qui 
ont  un  museau  très-prolongé,  offrant 
une  petite  bouche  à  sou  extrémité. 
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API  AIRE  9  ftdj»  9  apiarius  {apisf 
abeille  )  ;  qui  a  rapport  aux  abeilles. 
Le  Clerus  apiarius  est  ainsi  appelé 
parce  que  sa  larve  vit  dans  les  ruches 
des  abeilles  domestiques ,  où  elle 
exerce  de    grands  ravages. 

APIAIRES9  adj.  et  s.  m.  ph.Apia^ 
riœ.  Nom  donné  par  Duméril  à  une 
famille  ,  paf  Lamarck  à  une  division, 
par  Goldfuss  et  Latreille  à  une  tribu 
d'insectes  Hyménoptères ,  ayant  pour 
type  le  genre  jipis, 

APIGAL  ,  adj. ,  apicaUs  (  apex  , 
sommet).  Kirby  appelle  aréoles  api^ 
cales  celles  qui  se  terminent  à  U 
pointe  de  l'aile  des  insectes  ,  ou  très* 
près  de  cette  pointe.  V Anthrax  api" 
calis  est  ainsi  nommé  parce  que  ses 
ailes  noires  sont  diaphanes  à  1  extré- 
mité. 

APIGE  9  adj. ,  apicatus.  Terminé 
par  un  sommet  bien  apparent.  Le  Pa» 
licourea  apicata  a  ses  fruits  couronnés 
par  l'urcéole  persistant  du  calice. 

APIGIFLORE  ,  adj.  ,    apiciflorus 

(apexy  sommet,  fiosj  fleur).  VOper^ 

cularia  apiciflora    est  ainsi  nommé 

.  parce  que  ses  fleurs  sont  disposées  en 

très-petits  capitules  terminaux  » 

APIGIFORJIIE  9  adj.  ,  apiciformU 
(  apex  y  houppe  y  forma ,  forme).  Épi- 
théte  donnée ,  dans  la  nomenclature 
minéralogique  de  Haiiy,  à  des  eris-- 
taux  qui ,  étant  très-déliés ,  imitent 
de  petites  houppes  par  la  manière 
dont  ils  sont  assortis.  Ex.  Fer  oxidé 
apiciforme, 

APIGILAIRE9  adj . ,  apicilaris{apeXf 
sommet).  Épithète  donnée  ,  en  bota- 
nique ,  à  tout  organe  qui  est  inséré 
au  sommet  d'un  autre.  On  dit  :  arête 
apicilaire,  celle  qui  termine  la  glume 
(  ex.  Secale  céréale  )  ;  déhiscence  api* 
cilaire  ,  quand,  le  placenta  étant  cen- 
tral, et  la  capsule  s'alongeant  après 
la  fécondation,  ce  qui  la  fait  paraître 
unîloculaire ,  au  moins  vers  le  som- 
met, les  parties  extérieures  des  car- 
pelles restent  soudées  ensemble  dans 
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1»  pltts  grande  portion  de  leur  lon- 
gueur, mais  que ,  par  leur  extrémité 
fupérieure,  elles  tendent  soit  à  se 
iëparer  les  unes  des  autres ,  soit  h  se 
fendre  le  long  de  leur  nervure 
moyenne  (ex.  beaucoup  de  Garjo- 
phjUées)  ;  embjyvn  apicilaire ,  celui 
«pli  est  placé  à  la  partie  du  périspenne 
la  plus  éloignée  du  bile  (.ex.  Colchi" 
tum  aututnnale  )  ;  placentaire  apici" 
laire ,  celui  qui  occupe  le  sommet  de 
la  cavité  du  péricarpe  (ex.  Ombelli" 
fères)* 

AFICULE9  s.  f.  et  m.  ,  apiculay 
Upiculus.  Nom  donné ,  dans  les  végé- 
taux 9  par  Candolle ,  à  toute  petite 
pointe  aiguë  et  courte  dont  la  con- 
éîfltance  n'est  pas  très-grande  *,  dans 
les  animaux  infusoires  ,  par  G.-G. 
Ebrenberg ,  aux  prolongemens  du 
corps  de  ces  animaux ,  quand  ils  sont 
très-petîls  et  pointus. 

APICUiÉ^  adj . ,  apicuïatus  ;  spùz^ 
entragend  ,  kleinspitzig  ,  stachlich 
{ail.)  ;  qui  est  muni  d'un  apicule.  Le 
Setmdix  apiculata  a  les  folioles  de 
son  inyolucre  mucronées  à  la  pointe , 
qui  se  prolonge  en  apicule.  L'oper- 
cule du  GrimmiaapiculataetàuMa'' 
eromitrium  apiculatum  est  apicule. 

ilPIFÉRE  9  adj. ,  apiferus  (  apis  , 
abeiDe,  fero ,  porter).  "ÛOphrysapi- 
fira  doit  cette  épitbëte  à  ce  qu'on  a 
cru  trouver  quelque  ressemblance  en- 
tre sa  fleur  et  une  abeille. 

APIFOnilEE^adj. ,  apiformis  {apis y 
fibeille,yôri7za,  forme)  ;  qui  a  la  forme 
d^une  abeille.  Ex.  Sesia  ûpiformis. 

APIONIDES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Apionides,  Nom  donné  par  Schœn- 
berr  à  un  grôuppe  de  la  famille  des 
Curculionides ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Apion. 

AFIOSPORIENS9  adj.  et  s.  m.  pi.  9 
Apiosporii,  Nom  donné  par  Fries  à 
une  tribu  de  cbampignons  ayant  pour 
type  le  genre  Apiosporiam, 

APIROPODES9  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Apiropoday  Apiropodes  (of/rccpoçy  son» 
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fin  9  Troue  i  pied  ).  SavigH  j  a  désigné 
sous  ce  nom  une  classe  d'animaux 
sans  vertèbres  ,  et  Latreille  une  sec- 
tion des  condylopes  ,  comprenant  les 
invertébrés  qui  ont  plus  de  six  pattes, 
dont  les  pattes  sont  souvent  très- 
nombreuses  et  se  multiplient  d'ail- 
leurs à  l'infini  par  l'analyse. 

APIVORE  ,  adj.  ,  apii^orus {apis , 
abeille ,  voro ,  dévorer  )  ;  qui  dévore 
les  abeilles.  Le  Philanthus  apit^orus 
saisit  les  abeilles  en  l'air  ^  et  les  en- 
terre pour  servir  de  nourriture  à  ses 
larves.  Le  Butèo  apii^orus  nourrit  ses 
petits  avec  des  cbrysàlides  de  guêpes. 

APLANI 9  adj.  ,  applanatus  ,  de» 
pressas  y  explanatus ,  expîanulatus , 
placunatus ,  planulatus,  planatellusj 
planatus  ,  planarius  ,  placunarius  ^ 
geebnet  (ail.)  ;  qui  est  uni ,  sans  iné- 
galités. Ex.  Agaricus  applanatus  y 
Tremella  complctnata  ,  Agaricia  ex*- 
planulata,  CarocoUa  planaria ,  My^ 
tilus  planulatus  ,  MilioUtes  planu" 
lata  y  Ostrea  placunata ,  Ammonites 
planatella  ,  Cytherea  placunella  y 
Paspalus  complanatus, 

AJPfiATI^  SLdj.yplanuSf  complana» 
tus;  qui  est  moins  baut  que  large  (ex. 
Brachinus  complanatus  ,  Millepora 
complanata  ).  Les  concbyliologîstes 
disent  que  la  spire  d'une  coquille  âpi- 
rivalve  est  aplatie  y  quand  les  tours 
réunis  forment  une  surface  tout*à— 
fait  plane  (ex.  Conus  cardinalis). 
Les  entomologistes  appellent  corselet 
aplati  celui  dont  le  disque  n'est  pas 
plus  élevé  que  les  bords  (ex.  la 
plupart  des  Cassides). 

APLATIS ,  adj.  et  s.  m.  pi.  y  De-» 
pressiy  Depressa»  Nom  donné  par 
Guvier  à  une  section  de  la  famille  des 
Bracbélytres ,  et  par  Latreille  à  une 
tribu  de  cette  même  famille ,  renfer- 
mant des  insectes  qui  ont  le  corps  très- 
plat. 

APLEOUE,  s.  f.  ,  apleuria  (a 
priv. ,  ivksMpx  y  plèvre).  Nom  donné 
par  Brescbet  i  un  genre  de  déviAtiott 
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organi^pie  "j  ou  i^agénésie  partielle  ^ 
caractérisé  par  l'absence  des  plèvres. 

APLOGÈBESy  ad}^  et  s.  m.  pi.  j 
Aplocera  (  ccTrXoo;  ,  simple,  xcpaç  , 
corne).  Nom  donné  par  Duméril  à 
une  famille  de  Diptères  renfermant 
des  insectes  dont  les  antennes  ne  por^ 
tent  pas  de  poil  latéral  isolé. 

AHiONOME)  adject.  ,  aplonomus 
(caàéoç  y  simple  ,  v^oc ,  loi) .  Ëpithëte 
donnée ,  dans  la  nomenclature  miné- 
ralogiqae  de  Haûy  ,  à  nn  cristal  dont 
le  signe  offre  la  plus  siâiple  des  lois 
intermédiaires  de  décroissement ,  ou 
les  denx  lois  ordinaires  les  plus  sim- 
ples. Ex.  Chaux  carbonatée  aplo-^ 
nome. 

,    AnLOPÉRISTOMÉES,  adj.  et  s.  f. 
pi.  ,  jéploperistomatCB  («ttXoo;  ,  sim- 

5 le,  fc€pl ,  autouir ,  erTope ,  bouche). 
^om  donné  par  Bridel  à  une  classe 
de  mousses ,-  comprenant  celles  qui 
ont  un  péristome  simple  ou  composé 
d'une  seule  rangée  de  dents. 

Ain^OSTAGHYÉ ,  adj.,  aplosta-^ 
ehjrus  (ÔTrXooç  ,  simple  ,  o*Ta;^ùç,  épi)  ; 
qui  a  les  fleurs  disposées  en  épi  sim- 
ple. Ex.  Melastoma  aplostachya. 

APIiOSTÈGUES,  adj.  et  s.  m.  p1.^ 
Aplosiega  (àTrXôoç,  simple,  arsy:^ , 
k%e).  19  om  donné  par  Orbigny  à  une 
^tection  des  Céphalopodes  foraminifè- 
lères ,  comprenant  ceux  qui  n'ont 
qu'une  seule  cavité  par  loge. 

APLCISTOIIIE^  adj.  ,  aphstomus 
(àrrXooç  ,  simple  ,  CTo'pa,  bouche). 
Ferossac  et  Menke  donnent  cette  épi- 
ihète  aux  espèces  du  genre  Hetix 
qui  ont  le  labre  simple  ,  et  dont  ils 
font  une  section  distincte. 

APLYSIAGÉS ,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Âplysiojcea.  Nom  donné  par  Menke 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Gastéro- 
podes pomatobranches  ,  qifi  a  pour 
type  le  genre  Apfysia, 

APLYSIENS,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Aplysiacea.  Blainville  désigne  sous 
ce  nom  une  famille  de  l'ordre  des 

Paracéphalophores  moaoplearobran-' 
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ches  )  qui  a  pour  type  le  genre  Apty-^ 
sia. 

AJRLYSIFOBME,adj.  ,  rt;??r^ï/or- 
mis  ;  qui  a  la  forme  d'une  aplysie. 
Ex.  Actaion  aplysiformis, 

APNSUHIIfi^  s.  f.  y  apneurttia  (« 
prit.,  TTvcupioay,  poumon).  Nom  dos> 
né  par  Breschet  k  un  genre  de  dé- 
viation or^nique  )  ou  d  agénésie  par- 
tielle ,  qui  est  caractérisé  par  l'ab- 
sence du  poumon. 

APOG  ARPE  j  adj . ,  apocarpUs  (dcTrà, 
sur  ,  xajMToç,  fruit).  Épithète donnée 
à  une  mousse  (  Grimmia  apocarpa  ) 
dont  la  capsule  ,  presque  sessile ,  tou- 
che à  la  plante  même  ,  et  est  recou<* 
verte  par  les  feuilles. 

APOGRÉNATE  ,  s.  m. ,  apocrenas. 
Genre  de  sels  qui  résultent  delà  com- 
binaison de  l'acide  apocrénique  avec 
les  bases  salifîables. 

APOGRÉNIQIIE  ,  adj. ,  apàcreni^ 
eus.  Nom  donné  par  Berzelius  à  un 
acide  organique  nitrogéné  qui ,  dans 
l'analyse  des  eaux  de  Porla  ,  d'où  il 
a  été  retiré,  prend  naissance  aux  dé- 
pens de  l'acide  crénique  (  voyez  ce 
mot  ) ,  comme  l'apothème  se  forme 
aux  dépens  d'un  extrait. 

APOGYNÉES^  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Apocyneœ.  Nom  donné  par  Jussieu 
h  une  famille  de  plantes ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Apocynum. 

APODE,  adj.  ,  apodus ;  fusslos 
(ail.)  'yfeetless{w[ï^,)  (a  priv. ,  Tfovç, 
pied);  qui  n'a  pas  de  pieds.  Les  larves 
de  beaucoup  d'insectes  sont  dans  ce 
cas.  Latreilie  appelle  apodes  les  che» 
miles  qui  n'ont  que  de  simples  ma- 
melons, sans  pattes.  Les  poissons 
privés  de  nageoires  ventrales  sont 
dits  apodes  ,  parce  que  ces  nageoires 
correspondent  aux  pieds  des  autres 
animaux  vertébrés.  LAeParâdiseaapo- 
da  doit  cette  épithète  à  ce  qpieles  Pa- 
pous ,  qui  le  vendent  aux  commer— 
^ns ,  lui  arrachent  préalablement  les 

!  nattes ,  ce  qui  a  fait  croire  pendant 
ong-temp  qu'il  n'en  avait  pas.  Le 
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Trîchpmanes  apodum  est  une  fongèfe 
qui  a  ses  frondes  la  plupart  da  temps 
«essiles  ,  et  le  Lycopodium  apodum 
une  mousse  dont  les  épis  sont  sessiles. 
APODÈBIE  9  s.  m.,  apodema  (cctto  , 
jar^  ^ffiUy  construire).  Nom  donné 
{lar  Audpuin  à  des  pièces  particuiiè* 
res  qui  naissent  de  quelques  pièces  du 
corps  des  animaux  articulés ,  qui  ne 
peuvent  se  mouvoir,  et  dont  les  unes 
[apodèmesd' insertion)  f  situées  à  Tin- 
iérieur  du  thorax ,  donnent  souv.ent 
attache  à  des  muscles ,  tandis  que  les 
autres  [apodèmes  d^ articulation)  font 
fréquenmient  saillie  à  l'extérieur  du 
thorax ,  et  servent  principalement  à 
l'articulation  de  quelques  appendices 
du  corps ,  les  ailes  en  particulier. 

APODES  9  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Apo^ 
ia  9  Apodes,  Nom  donné ,  dans  la 
classe  des  reptiles,  parMayeretBlain- 
TÎlle  a  une  famille  d'Ophidiens,  par 
I<atreille  à  une  famille  et  par  Blain- 
ville  à  une  section  des  Sauriens,  par 
Merrem  et  Gra j  à  un  ordre ,  par  Op- 
pel  à  une  famille  de  Batraciens ,  ani- 
maux qui  tous  sont  dépourvus  de 
Eieds ,  en  totalité  ou  en  partie  ;  dans 
\  classe  des  poissons ,  par  Gouan  et 
Latreille  à  un  ordre ,  par  Lacépède  à 
huit  ordres  ,  par  Cuvier  à  un  sous- 
ordre  ,  par  Blainville  à  une  division 
et  à  une  famille ,  comprenant  ceux 
de  ces  animaux  qui  n*ont  pas  de  na- 
geoires ventrales ,  ou  ceux  qui  n'of- 
frent aucune  trace  de  membres  ;  dans 
la  classe  des  Echinodermes  ,  par  Cu- 
vier à  un  ordre  ,  renfermant  ceux  qui 
n'ont  pas  de  pied  vésiculeux  ;  dans 
celle  des  Annelides  ,  par  Lamarck,  à 
un  ordre  qui  embrasse  celles  qui  sont 
sans  pieds  ;  dans  celle  des  Mollusques, 
par  Goldfuss,  à  un  ordre,  comprenant 
ceux  qui  n'ont  aucun  appendice  lo- 
comoteur ;  dans  celle  des  Holotburi- 
des ,  par  Latreille,  à  un  ordre  dans 
lequel  sont  compris  ceux  qui  n'ont 
pas  de  tentacules  faisantofTice  de  pieds; 
dans    celle  des  Thérozoaircs  ^    par 
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Eîchwald ,  à  un  ordre,  et  dans  celle 
des  Microzoaires,  par  BlainviUe,  2i  une 
classe  comprenant  ceux  dont  le  corps 
est  dépourvu  d'appendices  quelcon- 
ques ;  dans  le  ^pe  des  Ëntomo* 
zoaires  ,  par  Blainville  ,  à  une  dasse 
comprenant  ceux  qui  n'ont  aucun  ap« 
pendice  quelconque. 

APODIE^s.  f.,  apodia  ;  Fusslos* 
igkeie  (ail.)  (a  priv.,  iroCç,  pied). 
Nom  donné  par  Breschet  à  un  fenre 
de  déviation  organique,  ou  d'agenésie 
partielle ,  qui  est  caractérisé  par  l'ab- 
sence des  pieds. 

APODOGÉPHALE9  adj.,  apodoce- 
phalus  (a  priv.,  ttoûç,  pied,  .«(foX]], 
tête).  UOligactis  apodocephala  est 
ainsi  appelé  parce  que  ses  calathide^ 
sont  agglomérées  et  sessiles. 

APODOGYNS,  adj.,  apodogynus 
(a  priv.,  TToûç ,  pied,  Tuvi ,  femme). 
Epi  thé  te  donnée  par  Richard  au  dis» 
qucj  quand  il  n'adhère  point  à  la 
base  de  l'ovaire. 

APOGÉE  5  s.  f . ,  apogœa  ;  Erd/erne 
(ail.)  («TTo,  loin  de,  7^,  terre).  Les 
astronomes  donnent  ce  nom  au  point 
de  l'orbe  d'un  corps  du  système  so«* 
laire  où  ce  corps  est  placé  à  sa  plus 
grande  distance  de  la  terre. 

APOGONES,  adj.,  Apo^ones  (« 
priv.,  7rcuya>v,  barbe).  Nom  donné  par 
ralisot-Beauvois  à  une  section  de  la 
famille  des  Mousses,  comprenant 
celles  dont  l'urne  est  privée  ae  dents 
à  son  orifice. 

APOHASTOIIIES.  Foyez  Apomato- 

STOMES. 

APOMATOSTOMES  ;  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Apomatostoma  (a  priv.,  rsit^Af 
opercule,  aroW,  bouche).  Nom  donné 
par  Menke  à  uii  sous-ordre  de  l'ordre 
des  Gastéropodes  cténobranches,  com* 
prenant  ceux  dont  la*  coquille  est  dé- 
pourvue d'opercule.  Férussac  écrit 
apomas  tomes, 

APOMÉSOSTOMES,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Apomesostomi  [ol-kq  ,  sur,  faaoçy 
milieu  y  aïo^a  ^  bouche).  Nom  donné 
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par  Klçîo  à' une  section,  qu'il  avait 
proposé,  d'établir  dans  I4.  famille  des 
Oursins,  pour  7  ranger  ceux  qui 
n'ont  point  1^  bouche  centrale. 

APpPHANEy  adj. ,  apophanus  (oivo* 
falv«i,  revêtir).  Dans  la  npnienclature 
minéralogique  de  Haiij,  cette  épi— 
tbète  est  donnée  à  un  cristal  dont 
certaines  facettes  on  certaines  arêtes 
offrent  quelques  indications  utiles 
pour  reconnaître  Tordre  de  la  struc- 
ture ,  quty  san9  cela ,  serait  difficilè^à 
deviner,  ou  même  pour  déterminer, 
soit  la  dii*ection ,  soit  la  mesure  des 
décroissemens.  Ex.  Chaux  carhonaiée 
apophane. 

APOPHYSE  ,  s.  f . ,  apophysis  ;  Anr 
satz j  Fortsatz  (ail.);  apofisi  (it.) 
rdbro^uft),  naître  dessus).  Terme  gé- 
nérique exprimant  toute  élévation 
quelconqne  qui  paraît  peu  régulièrç. 
Les  botanistes  donnent  spécialement 
ce  nom  à  un  renQement  situé  à  la  base 
de  l'urne  de  quelques  mousses  (ex. 
Pofytrichum  commune)» 

APOPHYSE,  adj.,  apophysatus; 
qui  est  muni  d'une  apophyse  :  mousse 
apophjfsée  (ex.  Sàproma  vogésia^ 
cum).  ' 

APOPHYSIF0R]|IE,adj.,  apophy^ 
siformis.  Brîdel  donne  celte  épitbèle 
au  renflement  ordinaire,  et  en  forme 
de  réceptacle,  que  présente  l'extré- 
mité des  rameaux  fructifères  des 
Sphagnumj  faisant  office.du  pédicule^ 
qui  n  existe  point  dans  ces  mousses. 

APOROBRANGHES  ,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  jlporobranchiœ  y  jiporobran^ 
chiata  (àiropiu,  ignorer,  6pâ7;^ea, 
branchies).  Nom  donné  par  Latreille 
à  un  ordre  de  la  classe  des^Arachnides, 
codiprenant  celles  qui  n'ont  point  de 
stigmates  apparens  à  la  surface  du 
corps,  et  par  BlainviÙe  à  un  ordre  de 
la  classe  des  Paracéphalophores,  dans 
lequel  il  range  ceux  dont  les  organes 
dé  la  respira^pn  sont  souvent  peu 
évidens. 

APOBOGÉPH^liSy  ad},  et  «.  ni. 

k  ... 

I. 
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pi.,.  AporocephaUi  (airopc&i^  ignorer^ 
xcystXq,  tête).  Sous  ce  non) ,  Blain ville 
désigne  un  ordre.de  la<:.Iassedes  Sub- 
annelidaites  ,  comprenant  ceux  dftfit 
la  tête  n'est  jamais  distincte  bu  sépa^ 
rée  duçofps;.  / 

AP9S(ÉPÉDI]M,  s.  m.  (àTTÔ,  sur, 
ff^iTTcrW ,  ^  putréfaction).  Braconnot 
appelle  ainsi  l'oxide  caséeux  ^  parce 

3u'il  est  le  produit  de  la  putréfactipa 
u  fromage. 

APOSURESj  adj.  et  s.  in.,  pi., 
Aposura  (a  priv.,  wovç,  pied,  oùpà^ 
queue).  Nom  donné  par  Guvier  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Lépidoptères , 
comprenant  ceux  dont  les  chenilles 
ont  l'anus  dépourvu  de  pattes. 

APOTHÉCIE9  s.,  f.,  dpotliecia; 
Knopf  {dXhy,  apoUcio  (if.XiTro,  sur, 
Hr-n^y  coffre)..  Abharius  désigne  sous 
ce  nom  les  conceptacles.  qui ,  dans  les 
lichens,  renferment  les  corpuscules 
reproducteurs.  •  C'est  le  sporângium 
de  Hédwiç ,  le  thalamus  de  "Vi^iTldep-^ 
now.  '    ^  . 

APOTHÉGION  ,  s.  m.,  apotheciam. 
Synonyme  âî*apothécîe.  t^xiyez  ce 
mot. 

APOTHÈME  9  s.  m.j  apothema 
(oTTo^  sur,  TÎOjjp,  mettre);  dépôt,  Beiv 
zelius  appelle  ainsi  la  substance  9 
nommée  extractif  oxidé  par4'autres 
chimistes >  qui  se  dépose^  sous  la 
forme  d'une  poudre  brune  y  quand  ou 
soumet  les  extrait  végétaux  à  une 
évaporation  prolongée. 

APOTOHE,  adj.,  apotomus  (àno- 
TOfAo; ,.  coupé  à  pic).  Epithète  donnée  » 
dans  la  nomenclature  minéralogique 
de  Haûy ,  à  un  cristal  ayant  des  faces 
trè^peu  inclinées  à  l'axe,  de  sorte 
qu'elles  paraissent  descendre  rapide- 
ment des  sommets.  Ex.  Baryte  ju/— 
fàtée  apotom^* 

APPARENT^  adj . ,  rzpparens  ^  r4!ffe^ 
latus {appareo  y  apparaitre).  Se  dit  de 
ce  qui  frappe  la  vue  {objet  apparent^ 
offenhar^  sichtbar  (ail.) ; .  plain,  •  ob^ 

f'joaj  (angl.)  j  chiaro*  évidente X^^»)'* 

^ .      -      •  .    ,         ■ 
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dé  ce  qni  est  t^màrcjuable  par  son  ex- 
tértéOF  (maison  apparente;  ansehn^ 
Kthj  voméfim  (all.)î  chièfy.toppîng 
(àngl.);  tospicuo  (it^^'oupar  son 
exposition  (lieu  apparent)\  de  ce  qui 
il'a  que  des  dehors  sans  fondement 
réel  (^droit  apparent^  *vertu  apparente^ 
ÉHakufèment  apparent  du  soleil;  au^ 
genschéinlich  ,  scheinhar  (ail.)  ;  see^ 
ÉÊÙig  (angl.);  seinhiante  (it.).  Ce 
mot  est  employé  dans  le  premier  sens 
dtéi^ekttUs)  par  les  entomologistes, 

Slj  d'âpre  iîrby,  appellent,  ra/«- 
ne  des  insectes  op/^arenir  y  lorsqu'il 
est  autant  et  liiéme  plus  visible  que  le 
jrtrothorax  (ex.  Néuroptères);  et  dans 
te  second  [appàrens)  par  les  astrbno- 
Bies',  qui  appellent  :  conjonction  ap^ 
farenie  yCeile  dans  laquelle  une  L'gne 
dirô'itéy  qaV»n  suppose  traverser  le 
éentrè  de  deux  astres ,  passe ,  non  par^ 
kr'eentte  de  la  terre ,  mais  par  l*œil 
iB  l'observateur;  diamètre  apparent 
d'un  astre ,  le  nombre  de  degrés  sous 
lequel  nbuft  le  voyons  ;  éclipse  appâ- 
tante ,  celle  dans  laquelle  un  corps 
cAeste  devient  invisible  pour  nous, 
non  parce  qu'il  perd  sa  lumière  pro~ 

Ï'rë,  ptt -cesse  de  réfléchir  celle  que 
'autres  astres  lui  envoyent,  mais 
^rce  qu'un  corp^  céleste  opaque  s'in- 
lerpose  entre  lui  et  nous ,  et  empêche 
Èti  lumière  directe  otî  réfléchie  d'arri- 
ter  jusqu'à  notre  œil ,  comme  dans 
les  éclipses  de  soleil ,  celles  des  satel- 
lites de  Jupiter  par  leur  planète  prin*- 
éipale,  les  occultations  des  étoiles 
|lâr  lés  planètes ,  celle  d'une  planète 

Et  une  plante,  celles  enhn  des 
sfles  et  des  planètes  par  la  lune  ; 
kénzon  apparent  j  le  cercle  qui  borne 
notrt  vue,  lorsque  nous  regardons 
autour  de  nous  ;  lieu  apparent  d'un 
astre ,  le  point  de  la  sphère  céleste  où 
aous  le  rapportons ,  né  pouvant  l'ob- 
ierver  que  de  la  surface  et  non  du 
eentredela  terre. 

APPELANT, adj.,  vocans.  Epîthèle 
ibnnée  à  certaines  cfabes  qui  produi-' 
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sent  une  sorte  de  claquement  en  ser- 
rant les  doigts  de  leurs  piiices  aVec 
rapidité ,  et  qui  lèvent  et  baissent  al- 
ternativement la 'serré  avec  laquelle 
ils  causent  ce  bruit,  moUveitient 
comparable  au  signe  que  nous  faisons 
du  doigt  pour  appeler  quelqu'un. 
Ex.  Gelasimus  vocans, 

APPIENDANT,  adj. ,  appendens  (adj 
vers,  péndoy  pendre),  mirbeldit  la 

f  raine  appenaante  ^  lorsque  le  bile  , 
e  niveau  avec  le  placenta^  ott  à  peu 
près  ,'est  situé  au  dessous  du  point  lé 
plus  élevé  de  la  graine ,  à  une  dis- 
tance qui  ne  dépasse  pourtant  pas  la 
moitié  de  sa  longueur  totale. 

APPENDICE  5  s.  m. ,  appendix; 
m^(7tc  ;^  jinhahg  (ail.)  ;  appendagâ 
(angl.)  ;  appendice  (ît.)  (ad y  vers  ^ 
penck  ,  pendre  ).  Se  dit ,  en  général , 
de  toute  partie  extérieure  d'un  corps^ 
qui ,  bien  que  faisant  tout  avec  lui , 
,emble  cependant  y  avoir  été  sura- 
joutée ,  à  cause  de  ses  dimensions 
moindres  que  les  siennes.  On  appelle 
ainsi  ;  i^  en  botanique ,  toute  partie 
qui ,  fixée  à  un  organe  quelconque  , 
parait  additionnelle  à  sa  structure  ba^ 
bituelle ,  comme  les  petits  prolonge- 
mens  membraneux  qui  garnissent  la 
orge  de  la  corolle  dans  certaines 
orraginées  (  ex»  Sjrmphjrtum  ojfici^ 
nale  )  ,  les  petits  filets  qu'on  observe 
quelquefois  à  la  partie  inférieure  des 
loges  de  l'anthère ,  ou  les  petits  filets 

3 ni  se  prolongent  parfois  au-dessus 
e  cette  dernière  ,  les  écailles  qui  en- 
tourent l'ovaire  des  graminées ,  le» 
prolongemens  du  limbe  de  certaines 
feuilles  qui  accompagnent  le  pétiole 
jusqu'à  son  insertion  ,  la  partie  supé- 
rieure des  écailles  qui  composent  le 
péricline  de  certaines  Synanthérées  ; 
tP  en  zoologie  ,  on  donne  ce  nom  à 
l'ensemble  des  parties  qui  s'ajoutent 
sur  les  côtés  ou  à  l'extrémité  du  tron^ 
d'un  animal ,  quel  qu'il  soit. 

APPENDICE,   adj.  y   ofpenJUcUr' 
laftis  ;  qui  est  muni  d'un  ou  plu- 
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siéttf»  tt);>péiidrce9.  Se  ^\ï ,  en  2oolb- 

5ie,  de  la  petite  -cellute  terminale 
è  Taile  des  itisectes  y  quand  la  ticfr- 
Tare  située  au-dessous  du  cubitus 
prenant  naissance  au-delà  du*  cal  ou 
carpe  ,  cette  cellalls  n'est  que  rudi- 
mentaire. 

APPENDICES^  ad j.  et  S.  m.  pi.  , 
Prqi'eet^era,  Nom  donné  par  La- 
freille  à  ijn  ordre  de  la  classe  des 
Gjibtittgéhes  y  (comprenant  ceùx^e 
cès^animaux  qui  ont  tous  des  parnes 
taillantes  ,  poils  y  coTHes  ou  queue. 

APPBNDIGIFOmiE  9  adj. ,  appen- 
(Smfàrmîj  (  appendîJK ,  appendice  , 
forma ,  forme  )  ;  qui  a  la  formé  d'un 
appendice.  H.  Gassini  dit  la  squame 
appéndkifarme  ,  dans  les  Sjnanlhé- 
rees ,  quand  là  véritablei^t  entière- 
ment avortée  ,  et  que  l'appendice 
iiibsiète  seul ,  comme  il  arrive  aux 
aqtîahiês  extérieures.'  Ce  mot  se  dit 
aussi  de  la  bordure  d'une  squame  dii 
l^érîctinê,  quand  elle  cst^ande  et 
Ae  borde  que  la  partie  supérieure  de 
lii  squakne. 

APPEll]>IGVLAIRË ,  adj. ,  appen- 
dieularis.  Turpin  donne  cette  épithète 
à  un  groupe  primordial  de  végétaux, 
comprenant  ceux  qui  produisent  de 
leur  tige  des  organes  ajppendiculaîres 
et  rayonnans^  tels  que  les  feuilles 
cotjledonaîres,  lés  écailles  ,'Ies  feuil- 
les ,  les  folioles  composant  les  invo- 
Incres ,  les  calices  et  corolles',  les  éta^ 
mines  t\  phjcostèmes  ,  les  feuilles 
oranennes ,  enfin  lesf  feuilles  soudées 
et.  indéhiscentes  de  l'ovule  ,  et  dans 
lesquels  la  masse  organique  se  comi- 
pàse  de  la  réuniob  des  tissus  cellu- 
laire iet  vasculaire  (  «mousses ,  fou^ 
gèréd ,  monocotylédones  et  dicoty- 
lédones.) 

APPENDICOiE  ,  s.  m. ,  appendî- 
ctdum.  Quelques  zoologistes  appel- 
lent ainsi  les  épines  des  astéries  y 
ainsi  que  les  branches  cartilagineuses 
qui ,'  pattant  de  la  colonne  articulée 
et  rameuse  des  rayons  ^  soutiennent 
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l'èiivâloppe  extériem^  du  corps  dâ 
ces  animaux. 

APPENDICULÉ^  adj.  V  appèhdiéi^ 
lotus  ;  muni  d\in  appendic|ç  y  4^un 
prolongement  quelconque.  On  dit  : 
1^  en  botanique,  çintttèrè  appendi^ 
culée  (  ex.  Centaurea  collina)  ;  tube 
appendiculé,  dans  une  corolle  mono- 
pétale  ,  quand  il  est  garni  d'un  a|i- 
pendice  intérieur  (  ex.  'Cuscutaepi^ 
tkjrmum)  ;  filet  détanUne  i^penii^ 
culéy  lorsqu'il  porté  un  app^endiioé 
qui  semble  moins  en  faire  partie  qu^f 
avoir  été  ajouté  après  coup  (ex.  Éorr 
rago  officinalis)  ;  squame  appendicU'*^ 
lée  du  péricline ,  quand  elfe  changé 
brusquement  de  nature  et  de  directibôL 
à  un  certain  point  de  sa  hauteur  (ex à 
jirtichaut  ).  Le  Pélargoûiumappenr* 
dlculatum  doit  cette  épithète  à  aei^ 
grandes  stipules  y  qui  sont  conoi-^ 
ventes  à  îa  base  ;  le  Thedictrum  ap^ 
pendiculatum  aux  auricules  scarieù- 
ses  et  arrondies  qUi  garnissent  la  baa^ 
de  ses  pétioles, et  le  Gnaphaliumap^ 
pendiculatum  ,  à  la  petite  membraAét 
scarieuse  iqui  termme  ses  feuiltes» 
a^  £n  zoologie ,  on  dit  Yanus  àppen* 
dicuîéy  dans  un  insecte ,  quand  uesit 
terminé  par  quelque  appendice  (ex.. 
Perle).  Le  Tetrarrh/nchus  t^pendt^* 
culatus  a  le  corps  muni  d'un  app^- 
dice  en  arrière.  Le  Mjrrmeleon  ap^ 
pendiculatum  est  ainsi  appelé  parce 
que  les  deux  ou  trois  derniers  an- 
neaux de  l'un  des  sexes  ont  chacun 
deux  appendices  recourbés. 

APPENDICULÉS ,  adj.  et  s.  m.  bl.^ 
jippendiculata,  Nom  donné  par  La- 
marck  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Infusoires ,  renfermant  ceux  de  ces 
animaux  qui  ont  a  i'extérieur  des' 
parties  toujours  saillantes ,  et  par  Â.- 
G.  HarVorlhà  un  ordre  de  la  classe 
des  Crustacés. 

APF^NDIGASTRE  ,  adj .  ,  appeU'- 
digaster  {ûppendix ,  appendice  ,^pa/« 
ter  y  ventre  j.  Epithète  donnée  à  un 
insecte  [Eî^ania  appendigaster  )  y  \ 
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cabse  du  long  et  itainçe  pédicule  aui 
joint  l'abdomen  au  corselet,  et  en  fait 
cpinme  un  appendice  de  ce  dernier. 
.  APPERGEPTIBIIilTÉ ,  s.  if.  Fa- 
culté de  percevoir^ les  impressions, 
iwM  intérieures  qu'extérieures. 

APPEAGEPTIOIV^s:  f.  Opération 
Je  l'esprit  9  quand  il  se  considère 
comme  le  sujet  qui  perçoit  une  im- 

jpiression. 
\  APPÉTENCE  ^appetentîa; Naiur- 

irîeh\s\\^*  Désir  ardent  et  passionné 
d'un  objet  quelconque. 

APPETIT  ^  s.  m. ,  appeiilus  ,  «/?- 
petîtio  ;  ojPsÇtç  y  •pfx:^  ;  sinniicïte  Be-^ 
gierde  (ail.)  \  appetite  (angl.)  ;  ap^ 
pefito\it.).  Désir  des  alimcns  ,  et  plus 
gébcraleroent  tendance  vers  un  db- 
iet  dont  la  possession  est  nécessaire  à 
la  'satisfaction  des  sens  externes  ou 
internes;  C'est  dans  ce  dernier  sons 

3*  u'on  dit  appétit  vénérien^  pour  désir 
ii  coït. 

ÀPPÉXITIF,  adj.  ,  appeiîiims  ; 
hegehrend  (alj.)  ;  appetitiçe  (angl.)  ; 
qui  fs^it  déshrer  :  faculté  appétilwe,  ^ 

APPÉTITION  ,  s.  f . ,  Begehrun^S' 
çermogen  (aU.)»  appetencjr  (angl.). 
Action  de  désirer  vivement ,  qui  est 
mise  en  jeu  par  le  réveil  de  quelque 
organe  interne. 

.  "  APPLIGANT,  adj.  Dans  la  langue 
entomologique  ,  les  ailes  applicantes 
sont ,  pendant  l'état  de  repos ,  paral- 
lèles à  l'abdomen.  Ex.  Tipule. 

APPLICATIF  9  adj. ,  applicatii^us. 
On  dit ,  en  botanique  ,  la  préfolia^ 
tion  applicatis^e  ,  lorsque  les  feuilles 
sont  appliquées  face  à, face  ,  l'une 
contre  l'autre ,  sans  se  ployer  eu 
aucune  manière.  Ex.  Aloe  liagid'^ 
formîs.  '    ' 

APPLIQUÉ  9  adj. ,  applicatus  ,  ad' 
pr&ssus;  aneinandergeiehnt' ,  ange* 
druckt  (ail.)  ;  applied  (iku^l.).  Se -dit, 
en  botanique,  de  parties  qui  sont 
appliquées  Tune  contre  l'autre ,  mais 
sans  avoir  d'adhérence  ensemble  y 
notamment  iïunejeuille  qiu  se  re- 
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lève  pour  suivre  à  peu  près  la  direc- 
tion de  la  tige  ou  du  rameau ,  et  des 
feuilles  renfermées  dans  le  bourgeon  y 
qu^nd  leur  limbe  est  plane  ,  droit , 
e(  qu'elles  sont  appliquées  l'une  con« 
tre  l'autre  (ex.  Amaryllis). 

Apposé  9  adj. ,  appositus  ;  anlie-^ 
gend,  nebeneinanaerjtehend  (  ail;). 
Épithète  donnée,  par  les  botanistes , 
aux  loges  de  Tanthère  ,  quand  la 
débiscence  a  lieu  par  la  même,  face 
suflHes  deux  loges  (ex.  la  plupart  des 
plantes)  ;  aux  ovules  ,  quand  il  s'en 
trouve  deux  dans  une  même  loge 
d'ovaire ,  qui  naissent  du  même  ppint 
et  à  la  même  bauteur  (ex.  Euphor'» 
hiacées).    v     ' 

APPBE$SÉ  9  adj. ,  adpressus  ;  an-^ 
gedrOckt  OilL)  ;  appogiato  (it.)»  Se 
dit  ,  ^n  £||^nique  ,  d^s  feuilles  , 
quand  leur  -lame  est  appliquée  contre 
la  tige  (ex.  Buchnera  gesnerioides  j 
Polytrichum  appressum)  ;  de»  poils  f 
lorsqu'ils  sont  appliqués  dans  toute 
leur  longueur  sur  la  partie  qui  les 
porte  (  ex.  Malpighia  ufens  )  ;  des 
rameaux  ,  quand  ils  sont  rapprocbés 
parallèlement  contre  la  tige  (ex.  Ge^ 
nista  tiiwtoria);  delà  tige^  quand  elle 
est  étalée  et  serrée  contre  terre  (  ex. 
Sibbaldia  adpressa  )• . 

APPRIMÉ^^  2Là\.j  adpressus;  ange" 
drûckt(s\U)*  Synonyme  inusité d'op- 
pressé.  F'ojrez  ce  mot, 
.  APPULSEy  adj.  Les  astronomes 
disent  une  éclipse  çippulse ,  quand  la 
lune  ne  fait  qu  effleurer  l'ombre  de.la 
tenre  par  son  bord ,  quand  elle  ne 
fait  que  toucbjer  au  disque  du. soleil. 

APPUYÉ  9  adj. ,  adnatusj  insidensj 
imposîtus  j  suffultus }  aufsitzend  , 
aufgesetzt,  unterstUtzi  (ail.).;  iir^— 
ped  (angl.)  ;  appogiato  (it.).  Ce  mot 
est  employé  :  i^  en  botanique.  Quel- 
quefois ,  mais  rarement ,  pris  comme 
synonyme  d^adné  {voyez  ce  mot  ),  il 
sert  h  désigner  les  jeuilles  sessiles 
dont  la  base  de  la  surface  supérieure 
C3t  comme  appuyée  sur  la  tige  et  tou- 
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cbe  à  la  feuille  opposée  ;  2P  en  zop-^ 
logie.  Les  condiyliologîstps  donnent 
l'épithètc  ^appiijfés  auic  crochets  dçs 
coquilles  faiTalvés,  quand  ils  se  lou- 
chent ;  et  aux  libres  de  ces  mêmes 
coquilles,  lorsque  celle  d'une  des  val- 
ves étant  plus  avancée  ,  elle  tecouvi^e 
l'autre  dans  toute  sa  longueur. 

.AFHB  9  adj .  ,  asper  ^  tpaj^ otïjç  ; 
rajihy  streng  ,  her^  (âll.)  ;  sharp 
(angL)  ;  aspro  (it.).  Se  dit ,  en  phy- 
sique, de  ce  qui  cause  une  impression 
d^gréable ,  soit  sur  le  sens  du  goû,t 
{friUt  âprcj  saveur  âpre)  ,  soit  sur 
celui  du  toucher  ,  par  la  vivacité 
de  son  action  {feu  âpre) ,  ou  parles 
inégalités  de  sa  surface  ,  dernière 
sicception  dans  laquelle  âpre  est  sj- 
nonjme  de  rude  {voyez  gt  mot )  ;  au 
moral ,  de  ce  qui  est  violent ,  aigre , 
désagréable  {caractère  âpre), 

APKETÉ,  s.  f.,  asper  i tas;  rpi^tùita; 
Raùhigkeil,  Herbe  (  ail.)  ;  harshness 
(angl.)  ;  àsprezza  (it.).  Qualité  de  ce 
qui  est  âpre.  Ce  mot  est  fréquemment 
employé  comme  synonyme  aacerbïté* 
Voyez  ce  mot. 

AFROSOPIE,  s.  f. ,  aprosopia  (  a 
priv.>  frpoarflsTTov ,  feée).  Kom  donné 
par  Breschet  à  un  genre  de  déviât ioq 
organique  ,  ou  d'agénésie  partielle  , 
qui  est  caractérisé  par  l'absence  de  la 
face. 

APSIDE 9  s.  m. ,  apsis  ,a6sùf(àyiç  y 
cercle)  •  Les  astronomes  appellent  ainsi 
chacun  des  deux  points  de  l'orbite 
des  planètes  qui  sont  à  la  plus  grande 
et  i  la  plus  petite  distance  du  centre 
des  mbuvemens  de  ces  astres. 

APTÉIVODYTES ,  adj*  et  s.  m.  pK, 
jéptenodytes.  Nom  donné  par  J.rA. 
Ril|;eR  à  une  famille  d'oiseaux ,  qui 
a  pour  type  le  genre  jéptenodytes, 

APTÈRE  9  adj.  et  s.  m. ,  apferUs  ; 
ungefiûgeh  (ail.)  (  a  priv.,  7r«pov  ^ 
aile.)  'r  qui  n'a  point  d'ailes.  On  dît , 
en  botanique  j  fruit  aptère  (ex.  Goua^ 
nia  aptera)y  pétiole  aptère.  En  zoo- 
logie,  aptère  (  Ohnflilgkr^  ail.) ,  pris 
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substantivement,  est  en  général  le  sy- 
nonyine  à^ insecte  aptère.  Cette  épî- 
thète  est  aussi  donnée  à  des  insectes  - 
qui  n'ont  point  d'mles,  quoique  ap-^ 
partenant  a  des  ordres  dans  les  ca- 
ractères desquels  entre  la  présence* 
de  ces  organes  (  ex.  Brachycerus 
apterusy  Lygœus  apterus,  Colliuris 
aptera),  '  '        "    ' 

APTÈRES,  adj.  et  s.  n^.pl. ,  ApU-^. 
rct ,  AptePœ .  N  om  donné  par  Scnafef- 
fer  à  une  classç,  par  Degëer  à  une 
sous-classe,  par  Latreillci  Ficinus 
et  Carus  à  une  section  ,  parDuméril,^ 
Lamarck,  Kirby ,  Goldfuss  et  Leach 
a  un  ordre  de  la  classe  des  rniscctés  , 
comprenant  ceux  de  ces  animaux  qUjt  ' 
sont  privés  d'ailes ,  par  Latreille  à  un^ 
groupe  de  la  tribu  des  Musôides»' 
composé! de  ceux  qui  u'ont  point 
d'ailes.  . 

APTÈRODItiÉRES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Apterodicera  (a  pri v. ,  Trtfpov,  aîle^    ' 
^iç,,  deux  ,  xepàc,  corne).  Nom  donné 
par  .Latreille  aux  insectes  privés  d'ai- 
les et  munis  de  deux  antennes. 

APTÉltOLOCHœ ,  s.  î.j'apterologia 
(oc  priv.,7tTipovS  aile,  Xoyo; ,  db€ours)i 
Traité  des  insectes  aptères. 

APTÉROLOGIQUE,  sa],  ,  aptero^ 
logicus  ;  qui  a  rapport  à  l'aplcrblogiè. 

APTÉROLOGIJE,  s.  m. ,  apteroto^ 
^{^.Naturaliste  qui  s*occupe  spccia-    - 
lemèàt  de  l'histoire  des  insectes  a<« 
ptèrcs. 

APTÉRY6IENS,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Apterygia  (a  priv. ,  wripuÇ,  aile) .  Notn 
donne  par  Latreille  à  une  section^  des 
mollusques  phanérogames',  compre- 
nant ceux  de  ces  animaux  qui  sont 
dépourvus  d'organes  spéciaux  pour 
exécuter  la  natation. 

APYRE,  adj.,  apyrus;  feùerfesi 
(ail.)  ;  apyrous  {^Tk^.)  (  a  priv.,'  wvp  ,. 
feu).  Se  dit  de  toute  substance  qui 
est. inaltérable  et  surtout  infusiblcBU 
fçu  i  quelque  élevée  que  soit  la  tem- 
pérature à  l'aclioa  de  laquelle. ou  la 
soumet.  '  'y    • 
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APTBÂIVE)  adj.  ^apyrenm  (apiriv» 
irvpiu  ,  j^raîne  ),  Ëpîtbéte  qôanée 
à  pn  fruit  qui  pe  contient  point  4e 
|^ainc$. 

.AQÙATILE  9  adj»  i  aquaiUis,  Syno- 
^me  inusité  d'ajua/ti^ice..  Voyez  ce 

^  ÀQCf ATIQI^9  adj . ,  aquaticusy  aquor 
tîKs^sumpficht  (ail.);  aquatic  (angl.); 
Ofiquajuqio  (it*);  qui  vît  dans  l'eau 
f  çx.  jisellu/  aquaticus).  En  botani- 
que ^  on  appelle  plantes  aquatiques 
tf^Xfis  qui  croissent  dans  les  eaux  mé- 
fies «  soitentîèrement  immergées  (ex. 
Çpnfervd^ ,  soit  flottantes  à  la  sur- 
&CÇ  (ex^  XrtfJ9?/uz)y  $oit  fixées  au  sol 
iiar  l^r$  r^ciqes  et  flottantes  du  reste 
^jalnir&ce  (ex*  Nymphéiea^  Trapa), 
na  élevées  au  dessus  de  leur  niveau 
(e^.  AUsma  Plantaao  ) ,  et  celles  qui 
Croissent  sur  le  bord  des  ea^ix  courantes 
cm  stagnantes  (  ?x.  Bignonia  aquati- 
^1  Ni66ra(iquaticaf  Cerastiumaqua'» 
licum  )•    ' 

AC^ATIQUES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
'jtquatUia*  Nom  donné  par  Boddaert 
1^  une  section  de  la  classe  des  ^Mam- 
snifères  ;  par  LatreiUe,  Rîtgeny  Fici- 
ntis  et  Carus  à,  une  section  de  celle 
dH  Oiseaux  ;  par  Guvier  à  une  famille 
j|e  celle  des  Mollusques  ;  par  Latreilie 
^  une  divisioii  de  celle  de%  Crustacés  ; 

Îar  La^larck  à  une  tribu  de  la  famiUe 
es  Ciniicides  j  coupes  comprenant 
toutes  des  animaux  qui  vivent  dans 
l'eau  j  sur  le  bord  des  eaux,  oh  à  la 
fiuface  de  l'eau. 

AQUEUX 9  Sidj,,  aquosus  ;  ^viisse-' 
y^,  wàsserhaltig  (ail.);  waterish 
{wa^.) ;  acauoso  (ît.)  (aquc^y  eau); 
gui  est  de  la  nature  de  l'eau  {liquide 
aqueux  ) ,  qui  en  contient  beaucoup 
{jruit  aqueux  )  ^  qui   lui  ressemble 

r\t  quelques  unes  de  ses  propriétés 
suiveur  aqueuse).  Berzclius  appelle 
acides  aqueux  ceux  qui  contiennent 
de  l'eau  jouant ,  suivant  lui ,  le  rôle 
de  base  par  rapport  à  eux. 

AQUiraBEy  adj. ,  aquiferus{aqua^ 
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eun^fero^  porter);  qui  contient  ou 
charrie  de  l'eau;  trachées  atfuijhres» 
AQUIFOIilAcixS,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Aqidfoliaceœ.  Nom  donné  par  Ganr* 
dolle  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Célastripées,  qui  a  pour  tjpe  le  genro 
Aquifalium. 

AQUIGÉNB  9  adj ,,  aquigcnus  {aqua^ 
eau,  geno^  produire)  ;  qui  n^t  dans 
l'eau.  Épithète  donnée  à  un  cbanpir 
gnon  [Helotium  aquigenum  )  qui  croit 
sur  les  tiges  des  Coaragnes. 

AQUILAIUNÉES,  adj.  et  f.  f.  pi. , 
Aquilarinœ,  Nom  donnée  par  Gan- 
dçileà  une  famille  de  plantes,  qui  a 
pour  type  le  genre  Aquilaria, 

AQtlÛilN  y  adj.,  aquilinus;  kawked 
(angl.);  aquilinp  (it.)  {aquila,  aigle); 
qui  est  courbé  cômmele  bec  d'up  air 
le  (nez  aquUin;  Habichisnase ,  ail.)* 
~ne  fougère  (  Pteris  aquilina  )  doit 
cette  épithèle  à  ce  que  la  coupe  trans- 
versale de  sa  racine  o$re  l'ima^  gTOt- 
sicre  d'une  aigle  à  deux  têtes. 

AQUILINS,  adj.  et  s.  m.  pL,  Aqui* 
lina>  Nom  donné  par  Yiaor»  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Falconidés , 
qui  a  pour  tjpe  le  genre  Aquiia* 

AQUIPAR£S,adj.  et  s.  m.  pl.,^fiiî- 
paria  [aqua ,  eau ,  paro ,  engendrer), 
rfom  sous  lequel  JBlainville  désigjae 
une  division  de  l'ordre  des  reptueui 
batraciens,  comprenant  ceux  de  cef 
animaux  qui  déposent  leur  progéni- 
ture dans  l'eau. 

AQUOSITÉ,  adj. ,  aquosiias.  Qm^ 
lité  de  ce  qui  est  aqueux. 

ARABIDÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Ara* 
bideœ.  Nom  donné  par  CandolU  à 
une  tribu  de  la  fapiille  des  Crucifères , 
qui  a  pour  tjpe  le  genre  Arahis. 

ARABUME^  s.  f.  ,  arabina,.  O»  f 
donné  ce  nom  à  la  portion  soluble  de 
la  gomme  arabique  et  de  la  gomme 
du  Sénégal ,  ainsi  qu'à  la  gomme  so* 
lubie  d'acajou. 

ARAG^i^ilDES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Arachnides  (^âpo^^v»;  ,  araignée  )• 
Nom  donné  par  Lamarck),  ÇaviWf 
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JLairçijlei  Slraus  et  ^Bl^iaville  à  une 
classe  du  règne  animal ,  renfermant 
ceu¥  des  animaux  articulés  qui ,  pour 
Ll  forme  et  l'organisation ,  ont  des 
rapports  avec  les  araignées. 

ABAGHNODERMAiRES.  adj.  et 
s<  iB«  pi.,  j4rachHùelerma^Sfdx*''^i  j 
araignée,  ^cpfia  «  peau).  Blainville 
flonne  ce  nom  à  ,une  classe  du  règne 
animal^  comprenant  les  Actinozoaires 
qui  ont  la  peau  extrêmement  fine  , 
peu  ou  point  distincte. 

arachnoïde,  adj.  ,  arachnoï^ 
deus,  aramosus,  arachnoïdes^  ara^ 
neoïdes  j;  spinnewebenariig  ,  j/?w— 
nenwebig  (alL)  (dcpa;(v)3{  ,  araignée, 
fUbç ,  ressemblance  )  ;  qui  ressemble 
à  une  (oile  d'araignée.  On  dit  :  i^  en 
botanique ,  chapeau  arachnoïde  ^  dans 
les  chaDipig(ions ,  celui  qui  est  uni 
au  stipe  par  une  membrane  sçm-* 
tilable  à  une  toile  d'araignée  (  ex. 
jigctrUus  araneosus  )  ;  poils  arach^ 
noldes^  ceux  qui  sont  allongés  et 
f:roisés,  comme  les  fils  d'une  toile 
d'araiguéc;»  sur  les  feuilles  (ex.  Semr 
jD^rywum  arachnoïdeum  )  ,  ou  s\ir 
les  feuillets  du  péricline  (  ex.  Lo^ 
phiolepis  araneosa)  ;  tegmen  arachn 
notdcj  celui  qui  est  filamente^x  comme 
unp  tode  d'araignée  (  ex.  Ixia  chinent' 
sis  ).  2P  En  zocdogic.,  cette  épitbète 
est  donnée  à  un  mammifère  {Âtelftf 
arachnoïdes  ),  à  causQ  de  ses  mem- 
bres qui  sont  très-grèles  ;.  à  des  coquil^ 
les  qui  sont  hérissées  d'épines  très- 
longues  ,  grêles  ou  subulées  (ex.  Spon' 
dvf^  arachnoïdes  ) ,  ou  marquées  de 
linéoles  très-fines  et  colorées.,  qui 
imitent  des  fiU  d'araignée  (  ex.  Çonus 
arançosus ,  Oliva  araneosa  )  ;  à  U14 
insecte  {Galcodes  araneoïdes)  qui  res-* 
semble  à  une  araignée  ;  à  des  poly^ 
piers  offrsmt  de  petites  cellules  formées 
par  des  cloisons,  très-minces  et  concen- 
triques qui  imitent  assez  bien  les  toiles 
de  certaines  ar^igâées  des  jardins  (ex. 
Astrea  aranea^  Asirea  arachnoïdes)* 

ABAGUNOIDE^,  ad]*  et  i«  m.  pi. , 


Arachnoïdea.  Nom  doçité  par  T^ 
Eîcbwald'à.  la  cl^se  du  règne  âpimul 
quî  est  généralement  désignée  sous  tS^ 
hiH* Arachnides»  Koyez  ce  mot. 

ARAGpBIOIDIf:iV,  adj. ,  arachmlr 
deus;  qui  a  la  finesse  d'une  toile  d'ar 
raignée.  Pour  exprimer  combien  1{| 
peau  des  méduses  est  nunci^,  on  4f( 
quelquefois  qu'elle  4  une  téauitè 
arachnoïdienne. 

ARACHNOLOaiE,  s.  f.  ,  orapAiKt- 
hgia  (  (Max^ïj; ,  araignée ,  Itwqj; ,  dift? 
cours).  Traité  sur  les  araignées r 

AHACHNOPHILE  9  adj.  y  4i^4ohmv 
philus  (  àpi-^nz  ,  araignée  ,  fiXçoA  f 
aimer  ).  Un  champignon  (  Isaria 
àrachnophila)  a  été  appelé  ainsi 
parce  qu'il  croit  sur  le  corps  d# 
araignées  mortes.  . 

AMlilAGJÉES,  adj.  et  s,  f.  dL, 


Araliaceœ»  Famille  de  plantes 
blie  par  Jussieu,  et  qui  a  pour  ijpe 
le  genre  Aralial 

ARANÉIDES,  adj.  et  s.  f.  pi.  9 
Araneideœ  j  Araneà^ijBaratu^vni" 
gnée).  Nom  donné  par  Diiinéril  «t 
Goldfuss  à  une  fam91e  dp,  la  çlassf 
des  insectes ,  par  Eickwald  à  ^.or- 
dre, par  Lamarçk  à  une  si^tiû%^ 
par  Quvier ,  LatreiUe  et  Leaçh  à  u^ie 
famille  de  la  classe  des  Arachnides  | 
renfermant  les  araignées  et  les  ai^-^ 
maux  qui  s'en  rapprochât  U  plus» 

AIIANÉEIIK9  adj. ,  araneosus iar^ 
nea ,  araignée).  Se  dit ,  ev^  i^l^%^l^f 
dies  goUs  qui  sont  Vrès^ongf  »  Hum  | 
usinées ,  et  qui  imitent  les  tcjlef  i*%r 
raignée  par  leur  nature  et  Iffu^  euv 
trecroisement.  Un  crustacé  (  Ifjr^s 
araneus)ii  été.  ainsi  ndunn^éà  cause  d<| 
son  corps  long  et  grélç. 

ARAnîÉIFÉBE,  adj.,  ifr^m^^ 
arçaieiferus  {aranea ,  araignée,  Jèrott 
porter  ).  V  Ophrjfsarane^er^eii  atim 
appelé  parce  qu'on  a  cru  trouver  di 
la  ressemblance  eptrf»  si^  fleur  iil  une 
araignée. 

ARANÉIFOfiAIÇ,  adj, ,  arane^rm 
miis  {flraaea,  a|«§a^  |  /W9fi%  io^r- 
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me)..  Epithète  donnée  par  Kîrby  aux 
Itfi^ves  carnivores  hexapodes ,  dont  le 
«sorps  est  très-court ,  qui  ont  de  lon- 
gues mandibules  propres  àsuçer ,  exé- 
cu<ént  des  mouvemens  rétrogrades , 
et  ressemblent  >  sous  quelques  rap- 
|M>rts,  à  des  araignées.  Ex.  M/rme-' 
ieon\f  Cîcindjsla.^ 

ARANÉIFORIIfES,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ^  Aftineiforma  {arar^à,  araignée, 
forma^  forme).  Nom  donné  par  Blain- 
▼llle  '  a  une  famiUe  de  la  classe  des 
Hétéropodes  ^  à  cause  de  la  forme  gé^ 
nérale  du  corps  des  animaux  qui  ]a 
constituent. 

ABANÉOIDES  ,  adj.  »  Àraneoldes 
(^aranea^  araignée  ,  ci^oç,  ressem- 
bfiUice).  Nom  «donné  par  Ffcinus  et 
Caiu^  k  la  famille  d'insectes  aptères 
qii^on  désigne  plus  généralement  sous 
celui  i^Aranéides,  Voyez  ce  mot. 

AB[iiNÉOL0GIE,s.  h  ,  araneolo^ia 
(^aranea^  araignée,  Xoyoç^  discours)* 
Traité  des  araignées. 

ABANÉOLO&UB^  s.  m.,  araneoh- 
sus,  lïaituralbtè  qui  Voccupe  spéciale-^ 
meut  des  araignées. 

ARAUdARIÉES,  adj.  çt  s.  f.  pk  $ 
Araucariœ.  Nom  donné  par  Kuntbà 
nue  tribu  de  là  famiUe  des  Conifères 
qui  a  pour  tjpe  le  genre  Arauca'^ 
ria,  ^ 

ÈBfiÙKk ^  oif.j  arboreus  ;  SvjSpà' 
ènz  {àthoTi  arbre).  Se  dit ,  en  bota- 
nique ,  d^rae  tig€  qui  est  ligneuse  et 
BU(^  par  le  bas  (ex.  Ulmus  campes^' 
tris);  eu  zoologie,  'd'un  oiseau  qui 
8e  pçrcbe  et  niche  sur  les  arbres  (ex. 
AnaJf  arborea)j  ou  qui  se  tient  habi- 
tuellement dans  lès  buissons  (ex.  An- 
thus  arhorens).    < 

AIffiORES€£lVCE ,  s.  f . ,  arbores-' 
ceniia  ;  ^cv^por«c  ,  ^ev^puo'eç.  Qualité 
d'un  yégétal  qui  acquiert  la^  hauteur 
ou  la  grosseur  d'un  arbre. 

ARBORESCENT,  adj.,  arbores^ 
censj  arboreus;  StvâpùtèYiÇf  baumar- 
tig  (ail.).  Ëpithète  donnée  aux  plan- 
tes qui  sont  des  arbres,  ou  qui  en 
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ont  le  port  (ex«  CaUipteris  arho^ 
resçens ,  Mahauiscus  arboreus ,  Z>a- 
tujha  arborea  ,  Zygophyllum  arbo-- 
réum) ,  aux  zoophjtes  qui  affectent 
la  forme  d'arbre  (ex*.  ÙendrophylUa 
ramea).^ 

ARBORIFORME,  adj.  ,  arborifor-' 
mis;  ênSpotiSiç;  baumfàrmig  (ail.) 
(  arbor ,  arbre ,  forma ,  forme  )  ;  qui 
a  la  forme  d'un  arbre  ou  d'un  arbris- 
seau. Ex  Mesembryanthemum  àrbo-^ 
riforme. 

ARBORISATION, s.  L^ariorisàtio. 
Les  minéralogistes  appellent  ainsi  : 
1^  une  aggrégatîon  de  cristaux  re-^ 
présentant  une  espèce  de  pelit  arbre, 
une  loufle  étendue  à  la  surface  des 
corps,  et  y  formant  soit  une  pelli- 
cule assez  épaisse ,  soit  un  mince  en- 
duit qui  n&  se  distingue  que  par  sa 
couleur  ;  2^  Un  '  dessin  figurant  des 
arbrisseaux  que  présente  la  coupe  de 
certains  calcaires  schistoïdes  et  quatz 
agates^  et  qui  sont  dus  à  des  infiltra- 
tions dé  fer  ou  de  manganèse  entre 
les  feuillets  de  la  pierre ,  ou  à  des 
substances  enveloppées  après  coup 
par  une  nlatière  consolidée  autour 
d'elles. 

ARBÔRISÉ^  adj. ,  arborisatus.  Épi- 
thète  donnée  aux  agates  qui  offrent , 
dans  l'intérieur  de.  leur  pâte  ,  àe% 
dendrites  ou  représentations  d'àrbreis , 
ordinairement  de  couleur'  brune  , 
duesà  l'inGUration  d'un  liquide  chargé 
d'oxides  métalliques. 

ARBRE  9  s.  mv^  arbor;  ^évSpw;  Baum 
(ail.);  tree  (angl.);  albero  (it.).  Plante 
dont  la  tige  ligneuse,  nue  et  simple 
par  le  bas ,  rameuse  seulement  a  la 
fMurtie  supérieure  j  dépasse  cinq  fois 
au  moins  la  hauteur  du  corps  d'un 
homme. 

ARBRISSEAU)  f.  m.  jfrutex;  Jiv- 
^lov ;  BOumchen  ,  Strauch  (ail.  )  ; 
shrub  (angl.).  Plante  dont  la  tige  est 
ligneuse ,  rameuse  dès  la  base  et  peu 
élevée.  Ex.  Plectranthusfraticosus^ 
Crandfe  fruUeosa ,    • 
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ABBCSGIJLAIRE,  ^rdj. ,  arbiuculà- 
ris;  qui  est  ramifié  à  la  manière  d'iiii 
petit  arbre  ,  comme  les  appendices 
placés  autour  de  la  boucbe  aeâ  Holo-^ 
thttries.  A       • 

ARBVSGULE,  s.  m.  ,  ûrbiMuIa; 
^evdpv^tov.  Petit  arbre,  dont  la  hau- 
teur est  peu  considérable  (  ex.  Erica 
arbuscuîa).  Plante  dont  la  tige  se  di-^ 
visé  à  la  manière  de  celle  des  arbres 
(ex»  Isothecium  arbuscuîa). 

ABBUSTE,  s.  m. ,  arbustum ,  Jht' 
ticklus;  ^fv^puJcov  ;  'Slaude  (ail.  );  busk 
(angl.).  Plante  dont  la  tige  ligneuse 
n'atteint  pas  trois  fois  la  hauteur  du 
corps  d'un  homme ,  et  se  ramifie  près 
de  sa  base* 

AJEtBVSTlF  9  adj!^  qui  est  placé  con- 
tre^ un  arbuste.  On  a  donné  le  nom 
àe  vignes  arbus titres  à  celles  que  l'on 
plante  au  pied  des  arbres  isolés ,  dans 
la  seule  '  intention  d'en  récolter  la 
feuille  pour  la  nourriture  des  bes- 
tiaux; 

ARC-EIV-CIEL  5  s.  m. ,  jri>;*/îe;;  Re- 
geniogen  (aU.);  rainbow  (angl.);  iriJe 
(it.).  Météore  lumineux ,  consistant 
en  un  ou  plusieurs  arcs  concentriques , 
formés  de  bandes  colorées ,  qui  a  lieu 
quknd  le  soleil,  ou  quelquefois  la 
pleine  lune ,  darde  ses  rayons  sur  iin 
nuage  prêt  à  se  résoudre  eh  pluie  ;  c% 

3ue  l'obseryatevir  se  trouve  placé 
cfant  ce  nuage ,  le  doà  tourné  à  Cas- 
tre'éclairant. 

ARCAGÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi.,  ^tca- 
ceœ  ^  Arcaceà ,  Arcaces.  Nom  donné 
par  Goldfuss  à  une  famille  de  Mol- 
lusques ,  par  Eamarck  ,  Munke  et 
Latreille  àuiie  famille  de  Conchifères; 
par  Blaînville  à  une  famille  d'Acé- 
phalophorês  et  de  coquilles,  coupes 
qui  toutes  ont  pour  tjpé  le  genre 
Ârca.  * 

ARCEAU 9  s.  m..^  arcus;  Bogén 
(ail.).' Ce  tnot,  qu'à  tort  on  employé 
quelquefois  côtnme  synonVme  aan- 
neau ,  sert  à  "désigna  les  deux  demi-* 
aoiieeùX;  joints  parJéurs  extrémités, 
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et  composés  eux-mêmes  de  plusieurs 
'  pièces ,  qui  constituent  les  anneaux  dû 
corps  des  animaux  articulés. 

AR€E|.LIN£S/adj.  et  s.  m.  pi. , 
ArceUind. .  ;  Nom  donné  par  C  .-G. 
Ehrenberg  si  ,une  tribu  de  la  c]as9e 
des  Tolygaslriques ,  qui  a  pioixr  typ^ 
le  genre  Arcelîa. 

ARGENDOLOGIE  ,  à.  f.,  arcendoh* 
gia  (apxeuôoç ,  genévrier ,  X070; ,  dis-' 
cours).  Traité  sur  le  genévrier. 

ARGESTHIDE^s.  î.yarceslhida(Ji(f' 
;çfia0iç,  baie  de  genévrier  );, Nom  dbnné 
par  Desvaux  à  un  fruit  sphériqùe ,  " 
composé  dé  plusieurs  écailles  char- 
nues qui  ne  se  séparent  pas  au'  ternie 
de  la  maturité.  Ex.  JUmperus'com^ 
munis. 

ARCHIPEL  9  s.  m. ,  archipelagus  ; 
Ins€lmeer(si\\.);  archipelago(/iTip.  ît.) 
(«PX"»  dominer,  Treiayôç,  met  y.  Èft 
géographie,  on  appelle  ainsi  une  ré- 
UDibn  d'îles  dans  un  espace  de  nier 
peu  ét'éndu^  eè  par  extension  uue 
mer  entrecoupée  œuq' grahd  nombre 
d'îles. 

ARCTIQUE  ,  adj . ,  arcticus  )  àpxri- 
XÔ5  ;  nordUch  (ail.)  ;  northern  (angl.) 
(apxToç,  ourse).  Synonyme  de  borêdl 
ei  de  septentrional  (f  aie  arctique  y  cer» 
de  arctique  y  terres  arctiques  ,  régions 
arctiques)'  Le  Colymbus  arçt\cus  est 
ainsi  appelé  parce  qu'il  Hdbite  dans  le 
nord  ;  V Heinisynapsium  arcticum  y 
parce  <ju'il  habite  1  île  Melville. 

ARCTOllIYDES^adj.  et  s.  m.  pV., 
Arctomides.  Nom  donné  par  LatreOlc 
à  une  famille  de  la  classe  des  Man^- 
mifêres,  qui  a  pour  type  le  geni;e 
Afttomys. 

ARCTOTIDÉES^adj.  et  s.  f- pl  V 
ArctotidetB.  'Nom  imposé  pai'  H.  Cas^ 
smî"  à  une' tribu  de  la  famille  dés  Sy- 
nanthérées,  et  par  Lessing  à  une  sbus- 
tribu  de  la  tripu  des  Cynarées ,  qui 
ont  pour  typé  le  genre  Arctotis ., 

ARCTURE  ,  adj. ,  arctùrus  (  5pof- 
To;^  o^rs,  ovpà,  queue).  Une  plante 
{Cebiààrctttrusj'esi  ainsi  appelée 
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JMoe  tpÇm  n  coiaparé  i  aiie  guen^ 
g  Von  la  Qeiir ,  qui  est  dbposéc  ei| 
tae  gn,ppe  dlongée.      ' 

ARCYfPQPHVTE  f  8.  m.  ^  arcf- 
tkopkjftvm  (  Q^uv9oc,  gqiîëvret  furoy, 
liante  )•  Noim  donné  par  Necker  auic 
|iUiitef  qui  portant  des  firuita  sembla^ 
Eles  à  celui  du  geneyrier. 

4|ai£ID]ÉS,  adj.  et  a.  la.  pl.|^r- 
iJt^àieiBm  Nam  donné  par  Yigors  à  unç 
famille  d'oiaeaux  i  qui  a  pour  type  le 
genre  Arden, 

AIU)£BiT,  adj. ,  ardens;  fiurig  , 
irCf&en^  (^U.)  f  gUming  (angl.)j  or- 
49nic  (  il*  )  (  OTi^  9  brûler  )  ;  qui 
lirûle  I  qui  enflamme.  On  appdie^n- 
fmnes  ardeuie*^  terres  atd^tejt^  Cf lies 
d'où,  se  dégagent ,  en  Italie  et  en 
PeraCy  àen  g;az  pu  des  vapeyrs  de 
jpétrdle.  qui  prennent  feu  et.  couti- 
ififtentàbrûlery  qHandils9'eiiflamment 
ticffidentellement.  Ardent  est  quel- 
igu^fm  employé  pour  désigner  le 
l'ouï  Yif(ex.  pasrpogon  ankfu). 

Ammi^çhl»\  adj.  et  8.  t.  pi. , 
]Ardisiaceœ.  Nom  donné  par  Julien 
^  nne  famille  de  plantes  qui  a  pour 
tjpe  le  genre  jiraisù^. 

A^DÉltoiadj.  et  a.  f.  pl.,^- 
jfisuaf.  Rom  donné  par  Bartling  à 
im^  tribu  de  la  famille  aes  Ardisiaci&s, 
Ijai  a  pour  ^pe  le  genre  ^r(fiifîa. 

4WQIS1B  9  fldj. ,  ardùiiaceus^  schis" 
tosusf  schieferfàrbig  (ail.)  »  qui  a  la 
couleur  de  l'ardoise  ^  ou  dans  lequel 
cette  apuletv' domine.  Ex.  CebUpyrîs 
prdQÙaceusjf  Sijrlyiaardisiac^ea^  Ca^ 
iuber  schistosus ,  Ardea,  ardisiacea. 

4BD0ISI£1^9  adj.  ,  ardisiaceus 
(afaosiay  ardoise).  Nom  donné  par 
Ofloalius  à  un  groupe  4^  terrains 
r4)mprenant  ceux  qui  ont  de  la  ten- 
da'nce  i  présenter  de  grands  feuillets^ 
à  passer  &  l'ardoise. 

ARECINE  9  8.  f • ,  arecina.  Matière 
colorante  rouge  insoluble  des  fruits 
de  Vjireca  Catechu. 

^ARÉGIlVÉES,adj.  et  s.  f.pl.,^re- 
bime.  Nom  donné  j^ar  |ffartiu»  i  une 
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tribu  de  la  famille  des  Palmier||  qui 
a  pour  type  le  genre  Areca^ 

ARJÉnXgb  tadj.f  ea-enace^sisand". 
arUg  (aU.)  [arena^  sable).  Se  dit 
d'un  minéral  y  quand  il  a  la  forme  de 
êabUt(  dépôt  arén€tcé ,  assise  {vréua" 
cée  I  p^e  arénacée  ^  formation  aréna^ 
çée^  caractère  arénacé^  structure  arér 
naçée).  Omalius  donne  eette  épithèlo 
jk  toute  roche  calcaire  ou  autre  oui  a  dfl 
très-petits  grains ,  et  qui  est  aans  un 
état  analogue  à  du  sable,  sans  cobé- 
renoe  de  ces  jgrains.  Il  blâme ,  avec 
raison,  les  geognostes  qui  appellent 
roches  arénacées  celles  nui  sont  ag- 

ftpmérées  à  la  manière  au  grès.  Le 
^lustra  arenaced  est  ainsi  noinmé 
parce  qu'il  se  compose  de  cellules  a^sez 
mal  formées  à  la  smrface  d^unç  coucb^ 
de  sable. 

4aÉNAG£]^S9adi.|  «reno^^.Épi- 
tbète  donnée  par  Brongniart  à  un 
groupe  de  roches ,  comprenant  eelles 
qui  ont  une  texture  grossière ,  spi;it 
friables ,  tï  se  désaggràgei^t  iacile- 
ipent. 

ARÉNAGÉO-GAJlÇApUS  »  adj.  , 
arenaceo^çqlcarius.  On  appelle  suhr 
^tance  arénacéo ."  calcaire  un  lit  de 
sable  cimenté  par  une  in0tr^tioi| 
calcaire. 

AB]^4JUUB9adi.,  arenitrius,  sor 
hulosus  I  ammodes  ,  ammonjries  , 
arenosus.  Se  dit,  ep  botaniguei  d'une 
plante  qui  croît  dans  le  sable  |  d^na 
les  terrains  sablonneux  et  arides  (ex. 
Astragalus  ammonytes ,  Paspalas 
ammodesy  Elymus  arenarius ,  f^iola 
arenariuj  Hemimeris  sahuiosa,  fuie* 
renaarenosa^  Phleum  arenarium); 
en  zoologie  ,  d'une  coquille  qui  se 
tient  dans  le  sable  (ex.  $eptaria  are^ 
noria)  ;  i! insectes  qui  aiment  les  en- 
droits sablonneux  (ex.  Scarites  sa^ 
buhsus  ,  Iidus  sabuïosuê  ,  Sphex 
sahulosa^  Opatrufl^  sabuhsum)\  d'un 
mammifère  qui  yit  dans  les  plainef 
aablonneuaes  (  ex*  Mus  arenarius). 

AVJÊWIK  f  Ajilj.  I  arenosus;  si 
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(  M.  ).    Synonyme   pea  usité   de 
^ahhnneux.  J^oyez  ce  mot. 

ABÉN|GOL£  9  ^XuyOrenicolus  {are- 
nay  sable,  cola  ,  babiter);  qui  vît 
dans  les  endroits  sablonneux.  Ex.  Za- 
ceria  arenicola. 

AaÉNIGOL£S  9  adj«  et  s.  m.  pi. , 
uérenkolœ»  I^om  donné  par  BlaiuvilU 
à  nne  famille  de  Chétopodes,  par  Cur 
vier  et  Latreille  à  une  section  de  la 
tribu  des  Scarabéiaes  ,  coupes  ^ 
toutes  deux  renferment  des  animaux 
ayant  pour  habitude  de  creuser  des 
trous  profonds  dans  )a  terre  ou  le 
sable. 

ARiNIFÉHE  9  adjt  9  areni/erus 
{arenUf  sable,  fero^  porter);  qui 
contient  accidentellement  du  sabiç. 
Ex.  Phj^llaie  arénifère. 

ARÉNIFORHE  ,  adj. ,  arem/ormis 
(  ar^na ,  sable  j  forma ,  forme  J  ;  qui 
ressemble  à  du  sable  :  mélange  avenir 
forme 

ARÉNUIiACÉ,  adj.,  arenulaceus. 
Ëpitbète  donnée  aux  petits  vers  qui 
nobèrent  à  la  face  interne  de  la  ves^^ie 
de  récbÎQocoque,  parce  qu'ils  ressem- 
blent à  des  grains  de  sable« 

ARÉOJL AIRE  9  adj , ,  areolaris  [areo^ 
la  I  aréple)  ;  qui  est  rempli  d'aréoles. 
Ce  mot  est  employé  quelquefois 
comme  synonyme  de  celfuiaire. 

ARÉOLE  9  s.  f. ,  areola  ;  Hofchen 
(ail.)  larea,  aire).  Petite  surface  ; 
interstice  que  leà  réseaux  capillaires 
ou  les  faisceaux  de  fibres  entrecroisées 
laissent  entre  eux.  Kirby ,  donne  ce 
Bom  aux  espaces  étroits  dans  lesquels 
l'aile  des  jnscctes  est  partagée  par  les 
nervures.  En  botanique  et  en  zooIq-, 
gîe ,  ce  mot  est  généralement  syno- 
nyme de  cellule  ou  de  petite  ca- 
vité. 

ARlpOLÉ  9  adj. ,  areolaUis;  feldarig 
(ail.  ).  Se  dit,  e^  botanioue,  d'une 
Jeuille  qui  est  marquée  d'inégalités 
ou  de  ndes  peu  «ensibles  (  ex*  Er)"" 
throxylum  areolatum).  Kirby  ap- 
pelé aréoUes  les  f^les  des  i^psoctes  \ 
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quand  elles  sont  divisées  fiu  aréolfKi 
(ex.  Diptères )« 

AREOUàTRE  9  S;,  m.,  Oreometrun^^ 
Sêlivaage ,  SalspindeiySabspindef  | 
Senkwaage  (  ail.  )  (  ôpoioc  >  léger ,  fu* 
rpiw,  mesurer)-  Instrum^t  propre  .à 
faire  connaître  combien  un  liquide  esjt 
plus  léger  ou  plus  pesant  qu  un  autrui,. 

ARÊTE  9  S.  f.  t  uristUy  acliçfi.  On 
appelle  ainsi  :  1®  en  .minér^ogî^ 
{KanU  ,  ail.  «  edg^^  ^M^gl*)  »  U  lî^ 
de  jonction  de  deux  surffices  ou  de 
deux  plans,  qui  sont  inclinés  l'un  sut 
l'autre  ;  2°  en  botanique ,  Lin);:  pro- 
pose de  substituer.ee  mo\  k  cçli^ 
A* angle ,  quand  on  parle  d'une  tigjB  ^ 
d'un  fruit ,  d'une  graine.  Du  reste  % 
arête  (  Granne ,  ail. ,  resta ,  it.)  d^ 
signe  généralement  un  filet  gtél^  9 
raide  et  pointu ,  qui  surjorionte  divers 
organes  floraux ,  surtout  dans  la  f^^ 
mille  des  Graminées.  PalissQt-BeaUr- 
vois  donne  ce  nom  au  prolongeva^t 
filiforme ,  raii^e  et  corjaee  |  qui  uaj^ 
subitement  au  sommet  ou  sur  le  àp^ 
des  valves  de  la  g1ume>  etnelais^ 
aucun  indice  de  SQu  origine  au  dessqus 
de  son  point  d'attacbe ,  c'est-àrdiivç 
n'est  point  une  continuation  des  aer  '^ 
vures  (ex.  Agrostiscanina).  Raspaili 
au  contraire ,  le  réserve  pour  désigner 
le  filet  qui  résulte  d'un^  prolonremeiii 
de  plusieurs  nervures  (  ex.  J^romu4 
secalinus^,  3^  En  zoologie.  On  apr 
pelle  ainsi  les  os  longs ,  minces  c$ 
pointus  qui  se  trouvant  ^ns  1^  chair 
des  poissons  {fisckgrapfx  ^U.;y£f&^ 
^C!^  ,.angl.  ;  arresta^  itl). 

ARÉTHUSÉES,  adj.  et  s.  f.  |d., 
Aretjkuseœ.  Nom  donné  par  J.  lai\àf 
ley  à  une  tribu  de  la  famille  doi 
Orcbidées,  qui  a  pour  type  le  gem;e 
Jlrethusa, 

AR6EI^T,s.m*,  afg^ntum;oifrfimÇf 
àp^pio^;Silàer  (aU.)v  siléfer  (aoffl.); 
argento  (  it.).  Métal  solide,  d^^  blanc 
jéclatïMiit ,  qui  est  connu  de  toute  a^-- 
tiquilé.  ^ 
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Non  donné ,  dans  la  nomenclature 
minëralogique  de  Haû^,  a  ua  métal 
qui  est  CQmpiné  avec  de  l'argent  mé« 
tallique.  "Ex,  Mercure  argental, 

JkBGENTATE^  s.  m.  ,  argentas. 
Sel  formé  par  la  combînai$OQ  de  l'am- 
monfiaque  avec  Toxide  argentique , 
qui  y  dans  ce  cas^  joué  le  rôle  d'acide. 

ABGENTÉ  9  adj.  9  argenteus  ,  ar- 
geniat^is ,  argyraeusj  argyratus^  ar^ 
gentinus j  siUferfarhen  ,  sUberweiss 
(ail.)  >  qui  ■  l'aspect,  la  couleur  ou 
réclat  de  l'argent.  Ex.  Èi^olyulus  ar- 
genteus, Ghidiaargentea,  Géranium 
aréenteuitij  Natfix  argentatuSf  Holo" 
centrus  argerUinusy  Oxjrtropù  drgjT' 
Ttea^  Folyp'odus  argyràceus  y  Mar^ 
ginàrîa  afgyrata,  Lupinus  argyreusj 
Aspataihus  drgyreia. 

iUGENTIGO-AJIlMONIQDE  9  adj .  ^ 
argentic(h<fmmonicus»  Epitbète  don- 
née ,  dans  la  nomenclature  chin^ique 
de  Eerzelius ,  à  un  sel  double  qui 
résulte  de  Ija  combinaison  d'un  sel 
argentîqùe  avec  un  sel  ammonî(}ue. 
Ex.  Chlorure  argentico  -  ammonique 
(  kjrdrachlorate  d'argent  et  d'ammo*" 
niaque  j.       • 

ARGENTIGO-GALCIQUE  9  adj.  , 
argentîco^calcicus.  Nom  donné,  dans 
la  nomenclature  cbiipique  dé  Berïe- 
Ijqs  ,  a  Un  sel  double  qui  résulte  de 
la  combinaison  d^un  sel  argentique 
àVecub  sel  calcique.  Et.  Hjrposulfate 
argentico''calciquç  (  hyposuljate  aar* 
gent  et  de  chaux  ).  v 

JlBGENTIGO-PLOMBIQVE  9  adj., 
argentico'piumhicus,  Epithéte.  don- 
née, daps  la  nomenclature  chimique 
de  berzelîns ,  à  un  sel  doublé  qui  ré- 
salte  de  la  combinaison  d'un  sel  ar- 
gentique avec  un  sel  plombique.  Ex. 
Hyposulfite  argentieo^plombique  {hy^ 
-posUlfite  d^argent  et  de  plomb). 

ARGENTIGO-PQÏASSIQUE  9  adj. , 
argentico 'potassicus.  Epitbète  don- 
née, dans  la  noraçnclature  chimique 
de  BerzcUus ,  a  un  sel  double  qui  ré- 
foHê  de  la  combinaison  d'un  sel  ar- 
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gentique  avec  un  sel  potassique.  Ex.   . 
Hyposulfate  argentico-potassique.  (hy- 
posuljate  (Targentetde  potasse  ). 

4JaG£NTIGO-SODIQUE  9  adj.,  ar- 
gentico'sodicus»  Epitbète  donnée , 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Benelius,  il  un  sel  double  qui  ré* 
suite  de  la  combinaison  d'un  sel  ar— 
gentique  avec  un  sel  sodique.  Ex. 
Chlorure  argentico^sodiqtie  {hydro'^ 
chlorate  d^argent  et  de  soude  ). 

AROENTIGO-STRONTIQUE  9  adj. , 
argenticO'Stronticuè >  Nom  donûé , 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius,  ù  un  sel  double  qui  est 
produit  par  la  combinaison  d'un  sel 
argentique  avec  un  sel  strontique. 
Ex.  Hyposulfite  argentico-strontique 
{hyposulfite  d'argent  et  de  strentianiè). 

ARGENTIFÈRE 9  adj.,  argentife- 
rus;  sMerheUtîg  (aH.);  qui  contient 
accidentellement  de  Targent.  Ex* 
Plomb  sulfuré  argentifère. 

AUGEStm 9  adj. ,  argentinus;  qui 
a  l'apparence,  la  couleur  éclatante 
(exi  Holocentrus  argentinus),  et  sur- 
tout le  son  clair  (  voix  argentine^ 
timbre  argentin)  de  l'argent. 

ARGENTIQUE,  adj.,  argenticus. 
Berzelius  appelle  oxide  argentique 
[Silberoxydy  ail.),  le  premier  degré 
d'oxidatlon  de  l'argent  ;  sels  argenti" 
ques  J  les  oxisels  qui  ont  pour  base 
cet  oxide,  leshaloscls  à  base  d'argent^ 
et  les  sulfqsels  correspondans  aux 
oxisels  pour  la  composition. 

ABGEN tO  -  FULMINIQUE  '  adj .  , 
argento^fulminicus.  Nom  donné  à 
un  acide ,  qui ,  d'après  Liebig ,  est 
•  composé  des  élémens  de  l'acide  cja- 
nique^  avec  Moitié  autant  d'oxide 
argentique  qu'il  en  entre  dans  l'ar- 
gent fulminant. 

^  ARGENTURE ,  adj . ,  argenturatus. 
Epitbète  donnée  par  Porrett  k  un 
acide  J  l'acide  chîazique  argentnré, 
que  d'autres  chimistes  ont  appelé 
hydroargentocy unique.  Voyez  ce  mol. 

ABGIL ÂGÉ  9  adj . ,  argUaceus  {or»    ' 
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gila ,  argile);  qui  a  la  couleur  de  l'ar- 
gile (èx.  AgaricUs  argîlaceus ,  Hélix 
argUacea);  qui  vit  sur  l'argile  (ex* 
Peziza  argilacea). 

ARGILEUX  9  adj  • ,  argiVosus;  thon'- 
icht ,  ihonartig  (  alL)  ;  clayish  (angl.)  ; 
argîlloso  (it.);  qui  est  de  la  nature  de 
Targile,  qui  contient  de  Targile.  Une 
rocne  argileuse  est  celle  dont  la  pâte 
ou  la  masse  principale  est  d'argile. 
Cependant  Omalius  appelle  roches 
argileuses  un  genre  de  rocbes  com- 
prenant les  pierreuses  qui  ont  une 
structure  argileuse.  0n  nomme  odeur 
argileuse  celle  qui ,  par  le  contact  de 
rhumidilé ,  s'exnale  de  certaines  ma- 
tières sèdies  et  poreuses,  dont  les 
unes  ont  l'apparence  argileuse  et  les 
autres  n^ont  rien  de  ce  qu'on  appelle 
argileux»  Celte  odeur  n'est  pa^  due  à 
Targile ,  puisque  l'alumine  pure  ne  la 
manifeste  point  et  que  plusieurs  mi- 
néraux noa  argileux  la  dégagent; 
mais  elle  parait  l'être  au  fer  oxidé 
terreux. 

ARGUIGOLE,  adj.>  argilicùla{ar- 
giàiy  argile,  colo^  habiter);  qui  vit 
sur  l'argile.  Ex.  Opegrapha  argili-^ 
cola» 

ARGILIFÉRE,  adj.,  argiliferus ; 
ihonhaliig   (ail.)   {àrgila  ,   argile  , 
firo ,  |H)rter);  qui  contient  acciden- 
tellement de   1  argile.  Ex.  Calcaire 
argilifere. 

ARGILIFORME9  ^A\.j  argilifor" 
mis  {argila,  argile ,  fornui^  forme); 
qui  ressemble  à  de  l'argile.  Ex.  Trass 
argiliforme, 

ARGIL0-FERRl}GINEUX9  adj.  , 
argHo^ferruginosus ;  qui  contient  de 
l'argile  et  de  l'oxide  de  fer  {sable 
argilo^errugineuai),  Dolomieu  appe- 
lait roches  argilo-ferrugineuses  celles 
à  base  de  trâpp  ou  de  cornéenne ,  ' 
qu'il  regardait  comme  formées  prin- 
cipalement d'argile.  Des  infiltrations 
argilo'ferrugineuses  sç  rencontrent 
souvent  dans  les  fissures  des  roches. 

ABGaO-GYP|»£l]X^  adj.;  argilo^ 
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gjrpsosus;  qui  contient  de  l'argile  et 
du  gypse  :  dépôt  argilo^'gjrpseux,   " 

ARGILOIDE  9  adj.,  ar^i/dû/ef  ;  qui 
ressemble  h  de'  l'argile.  On  appelle 
brèche  à  pâte  argîloîde  une  roclie 
dont  la  masse  principale  présente 
l'aspect  ou  les  propriétés  de  certaines 
argiles* 

ARGILOLITHIQUE  ^  adj . ,  argUoU" 
thicu^  {argila^  argile,  ^idoc,  pierre); 
qui  est  formé  d'argile  endurcie  :  rd— 
che  crgûolithique, 

ARGILO-SARLEUX,  adj.,  argih^ 
arenosus,  Brongniart  appelle  limon 
argilo-sableux ,  un  groupe  de  roches, 
dont  le  nom  seul  indique  la  nature* 

ARGILO-ftABLONNEUX^  adj.,  ar^ 
gilo^arenaceus  ;  qui  est  formé  de  sa^ 
ble  et  d'argile  :  terrain  argilo^sabion* 
neux. 

ARGILÔ-TOURREUIL  ^  adj.  On  ap- 
pelle limon  argilo4Qurbeux ,  une  ar- 
gile délayée  qui  est  mêlée  de  pattiet 
végétales ,  dont  les  une  sont  conservé 
leur  forme ,  tandis  q;ue  les  autres  sont 
entièrement  décomposées. 
.  ARGÔLIDES,  adj,  et  s.  mi  pi.,  Ar^ 
golidœ,  I^omjdonné  par  Leach  à  une 
famille  d'Entomostracés ,  qui  a  pour 
type  le  genre  ^rgulus, 

.  ARGONAUTAGÉES9  adj.  et  s.  f. 
pi.,  jirgonautaceœ.  Nom  donné  par 
filainviile  à  une  famille  de  coquilles 
ayant  pour  type  le  genre  Argonauta^ 

AQGYRANTHÉME  ^  adj.,  argrran" 
ihemus  (opTupoc ,  argent ,  cévdoc ,  neur); 
qui  a  des  Ûeurs  d'un  blanc  éclatAnt» 
iéX.  Croton  arg/ranthemum. 

AR^YRIDES^s.  m.  pi.,  Argyrides. 
Nom  donné  par  Ampère  à  un  genre 
de  corps  simples ,  par  Beudant  à  une 
famille  de  minéraux ,  qui  ont  pour 
typfe  l'argent. 

ARGYROCéPH  ALE  ,  adj . ,  argyrfh- 
cephajus  (^yupo;,  argent  ^  «ifa>«', 
tête);  qui  a  la  tête  d'un  b)anç  argen- 
tin. Ex.  Araha  argjrrocépkiala. 

ARGYROPÉE,  s.  f.,  argxrqpaa 
(fl^T^poç^  argent I  frotioi.,.  faire).  jUt 
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friNSttoSa  cle  fsiire  de  Vûvg^hi.  Sjno^ 
liyme  à*alehimie, 

rùphthàlmus  (5p7upoç ,  argent ,  é^X- 
(jtiic  9  œil  ):  qm  a  lès  yeux  d'dn  blanc 
J'iÂi^gent^Ex.  Gàrrutus  atgyropkthàU 
Wttts» 

ABGYROPiBl^LE^  adj.,  argjmh- 
phjrlïtti;  siderblâtm^  (all.J  (ôpTupoc, 
argent,  çOUûv,  feuille);  qui  a  lés 
AitiHks  cottrertes  cTtin  dnvfet  serré , 
blanchâtre  et  brillant,  tm,  Mtconiâ 
ë^gjrropfyliay  CrotonargyrophfUam. 
rvfez  AaGteirri. 

ABflYliOPYGE^  ad  j . ,  argjropygus 

(&7vpo<  9  atteint ,  i^M'fh.^  derrière);  qui 

a  1  extrétnité  de  Tabdonfën  blanche. 

.    £t.  Anihrhx  ar^ropyga ,  Bomby^ 

htà  argyropygtts,  Voyzz  LËùcdprcE. 

ABGYAOSTI6BIÉ9  adj.,  argyro'' 
S&gma  (l^sTupdCy  argent ,  ffrtyixa,  ta- 
die).  Se  dit  d'une  plante  qui  a  les 
ftêUTS  marquëes  çà  et  là  de  taches 
Blanches.  Ex.  BegorUa  argyrostigma. 

'ABGimOSTOnB,  adj.,  afgyrosto^ 
mus  (âcpTTipoçy  argent,  irti^ta^  .bou- 
die);  qnî  a  la  bouche  d'un  blaiic  d'ar- 

S'  rtt.  E;t.  Tiir^o  argyrostomus , 
ibca  atgyrostoma. 

ABHraK I  adj.,  arhizusj  wurzenlos 
(aîl.);  arroo  (it.)  («  priv.,jôiÇa;  ra- 
dtié).  Epîthèté  donnée  par  Richard  à 
Ittos  les  végétaux  sans  radicule  et  j[)ar 
ednséquent  sans  véritable  einbrjon  ; 
'èatr  liées  d'Esenbeck  aux  plantes 
dont  la  racine  est  trës-petité  ou  d'une 
Conformation  extraotainaire. 

ARHI2OBCASTB9  adj.,  arhtzoUas" 
tms  (tt  priv. ,  ^1^3 ,  racine ,  pkotvtàvt» , 
4^roflre).  Nom  donné  par  Willdenow 
9tox  emhyons  qui  n  ont  pas  de  'ra- 
dne. 

ARICINE^  s.  f.,  uricîna.  Basesali- 
flâble  organique  et  cristalUsablc  que 
Pdletter  a  découverte  dans  une  À;orce 
toute  seçiblable  à  celle  du  quinquina 
jaune. 

ABIGINBS ,  adj.  et  s.  m.  pi.,  ^n- 
cfmr*  Robineati  •  Desvoidy  désigne 
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ainsi  utîe  tribu  de  la  faitiiife  des  Iffè'^ 
daires  McsomydeS)  qui  a  pour  typé  le 
genre  Jricia. 

ARIDE,  adj.,  ariduSy  andulus ; 
Çiijpoc; /rocAen,  Sâ/r  (àll.);  rf/T(angl.); 
àridé  (it.).  Se. dit  de  la  surface  bU  de 
la  poussière  d'un  corps ,  «juànd  elle 
I^Eente  une  certaine  aprelé  au  doifi;t 
qui  passe  dessus.  On  employé  quel- 
quetois  ce  mot  comihe  synonyme  dé 
^ec,  en  botanique,  où  l'on  dit,  par 
ejtemple,  que  vépi  est  acide  dans 
Y Avenafatua ,  Te  pirîanthe  ândé 
daàs  le  Gààpkalîiuht 

AAtbiFOLIÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
AridifoUèœ*  Classe  de  plantes,  admise 

ET  Agardh ,  qui  renferme  cellèsjdont 
\  feuilles  sont  généralement  Sèches , 
comme  les  Epacridées,  les  Ericées,etic. 

ARIDITÉ  9  s.  f. ,  ûHditaà  ;  l'n^ftkf.  ; 
Trockenheît ,  Dûrre  (ail.)  ;  drpuss 
(angl.);  aridita  (it.).  Synonyme  de 
sécheresse,  f^oyez  ce  itfot. 

ARILLAffiE,  adj.  ,  arUIartus.  On 
appelle  tunique  ou  pulpe  àtiUaire 
l'arille  trës-divisé ,  et  en  fônbé  de 
membrane  pulpeuse  j  de  quelques 
passiflorées. 

ARILLE  ,s.  m.,  arUlus;Saamfih^ 
àiantely  Saamendecke  (ail.)  ;  àritlo  , 
Tfeh  (it.).  Nom  donné  par  les  bota- 
nistes à  une  expansion  caroiiculaîre , 
capsulaire  oti  saccîForme ,  le  plus  sou- 
vent succulente  et  membraneuse,  que 
le  fnnicule  produit  autour  de  certai- 
nes graines,  qui  les  envelopple  tou- 
jours d'une  manière  incomplète  ,  et 
qui  n'y  adhère  que  par  le  nile. 

ÉjmxÈ ,  adj. ,  arlllatus.  Épîlhète 
donnée  aux  graines  qui  sont  revêtues 
d'un  arîUe.  Ex.  Myristica  aromaiica, 

ARISTE,  adj.  ,  aristatus  ;  gfe- 
grannt  (ail.)  ;  restato  (it.)  ;  qui  est 
muni  d'un  appendice  en  forme  d'a- 
rète.  On  dit ,  en  botanique ,  anthère 
aristée  (et.  Nigella  aristata)  ;  hrac'^ 
tées  aristées  (  ex.  Pycnanihemnm 
aristatum)  ;  feuilles  aristées ,  celles 
qui  sont  garnies  de  petite^  épines  (et. 


Sêttèrb  anstata  )  ;/ruù  ânsti \  eC'» 
hki  k  rextrémîté  dùqtiel  peitiste  le 
style  endorci  (ex.  Chàtophjrilum 
anstatwh  )  ;  gbune  aristée  (  ex.  /- 
âchamum  àristatum).  jBti  zoologie , 
antenne*  aristées ,  celles  dont  le  aér^ 
iiier  article  porte  un  poîl  (ex.  Musca)* 
Un  poisson  {Labrus  aristatns)  est 
àfiksr  Appelé  paree  où'il  a  cdacùne  de 
ses  ëeaiUes  relerée  ae  deux  at*êtes. 
AABtMiOCfiES.  Vcytz  ARidtO- 

liOCHléES. 

AiustMiOctnÉEs,  fldj.  et  s.  r. 

51. ,  ArUtolochia,  Nom  donné  par 
ossieii  à  une  famille  de  plantes  qnt  k 
ponr  type  le  cenirè  Aristoloehia. 

ÂÎÊmWLEy  ad}.  ,  aristulàtns  f 
^  est  muni  d'une  très-petite  arête  ^ 
cdmme  là  glame  de  VUraïépis  arU'^ 
nJatus. 

AïaJRQIWÈ^  adj.' 9  muliicohr. 
Épithète  donnée  à  un  oiseau  (  7>d^ 
ckihu  màUicoïor) ,  à  un  reptile  {Aga^ 
ma  raulticohr)  y  à  une  coquille  (éx. 
Cjrptœa  arlequina)  et  à  quelques 
autres  adimaux ,  à  cause  de  la  variété 
des  couleurs  dont  ils  sont  ornés. 

ABMATtlAE.  Fojrez  Armure. 

5  *  s .  f  . ,  arma  ;  Geivehr  (ail .  )  ; 


àNH  (angl.)  ;  arma  (it.).  Nom  collec- 
tif de  tous  les  moyens  de  défense  des 
tégétaux ,  de  tous  les  moyens  d'att«-^ 
que  et  de  défense  des  animaux. 

AtlBfé^adj.  y  armattu;  bewctffhei^ 
bewehrt(àl\,);  qui  e^imuni  d'armes. 
Épithète  donnée  à  des  poissons  dont 
le  corps  est  couvert  d'une  fbrte  cui- 
sisse (  ex.  Aspidophoriis  armatus  j 
AmphUUe  vettiatis)  ,  ou  hérissé  de 
pointes  (  ex.  Silurus  militaris)  ;  à  des 
mseties  qui  ont  les  mandibules  lon«« 
gués  et  dressées  conroie  deux  cornes 
(ex.  Anisotoma  armatum). 

AÉiMÈÊA^  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Ar^ 
imUiÉ.  Nom  sous  lequel  Debuch  dé- 
signait une  tribu  de  la  famille  des 
Amiuonées  ,  comprenant  celles  qui 
sont  armées  de  plusieurs  rangées  de 
l^&ricts  ou  d'epihéy« 


âAttemAtltiBS  ,  adj. ,  ^Jbfle^ra^ 
riœ  Çûtmèntum  ,  troupeau }.  Nbni 
donné  par  Rôbineau-DesYbidy  à  ùîié 
section  de  la  familc  des  Mu^cideS  , 
comprenant  des  espèces  qui  tôurmèn^ 

tenta  retcêé  les  grands  qtlàdrupèdes^ 
AliMÊttiLiGÉEll  ^  àdj;  et  S.  f.  pt , 

Armeriaceœ,  Nom  dbUné'par  Mâr-^ 
quis  à  une  famille  dé  plantes  qui  < 
pour  typé  le  genre  Armerîa. 

AMfldfePSy  adj.  et  s.  ni.  pt.  ^ 
Armicwites  {arma,  arlknes,.  capiu^ 
tète).  Nom  donné  pjsr  Latreiile  i  uiûi 
tribu  de  la  famille  des  Clupéides  y 
d>mprébàiit  des  poissous  qtti  ont  là 
tète  défendue  par  des  pièces  osseuses 
où  dés  écailles  pierreuses. 

ARUtlGËNËS,  âdj.  et  s.  m.  pU^ 
Armigenœ  (  arma  ,  armes  ,  gena\ 
joue).  Nom  donné  par  Fi^ù'hns  et  Ca» 
fus  h  une  tribu ,  par  liOtrèiUe  et  Eic&-» 
waldà  uiie  famille  de  poissons  ,  cottt4 
prenant  cetix  i|ui  ôht  ks  joues  eiii^ 
rasséés. 

AftittOEIlfi  y  adj.  y  armigerus  {ati 
ma  ^  armes  ,  gerq  ,  porter  )  ;,  qjti 
porte  des  armeâ.  Une  coquille  (Par^ 
para  armigera)  a  été  appelée  ainsi 
parce  qu'elle  est  gartiie  cfe  longs  ttt<Â 
hercules;  un  oiseau  {Aquilà  armi* 
géra) ,  à  cause  de  ses  serres  rpbtistes. 

ASailLtAtRBy  adj.  ,  ûrmilùmà 
{armilla^  bracelet}.  Les  astronomes 
appellent  armillaire  une  sphère  artî«» 
ficielle  composée  de  cercles  quf  re— 
préseiitent  les  orbes  des  corps  céles^ 
dont  se  compose  le  système  solaire^. 
Une  plante  (  Jacquinia  arthithris  ) 
doit  ce  nonï  à  ce  que  ses  branche^ 
sont  entourées  de  feuilles  Verticillées 
qui  ressemblent  à  des  anneaux ,  ou 
à  ce  que  ses  belles  et  odorantes  8eur^ 
servent  à  faire  des  guirlandes ,  et  Ses 
graines  des  bracelets.  Un  animal 
[Nereis  atmittaris)  est  ainsi  nommé 
à  cause  des  bandes  transversales  MÎ* 
râtres  dont  son  corps  est  marqué. 

AAmiLÉ  9  adj. ,  àrmiUatus  ;  qui 
est  éntmiré  d'un  anneau  antrancat 
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coloras  que  le  rçste  du  corps  ^^tt  imi- 
tant en  quelque  sorte  un  bracelet  ^ 
comme  le  tibia,  postérieur  du  JPro- 
4opù  annuiaia. 

'  AimiURE,  s.  f.  j.atmaiura*  Les 
pbjsiciens  donnent  ce  nom  à  des  la- 
ines de  fer  doux  |  qu'en  associe  aux 
aîmans  naturels ^^  et  qui,,  soumises 
continueUeinent- à  l'action  des  pôles 
auxquels  elles  sont  appliquées,  exer- 
cent sur  eux  une  reaction  capable 
Âjonrseulement  de  conserver  la  vertu 
inagnétîque ,  que  le;  temps  {Affaiblit 
^piand  on  les  abandonne  à  eux-mê- 
mes, mais. encore  d'augmenter  en 
eux  celte  ver|u ,  qu'ils  ne  manifes- 
tent communément  qu'à .'  un  degré 
médiocre  '  quand  '  on  tes  tire  du  sein 
ae  la  terre. 

AfiMËS  9  s. .  m.  9 ,  armus  (  àppc , 
jcHuture).  niiger  appelait  ainsi,  d'a- 
près Pline ,  l'épaule  ou  }a  partie  la- 
térale du  coirps  des  oiseaux,  dont  le 
bas  est  contigu  à  la  poitrine , .  et  qui 
touche  par  derrière  aux  bjpocbon- 

dres. 

.    ARNIGINE  9  s.  f.  ,  arnicina.  Nom 

donné  à  la  résine  amère  qui  paraît 

fêtre  la   partie  efficace  de  V Arnica 

fnoniana, 

AROIDÉES  9  adj.  et s^  f. pi.,  ^rot- 
Jeœ.  Jussieu  désigne  ainsi  une  fa- 
jmille  de  plantes  qui  a  pour  type  le 
genre  Arum, 

ÂMOWESj  adj.  et  s.  f.  pi. ,  jiroï' 
des*  Sjnonjme  d^Aroïdées.   Voyez 

ce  mot. 

ABOMATIQUE^  adj. ,  aromaiicus  ; 
gewûrzhaftig  (ail.)  ;  qui  exhale  une 
èdeur  agréable.  Ex.  Carjrophjrllus 
twomaticus. 

AROME  9  s.  m. ,  aroma ,  aptùfix, 
17om  générique  des  émanations  sub- 
tiles qui  s'échappent  des  corps  odo- 
raiis,  et  qui ,  en  frappant  la  mem- 
brane olfactive^  produisent  la  sensa- 
tion des  odeurs. 

ABPENTEUIi  9  adj.  Les  entomolo- 
gistes appellent  cAe/ti7/ej  arpenteuses 
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iSpannraupen  f  ail.)  èelles  qui  y 
ajant  le.  coips  très-long,  avec: un 
grand  intervalle  entre  les  pattes  an* 
térieures  et  intermédiaires,  sont  for- 
cées de  replier .  l'abdomen  pour .  fa- 
ciliter le  transport  du.  corps  dans 
la  progression ,  d'où  résultent  des 
alternatives  de  courbes  perpendicu- 
laires et  de  lignes  horizonûiles  , .  ce 
qui  rend  leur  marche  si  singulière  , 
qu'elles  semblent  mesurer  le  terrain 
en  le  parcourant* 

ARQUÉ  9  adj.,.  arcuatus ),  bogèn- 
fôrnUg  (ail.)  ;  crooked  (aogl.)  ;  ar- 
çitato  (it.)  (  arcus  ,  arc)  ;   qui  décrit 
un  arc  de  cercle.  On  dit  :  i^  en  mi- 
néralogie ,  stratification ,  arquée  , 
celle  des  massifs  formés  de^  couches 
peu  inclinées,  qui   constituent  une 
montagne  en   s  élevant  d'un  côté , 
dans  le  sens  de  la  pente ,  se  cour- 
bant au  sommet ,   et  redescendant 
avec  là  pente  opposée  ;  â^  en  botani- 
que :  anthère,  arq^iée  (  ex.   Bhexia 
qfirginica);  graine  arquée  (ex^ToW" 
hejortia  mutabilis)  ;  légume  arqué 
(ex.  Ornithopu&  perpusillus)  ;  /«&- 
que  arquée  (ex.  Kaphanus  recurf^U'^ 
tus)  j  style  arqué  (  ex.  Pisum  sati^ 
pum)^  tube  arqué ,  dans  une  coroUe 
labiée  (ex.  Nepeta  longifolia)  ;  feuil^ 
les   arquées  (  ex.  Dicranum  arcua^ 
tum)  ;  3^  en  zoologie ,  coquille  ar^ 
quée  ,  celle  qui  n'offre  qu'une  sunple 
inflexion ,  plus  ou  moins  considéra- 
ble (  ex.  certaines  Bél(eitihites). 

ARQUÉS  j  adj.  et.  s.  m.  pi.  ,  Jf 
cuata.  Nom  doqné  par  Guvîer  et.  La- 
treille  à  nne  tribu ,  par  Eichi/f  ald.  à 
une  section  de  crustacés  brachiures  , 
comprenant  ceux  qui  ont  le  thoracide 
en  forme  de  segâientde  cercle  et  ac- 
qoé  en  devant. 

ARRIÈRE-ÉCUSSON  9  s.  m. ,  posi^ 
scutum,  Latreille  appelle  ainsi  un 
petit  espace  carré  que  le  milieu  du 
mésothorax  présente  dans  plusieurs 
insectes  diptères. 

ARRIÉRE-FAIX,  s.  m.  •  secundi- 
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nœ.  Nom  donné  par  le  vn^gaîre  à  la 
réunion  du  placenta  et  des  membra- 
nes du  Tœlus  ,  parce  qu'en  général 
cette  masse  sort  de  la  matrice  après 
Teufant. 

ARRIÉRE-FLEUR,  s.  f.  Ou  ap- 
pelle vulgairement  aiusi  la  flcuraison 
d'automne  ,  c'est-à-dire  le  cas  qui  a' 
lieu  lorsque ,  dans  un  automne  chaud 
et  humide,  les  fleurs  des  arbres  et 
des  herbes  à  fleuraison  priutanière  se 
développent  dé  nouveau. 

ARRIÈRE-'NEZ, s.  m. ,  postnasus. 
Nom  donné  par  Kirby  à  la  partie  de 
la  fitce  des  insectes  qui  est  immcdia- 
temenl  continue  aux  iantennes,  der- 
rière le  nez.T.x.  Sagra,  Prosopis, 

ARBJIÈRE-POITRINE  9  s.  f . ,  post^ 
pectus.  Sous  ce  nom ,  Kiibj  entend 
le  côté  inférieur  du  second  segment 
de  l'alitronc ,  et  Latreille  la  partie 
inférieure  du  troisième  segment  du 
thorax  des  insectes.  , 

^RRIÊRE-^T£RIVUM,  s.  m.  Nom 
donné  par  Latreille  à  la  partie  mé- 
diane inférieure  du  troisième  segment 
du  thorax  des  insectes. 

ARRIÉRE-TERGUM,  s.  m.  Nom 
sous  lequel  Audouin  désigne  la  partie 
supérieure  des  deux  derniers  anneaux 
réunis  du  thoi'ax  des  insectes  hexa- 
podes ,  c'est-à-dire  la  réunion  du  ter- 
gum  du  mésothorax  et  de  celui  du 
métathorax. 

ARROCHES,  s.  f^rpl. ,  j4trîplices. 
Quelques  botanistes  ont  donné  ce 
nom  à  la  famille  des  Chénopodées, 
Voyez  ce  mot. 

ARRONDI^adj.,  rotundus ,  roturi" 
dalus  ,  subrotundus  ;  zugerundct 
(ail.)  ;  roûnded  (angl.);  rilundato 
(it.);  qui  se  rapproche  de  la  forme 
orbiculâire  y  ou  dont  le  contour  ap- 
proche de  celui  d'un  cercle.  On  dit , 
eu  botanique  ;  bractées  arrondies  (ex. 
Hyssopus  thymifolius)  ;  drupe  arrondi 
(  ex.  Prunus  spinosa  )  ;  feuilles  ar- 
rondies (  ex.  Mentha  rotundifoîia  )  ; 
graine  arrondie  (ex.  Ficia  lutea  )  ; 
I. 
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pétales  arrondis  (ex.  H'ragar/a  vesca); 
racine  arrondie  (ex.  Bunium  bulbo^ 
castanum  )  ;  radicule  arrondie  (  ex. 
Viscuin  album  )  ;  stipule^  arrondies 
(ex.  Spiraea  U(maria). 

ARS,  s.  m.,  Glied  (ail.)  (ar/us^ 
membre)!  On  appelle  ars  antérieur 
un  ropli.de  la  peau  du  cheval  qui,  de 
la  prtie  inférieure  de  la  poitrine  , 
sous  le  sternum,  va  gagner  chaque  ex- 
trémité antérieure,  et  ars  postérieur 
lui  repli  cutané  qui,  du  ventre,  s'é- 
tend à  chaque  exti*émité  postérieure; 

ARSÉNIAXE,  s.  m.  ,  arsènias: 
Nom  d'un  genre  desch.(arseniksaure 
Salze,  ail.') ,  qui  sont  formes  par  la 
combinaison  de  l'acide  a r;»enique  avec 
les  bases  salifinbles. 

ARSÉNIATÉ,  adj.  ,  arsenialusJ 
Nom  donné,  en  minéralogie,  aux 
bases  qui  ont  été  converties  a  l'état  de 
sel  par  l'acide  arscaique.Ex.  P/bm6 
arsénialé, 

ARSEIVIG^s.  m,f  arsenicum^  /u" 
l/go  meldllorum  ,  spéculum  album , 
zenicum  ;  àpffivtxôv;  j4rsenik  (ail.)  ; 
arsenic  (angl.)  ;  arsenico  (it.).  Mêlai 
solide,  d'ijin  gris  d'ucicr  et  volatilisa- 
ble ,  qui  est  connu  depuis  des  temps 
fort  anciens. 

ARSENICAL ,  adj . ,  arsenicalis  y  qui 
a  rapport  à  l'arsenic  (odeur  arsé'^ 
nicale ,  vapeurs  arsenicales) ,  ou  qui 
contient  de  l'arsenic  (  ex.  Argent 
arsenical), 

ARSJÈNICO-FERRIFÉRE  ,     adj.  , 
arscnico-fcrrifer  ;  f|ui  accidentelle- 
ment contient  à  la  fois  de  l'arsenic  et 
du  fer.  Ex.  Bismuth  natif  arsenico-^ 
ferrifère, 

AR^ÉlVICO-SULFUniDES,  s.  m. 
pi.  Nom  donné  par  BonnsdorfF  aux 
combinaisons  naturelles  de  soufre  et 
d'arsenic ,  qu'il  appelle  aussi  sulfar'* 
séniures, 

ARSÉMGOXIDES ,  s.  m.  pi.  Nom 
donné  par  Boudant  à  un  genre 
de  minér.'^ux  comprenant  les  corn— 
binaiions  de  l'ai  senic  avec  l'oxigèue. 
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ARSÉNTOES,  s.  m.  pi.  Nom  donné 
pat  Ampère  et  C.  Pauquy  à  une  fa- 
mille de  corps  simples ,  qui  a  pour 
type  l'arsenic  ,  et  par  Beudant  à  une 
famille  de  minéraux,  qui  comprend 
l'arsenic  ,  soit  seul ,  soit  à  l'état  de 
combinaison. 

ARSÉNIÉ  9  adj  •  9  arseniatus  ;  qui 
contient  de  l'arsenic  (ex.  Cuii^re  gris 
arsénié).  Le  gaz  hydrogène  arsénié 
(jirsenikwasserstoffgasy  ail.),  combi- 
naison d'hydrogène  et  d'arsenic ,  est 
appelé  par  Berzelius  arséniure  irihf" 
drique, 

ARSENIEUX,  adj.  ,  arseniosus, 
Kom  donné  à  un  acide  {arsenige 
Sàure ,  ail.) ,  qui  est  le  second  degrp 
d^oxidation  de  l'arsenic  ,-et  par  Ber- 
zelius à  un  sulfide  (  orpiment  ;  An-' 
derthalbschwefelarsenikydW.)  y  h  un 
chloride  [chlorure  d'arsenic;  Chlorar^ 
senik,  ail.),  à  un  bromide  {Bromâr- 
jeniky  ail.) ,  à  un  iodide  [Jodarsenik , 
ail.)  et  à  xxïïfiuoride  {Fluorar senik , 
ail.  )  ,  qui ,  sous  le  rapport  de  la  com- 
jlosition  ,  correspondent  à  l'acide  av- 
âenieux. 

ARSÉNIFÉRE,  adj.,  arsenifer  ; 
arsenikhallig  (ail.);  qui  contient 
accidentellement  de  l'arsenic.  Ex. 
Plomb  phosphaté  arsénifère. 

ARSENIQUE^  adj.  ,  arsenicatus, 
ÏTom  donné  à  un  acide  {Arseniksiiure^ 
ail.),  qui  est  le  troisième  degré  d'oxi- 
dntion  de  l'arsenic ,  et  h  un  sulfide 
{JDritleJialbschwefelarsenik y  ail.)  qui 
Correspond  à  cet  acide ,  sous  le  rap- 
port de  la  composition.  IJéther  arse- 
nique  {^Arsenikiitlier y  ail.),  décou- 
vert par  Boullay ,  en  i8i  i  ,  est  iden- 
tique avec  les  éthers  sulfiirique  et 
pbiepborique.^  Ployez  Hydratique. 

ARSENIQUÉ^  adj.  ,  arsenicatus, 
qui  contient  de  l'arsenic.  On  dit  quel- 
quefois gaz  hydrogène  arscniqué  pour 
gaz  hydrogène  ài'sénié. 

ARSÉNITE^  s.  m.,  arsenis.  Genre 
de  sels  {  arsenigsaure  Salze,  ail.), 
qui  sont  produits  par  la  combinaison 


ARTH 

de  l'acide  arsenieux  avec  les  bases 
saliBables. 

ARSÉNIURE ,  s.  m. ,  arseniuretum, 
arsenietum.  Alliage  d'arsenic  et  d'un 
autre  métal. 

ARSÉNIURE,  adj.  Epi thètç  don- 
née à  un  métal  qui  contient  de  l'ar^ 
senic. 

ARTÉMISIÉES,  adj.  et  s.  f.,  pi. , 
Artemisieœ,  Nom  donné  par  H.  Cas- 
sini  à  un  groupe  de  la  section  des 
Anthémidées  chrysanthémées,  et  par 
Lessing  à  une  sous-tribu  de  la  tribu 
des  Sénéciopidées,  qui  ont  pour  type 
le  genre  Artemisia.  ' 

ARTÉMISINE,  S.  f . ,  artemisina. 
Quelques  chimistes  ont  proposé  de 
donner  ce  nom  au  principe  amer  de 
l'armoise. 

ARTÉRIEL,  adj.,  arterialis ^  or- 
teriosus  ;  qui  est  relatif  aux  artères  , 
ou  qui  en  a  le  caractère.  On  appelle 
trachées  artérielles ,  dans  les  insec- 
tes, celles  qui  naissent  immédiate- 
ment des  stigmates ,  reçoivent  l'air 
d'une  manière  directe,  et  le  trans- 
mettent de  suite  dans  toutes  les  par- 
ties du  corps. 

ARTHANITINE  ,  s.  f.,  arthanitina. 
Nom  donné  par  Sajadin  à  une  sub- 
stance cristalline  particulière,  qu'il  a 
trouvée  dans  la  racine  du  Cyclamen 
europœum,. 

ARTHRIOIV,  s.  m.  ,  arthrium 
(  apOpov  ,  articulation  ).  Nom  donné 
par  Kirby  à  un  très-petit  article  situé 
à  la  base  de  la  dernière  articula- 
tion des  pattes  ,  dans  beaucoup 
de  coléoptères  tétramérés  et  tri- 
mcrés.  , 

ARTHROCÉPHALES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Arlhrocephala  (  àoQpov  ,  articu- 
lation ,  x£«paA^  ,  tcte).  Nom  donné 
par  Duméril  à  une  famille  de  la  classe 
des  crustacés,  comprenant  ceux  qui 
ont  la  tète  distincte  et  séparée  du 
corps. 

ARTHROCÉRAL,  adj.  et  s.  m., 
arthroceralis  (  a^Opov  ,  articulatioo  , 
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xfpocf  eorne).  Bobîneau-Desvoklf 
désigne  ainsi  deux  des  nenf  pièces  de 
la  vertèbre  d^es  animaux  articulés, 
qui  se  développent  en  haut ,  et  con- 
sistent en  une  paire  d'appendices  ar- 
ticulés,  formant  les  palpes,  les  an- 
tennes ,  les  balanciers  et  souvent  une 
partie  des  ailes. 

ARTHRODIÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Arthrodieœ  (apOpov,  articulation). 
Nom  donné  par  Bory  à  un  ordre  de 
la  classe  des  Pbjtozoaires ,  compre^ 
nant  ceux  de  ces  êtres  qui  sont  com»- 
posés  de  fîïamens  articulés. 

ARTHROMÉRAL  9  adj . ,  arthrome^ 
ralis  (  â^Opov  ,  articulation  ,  fiipoç  , 
partie).  Robineau-Desvoidj  appelle 
ainsi  deux  élémens  de  la  vertèbre 
des-animaux  articulés  auxquels  cha- 
que polergal  donne  naissance ,  dans 
la  plupart  des  cas ,  qui  se  dévelop- 
pent ordinairement  en  bas,  et  qui 
lournissent  les  organes  de  la  locomo- 
tion ,  ou  se  transforment  en  pièces 
mobiles  les  unes  sur  les  autres. 

ARTICLE  9  s.  m. ,  articulus;'Glied 
(ail.).  On  donne-  ce  nom  ,  dans  les 
animaux  articulés,  les  insectes  sur- 
tout ,  à  difierentes  pièces ,  mobiles  les 
unes  sur  les  autres,  qui,  par  leur 
réunion,  constituent  les  antrnùes, 
les  palpes  et  les  tarses  ;  en  botanique, 
à  une  portion  de  plante  comprise  en- 
tre deux  articulations  (  ex.  tige  des 
Prèles)  ,  et  à  l'intervalle  compris  en- 
tre les  reuâemensdesThalassiophjtes 
diaphjsistées. 

ARTICULAIRE,  adj.,  articularis ; 
âpOpixoç ,  àpôpùàdtç  ;  qui  a  rapport  ou 
qui  appartient  à  une  articulation.  Les 
botanistes  appellent  feuilles  arlicu-' 
kûres  celles  qui  naissent  des  nœuds 
ou  articula  lions  de  la  tige  ou  de  ses 
ramifications.  Ex.  Cary ophy liées. 

ARTICULATION  9 s.  f.,  arliculatioy 

junctura  ;   of^Qpov  ;   Gelenke  (ail.)  ; 

juneture  (angl.)  ;  arlicolo  ^it.).   On 

appelle  ainsi  :  1^  en  botanique  ,  les 

points  ou ,  à  une  certaine  époque  de 
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la  vie ,  se  fontr  baturellemetit  des  so^ 
lutions  de  continuité  bien  nettes^ 
bien  tranchées,  et  sans  déchirement 
sensible  ;  les  renflemens  cloisonnsti- 
res  transversaux ,-  ou  sortes  de  dia« 
phragmes,  qui,  dans  les  Thalassiophy- 
tes  diaphysistées ,  résultent  de  l'ap- 
plication bout  à  bout  des  cellules 
tubuloïdes  dont  la  plante  est  compo^ 
sée  ;  2^  en  zoologie ,  la  jonction  de 
diverses  pièces  osseuses  ,  cornées  y 
calcaires,  les  unes  avec  les  autres ^ 
soit  en  dedans,  soit  à  l'extérieur  du 
corps  d'un  animal. 

ARTICULÉ ,  adj.  ,  ariieulatus  ,• 
gegliedèri  (ail.)  ;  ardculated  (angl.); 
articulaio  (it.).  Composé  d'articles 
attachés  bout  à  bout.  On  dit  x  1^  en 
botanique,  arèie articulée(ex.  Stipa)^ 
anthère  articulée ,  quand  l'union  de 
l'anthère  et  du  filet  est  indiquée  par 
un  changement  de  forme  ou  de  cou* 
leur  ,  ou  par  un  petit  sillon  transver- 
sal, en  un  mot  par  une  marque  quel— 
conque  (ex.  Sahia  pratensis);  co^ 
tylédon  articulé ,  quand  il  est  comme 
articulé  avec  le  bîastèm'e,  sessîle  et 
resserré  à  sa  base ,  de  manière  qn'oa 
voit  nettement  son'origine  (ex.  Mes^ 
pilus  germanica};  légume  articulé  ^ 
quand  il  est  comme  formé  de  pièces 
rapprochées  et  soudées  à  la  suite  les 
unes  des  autres ,  qui  correspondent  à 
un  nombre  égal  de  loges  (  ex.  Hedj'^ 
sarum  coronarium)  ;  pétiole  articulé  ^ 
qui  offre  ,  à  son  point  d'attache ,  ou 
à  ses  divisions ,  un  bourrelet,  ou  un 
étranglement ,  ou  Un  changement  de 
direction ,  de  couleur,  de  substance  » 
enfin  'une  marque  quelconque  qui  le 
fait  paraître  comme  formé  de  pièces 
soudées  les  unes  à  la  suite  des  autres 
(ex.  Robinia  pseud(y-y4cacia);  poils 
articulés  ,  ceux  qui  sont  coupés ,  de 
distance  en  distance  ,  par  des  lignes 
circulaires  indiquant  des  cloisons  in-  ' 
térieures  (ex.  Brunella  omta);  ra-* 
cine  articulée ,  quand  elle  a  de  dis- 
tance en  distance  des  impressions  qui 
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ressemblent  à  des  articulations  (  ex. 
Gratlola  ojjîcinalis)  ;  tige  articulée  ^ 
quand  elle  est  comme  formée  de  plu- 
sieurs articles  réunis  bout  à  bout , 
avec  ou  sans  nœuds '(ex.  Juncus  ar-- 
iiculatus  ).  Le  Dematium  articula^' 
ium  est  un  champignon  filamenteux, 
«lont  les  filamens  sont  comme  arti- 
culés, a**  £n  zoologie ,  on  appelle  ar- 
tlcuUes  les  coquilles  biyalx^es  qui 
ii*ont  pas  de  deuls  nombreuses  ù  leur 
charnière  ;  les  multii^alves ,  d'après 
Blaiivville ,  qui  sont  placées  à  la  suite 
les  unes  des  autres  d'une  manière  sy- 
métrique, dans  la  ligne  moyenne  du 
corps  de  l'animal ,  et  qui  se  touchent 
(  ex.  Oscabrion)  ;  les  multiloculairesj 
quand  elles  présentent  à  l'extérieur 
des  traces  de  leurs  cloisons  ,  et  que 
ces  traces  ressemblent  plus  ou  moins 
aux  sutures  qui  unissent  les  os  du 


cranc. 


ARTICULÉS,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
uérticulata.  Nom  donné  par  Lamarck 
à  une  division  des  animaux  sans  ver- 
tèbres, comprenant  ceux  dont  le  corps 
est  généralement  articulé  et  annelé 
diius  sa  longueur;  par  Cuvier  et  la 
plupart  des  zoologistes  modernes ,  à 
une  grande  division  du, règne  animal , 
embrassant  tous  les  animaux  qui  ont 
un  squelette  extérieur,  dispose  squs 
la  forme  d'anneaux  dont  le  corps,  est 
entouré. 

ARTIGULEUX  ,  adj.  ,  articulosus. 
Un  crustacé  { Cancer  articulosus)  est 
ainsi  appelé  parce  que  la  tige  de  ses 
antennes  supérieures  est  composée 
d'un  grand  nombre  d'articulations. 

ARTIFICIEL  9  adj.  ,  artijîcialis , 
fictitius  ;  kunstlich  (alL).  On  appelle 
jour  artificiel  l'espace  de  temps  com- 
pris entre  le  lever  et  le  coucher  du 
soleil.  En  histoire  naturelle,  on  donne 
le  nom  de  caractère  artificiel  a  celui 
qui  est  énoncé  dans  la  vue  seulement 
de  faire  distinguer  les  êtres  naturels 
li'S  uns  des  autres,  et  qu'on  empruutc 
ludilTcrcmmenl  à  telle  ou  telle  dclcurs 
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parties ,  pourvu  qu'elle  soit  bien  ap- 
parente. Une  méthode  artificielle  est 
celle  qui ,  pour  ses  divisions  corres- 
pondantes, emploie  des  caractères 
divers  ,  choisis  indifféremment  dans 
tous  les  organes ,  suivant  le  besoin  ou 
la  commodité ,  et  sans  nul  égafrd  aux 
rapports  naturels  qui  peuvent  exister 
entre  les  êtres. 

ARTIOMORPHES 9  adj.  et  s.  m; 
pi. ,  Artiomorpha  (  aprco^ ,  bien  coô- 
formé,  fAop^jg  ,  forme).  Synonyme 
à^Artiozoaires,  frayez  ce  mot. 

ARTIOZO AIRES ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Artiozoa  (opTtoç,  bien  conformé, 
2^ûov ,  animal).  Nom  donné  par  Blain- 
ville  à  un  sous-règne  ,  comprenant 
les  animaux  dont  la  forme  est  paire 
ou  symétrique. 

ARTIPHYLLE  ,  adj. ,  artiphyllus 
(o^Tc,  part,  marq.la  perfection,  ^XXov, 
feuille).  Link  donne  cette  épithète  aux 
plantes  à  l'aisselle  de  toutes  les  feuilles 
desquelles  on  aperçoit  des  bourgeons 
ou  des  rameaux. 

ARTOGARPÉES9  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Artocarpeœ.  Nom  donné  par  A.  Ri- 
chard à  un  groupe  de  la  famille  des 
Urticées,  qui  a  pour  type  le  genre 
Artocarpus, 

ARUNDINACÉ,  adj.  ,  aruntUna-^ 
ceus;  rohrartig  (ail.)  [arundo^  roseau); 
qui  croît  sur  les  roseaux  (  ex.  Hjrpa^ 
derma  arundinacea  ) ,  ou  qui  se  tient 
habituellement  dans  les  roseaux  (ex. 
Falco  arundinaceus), 

ARUNDINACÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Arundinaceœ,  Nom  donné  par  Kunth 
et  Nées  d'Esenbeck  à  une  tribu  de  la 
famille  des  Graminées,  qui  a  pour 
type  le  genre  Arundo. 

ARVICOLE,  adj. ,  art^icola  ,  arfa» 
lis  {art^um ,  terre  labourée ,  colo ,  ha- 
biter )  ;  qui  vit  dans  les  champs  mois- 
sonneux.  Ex.  3ius  art^alis ,  Melo' 
lontha  arificola, 

ARVIEiV ,  adj, ,  ar^ensis  ;  qui  croît 
dans  les  terres  labourées.  Ex.  Ana^" 
gallis  arycnsis ,  TriJoUum  art'eiue. 
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ASARINE  5  s.  f. ,  asarina*  Sorle  de 
stéaropténé  découvert  par  Goerlz , 
Lassaîgne  et  FeneuUe  dans  la  racine 
de  VAsarum  europœum, 

ASkRUVÉES  ,  adj .  et  s.  f .  pi . ,  Asa- 
rina,  liom  donné  par  Kunlh  à  une 
fjifnîile  de  plantes  qui  a  pour  tjpe  le 
genre  Asarum^ 

ASAROIDES,  adj.  et  s.  f.  pl.,y^ja- 
roîdes.  Nom  donné  par  Ventenat  à 
une,  famille  de  plantes'  ayant  pour 
type  le  genre  Asarum, 

ASBESTIFORME  ,  adj. ,  ashestifor* 
mis  (àffpioTo;,  asbeste,  forma,  forme); 
qui  ressemble  à  de  l'asbeste.  £x.  Bois 
opaUsé  asbesti forme,  * 

ASBESTOIDE  ,  adj .  ,  asbestoïdcs 
(àfTpéiTOi  ?  asbeste  ,  tWo;  ,  ressem- 
blance) ;  qui  ressemble  à  de  l'asbeste. 
Ex.  Pyroxènc  asbestoïde. 

ASBOLINE  9  s.  f.,  asbolina  (àc^ôÀ)], 
suie).  Nom  donné  par  Braconnot  à 
une  substance  qu'il  a  trouvée  dans  la 
suie  ,  et  qu'il  croit  former  un  prin- 
cipe immédiat  particulier,  mais  que 
Berzelius  considère  comme  un  simple 
mélange  de  pjrétine  acide  avec  l'es- 
pèce de  pjrélaïne  qui  prend  nais- 
sance pendant  la  distillation  de  la 
pjrétine. 

ASGALABOTE^^s.  m.  pi.,  Àsca- 
labotœ  (  âeneaXaôo;,  petit  lézard).  Nom 
donné  par  Goldfuss  à  une  famille , 
par  Merrem  à  une  tribu  de  reptiles 
sauriens ,  comprenant  ceux  qui  res- 
semblent le  plus  aux  lézards  propre- 
ment dits. 

ASGALABOTOIDES  ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Àscalabotoïdea ,  Ascalabotoïdes 
(  à^itdéXaôoç  9  lézard  ,  fif^o; ,  ressem- 
blance), p. -F.  Fitzîngeret  Eichwald 
appellent  ainsi  une  iamille  de  reptiles 
sauriens. 

ASC ARID AIRES ^  adj.  et  s.  m.  pi., 
Ascaridaria^  Ascaridii  (àerxaptç,  asca- 
ride). Sous  ce  nom ,  Blainvillc  désigne 
une  section  de  la  classe  des  Micro- 
zoaires,  renfermant  ceux  qui  ressem- 
blent aux  ascarides  ,  pour  la  forme 
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générale  du  corps,  et  qnî,  suiVant 
lui ,  apparticni;ient  indubitablement 
à  la  classe  des  vers  apodes. 

ASGARIDIEIVS.  /^.  Ascaridâires. 

ASCENDANT,  adj.  ,  adscendens  , 
ascenderUj  assurgens;  aufwlirts  stci' 
gend ,  aufsteigcnd  (  ail.  )  ;  cLscertding 
(angl.);  risor génie  (it.);  qui  va  en 
montant.  On  dit  :  1°  en  astronoïnic, 
étoile  ascendante ,  celle  qui  s'élève  au 
dessus  de  l'horizon;  latitude  ascen^ 
dante  d'une  p)anète ,  quand  cellc-cî 
passe  vers  le  nord  ;  nœud  ascendant 
de  l'orbite  d'une  planète  ou  d'unet 
comète ,  l'intersection  de  l'orbe  de  cet 
astre  avec  le  plan  de  l'orbe  terrestre, 
quand  lui-même  s'éloigne  au  nord  de 
l'écliptique.  2°  En  minéralogie^  ou 
appelle  ,  dans  la  nomenclature  de 
Haûy ,  cristal  ascendant ,  celui  dans 
lequel  tous  les  décroissemcns  on( 
une  marcbe  ascendante  en  parlant 
des  angles  ou  des  bords  inférieurs 
d'un  noyau  rhomboïdal  (éx.  Chaux 
carbonatée  ascendante').  12P  En  bota- 
nique ,  collet  ascendant ,  lorsqu'en 
se  développant ,  il  s'élève  avec  la  ' 
plumule,  et  porte  les  cotylédons  à 
la  lumière  ,  de  ^rte  qu'il  devient  par- 
tie de  la  tige  (ex.  Mirabilis  Jalapa); 
caudex  ascenaant  (  caudex  adsccn^ 
dens ,  Linné  ;  truncus  adscendens , 
Hedwig  ;  adscensusj  L'Héritier;  eau» 
lis  ,  Link  ;  aufsteigender  Stock  , 
Stiel  f  ail.  )  ,  la  portion  du  végétal 
qui  s'élève  hors  de  terre  ;  étamines* 
ascendantes  j  celles  qui  se  portent 
vers  la  partie  supérieure  de.  la  fleur 
(ex.  Salpia);  graine  ascendante ^ 
quand  le  bile,  de  niveau  avec  le 
placenla  ,  ou  ù  peu  prè$ ,  est  situé 
un  peu  au  dessus  du  point  lu  plus  bas 
de  la  graine ,  dans  la  loge  du  péri- 
carpe (ex.  Malus  communis)-^  lc\^ro 
ascendante^  lorsque  la  lèvre  supé- 
rieure d'une  corolle  labiée  suit  d'a- 
bord la  direction  du  tube ,  et  qu'elle 
se  relève  par  son  extrémité  (  ex.  Sta» 
chys  annua)  \  pétales  asçendans  (ex. 
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OUome)  ;  poils  ascendans  ,  ceux  qui 
sont  dirigés  vers  le  sommet  de  la  par- 
tie qui  les  porte  (ex.  P apaiser  Argc-' 
morte)  ;  stjrle  ascendant  ,  lorsque , 
dans  une  ûeur  irrégulière ,  il  s'écarte 
de  l'axe  pour  se  porter  vers  la  partie 
supérieure  (ex.  Sahia);  tigeeLscen- 
dante ,  celle  qui  %e  dresse  vers  le 
ciel ,  après  avoir  marché  un  peu  ho- 
rizontalement (ex.  Heiichrysum  ad" 
sctndens ,  DicUpleraassurgens  ,  As^ 
tragalus  adsurgens), 

ASCIDIACÉS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Ascidiacea.  Nom  donné  par  Munke 
à  une  famille  de  Tordre  des  Tuni- 
ciers  Téthyes ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Ascidia, 

ASGÏDIDES,  adj.  et  s.  m.  pi.,  As' 
cîdidœ.  Nom. donné  par  G. -S.  Ma- 
cleaj  à  une  famille  de  la  classe  des 
TunicierSf  qui  a  pour  type  le  genre 
Ascidia* 

ASCIDIE 9  adj.,  ascidialus  {oLfnar- 

Sw»  y  petite  outre)  ;  qui  est  façonné  ou 

terminé  en  manière  de  vase.  Une 

JeuÀUe  ascidiée  est  celle  qui  se  termine 

Ër  un  appendice  creux  et  en  godet. 
c.  NepenJthes  destilÈLtoria. 

ASCmÛNS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Ascidiacea  ,  Ascidiœ.  Nom  donné 
par  Lamarck  à  un  ordre  de  la  classe 
des-Tuniciers  ,  par  Schweigger  a  une 
section  de  celle  des  Mollusques,  par 
Blainville  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Hétérobranches  ,  et  par  G.  Fischer  à 
une  classe  de  ses  Branchiopneumones, 
coupes  qui  toutes  ont  pour  type  le 
genre  Ascidia. 

ASCIDIIFORME,  adj.,  ascidiifor- 
mis.  Ëpithète  donnée  aux  bractées 
(ascidium  bracteale ,  bractea  ascidii— 
jTormis  s.  cuculliformis  ^  Deckblatt^ 
schlauch,  Blumenschlauch,  schlauch- 
formiges  Deckblatt)  y  quand  elles  ont 
Ja  forme  d'un  godet  ^  comme  dans 
VAscium  violaceum, 

ASGIDITES,  s.  m.  pi.,  Ascidiles. 
Iiatreille  donne  ce  nom  à  une  famille 
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de  la  classe  des  Tuniciers ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Ascidia, 

ASGIDIOGARPËSr,  adj .  et  s.  m.  pi. , 
Ascidiocarpa  (ào-xtiîtov,  petite  outre  , 
xapTToç,  fruit).  Épithèle  donnée  par 
Luhnemahn  aux  hépatiques  dont  le 
fruit  s'ouvre  au  sommet.  Ex.  Riccia, 

ASGIDION  9  s.  m. ,  ascidium  ; 
Schlauch  (ail.).  On  nomme  ainsi  l'es- 
pèce d'outre  ou  de  petit  vase  que  la 
îeuillp  des  Nepenthes  produit  en  se 
roulant  et  se  soudant  par  les  bords , 
et  qu'on  a  considéré  à  tort  comme  un 
simpleappendiceterminal  delà  feuille, 
ce  qu'on  regarde  généralement  comme 
feuilles  dans  cette  planté ,  n'étant 
qu'un  pétiole  phyllodé. 

ASGIEN9  adj.,  ascius;  unschattig 
(all.)(apriv.,  fj'Aix,  ombre).  Dénomi- 
nation imposée  par  les  géographes 
aux  habitans  de  la  zone  torride,  qui , 
ayant  le  soleil  perpendiculaire  sur 
leur  tête  deux  jours  de  chaque  année, 
sont  alors  sans  ombre. 

ASGIFORIIIE9  adj.,  asciformis  (aS' 
eus  y  petite  outre,  forma ^  forme). 
Link  appelle  ainsi  les  feuilles  qui , 
pliées  sur  elles-mêmes,  et  soudées 
par  les  bords  à  leur  partie  inférieure, 
restent  ouvertes  supérieurement  , 
et  produisent  ainsi  une  sorte  de 
vase  ,  comme  l'outre  terminale  des 
Nepenthes  ,  qui  est  la  véritable 
feuille  de  cette  plante. 

ASGIGÈRE ,  adj.,  ascîgerus  (ascusy 
petite  outre ,  gero ,  porter).  Se  dit 
d'un  champignon  dont  les  corpuscules 
reproducteurs  sont  renfermés  dans  de 
petits  uiricules. 

ASGLÉPIA]>É£S,adj.  et  s.  f.  pi., 
Asclcpiadeœ.  Nom  donné  par  A.  Ri- 
chard à  une  section  de  la  famille  des 
Apocynées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Asclepias, 

ASGLÉPIADINE,  s.  f.,  asclepia- 
dina.  Substance  particulière,  non  al- 
caline ,  que  Fenculle  a  trouvée  dans 
lu  racine  de  V  Asclepias  f^incctoxicum* 

ASCOMYCETEIS9  s.  m.  pi.,  AscO' 
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mycetes  (àcxoç ,  outre ,  pux>îç ,  cham- 
pignoQ%  Nom  donné  par  Fries  à  une 
sous-classe  de  ebampignons  compre- 
nant ceux  cjuî  oirt  leurs  sporidies 
renfermées  dans  des  élytres. 

ASGOniYTES,  s.  f.  pi.,  Asco^ 
phytœ  [oL(Tx6(: ,  outre ,  çyrov ,  plante). 
Beichenbach  désigne  sous  ce  nom  une 
section  de  la  famille  des  Hjdropbytes, 
embrassant  celles  de  ces  plantes  qui 
sont  munies  de  vésicules  aériennes. 

ASGORE,  s.  m.,  ascorum.  Nées 
d'Esenbeck  appelle  ainsi ,  ou  straium 
thecigerUmy  laporlion  du  cbapeau  des 
ebampignons  qui  renferme  les  ély très, 

ÀSGOSPOlVÉS^  adj.  et  s.  m.  pi., 
Ascosporœ  (ào-xèç,  outre,  ^Tropà,  se- 
mence). Nom  donné  parReicbenbacb 
à  un  ordre  de  la  classe  des  Licbens. 
comprenant  ceux  qui  ont  leuC 
corpuscules  reproducteurs  renfermés 
dans  des  utricules. 

ASELLIDES,  s.  m.  pi.,  Asellidœ. 
Nom  donné  par  Lamarck^  une  famille 
de  Crustacés,  qui  a  pour  type  le  genre 
Aselius, 

ASELhmm^  adj.  et  s.  m.  pi., 
Aselli,  Nom  donné  par  Blainville  à 
une  famille  de  la  classe  des  Tétrade^ 
capodes,  qui  a  pour  type  le  genre 
Asetlus, 

ASELLOTES^s.  m.  pi.,  Asellota. 
Nom  donné  par  Cuvier  à  une  section , 
par  Latreilie  et  Eichwald  à  une  fa-* 
mille  de  la  classe  des  Crustacés  ,  cou- 
pes qui  toutes  ont  pour  type  le  genre 
Asellus, 

ASEXE)  adj. ,  asexus  ;  gechlechts— 
los  (ail.)  (a  priv.,  sexus ^  sexe);  qui 
est  pri<ré  de  sexe. 

ASEXUEL  ^  adj.  Synonyme  à^asexe. 
Ce  mot  est  aussi  peu  usilé  que  le  pré- 
cédent. 

ASILIDES^  s.  m.  pi.,  Asiiidœ, 
Nom  donné  par  Leacb  à  lii  famille 
des  AsUiques,  Voyez  ce  mot. 

ASILIFORAÇi: 9  adj.,  a^iliformis ; 
qui  ressemble  à  ua  nàile»  £x.  Sesia 
asîliformis. 
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ASILIQDES,  adj.  et  s.  m.  pi.,  Ast'» 
îicù  Ce  nom  est  donné  par  Latreilie 
à  une  tribu ,  par  Wiedemann ,  J. 
Macquart  et  E.  Eichwald  à  une  fa- 
mille d'insectes  diptères,  ayant  pojir 
type  le  genre  Asilus. 

ASIMIl^E  9  s.  f.^  asimina.  Des  vaux 
désigne  ainsi  un  frùjt  composé ,  daii3 
lequel  les  carpelles  charnues  sont 
plus  ou  moins  soudées  ensemble. 

ASIPHONOBRANCHEB,  adj.  et  s. 
m.  pi.,  Asiphonohranchia  (a  priv., 
ct^wv ,  sipbon ,  Ppavx'^i  branchies). 
Nom  donné  par  Blainville  à  un  ordre 
de  la  classe  des  Paracéphalophores^ 
comprenant  ceux  dont  les  branchief 
sont  renfermées  dans  une  cavité  qui 
ne  se  prolonge  point  en  siphon. 
,  ASIPIiONOIDES ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Asiphonoïdea  (a  priv.,  aîf&)v,  siphon, 
et^oç ,  ressemblance).  Nom  donné  par 
G.  de  Haan  à  un  ordre  de  Cépha- 
lopodes ,  comprenant  ceux  qui  n'ont 
pas  de  siphon  à  leur  coquille. 

ASKÉLIE,  s.  f.,  askelia  (a  prîy., 
(TxsXoç,  jambe).  Breschet  désigne  sou$ 
ce  nom  un  genre  de  déviation  organi- 
que ,  ou  d'agénésie  partielle  ,  qui  est 
caractérisé  par  l'absente  des  jambes. 
ASPALAGIDÉS,  ndj.  et  s.  m.  pi., 
Aspdlacidœ.  Nom  donné  par  Gray  à 
une  famille  de  Tordre  des  Mammifè- 
res rongeurs,  qui  a  pour  typé  le 
genre  Aspalax, 

ASPARAGÉES;  adj.  cL^s.  f.  pi., 
Asparagœ.  Nom  douné^BjBartling 
à  une  tribu  de  la  familières  Smila^ 
cées ,  qui  a  pour  type  le  genre  Aspa^ 
ragus, 

ASPARAGINE,  s.  f.,  asparagîna } 
Spargelstoff  (ail.).  Substance  cristal- 
line que  Robiquet  a  découverte  dans 
l'asperge ,  et  que  Wiltstock  regarde 
comme  étant  de  Taspartate  ammonî- 
qne.  'Vasparagine  biliaire  est  connue 
maintenant  sous  le  nom  de  taurine* 
Voyez  ce  mot. 

A^PARAGINÉES,  adj.  et  s.  f.  pL, 
Asparaginea.  Nom  donné  par  Jus- 
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aieu  à  une  famille  de  plantes ,  qui  a 
pbijç  type  le  genre  Asparagus. 

ASPARAGIQVE.  Foy.  Aspartique. 
\'  ASPARAGOIDES^  adj.  et  s.  f.  pi., 
pAsparagoïdeœ,  Ventenat  désignait 
80US  ce  nom  une  famille  de  plantes 
ayant  le  genre  Asparagus  pour  type. 

ASPARTAIX,  s.  m.,  asparias. 
Genre  de  sels  (asparagsaure  Salze , 
ail.),  quisontformés^pnrla  combinai- 
son de  l'acide  aspartique  avec  les  ba- 
ses saliGables. 

ASPARTIQIJE,  adj.,  asparlîcus. 
Kom  donné  par  Henry  et  Plisson  à 
ttn  acitle  {^A sparagsuure  ^  ail.)  dans 
lequel  Ta^^paraginc  se  transforme 
quand  on  la  traite  par  une  base. 

ASPÉRELLINÉES^  adj.  et  s.  f.  pi., 
AspereUinœ*  Link  appelle  ainsi  une 
Iribu  de  la  famille  des  Graminées, 
comprenant  celles  qui  se  font  rcmar- 

3u^r  par  la  rudesse  de  leurs  feuilles  et 
e  leiHT^tîges.  Ex.  Leersia, 
ASP^GILLIFORHIE,  adj,,  asper^ 
g  îlliformis  ;  sprengwedclfôrm  ig  (ail .) 
(  aspcrgilliim  y  goupillon  ,  forma  , 
forme);  qui  a  pins  ou  moins  de  res- 
semblance avec  un  goupillon.  On  ap- 
pelle ,  en  botanique ,  stigmate  asper^ 
gilUfotme  celui  qui  est  garni  de  poils 
ramassés  vers  sa  partie  supérieure 
(ex.  Arundo  Phragmites)^  et  poils 
aspcrgilliformes  ceux  qui ,  d'espace 
en  espace ,  êmetlent  des  verticilles  de 
petites  ramifications  simples  (ex. 
Marrubj^^peregrinum) . 

ASPEHEiLAIBE  y  adj.,  aspcrgii" 
laris  {aspergillum ,  goupillon);  qui 
a  la  forme  d'un  goupillon. 

ASP^RIGORI^E ,  aàl.jaspericorms 
'{asper^  rude,  cornu,  corne).  Un 
zoophytc  (Spongia  aspcricornis)  est 
ainsi  appelé  parce  qu'il  se  divise  en 
rameaux ,  que  l'on  a  comparés  à  des 
cornes,  et  qui  sont  aiguillonnés  de 
toutes  parts. 

ASPERIFOLIÉ ,  adj. ,  asperîfoUus ; 
raspeiùliittrig  j  rauhblattrig  (ail.) 
(asper^  mde,jfblium^  feuille);  qui  a 
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des  feuilles  rudes.  Ex.  Cenchrus  as  \ 
ptrifolius  ,  Oryzopsis  asperifolia  , 
Peiargonium  asperifoliutn. 

ASPÉRIFOLIÉES^  adj.  et  s.  f.  pi.» 

Jsperijfhliœ,  Nom  donné  par  Linné  à 

une  famille  de  plantes  qui  toutes  ont 

les  feuilles  très- rudes  au  toucber.  Ex. 

'  Borrago. 

ASPERME  9  adj.  ,  aspermatus 
(  a  priv. ,  ffTTsppwt  ,  semence  ).  Epî- 
tbëte  donnée  par  Turpin  aux  végé- 
taux axifères  ,  ou  de  formation  pri- 
mordiale ,  à  ceux  qui  paraissent  ne 
pas  avoir  reçu  de  la  nature  la  facultë 
de  se  reproduire  eux-mêmes. 

A3PER1I1É.  Foy.  AsPFRME, 

ASPERMIE^  s.  f.,  aspermîa.  On 
désigne   sous   ce    nom  l'état   d'une 

Ïlante  sur  l'ovaire  encore  jeune  et  dé- 
liât de  laquelle  une  lumière  trop 
forte  a  agi  de  manière  à  dessécher  et 
tuer  les  ovules  et  à  la  rendre  infé- 
conde. 

ÀSPÉRUI^ÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Asperuleœ.  A.  Richard  désigne  sous 
ce  nom  une  tribu  de  la  famille  des 
Rubiacées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Asperula,  , 

ASPHODÉLÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Asphodeleœ.  Famille  de  plantes,  éta- 
blie par  Jussieu  ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Asphodelus. 

ASPHODÉLOIDES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Asphodeloïdes,  Synonyme  à^Aspho" 
dêlées  {voyez  ce  mot),  dont  quelques 
botanistes  ont  fait  usage. 

ASPIDÉGHIBKÉS ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Aspidechidnci  (àenrtç,  bouclier, 
e;^i^va,  vipère).  Nom  donnépar  J.-A. 
Bitgen  à  une  famille  d'Ophi^ens, 
renfermant  lesserpens  venimeux  qui 
ont  des  plaques  sUr  la  tête. 

ASPIDIAGÉES,adj.  et  s.  f.  pi., 
Aspidiaccœ,  Nom  que  Bory  propose 
pour  une  section  de  la  famille  des 
Fougères  qui  aurait  pour  type  le 
genre  AspidUim. 

ASPIDI0NÉE8  ,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Aspidionea*  Nom  donné  par  G.-F. 
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Kaulfussli  une  section  de  la  tribu  des 
Poljpodiacées ,  ayant  pour  tjpe  le 
genre  Aspidium. 

ASPIDIOTES9  rdj.  et  8.  m.  pi.  , 
Aspidiota  («tamc,  bouclier).  Latreillé 
a  désigne  sous  cette  dénomination  un 
groupe  de  crustacés  ,  comprenant 
ceux  dont  le  corps  est  couvert  d*une 
5or(e  de  bouclier. 

ASPIDIPHORE$ 9  adj.  et  s.  m.  pi., 
Aspidiphora  (  à?7riç ,  bouclier  ,  cpcpu  9 
porter).  Nom  donné  par  Lalreilleet 
Cuvîer  à  une  famille  de  Crustacés , 
embrassant  ceux  qui  ont  le  corps 
couvert  d'un  test. 

ASPIDISCnVES,  s.  m.  pi.,  Aspl- 
discinam  Nom  donné  par  G. -G.  £h- 
renberg  à  une  tribu  de  la  classe  des 
Poljgaslriques  ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Apidisca. 

ASPIDOJLGBIRES ,  adj.  et  5.  m. 
pi. ,  Aspidoachira  (  ào-7rlc ,  bouclier , 
a  priv, ,  YjCi^  ,  main  ).  Nom  donné 
p;ir  J.-A.  Ritgen  à  une  famille  de 
Reptiles  sauriens  y  renfermant  ceux 
qui  ont  le  corps  couvert  d'écaiiles  et 
deux  pieds  de  derrière  ,  sans  pieds 
de  devant. 

ASPIDOBRANGHES  9  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Aspidobranchiala  (  àtnzix ,  bou- 
clier, ppflt7;^t«,  branchies).  Schweig- 
gcr  ,  G.  Fischer  ,  Menke  et  E.  £ich- 
wald  appellent  ainsi  une  famille  ou 
un  ordre  de  Molhisques  gastéropodes, 
comprenant  ceux  qui  ont  les  branchies 
protégées  par  une  coquille  en  forme 
de  bouclier. 

ASnDOClÉPHALES  ,  adj.  et  s.  m. 
pi.  I  Aspidocephali  (àaTr't; ,  bouclier  , 
xf^>)} ,  tête).  Nom  donné  par  J.-A. 
Kitgen  à  une  section  de  Reptiles  ophi* 
diens^  comprenant  ceux  qui  ont  la 
tête  garnie  de  plaques. 

ASPIDOGHIRES^  adj.  et  s.  m.  pi., 
Aspidochiri  (  àcTrU,  bouclier,  yd^  , 
main  ).  Nom  donné  par  J.-A.  Ritgen 
à  une  famille  de  Reptiles  sauriens , 
comprenant  ceux  qui  ont  le  corps 
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couvert  d'écaillés  et  deux  pieds  de 
devant  seulement. 

ÀSPIDOGOLOBES,  adj.  et  Sy  m. 
pi.  ,  Aspidocolobi  (  àvTric  ,  bouclier  ^ 
%o>o6ôç,  mutilé).  Nom  donné  par  J.- 
A.  Aitgen  à  une  famille  de  Reptiles 
sauriens,  comprenant  ceux  qui  oot 
le  corps  couvert  d'écaillés  et  plus  ou 
moins  mutilé  à  l'égard  des  membres. 

ASPIDOTES9  adj.  et  s.  m.  pi.  ^ 
Aspidota  (àoTTic  ,  bouclier).  Sous  ce 
nom  ,  Goldfuss ,  Ficinus  et  Carus  dé* 
signent  une  famille  de  Crustacés,  dans 
laquelle  ils  comprennent  ceux  qui 
ont  le  corps  protégé  par  une  sorte  de 
bouclier. 

ASPILONOTE  y  adj.  ,  aspilonotus 
(aoirt^oç,  sans  taches^  yôi>Toc,  dos), 
une  méduse  (Chrysaora  aspi/onota) 
a  été  appelée  ainsi  parce  que  son 
om|)relle  est  tmite  blanche. 

ASPISTES ,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  As^ 
pistes  (ào-TTiç ,  bouclier).  Nom  donné 
par  J.-A.  Ritgen  à  un  sous-ordre  de 
la  classe  des  Reptiles,  comprenant 
les  serpcns  dont  le  corps  est  muni 
de  plaques. 

ASPLÉKIOIDÉES ,  adj.  et  s.  f. 
pi.  ,  Asplenioïdeœ,  Nom  donné  par 
G.-F.  Kaulfuss  à  une  section  de  la 
tribu  des  Polypodiacées ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Aspleruum, 

ASPONDYLOIDE  9  adj. ,  asponâf^' 
loïdeus{a.  priv. ,  oTrovJuXoç,  vertèbre, 
ei^o; ,  ressemblance  )  ;  qui  n'a  pas  de 
vertèbres.  G.  Fischer  propose  de 
substituer  cette  dénomination  à  celle 
de  Ini^ertébré, 

ASPORE  9  adj.  asporus  (  at  prîy.  , 
oTTopà ,  semence);  qui  na  pas  de 
spores  ,  ou  de  corpuscules  reproduc- 
teurs. 

ASSIMILABLE  9  adj.  ;  qui  est  susr 
ceptible  d'assimilation. 

ASSmiLATEUR  9  adj.  ;  qui  assi- 
mile :  faculté  assîmilatrice. 

ASSIMILATION  9  s.  f . ,  assîmilatîo; 
ôaotwffiç;  Ancignung,  F'eruhnlichung 
(ail.)  {ad  f  hy  similis  %  semblable  ). 
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AcÀe  par  lequel  un  corps  organisé 
s'approprie  des  molëcules  étrangères 
à  sa  composition  ,  et  les  convertit  en 
sa  propre  substance. 

ASSntflNE.  Voyez  Asimine. 

ASSI^  ,  s.  f.,  Steinschichie{i^,y^ 
£n^^/''(angl.)  .Lesgéognostes  appellent 
Ànsî  les  grandes  ou  premières  subdi- 
visions d  une  couche  de  terrain  solide, 
lorsqu'elles  sont  opérées  par  la  na- 
ture elle-même  ,"  et  qu'elles  sont 
foutes  de  même  composition. 

ASSOCIANT 9  adj.  Nom  donné, 
dans  la  nomenclature  minéralogique 
de  Haiiy ,  à  un  cristal  dans  lequel 
plusieurs  facettes  ,  qui  font  des  an- 
gles obtus  avec  la  base  du  nojau  , 
remplacent  l'angle  obtus  de  cette  base, 
ou  dans  lequel  des  facettes ,  qui  font 
dès  angles  aigus  avec  la  même  base, 
remplacent  son  angle  aigi^.  Ex.  Ba-' 
rjte  sulfatée  associante, 

ASSORTI  9  adj.  Nom  donné  ,  dans 
la  nomenclature  minéralogique  de 
Haiij  ,  h  un  cristal  présentant  l'ac- 
totà  ou  l'assortiment  d'une  loi  de  dé- 
croissement  qui  est  une  des  pUis  sim- 
ples en  ce  genre  ,  et  d'un  rapport 
également  simple  avec  les  dimensions 
àxk  solide  prises  dan^  le  sens  hori- 
zontal et  dans  le  sens  vertical.  Ex. 
Corindon  assorti, 

ASSULE ,  s.  f .  ,  assula  ,  scutU" 
lum;  Feld^  Schildchen  (ail.)-  Illiger 
nomme  ainsi  chacune  des  pièces  d'une 
cuirasse  de  mammifère ,  quand  elle 
se  compose  de  plusieurs  écailles  réu- 
nies en  une  sorte  de  table  aréolée. 

ASSURQENT  j  adj. ,  adsurgens ,  as- 
surgens  ;  aufgebogen  ,  aufstrehend , 
aufsteigend  (ail.)  ;  assorgente  ,  r/- 
sorgente  (it.).  Sjnonjme  peu  usité 
S! ascendant.  Voyez  ce  mot. 

ASTAGIDES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
j4stacidœ.  Nom  donné  par  A. -H. 
Harvorthâ  une  famille  de  Crustacés, 
qui  a  pour  tjpe  le  genre  Astacus, 

ASTACIENS,  adj.  et  s.  m.  pU  , 
^jtacii.  Nom  donné  par  Lamarck  î 
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une  famille  de  Crustacés  ayant  le 
genre  astacus  pour  type. 

ASTAGIFORME^  adj.  ,  astacifor- 
mis  (  astacus ,  écrévisse ,  forma ,  for- 
me ).  Se  dît  d'un  crustacé  qui  a  la 
forme  tl'une  écrévisse, 

ASTAGINES  9  s.  m.  iA,yy4stacinœ. 
Dénomination  sous  laquelle  Latreille 
désigne  une  tribu ,  £.  Eichwald  une 
section  ,  Goldfuss  ,  Ficinus  et  Carus 
une  famille  de  Crustacés  ,  ayant  pour 
type  le  genre  Astacus. 

ASTAGOIDES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Astacoïdes,  Nom  donné  par  Duméril 
à  un  ordre  de  la  classe  des  Crustacés  , 
par'Blainville  à  une  famille  de  celle 
des  Décapodes  ,  renfermant  le  genre 
Astacus  et  les  animaux  qui  s'en  rap- 
procbent. 

ASTASIÉS  9  adj.  et  s.  m.  pi.  ,  As^ 
tasiœa.  Nom  donné  par  C.-G.  Eh- 
renberg  à  une  tribu  de  la  classe  des 
Polygastriques ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Asta^ia. 

ASTATIQUE,  adj.,  astaticus  {oi^ 
araroç ,  qui  n'est  point  stable).  Épi— 
thète  donnée  à  une  aiguille  Siimaintée 
qui  est  soustraite  à  l'action  de  la  terre 
et  qui  n'a  plus  de  position  statique  011 
elle  se  trouve  en  équilibre  sous  l'in-» 
fluence  de  cette  force. 

ASTÉRÉES  9  adj.  et  s.  f.  pi.  ,  As^ 
tereœ.  Nom  donné  par  H.  Cassini  et 
Kunth  à  une  tribu  de  la  famille  des 
3ynanthérées ,  par  Lessiog  à  une  sous- 
tribu  de  la  tribu  des  Astéroïdées , 
ayant  pour  type  le  genre  Aster. 

ASTÉRENGRINIENS,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Asterencrinea.  Nom  donné  par 
Blainville  à  une  famille  de  Tordre 
des  Cirrodermaires  stellérides,  ren- 
fermant les  eucrînites  qui  ont  le  corps 
pourvu  de  cinq  rayons. 

ASTERIAL  9  adj. ,  asterialis,  Qn  ap- 
pelle colonnes  astériales  des  fossiles , 
très-communs  dans  les  terrains  se- 
condaires^ qui  sont  des  débris  d'a- 
nimaux appartenant  à  la  famille  des 
Crinoïdes. 
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ASTÉRIDES,  adj.  et  s.  m.  pY.  , 
Asterides.  Sous  ce  nom,  Blainville 
désigne  une  famille  de  Tordre  des  Cir- 
rodermaires  steUérides ,  renfermant 
Iceux  c{ui  ont  le  corps  plus  ou  moins 
profondément  divisé  en  cinq  lobes  , 
et  ayant  pour  tjpe  le  genre  Asterias, 

ASTÉRIE  9  s.  f .  ,  aster ia  (ajrpov , 
astre).  Phénomène  de  lumière  qu'on 
observe  dans  certains  minéraux,  par 
réflexion  (ex.  quelques  variétés  de  co' 
rindon) ,  ou  par  réfraction  (ex.  gre^ 
nat)y  et  qui  consiste  dans  l'apparition 
d'une  étoile  à  six  rajons  ,  blanchâtre 
ou  d'une  teinte  très-vive. 

ASTÉRIES,  s.  f.  pi.  ,  Asteriœ. 
Sons  ce  nom  ,  Goldfuss  désigne  un 
ordre  de  la  classe  des  Radiaires,  F.ici- 
nus  et  Garus  une  famille  de  celle  des 
Oozoaires  ,  ayant  pouf  type  le  genre 
Asterias. 

ASTÉRISniE.  f^oyez  Constella- 
tion. 

ASTER1¥IE  ,  s.  f. ,  asternia  (a  prîv., 
(TTcpvov  ,  Sternum  ).  Breschet  désigne 
ainsi  un  genre  de  déviation  organique , 
ou  d'agénésie  partielle ,  qui  est  ca- 
ractérisé parTabsence  du  sternum. 

astéroïde,  s.  m.  (affrpov ,  astre, 
it^oç ,  ressemblance).  Les  astronomes 
donnent  quelquefois  ce  nom  collectif 
aux  quatre  planètes  moyennes,  Junon , 
Vesta ,  Gérés  et  Pallas ,  parce  que  la 
plupart  de  leurs  propriétés  les  éloi- 
gnent beancoup  des  autres  planètes. 

ASTEROIDÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Asteroïdeœ,  Nom  d'une  des  tribus  que 
Lessing  admet  dans  la  fiimille  des  oy- 
nanthérées ,  et  dans  laquelle  il  range 
celles  deces  plantes  qui  se  rapptochent 
plus  ou  moins  du" genre  Aster, 

astéroïdes,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Asteroida,  Nom  donné  par  Latreilleà 
un  ordre  de  la  classe  des  Ecbinoder- 
mes ,  renfermant  ceux  qui  ont  de  la 
ressemblance  avec  les  astéries. 

ASTÉROPHIDES,  adj.  et  s.  m. pi., 
Asterophidea  (aorTpov ,  astre  ,  otftç  , 
serpent).  Nom  sous  lequel  Blainville 
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désigne  une  famille  de  l'ordre  des 
Cirrodermaires  ^ellérides  ,  renfer- 
mant ceux  de  ces  animaux  dont  le 
corps  est  pourvu  à  sa  circonférence 
d'appendices  plus  ou  moins  alongés 
et  serpent ifbrmes. 

ASTOME ,  adj . ,  qstomus  ;  avropioc  ; 
mundlos  (ail.)  (a  priv. ,  ^ro^a,  bou- 
che )  ;  qui  n'a  point  de  bouche.     , 

AST01IES,adject.  et  s.  m.  pi., 
Astoma  ,  Asiomata  ,  Astonii*  Nom 
donné  par  Duméril  à  une  famille  d'in- 
sectes diptèAs  chez  lesquels  la  bou- 
che parait  être  remplacée  par  trois 
tubercules  ;  et  par  fi  ri  dc4  à  un  ordre 
de  mousses  renfermant  celles  dont'les 
capsules  sont  dépourvues  d'ouver- 
ture. 

ASTRAGALÉES,adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Astragaleœ,  Nom  sous  lequel  Can- 
dolle  désigne  une  section  de  la  tribu 
des  Lotées  ,  ayant  pour  type  le  genre 
Astragalus, 

ASTRAGALOGIE  ,  s.  f.  ,  astraga- 
hgia.  Traité  sur  les  astragales. 

ASTRAIRES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Astrariœ.  Nom  donné  par  Lamou— 
roux  à  un  ordre  de  Polypiers  lamel- 
lîfères ,  comprenant  ceux  dont  les 
cellules  ressemblent  à  de  petites  étoi- 
les, et  ayant  pour  type  le  genre  As^ 
trea, 

ASTRAL,  adj. ,  astralls  ,  a^tricus 
(  «exTpov ,  astre)  ;  qui  appartient  aux 
astres,  qui  en  dépenô,  A  nuée  astrale 
ou  sidérale ^  Voyez  ça  dernier  mot. 

ASTRE ,  s.  m. ,  astrum  ;  oforpov  ; 
Geslirn  (ail.);  f/flr(angl.);  astro  (ît). 
Dénomination  imposée  à  tous  Ibs  corps 
brillans  qu'on  aperçoit  au  ciel  et  qui 
suivent  le  niouvemeut  apparent  de  sa 
rotation  journalière.  Ges  corps  sont 
des  étoiles  ou  soleils  ,  des  planètes  | 
des  satellites  et  des  comètes. 
ASTRÉES.  Voyez  Astraires. 
A3TRICTION,  s.  f. ,  adstrictioj 
<Trù'^iç(adstringOy  resserrer).  Resser- 
rement ;  effet  pro<)uit  par  une  sub- 
stance astringente. 
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l/a*.  Qualité  de  ce  qui  est  astriagCDl. 
ASTRINGENT  ,  adj.  et  s.  m.  ^  ad- 
stringens  ;  ^rucpc;  ;  zusammenziehend 
(ail.)  ^  qui  a  la  propriété  de  resserrer; 
corps  astringent ,  saveur  astringentes, 
ASTROGNOSIE,  s.  f. ,  astrognosia; 
Siernkentniss ^  (  ail.)  (  atrrpov ,  astre  , 
Tvâffi;,  conDaîssance).  Sjnonjme  inu- 
sité d'astronomie.  Westpbal  a  publié 
un  traité  d'astronomie  sous  ce  titre. 

ASTROID£,9  adj. ,  astroïçleïis  (atr^ 
rpov^  ustre,  tièoç,  ressemblance).  Un 
lichen  {Parmentaria  astroïdça)  est 
ainsi  appelé  parce  que  ses  apothécies 
sont  disposées  en  étoiles. 
^  ASTRONOME  ,  adj.  et  s.  m. ,  a^- 
tronomus  ;  àorTpovofjioç  («ffrpov  ,  astre , 
vofioc  9  loi)  ;  qui  se  livre  spéciîilement 
a  rétude  de  rastronôraie. 

ASTRONOMIE,  s.  f.  ,  astronomia  , 
insti^utio  .  astronomie  a  ^  mathematica 
cœiesfis,  scientia  cosmica  /  àffTpovopta; 
Sternkunde  y  Himmelskiinde  (ail.); 
astronomy  (angl.)  ;  astronomia  (it.). 
Science  qui  porte  ses  recherches  sur 
les  corps  placés  dans  les  espaces  cé- 
lestes, détermitie  leurs  situations  res- 
pectives ,  établit  les  preuves  de  la  sta- 
bilité des  uns  et  de  la  mobilité  des 
autres,  examine  les  4i^6rs  mouve* 
mens  de  ces  derniers  ,  et  étudie  le 
genre  de  courbe  qu'ils  décrivent  au- 
tour de  leur  centre  de  mouvement. 

ASTRONOMIQUE,  adj.,  astrono- 
micus  ;  qui  a  rapport  à  Tastronomie  : 
année  |  jour ,  observation  astrono" 
miquc, 

ASTROSGOPIE,  s.  f. ,  astroscopia 
(«e^ov ,  astre ,  axoTTsw ,  considérer  ). 
Sjnonyme  inusité  à* astronomie, 

ASTROSOPHIE,  s.  f.  ^astrosophia 
(«fftpov  ,  astre,  ao^ta  ,  science).  Sy- 
nonyme inusité  d'astronomie, 

ASTROTRIQUE  j  adj. ,  astrotrichus 
(atrcpvj ,  astre ,  ôpiÇ ,  poil).  Une  plante 
(  Clidesmia  astrotricha)  est  ainsi  ap- 
pelée parce  que  la  plupart  de  ses  poils 
se  partagent  au  sommet  eu  rameaux 
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étatés  de  manière  à  figurer  une  étoile. 

ASTYLE,  adj. ,  astylus  (a  priv.  , 
oTuXo;,  style).  Épithète  donnée  par 
Wachendorff  aux  plantes  xlont  les 
fleurs  sont  dépourvues  de  style. 

4SYMÉTR1NTHE ,  adj.,  asyme-- 
tranthus (a  priv.,  ffy|ji^«Tpta,  symétrie, 
avOoc,  fleur).  G.  AUman  appelle  ainsi 
les  plantes  dont  les  fleurs  sont  dépour- 
vues de  symétrie  ,  et  ne  forment  pas 
deux  moitiés  égales. 

ASYMETRIQUE 9  adj. ,  asymmetri- 
cus  (a  priv.,  ovjx^ueTpîa,  symétrie). 
Épithète  donnée  par  les  conchyliolo- 
gistes  à  toute  coquille  uuivalve  dont 
les  côtés  ne  sont  pas  é^aux  par  rap- 
port à  un  axe  rationne)  étendu  du  som- 
met à  la  base. 

ASYMÉTROGARPE ,  adj.  ^  o^/m- 
metrocarpus  (  »  priv. ,  crufXfASTpia ,  sy- 
métrie, seapTToç,  fruit).  Epilhëte  don- 
née par  G.  Allman  aux  plantes  dont 
le  fruit ,  coupé  en  doux  ,  n'offre  pas 
deux  moitiés  égales  et  symétriques. 

ATAVISME  9  s.  m. ,  atawmus  (ata~ 
vus^  aïeul).  Sagerct  appelle  ainsi  la 
ressemblance  que  les  plantes  et  Içs 
animaux  peuvent  avoir  avec  leurs 
ascendans,  même  éloignés. . 

ATAGTOMORPHOSE  9  s.  f.  ,  atac^ 
tomorphosis  (  araxTo;  ,  inflexible  , 
^opy i  ,  forme  ) .  Terme  dont  les  ento- 
mologistes se  servent  pour  exprimer 
le  cas  où  une  larve  passe  son  état  de 
nymphe  dans  une  paralysie  presque 
afjsolue ,  d'où  elle  ne  sort  que  quand 
elle  est  arrivée  à  la  condition  d'insecte 
parfait. 

ATAXAGANTHE,  adj.,  ataxacan^ 
tkus  (  aTa^ia  ,  Confusion  ,  âxavOa  , 
épine)  ;  qui  est  garni  d'épines  épar- 
ses  sans  ordre  sur  les  rameaux  et  les 
pétioles.  Ex.  acacia  ataxacantha, 

ATÉLÉOPODES,  adj.  et  s. m.  pi., 
Ateleopodcs  (àrAriç ,  imparfait  ,7roûc, 
pied).  Nom  donné  par  Vieillot  à  une 
tribu  d'oiseaux  nageurs,  comprenant 
ceux  qui  n'ont  point  de  pouces  aux 
pattes» 
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ATHALAMËS,  adj,  el  s.  m.  pi. , 
Athaleani  (a  priv. ,  GdéXaftoç ,  lit).  Nom 
donne  par  Âcharius  à  nne  classe  de 
Lichens,  dans  laquelle  il  range  ceux 
qui  manquent  de  conceptacles ,  ou 
chez  lesquels  on  n'en  a  point  encore 
découvert.  Ex.  Lepra\ 

ATHALLE  ,  aâjf^^ttiallus  (a  prîv. , 
0a»ôç,  feuillage);  qui  n'a  point  de 
thalle.  Ex.  Endocarpon  athalion. 

ATHANASIÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Athanasieœ.  Nom  donné  par  Ltssing 
à  une  section  de  la  sous-tribu  des 
Scnécionidées  artcmisiées,  quia  pour 
tjpe  le  genre  Athanasia» 

ATHÉRIGÉRES ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Athericera  (  oL^r.p  ,  pointe  ,  y.ipa;  , 
corne  ).  Nom  donné  par  Guvier ,  La- 
treille  et  Eichwald  à  une  famille  d'in- 
sectes diplëres,  comprenant  ceux  chez 
lesquels  le  dernier  article  des  anten- 
nes a  le  plus  souvent  la  forme  d'une 
palette  sétigère. 

ATHÉROSPERIMLÉES,  adj.  et  s.  f. 
pi.,  Atherospermeœ.  Nom  donné  par 
A.  Richard  à  une  seciron  de  la  fa- 
mille des  Monimiées,  et  par  R. 
Brown  à  une  famille  de  plantes,  ayant 
pour  type  le  genre  Atherospermum, 

ATHORACIQUES^adj.  et  s.  m.  pi. , 
AthorcLcica  (  a  priv,  ,>0wpaÇ,  poitrine  ). 
Nom  donné  par  Blainville  à  un  ordre 
de  la  classe  des  Décapodes,  renfermant 
les  crustacés  qui  paraissent  n'avoir 
pas  de   thorax. 

ATHROZOPHYTE  ,8.  m.,  athro- 
zophytum  (  àOpotCu ,  rassembler ,  ^u- 
Toy,  plante).  Nom  donné  par  Nccker 
aux  algues  dont  les  frondes  s'accu- 
mulent par  l'effet  d'une  évolution 
successive  et  continue. 

ATLANTIQUE,  adj.  ,  atlantîcus  ; 
qui  vit  dans  la  mer  Atlantique  (  ex. 
Dentex  atlantîcus)  ,  ou  qui  croit  sur 
les  montagnes  de  l'Atlas  (  ex.  Bar^ 
bula  atlantica). 

ATAUDOMÉTRE.    Foyez    Atmo- 

ÈTRE. 

ATWZOMIQDE^adj.,  atmizomicus 
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(aTfzo;,  vapeur,  çwfiux,  habillement). 
Blackadder  donné  cette  épithète  à  un 
hygromètre  de  son  invention,  qui 
consiste  en  deux  thermomètres ,  dont 
l'un  indique  la  température  exté- 
rieure ,  tandis  que  l'autre  a  sa  boule 
couvérle  d'une  mousseline  tenue  con- 
tiniielloment  humide  par  de  l'eau  , 
qui  coule  goutte  à  goutte  d'une  bou- 
teille. 

ATMOMÊTRE ,  s.  m . ,  atmometrunt; 
Ausdûnstungsmesser ,  V  erdûnstungS' 
messer  (  àTfxo; ,  vapeur ,  fAiTJpt» ,  me- 
surer). Nom  donné'  aux  appareils 
dont  on  se  sert  pour  déterminer  la 
quantité  d'eau  qui  se  vaporise  dans 
des  circonstances  données. 

ATMOSPHÈRE  ,  s.  f . ,  atmosphœrà; 
ocTpcJffyàtpa  ;  Dunstkreis ,  Dunstkugely 
Lufikreis ,  Luftsee  (ail.)  ;  atmosfera 
(  il.)  (oérfjtôç,  vapeur,  fftpatpa,  sphère}. 
Masse  d'air  qui  environne  la  terre  de 
toutes  parts  ;  masse  de  fluide^  élas- 
tiques qui  entoure  un  corps  solide 
quelconque;  espace  qu'occupe  cette 
masse.  A  l'aide  de  la  réflexion  oc- 
casionée  par  le  crépuscule  ,  ou  a 
trouvé  qu'en  calculant  la  hauteur  de 
l'atmosphère  qui  correspond  à  un 
abaissement  du  soleil  de  dix-huit  de- 
grés au  dessous  de  l'horizon  ,  elle  est 
à  peu  près  de  soixante  mille  mètres. 
Gela  prouve  seulement  qu'à  cette 
hauteur  la  densité  de  l'ifir  est  encore 
assez  grande  pour  renvoyer  une  lu- 
mière sensible  ,  et  que  l'atmosphère 
s'étend  au  moins  jusque  là  ,  sans 
qu*on  puisse  assigner  d'une  manière 
précise  sa  dernière  limite. 

ATMOSraÉRIQUE  ,  adj.  ,  atmos-- 
phœricus  ;  •atmosferico  (  it.  )  ;  qui  a 
rapport  à  l'atmosphère  :  air,  météore^ 
phénomène ,  pierre  atmosphérique, 
Brongniart  établit  un  ordre  de  fer- 
rains  atmosphériques  (  !  ) ,  qui  com- 
prend les  pierres  atniosphériques ,  et 
Stokeostrand  un  règne  atmosphérique^ 
qui  embrassé  tous  les  gaz  connus. 

ATmai^PBÉROLOaiR^  s.  f.,  ài^ 
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•mosphcsrotogia  (  àruôo'faepa  ,  atmo- 
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sphère,  )iÔ7o;  ,  discours).  Traité 
1  aîr    atjoiosphérique    couâidéré 
masse. 

AT0IIIAI|^9  adj. ,  atomarius  (aro- 
fM€  9   atome  )  ;    qui   est    parsemé  de 

?HDts  colorés  »  comme  les  ailes  de  la 
halœnm  atomaria^  les  ély  très  du  My- 
cetopha^us  alomarius  et  du  Melolon- 
iha  atomaria  ,  le  corps  du  Planaria 
aiomaia  ^  les  rameau]^  et  pétioles  du 
Cassia  atomaria, 

ATOME  9  s.  m.  »  atomus  ;  àropioç  ; 
Grwidk'ôrpcrchen  (ail.)    (a   priv.  , 
Tfp»,  couper).  On  donoe  ce  nom  à 
des  particules  infiniment  ténues  et  in- 
divisibles, dont  on  suppose  tous  les 
corps  formés  ,  et  entre  lesquelles  on 
fdmet  que  s'effectuent  les  combinai- 
sons, quand  il  s'en  fait.  On  le  donne 
en  outre  aux  particules  qui  résultent 
de.  ces   combinaisons,  et    qui  sont 
moins  petites  que  les  précédentes , 
puisqu'elles  doivent  naissance  à  leur 
réunion^  mais  dont  le  volume  n'est 
cependant  point  encore  assez  consi- 
dérable pour  qu'on  puisse  les  aper- 
cevoir. 

ATOMIFÈBE9  adj.  ,  atomiferus 
^atomus  j  atome,  yîrro,  porter).  Se 
dit  d'un  cQTps  qui  est  chargé  d'ato- 
mes. Voyez  Atomaire. 

ATOMIQUE  9  adj.  ,  atomicus»  On 
appelle  attraction  atomique,  une  force 
qu'on  suppose  être  inhérente  aux  ato- 
mes de  la  matière  ,  et  faire  qu'ils  ont 
de  la  tendance  à  se  combiner  ensem- 
ble. Les  quantités  suivant  lesquelles 
les  diverses  substances  se  réunissent, 
sont  entre  elles  dans  une  proportion 
fort  exacte,  et  on  peut  assigner  à 
chacune  de  ces  substances  un  poids 
déterminé  ,  appelé  poids  atomique , 
qui  exprime  la  proportion  dans  la- 
quelle elle  se  combine  avec  une  quan- 
tité détenninée  d'une  autre  substance. 
Ces  poids  étant  purement  relatifs  ,  on 
prend  pour  unité  celui  d'un  corps 
quelconque  ^  à  partir  duquel  oa  caU 
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cule  tous  les  autres.  Pour  cette  unité 
on  choisit ,  soit  le  poids  de  l'hjdro- 
gène,  parce  qu'il  est  le  plus  faible  , 
soit  celui  de  l'oxigène ,  parce  que  ce 
corps  est  celui  de  tous  qui  contracte 
le  plus  de  combinaisons.  Les  propor- 
tions sont  telles  que  i  poids  atomi- 
que d'une  substiince  se  combine  avec 
1/6,  1/4,  1/3,-1^2,  2/3,  3/4,  1,. 
I  1/3, 1  1/2,  2,  2  1/2,  3, 4, 5 ,  6,  7 
ou  plus  poids  atomiques  d'une  autre. 
ATOMISME  9  s.  m. ,  atomismus  , 
philosophia  s,  physica  corpuscularis; 
Corpuscularpnilosophie  (ail.).  Sys- 
tème philosophique  dans  lequel  on 
explique  la  formation  de  l'univers 
par  le  moyen  des  atomes. 

ATOMISTE^s.  m.,  a/omw/a. Phy- 
sicien qui  est  partisan  des  doctrines 
de  l'atomisme. 

ATOMISTIQUE  ,  adj.,  atomisticus. 
Ëpithète  donnée  à  une  théorie  uni- 
versellement employée  aujourd'hui 
en  chimie  ,  qui  considère  les  corps 
comme  formés  de  particules  matériel- 
les infiniment  petites  eu  égard  à  nos 
sens ,  et  dont  les  formes  ainsi  que  les 
propriétés  particulières  constituent  la 
nature  chimique  de  chaque  corps. 
Cette  théorie  admet  en  principe  que 
tout  corps  inorganique  est  un  aggré- 
gat  de  molécules  et  d'atomes  égaux 
en  poids,  et  que,  dans  toute  combi- 
naison chimique ,  des  nombres  déter- 
minés d'atomes  d'espèces  diverses  s'u- 
nissent intimement  pour  donner  nais- 
sance à  des  atomes  plus  composés. 

ATOMOGYISiIE,  s.  f.  ,  atomngynia 
(  «TOfAo; ,  indivisible ,  ywh  ,  femme  ). 
Nom  donné  par  Richard  à  un  ordre 
de  la  didynamie  ,  comprenant  les 
plantes  de  cette  classe  qui  ont  un  fruit 
capsulaire,  et  correspondant  <à  l'an- 
giosperniie  de  Linné. 

ATO\IQlJE ,  adj . ,  atoxicus  («  priv. , 

Togtxôv  ,  poison  ).   Èpithète  donnée 

quelquefois  aux  serpens  qui  ne  sont 

point  venimeux. 

ATAACHJÉUES ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
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'j4trcLchelia  (a  priv. ,  T/^â^n^oc,  cou), 
17 om  dodné  par  De^eer  à  un  ordre 
d'insectes  aptères,  comprenant  ceux 
qui  n'ont  point  de  cou,  leur  tête  étant 
confondue  avec  le  corselet.^ 

ATRAGTOSOMES9  adj.  et  8.  m. 
p\.  f  Atractosomata  (arpaxtoç,  fu- 
seau ,  ff6>fia,  corps).  Duméril  appelle 
ainsi  une  famille  de  poissons,  renfer- 
mant ceux  qui  ont  le  corps  fu si  forme; 
et  Blainville  donne  ce  nom  à  tous 
ceux  de  ces  animaux  qui  ont  le  corps 
épais  au  milieu^  évidé  et  aplati  aux 
extrémités. 

ATRAIIENTAIRE  ,  adj. ,  air  amen- 
tarius;  dintig  (ail.)  (atramentum  , 
encre).  UAgaricus  atramenlarius  est 
ainsi  nommé  parce  qu'il  se  résout  en 
une  liqueur  noire ,  avec  laquelle  Bul- 
liard  est  parvenu  à  faire  de  l'encre 
pour  lavis. 

i^TBÉSÉLYTRIE,  s.  f.  ,  atresefy^ 
tria  (  a  priv. ,  rpiùà ,  percer ,  thjTpov  , 
vagin).  Nom  donné  par  Breschet  à  un 
genre  de  déviation  organique  qui 
est  caractérisé  par  l'imperforation  du 
vagin. 

ATRÉSENTÉRIE ,  s.  f . ,  atresen- 
teria  (a  priv. ,  Tpiw ,  percer  ^  evrepov  , 
intestin).  Nom  donné  par  Breschet  à 
un  genre  de  déviation  organique 
qui  est  caractérisé  par  l'imperforation 
de  quelque  partie  du. tube  intestinal. 

ATBESIE  9  s.  f . ,  atresia;  àTpntncc 
(a  priv.,  rpsw,  percer).  Nom  donné 
par  Breschet  à  un  genre  die  dévia- 
tions organiques  comprenant  celles 
dont  le  caractère  consiste  dans  l'im- 
perforation d'un  organe  qui  devrait 
être  creux  et  perméable. 

ATaÉSOBLÉPHARIE^s.  f. ,  atreso- 
hlepharia  {ot.  priv. ,  rpcw,  percer ,  p>iT 
fopov ,  paupière  ).  Nom  donné  par 
Breschet  à  un  genre  de  déviation 
organique  qui  est  caractérisé  par  la 
non  séparation  ou  l'accollement  des 
paupières. 

ATRÉSOGYSIE^s.  f.  ,  atresorysia 
(apriT.;Tpcai,  percer ^  xv7o,-^  anus). 
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Nom  donné  par  Breschet  à  un  genre  de 
déviation  organique  qui  est  caracté^ 
risé  par  l'imperforation  de  l'anus. 

ATRÉSOGYSTIE  ,  s.  f . ,  atresocystia 
(a priv.,  Tpcw,  percer,  xuœtiç,  vessie). 
Nom  donné  par  Breschet  à  un  genre 
de  déviation  organique  qui  «st  ca- 
ractérisé par  l'imperforation  de  la 
vessie. 

ATRÉSOGASTBIE  ,  s.  f. ,  a^eso^ 
gastria  (a  priv. ,  tpiw ,  percer ,  709x^1», 
estdtna|;].  Nom  donne  par  Breschet 
à  un  genre  de  dévjation  organique 
qui  est  caractérisé  par  Tiipperfora— 
tion  de  l'estomac. 

ATRÉSOLÉMIE,  s.  f. ,  atresolenua 
(a  priv.,  Tpiw,  percer,  Xataôç,  go- 
sier). Nom  donné  par  Breschet  à  qn 
genre  de  déviation  organique  qui 
est  caractérisé  par  l'imperforation  de 
la  partie  supérieure  des  voies  diges— 
tives ,  le  pharrnx  et  l'oesophage*. 

ATRÉSOIIIETRIE,  s.  î.^atresom^ 
tria  (  a  priv. ,  tûsw,  percer,  [tmpoL , 
matrice).  Nom  aônné  par  Breschet  à 
un  genre  de  déviation  organique 
qui  est  caractérisé  par  l'imperfora-* 
tion  de  la  matrice. 

ATRÉSOPSIE,  s.  f.  ,  atresopsia 
(a  priv.  ,Tpc6>,  percer,  wij;,  oeil). 
Nom  donné  par  Breschet  à  un  genre 
de  déviation  organique  qui  est  ca- 
ractérisé par  l'imperforation  de  la 
pupille. 

ATRÉSORHIIVIE ,  s.  f. ,  atresorU-- , 
nia  (a  priv. ,  Tpsw ,  percer ,  piv ,  nez). 
Nom  donné  par  Breschet  à  un  genre 
de  déviahon  organique  qui   est  ca- 
ractérisé par  l'imperforation  du  nez. 

ATRÉSQSTOMIE  ,  s.  f. ,  atresosto^ 
mia  (a  priv..,  rpsoi ,  percer  ,  ffTopw, 
bouche  ).  Nom  donné  par  Breschet  à 
un  genre  de  déviation  organique 
qui  est  caractérisé  par  Fi  mper  fora  tion 
de  la  bouche. 

ATRÉSURÉTIIRIE ,  s.  f.,  atresu*^ 
reihria  (a  priv.,  Tpiw ,  percer,  oùpii- 
^pa.^  urètre).  Nom  donné  par  Bres- 
chet à  un  genre  de  déviation  organi* 
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'cfue  qui  est  caractérisé  par  rut)per-> 
foration  de  l'urètre. 

ATAIGAUDE,  adj.,  atricaudaiûs 
(ater,  noir,  cauda,  queue);  qui  a  la 
queue  noire.  Ex.  Crotalus  atricau^ 
ktatus. 

ATRICOLLE^  ad). ,  atrîcollis  {ater, 
iioiT,  coltum ,  col  );  qui  a  le  col  ooir. 
Ex.  Trogon  atricqlUs, 

ATRIGOKNE^  adject.,  atricornis 
(ater, noir,  cornu ^  corne);  qui  a  1^  an- 
tennes boires.  Ex.  Eucera  atricornis» 

ÀTRlbASTRE,  adj.  ,  àtrigastcr 
(ater,  noir,  gasieY,  venlrc);  qui  a  le 
dessous  du  corps  noir.  Ex.  Trochi- 
lus  atrigaster.  ^o^wMélànogastre. 

ATRIPÊDË9  adj.,  atrlfés  (ater, 
noir,  pesj  pied);  qui  ii  les  pieds 
noirs.  jSx.  Dicœum  atripes» 

ATRIPLICÉ^,  adj.,  Atripliceœ, 
Nom  donné  par  quelques  botanistes  à 
la  famille  des  Cnéno))odécs ,'  et  par 
C.-A.  Meyer  à  une  tribu  de  cette  fa- 
ihille ,  qui  a  pour  type  le  genre  Atri-- 

plex. 

ATRIPLICINÉES,  adj.,  jâtriplici-' 
neœ.  Syaouymeiï Al triplicées.  Ployez 

ce  mot. 

ATROCÉPHALE^adj.,  atrocepha- 
lus  (ater,  noir,  sef^«W,  tête);  qui  a 
Ta  t$te  noîre.  Ex,  Fringilla  atroce-- 
phaià.  Voyez  MÉLANocÉPHAtE. 

ATBOGULAIRE,  adj.,  atrogularis 
(flter,  noir,  gula ,  gorge)  ;  qui  a  la 
gorge  noire.  Ex,  Turdus  atrogularis. 

ATHOMARGINÉ,  uij.yatromargî" 
natus  (alery  noir,  marge ^  bord);  qui 
est  bordé  de  noir.  Ex.  Doris  atro^ 
marginata. 

ATBOPÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
jitropeœ.  Quelques  botanistes  don- 
nent ce  nom  à  une  tribu  de  la  fa- 
mille des  SoTanées ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Atropa, 

ATROPHIE 9  s.  f.,  atropina,  Alca- 
lofïde  que  Brandes  dit  avoir  trouvé 
dans  VAlropa  Belladonna. 

ATROpIquE,  adjcct.,  atropicus. 
Nom  d'un  acide ,  encore  problemati- 
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que,  que  Peschier  admet  dans  r^^ro- 
pa  Betladonna ,  et  des  sels  ayant 
pour  base  l'atropine ,  si  l'existence  de 
cet  alcali  végéfal  se  confirme. 

ATROPIVORE^adj.,  atropivorus. 
Se  dit  d'un  diptère  dont  la  larve  vit 
dans  la  chrysalide  du  Sphinx  Atropos. 
Ex.  Sturmia  atroplvorà, 

ATROPTÈRE,  adject.,  atropterus 
{ater,  noir,  TfTfGov,  aile);  qui  a  les 
ailes  noires.  Ex.  Himantopus  atro-^ 
pterus,^  Voyez  Mélanopteab. 

ATRYPTODONTOPHOLIDOPHI- 
DES,  adj.  et  s.  m.  pi.,  Atryptodon- 
topholidophides  { a  priv.  ,  x^intù  , 
trouer,  o^où;,  dent,  foXlç,  écaille, 
o^C,  serpent;.  Nom  donné  par  J.-A. 
Kitgen  à  une  famille  de  reptiles,  com- 
prenant les  serpens  ccailleux  qui  n'ont 
pas  de  crochets  à  venin. 

ATTÉLARIDES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
AttcUibides,  Nom  donné  par  Schœn- 
berr  à  un  groupe  de  la  famille  des 
Curculiouides ,  par  Latréille  et  Eich- 
wald  à  une  tribu  de  celle  des  Rhyn- 
chophorcs ,  ayant  pour  type  le  genre 
Altclabus. 

ATTENTIF,  adj.,  atlentipus ;  au/- 
mcrksam  (ail.);  heedful  (angl.);  qui 
fait  attention. 

ATTENTION, s.  f.,  attentio ;  Auf- 
merksamkeit  (ail.  );  hcedfulness  (apgl.) 
{ad^  vers,  tendo y  tendre).  Applica- 
tion de  l'esprit  à  une  perception  ou  k 
une  idée. 

ATTÉNUÉ,  adj.,  atienuatus ;  i/^r- 
dûnnt{d\\,')  ;  a//<;/2££a/(;^(angl.)  ;  asjsot" 
tigliato  (it.);  aminci.  Se  dit,  en  bota- 
nique, d'une  partie  qui,  n'ayant  pas 
la  même  épaisseur  dans  toute  son 
étendue ,  va  en  diminuant  de  la  base 
au  sommet  ou  du  sommet  à  la  base, 
comme  les  feuilles  du  Manettia  atte- 
nuata ,  les  chatons  du  Fagus  Casta- 
nea.  Le  Striaria  attenuata  est  ainsi 
appelé  à  cause  de  sa  fronde  filiforme. 

ATTERRISSEMENT,  s,  m.  Nom 
donné  par  les  céognostes  aux  dépôts 
successifs  des  lleuves  et  de  toutes  les 
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eaux  agitées,  quî,  tenant  en  suspcn— . 
sioa  des  substances  terreuses,  les 
déposent  quand  leur  mouvement  ^e 
ralentit. 

ATTIRABLE9  adj.;  quî  est  de  na- 
ture à  être  attiré.  Le  fer  est  attirable 
à  l'aimant. 

ATTITUDE,  s.  f.,  situs  corporis. 
Situation  durable  du  corps,  position 

3a'îl  conserve  pendant  un  certain  laps 
e  temps. 
ATTRACTIF,  adj.,  attractwus f 
anziehend  (ail.)  (adj  vers,  trahoj 
tirer).  Les  physiciens  donnent  le  noiù 
de  réfraction  attractwe  à  la  double 
réfraction,  lorsque  le  rayon  extra- 
ordinaire se  trouve  rapproché  de  l'axe 
et  situé  entre  lui  et  le  rayon  ordl-. 
naire. 

ATTRACTION,  s.  f.,  atlraclio; 
jénziehung  (a\\,)  (adj  vers,  trahoy 
tirer).  T.endance  que  les  corps  céles- 
tes paraissent  avoir  à  s'attirer  les  uns 
les  antres  en  raison  directe  des  masseii 
et  inverse  du  carré  des  distances , 
sans  qu'il  existe  en  eux  ou  autour. 
d'eux  aucune  cause  sensible  à  laquelle 
on  puisse  la  rapporter.  Outre  cette  at- 
traction céleste ,  appelée  aussi  degra- 
citation  ou  à  distance  y  on  en  admet 
une  autre,  moléculaire  ou  de  cohésion, 
qui  sollicite  les  molécules  des  corps  à 
adhérer  entre  elles,  tendance  mu^ 
tuelle  ap  •"»*"*'»  te  qui  n'a  lieu  que 
très-près  du  contact,  à  des  distances 
infiniment  p  tites ,  de  telle  sorte 
qu'elle  cesse  quand  l'œil  peut  saisir  le 
moindre  intervalle  entre  les  corps  qui 
s'attirent.  Pour  ramener  ces  deux 
genres  d'attraction  à  une  même  loi , 
Laplaçe  suppose  que ,  dans  les  corps , 
les  diamètres  des  molécules  sont  in- 
comparablement plus  petits  que  les 
intervalles  qui  les  séparent ,  en  sorte 

Sue ,  quand  l'intervalle  entre  les  corps 
evient  appréciable  à  l'œil,  il  est  in- 
finiment grand  par  rapport  aux  mo- 
lécules. Au  reste,  le  mot  attraction 
exprime  un  fait  et  non  une  cause* 
lé 
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C'est  en  ce  sens  seul  que  Newton  Fa 
employé,  et  qu'il  faut  toujours  le 
prendre. 

ATYPOMORPHOSE,  s.  f.,  atypo* 
morphosis  (a  priv.,  tujto;,  type,  fiop^^> 
forme).  Expression  dont  les  entomo- 
logistes se  servent  pour  désigner  un 
mode  de  métamorphose  dans  lequel 
les  larves  perdent  tout-à-fait  leur, 
forme  primitive ,  et  se  contractent  en 
une  boule  alongée ,  sans  aucune  ap-. 
parence     extérieure     de     l'insecte 

Su'elles  renferment.  Ex.  la  plupaïf^ 
es  Diptères.    * 

AUBE,  s.  f.,  diluculum;  Morgen^^ 
dàmmerung  (ail.);  dawning  (angl.); 
aléa  (it.).  Première  lueur  du  jour  : 
point  du  jour. 

AUBIER,  s.  m.,  alburna,  albur'» 
num;  Weissliolz,  Splint  (ail.);  sap 
(angl.);  alhurno  (it.).  Partie  du  corp^ 
ligneux  qui  n'a  pas  encore  acquis 
toute  sa  dureté  ;  enseinble  de  ses  cou- 
ches les  plus  extérieures ,  de  cellea 
qui  se  sont  formées  les  dernières. 

AUGHÉNATES,  adj.  et  s.  m.  pL, 
Auchenates  (ct\iyjn^  ,  cou).  Nom  donné 
par  Degeer  à  un  ordre  de  la  classe, 
des  insectes ,  comprenant  les  aptères 
marcheurs  qui  ont  un  col,  ou  une  télé 
distincte  du  corselet. 

AUGHÉNION,  s.  m.,  auchenium 
(aO;(:iv,  cou).  Iliiger  appelle  ainsi  la 
réigion  du  col  qui  est  située  au  dessous 
de  la  nuque. 

AUGHENOPTÈRES,  adj.  et  s.  m. 
pi.  yAuchenoptera  (aù;(i^v,  cou^  irrip^v, 
aile).  Nom  donné  par  Duméril  à  une 
famille  de  poissons ,  comprenant  ceux  . 
dont  les  nageoires  inférieures  précè- 
dent les  thoraciques  et  sont  placées 
sous  le  cou. 

AUGHÉNORHYNQUES,  adj.  et  8. 
m.  pi.,  Auchenorhynchi  (aù;^jQv,  cou, 
P^7X^? ,  bec).  Nom  donné  par  Dumé- 
ril à  une  famille  d'insectes  hémiptèr 
res,  comprenant  ceux  dont  la  base  du 
bec  semble  nattre  du  cou.  Voyez  Col* 

LIROSTRES. 
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AUGE  9  8.  f.  Espace  compris  entre 
les  deiix  ganaches ,  c'est-à-dire  entre 
les  deux  branches  de  la  mâchoire  in- 
férieure ,  dans  le  cheval. 
.  AULiEDIBRANCHES;  adj.  et  s.  m. 
jd.,   AulcBiiibranchia  {à»koÇf   flûle  ^ 

KvyX*^9  branchies).  Nom  donne  par 
treille  à  une  famille  d'Ichthyodères, 
par  Ficinus  et  Garus  à  une  famille  de 
poissons  j  comprenant  ceux  dont  les 
branchies  communiquent  à  l'extc- 
rienr  par  des  trous  latéraux  sembla- 
Ues  à  cenx  d'une  flûte. 

AULOSTOMIDES,  a'Bj.  et  s.  m.  pi., 
Àtdostomides  (àuXoc,  flûte,  ffTO|xa, 
liouche).  Nom  donné  par  Latreille , 
Ticinus,  Garus  et  EicWald,  à  une 
famille  de  poissons ,  comprenant  ceux 
dont  la  tête  se  prolonge  de  manière  à 
former  un  long  tube  qu'on  a  comparé 
è  une  flûte. 

AIJRADE9  s.  f.,  aurada»  Nom 
jhmné  par  Plisson  à  une  matière 
grasse  y  voisine  de  la  mjricine  et  de 
fa  céraïne,  qu'il  a  extraite  de  l'huile 
essentielle  de  fleurs  d'oranger. 

AURANTUGÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
AuranUaceœ.  Quelques  botanistes 
donnent  à  la  famille  des  Hespéridées 
ce  nom ,  qui  est  tiré  de  celui  XAu^ 
rantium^  oranger. 

AUBANTUGOLLE,  ad}.,  aurantii- 
$oUis  {aurantius,  orangé,  collum, 
col);  qui  a  le  col  de  couleur  orangée. 
Ex.  Saltator  auranliicollis. 

AURANTINE,  subst.  f.,  aurantina. 
Mom  donné  au  principe  amer  des 
•ranges  non  mûres.  Voyez  Hespéri- 

9INE. 

AUBATE9  S.  m.,  auras.  Sel  formé 

Iar  la  combinaison  d'une  base  salifîa- 
le  avec  l'oxide  aurique  jouant  le  rôle 
diacide. 

AURAUGOLLE  9  adj.,  auraticoUis 
(  auratus  ,  doré ,  collum  ,  col  )  ;  qui 
•  le  col  doré.  BtX^Sjrlt^ia  auraticoUis, 
AURELIE  9  s.  f . ,  aurelia.  Les  en- 
tomologistes ont  donné  ce  nom  aux 
Djmphes  des  lépidoptères,  A  cause  de 
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l'éclat  doré  qui  brille  sur  l'enveloppe 
de  celles  de  quelques  papillons  diur- 


nes. 


AIJREOLES,  subst.  m.  pi. ,  Au-- 
reoli.  Nom  donné  par  Vieillot  à  une 
Emilie  d'oiseuux  S jl vains  ,  renfer- 
mant des  espèces  qui  se  font  remar- 
quer parle  brillant  et  l'éclat  de  leurs 
couleurs. 

AUREUX,  adj. ,  aurosus.  Dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelîus  , 
on  appelle  oxide  aurcux  (^protoxide 
d^or  ;  Goldsuboxydul,  ail.)  le  premier 
degré  d'oxidation  de  l'or  ;  sulfure 
aureux  (Driltelschwefelgold ^  uW,)  le 
premier  degré  de  sulfuration  de  ce 
métal;  oxisels  aureux  ceux  dont 
l'oxide  aureux  est  la  base  ;  chloruré 
aureux  celui  qui  correspond  à  l'oxide 
aureux  pour  la  composition. 

AURIBARBE^  adj.  ,  awribarhls 
(  aurum  ,  or  ,  barba ,  barbe  )  ;  qui  a 
des  poils  dorés  en  forme  de  barbe. 
JEx.  Ommaiiusauribarbis^ 

AURIGO-AMMONIQUE  ,  adj.  ,  au* 
rico-ammonicus,  bpilhète  donnée , 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelîus,  à  un  sel  double  qui  résulte 
de  la  combinaison  d'un  sel  aurique 
avec  un  sel  ammonique.  Ex.  Chlorure 
aurico  -  ammonique  (  hydrochlorate 
d'or  et  d'ammoniaque). 

ALRIGO-BARYTIQUE  ,  adj.  ,  aci- 
rico  ^  baryticus,  Épithète  donnée  , 
dsns  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius,  à  un  sel  double  qui  est  pro- 
duit par  la  combinaison  d'un  sel  au- 
rique avec  un  sel  barjtique.  Ex. 
Chlorure  aurico^arytique  (^hydro^ 
ehlorate  d'or  et  de  baryte) . 

AURIGO-GADMIQUE,  adj.^  auri^ 
co^cadmicus,  Epithète  donnée ,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius ,  à  un  sel  double  qui  résulte  de 
la  combinaison  d'iln  sel  aurique  avec 
un  sel  cadmiqoe.  Ex.  Chlorure  €Ui^ 
rico'cadmique  (Jiydrochlorate  d^or  et 
de  cadmium)» 

ADRIGO-GOB ALTIQDE  9  adj . ,  au- 


AtJRl 

rico^oialiicus,  Épithèle  donnée,  dans 
la  nomeDclattire  chimique  de  Berzfv» 
littSy  à  un  sel  double  qui  résulte  de 
la  combinaison  d*un  sel  aurîque  avec 
hb  sel  coballique.  Ëx.  Chlorure  au^' 
rieO'^oballique  {hjrdr^chlorate  d*or  et 
de  cobalt), 

▲UBICO  -  LITHIQUE  y  adj. ,  aif- 
rico^lithicus.  Ëpithètc  donnée  ,  dana 
la  Domenclature  cbimique  de  Berze-* 
liua  y  à  un  sel  double  qui  résulte  de 
la  combinaison  d*im  sel  aurique  aveo 
VD  sel  litbique.  £x.  Chloruré  auric&* 
tithiquê  (hydrochlùrate  d'or  et  de  li* 
ihine). 

.  AURIGOLLEy  adj.9  auricolUs  {au^ 
rum  9  or  I  eollum ,  col  )  ;  qui  a  le  col 
d'un  jaune  doré.  Ex.  SyWia  auri^ 
êolUs* 

AiJRICO-MAGNÉSIQinB  y  adj. ,  oie^ 
rico^magnesieus.  Épithéte  donnée , 
dans  la  aamenclatuFe  chimique  de 
B«rzelias,  à  un  sel  double  qui  résulte 
de  la  combinaison  d'un  sel  aurique 
avec  un  sel  magnésique.  Eue.  Chlo^ 
rure  aurico-^magnésique  (hjrdrochlo^ 
raie  d'or  et  de  magnésie)» 

ACBICCHULâNG  AMIQIJB  ,  adj. ,  au- 
rico~mangan(cus.  EpUfaète  donnée  ^ 
dM»  la  nomenclature  chimique  de 
Benelius ,  &  un  sel  double  qui  est  pro« 
doit  par  la  combinaison  d'un  sel  au« 
lique  avec  un  sel  manganique^  £x« 
Chlorure  aurwo-  manganique  (hjrdro>* 
chlorate  d'or  et  de  manganèse). 

AIIBICO-NICC<MLfQUE  ^  adj. ,  eat/-. 
neo^nkeolious,  Épithète  donnée  , 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Benelius ,  à  un  sel  double  qui  ré- 
sulta de  la  combinaison  d'un  sel  au- 
naoe  avec  un  sel  niccolique.  Ex. 
Chlorure  aurico^niccolique  (kydro^ 
chlorate  £or  et  de  nickel)* 

AVRIGOHPÔTASSIQIIE  ,  adj.  ,  âEé- 
rieo^potassicus.  Épithète  donnée  , 
dans  la  nomenclature  cbimique  de 
Berzelius ,  à  un  sel  double  qui  ré-- 
•iike  de  la  combinaison  d'un  sel  au- 
rique «¥€<;  un  sel  potassique.  Ex« 
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Chlorure  aurico'-potassique  (hfdro'^ 
chlorate  d^or  et  de  potasse). 

AURICOltNfi  ,  adject.  ,  auricornis 
(aurum ,  or ,  cornu  ^  cotne)  ;  qui  a 
des  cornes  d'un  jaune  d'or.  Le  Mus'»- 
cicapa  auricornis  est  ainsi  appelé 
parce  qu'il  a  une  touffe  de  plumes 
jaunes  au  dessus  de  chaque  oreille. 

AUEIGO-MDIQtJE  ,  a^.^  aicnVroi. 
sodicut.  Épithète  donnée^  dans  là 
nomenclature  chimique  de  Berze^i* 
lius  ,  à  un  sel  double  qui  est  produit 
par  la  combinaison  d'un  sel  aurique 
avec  un  sel  sodique.  Ex.  Chlorure  ate* 

rico'sodique  {fydrochlorate  d^ar  et  dt 
soude). 

AURIGO-STRO^nrïQUB  9  adj.  ^  ou* 
rico  -  strontieus.  Épithète  donnée  , 
dans  là  nomenclature  chimique  dé 
Berzelius ,  à  un  sel  double  qui  ré-* 
suite  de  la  combinaison  d'un  sel  au- 
rique avec  un  sel  strontique*  Ex.. 
Chlorure  aurico^strontique  (  hfdro** 
chlorate  d^or  et  de  strontiarte)^ 

AURICO-znVGIQUË  9  adj. ,  aunVcMi 
anciens,  Epithète  donnée  ,  dans  là. 
nomenclature  chimique  de  Bénselitts^ 
à  un  sel  double  qui  résulte  delà  C0A>^ 
binaison  d'tin  sel  aurique  avec  un  sél 
linéique.  Ex*  Chlorure  auricO'^ziTir^ 
cique  (  hydrochlorate  d^or  et  de  zinc). 

ADRIGCLAÇÉ9,  adj.  et  9.  m.  pU  , 
Auriculacea,  Nom  sous  lequel  Blain-* 
ville  et  Menke  désignent  une  famillo 
de  Tordre  des  Céphalophores  pulmoni 
branches  ,  qui  a  pour  tjrpe  le  genrâ 
jiuricula. 

AVRIGULAII^  9  adj. ,  ouricularis 
(auris  y  oreille  ).  En  forme  d'oreille  ^ 
qui  appartient  à rorellle.On  dit  :  doigt 
auriculaù'e ,  le  petit  doigt,  celui  avccf 
lequel  on  se  gratte  Toreille  ;  plumes 
auriculaires  f  celles  qui  garnissent  lee 
oreilles  des  oiseaux.  Un  insecte  (For-^ 
ficula  auricularis  )  est  ainsi  appelé 
parce  qu'on  préjugé  populaire  lui  at** 
tribue  une  grande  tendance  à  s'intro- 
duire dans  le  conduit  auditif;  une  eo*/ 
quille  (  Limnœa  auricularia  ) ,  perce 
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qu'elle  a  l'ouverlare  trés-^vasée  J 
comme  la  conque  d'une  oreille  ; 
un  oiseau  {F^ultur  auricularis)^  parce 
qu'il  porte  au-devant  des  oreilles  un 
appendice  membraneux  qui  lui  pend 
sur  les  côtés  du  cou. 

AURICULAIRES  9  adj.  et  s.  m.  pi., 
AuricularU.  Nom  donné  par  Marquis 
à  un  groupe  de  champignons  hjmé- 
nolhéciens,  renfermant  ceux  qui  ont 
)a  forme  d^une  oreille. 

AURICULARINS  ,  adj .  et  s.  m .  pi. 9 
Auricularini,  Nom  donné  par  Pries  à 
une  tribu  de  l'otdre  des  Hjménomy- 
cètes  à  chapeau  ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Auricularia, 

AURIGULATO-PENNÉ  ,  adj. ,  au-^ 
riculato^pinnatus,  Ëpithète  donnée 
par  Link  aux  feuilles  pennées  dont  les 
folioles  sont  auriculées. 

AURIGULE  9  s.  f. ,  auricida  ;  JEhr-- 
çhen  (ail.)*  Petite  oreille.  £n  géné- 
ral j  ce  mot  exprime  ,  dans  la  langue 
botanique  9  tout  appendice  latéral 
qui  est  court  et  arrondi ,  comme  le 
bout  de  l'oreille.  Ainsi  on  donne  le 
no^m  Xauritule  aux  appendices  arron- 
dis qui  occupent  la  base  de  certaines 
feuilles  (ex.  SaWia  officùialis).Link 
appelle  ainsi  les  appendices  foliacés 
de  certains  pétioles  (èx.  Citrus  Aur- 
rantium) ,  et  Willdenow  les  stipules 
des  Jungermannies.  Les  ornitholo- 
gistes donnent  le  même  nom  aux 
crêtes  dont  les  pennes  élevées  sont 
placées  au-dessus  des  yeux ,  sur  le 
vertex  (  ex.  plusieurs  Chouettes). 
.  AURIGULE  ,  adj . ,  auriculatus  y 
auritus ;  geohrlapptj  geohrt  (ail.)  ; 
orecchiuto  {\ï.)  \  qui  est  muni  d'o- 
reillettes..  On  dit  :  1^  en  botanique  , 
feuille  auriculée  ,  celle  dont  le  disque 
se  prolonge  inférieurement  en  deux 
appendices  séparés  du  pétiole  (ex. 
Pelargonium  aurilum ,  Senecio  au^ 
riculaius^  Biscutellaauriculata^  So' 
lanum  auriculatum)  ;  2^  en  zoologie  ; 
coquille  bwalve  auriculée ,  toutes  les 
fois  que,  de  chaque  côlé  des  crochets, 
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ou  d'un  côté  seulement ,  elle  présente 
des  appendices  saillans  (ex.  Pecten)  ; 
dents  auriculées  d'une  charnière  de 
coquille  bivalve  ,  quand  elles  offrent 
un  aplatissement  considérable  et  une 
cavité  plus  ou  moins  arrondie  ,  pour 
.recevoir  le  ligament  (ex.  Lutraria)  ; 
corselet  auriculé  ,  quand  il  supporte 
des  élévations  comprimées  et  arron- 
dies (ex.  quelques  Membracis)  ;  pro" 
thorax  auriculé ,  lorsqu'il  s'épanouit 
de  chaque  côté  en  deux  appendices 
qui  ressemblent  à  des  oreilles  (ex. 
Ledra  aurita)  ;  éljrtres  auriculées  , 
lorsqu'elles  offrent  un  prolongement  à 
lent*  base  (ex.  Cas  sida  aurita)  ;  main 
articulée  ,  dans  les  insectes ,  quand 
chacun  des  joints  est  dilaté  extérieu- 
rement en  un  appendice  auriforme 
(éx.  Taupegrillon), 

AURIGULIFÉRE,  adj. ,  auricuUfe^ 
rus  (  auricula ,  auriculé ,  Jero ,  por- 
ter )  ;  oui  porte  des  auricules.  Se  dit^ 
en  conchyliologie ,  d'une  coquilUdont 
l'impression  musculaire  forme  une 
saillie  à  bord  auriculé  (ex.  Cucullœa 
auriculifera  ) ,  ou  dont  les  tours  de 
spire  sont  hérissés  de  tubercules  en 
forme  d'auricules. 

AURIGULIFORME  ,  adj. ,  auricu^ 
liformis  ;  ohrformtg  (  ail.  )  (  auri" 
cula ,  auriculé  ,  forma  ,  forme  )  ;  qui 
a  la  forme  d'une  petite  oreille ,  com- 
me les  suçoirs  du  Tétrarhjnque. 

AURIDES^  s.  m.  pi.  ,  Aurîdes. 
Nom  donné  par  Beudaiit  à  une  famille 
de  minéraux ,  qui  comprend  l'or  et 
ses  combinaisons. 

AURIFÈRE  ,  adj. ,  aurlferus  ;  gold" 
haltig  (  ail .  )  (  aurum ,  or  ,  fera  , 
porter  )  ;  qui  a  l'éclat  brillant  de  l'or 
(ex.  Palmyra  aurifera)^  qui  con- 
tient de  l'or  disséminé  imperceptible- 
ment (ex.  Tellure  aurifère), 

AURIFORME,  adj.  ,  auriformis 
(  auris ,  oreille ,  forma ,  forme)  ;  qoî 
a  la  forme  d'une  oreille.  Se  dit  du 
crochet  d'une  coquille  bivalve  9  quand 
il  est  peu  saillant,  tourné  en  spirale  et 
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appliqué  sur  le  ventre  de  la  coquille. 
AURIGASTRE,  adj.  ^  aurigaster 
(  aunan  ,  or,  gaster  ,  ventre)  ;  qui 
a  le  ventre  d'un  jaune  doré.  Ex.  Tur- 
dusaurigaster,  ^oyez  Chrysog astre, 
AURIGERE  j  adject.  ,  aurigerus 
(aurum  ,  or,  gero,'  poxter).  Un  li- 
chen {Lecîdea  aurigera  )  est  ainsi  ap- 
pelé, parce  que  son  thalle  est  couvert 
de  tubercules  gris ,  d'un  jaune  doré 
a  l'intérieur. 

ADRIQUE  9  adj . ,  auricus  (  aurum  , 
or  ).  Dans  la  nomenclature  chimique 
de  Berzelîus  ,  on  appelle  oxide  ou 
plutôt  acide  aurique  (  deutoxide  ou 
peroxide  d^or;  Goldoxjrdj  alU),  le 
second  degré  d'oxidation  de  l'or ,  qui 
ne  jouit  qu'à  un  très-faible  degré  des 
propriétés  basiques;  sulfure  ou  sulfide 
aurique  {Einfachschwefelgold ,  ail.  ) , 
le  second  degré  de  sulfura tion  de  l'or; 
telluride  aurique ,  la  combinaison  de 
tellure  et  d'or  qui  correspond  à  l'oxi- 
de  aurique  pour  la  composition  ;  sels 
auriques ,  ceux  qui  sont  également 
dans  ce  cas  j  ou  dont  l'oxide  aurique 
fait  la  base. 

AUROGÉPHALE,  adj.  ,  auroce-- 
phalus  (  aurum ,  or ,  Ttitfcàvi ,  télé  )  ; 
quia  la  tête  d'un  jaune  doré.  Ex.  Coc- 
cjfzus  aurocephalus.  Voyez  Chryso- 

CEPHALE. 

AUROFERRIFÊRE  9  ad  j . ,  aurofer- 
riferus  {aurum,  or ^/errum,  fer, 
Jero ,  porter).  Ëpithèle  donnée ,  dans 
ja  nomenclature  minéralogique  de 
Haiij ,  à  un  minéral  qui  contient  ac* 
ciden tellement  de  l'or  et  du  fer.  Ex. 
Tellure  natif  aurofetrifère. 

ADROPLOMBIFÉIUS 9  adj. ,  auro^ 
plumbiferus  (  aurum ,  or ,  plumbum, 
plomb  ,Jèro ,  porter  ).  Epithète  don- 
née ,  dans  la  nomenclature  minéra- 
logique de  Haiij,  à  un  minéral  qui 
contient  accidentellement  de  l'or  et 
du  plomb.  Ex.  Tellure  natif  aura» 
plombifère. 

AVROPUBESGENT,  adj. ,  auropu- 
besCens  (aurum ^  or^  pidfesy  duvet  )  ; 
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qui  est  couvert  de  petits  poils  d'un 
jaune  doré.  Ex.  j4phritis  auropw^ 
bescens.  v 

-  Al]ROR£,  s.  f. ,  aurora;  Morgen-r 
r'ôthe  (ail.)  ;  dawning  (angl.)  ;  aurora 
(it.).  Crépuscule  du  matin;  lumière 
qui  précède  l'apparition  du  soleil  sur 
l'horizon.  Au  figuré ,  début  de  la  vie* 
•  AUROltE^  adj.,  aurorus ^  auro^i 
reus;  qui  a  la  couleur  jaune  du  sa^ 
fran.  Ex.  Cjrprœa  aurora  f  Syli^ia 
aurorea. 

AVRVRE  5  s.  m. ,  aururetum.  Al- 
liage ,  en  proportions  définies ,  d'or  et 
d'un  autre  métal. 

AUSTÈRE,  aM^terwxyauffTipôç.  Se 
dit ,  au  sens  propre ,  de  tout  ce  qui 
produit  sur  l'organe  du  goût  le  plus 
haut  degré  de  l'impression  désagréa*- 
ble  désignée  sous  le  nom  d'astrin— 
gence  et  d'acerbité  {sai^eur '•austère)  ; 
au  figuré ,  de  ce  qui  est  rude  et  péni- 
ble {vie  austère)  ou  sévère  [vertu 
austère  ). 

AUSTÉRITÉ,  s.  f.  ,  austeritas: 
Qualité  de  ce  qui  est  austère.  Ce  mot 
est  fort  peu  usité  au  sens  propre. 

AUSTRAL  9  adj.,  austrcdis)  sûdlicJi 
(ail.)  ;  southern  (angl.)  (au»,  sécher)  ; 
qui  est  situé ,  pour  nous ,  au  delà  de 
l'équateur.  Sjnonjme  de  méridionat» 
On  appelle,  en  astronomie ,  constella>' 
lions  australes ,  celles  qui  sont  situées 
au  midi  de  la  ligne  équînoxialc  ;  en 
physique,  magnétisme  austral ,  celui 
qui  domine  dans  l'hémisphère  méri-^ 
dional  de  la  terre.  Les  naturalistes 
donnent  cette  epithète  à  des  êtres  qui 
vivent  dans  les  pays  chauds  (  ex'. 
Mactra  australis  )  ,  et  fort  souvent , 
surtout  en  botanique ,  à  cbux  qu'on 
trouve  dans  les  parties  méridionales 
de  l'Europe  (  ex.  Erica  australis^ 
Conostomum  australe  ) . 

AUTOGARPIEN,  adj.  ,  autocar" 
pianus  (  àuroç  ,  seul ,  xapiro; ,  froit  y. 
Epithète  donnée  au  j^a/<,  par  Des^ 
vaux  ,  lorsque ,  l'ovaire  se  dévelop- 
pant sans  eoutracter  aucune  adhé- 
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renée  avec  les  parties  environnantes 
et  sans  être  immédiatement  recou- 
vert par  elles ,  le  fruit  ne  se  trouve 
inodifié  par  aucune  addition  de  par- 
ties. 

AUTOGHTHO]^£  ^  ad j . ,  autochtho^ 
nus  ,  terrigina  ,  aborigena  ;  au- 
Ta}^6&>y  \  Erdgeborne  (ail.)  (àurov,  là  y 
X^^^  f  terre).  3jnonjme  très -peu 
ii.ité  ^aborigène*  frayez  ce  mot. 

AUTOlIfATIQUE  ^  adj.  ,  automa^ 
ficus  (  àuTÔ; ,  soi-même ,  |xà6> ,  agir  ); 
qui  s'opère  de  soi-même ,  de  son  pro- 
]^ê  mouvement^  sans  concours,  appa- 
rent au  moins ,  de  la  volonté. 

ADTQBIATISAIE ,  s.  m. ,  automa-- 
iismus.  Mouvement  machiiuil ,  qui  a 
}ieu  sans  qu'on  j  fasse  attention ,  sans 
que  la  volonté  j  participe. 

AlJTOlMNAIi^  adj.  ,  autumnalis  ; 
ierbstlich  (ail.);  autumml  (angl.) 
(  autumnum,  automne  )  ;  qui  se  ma- 
nifeste en  automne  [éqmnosse  au" 
iomnal),  qui  croît  en  automne  (  ex* 
Callitriche  autumnalis ,  Colchicum 
i^tumnale  ) ,  qui  parait  en  automne 
(  ex.  Fringilla  autumnalis  ) . 

ADXOIINATION,  S.f.,  autumnatio. 
Influencede l'automne snr  la  végéta- 
tion,  qui  se  manifeste  spécialement 
par  la  maturation  des  fruits,  la  dis- 

Sersion  des  graines  et  le  changement 
e  couleur  des  feuilles ,  suivi  bientôt 
4^  leur  chute. 

AUTOMNE 9  s.  m.  ;  autumnum  , 
tuiiumnusj  Herbst  (ail.);  aulumn 
(angL);  autonno  (it.).  Troisième  des 

Suatre  saisons  de  l'année,  qui  date 
u  jour  où  le  Soleil  atteint  à  l'équa- 
leur ,  et  finit  quand  il  arrive  au  tro- 
pique ,  qui ,  pour  notre  hémisphère , 
a'ét^d  depuis  le  ^3  septembre  jus* 
qu'au2i  ou  att  décembre,  et  pendant 
laquelle  la  Terre  parcourt  les  signes 
de  la  Balance ,  du  Taureau  et  des  Gé- 
meaux. Au  figuré,  automne  de  la 
vie  signifie  l'âge  qui  précède  la  vieil- 
lesse. 
4^aNQMI£9  9.  i.,  auiom>mia; 
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cniTovofiiût  (àuTo;,  soi-même,  voao;,  loi). 
Faculté  de  se  tracer  soi-même  les  lois 
d'après  lesquelles  on  agit.  Synonyme 
de  liberté.  On  ne  s'en  sert  qu'en 
philosophie. 

AUTOPSIDES,  adj.  ,  autopsides 
(dtuToç,  soi-même,  OTrrofiat,  voir). 
Nom  donné  par  Ha^y  à  une  classe  de 
substances  métalliques  renfermant 
celles  qui  naturellement  sont  douées 
de  l'éclat  métallique  dans  un  ou  plu* 
sieurs  de  leurs  états. 

AUXOMÈTRE  9  s.  m.,  auxometrum 
( âuÇb) ,  augmenter,  fAirplu,  mesurer). 
Instrument  dont  on  se  sert  pour  me*- 
surer  la  force  grossissante  d'un  appa- 
reil optique.  On  employé  quelquefois 
le  mot  dynamomètre  dans  le  même 

sens. 

AVALANCHE  ^  s.  f. ,  Schneelau^ 
wine  (ail.).  Masse  de  neiffe  qui ,  par 
l'effort  des  vents  ou  la  tonte  de  ses 
parties  inférieures,  se  détache  du 
sommet  glacé  des  hautes  montagnes , 
et  roule  jusque  dans  les  plaines,  en 
détruisant  tout  sur  son  passage. 

AVALÉ 9  adj.  Lorsqu'un  cheval  a 
le  ventre  trop  volumineux ,  et  plus 
ample  vers  les  parties  inférieures 
que  vers  les  flancs ,  qui  sont  creux , 
on  dit  qu'il  a  le  ventre  at^lé ,  ou  qu'il 
a  un  ventre  de  vache, 

AVANCÉ,  adj. ,  prodUctus.  Rirby 
donne  cette  épithète  au  prothorax 
des  insectes,  lorsqu'il  se  termine  pos- 
térieurement  en  un  long  avancement 
scutelliforme ,  qui  couvre  le  méso- 
thorax ,  le  métathorax  et  une  grande 
partie  de  l'abdomen.  Ex.  Atrydiam. 

AVANT-BRAS,  s.  m.,  ca^t/iej ,  a/i- 
tibrachium;  f^orderarm{à\\,)-  Partie 
du  membre  tborachique  qui  s'étend 
depuis  1c  coude  jusqu'au  poignet. 
'  AVANT-PIEDS,  s.  m.  pl„  prœ^ 
pedes.  On  donne  (|uelquefi>is  ee  note 
ù  la  paire  antéii  urc  des  pattes  des 
insectes. 

AVANT-POITBINS,  s.    f.  ,   OHti- 

pectus,  Nom  dçQui  par  LitcefilWà  la 
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partie  inférieure  du  premier  segînent 
du  tBorax  des  insectes,  f^oyez  Ai«ti«- 

FOITMirB. 

AVANT-STEBNUM  j  s.  m, ,  awft- 
stemum.  Latreille  appelle  ainsi  la 
partie  moyenne  inférieure  du  pre- 
mier segment  du  thorax  des  in- 
fectes. 

AVELLANAIRE^  adj.,  apellana" 
rius  {avellana^  noisette).  Ephhète 
donnée  par  les  géc^oostes  aux  grains 
d'une  roche  grenue ,  quand  ils  sont 
de  la  gi'osseur  dune  noisette.  Le 
Myoxiù  ai>ellanarius  est  ainsi  nommé 
parée  qu'il  fait  sa  nourriture  princi- 
pale de  noisettes. 

AVJÉNAGÉ^adj.,  wenaceus)  ha" 
Jerartig  (ail.)  (fl^^ena ,  avoine)  ;  quia 
du  rapport  avec  l'avoine.  £x,  Eriodia 
apenacea, 

ATÉN ÂGÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pL,  j4i^e^ 
nacea*  Nom  donné  par  Kunth,  ISees 
d'Eaenbeck  et  Link  à  une  tribu  de  la 
famille  des  Graminées ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Avena* 

A¥£NAINE  ,  s.  f.  ,  avmaina, 
Hermbstaedt  a  appelé  ainsi  le  gluten 
de  l'avoine. 

ATÉNIFOBIIE,  adj. ,  avemformis 
(  atfena ,  avoine  ,  forma ,  forme  )  ; 
«rai  a  la  forme  et  le  volume  d'un  grain 
d'avoine.  Ex.  Ancilla  aifenifhrmis . 

ATENTDRINÉ  ,  adj.  Epithète  don- 
née ï.  un  minéral  qui ,  après  avoir  été 
taîUé  et  poli,  offre,  sur  un  fond 
jaune  ou  brun  ,  des  points  brillans , 
dorés  ou  argentins ,  dont  les  refletis 
•ont  fort  éclatans. 

AVEUGLE  9  adj.  ,  cœcus  ;  blind 
(ail.  angl.  )  ;  cieco  (it.)  ;^quie8t  privé 
de  la  vue ,  qui  n'en  a  jamais  joui* 
l/ApUrichtus  cœcus  est  ainsi  appelé 
pan:e  qu'il  n'a  point  d'yeux  visibles 
au  dehors. 

ATICULAIRE,  adj.,  af^icularûj 
'Oi^ieularius  (  n^iV  ,  oiseau  )  ;  qui 
sert  2i  la  nourriture  des  oiseaqx  (  ex. 
Polfgonum  ai^iculare  ) ,  qui  dévore 
ks  oiiM«z  (ex*  Af/lttfe  a^Uularia)  \ 
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qui  habite  dans  le  nid  des  oiseaux  et 
sur  leur  corps  (  ex.  Hippobosea  at^i^ 
cularia), 

AVIGVLÉS,  s.  m.  pi.,  jif^iculmi 
Nom  donné  par  Goldfuss,  Férussacet 
Munke  à  une  famille  de  mollusques  ^ 
qui  a  pour  type  le  genre  Atdeida. 

AVUXON,  s.  m.  On  désigne  ainsi 
les  doigts  de  derrière  des  oiseaux  de 
proie. 

AVIRON 9  s.  m.,  pes  natatorîuf. 
C'est  le  nom  qu'on  donne  aux  pattes 
de  certains  insectes  aquatiques  (  ex» 
Nôtonectes  ) ,  quand  elles  sont  apla- 
ties, larges,  ciliées  sur  les  bords  ^  et 
qu'elles  servent  comme  de  rames  poar 
nager. 

AVIROSTRE  9  ad  j . ,  apirostris  {atds^ 
oiseau ,  rostrum  ,  bec  )  ;  qui  ressem- 
ble à  un  bec  d'oiseau.  Ex.  LepaMtês 
avirostris, 

AVISUGES  ,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Avi- 
svga  (  auis ,  oiseau ,  sngo ,  sucer  )« 
Nom  donné  par  Duméril  à  une  &^ 
mille  d'insectes  aptères,  comprenant 
ceux  qui  sucent  les  oiseaux. 

AVORTÉ,  adj.  ,  abortipus ;  féki^ 
schlagen  (ail.)  ;  qui  n'a  pu  venir  à 
maturité ,  et ,  par  extension ,  qui  est 
grêle  et  maigre  ,  qui  est  d'une  natni^ 
imparfaite.  Voyez  Abortif. 

AVORTEMENT9  s.  m»,  aboTtus; 
oiiiplwFiç'yFehlscklagertyMissgebëhnn 
(ail.);  abortion  (angl.)  ;  ahorîo  (it.). 
Acte  par  lequel  un  être  organisé  eu 
quelqu'une  de  ses  parties  eesse  de 
prendre  le  développement  que  sa  na- 
ture aurait  comporté ,  lorsque  cette 
altération  l'eropc^che  de  remplir  les 
fonctions  auxquelles  il  est  appelé.  En 
zoologie,  avortement  exprime  la  mise- 
bas  des  petits  avant  terme. 

AVORTON  9  s.  m.  Né  avant  terme  i 
petit ,  mal  bâti ,  mal  conformé  ^  con- 
trefait. 

AXE,  s.  m.  ,  axis  ;  âÇwv.  Lîgise 
droite ,  réelle  ou  imaginaire ,  qui  passe 
ou  qui  est  censée  passer  par  lé  centre 
d'un  corps  9  auquM*«Ue'  «ert^iAainf 
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Jd'essicu;  toute  ligne  à  laquelle  on 
rapporte  upe  figure  ou  un  corps  >  soit 
pour  en  déterminer  la  forme  ou  la 
position  ,  soit  pour  en  assigner  l'élat 
de  repos  ou  de  mouTcment.  On  dit  : 
,1^  en  astronomie ,  axe  du  monde  ou 
de  rotation^  une  ligne  idéale  autour 
de  laquelle  on  suppose  que  s'exécute 
le  mouvement  du  système  splaireé 
tP  En  cristallographie ,  axe  d^un  cris" 
ial ,  la  ligne  idéale  par  rapport  à  la- 
quelle les  plans  qui  composent  ce  der- 
nier sont  en  général  coordonnés  sy- 
métriquement^ soit  tous  ensemble  , 
soit  par  parties.  3^  En  botanique,  cuce 
signifie  fa  partie  alongée  d'un  pédon- 
cule sur  laquelle  sont  attachées  plu- 
sieurs fleurs ,  quelquefois  seulement 
le  pédoncule  centrai  de  l'épi  ;  les  bo- 
tanistes donnent  aussi  ce  nom  à  la 
ligne  idéale  qu'on  suppose  aller  de  la 
iM'se  au  sommet  du  fruit ,  et  le  long 
de  laquelle  seraient  les  points  d'atta- 
che des  graines.  4^  En  zoologie, 
Kirbj  appelle  axe  certaines  pièces 
osseuses  ou  cornées  par  le  moyen  des- 
quelles l'aile  supérieure  est  mise  en 
connexion  avec  le  dorsolum, 

AXIGORNE  9  ad j . ,  axicorn  is  (  oxiV, 
axe  9  cornu ,  corne).  Le  Murex  axicor^ 
nis  est  ainsi  appelé  parce  qu'il  a  des 
digitations  menues  et  longues ,  qu'on 
a  comps^rées  à  celles  des  cornes  de  l'axis. 

AXIFÉREy  adj.^  axiferus  {axis  ^ 
axe  tfero ,  porter).  On  appelle  :  i**  en 
liotanique,  végétaux  axijeres ,  d'après 
Turpin,  ceux  dont  l'organisation  ne 
se  compose  que  d'une  tige  ou  d'un 
axe  diversement  modifié ,  dans  l'inté- 
jîeur  duquel  on  ne  trouve  guères  que 
du  tissu  cellulaire  (  ex.  Champignons, 
Algues  et  une  partie  des  Hépatiques); 
trophosperme  ou  placenta  axiferc  , 
celui  qui  naît  de  la  base  ou  du  som- 
met de  l'ovaire  (ex.  Primulacées), 
a**  En  zoologie ,  un  Poljrpier  axifere 
est  celui  dans  lequel  les  polypes  n'ha- 
bitent que  la  pulpe  corticiiarme  éten- 
due sur  l'axe  plein  et  central. 
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AXIFORME  9  adj.,  axiformis  (axis^ 
axe ,  forma ,  forme  )  ;  qui  a  la  forme 
d'un  axe  ou  d'un  essieu  ;  corps  axi^ 
forme» 

AXIFUGE9  adj.  ^  axlfugus  (  axîs  , 
Mie^fugo^  fuir).  Synonyme  inusité 
de  centrifuge.  Voyez  ce  mot. 

AXIGRAPHE  ,  adj.  ,  axigraphus 
(  £Ç6>v ,  essieu ,  yûàfo) ,  écrire  ).  Epi- 
thète  donnée ,  dans  la  nomenclature 
minéralogique  de  Haiiy ,  à  une  va- 
riété de  chaux  carbonatée  qui  a  cette 
propriété  que  le  sommet  de  l'axe  du 
noyau  et  d'une  des  parties  excédantes 
est  à  cette  dernière  partie  dans  le 
rapport  des  deux  termes  de  la  frac- 
tion \  qui  donnent  l'exposant  du  si- 
gne- 

AXILE  9  adj. ,  axilis ;  qui  forme  un 
axe.  En  botanique,  on  appelle  em- 
bryonr  axile^  d'après  Mirbel,  celui 
qui ,  placé  au  milieu  du  périsperme, 
se  porte  d'un  point  de  la  périphérie 
de  la  graine  au  point  diamétralement 
opposé ,  de  sorte  jqu'il  occupe  le  cen- 
tre de  la  graine  (  ex.  Conifères  )  ; 
graines  agiles,  d'après  Richard,  celles 
qui  sont  attachées  vers  l'axe  ration- 
nel des  fruits  ;  placentaire  axilcy  ce- 
lui qui  s'alonge  de  la  base  au  som- 
met du  péricarpe ,  dans  la  direction 
de  son  diamètre  (ex.  Lilium), 

AMLÈj  adj.  ^  axilatus.  Ayant  un 
axe.  Mirbel  donne  cette  épilbète  aux 
fruits  disposés  autour  d'un  axe  com- 
mun qui  devient  libre  par  leur  chute 
(  ex.  Cjrnoglossum  lœt^igatum). 

AXILLAIRE9  adj. ,  axillaris;  ach' 
selstàndigj  winkelstandig  (  ail.  ) 
(  axilla  y  aisselle  )  ;  qui  a  rapport  à 
l'aisselle ,  qui  en  est  voisin  ,  qui  y 
naît.  On  dit  :  1°  en  botanique  jfeuiU 
les  axillaires,  celles  qui  sont  atta- 
chées au  point  interne  de  l'angle 
formé  par  le  rameau  et  la  tige  (  ex* 
Dry  mis  axillaris  )  \  fleurs  axiUaires  , 
celles  qui  sont  fixées  au  point  interne 
de  l'angle  compris  entre  la  feuille  et  le 
ramçau  ;  épinfis  axiUaires  (ex.  Citrus 
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metlica);  grappe  axillaire  (ex.  ^- 
tisus  Laburhum  )  ;  particule  axillaire 
(ex. Ljrgistum axillare)  ;.  vrille  axil- 
laire  (ex.  Passijlora  cœrulea) .  2?  Ea 
zoologie,  ce  mot  indique  que  l'aisselle 
de  ranimai  auquel  on  l'applique  pré- 
sente quelque  particularité  remar- 
quable de  forme  ou  de  couleur.  Ainsi, 
le  Cimhex  axiUaris  a  une  tache  jaune 
sur  chacun  des  côtés  du  corselet  ;  le 
Circus  axillaris  porte  un  faisceau  de 
longues  plumes  noires  qui  recouvrent 
toutes  les  parties  inférieures  de  l'aile; 
le  Myrmothera  axillaris  a  les  moyen- 
nes couvertures  des  ailes  blanches. 

AXILLIBARBU,  adj. ,  axilUbarha" 
tus  (  axilla^  aisselle ,  barba ,  barbe  ). 
Se  dît  des  feuilles  et  des  pédoncules  ^ 
quand  ils  sont  munis  de  poils  à  l'ais- 
selie. 

AXILLIFLORE  5  adj. ,  axillijlorus ; 

ochselblûtMg  (ail.)  (  axilla ,  aisselle , 

Jlos ,   fleur  )  ;  qui  a  des  fleurs  axil- 

laires.  Ex.  Portulacaaxilli/lora ,  Del" 

phinium  axUliflorum. 

AUOMORPHIQITE,  adj. ,  axiomor- 
phicus  (aÇbiv,  axe  ,  (lopffTj^  forme). 
I^om  donné,  dans  la  nomenclature  mi- 
néralogique  de  Haiiy ,  à  une  variété 
de  chaux  carbonatée  qui  offre  la  réu- 
nion dunojau,  du  rhomboïde  équi-» 
axe   et  du  dodécaèdre  mélastalique. 

AXIPÉTE9  adj. ,  axipetus  (  axis  , 
axe ,  peto ,  aller  ).  Synonyme  inusité 
de  centripète,  f^oyez  ce  mol. 

AXONOPHYTS  9  s.  m.  ,  axonophy^ 
tum  (flcÇuv,  axe,  furôv,  plante).  Nom 
donné  par  Necker  aux  plantes  amen- 
tacées ,  dont  les  fleurs  couvrent  un 
axe  commun. 

AXYLE  9  adî. ,  axylus  (  a  priv. ,  Çu- 
]Loy ,  bois  ).  Schultz  donne  cette  épi- 
thète  aux  végétaux  cellulaires ,  parce 
que  leurs  fibres,  quand  ils  ont  quel- 
que chose  de  comparable  à  des  fibres , 
ne  sont  composées  que  de  cellules 
aloogées ,  et  ne  peuvent  jamais  être 
aMÎmilées  aux  véritables  fibres  li- 
gaeiif^. 
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AZÉDARAGHS.  Voyez^hAkctas. 

AZELIDES  ,  adj.  et  s.  m.  pi.,  !^ze- 
Udœ,  Nom  donné  par  Robineau-Des« 
voidy  à  une  section  de  la  tribu  des 
Myodaires  Mésomydes  Anthomydes  9 
qui  a  pour  type  le  genre  Azelia. 

AZIMUT  9  s.  m.  Les  astronomes 
appellent  azimut  d'un  astre  l'^irc  de 
l'horizon  compris  entre  le  mérrdien 
et  le  cercle  vertical  qui  passe  par  cet 
astre. 

AZIMUTAL,  adj.;  qui  représente 
ou  mesure  les  azimuts.  Le  compas 
azimutal  est  un  instrument  qui  sert 
pour  trouver  l'azimut  ou  l'amplitude 
d'un  corps  céleste.  On  nomme  cerele 
azimutal  celui  qui  ,  passant  par  le 
zénith  et  le  nadir ,  coupe  l'horizon  à 
angle  droit. 

AZOGARBIDE9  s.  m.  Nom  em- 
ployé ,'  comme  synonyme  de  cyanide 
{voyez  ce  mot)  par  Guibourt ,  qui 
appelle  l'acide  hydrocyanique  ou  cya- 
nide hydrique ,  azocarbide  hydrique* 

AZOGARBIQUE  9  adj.  Guibourt  ap- 
pelle l'acide  chlorocyanique  chloride 
azocarbiquej  par  contraction  d'azotide 
carbonique. 

AZOGARBURE  9  s.  m.  Mot  que  Gui- 
bourt employé  comme  synonyme 'de 
cyanure,  f^oyez  ce  mot. 

AZOOTIQUE  ,  adj .  ,  ^  azooticus  (  a 
priv.,  Çûov,  animal).  Ëpithète  don- 
née aux  terrains  qui  ne  contiennent 
aucun  débris  de  corps  organisés. 

AZOTATE  9  s.  m.,  azotas.  Nom 

Sue  porteraient  les,  nitrates  ,  si  l'on 
onnait  à  l'acide  nitrique  celui  d'acide 
azotique. 

AZOTE  9  s.  m.  >  azotumj  azotieum^ 
.  nitrogenium ;  Stickstoff(al\.)  («prÎT. 
Çu6> ,  vivre  ).  Gaz  impropre  à  entrete— 
nit  la  combustion  et  la  respiration,, 
dont  l'existence  fut  entrevue  dès  1 77a 
par  Rutherford ,  et  que  Scheele  a  le 
premier  isolé  vers  1777» 

AZOTÉ  9  adj. ,  azotatus  ;  qui  con- 
tient de  l'azote.  Ex.  Gaz  hydrogène 
azoté  ovL  iv^ïï^omdijâe. 
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AZOTEUX  9  adj.  ,  azotosus.  On  a 
proposé  de  donner  ce  nom  à  l'acide 
nitrenx. 

AZOTIDE  9  s.  m.  Guîbonrt  appelle 
le  cyanogène  azotide  carbonique, 

AZOTIDES)  s.  ni.  pi. Nom  donné 
par  G.  Panquj  à  une  famille  de  corps 
irimples  ,  qui  a  pour  type  l'azote ,  et 
par  Beudani  à  tme  famille  de  miné- 
raux ,  comprenant  ceux  qui  contien- 
nent de  l'azote. 

AZOTfODIQUE  ^  adject.  Gnibourt 
donne  le  nom  à'oxide  azotîodlque  à 
un  composé  d'acide  nitrique  et  d'a- 
cide iodique. 

AZOTIQIJE  9  adj. ,  azoticus»  IVom 
(Ju'on  a  proposé  de  donner  à  l'acide 
nitrique.  Oken  appelle  l'air  élément 
iizotique,.  parce  que  l'azote  y  est 
en  excès. 

AZOTITE  ,  8.  m.  Ce  nom  appar- 
tiendrait aux  nitrites ,  si  l'on  adoptait 
celui  d'acide  azoteux  pour  l'acide  ni- 
treux. 

AZOTOIUDES,  8.m.  pi.  Nom  donné 
par  Beudant  à  un  ^nre  de  minéraux 
comprenant  les  combinaisons  de  l'a- 
zote avec  l'oxigène. 
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AZOTVRE^  s.  m.  Synonyme  inu- 
iîté  de  nitrure»  -F'ofez  ce  mot. 

AZULMINIQUE  ,adj.,  azulmînicus. 
Nom  donné  par  Boullay  à  un  acide 
qui  a  de  l'analogie  avec  l'alumine , 
mais  qui  contient  de  l'oxigène,  et 
qui  se  forme  par  la  décomposition 
spontanée  de  1  acide  hydrocyanîque. 

AZURÉ  9  adj. ,  azur  eus  (  du  persan 
îadsurdi ,  bleu)  ;  schmaltlau ,  him^ 
melblau  (ail.)  ;  qui  a  la  couleur  de 
l'azur,  la  teinte  bleue  du  ciel.  Ex.  Cui' 
pre  azuré ,  Ixos  azureus ,  Ceanothus 
azurea ,  Delphinium  azureum» 

AZUBUV  9  adj. ,  cœsiuê  ;  qui  est 
d'un  bleu  pâle  ,  tirant  un  peu  sur  le 
gris.  Ex.  Coluber  cœsius ,  MotOn 
cilla  cœsia, 

AZUROR,  adj. ,  azuraureus  ,  cœ^ 
rulaureus.  Bleu  avec  nn  reflet  doré. 
Ex.  Cêesia  carulaureos. 

AZYGOCÉRES  ^  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Azygocera  (a  prir. ,  Çt^Toç,  paire, 
xfpàç ,  corne).  Nom  donné  par  Blain- 
fille  à  une  section  de  la  famille  des 
Néréides  ,  comprenant  ceux  qui  ont 
le  système  tentaculaire  impair. 
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BABIL  9  s.  m. ,  garritus  ;  Ge^ 
^chwdtz(a\\,) .  Se  dit  du  gazouillement 
petticulier  de  la  corneille. 

BACCAUL  AIRE,  adj.,  ^ârccflw/flrw, 
haecmdarlus  {bacca^  baie).  Épitbèfe 
donnée  par  Dt'^svaux  à  des  fruits  com- 

Csés  de  plusieurs  ovaireft  distincts  et 
eciformes  ,  qui  proviennent  d'une 
seule  fleur  et  sont  portés  sur  un  dis- 
qne  peu  apparent,  non  charnu.  Ex. 
Drjrmis. 

BACGHARIDÉES^adj.  et  s.  f.  pi., 
Baccharideœ^  fîom  donné  par  H. 
Gassini  à  une  se<ction  de  la  tribu  des 
Astérées ,  et  par  .Lessing  à  une  sons- 
tribu  de  la  trib«\  des  Aatérofdées, 


qui  ont  pour  type  le  genre  Bacckarià. 
RAGGIEIf  9  adj.^  baecatus ,  bac- 
causus  ,  baccans  ;  beerartig  (ail.)  ; 
baccato  (it.).  Ëpitbète  par  laquelle  on 
désigne ,  en  général  ,  tout  fruit  char- 
nu qui ,  bien  que  formé  par  la  réu- 
nion de  plusieurs  ovaires  ,  a  de  la  res- 
semblance avec  une  baie  (ex.  Ju- 
niperus  communis).  On  l'applique 
quelquefois  à  des  plantes  dont  le  fruit 
est  légèrement  charnu  (ex.  Ochra- 
denus  baccaius ,  Leptospermum  bac^ 
catufh  ) ,  ou  même  à  des  végétaux 
dont  la  corolle  globuleuse  ressemble 
à  une  petite  baie  (ex.  Erica  baccans. 
Voyez  Bacgifére).  Mirbel  la  donne  à 
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tout^  les  fruits  simples  et  indéhiscens 
t]ui  contiennent  piasicurs  graines  sé- 
parées ,  parfois  renfermées  dans  des 
nocules.  Ainsi  il  appelle  diérésilebao 
cietine ,  celle  dont  la  pannexternè 
est  d'abord  succulente  (ex.  Sapins 
dus);  étairion  baccien  y  celui  qui 
résulte  de  plusieurs  camares  succu- 
lentes, dont  Tentregreffement  et  la 
réunion  produisent  une  sorte  de  baie 
(  ex.  RubuM  )  ;  strobile  baccien  ,  ce- 
lui dont  les  bractées  constituantes 
sont  succulentes  et  se  soudent  les 
unes  avec  les  autres  (ex.  Juniperus), 

BAGGIFÈRIS  9  adj.  ,  bacci/er^  bac- 
cif^us}  beertragend ,  beerentragend 
(ail.)  ;  baccifereùs  (angl.)  ;  bacciferà 
(it.)  (bacca^  baie, /Orro,  porter). 
Epitbète  donnée  à  des  plantes  dont 
le  fruit  est  une  baie  ou  ressemble  à 
une  baie  (ex.  Cueubalus  baeciferus , 
Urtica  baecifera ,  Hypericum  bctc^ 
ciferum)^  ou  qui  sont  garnies  de 
renflemens  vésiculaires  arrondis  (ex. 
Sargtusum  baeeiferum). 

BAGGIFOimiE  ,  adj. ,  bacciformis; 
heerig  ,  beerfôrmig  (ail.)  (bacea  , 
baie  jjbrmay  forme);  qui  a  la  forme 
d'une  baie.  Se  dit ,  en  botanique , 
A*nn^ruit  qui  a  l'apparence  et  à  peu 
près  la  structure  d'une  baie ,  sans 
eo  présenter  les  véritables  caractères. 
Sjoonjme  de  baccien.  Voyez  ce  mot* 

BAGGIVOBES^  ad],  et  s.  m.  pi.  , 
Maccivori  {bacca ,  baie  ,  votq  ^  devo* 
rer).  Nom  dminé  par  Vieillot  à  uet 
fumille  de  l'ordre  des  Sjl vains ,  com- 
prenant des  oiseaux  qu'il  suppose  vi- 
vre tons  égaleioeftt  de  haies. 

BAGILLAIRS,  adj.,  baeiUaris ; 
jtmngartig  (ail.)  \bacilhis  y  baguette). 
Cette  épitbëte  est  donnée ,  par  les 
minéralogistes,  à  des  minéraux  crislal- 
Itsés  en  prismes  dont^lcs  pans  sont 
oblitérés  ,  de  manière  qu'iis  ressera- 
UeuLà  deshagaeltes(ex.  Baryte  ^l- 
faîée bacillaire)  ;  par  tes  botanistes, 
à  certaines  plantes  dont  les  fruits  sont 
lfà%ihpy  y  geHii  et  ytJndncpiii^eK, 
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Cetssia  bacilîaris)  ;  par  les  zoologiste», 
à  des  animaux  qui  ont  quelque  parw- 
tie  du  cérps  droite ,  grêle  et  alongée  , 
comme  le  fourreau  de  la  Teredina 
bacillum^le  col  du  Tackia  bacilîaris ^ 
ou  la  coquille  du  Bulimus  bacilîaris. 

BAGILLABIÉS  9  adj.  et  s.  m.  pi., 
Bacillariœ ,  Bacillaria,  Nom  donné 
par  Borj  à  une  famille  d'Infusoires , 
et  par  G.rG.  Ëhrenberg  à  une  tribu 
de  Polyga'siriques  ,  ayant  pour  tjpe 
le  genre  Bacularia, 

BAGILLE  ,  s*  m.,  bacilla  y'bOf 
cilhis;  Stôckchen  (ail.).  Ge  nom  a  été 
appliqué  par  Aobarius  au  podétien 
des  lichens ,  et  par  quelques  auteurs 
aux  bulbilles .  qui  se  développent 
dans  certains  péricarpes. 

BAGILUFOBME  ,  adj.,  bacillifor^ 
mis ,  baeulosus  (bacillusj  baguette  ^ 
forma ,  forme  )  ;  qui  a  la  forme  «l'une 
baguette.  Cette  épithète  est  donnée 
aux  épines  des  oursins ,  quand  elles 
ont  une  certaine  longueur.  Ex.  Gàst^ 
rites  baculosa» 

BAGTRIDIÉES  9  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Baetridieœ.  Nom  donné  par  A.  Breiii- 
gniart  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Urédinées  ,  qui  a  pour  tjpe  le  genre 
Baetridium. 

BAGULIFÉBE,  adj.  ,  bacuUferms 
{baculuSf  canne ^  fero ,  porter  ).  Le 
Gynestum  baculijerum  est  nn  arbris^ 
seau  très-recltereké  parée  qu'en  fait 
des  cannes  avec  ses  tiges. 

BiENODAGTYIJS»,  adj.  et  g.  n^ 
pi. ,  Bofftodactyit  (  ^v«) ,  mereher  , 
^3hcTv>o( ,  doigt).  Nom  donné  par  }.- 
A.  Ritc^en  à  une  famille  de  Reptiles 
sauriens,  comprenant  coiix  qui  se 
servent  de  leurs  pattes  pour  riiarcber. 

BiENOSAURIENS ,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Bœ/wsaurti  (  ^oetvft» ,  maroker  , 
cravpoç,  lézard).  Nom  donné  par  J.- 
A.  Ritgen  aux  Sauriens  dont  les 
pattes  servent  d'organes ambuLateires% 

BM/ÙM\CÈE»  9  adj.  et  s.  f .  pi. , 
Bœomyceat*  Nom  donné  par  Zenker 
à  mwliib»  dk»  k  faenîBo  éêê  Iiictie— ^ 
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cpiî  a  pour  type  le  genre  Bceomycrs, 

Ployez  Bo£MTlCB£S. 

BAI 9  adj.^  spadiceus;  hettbraun 
(ail.)  ;  bay  (angl.);  bajo  (il.);  qui  est 
d'uD  rouge  brun.  £x.  Clinus  spadi^ 
ceuSy  Lecidea  spadicea, 

BAIE  96*  f. ,  bacca  ;  Beere  (ail.); 
herry  (angl.);  bacca  (it.).  Nomgén^-» 
rique  par  lequel  les  botanistes  dési- 
gnent tous  les  .fruits  simples,  mous, 
charnus ,  indébiscens ,  sans  noyau  , 
qui  contiennent  une  ou  plusieurs 
graines ,  soit  éparses  dans  la  pulpe 
(ex.  f^itîs  viniferd)^  soit  renferméeis 
dans  une  ou  plusieurs  loges  (ex.  Atro^ 
pa  Belladonna). 

BÀILLANS9  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Hiantes»  Nom  donné  par  Savy  à  une 
tribu ,  et  pair  Gold^ss  à  une  famille 
de  l'ordre  des  Passereaux,  renfermant 
des  oiseaux  qui ,  comme  les  engou- 
leyens  ,  ont  le  bec  largement  fendu, 
BAILLANT  9  adj.j  hians  ^  hias^ 
cens;  klaffend  (ail.)  (A/o ,  bâiller). 
Richard  donne  cette  épithète  à  un  pé- 
ricarpe qui ,  au  moment  de  la  matu- 
rité ,  se  rompt  par  une  ouverture  api- 
cilaire  ou  latérale  non  dentée.  Le  ^^a- 
iyrium  hians  est  ainsi  appelé  parce 
que  Tun  de  ses  pétales  est  capuchonné, 
trés-élargi  et  ouvert  comme  une  bou- 
che qui  bâille.  Cette  épithète  est  ap- 
pliquée aussi ,  par  les  zoologistes  , 
aux  coquilles  bivalves  qui  ne  sont 
point  exactement  closes  (  ex.  Venus 
hianiina ,  VulseUa  hians). 

BAIN, s.  m.,  balneum;  Bad(si\.); 
ia/A(augl.);  bagno  {{U),  Les  chi- 
mistes désignent  ainsi  un  milieu  quel- 
conque dans  lequel  on  plonge  un 
vase  ,  principalement  pour  en  faire 
chauffer  le  contenu;  ils  font  très- 
fréquemment  usage  du  bain  de  sable 
fin  {Sandbad  y  ail.),  et  du  bain  de 
Tapeur  aqueuse  ou  bain^marie^lVas-' 
jerbady  ail.). 

BALJS.NIDES9  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Balœnidœ.  Nom  donné  par  J.-£.  Gray 
à  une  famille  d^  la  classe  des  Mammi-^ 
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fères,  qui  a  pour  type  le  genre  Balœna, 

B ALiENOLOGI£ ,  s.  f.  ,  balœno^ 
logia  {balœna  y  haleine  ^  ^070;,  dis- 
cours). Traité  sur  les  Cétacés  en  gé- 
néral et  les  baleines  en  particulier. 

BALANAIRE,  adj«  ,  balanaris  , 
balanarius  ;  qui  a  rapport  à  la  ba- 
leine. La  Coronula  balanaris  est  ainsi 
appelée  parce  qu'elle  vit  sur  la  peau 
et  dans  le  lard  de  la  baleine. 

BALANCIER  9  s.  m.  ,  halter,  libra^ 
mentum;  Schwingkolbe  (ail.).  Sous  ce 
nom  ,  les  entomologistes  désignent 
deux  petits  appendices  filiformes,  tcr«- 
minés  par  un  bouton  ovale  ou  trian- 
gulaire «  et  susceptibles  d'un  mouve- 
ment vibratoire  très-rapide,  qui  sont 
placés,  un  de  chaque  côté,  a  la  base 
de  l'aile  des  diptères ,  dans  l'angle  de 
réunion  de  l'abdomen  avec  le  corse- 
let. Considérés  par  les  uns  comme 
des  rudimens  d'ailes ,  ils  sont  regar- 
dés par  d'autres ,  notamment  par  La- 
treille,  comme  jouant  un  rôle  dans 
l'acte  du  vol  et  servant  à  maintenir 
l'insecte  en  équilibre. 

BALANipES,  adj.ets.m.pl.,  Bala- 
nidea,  Balanidce,  Balancée^  Balança. 
Nom  donné  par  Leach,  Gray,  Menke 
et  Férussac  à  une  famille  de  la  classe 
des  C^rripèdes ,  par  Blainville  à  une 
famille  de  celle  des  Nématopodes, 
ayant  pour  type  le  genre  Balanus, 

BALANIFÉRES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Balaniferœ  (  balanus ,  gland ,  fero , 
porter).  Nom  sous  lequel  Marquis  a 
proposé  de  désigner  la  famille  des 
Quercinées  ,  et  qui  exprime  que  les 
plantes  comprises  dans  ce  groupe  ont 
pour  fruits  des  glands. 
.  BALANOPHOIiÉES,adj.ets.f.pl., 
Balanopkoreœ,  Nom  donné  par  C.-L. 
Richard  et  Kunth  à  une  famille  de 
plantes  qui  a  pour  type  le  genre  Ba-^ 
lanophora, 

BALANTIOPHTHALIIE9  adj. ,  ^a- 
lantiophthalmus  (  paXdévriov ,  bourse , 
cifiakyLÔç ,  œil  )  ;  qui  a  la  forme  d'une 
hovm.  terme  que  Schneider  propose 
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de  substituer  à  celui  de  cruménoph" 
thaime.  f^ojr»  ce  mol.  " 

BALAUSTE  ,  s.  f. ,  fialausta  (pa>au<r- 
Tiov,  fleur  de  grenadier) .  Desvaux  ap-' 
pelle  aitisi  un  fruit  plariloculaire  poly- 
sperme,  couvert  d  une  écorce  dure  et 
coriace,  couronné  par  les  dents  du  ca- 
lice, et  renfermant,  dans  des  comparti- 
mens  peu  réguliers,  des  graines  pres- 
cnie  en  forme  de  noyau,  qui  ont  un  épi« 
aerme  druipsicé.Ex.PunicaGranatum. 

BALAYEUR  ,  adj.  H.  Gassini  donne 
cette  ëpithète  à  des  poils  particuliers, 
dont  le  style  des  plan  tes  Sy  nanthérées 
est  garni ,  et  qui ,  en  irritant  les  an-> 
t&éres ,  en  font  sortir  le  pollen, 

BALE.  rof.  Balle. 

BALISIERS,  rof.  Amobibes. 

BALISIOIDES.  rof.  Amomées- 

BALLfe  ou  BALE  9  s.  f . ,  gluma  , 
tegmen.  Nom  donné  par  Pnlisot*- 
Beau  vois  à  l'enveloppe  extérieure 
des  fleurs  des  Graminées  ,  c'est-à- 
dire  à  une  sorte  d'involucre  occu- 
pant la  base  de  l'épillct ,  renfermant 
une  ou  plusieurs  fleurs ,  et  ordinaire- 
ment composé  de  deux  pièces  ;  par 
d'autres  botanistes ,  au  périgone  pro- 
pre de  chaque  fleur ,  celui  qui  en- 
toure immédiatement  les  organes  gé- 
nitaux. Ce  terme  vague  est  peu  usité 
aujourd'hui,  f^oy.  Glume. 

BALLON,  s.  m.  Les  géographes' 
appellent  quelquefois  ainsi  les  cimes 
de  montagnes  qui  ont  une  forme  ar- 
rondie. 

BALLOTUVE  9  s.  f.  Terme  proposé 
pour  désigner  le  principe  amer  parti- 
culier du  Ballota  nigra  ,  dont  Grass- 
mann  a  décrit  le  mode  de  prépara- 
tion et  les  propriétés. 

BALSAMADÉNE  ,  s.  f. ,  halsama" 
dena  (  SdéX^ocfiov ,  baume ,  à^i^v ,  glan- 
de). On  a  proposé  d'appeler  ainsi  les 
glandes  sous-cutanées  des  végétaux , 
(xlies  qui  contiennent  des  liquides 
odorans  et  la  plupart  du  temps  une 
huile  volatile  mêlée  ayec  un  peu  de 
résine. 
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BALSAMIFÉRE  ,  adj.  »  balmmifc' 
rus  {balsamum,  baume ,  yr/^o ,  por- 
ter); qui  produit  du  baume.  Ex.  AmY^ 
ris  balsamifera ,  Croton  halsamift^ 
rum, 

BALSAMIFLUES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Balsamifluœ{balsamum^  huxxvaeyjluoy 
couler  ).  Nom  donné  par  Blume  et 
Kunth  à  une  faftiille  de  plantes,  com- 
prenant celles  qui,  comme  le  Liqui- 
dambar,  fournissent  les' produits  dé- 
signés sous  le  nom  de  baumes. 

BALSAMINÉESyadj.  et  s.  f.  pi. , 
Balsamineœ.  Nom  donné  par  A.  Ri- 
chard et  par  Kunth  à  une  famille 
de  plantes  qui  a  pour  type  le  genre 
Bahamina. 

BALTIMORÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Baltimoreœ,  Nom  donné  par  H.  Gas- 
sini à  un  groupe  de  la  section  des*. 
£[élianthées  IVudbeckîées ,  et  par  Les- 
sing  à  une  section  de  la  sous-tribu 
des  Sénécionidées  Âmbrbsiées,  quioidt 
pour  type  le  genre  Baltimora, 

BABIBUSAGÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pi. ,' 
Bambusaceœ,  Nom  donné  par  Kunth 
et  par  Link  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Graminées,  qui  a  pour  type  le 
genre  Bambusa, 

BAJUBUSÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Bambuseœ.  Tribu  de  la  famille  des 
Graminées ,  admise  par  Nées  d'Escn* 
beck,  qui  a  pour  type  le  genre  Banh» 
busa, 

BANANIERS,  rcf.  Musacées. 

BANANIVORE  ,  adj.,  bananworus; 
qui  fait  sa  nourriture  principale  de 
bananes.  Ex.  Motacilla  banahiuora.' 

BANC,  s.  m.  On  appelle  ainsi  : 
l<^  en  minéralogie  (J^ager^  all.^  bank^ 
angl.  ;  banco  ^  it.),  les  assises  dont 
les  couches  de  pierres  sont  formées  ; 
les  couches  cohérentes  ,  de  nature 
particulière ,  qui  sont  intercalées  dans 
un  système  de  couches  d'une  au- 
tre espèce  ;  les  amas  de  sable  et  de 
gravier,  de  matières  meubles  ou  de 
débris  de  roches ,  qui  apparaissent  à 
la  sur&ce  de  la  mer,  le  plus  souvent 
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auj^  atterrages  des  cotes  et  à  Ferobou- 
chure  des  grands  fleuves.  2?  En  zoo- 
logie, des  troupes  innombrables  de 
poissons  f  tels  que  thons  ,  maque- 
reaux, harengs,  poissons  volans,  etc., 
de  mollusques  (ex.  Hjalea  papiUona- 
cea)j  ou  de  zoophjtes  (ex.  Pyrosoma), 

BANDE 9 s.  !l.,fascia;Streî/(jà\i.), 
Très-usité  en  histoire  naturelle ,  ce 
mot  y  sert  principalement  à  désigner 
une  large  raie  transversale  d'une  cou-* 
leur  différente  de  celle  du  fond. 

BANDELETTE  9  9.  f.,  striga.  Cette 
4pithè4e  est  fréquemment  employée 
pour  désigner  des  zones  colorées  très- 
petites  et  capîlli formes» 

BANDEROLLÉ,  adj. ,  tœniolatus; 
qui  est  marqué  de  bandes  transver- 
.aales  d'une  couleur  différente  de  celle 
du  fond.  Ex.  Coluber  tœniolatus, 
.  BANISTÉRIÉES  9  adj.  et  s.  f.  pl.^, 
Banisterieœ,  Nom  donné  par  Can- 
4olle  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Malpighiacées ,  qui  a  pour  type  le 
genre  BanistericL, 

,  BARBE  9  s.  f.,  harba;  itwtmv;  Bari 
(ail.);  ^ear^/ (angl.);  barba  (it.)« 
On  donne  ce  nom  :  i^ea  botanique, 
à  des  poils  qui  sont  réunis  en  touffes 
sur  une  partie  quelconque  ;  Tulgaire- 
ipent  à  des  filets  plus  ou  moins  longs 
tt  aigus  qui  garnissent  les  balles  de 
certaines  Graminées  ;  et  ,  suivant 
H.  Cassini,  aux  appendices  des  squa- 
mellules  dpnt  se  compose  l'aigrette  de 
la  cypsële  des  Synantbérées.  Rivin 
appelait  barbe  la  lèvre  inférieure  des 
corolles  bilabiées  ;  2^  en  zoologie, 
chez  les  Mammifères  ,  aux  poils  qui 

Samissent  les  joues ,  les  environs  de 
i.  bouche  et  le  menton  de  l'homme  ; 
à  un  petit  bouquet  de  longs  poils  qui 
ae  trouve  au  niveau  du  menton ,  dans 
le  bouc  par  exemple  ;  à  des  crins  qui 
garnissent  les  fanons  des  baleines ,  et 
qui,  dans  quelques  espèces,  dépassant 
les  mâchoires,  paraissent  h  l'extérieur 
quand  la  bouche  est  fermée  ;  chez  les 
oiaeaiix  ^  à  dea  faisceaux  dîc  petite» 
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pl ornes  qui  pendent  de  la  base  du  bec 
dans  quelques  espèces ,  mais  surtout 
aux  petites  lames  de  substance  cornée 
qui  sont  implantées  sur  les  côtés  de  la 
tige  des  plumes;  chez  les  insectes,  à 
des  poils  longs  et  assez  raides,  qui 
garnissent  le  front  de  certains  diptè- 
res (ex.  Asilus)y  et  entourent  la  base 
de  la  trompe. 

.  BABBÉ  ,  adj. ,  barbatiu.  Épithète 
donnée  par  H.  Cassini  aux  squamel-^ 
Iules  des  Synantbérées ,  quand  elles 
émettent  des  ramifications  très-lon- 
gues ,  flexueçses  et  capillaires*  Ex. 
Cirsium, 

BARBELLE  ,  s.  f . ,  barhella.  H. 
Cassini  appelle  ainsi  les  squàmellnles 
de  l'aigrette  dea  Synantbérées,  quand 
^elles  sont  assez  courtes ,  raides ,  droi- 
tes ,  cylindriques  et  épaisses  ,  comme 
dans  les  Centauriées. 

BARBELLÉ'9  adj.  ,  bûrbeUatus. 
l^pilhète  donnée  par  H.  Cassini  aux 
squamelluleâ  9  quand  elles  sont  mu— 
nies  de  barbelles.  Ex.  Centaurées. 

BARBEIXIJLE  ,  s.  t.  ^  barbellula. 
H.  Cassini  désigne  sous  ce  nom  les 
squamelUiles  de  l'aigrette  des  Synan* 
thérées,  quand  elles  sont  petites, 
coniques ,  pointues  et  semblables  à 
des  épines.  Ex.  Aster* 

BARBELLULÉ,  adj.  ,  barbeOuia-- 
tus.  Épithète  donnée  par  H.  Cassini 
aux  squamellules ,  quand  elles  sont 
garnies  de  barbeliules. 

BARBIGORNE,  adj.  ,  barbicornU 
(^ar^a,  barbe  ,  cornu  ^  corne).  Épi- 
thète donnée  à  des  insectes  qui  por- 
tent un  faisceau  de  poils  à  la  base  de 
leurs  antennes ,  comme  les  mâles  da 
Ceratopo^on  barbicernis» 
.  BARBIGÉRB  9  adj. ,  barbigerus  ; 
barttragend  (ail.)  (  barba ^  barbe, 
gero ,  porter).  Epithète  donnée  à  des 
plantes  qui  ont  des  pétales  velus  en 
totalité  (ex.  Biosma  barbigera)^  ou 
en  dedans  seulement  (ex.  Margaris 
barbigerà) ,  ou  qui  n'ont  qu'une  par- 
tie de  leur  corolle  velue ,  par  exoiH 
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^e  la  satare  de  la  carène  dans  le 
Gompholobium  harbigerum, 

bJjRBSLLON  9  5.  m. ,  tentaculum; 
Fûhifade  (ail.);  beard  (angl.).  On  dé- 
signe sous  ce  nom  des  filamens  déliés , 
mous  et  flexibles,  qui  sont  situés 
auprès  des  lèvres  de  certains  poissons, 
par  exemple  de  l'esturgeon.  Quelques 
entomologistes  Font  appliqué  aux 
palpes  des  insectes  ;  mais  il  est  inu- 
sité aujourd'hui  dans  ce  dernier  sens. 
Dans  le  langage  vulgaire ,  on  nomme 
harbiUon  une  sorte  de  mamelon  situé 
à  rorifice  extérieur  du  conduit  des 
glandes  maxillaires  du  cheval,  près 
du  frein  de  la  langue. 

BABBIIVERVÉ,adj.  ,  bar  biner  f^is^ 
tarbineri^ius  {barba ,  barbe ,  nervus , 
nerf).    Se  dit  ,  en   botanique  ,  de 

Quelques  plantes  qui  ont  les  nervures 
e  leurs  feuilles  garnies  de  poils  en 
dessous ,  soit  à  l'extrémité  seulement 
^ex.  Laplacea  barbiner^ù),  soit  dans 
toute  leur  longueur,  sur  les  côtés  (ex. 
PaUcourea  barbinert^ia), 

BARBIROSTRÉ,  adj.,  barbirostrîs 
(Jbarba ,  barbe ,  rostrum,  bec)  ;  qui  a 
le  bec  garni  de  poils.  La  Ehina  bar^ 
biroslra  a  la  trompe  couverte  de 
poils.  Une  cryptogame  (  Sphœria 
barbirojtris)  a  ses  ostioles  alongés 
en  forme  de  bec  ou  de  massue  et  pu- 
bescens. 

BARBIPÉDB^  adj. ,  barbipes  {bar- 
ba ,  barbe ,  pes  ,  pied)  ;  qui  a  les 
pieds  barbus ,  comme  les  tarses  pos- 
térieurs de  Vjisilus  barbipes, 

BABBU  9  adj. ,  barbatus  ,  barba^ 
lis  y  barbaiulusy  eirrhatus;  barthaar-- 
ig  ,  gebarUt ,  bartig  (ail.)  ;  bear-- 
ded  (angl.)  ;  barbuto  ,  barbato  (it.); 
qui  a  de  la  barbe.  Se  dit  :  i°  en  bo- 
tanique. Cette  épithète  est  donnée  à 
toute  parlied'un  végétal  qui  offre  des 
pi^ils  disposés  en  touffes^  comme  les 
euuhères  du  Ternstroemia  dentata , 
les  filets  des  étamines  de  VHydro^ 
phyllum  virginicum ,  le  style  du  Sab* 
yiaformQsa^  la  gorge  de  la  corolle 
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du  Chiococeabarbata  <f  Textcrleurdo 
la  corolle  du.  Microcorys  barbota ,  les 
pétales  alaires  de  VAconitum  barba^ 
tum.  Les  botanistes  l'employent  quel- 
quefois comme  synonyme  à^aristé, 
{Voyez  ce  mot.),  a-»  En  zoologie.  On 
l'applique  à  des  oiseaux  qui  ont  le 
bec  garni  de  soies  à  la  base  (ex.  SyU 
via  barbata)  ,  ou  le  bas  des  joues  de 
chaque  côté  muni  d'une  sorte  de 
moustache  (  ex.  Psiitacus  barbaiu^ 
latus);  à  des  poissons  dont  la  mâ- 
choire inférieure  porte  des  barbillons 
ou  de  longs  filamens  pendans  (ex« 
Opkidium  barbatum^  Pimelodes  bar^ 
bus ,  Pristis  eirrhatus  )  ;  à  des  co- 
quilles  bivalves  dont  l'épiderme  se 
divise  en  un^and  nombre  de  pointes 
raides,  comme  dans  quelques  Arches  ; 
à  des  insectes  dont  les  cuisses  anté« 
ri^ures  sont  garnies  d'une  épaisse 
touffe  de  poils  (ex.  Herminia  bar-^ 
bulis  ) ,  ou  dont  la  tête  est  munie  de 
poils  imitant  une  barbe  (ex.  Asilm 
pogonias). 

BARBULE ,  s.  f.  ,  barbuk  (barba, 
barbe).  JSecker  appelait  ainsi  le  petit 
corps  barbu,  formé  par  la  réunion 
des  cils  du  péristome  soudés  ensem- 
ble ,  qu'on  remarque  dans  les  mousses 
du  genre  Tortula,  Les  ornithologistes 
donnent  aussi  ce  nom  aux  produc- 
tions cornées  ,  courtes  et  en  forme  dei 
petits  crochets,  qui  garnissent  les  bar- 
bes des  plumes,  chez  les  oiseaux. 

BARBULÉ,  adj.  ,  barbulatus  ;  qwi 
est  garni  de  poib  disposés  en  touffes  , 
comme  la  base  de  la  surface  supé-« 
Heure  des  feuilles  du  Pyxidanthera 
barbulata, 

BARBULOIDESy  adj,  et  s.  f.  I>1. . 
Barbuloïdes.  Ifom  donné  par  Bridei 
h  une  famille  de  l^ousses ,  qui  a  pour 
type  le  genre  JBarbula. 

BARBUS,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  J?ar- 
bati»  Vieillot  désigne  sous  ce  nom  une 
famille  de  l'ordre  des  Sylvains ,  com- 
prenant les  oiseaux  qui  ont  le  bec 
garni  de  soies  à  la  tH^e  ^  et  Latreille 
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une  section  de  la  triba  ie$  Girab!-' 
ques ,  Il  laquelle  il  rapporte  ceux  qui 
ont  le  côté  externe  des  mâchoires  ci- 
lié h  sa  base. 

BARÉGIIVE9  s.  f.,  Bareglnui  Nom 
donné  par  Longchamp  à  une  sub- 
stance ,  voisine  du  mucus  animal ,  qui 
se  trouve  dans  les  eaux  minérales  sul- 
fureuses chaudes,  par  conséquent  dans 
celles  de  Barèges.  Elle  est  plus  con- 
nue sous  celui  de  glcdrine. 

BARIDM9  s.  m.,  baryum f  ha- 
rium  ,  plutonium  (6apo( ,  pesanteur). 
Métal ,  découvert  par  H.  Davj  ,  qui 
fait  la  base  de  la  baryte  5  et  qui  doit 
son  nom ,  comme  celte  dernière ,  à 
sa  grande  pesanteur. 

BARNADÉSIÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Barnaiesiea^  Nom  donné  par  H. 
Cassini  à  une  section  de  la  tribu  des 
Carlinées  ,  par  D.  Don  et  par  Kunth 
à'Vine  tribu  de  la  famille  des  Synan- 
thérèes  ,  qui  ont  pour  type  le  genre 
Barnadesia, 

BAROMÈTRE  9  s.  m.,  larome- 
trùmy  barometron,  tubus  Torricel- 
lianus  ;  Luftweuigey  Sckweremesserj 
Lujïschweremesser  ,  M^etterglas  , 
Ijiftdruckmesser  (ail.)  (papo;,' pe- 
santeur ,  fiCTf  f6> ,  mesurer  ).  Instru-> 
inent,  imaginé  par  Torricelli  ,  dont 
on  se'  sert  pour  mesurer  la  pression 
que  l'air  exerce  sur  un  point  quel- 
conque de  la  surface  de  la  terre  ou  de 
la  hauteur  de  l'atmosphère.  Biot  as- 
signe o»n.7629  (28®  2*7/10  )  pour 
hauteur  moyenne  du  baromètre  au 
bord  de  l'Océan ,  à  0*^8  th.  c.  On  a 
calculé  que  la  totalité  de  la  pression 
de  l'atmosphère  sur  la  surface  entière 
du  corps  d'un  homme  de  moyenne 

Kandeur  surpasse  trente-trois  mil- 
ms  de  livres ,  chaque  point  de  la 
surface  d'un  objet  exposé  à  l'air  étant 
pressé  par  celui-ci  comme  il  le  setait 
par  le  poids  d'une  colonne  d'environ 
trentendeux  pieds  d'eau  ou  vingt-huit 
ponces  de  mercure. 

BAROMÉTRIQUE 9  adj.,  harome^ 
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iricus  )  qui  a  rapport  au  baromètre. 
Se  dit  surtout  des  observations  de 
météorologie  faites  à  l'aide  de  cet  ins- 
trument. 

BAROMÉTROGRAPHE  ^s.  m. ,  ha* 
rometrograpkium  (^apo;,  pesanteur, 
yarpiùi ,  mesurer ,  ypi^  ,  écrire^.  Ins- 
trument disposé  de  manière  qu  il  ins- 
crit |ui-même  sur  un  papier  les  va- 
riations de  la  pression  exercée  par 
l'atmosphère. 

BAROSANÉME  ,  s.  f . ,  barosane-^ 
mion  (^apoc,  pesanteur,  avf|Mc,  vent). 
Instrument  dont  on  se  sert  pour  con- 
naître la  force  d'impulsion  du  vent. 

BAROSGOPE  9  s.  m. ,  baroscoptum 
(^depoc ,  pesanteur,  ^xottcu  ,  regarder), 
ïnstrument,  imaginé  par  Caswell, 

3 ni  n'est  qu'un  baromètre  sensible  à 
e  très-légères  variations  atmosphé- 
riques ,  et  par  cela  même  applicable 
surtout  aux  usages  de  la  marine. 

RARRE^  s.  f.  On  appelle  ainsi: 
I®  en  géognosie,  un  amoncélcmentde 
sable  en  travers  de  l'embouchure  d'u- 
ne rivière,  et  une  ligne  ou  vague  éle- 
vée, transversale,  constante,  quoique 
sujette  à  des  mouvemens  irréguliers , 
que  produit  le  choc  des  eaux  des 
grands  fleuves  descendant  avec  une 
grande  quantité  de  mouvement ,  con- 
tre les  eaux  de  la  mer  qui  remontent 
par  l'effet  de  la  marée  ;  2°  en  zoolo- 
gie (bars ,  angl.)  ,  un  espace  plus  ou 
moins  grand ,  qui  sépare  les  canines 
des  molaires,  chez  la  plupart  des  mam- 
mifères ,  l'homme  et  l'anoplothe— 
rium  exceptés,    frayez  Diastomb. 

RARRINGTONIÉES,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Barringtonieœ.  Nom  donné  par 
Gandolle  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Myrtacées,  qui  a  pour  type  le 
genre  Bar  ring  tonia. 

RARTRAM161DES,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Bartramioideœ,  Nom  donné  par 
Furnrohrà  un  groupe  delà  famille  des 
Mousses ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Bartramia, 

BARTPLOTÈRES9  adj.  et  s.  m.pL| 
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Baryplotéres  (Bopvç ,  pesant ,  iàv:i,^  \ 
nag;t*ur)«  Nom  donné  par  J.-A.  Rit- 
geu  à  nne  famille  d'oiseaux  aquati- 
ques, comprenant  ceux  qui  se  font  re- 
marquer par  la  manière  lourde  dont 
ils  nagent. 

BARYTE  ,  s.  f. ,  haryla  ,  barytes 
{^otpoç ,  pesanteur).  On  donne  ce  nom 
(àarote;  terre  pesante  ;  terra  pondéra» 
sa;  Baryterde ,  Schwererde ,  Schwer* 
spatherde,  ail.)  au  protoxide  de  ba- 
rium  (  B (urrumoxid yt\\,  ). 

BARYTICO-ARGENTIQVE,  adj.  , 
harytico'^argenticïis.  Épithète  don- 
née ,  dans  la  nomenclature  chimique 
de  Berzelius,  à  un  sel  double  qni 
résulte  de  la  combinaison  d'un  sel 
barylîque  avec  un  sel  argent ique.  Ex. 
FtUminate  barytico-^rgenUque  (Jul-^ 
minaie  de  baryte  et  d'argent). 

BARYTICO-SODIQUE,  adj.  ,  ba^ 
rytico^sodieus.  Épithète  donnée,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius ,  à  un  sel  double  produit  par  la 
combinaison  d'un  sel  barytique  avec 
un  sel  sodique.  Ex.  Sulfate  bary-» 
tieo'sodique  {sulfate  de  baryte  et  de 
soude). 

BARYTIFÈRE9  adj.  ,  barytîferus 
(baryta^  barytc,^ro,  porter).  Dans  la 
nomenclature  minéralogique  deHaûj, 
cette  épithète  désigne  des  minéraux 
qui  contiennent  accidentellement  de 
la  baryte.  Ex.  Manganèse  oxidé  ba» 
rjtifere* 

BARYTINIQDE,  adj. ,  barytinicus. 
Épithète  donnée  par  Oroalius  à  un 
genre  de  roches  pierreuses  sulfatées  , 
qui  comprend  la  baryline,  ou  le  sul- 
fate de  baryte. 

BAMYTIQUE  ,  adj.,  baryticus;  qui 
a  rapport  k  la  baryte.  Dans  la  nomen- 
clature chimique  de  Berzelius ,  on 
appelle  oxide  barytique  le  premier 
dc'grc  d'oxidatton  du  barium  ou 
la  baryte  ,  et  sels  barytiques  les  com- 
binaisons de  ce  métal  avec  les  corps 
électro-négatifs  j  ou  de  la  baryte  avec 
les  acides. 
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BAS  y  adj. ,  aemisstu.  On  appelle 
basse  mer.  la  fin  du  reflux.  Les  bota^ 
niâtes  ,  d'après  Mirbel ,  appliquent 
cette  épithète  à  la  radicule  ^  quand 
elle  se  dirige  vers  la  base  du  fruit 
(ex.  Plantago  stricta).  En  zoologie, 
mettre  bas  se  dit  d'une  femelle  d'ani- 
mal, lorsqu'elle  fait  ses  petits.  Oa 
dit  aussi  que  le  cerf  met  bas^  lorsque 
son  bois  tombe  au  printen^ps. 

BASAL,  adj.,  basalis  {basîs^hnsé)» 
UHabmya  basalis  est  ainsi  appelée 
parce  que  son  abdomen  noir  est  rouge 
à  la  base  ;  la  Clîdonia  basalis  parce 
que  ses  ailes  claires  sont  noires  à  la 
base. 

BAStALTIFORME,  adj.  ,  basaltl^ 
formis  ;  qui  ressemble  au  basalte ,  qui 
s'en  rapproche  par  ie%  qualités  exté- 
rieures ,  comme  le  grûnstzin  basalti» 
forme  par  son  aspect  âpre  et  terne» 

BASALTIGÈNE ,  adj.  ,  basaltige^ 
nus  ;  qui  naît' et  croît  sur  les  roches 
basaltiques  ou  basahiformes.  Ex.  Le* 
cidea  basaltigena. 

BASALTIQUE  ,  adj. ,  basalticus  ; 
qui  a  rapport  au  basalte ,  qui  en  est 
formé  ;  agrégation,  chaussée,  érup^ 
tion ,  filon ,  lai^e ,  pic ,  roche  basais 
tique.  Sous  le  nom  d!e  terrain  basalti^ 
que ,  Omalius  forme  un  groupe  ayant 
pour  caractère  le  plus  marqué  d'être 
principalement  composé  de  basalte.. 

BASALTOIDE,  adj.  ,  basaltoldes; 
qui  a  l'apparence  ou  l'aspect  du  ba- 
salte. Ex.  Diorite  basaltoïde. 

BASE  ,  s.  f.,  bâtis;  ^^(ri;  ;  Grurid^ 
fiache  (ail.)  (  ^ivca ,  marcher  ).  Ce 
mot  a  un  grand  nombre  d'acceptions 
diverses  dans  les  sciences  physiques. 
I**  En  chimie.  Envisagé  d*une  manière 
générale ,  il  a  servi  à  désigner  toute 
substance  qui  entre  dans  une  combi-* 
naison  en  conservant  sa  nature  primi- 
tive ^  ou  du  moins  quelques  unes  de 
ses  propriétés  primordiales  9  et  forme 
la  partiela  plus  solide,  la  plus  fixe  , 
snuventria  plus  al>ondante  on  la  plus 
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caractérlstitfi]^  de  cettç  comhînaiaoit. 
Cbi  ne  l'employé  plus  dans  ce  sens  va- 
gap  et  cQ^n traire  aux  données  actuel- 
le de  la  sciepce.  On  s'en  est  servi 
«nsuite  pour  désigner^  non  seulement 
ïèijii  corps  composé  qui  est  suscepti- 
i|Ie"de  neutraliser  pins  ou  moins 
coiaiplètement  les.  pr<M>rîétés  des  aci- 
des,  Qiai3  encore  toute  susbtance  , 
nmple  ou  composée  «  qui  acquiert  les 

Î propriétés  d'un  acide  en  s'unissant  à 
'oxigène ,  h  l'bydrogène  ou  à  tout 
autre  corps.  Dans  ce  dernier  sens  ,  hase 
est  synonyme  de  radical  y  dont  on 
Ajit  bien  plus  fréquemment  usage. 
AÎiiourd'^ui  9  depuis  l'introduction  de 
la  tnébrîe  électrique  en  ctiimie,  on 
entend  par  base  tout  corps  qui ,  dans 
une  cambinaisQB  donnée  ,  joue  le 
jSiç  électro-positif,  ^luoique,  dans 
dl^autres  composés  ,  il  puisse  jouer 
ciçlu!  ^'élément  électro  -  négatif  , 
comme  il  arrive  à  l'eau,  par  exemple, 
dans  ses  combinaisons  avec  l'acide 
siilfurique  d'une  «par^ ,  avec  les  oxi- 
ie»  métalliques  de  l'ai^tre  ,  ou  à  l'oxi- 
4e  m^qganique  dans  celles  avec  les 
QVpcides  d'ùn'câté,  avecl'oxide  man- 
ganeux  et  les  alcalis  de  l'autre.  2®  En 
gi^gnoàie.  L'espace  occupé  par  une 
montagne  est  ce  qu'on  nomme  sa  base» 
On  appelle  aussi  base  d'une  roche  , 
i{ellc  de  ses  parties  constituantes  qui 
y  prédomine  toujours  ,  et  très-sensi,- 
Iplement,  par  sa  quantité  et  ses  qua- 
jttés ,  comme  le  mica  dans  le  mica- 
scbiste.  3^  En  botanique.  On  donne 
1^9  nom  de  base  qu4ipoint  par  lequel 
un  organe  tient  k  ^n  support,  et 
par  où  passent  les  vaisseaux .  de  ce- 
Jai-ci  qui  s'y  distribuent  ;  quelquefois 
^ussi  au  support  d'un  fruit*  Ainsi  la 
base  d'un  péricarpe  est  indiquée  par 
IjB  centre  de  son  point  d'attache  ou 
par  son  extrémité  la  plus  voisine  du 
pédoncule ,  et  celle  de  la  graine  l'est 
par  le  hile.  àd.  Brongniart  appelle 
encore  ainsi  le  tubercule  que  certai- 
nes Fusidiées  foi^t  uatlre  sur  le  vcgé- 
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U\  qui  les  nourrit ,  dont  la  snrlace 
porte  les  sporidies ,  qui  paraît  sou- 
vent indépendant  du  champignon,  et 
qui  seqible  être  alors  un  développe- 
ment de  la  plante  même.  4^  En  zoo- 
l(^e.  La  base  d'une  coquille  uni- 
vu  ve  ,  suivant  Linné  et  la  plupart  des 
çonchyliologistesy  est  l'extrémité  op- 
posée au  sommet ,  la  coquille  étant 
placée  verticalement  ,  te  sommet 
en  haut  et  l'ouverture  en  devant; 
selon  la  manière  de  voir  plus  ra^ 
tionnelle  de  Blainville ,  c'est  k  par- 
tie toute  entière  qui  appuyé  plus  où 
moins  obliquement  sur  le  dos  de.  l'a- 
nimal ,  celle  dans  laquelle  est  percée 
l'ouverture  ,  et  qui  se  trouve  ordi- 
nairement opposée  au  sommet.  Les 
entomologistes  donnent  le  nom  de 
base  à  l'origii^e  des  ailes ,  des  élytres, 
des  balanciers ,  des  antennes ,  au  haut 
des  cuisses  et  des  jambes ,  chez  les 
insectes ,  et  à  la  partie  inférieure  de 
l'aiguillon  des  hyménoptères* 

BA9É9  adj.  Ëpithète  donnée,  dans 
la  nomenclature  minéralogique  de 
Elaiiy,  à  un  cristal  dérivé  d'une 
forme  à  sommets  pyramidaux ,  dont 
<;hacun  est  remplacé  par  une  face 
perpendiculaire  à  l'axe ,  faisant  fonc- 
tion de  base.  Ex.  Plomb  moljrbdaté 
basé, 

BASIAI49  adj..  et  s.  m.,  basialis» 
Sous  ce  nom ,  Robincau-Desvoidy 
désigne  un  corps  impair ,  qui  est  la 
pièce  centrale  des  neuf  dont  se  com- 
pose la  vertèbre  des  animaux  arti- 
culés. 

BASICITÉ ,  s.  f. ,  basicitas.  État 
de  ce  qui  est  base.  On  dit  qu'un 
corps  est  doué  de  la  basicité ,  quand 
il  a  la  propriété  de  jouer  le  rôle  de 
base  dans  certaines  combinaisons,  ou 
même  dans  toutes. 

BASIFIGATIOIV  9  s.  f.  Acte  par  le- 

Suel  un  corps  passe  à  l'éUit  de  base. 
In  appelle  degrés  de  basilication 
d'un  corps  celles  de  ses  diverses  com- 
binaisons définies  avec  un  autre  corp4 
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qtity  ians  les  composés,  jouent  te 
rôle  dé  base  oa  d'élément  électro- 
posKiF. 

bASIFIXEj  adj.  yhasifixus.  Se  dît, 
en  botanique,  d'après  Mirbel ,  d'une 
partie  qui  est  attachée  par  sa  base. 
IJ anthère  hasifme  tient  au  filet  par 
soo  extrémité  mféricfure  (ex.  I ridées). 
Le  P.lacentaire  basifixe  ne  tient  qu*à 
la  base  de  la  paroi  du  péricarpe ,  à 
l'ëpoque  de  la  maturité  (ex.  Pri- 
mulay 

BiïfSÈNE  9  adj.,  hasigenus  (basis, 
base,  ^ereo ,  engendrer).  BerzeHus 
^kmne  cette  épithète  aux  corps  élec- 
tro-négatifs qui  ne  neutralisent  pas 
les  métaux ,  el  produisent  au  con- 
traire avec  çux  des  composés  électro- 
négatifs (acides)  et  électro-positifs 
(  bases  ) ,  comme  Foxigëne  ,  le  soufre, 
le  sélénium  et  le  tellure. 

BASIGYNE,  s.  m.  ,  basigynium 
(  ^affcc  y  base ,  fà'»ri ,  femme  )•  Nom 
donné  par  L.-C.  Richard  au  support 
dn  pistil ,  auand  il  est  dû  au  prolon- 
gement aminci  de  la  base  de  l'ovaire 
et  ne  s'articule  point  avec  lui.  Ëx. 
Capporis.  Voyez  Gtnophobi:. 

B ASILAIRE,  ad j.  et  s.  m.  »  basi-- 
taris  (  basis ,  base  ) .  Nopi  donné  par 
Slmus  À  l'une  des  six  pièces  du  crâne 
des  insectes ,  celle  qui  occupe  la  par^ 
tîe  postérieure  et  inférieure  de  la 
tète. 

BASILAIRE,  ad].,  basilarisy  ba^ 
salisj  grundsliindig  (ail.)  ;  basiiare 
(it.)  ;  qui  est  place  à  la  ba*e  d'une 
partie  quelconque  ,  qui  y  prend  nais- 
sanee.  On  dit  :  i®  en  botanique,  ap^ 
pendice  basilaire^  celui  ^ui  est  Bxc  à 
la  base  d'un  organe  ;  aréole  basilairc, 
d'après  H.  Cassini ,  celle  qui ,  dans 
l'ovaire  des  Synanthéréçs ,  occupe  la 
base  du  péricarpe  futur;  bourrelet 
basilaircy  d'après  le  même,  celui  qui 
entoure  souvent  l'aréole  ;  arèie  basi- 
laire,  dans  les  Graminées ,  celle  qui 
se  fixe  h  la  base  de  l'écaillé  par  la- 
cjuelle  elle  est  supportée  (ex.  Poly^ 
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pogoh  )  ;  déhiscence  basilaire ,  d'après 
tCandotle ,  celle  œ^^icu  quand  les 
carpelles  sont  ph^^Bées  par  le  som- 
met que  par  la  bl^^et  se  séparent  k 
la  maturité  par  leur  extrémité  inféf- 
ri  cure  (ex.  Cuscuta);  embryon%c^ 
silaire ,  celui  qui  est  logé  tout  entieijr 
dans  la  portion  du  péris per/nè  la  plu^ 
voisine  du  bile  (  ex.  Qmbêlli fèces  ); 
placentaire  basilaire^  celui  qui  oc- 
cupe la  base  de  la  cavité  péricar— 
pienne  (ex*  Berberis);  sfyîe  bati-^ 
laire ,  celui  qui  naît  à  la  base  dç 
l'ovaire  (  ex.  Hirtella  peruf^iana  ). 
Trinius  donne  le  nom  d  écailles  ba^ 
silaires  ou  cœtonium  à  la  glume  citli- 
cinale  des  Graminées  ù  épillets  multi- 
flores.  7,^  En  zoologie ,  aréoles  basiT 
laires ,  dans  l'aiie  des  insectes ,  çellçs 
qui  sont  parallèles  à  la  l^ase.  L|i 
Limnobia  basilaris  est  ainsi  appelée 
parce  que  ses  ailes  brunes  sont  jaunes 
à  la  base. 

BASILÉ9  adj. ,  basilatus,  JjCs  bo-«> 
tanistes  ,  d'après  Mîrbel ,  appellent 
poil  basilé  celui  qui  est  élevé  sur  nue 
base,  sur  un  mamelon  celluleux.  Ex* 
Urtica  diolca, 

BASrVERTÉ,  adj. ,  basinen^is  {la-^ 
sis  y  base,  neruus  ^  nerf).  Epithète 
,  donnée  par  les  botanistes  aux  feuilles 
dont  les  nervures  partent  de  Jà  liase 
et  se  dirigent  vers  le  sommet,  sans 
éprouver  de  division  sensible*  Ex„ 
Graminées. 

BASIQUE,  adj, ,  basici/Ls.  Autrefois 
les  chimistes  appelaient  seU  basiques^ 
avec  Berthollet ,  ceux  qui  exercent 
une  reaction  iilcalme ,  ou  du  moins 
contiennent  plus  de  base  qu'une  au- 
tre combinnison  di^à  neutre  des  deux 
mêmes  substances.  Aujourd'hui ,  01^ 
donne  ce  noin^  d*après  L,  Gmclin ,  à 
tout  i*el  dans  lequel  plusieurs  poidé 
atomiques  de  la  base  sont  çom&iD4a 
avec  un  seul  poids  atomique  de  l'a- 
cide,  ou ,  selon  Bcrzelius ,  à  ceux 
dans  lesquels  Toxigène  de  la  base  est 
multiple  à  un  deg^ré  quelconque  de 
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celui  qu!  entre  dans  l'acide.  Ce  der- 
nier chimiste  apj^knie  aussi  la  même 
épitbète  aux  J^fuialoïdes  neutres 
eombmesavec  n|B^  dumême  métal. 
BASISOLUTÉ,  adj.  ,  basisolutus 
{l^is,  basis,  solvo,^  détacher).  Se 
oi^  o  botanique  y  d*une  partie  qui 
eftt  prolongée  par  sa  base.  On  em- 

Jloîe  rarement  ce  terme.  Viiejeuilie 
asùoiutée  esi  celle  dont  la  base  se 
prolonge  en  un  petit  appendice  non 
adhérent.  £x.  Sedum  reflexum. 

BASOIDE9  a^.  (  ^2<ri; ,  base ,  «tt^o^ , 
ressemblance).  Ëprtbète  donnée,  dans 
la  nomenclature  mméralogiqiic  de 
fiaiijj^  à  un  prisme.  bipjrami(|é^  dont 
une  des  faces  de  chaque  pjramide  a 
pris  beaucoup  pLis  d'acrroissemeut 
ijpt  les  autres ,  en  sorte  que  le  cristal 
se  présente  au  premier  aspect  soùs  la 
forme  d'un  prisme  terminé  par  une 
base  oblique.  Ex.  Quarz  prisme  ba^ 
solde. 

BASSnV^  s.  m. ,  peUns ;  Becken 
(ali.).  Ou  nomme  ainsi  %  1^  en  géogno- 
sie,  une  surface  de  terr.iin  plus  ou 
moins  étendue  où  les^  eaux ,  suivant 
des  versans  divers,  finissent  par  se 
réunir  en  un  seul  canal ,  qui  les  con- 
duit soit  à  l'océan,,  soit  à  une  mer 
intérieure  ou  à  quelque  lac;  2^  en 
zoologie,  une  ceinture  ossease  ser- 
vant d'attache  aux  membres  qui  for- 
ment le  bas  ou  l'arrière  du  tronc ,  et 
ainsi  appelée  ,  chez  Thomme ,  à  cause 
de  sa  figure,  chez  les  autres  verté- 
brés, à  cause  de  l'analogie  qu'elle 
l^entc  toujours  dans  sa  composi- 
tion ,  malgré  les  diversités  infinies  de 
ses  formes. 

BASSORim^  8^  f.  ,  bassorina. 
Vanquelin  a  désig(hé  sous  ce  nom  le 
mucilage  végétal  qui  existe  dans  la 
gomme  de  Bassora ,  et  qui ,  lorsqu'on 
traite  cette  dernière  par  l'eau ,  reste 
sous  la  forme  d'une  gelée  gonflée. 

BAS6OBITE9  s.  f.  Nom  donné  par 
Gnibourt  à  la  bassorine. 

B^S^VEMTBEyS.  m.,rt/r7^f.  Terme 
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poputaîrCi,  dont  on  se  sert  particulier* 
rement  pour  désigner  la  partie  infé- 
rieure de  l'ubdomen  ,  ou  i'hjpogas- 
tre,  chez  l'homme. 

BAT.   yoycz  CliUellûsc. 

BATARD  ^  adj.  et  s.  m. ,  spurius , 
adulterinus ;  basiaj^  (  ail.  angl.  )  ; 
bastardo  (it.);  qui  n%t  point  légi- 
time ,  (|ui  n'est  pas  de  bonne  espèce , 
?ui  tient  de  de4ix  espèces  différentes. 
)n  emploie  plus  souvent  le  mot  Aj- 
bride ,  en  botanique ,  et  métis  en 
zooli^ie.  U aileron  (  vo/ef  oe  mot  ) 
est  quelquefois  appelé  aile  bâtarde. 
Sous  le  nom  à*atuphibies  bâtards  ou 
faux  (  jâmphibia  spuria)  Schneider 
avait  établi  une  famille  d'amphibies 
comprenant  les  poisons  cartilagi- 
neux. Le  Passijlora  adulterina  est 
ainsi  nommé  parce  que  la  forme  de 
son  calice  et  de  sa  corolle  diffère  de 
celle  qu'ont  ces  parties  dans  les  autres 
e^èces  4u  genre. 

J&ATÉRALEGTORES  ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Bateralec tores  (  faT^p  ,  mar- 
cheur, àXiicr&>p ,  coq  ).  Nom  donné  par 
J.-A.  Kitgcn  à  une  lamille  d'oiseaux, 
comprenant  les  Gallinacés  ordinaires 
ou  marcheurs. 

BAT^[UPTaDAGTlL£S9  adj.  et 
s.  m.  pi.,  Bateraptodttctyli  (Sxt^p, 
*  marcheur  ,  ocTTru  ,  lier  à  ,  ^axrvXo; , 
doigt).  Nom  donné  par  J.-A.  Ritgen 
à  une  famille  d'oiseaux ,  qui ,  comme 
les  perroquets ,  marchent  et  ont  des 
doigts  propres  ^  saisir  les  corps. 

BATÉROCBOROPTÉNES ,  adj.  et 
s.  m.  pi.,  Bâter ockoropteni  (^ar;^/}, 
marcheur ,  ^^po; ,  champs  »  Trruvôc , 
volatile)  •  Nom  donné  par  J.-A.  Ritgen 
h  une  famille  d*oi^eaux ,  comprenant 
les  Gallinacés  ordinaires  ,  qui  vivent 
dans  les  champs ,  et  qui  marchent. 

BATHOBfÉTBB 9  s.  m.,  bathome-^ 
triim  (^Ooç,  profond  ,  \ixt^itù ,  me- 
surer). Iiustrument  qn'on  a  propose 
de  substituer  â  la  sonde  ordinaire  « 
pour  mesurer  de  grandes  profondeurs 
dans  la  mer. 
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B ATHYRHYNQI^ ,  adj.  ,  bathy^ 
rhyuchus  (^aW/ç ,  épais ,  p^yx'^^  »^^^  )  5 
qui  a  le  bec  épais.  Le  Larus  balf" 
rhynchus  çst  ainsi  appelé  parce  que 
80D  bec  présente  ta  ne  bosselure  de 
chaque  côté ,  près  de  lii  pointe. 

BATRACHOGÉPHALE,  adj. ,  ba-- 
irachocepkalus  (  ^ÔLt^y^^y  grenouille, 
xffaX» ,  télé  )  ;  qui  a  une  tète  sem- 
blable à  celle  d^uqe  grenouille.  £x. 
Gohias  batrachocephalus, 

BAlIiâGHOGRAPHË,  s.  m.  ,  ba-" 
îraehographus  (  paT/ja;foç ,  grenouille, 
Tipdé^ ,  éciire  ).  Naturaliste  qui  s'oc- 
<nipe  spécialement  des  grenouilles  et 
animaux  voisins. 

BATRACHOIDES^adj.  ettf.  m.  pi., 
Batrach/otdes.  Nom  donné  par  Blain- 
ville  à  une  famille  de  poissons  ,  qui  a 
pour  tjpe  le  genre  Batrachus, 

BATRACHOPHIDES^adj.  et  s.  m. 
pi.,  Balrachophides  (  fiâTp«;^oç,  gre- 
nouille, 091c,  serpent).  Nom  donné 
psir  Ficînus,  Carus  et  Latreilleà  une 
division  de  l'ordre  des  reptiles  ophi- 
diens, comprenant  ceux  qui  tiennent 
des  Ophidiens  par  la  forme  de  leur 
cor|)8  et  des  Batraciens  par  leur  peau 
sans  écailles,  lisse  et  vi<%queuse. 

BATRAGQOSPERMÉES,  adj.  et  s. 
f.  pi. ,  Balrachospermeœ.  Nom  donné 
par  Rcichenbacn  à  une  tribu  de  la 
famille  des  Nostochinées,  par  Agardb 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Confer- 
voïdées  ,  par  Fries  à  une  tribu  de  la 
famille  des  Hjdrophycées ,  qui  ont 
pour  type  le  genre  Batrachosperma. 

BATRACIENS,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Bairacii  (pdéTpa;^oç,  grenouille).  Nom 
donné  par  Cuvicr ,  Duméril ,  Goldfuss 
et  Eicbwald  à  un  ordre  de  la  classe 
des  reptiles ,  par  IHainvilte  à  un  or- 
dre de  celle  des  Amphibiens ,  et  par 
Mer  rem  à  une  classe  du  règne  ani- 
mal, coupes  dii'ersement  délimitées 
par  ces  différens auteurs,  et  qui  toutes 
ont  pour  type  le  genre  Grenouille. 
Cette  coupe,  primitivement  indi- 
quée par  Laurenti  ^  a  été  établie  par 
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A.  Bropgniart  sous  le  nom  et  avec  les 
limites  que  lui  assigne  Guvier.  Elle 
vient  d'être  l'objet  d'un  travail  im- 
portant de  Muller.     ^ 

BATTANT,  s.  m. ,  vai^a.  Ce  noia 
est  quelquefois  donné  par  les  con— 
ch^lîologistes  aux  detix  pièces  de 
l'enveloppe  calcaire  dès  mollusques 
acéphales ,  et  par  les  botanistes  aux 
valves  des  capsules  plurivulves.  C'est 
aussi  celui  des  deux  pièces  mobiles 
qui  garnissent  1  avant  et  l'arrière  da 
plastron  dans  quelques  Chéloniens. 

BAUERACÉES,  adj.  et  s.  f.  pl.« 
Baueraceœ,  Nom  donné  par  Linalej 
et  Kunth  à  une  famille  de  plantes^ 
qui  a  pour  type  le  genre  Bauefa. 

BAUERÉES  , adj .  et  s.  f.  pi. ,  Baue" 
reœ.  Nom  donné  par  Candolle  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Saxifragées, 
ayant  pour  type  le  genre  Bauera. 

BAUGE  ,  s.  f.  Gîte  du  sanglier.  Nid 
de  l'écureuil. 

BDALLIPODOBATRAGIENS,  âdj. 
et  s.  m.  pi.  ,  BdallipodobcUrachii 
(  ^^i»&> ,  sucer,  ttoOc^  pied ,  ^dérpayoc, 
grenouille).  Nom  donné  par  J.- A.  Rit- 
gen  à  une  famille  de  reptiles,  com- 
prenant ceux  qui ,  comme  les  rainet- 
tes, ont  les  doigts  des  pattes  armés 
de  ventouses. 

BDELLAIRES9  adj.  et  s.  m.  pi.., 
Bdellarta  (  P^xDm  ,  sucer).  Nom 
donné  par  Blainville  à  une  famille 
d'entomozoaires  apodes  dont  la  loco* 
motion  s'exécute  au  moyen  deyen«> 
touses  placées  aux  deux  extrémités  da 
corps  <f  comme  dans  les  sangsues. 

BDELIïIENNES  9  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Bdellianœ*  Nom  donné  par  Savigny  à 
une  section  de  la  famille  des  Hirudt- 
nées,  qui  a  pour  type  le  genre  Èdetta. 

BEAU, adj.  Ce  mot,  fréquemment 
employé  comme  nom  spécifique ,  est 
rendu  en  latin  par  toutes  les  expires- 
sions  capables  de  peindre  les  diverses 
nuances  de  l'idée  qui  s'y  rattache ,  et 
dont  voici  quelques  unes  s  Kolbia 
elegans ,  Gnaphalmm  eximium,  Gus* 
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iwia  augusta^  Machridea  pulchra  i 
Pomciana  pulcherrima  ,    Psittacus 

Îulchellus  y  Platjrlolfium  formojum  j 
Hpra  super ùa,  OroBanche  insignis  , 
TrifoUum  ornatum ,  Turdus  spkndi-- 
dus  f  H^allichia  spectabilis,  Maca* 
eus  speciosus  ,  Columba  magnifiça, 
Psittacus  venus  tus  ^  Mesem  brjranthe^ 
muiH  micans  ,  Tachyphonus  somp* 
iuosus. 

BEC  9  s.  m«  ,  rostrum;  pûyx®^  » 
Schnahel  (ail.];  heak  (angl.);  becco 
(it.  ].  On  appelle  ainsi  s  i°  ei»  bola~ 
nique,  d'après  Jacquin,  une  pointe 
dressée  qui  surmonte  les  eornes  par 
lesquelles  se  termine  le  capuchon  de* 
Stapelia  ;  2^  en  zoologie ,  les  prolou- 
gemens  cornés  qui  constituent  la 
boùclie  des  oiseaux;  une  proéminence 
qui  ressemble  à  celle-là,  pour  la 
ibrme  et  pour  la  substance  ,  dans 
rOrnitborhjnque,  certains  poissons , 
les  tortues  et  les  céphalopodes  ;  une 
avance  cornée ,  dure  et  amincie ,  au 
bout  de  laquelle  sont  placées  les  par- 
ties de  la  bouche  dans  certains  insec- 
tes (  ex.  Leptura  rostrata  ,  Ljcus 
prohoscideus)  ;  Tespèce  de  suçoir  qui 
est  propre  aux  insectes   bémiptè- 


BEG  -  MOUCHES ,  s.  f.  pi.  Nom 
donné  par  Duméril  à  une  famille 
d'insectes  diptères  dont  le  front  se 
prolonge  en  une  sorte  de  bec  ou  mu- 
seau, rojr,  Htdromyes. 

BEGQUILLON  ,  s.  m.  On  appelle 
ainsi  le  bec  des  jeunes  oiseanx  de 
proie.  Les  fleuristes  donnent  le  même 
nom ,  ou  celui  de  béquUloUj  aux  petits 
pétales  qui ,  dans,  les  anémones  don* 
blés  «  remplacent  les  pistils. 

BÉQONUGÉES»  adj.  et  s.  f.  pL, 
Megoniaceœ.  Nom  imposé  par  Bon- 
pknd  et  Kunth  à  une  famille  de 
plantes,  qui  a  pour  type  le  genre 
Bégonia^ 

BÊLÊMEKT^  S.  m. ,  balatus )  Bl'ôr 
kcn  (alf.  )  i  blenùng  (aogl.  )  ;  bêla- 
uienio  (it).  Cii  des  béliers,  des  cbè- 
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vres  9  des  brebis ,  des  meatons  et  des 
agneaux. 

BÉLEMKîIlIQUE  ^  adj.  ^  beUmnili-* 
eus  /  qui  a  rapport  ou  appartient  aux 
fiélemnites.  Matière  béùmnitique. 

BÉLEllNITOLOGIE  9  s.  f. ,  bêlem-* 
nitologia»  Terme  dont  Fanre  Bignet 
s'est  servi  pour  désigner  rkisloire  na«* 
turelle  des  Bélemnites. 

BÉLIDES  9  adj.  et  s.  m.  pi.,  Beli^ 
des.  Nom  donné  par  Schoenherr  à  un 
groupe  de  la  famille  des  Gnrcnlio- 
nîdes,  qui  a  pour  type  le  genre  Belus, 

B&ilERS,  s.  m.  pi. ,  ArUtes,  Sdus 
ce  nom  Debuch  désignait  ude  tribu  de 
la  famille  deis  Ammonées,  compre- 
nant cellq^  qui  ont  le  dos  caréné  et 
bosselé ,  ce  qui  les  fait  ressembler  à 
une  corne  de  bélier. 

BËLLIDÉES  9  adj.  et  s.  L  pi.  » 
Beliideœ,  Nom  donné  par  H.  Cassini 
à  une  section  de  la  tribu  des  Sjnan- 
thérées  astérées ,  ayant  pour  type  le 
genre  BelUs. 

BELLUiE  ^  s.  f .  pi. ,  Linné  daignait 
ainsi  un  ordre  de  la  classe  des  Mam- 
mifères, comprenant  le  cheval,  l'hip- 
popotame, le  cochon  et  le  rhinocéros. 

BÉLOGLOSSES9  adj.  et  s.  m.  pi., 
Belogîossi  (  ôiXoç,  trait ,  'fkArtua, ,  lan- 
gue). Nom  donné  par  Hanzani  à  tué 
famQle  d'oUeaux  grimpeurs  ,  eom- 
prenant  ceux  wji^  comme  les  pics , 
ont  la  langue  lombrieiforme ,  trës- 
longae  et  protractile. 

BELVISÉES.  /^o/.  Beltisiacées. 

BELVISIACÉBS,adj.  et  s.  f.  pi. , 
BeWisiaceœ,  Nom  donné  paf  Runth  , 
d'après  B.  Brown ,  à  la  famille  des 
Napûléônées  ,  en  raison  du  genre 
BtMsia  ,  dénomination  substituée 
par  Desvaux  h  celle  de  Napoleona , 
qu'avait  introduite  Palisot-Beautois , 
auteur  de  ce  genre* 

BiaiBéGIDES^adj.  et  s.  m.  pi.» 
Bembecides,  Nomdonné  par  Goldfuss» 
Latreille  et  Ëichvald  à  uiie  tribu  d*in- 
scctcs  hyménoptères  fouisseurs  ^  qui 
a  pour  type  le  goure  Bcmbcjc. 


fiERÔ 

BÉlvniEIlS^s.  m.  pi.  Sotncenoni, 
LaiDiirck  et  Schweigger  désignent  une 
famille  de  Tordre  des  Acéphales  eoh- 
ehlféres,  renfermant  la  plus  grandie 
et  la  plus  pesante  des  eoqutlles  con- 
naesy  la  Tridaena  gigas  ,  dont  le 
poids  va  jusqu'à  cinq  cents  livres ,  et 
dont  sont  formés  lés  bénitiers  de  l'é- 

flise  de  Saint  •  Sulpice ,  donnés  à 
rançois  I^  par    hi  république  de 
Venise. 

BENZOiiTE ,  s.  ta.  9  hènzoas.  Genre 
de  sels  (  benzoesaure  Salze ,  ail.)*  qui 
sont  produits  par  hi  combinaison  de 
l'acide  benzoïque  avec  une  base  sali- 
fiable. 

BENZOIQIIE9  adj. ,  benzoïcus.  Nom 
d'un  acide  ( Benzoesaure ,  ail.  ) ,  ob- 
tenu dés  1608  par  Biaise  deVigenëre, 
en  distillant  le  benjoin,  et  d'un  éther 
^Benzoeather ,  M.  )  ,  découvert  par 
Scheele,  qui  se  prépare  en  distillant 
easemble  de  l'alcool ,  de  l'acide  ben- 
zoïque et  de  l'acide  bjdrochlorique. 

BEBBÉRtDEES  y  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Berberideœ»  Nom  donné  par  Jussieu 
à  une  famille  de  plantes  qui  a  pour 
type  le  genre  Berberis. 

B£BBÉRINE,s.f.9  berberina.  Sub- 
stance particulière,  extractive,  azotée, 
jaune  et  amére,  que  Buchner  et  Her— 
berger  ont  trouvée  dans  la  racine  du 
Berberis  vulgaris, 

BÉBÉNIGIDÉS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Berenicidei,  Nom  sous  lequel  F.  £- 
schenboltz  désigne  une  famille  de  la 
classe  des  Acalèphes  5  qui  a  pour  type 
le  genre  Bérénice, 

BEBGE  9  s.  f. ,  moles.  On  désigne 
ainsi  un  terrain  qui  borde  un  cours 
d'eau  ,  quand  il  présente  des  bords 
escarpés. 

BmoiSy  s.  m.  pi.  Nom  donné 
par  Goldfoss  à  une  famille  de  l'ordre 
des  Médnsines ,  par  Flcinus  et  C  a  rus 
k  un  ordre  de  la  classe  des  Acalèphes^ 
par  Eacbwald  k  une  famille  de  celle 
des  Gyclozoaires  ,  coupes  qui  tontes 
ont  pour  type  le  genre  Beroe. 
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BiBOIDÉd^adj.  etè.iU.  t^-t.^r 
roida*  Sous  ce  nom  RA^f^'et  Escp^jl- 
hoUz  dâiienf^étit  un  ordre  dé  1â  lÙMtne 
des  Acalèphes  I  ayant  poùlr  \yp'é  le 
genre  ^«roc. 

BEBraOLLnUÉniE  $  s.  m. ,  i^r* 
thollimetrum.  Quelques  chimistes  bhfc 
appelé  ainsi  le  ChloroniètreVt^ôy,  cet 
root. 

BERTIÉRÉES,  adj!  et  s.  f.  pi., 
Bertiereœ.  Nom  donné  par  Â.  Richard 
à  une  tribu  de  la  famule  des  Rubia-^ 
cées ,  qui  a  pour  type  le  géhfe  Joèr— 
tiera.  . 

BÉRYLLÉ9  a^j*  I^s  physiciens 
donnent  cette  épithète  2  là  double  Hi^ 
fraction  ,  quand  le  rayon  èxUrâorfi-- 
naire  est  écarté  de  l'axe  et  sitiié  entré 
lui  et  le  rayon  ordinaire,  coiHine 
dans  le  béryl. 

BERYLLIUJI ,  s.  n^.  ,  berylHumi 
Nom  donné  par  les  Allemands ,'  èil 
raison  de  son  existence  dans  le  béryl, 
au  glucium  {voy.  ce  hiot) ,  et  t^i 
conviendrait  mieux  que  ee  dërnrer,  \è 
plomb,  l'yttria  et  Toxide,  çërèus):  jtro- 
duisant  également  des  sels  silcrés, 

BÉSIMENGE ,  s.  m,^besimèh,  Noni 
imposé  par  Necker  aux  corpusciiliis 
reprodyicleurs  des  plantes  agames. 

BEStÉniÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Beslerieœ»  Nom  donné  par  Bartling  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Qesuériéés, 
qui  a  pour  type  le  genre  Beslerià\ 

BESTIAUX, s.  m.  ^\.^Pecor'à*  Sonîl 
ce  nom  Linné  et  G.-C.-C.  Stbrf  oiiîi 
désigné  un  ordre  de  U'  classe  flièif 
Mammifères  répondant  1(  celui  qn^ôk 
appelle  aûîoura'hul  Rumtnansl. 

'KÈTOIRB,..m.C'estlenimpaà 
lequel  on  désigne  vulgdîrèmcnt  des 
cavités  ou  trous  coniques  situes  sûr 
les  bords  ou  an  fond  môme  d'une  rw 
vîèrc ,  dont  les  eaux  f^j  enfoncçbf  et 
s'y  perdent,  le  plus  sonvéril  eti  {lartie 
seulement ,  itiais  quelquefois  aù^si  enl 
totalité. 

BÉTCJLACiES  5 adj.   et  î.  t  pi.  « 
Betulaeeœ.  Nom  ûottùi  j^af  Htdrqùi^ 
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à  une  famille  de  plantes,  qui  a  pour 
tjpe  le  genre  Belula. 

BÉTVUNfi  9  8.  f. ,  betutina  y  Bir^ 
Jstfnkcanpher  [d\\,).  Sorte  de  stéaro- 
pténe,  ou  d'huik  volatile  solide,  qae 
I<owitz  a  découvert  dans  l'épiderme 
du  Betula  alba, 

BÉTtjLiNÉES,  adj.  et  s.  f.  pL, 
Betulineœ,  Nom  donné  par  A.  Rî-> 
cbard  et  par  Kuntb  à  une  famille  de 
plantes  y  ajant  pour  type  le  genre 
Betula,  Synonyme  de  Bétulacées. 
yof.  ce  mot. 

BElJGLKlfENT  ,  s.  lâ. ,  boatus  ; 
Brûlkn  .{a\\,  }  ;  lowing  ,  bcllowing 
(abgl.  )  ;  maglioy  muggito  (it.)*  Cri 
du  bœuf ,  de  la  vache.  Synonyme  de 
meuglement,  mugissement. 

'HEZOARDINEys.  ï.  ^bezoardina; 
JS€Zoarstoff{si\\,).  John  désigne  sous 
ce  nom  une  matière  parliculière  qui 
forme  la  base  des  conerélions  calcu- 
letises  appelées  bezoards  orientaux. 

BEZOAltDIQUE  ,  adj.  ,  bczoardi^ 
eus.  Cette  épithète  a  été  donnée  par 
Guyton-Morveau  à  Vaçlde  urique. 

BIACUmiVÉy  adj.,  biacuminatus 
(Jbis^  deux,  acumen^  pointe).  Épithète 

5 ér  laquelle  lés  botanistes  désignent , 
'après  Mir.bel ,  lespoils  à  deux  bran- 
ches opposées  par  leur  base,  de  ma- 
nière qu'ils  paraissent  être  attaches 
par  le  milieu.  Ex.  Malpighia  urens. 

BUliGUILLQNNÉy  adj.  ,  biaculecu 
iUtf;  qui  porte  deux  aiguillons  ,  corn* 
me  le  Balistes  biaculeatus .,  poisson 
dont  chaque  nageoire  ventrale  est 
armée  d'un  aiguillon. 

BIAILÉ  9  adj.  9  bialatus  ;  zwei" 
flugeUg  (ail.)  {bis ,  deux ,  ala ,  aile] . 
Épithète  donnée  par  les  botanistes 
aux  fruits  qui  sont  garnis  de  drux 
ailes  Qu  appendices  membraneux.  Ex. 
Dodonaa  biaiata.  V^yez  Diptère. 

BULUMINIQUE  9  adj.,  bialumi^ 
meus.  Nom  donné ,  dans  la  uomea* 
ciature  chinuqne  de  Cerzelius ,  aux 
sousscis  à  base  d*alumine  dans  les- 
quels Toxigèue  de  U  base  c^t  multi^ 


BIAR 

pie  par  deux  de  celui  de  l'acide.  Ex. 
Sulfate  bialuminique. 

BlAMSâOfilAtAL  ,  àdj. ,  biammo^ 
niacalis.  Se  dit  d'un  sel  qui  contient 
de  l'ammoniaque  multiple  par  deux 
de  spn  acide.  Ex.  Sulfate  argentique 
biammoniacal, 

BIASGVLÈ ,  adject.  ,  biangulatus 
(^iV^dcux,  angulus y  angle);  qui 
est  muni  de  deux  angles.  Ex.  j4rca 
biangula ,  Tellina  biangularis, 

BIANTHÉRIFÈRE  ,  âdj. ,  bianfhe- 
riferus(biÂj  deux  ,  anthera  ,  anthè^ 
re  ).  Les  botanistes  donnent  ce  nom 
aux/^/f/jdesëtamioes»  quand  ils  sup- 
portent deux  anthères.  Ex.  Melhania 
decanthera, 

BIANTIMONUTE ,  s.  m.  ,  bian- 
timonias.  Nom  donné ,  dans  la  no- 
menclature chimique  de  Berzelius, 
aux  sursels  dans  Desquels  l'oxigène 
de  l'acide  antimonique  est  multiple 
par  deux  de  celui  de  la  base.-  Ex. 
Biantimoniatr  potassique, 

BIAPICULÉ9  adj.  ,  biapiculatus 
(bis-,  deux  ,  apicuius  ,  sommet).  H. 
Cassini  donne  cette  épithète  &vi\ poils 
de  l'ovaire  dcsSynanthcrées ,  qui  sont 
le  plus  ordinairement  fendus  ou 
écbancrés  au  sommet. 

BIARISTJÉ  9  adj. ,  biaristatus  (bis , 
deux  ;  arista  ,  arête).  Les  botanistes 
désignent  ainsi  les  stipules^  quand 
elles  sont  terminées  par  deux  prolon- 
gemens  en  forme  de  soie.  Ex.  Psy^^ 
chotria  biaristata, 

BIABSÉNIATE  ,s.  m. ,  biarsenias. 
Nom  donné  ,  dans  la  nomenclature 
chimique  de  Berzelius ,  à  des  sursels 
dans  lesquels  l'oxigène  deTacide  ar- 
scniqne  est  multiple  par  deux  de  ce* 
lui  de  la  base. 

BIARTICULÉ  9  adj. ,  biarticulatus; 
zweiglicdrig  (ail.)  (bis  ,  deux  ,  ar- 
ticuius ,  article).  Se  dit ,  en  zoologie, 
^t&  antennes  des  inseiles,  quand  eUes 
sont  formées  de  deux  articles  seule- 
uient  ;  de  Vabdomen  de  ces  animaux , 
qua^nd  il  est  dans  le  même  cas  (  ex. 
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Nfcteribia  blarticulaia)  ;  et  du  bec 
de  certains  hémiptères  (ex.  Belosto^ 
ma)  j  lorsqu'il  a  la  même  conforma- 
tion.     . 

BIATOMIQUE,  adj.  ,  hiatomicus 
(bis  y  deux,  atomus ,  alome).  Se 
dit ,  dans  la  nomenclature  cbimit}tte 
de  Berzelius,  d'un  corps  qui,  ayant  la 
même  composition  qu'un  autre,  ren- 
ferme ,  sous  un  même  volume ,  un 
nombre  double  d'atomes  simples.  Ëx. 
Carbupe  dihydrique  biatoniique, 

BIAIJRIGULÉ  ,  adj . ,  biauriculatus, 
hiauritus  bis^  deux  y  auricula  ^  au- 
ricu^e  )  ;  qui  est  muni  de  deux  ap- 
pendices en  forme  d'auricules,  comme 
les  valves  de  VOstrea  biauriculata  ^ 
ou  comme  le  Pieris  biaurita,  fougère 
dont  les  pinnules  inlérieures  sont 
doubles  et  en  forme  d'oreilbs. 

BIASiFÉBE  ,  adj. ,  biaxi férus  {bis , 
deux ,  axis  ,  axe  ^Jero  y  porter)  ;  qui 
a  deux  axes.  Turpin  appelle  infiores" 
cence  biaxijêre  celle  qui  présente  deux 
axes  4}u  dfeux  degrés  de  végétation. 
£x.  A  net  hum  Fœniculum^ 

BIBASIQIJE  ,  adj. ,  bibasicus  {bis\ 
deux,  basis ,  base).  Nom  donne, 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
BerzeHus ,  aux  oxisel»  qui  contien- 
nent deux  fois  autant  de  base  que  les 
mémos  sets  à  l'éta^  neutre^  bu  à  des 
sels  haloïdes  résultant  de  la  eombi* 
naison  d'un  alome  du  sel  ueuti'e  avec 
d«'ux  atomes  de  l'oxide  du  même  j^a«- 
dical. 

BIBINAIRE  9  adj. ,  bibinarius  (bis, 
deux,  binarius^  double).  Nom  donné, 
dans  la  nomenclature  minéralogique 
de  Haûy ,  à  un  cristal  produit  en 
vertu  de  d?ux  décroissemrns  ^  l'un  et 
l'antre  par  deux  rangées.  £x.  Chaux 
carbonaîée  inbinaire, 

BIBINO-AKNULAIRE  9  adj. ,  bibi-- 
no^annularis  {bis  ,  deux ,  binarius  , 
double,  annulusy  anneau).  Nom  don* 
né ,  d»nA  la  nomenclatui'e  minéralogi- 
que  de  Diiiij  ,  à  un  prisme  bexaë- 
dre  régulier^  dout  la  base  est  entourée 
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de  six  facettes  également  inclinées,  et 
produites  en  vertu  de  deux  dferoisse- 
mens  par  deux  rangées^  l'un  sur  les 
bords ,  l'autre  sur  les  angles  de  la  mê- 
me base.  Ëx.  Mica  bibina^annulairem 

BIBISILTERNE  ,  adj. ,  bibisaller^ 
nus.  Nom  donné,  dans  la  nc^en*^ 
clature  minéralogiquede  Haûj  ,  à  un 
prisme  hexaèdre  régulier  avec  six: 
facettes  obliques  ,  situées  au  contour 
de  chaque  base  ,  sur  deux  rang^  ,  et 
qui  alternent  par  rapport  tant  aux 
paus  qu'aux  faces  de  l'autre  sommet. 
Ex.  I(i ercure  sulfuré  bibisalterne. 

BIBORATE  ,  s.  m. ,  biboras.  Nom  ^ 
donné,  dans  la  nomenclature  chimi*- 
que  de  Berzelius  ,  à  des  sursels  dans 
lesquels  l'oxigéne  de  l'acide  borique 
est  multiple  par  deux  de  celui  de  la 
base. 

BIBOSSU  9  adject.  ,  bigibbus  ;  qui 
porte  deux  bosses,  he  Kjrphosus  oi-' 
gibbus  en  a  une  entre  les  yeux,  et  une 
autre  sur  la  nuque. 

BIBBAGTJÉOLÉ  ,  adj. ,  bibractee^ 
latus»  qui  est  muni  de  deux  brac- 
téoles. 

BIBRAGTÉTÉ,  adj.,  libracteatus  ; 
qui  est  muni  de  deux  bractées.  £x. 
Nelensia  bibracteata ,  Melas^oma  bi^» 
bracteatum, 

BIGAIiLElJX  9  ad[. ,  biealhsus  (bis^ 
deux  ,  calliis  ,  cal  )  ;  qui  est  muni 
de  deux  callosités.  £x.  Diphcthrum 
bicallosum» 

BIGAPSULAIRE  ,  adj. ,  bicapsula^ 
ris  (bis  ,  deux,  capsula ,  capsule). 
Se  dit  du  fruit ,  qu  «nd  il  est  formé 
parla  réunion  de  deux  capsules.  £x. 
Cassia  bicapsutaris. 

BIGARBONATE  9  s.  m. ,  bicarbo^ 
nas.  Nom  donné ,  dans  la  nomencla- 
ture chimique  de  Berzelius ,  à  des 
sursels  dans  lesquels  l'oxigéne  de  l'a- 
cide carbonique  est  multiple  par  deux 
de  celui  de  la  base. 

BIGABBONÉ  9  adj. ,  bicarbonatus. 
On  appelle  gaz  hydrogène  bicarbené 
le  second  degré  gazeux  de  carbona- 
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lion  de  l'hydrogène ,  eelnfi  qni  con- 
tient deuk  fois  autant  de  carbone  que 
Fautre.    • 

SIC  AJOURE,  8.  m.,  hicarhûi^-^ 
tum.  Garbure  dans  lequel  la  propor- 
tion du  carbone  est  double  de  celle 
qui  existe  dans  un  autre.  Faraday 
appelle  hièarbure  éthydrogène  un 
corps  que  BerzéHus  nomme  càrèufe 
dihjrdrique  triatonUque ,  et  qui  a  la 
même  composition  que  legnxoléfiaht) 
mais  renferme  ,  sous  un  même  volu'- 
me ,  un  nombre  triple  d'atomes  sim- 
ples* 

BlGAREIVE  5  àdj. ,  hicàrinàtus  (bisj 
ietix ,  carina  ,  carène)  ;  qui  est  mar- 
«Jtté  dé  deux  carènes ,  commela  valve 
inférieur^  de  la  Grypkœa  bicarinaia. 
Raspail  donne  cette  épithète  à  la  pail- 
lette supérieure  des  Graminées,  quand 
elle  est  mârqiiëe  de  deux  nervures 
}$1âcées  plus  près  des  bords  que  du 
<^entre  ,  ou  à  une  égalé  distance  l'une 
de  l'autre. 

BIGAl}DÉ,adj.,  hicaudatus ,  bi^ 
eaudalis  ;  zweischwcinzîg  (ail.)  {bisj 
deux,  cauda,  queue);  quia  deux 
queues  ou  deux  appendices  caudi- 
(ormes.  UÔniscus  bicaudatus  a  lé 
corps  terminé  par  deux  appendices 
aussi  longs  que  lui  ;  la  Perla  bicau- 
data  porte  deux  longs  filets  à  l'extré- 
mité de  l'abdomen  ;  VOstracion  bi~ 
càudaUs  offre  deux  aiguillons  au-des- 
sous de  la  queue. 

BICÈRGLÉ,  adj. ,  bicinctus  ,  bi^ 
cingulatus  ;  qui  ofifrc  deux  raies  co- 
lorées en  forme  d^  cercles;  comme  la 
Ganga  blcincta ,  qui  a  deux  colliers 
demi-circulaires  remontant  sur  le  dos  ; 
le  Trochus  bicingidatus  et  la  7  or- 
ritella  bicingulatOy  dont  les  tours  do 
spire  oflfreat  deux  bandes  colorées  au 
milieu. 

BICimOMATE,s.  m.jbichromas. 
Nom  donné ,  daiis  la  nomenclature 
chimique  de  fierzelius ,  à  des  sursois 
dans  lesquels  roxigcue  de    l'acide 
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chrbmiqtie  est  innitiple  par  dent  Ah 
celui  de  la  basé. 

BICIPITÉ  9  adj  M  biceps^  zvi^eèkopfig 
(  ail.  )  {bis  j  deux  ,  caput ,  tête  ). 
Se  dit ,  en  botanique,  dé  la  carène 
des  légumineuses  «  quand  les  deux 
pièces  qui  là  constituent  sont  soudées 
pdir  le  haut  et  libres  par  le  bas. 

BIGLATÉ  9  adj. ,  biclat^atus;  dop^ 
ptltkeulig  (nll.)  (  bis ,  deux  >,  clavus^ 
clou).  Un  insecte  hémiptère(-PacA(^*j 
biclavatas)  est  ainsi  appelé  parce  que 
les  deux  airant-demiers  articles  de 
ses  antenne^  sont  épais  à  l'extrémité. 

BIGOLLIGÉ^  adj.  ,  bicolligaius ; 
dêppeltgehejfï  (ail.)  (Arr>  deux^  col^ 
ligo  ,  ramasser  ).  Illiger  donne  cette 
épithète  aux  piWj  des  biseaux,  quand 
lès  doigts  antérieurs  bont  réunis  à  la 
base  par  une  membrane.  Ex.  Cigogne» 

BlCOtOti  ^àd\.  y  bieolor\  &icb/o- 
rof,  dicûlorus ;  zweifdrbig  (ail.)* 
(fe,  deux  ,  color^  couleur  \  Offrant 
denx  couleurs  bien  tranchées ,  com- 
me le  Hoicus  bieolor ,  qui  a  les  calices 
noirs  et  les  semences  blanches;  le 
TropOiolum  bicolorum ,  qui  a  deux 
pétales  jaunes  et  trois  rouges  ;  le  Car 
ladium  bieolor ,  dont  le  centre  de  la 
feuille  verte  est  marqué  d'une  bril- 
lante tache  rouge  ;  le  Mesertibryan" 
themum  bicohrunu  dont  les  pétales 
sont  jaunes  en  dedans  et  pourprés  à 
l'extérieur.  Se  dit  aussi  d'un  animal 
chez  lequel  prédominent  deux  cou- 
leurs principales ,  comme  le  jaune  ou 
l'orangé  et  le  noir  dans  le  Sciurus 
bieolor  et  le  Ramphastos  dieolorus» 
y  oyez  DicHROME ,  Discolor. 

BIGOLORINE  9  s.  f .  ^  bicoîorina. 
Nom  donné  parRaab  à  une  substance, 
encore  problématique ,  trouvée  d'a- 
bord par  Martius  dans  la  teinture  de 
quassia,  la  dissolution  de  sursulfâte 
de  quinine  ,  etc.,  puis  par  George 
dans  la  teintare  spiritueûse  de  stra- 
moine,  qui  donne  aux  liqueurs  dans 
lesquelles  elle  est  tenue  en  dissolu-* 
tion  la  propriété  de  produire  une  eou* 
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leur  bleue  par  réflexion ,  taiiclîs  qu'el- 
les ne  font  paraître  par  transmission 
que  èelle  qui  lei^r  est  propre. 

BICONCAVE  9  adj.  ,  ùiconeat^us. 
Se  dit  d'un  corpi^  plMty  dont  chacune 
des  deux  faces  est  excavée  ;  vetrè 
biconcave* 

BIGWJUGATO-PENNÉ^adj.,  hi^. 
conjugatO'pinnatus.  Voyez  Bioioitê^ 

PXlfNé* 

BICONJUGUÉ^adj.,  biconjugalus 
(bis ,  deux ,  conjungo  ,  joindre  )• 
Epithète  donnée  ^lUx  feuilles  dont  le 
pétiole  commun  est  bifurqué  au  som- 
met ^  chaque  bifurcation  portant  une 
paire  de  folioles.  Voyez  Bigéminé. 

BIGONTOURNÉ  9  adj. ,  bicontorius^ 
blttortus;  qui  est  tordu  deux  fois  sur 
spî-raême,  comme  les  légumes  de 
VHippacrepis  bicontorta  et  la  racine 
du  Pofygonum  Bisiorta. 

BICONVEXE,  adj.,  biconifexuti 
Se  dit  d'un  corps  plan^  dont  les  deux 
faces  sont  bombées  ou  oonvexes , 
ooonne  les  feuilles  du  Rochea  bicoi^^ 
vexa* 

BIGORDÉ9  adj. ,  blcordatus  ( ^iV  ^ 
d^x ,  cor ,  cœur).  Un  oursin  {Ananr- 
chftes  bicordata)ei\.  ainsi  appelé  parce 
que  son  test  obovale  offre  une  sorte 
d'échancrure  à  chaque  extrémité. 

BICCMRNE,  adj. ,  bicornis  ;  zwei^ 
horm'g  (ail.)  ;  qui  est  terminé  par  ou 

S  ami  de  deux  pointes  semblables  à 
es  eomes,  comme  les  anthères  de 
VErica  vulgaris ,  les  capsules  du 
lUartjrnia  proboscidea ,  la  silieule  du 
Thlaspi  ceratocarpwn ,  les  cypsèUs 
du  Sylphiunn  y  le  casque  de  tOrchU 
bicornis^  le  chaperon  de  YOsmia  bi^ 
comis ,  l'abdomen  de  VAranea  bi^ 
cornis, 

BICOBNES^adj.  et  s.  f.  pi. ,  J9i^ 
cornes.  Nom  donné  par  Linné  à  une 
famille  de  plantes  dont  les  élamiues 
sont  garnies  de  deux  larges  poin les ,  et 
parVentenatà  la  famille  des  Bruyères, 
dans  laquelle  cette  particularité  est 
caractéristique. 
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BlCOWé^  adj. ,  ikosmttkt ,  iitoâS' 
taUs  (  bis  5  deux  \  costa^  cdte  )  ;  qui 
est  marqué  de  deux  côti's  ^  oii  élëva^ 
tions  longitudinales ,  comme  la  ySlTë 
supérieure  de  la  Crenatûài  blcésèalis» 

BICOUDÉ,  adj;  ,  brgenîcuiaiits  f 
qui  offre  deux  coudes  eu  deux  ifi^ 
flexions ,  comme  la  trompe  de  ÏEt^ 
sinepraiensis, 

BICOIJBONBIÉ9  adj.^  bieorûnatM 
{bis y  deux,  corona,  courdiinè)'.  'H. 
Cassini  donne  cette  épithéte  à  la  tA<^ 
leuhideées  SjnanthéiléeS ,  quSttd  elle 
contient  trois  sortes  de  fleurs  dlffé^ 
rentes  sous  le  rapport  de  la  corolle  f 
les  unes  intérieures ,  les  antres  exter<À 
nés,  et  d'autres  intermédiaires,  ces 
deux  dernières  formant  une  doubla 
couronne.  La  Voluta  bicoronata  est 
ainsi  nommée  parce  que  le  sommet 
de  chacun  de  ses  tours  porte  uM 
double  couronne  de  dents. 

BlCUIBASSÉS^adj.  et  S.  m.  nl.f 
Bipeltata.  Nom  donné  par  Ijatreiile  i 
Cuvier  et  Ëichwald  à  une  famille  de) 
l'ordre  des  Crustacés  stoutapodes  ^ 
comprenant  ceux  dont  le  tboracide  est 
diTisé  en  deux  boucliers,  l'un  anté^ 
rieur ,  qui  forme  la  tête ,  l'autre  pfi^ 
téricur ,  qui  répond  à  l'alvithorax. 

BICVIVBIQUe^  adj.  ,  bieupriéUSi 
Epithète  donnée ,  dans  la  nomencla^ 
ture  chimique  de  Benelius,  à  Atê 
soussels  dans  lesquelé  l'exigène  éê 
l'oxide  cuivrique  est  multiple  par 
deux  de  celui  de  l'acide.  E<.  Otrbi^ 
nate  bicmvrique. 

BICIJSPIDÉ9  adj.,  bicuspiiaîus f 
zweispilzig  (ail.)  (m,  àiBfOtx  j  eàspis, 
pointe  )  ;  qui  offre  deux  pofntes , 
comme  le /ttM^emiannûi  bieuêpidatUf 
dont  les  frondules  se  terminent  pÊé 
une  échancrure  bidentée ,  et  la  Set^ 
tularia  bicnspidata ,  dont  le  polypier 
rameux  offre  de  petits  noeuds  biei» 
distincts,  fotmès  de  deux  cellnles  à 
pointes  divergentes  en  dehors. 

BICYAliATE,  s.  m.,  bicjranas,  "^oiik 
donné  y  dans  la  nomcuclature  chimie 
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que  de  Berzelius ,  à  (les  sursels  dans 

lesquels  l'oxîgéue  de  l'aoîde  cjanique 

est  multiple  par  deux  de  celui  de  la 

base. 

.    BIDAGTYLE  ,  ad j . ,  bidacfjiiis  {his^ 

d^ux  9  ^x'ni>oc , .  doigt)  ;  qui  a  deux 

doigts.  Mauvais  synonyme  de  Didac- 

TTLC. 

BIDENTÉ,  adj,,  bidens ^  hidenta- 
tus  ^  bidentorius,  bidêntalis^  biser» 
ratus  ;  zwtigezahnt  (alL).  Se  dit  : 
1?  en  .i)otaniqt]c,  d'une  partie  qui  of- 
ftt  sur  ses  bords  des  divisions  plus 
ou  moins  profondes ,  d'où  résultent 
deux  saillies  en  forme  de  dents,  pr 
exemple  àes  spalheites  du  Triticum 
igrùernum^des  spathf  Utiles  de  Vjégros» 
fis  canina,  des/euîlles  du  Combes^ 
ledia  bidentata  cl  da  Limodorum  bi" 
denlatum;  ou  d'une  partie,  déjà  den- 
tée 9  dont  les  dents  sont  elles-mêmes 
dentelées ,  com'me  \ê& feuilles  du  CU- 
deimia  biserrata.  2^  En  zoologie. 
\! HjrperoodQn  bidentatum  a  deux  pe- 
tites dents  en  avant  de  la  mâchoire 
ipférieure  ;  le  Falco  bidentatus  offre 
une  double  échancrure  sur  chaque 
bord  de  la  mandibule  supérieure  ;  le 
Diodon  bidentatus  a  le  bec  armé  de 
deux  fortes  dents  ;  le  Crypturus  hi^ 
dentorius  a  les  mandibules  garnies  de 
.  dents  à  leurs  extrémités.  On  dit  les 
.  a/Uennes  des  insectes  bidentées^  quand 
eUes  sont  dentées  des  deux  côtés. 

BIDENTIDÉI&,  adj.  et  s.  f.   pi. , 

Bidentideœ.  Nom  donné  par  Lessing 

à  une  section  de  la  sous-tribn  des  Sé- 

.  sécionidées  hélianthées ,  qui  a  pour 

type  le  genre  Bidens. 

,BmENTlGÈnE,9id].ybidentigerus 
(  bis  9  deux ,  dens ,  dent ,  gero  ,  por- 
ter ),  lUiger  donne  cette  épithète  au 
bec  des  oiseaux,  quand  la  mandibule 
supérieure  est  armée  latéralement  de 
deux  dents. 

BIDlGITÉ^adj.  ,  bidfgitatus  (bis  , 
deux,  digitus  f  doigt).  Les  botanistes 
iiippellent  ainsi  une  feu  il  le  dont  le  pé- 
tiole commun  se  termine  par  deux 
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folioles.  Ex<  Zjrgophyîlum  Fàbago. 
BIDIGITI-PEIVNIÊ,  adj. ,  bid^iti-- 
pinnatus,  Épithète  donnée  au x^mV- 
les  dont  le  pétiole  commun  poi'te  à 
ion  sommet  deux  pétioles  secondaires, 
le  long  desquels  les  folioles  sont  alta- 
diécs.  E\,  Mimosa  purpttn  a^ 
.  BIDOUBLANT,  adj. ,  biduplicans. 
Nom  doàné*,  dans  la  nomenclature 
miuéralogique  de  Haûy ,  à  un  ctistal 
dont  le  signe  est  composé  d'exposans 

2 ui  formeraient  une  progression,  si 
eux  d'entr'eux  n'étaient  doubles.  Ex. 
Chûux  carbonatée  bidoublante, 

BIDUGTVLEVX ,  adj .  ,  biductulo- 
sus.  Se  dit  d^uoe  feuiÛe  stir  laquelle 
on  aperçoit  deux  nervures.  Ex.  Pi- 
hîrichum  bidtictulôsum, 

BIÉCUSSONÉ  9  ad  j . ,  bisculatus.  Le 
Croéodilus  bisculatus  est  ainsi  ap- 
pelé parce  que  sa  nuque  est  armée  seu- 
lement de  deux  grandes  plaques  py- 
ramidales sur  son  milieu. 
.  BIEMBRYONÉ,  adj.^  biembryona- 
tus.  Se  dit  d*une  graine  qui  contient 
deux  embryons.  Ex.  jEsculus  Hip^ 
pocastanum» 

BIÉPERONNÉ9  adj. ,  bicaîcaratus. 
Se  dit  d'un  <oiscau  dont  le  mâle  a  les 
tarses  garnis  de  deux  éperons  (ex. 
Tetrao  bicalcaratiu)y  ou  d'une  plante 
dont  la  corolle  est  munie  de  deux 
éperons  a  sa  base  (ex.  Corysanthes 
bicalcarata  ). 

BIÉPILLE^adj. ,  bispicatus.  Dont 
les  fleurs  forment  deux  épis  par  leur 
disposition.  Ex.  Seirpus  bispicatus. 

BIÉPINEU\,  adj. ,  bispinostis;  qui 
offre  deux  épines ,  comme  le  corselet 
de  la  Formica  bispinosUj  la  partie 
moyenne  de  chaque  côté  du  test  da 
Gonopiax  bispinosus ,  et  la  carapace 
de  la  Ckelys  bispinosa ,  qui  est  four- 
chue eu  arriére.- 

BIÉRÉBIÉ  9  adj. ,  bierematas.  Nom 
donné  par  Mirbel  à  un  fruit  com- 
posé de  denx  érémes ,  comme  le  cé^ 
nobion  du  Cerinthe  major. 

BIFABIBBANCHESy  adj.  et  S.  m. 
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p}.,  Bifaribranchia  {bijarltu^  double, 
P^^l^wL ^  brauchics).  Nom  donuc  par 
llatreille  à  une  famille  de  \a  classe 
des  Gastéropodes,  comprenant  ceux 
oui  ont  les  branchies  situées  sur  les 
deux  côtés  inférieurs  du  corps. 

BIFARIÉ9  adj.  ,  bifarius  ;  zwei^ 
reihig  (ail.).  Se  dit ,  en  botanique  , 
des  parties  qui  naissent  ou  se  dispo- 
sent en  générât  sur  deux  faces  oppo- 
sées ,  en  deux  sch'es  ou  (îles  ,  comme 
les  feuilles  du  Donax  bifarius, 

BIFASCIÉ9  adj.,  bifasciatuj {his , 
deux ,  fascia  ,  bande);  qui  ofFre  deux 
bandes  colorées  sur  un  fond  d'une 
autre  teinte.  Ex.  Ccrcopis  bifnsciàta^ 
Myrmeleon  bijasciatum  ,  Tabanus 
ditania, 

BIFENBU  9  adj .  ,  bifissus  (  bis  , 
deux,  fissusy  fendu).  Ln  ScuteUa 
bifissa  est  un  actinbzoaire  dont  le 
test  offre  deux  entailles  profondes. 

BIFENESTRÉ9  adj.,  bifenestra' 
tus.  La  Chiroscelis  bifenestrala  of^ 
fre,  sur  le  second  anneau  de  son  ven- 
tre ,  deux  taches  roussâtres ,  dont  la 
dernière  paraît  être  membraneuse , 
et  non  cornée ,  comme  le  reste  du 
corps^ 

BIFÈRE^iidj. ,  biferus  {bis,  deux, 
fero^  porter).  Se  dit,  en  minéralo- 
gie ,  d'un  cristal  dans  lequel  chaque 
angle  solide  et  chaque  bord  de  la 
forme  primitive  subit  deux  décrois- 
semens  (  ex.  Cuivre  gris  bifère)  ;  en 
botanique,  d'après  Candojle  ,  d'un 
végétal  qui  porte  fleur  deux  fois 
dans  Tespace  d'un  an. 

BIFERRIQl)£  9  adject, ,  biferricùs. 
Épithète  donnée  ,  dans  la  nomencla- 
ture chimique  de  Berzelius ,  à  des 
soussels  dans  lesquels  l'oxigène  de 
Toxide  f .  rrique  est  multiple  par  deux 
de  celui  qui  entre  dans  le  sel  neutre* 
Ex.  Sulfate  biferrique, 

BIF£RRl)tiIIVEU\  ,  adjcct. ,  bifer- 
ruginosus,  Beudant  appelle  hjraro'» 
jui/ale  bi/errugfneux  le  sulfate  bifer* 
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rique  nalarel  contenant  de  l'eau  ,  oa 
plttizite. 

BIFIDE  9  adj . ,  bifidus  ;  zwêispal'^ 
tig.  Se  dit,  en  botanique,  d'une  partie 
qui  est  divisée  jusqu'à  moitié,  ou  à 
peu  près  ,  en  deux  portions  égales  9 
comme  le  calice  du  Pedicularis  pa^ 
las  tris  ,  les  pétales  du  Drabaverna-^ 
le  stjrle  du  Salicornia ,  le  stigmate 
du  Salix  alba ,  les  anthères  du  Spar^ 
ganium  erectum ,  Varille  du  Latkj^ 
rus  palustris,  UAsilus'  bifidus  a  le 
dernier  article  de  ses  antennes  tubu)é 
et  chargé  d'une  soie  qui  les  fait  pi|- 
raître  bifides .  ^  - 

BIFISSILE9  adj.,  birimosus.  Se 
dit  des  an/Aère^^  quand  elles  sont^^ii 
loges  ,  et  qu'elles  s'ouvrent  par  uoe 
fente  longitudinale  placée  sur  le  mi- 
lieu de  chaqoje  loge  (  cas  le  plus  ot^ 
dinaire  ) ,  ou  par  une  fente  traosyer^ 
sale  (ex.  J[.a^aM£/a/a).' 

BIFISTULEIJX  ,  adj. ,  bifistulasus  ; 
zweirohrig  {h\\.).  Se  dit  a'une/euiUe 
qui  offre  deux  cavités  dans  toute  sa 
longueur.  Ëx.  Lobelia  Dortmanna. 

BIFLâBELLÉ  ,  adj. ,  biflabellatus 
(bis  ^  deux  ,  fiabellian^  éventail  )• 
Ëpilbèle  donnée  aux  antennes  deS 
insectes  ,  quand  elles  sont  branchues 
de  deux  côtés.  / 

BIFLpRE,  adj. ,  biflorus  ;  xwei-- 
bluthig  f  zweiblûmig  (  ail.  )  ;  bifiorà 
(it.)  (^>  ,  deux ,  flos  ,  fleur  )  ;  qui 
porte  ou  qui  renferme  deux  fleurs , 
comme  \&  pédoncule  du  Mniafum  bi» 
fiorum  y  la  cupule  du  Fagus  ,  la  ca- 
lathidê  du  Senecio  bi/lorus  ,  la  gkù» 
me  de  VAira  caryophjrllea^  la  spathe 
du  Narcissus  biflorus.  Vofez  Dia^— 

THK,  DiFLOAlOÈRE. 

BIFOLIÉ  ,  adj. ,  bifolius ,  bifolia-^ 
tus  ;  zweibl'àtlrig  (ail.)  ;  bifillo^bifo» 
gliato  (it.).  Se  dit  à\\ne  ■  plttnte  dont 
la  tige  est  garnie  au  milieu  de  deux 
feuilles  opposées.  Ex.  Orchis  bifoUa^. 
Diphyllum  bifolium  ,  Miteila  di'» 
phfJla,   Voyez  Diputll£. 

BIFOLIOLÉ^   adj.  ^    b\foliolatUi, 
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$«  4^t  d'ttQe^èietTfe composée,  dont 
le  péliole  commun  porte  deux  fo- 
lioles. £x.  Cassia  bijbliolata. 

PlFOliMCULi: ,  s.  m. ,  h'tfMculus: 
Fruit  provenant  d'un  ovtnre  d'abord 
lîuipte  ff  qui  le  partage  jiisqu'à  sa 
Imm^  en  deux  parties,  lesquelles  de^ 
YÛament  deux  foliicales  ou  boîtes  pé- 
ricarpiennes,  forjnées  chacune  d^nne 
seule  italve  pliée  dans  sa  longueur  et 
Miudlée  sur  les  bords.  Ëx.  Apocynéts^ 
lIVOBÉy  adj.^  bifùrus^bifoFotus , 
hiftirfi>r€Uus  ^  qui  est  percé  de  deux 
tlfaiis.  Les  anthères  hi forées  sont  celles 

3 ai  s'ouvrent  par  deux  pores  (ex; 
^ianuM,  ).  La  .  SicuteUa  kifora  est 
lin  •arsio  dont  le  test  offre  deux  ou** 
1  ortçures  obkingues  postérieures. 

MWÙSkÉ»^  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Bi^ 
fiaoa.  Npra  donné  par  Latreille  it  une 
SutolUei  de  Cîrripôdés  di branches  i 
dont  l'operciile  an  tnbe  ett  à  deux 
Vaitan». 

BWaiUPAI<L£a,.adj.  et  s.  m.  pi., 
Bi/oripalia  (  bifowus  ,  bi perforé  , 
paUitan  ,  manteau).  Latreille  ap* 
pelle  arnsi  un  oidre  de  la  classe^dcs 
Conchifères  ,  comprepîvnt  ceux  dont 
le  manteau  ofitre  deux  onvertores  , 
Vune  pour  le  passage  du  pied  ,  l'autre 
propre  aux  déjections. 

BiFCNBUHEy  adj. ,  biformis ;  dofh- 
peligestalug  (all,>  {bis  ,  deux ,  /or' 
mUi  forme  ).  Ëpl^hète  donuée  ,  dans 
la  nomenclature  minéralogique  de 
Btttty  9  à  un  cristal  qui  offre ,  dans 
yensenible  de  ses  faces,  la  combin:ii- 
•OD  ^edeux  formes  (ex.  Baryte  sulfa- 
tée biforme  )f  en  botanique  ,  d'après 
H»  Cassini ,  à  lu  calathidt  des  Synan- 
thérées,  quand  elle  renferme  deux 
sortes  die  fleurs  de  forme  différente 
(ex.  CamomiUe). 

BIFUECiiTiON  ,  s.    f .  ,  bifurcatio' 
CbiSf  fkuxj/urca,   fourche).  En- 
droit où  une  partie  se  divise  en  deux, 
de  manière  à  .offrir    l'aspect  d'une 
fourche. 

Ulf  DB^É  9,  afljccL  ,  bifureatus  ; 


MveigaheUg  ,  sabdfo^mig  (alî.)  ;  bî^ 
forcato  <it.).  Divisé  en  deux  parties 
qui  partent  du  même  point  ;  comme 
la  tige  du  F'aleriand ,  les  pédant 
cules  du  Stenostomum  bifurcaîum  ^ 
les  feuilles  du  Ceratophyllum  demer* 
sum  j  Iç  strie  du  Cardia  Myxa ,  les 
poils,  du  2  hrincia  hispida  ,  \e&  filets 
des  étamin^s  du  Crambe. 

BiGÉUNÉ,  adj.,  bigemlnus^  bi^ 
gtminatus  ,  biconjugatus  ;  doppelt^ 
zweiziihlig  (ail.)  ;  bigeminatg  (it.) 
{bis ,  deux ,  geminus  ,  g^meaiO.  ^ 
dit  :  i^  en  minéralogie,  dans  la  nomen*- 
ciselure  de  H^iiy,  d'un  ci^Lstal  dont 
les  faces  offrent  la  combinaison  de 
quatre  formes  qui,  prises  deux  à  deux, 
sont  de  la  même  espèce ,  comme  deux; 
rl](ombcad^s  et  deux  dodécaèdres  (ex. 
C^us  carbonatée  bigéminée  )  ;  a^  en 
botanique,  d'une  JeuiUe  dont  le  pé- 
tiole commun  se  termine  par  deux 
pétioles  secondaires ,  et  où  chacun  de 
ceux-ci  porte  une  paire  dfi  folioles 
(ex.  Ingabigeminaj. 

BIQÉNE  ,  adj . ,  bigenus  (bis,  deu!x, 
geno ,  engendrer).  ISees  d'Esenbeck 
donne  celte  épithète  aux  arbres  qui , 
sur  la  fin  de  l'été^  produisent  une  se- 
conde mais  faible  pousse  de  feuilles. 
Ex.  Pyrus. 

BIGÉNÈBE  ,  adj. ,  bigeneris  {bis  , 
deux,  genus  y  genre).  Linné  ap- 
pelait ainsi  les  hybrides  ou  métis  nés 
d'individus  appartenant  à  deux  gen- 
res différens. 

BIGIBBEUX  ,  adject.  ,  bigibbosus; 
ui  porte  deux  bosses,  comme  le  bas 
u  pétale  inférieur  de  V lonidium  bi^- 
gibbosum. 

BIOLARiDLXEUX ,  adj.  ,  biglandu- 
losus{bisj  deux ,  glandula ,  glande). 
l/IIecateabiglandulosa  n  ses  feuilles 
munies  de  deux  glandes  un  peu  au« 
dessus  de  leur  base. 

BIGLORLLEVX  ,  adj. ,  blglobosus. 
VInga  bighbosa  a  ses  fleurs  dispo- 
sées en  épis,  qui  sont  resserrés  dans  le 
milîen  ,  et  semblent  par  conséquent 
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tatù 

CQmpoaca  àe  deux  frères  superpin 
sées. 

BIGLUHÉ  9  adj. ,  bîglunuUus.  Se 
dit  d'une  hcasie  qui  renferme  deux 
glumes.  Ex.  Panicum. 

BIGNONIACÉB89  adj.  et  A.  f.  pi.  , 
Rignoniàceœ.  Famille  de  plantes, 
étaUie  par  Jussieu ,  et  qui  a  pour 
tjpe  le  genre  Bignonùu  . 

BKSNONIÉES ,  adj.  et  i.  f.  pi. , 
BdtnwnUœ^  Nom  donné  par  A.  Ri— 
chardà  une  section  de  la  famille  des 
Bîgnoniacées,  ayant'ie  genre  Bigno" 
nùt  pour  type. 

BIGBlAWLAIRE  ,  adj. ,  bigranur^ 
loris  {bisj  ôeujLj  graihum^  grain). 
t/Echinus  bigranularis  a  ses  tuber* 
cules  disposés  partout  sur  deux  sé- 
ries. 

BIBASTÉ,  adj.  ,  bihastaius  (  bis  , 
deux,  Aat/h,  hache),  h^  Rhinolo» 
phiu  bihastatus  a  sur  le  nez  deux  ap- 
pendices foliacés ,  tous  deux  en  forme 
de  lance. 

BI0YDBIQUE9  adj.,  bihfdrîcus. 
Berzelius  appelle  pAoïs/^Azire  biJifcùri" 
que  celui  qui  contient  deux  fois  au- 
tant d'hydrogène  que  le  premier  de^ 
gré  de  combinaison  dcBnie  des  deux 
corps.  L'existence  de  ce  corps  n'est 
que  présumée.  Le  seul  qui  s'en  rap- 
proche ^  et  qui  a  été  découvert  par 
H.  Davy ,  parait  être  un  mélange  des 
phosphures  monohydrique  et  bihy- 
dnque. 

BIUYDBOSULFAXE  9  s.  m.  ,  bihy- 
drosulfas.  f^om  donné  par  fieiidant 
à  un  bisulfatequi  contient  de  l'eau  de 
cristallisation. 

BIHYPOSULFABSKNITE ,  s.  m.  , 
bihyposulfarsenis.  Nom  donné,  dnns. 
la  nomenclature  chimique  ^e  Berze- 
Kos ,  h  un  siirsulfosel  dans  lequel  le 
sulfide  hyparscnicux  est  en  propor- 
tion double  de  celle  qui  existe  dons 
]«  sel  considéré  comme  neutre.  Ex. 
Bi/tr posai  far semt'j  potassique. 

BlIODÎIU  4  s.  m. ,  biiodureium , 
^l'/Wr/i/;».  Composé,  qui    conUeoi 


deux  fo»  autant  diode  ^'un  iodtir< 
simple.   Ex.  BUodure  ammomque. 

BUDGVéyadj.,  bijugatus;  zvifet^ 
paartg  {a\\.)  ;  accopiato  (it.)  (bis, 
deux ^jitgum,  paire).  Épithète  don- 
née ,  en  minéralogie ,  dans  la  nomen- 
clature de  Haiiy ,  à .  un  cristal  dans 
lequel  les  décroissemens  naissent  deux 
à  deux  sur  les  bords  ou  sur  les  angles 
(  ex.  Cfiaux  carbonatée  bijuguée  )  \ 
en  botanique ,  à  wagi feuille  composée , 
qui  a  deux  paires  de  folioles  oppo- 
sées deux  à  deux  (ex.  MeUcooea  bi-^ 
juga). 

BILABIE  9  adj. ,  bilafiaius; zwei» 
Uppig  (ail.)  {bis^  deux  ^  IMum , 
lèvre).  Se  dit ,  en  bbtanique ,  d'une 
partie  qui  a  deux  portions  principa- 
les, Tune  supérieure,  l'autre  infé- 
rieure^ en  tr'ouvertcs  et  disposées  à  la 
manière  des  lèvres  des  animaux  , 
comme  le  calice  des  Salfia ,  la  co-* 
rolle  des.  RhinaïUhus  ,  ïindusie  du 
Trichomanes  bilabiatum ,  les  pétale 
tabulés,  avec  un  limbe  à  deux  lèvres; 
du  Nigella  satit^a*  .  • 

BHLAMELLJéy  ad}.  ,  bdamelbatiu 
(bis y  deux,  lamella^  lamelle)  ;  qui  est 
composé  de  deux  lamelles  ,  comme 
le  stigmate  du  Martynia  proboscî" 
dea»  Cette  épithète  est  donnée  aux 
cloisons  marginaires.,  quand  elles 
sont  formées  chacune  par  deux  val^ 
ves  contiguës ,  dont  les  bords  ren- 
trans  pénètrent  dans  l'intérieur  de  la 
capsule  ,  en  sorte  qu'elles  se  séparent 
en  deux  lames ,  à  l'époque  de  k  dé>r 
hisceoce  (ex.  Digitalis  purpured),  Lft 
Spongia  bilamellala  est  une  sorte 
d  entonnoir  pédicule,  qui  se  termine 
par  deux  grandes  lames  parallèles. 

BUATÉBAL ,  adj.,  bilateralis  (bis^ 
deux,  latus ^  côté).  On  dit^  en  bor 
X4km{!^ne  i  feuilles  bilatérales^  d'après 
Mirbel ,  celles  qui,  partant  de  points 
différens ,  se  dirigent  de  deux  c6téa 
opposés  (ux.  Taxus  baccata);  placent 
taire  bilatéral^  celui  qui  est  placé  sur 
deux  côtés  opposés  du  périoarpe.(ex,. 
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jjRibes,ruirum)\  lobes  d'anthères  &^- 
lalérauxy  ceux  qui  sont  sépares  et 
placés  de  deux  côlés  opposés  du  filet 
(ex.  Bigonia  dichotoma)^  ou  du  cen« 
Jbectif  (ex.  Tradescantia  virginica). 
Un  animal  bilatéral  est  celui  qu'on 
peut  partager  en  deux  côlés  similai* 
re»,  situés  a  droite  et  à  gauche  du  plan 
sécant  qui  passerait,  par  la  longueur 
du  corps. 

fiI|uICHÉNAT£,  s.  m. ,  bilichenas. 
Sursel  qui  contient  deux  fois  autant 
d'acide  lichénique  f|ue  le  llchénate 
neutre  de  la  même  base. 

BILIGIILÉ^  adî.,  biligulatus  (bis, 
deux,  ligula,  lanière).. H.  Cassini 
dp^ne  relie  épithèle  à  la  eoroUe  des 
Synanlhérées,  lorsque  le  limbe  se 
prc^nge  en  deux  languettes  ,  l'une 
#9Ltérieure  ou  postérieure,  l'autre  in- 
terne ou  antérieure.Ëx.  Gammartkron 
biiigulaiùm, 

BILIGULIFORIIIE,  ad}«  ,  biHgu-^ 
iiformis,  Êpilhèle  <lonnée  par  H. 
Cassini  à  un  genre  iudélerminé  de 
corolle  de  SjnanthtTées  ,  dont  le 
limbe  semble  se  prolonger  en  deux 
languettes. 

9ILIIVGDE,  ad}. ,  bUinguîs  (  bis , 
deux,  lingua,  langue).  Le  Jodamia 
aUnguis  est  un  testacé  fossile  dont 
letnouie  de  la  valve  inférieure  a  la 
plus  grande  ressemblance  avec  le  bout 
d'une  langue  àé  bœuf. 

BILOBÉ^  adj.  ^bilobus ,  bllobaius; 
zweilappig  (ail.)  (^i^r ,  daix,  lobus , 
lobe).  Se  dit,  en  botanique,  d'une 
partie  qui  offre  deux  divisions  sépa- 
rée^ par  un  sinus  obtus  plus  ou  moins 
arrondi  à  sa  base,  qui  est  divisée 
jusqu'à  moitié  à  peu  près  en  deux 
portions  d'une  longueur  et  d'une 
épaisseur  notables  ;  comme  les  ani heu- 
res de  la  plupart  des  plantes^  les  cap^ 
suies  du  F'eronica  biloba ,  le  stig-* 
jnafedu  CheUdonium  glaïuium,  Vem» 
brj'on  des  plantes  dicotylédones  ,  les 
cotylédons  du  Brassica  oJeracea  ,  le 
périsperme  du  Coccoloba.  On  appelle 
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en  zoologie  jiurata  'bilobata  un 
poisson  qui  a  la  nageoire  caudale 
fourchue  ,  et  Terebralula  bilobata 
une  coquille  dont  la  valve  inférieure 
offre  un  excavation  médiane  qui  la 
rend  presque  bilobée. 

.BILOGIJK.AI1UB:,  adj.  ,  bilocularis; 
zweifdeherig  (ail.)  (  bis  y  deux ,  locu^ 
lus  y  loge).  Se  dit:  eh  botanique  > 
d'une  baie  (ex.  Ligustriun  vulgare) , 
d'une  capsule  (  ex.  Syringa  vulga^ 
ris) ,  d'une  pjrxide  (ex.  Hyoscyamus 
^^g^r)j  d'un  érème  {ex.  Cerinthe 
major  ) ,  à* anthères  (  ex.  Orchis  bi^ 
Jblia)\  d'un  noyau  (ex.  Ziziphus 
satit^us),  d'un  légume  (ex.  As  ira» 
gcUus  exscapus) ,  d'une  earcérule 
(ex.  Circaa  iutefiana) ,  qui  ont  deux 
loges  ;  d'une  feuille  qui  est  étroite , 
presque  cylindrique ,  ayant  intérieu- 
rement deux  cavités  à  côté-  l'une  de 
l-'autre ,  dues  probablement  à  l'enrou- 
lement des  bords  (ex»  Lobelia  Dort" 
mannia).  En  zoologie,  \c  Mytilus 
bilocularis  est  ainsi  nommé  li  cause 
d'une  lame  septiforme  qui  couvre  à 
l'intérieur  une  partie  de  la  cavité  du 
crochet. 

BILOPHE,  adj.,  bilophus  (  bis ^ 
deux  ,  >ô<p9ç,  huppe).  Le  Trochilus 
bihphos  porte  un  paquet  de  longues 
plumes  effilées  derrière  chaque  œil. 

BïïUmJLÈy  adj.,  bilunulatus  {bis y 
deux,  lunuluy  croissant);  qui  est 
marqué  de  deux  taches  en  forme  de 
croissant.  Ex.  Zabrus  bilunulatus  , 
Leia  bilunula. 

BlBfACULÉy  adj.,  bimaculatus  ^ 
bimaculosus  (bis,  deux,  macula,  ta- 
che) ;  qui  est  marqué  de  deux  taches 
d'une  couleur  autre  que  celle  du 
corps.  Ex.  Gobiesox  bimaculatus , 
Nitidula  himaculata  ,  Noctua  bima-^ 
culosa, 

BIMALATEy  s.  m.,  bimalas.  Nom 
donné  a  un  sursel  qui  contient  deux 
fois  autant  d'acide  malique  que  le 
sel  neutre  de  la  même  base.  Ex*  Bi-» 
malale  zincique. 
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BIMANESy  adj.  et  s.  m.  pL,  Bi^ 
moM  (iisy  àeux^  manus^  main). 
Bliniieiibach,  Cuvier,  Buméril ,  Ran- 
za^r^  Latreille  et  Desmarest  donoent 
ce  nom  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Maromiféres,  comprenant  ceux  qui 
n*ont  de  mains  qu'aux  extrémités  an- 
térieures seules  ,  ou  les  hommes  ; 
Borj,  au  même  ordre,  auquel  il  asso- 
cie le  genre  Orang;  et  Blainville ,  à 
une  Êimille  de  reptiles  sauriens  ,  dans 
laquelle  il  range  ceux  qui  n*ont  que 
des  pattes  antérieures ,  sans  pieds  de 
derrière. 

BHUARGARATE  ,  s.  m. ,  bimarga-' 
ras.  Êpilhète  par  laquelle  on  désigne 
un  sursél  qui  contient  deux  fois  au- 
tant d'acide  margarique  que  le  sel 
neutre  de  la  même  base.  Ex.  Bimar^ 
garate  potassique» 

BIBIARGINIÊ,  adj.  ,  himarginatus 
(^iV,  deux,  margo  ^  bord).  UEu^' 
gtnia  bimarginata  offre  une  double 
nervure  contiguë  au  bord  externe  de 
ses  feuilles.  Le  PUurotoma  bimargi" 
nota  a  ses  tours  de  spire  bordés  en 
haut  et  en  bas. 

BEMÉTRIQUE,  adj.  ,  bimetricus 
(^iV  y  deux  y  ^CTpcu ,  mesurer) ,  Épi- 
tbète  donnée ,  dans  la  nomenclature 
mînéralogique  de  Hauj ,  à  un  cristal 
dans  lequel  deux  décroissemcns  font 
naître  des  faces  relatives  à  deux  so- 
lides de  dimensions  très-différentes , 
comme  lorsque  la  forme  de  Tun  est 
très-surbaissée'et  celle  de  l'autre  élan- 
cée (ex.  Chaux  carbonates  binié" 
trique). 

BnimTE,  adj.,  bimixlus,  Épi- 
thète  donnée ,  dans  la  nomenclature 
mînéralogique  de  Hatij ,  à  un  cristal 
qui  résulte  de  deux  lois  mixtes  de  dé* 
croissément.  Ex.  Chaux  carbonatée 
hùrtixte,' 

BIMOLYBDATE,  s.  m.  ,  bimolfb- 
das.  Nom  donné ,  dans  la  nomencla- 
ture chimique  de  Berzelîus,  h  un 
sursel  dans  lequel  Toxigène  de  l'acide 
moljbdique  est  miiliîple  par  deux  dé 
I. 
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celui  de  la  base.  Ex..  Bimolybdate 
ammonique. 

BmUGRONÉ  ,  adj. ,  bimucronatu 
(^bisf  deux  ,  mucro,  pointe).  Le  Cel' 
lepora  bimucronata  a  les  ouvertures 
des  cellules  de  ses  polypes  garnies  de 
deux  pointes  opposées. 

BINAIRE, adj. ,  binarius.  Épilhète 
donnée ,  par  les  chimistes  ,  à  un  com^ 
posé  qui  résulte  de  la  combinaison  de 
deux  corps  simples,  et  par  les  miné- 
ralogistes ,  d'après  Haiij ,  à  un  cris" 
tal  produit  en  vertu  d'une  seule  loi 
de  décroissement  par  deux  rangées 
(  ex.  Chaux  carbonatée  binaire)» 

BIIVÉ,  adj.^  binus ,  binatOs ^  ^c- 
zweit  ,  zweizàhlig  (  ail.  ).  Ëpithète 
donnécva  des  feuilles  qui  sont  divisées 
profondément  en  deux  parties  (  ex. 
Dr  oser  a  binata)  ^  ou  fendues  du  som- 
met a  la  base  en  deux  lobes  (ex.  Je/^ 
fersonia  binata)  ,  ou  composées  et 
formées  d'un  pétiole  commun  qui  ne 
porte  qu'une  seule  paire  de  folioles 
{ex.  Hardivickia  binata), 

B1IVERYÉ  ,  adj. ,  binermtus ,  bi^ 
nerçfiùs  y'  bicluctuhsus  ;  qui  est  muni 
de  deux  nervures  longitudinales, 
comme  les  phjrllodes  de  V Acacia  bi^ 
nen^atum,  les  feuilles  du  PUotri^ 
chum  biductulosum  et  du  Lepido" 
pilum  binerve* 

BINERVULÉ,  adj.,  biner mlatus: 
MirbeL  donne  cette  épithète  skupla-^ 
centaire ,  lorsqu'il  offre  deux  ner- 
vures ou  cordons  vasculaires,  formés 
par  la  réunion  des  vaisseaux  conduc- 
teurs et  nourriciers. 

BINIFLORE  ,  adj. ,  biniflorus  {bi^ 
nus  y  double,  flos  ^  fleur)  ;  qui  porte 
deux  fleurs  rapprochées  l'une  à  côté 
de  l'autre,  comme  les  pédoncules  du 
Rhamnus  biniflorus, 

BINITRATE , s.  m.,^«>ij7raj.Épt- 
thcte  donnée  à  un  sursel  dans  lequel  la 
quantité  d'acide  nitrique  est  double  de 
celle  qui  existe  dans  le  sel  neutre  dé 
la  même  base.  Ex.  Binitrate  strych* 
nique, 

II 
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BINOAWVtliâlRE  9  adj. ,  hinoarf 
jmlqris,  EpitIiètedonnée,clansla  no- 
jxtenclnture  minéralogiquc  de  Ilaûy , 
à  on  prisme  hexaèdre  régulier ,  mo- 
difié par  des  facettes  disposées  en  an- 
jleau  autour  de  cbam;ie  base  et  qui 
proviennent  d'un  decroissement  par 
deux  rangées.  Ex.  Chaux  phosphatée 
bihO' annulaire, 

BINOGULÉS,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Binoculi,  Lister  donnait  cetle  épithète 
%  une  division  des  insectes  aptères , 
comprenant  les  araignées  à  deux 
yéùx. 

BIlVOQUADRa']\ITAlB£  ^  ad}.,  bi- 
noquadriunitàrius.  Nom  donné ,  dans 
Ta  nonjenclature  minératogique  de 
Hùûy ,  à  un  cristal  qui  résulte  de 
.  cinq  décroissemens  ,  l'un  par  cinq 
rangées ,  et  chacun  dés  quatre  autres 
par  une  seule  rangée.  Ex.  Baryte  sul^ 
fdtée  hinoquadriunitqire, 

BIXOSElVAiUllE ,   adj.  ,  binosena- 
rius,  Épithète  donnée ,  dans  la  no- 
jnencîature  minéraîogique  de  Haiiy, 
a  tin  cristal  qui  esl  produit  en  vertu 
de   deux    décroissemens  ,    l'un   par 
deux,  l'autre  par  six  rangées.  Ex. 
Cfiaux  carùonatée  binosénaire. 
'  BPVOTÊKNÀIBÊ  ,   adj.,    binoter- 
narius  \binus  ,  double  ,  ternarius , 
triple).  Nom  donné  ,  dans  la  nomen- 
clature minéraîogique  dé  Haûy  ,  à  un 
cristal  produit  en  vertu  de  deux  dé- 
croisscnïcns  ,  l'un  par  deux  ,  l'autre 
par  trois  rangées.   Ex.  Fer    oligiste 
Binoternaire, 

BI\OTmL'KIT/URE  9  adj.  ,  bino- 
iriunîtariiis  (^biniis  ,  double,  très  , 
trois  ,  imitas ,  unité).  Nom  donné  , 
dans  la  nomenclature  minéraîogique 
Je  Haiiy ,  à  un  cristal  provenant  de 
quatre  décroissemens ,  l'un  par  deux 
rangées,  et  chacun  des  trois  autres 
par  une  seule.  Ex.  Chaux  carbonaice 
pinot  riunilaire. 

* BINOXAL ATE.  F'of.    Bioxalate. 
'  '  tiitfCElLLé,  adj. ,  hioceliatus ;  qui 

^st  marqué  de  deux  taches  en  forme 
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d*œil,  noires  et  entourées  de  blanc. 
Ex.  Chironectes  biocetfatus, 

BIOCHIMIQUE  ,  adj. ,  biochymicus 
(Ptoç,  vie ,  ;^)i|jisîa ,  chimie).  Harless 
appelle  yôrcc  ^locA/mii^i^^  l'action  que 
lés  corps  odorans  exercent  sur  la  ma- 
tière organique  animale  et  sur.  la  force 
nerveuse  ,  pour  produire  la  sensation 
des  odeurs. 

BI0GOLÉ,adj.,  biocuîatus  {bis, 
deux^  oculus  j  œil)  ;  qui  offre  deux 
taches  d'une  autre  couleup  que  celle 
du  corps ,  comme  le  Crioceris  biocu- 
latay  dont  les  élytres  portent  deux  ta- 
ches jaunes  bordées  de  noir,  ou  !'£- 
phemera  bioculata  ,  dont  la  tête  est 
chargée  de  deux  tubercules  jaunes  ; 
qui  présente  deux  trous,  comme 
VHippurites  bioculata ,  coquille  uni- 
valve  cloisonnée,  dont  la  dernière  loge 
est  formée  par  un  opercule  percé  de 
deux  trous  rapprochés  l'un  del'autre. 
BIÔDYlVAJMIQtE^adj.  ,  bioefy-na- 
micus  (  pto; ,  vie ,  Jûva/At;,  force).  Sy- 
nonyme de  biochimique  (  vof,  ce 
mot)  ,  employé  par  Harless. 

^  BIOGÊNE  ,  adj.  ,  biogenus  (  ptoç , 
vie ,  7«vvâw ,  produire).  Epithète  don- 
née par  Candolle  aux  plantes  para- 
sites cryptoffames  intestimàles  qui  vi- 
vent sous  l'épiderme  des  végétaux 
vivans,  comme  les  Uredo ,  les  jEci^ 
dium,  les  Puccinia,  etc. 

BIOLÉATE,  s.  m.  ,  bioleas.  Nom 
donné  à  des  sursels  qui  contiennent 
deux  fois  autant  d'acide  oléique  une 
les  sels  neutres  de  la  même  base.  Ex. 
Bioléate  potassique, 

BIOLOGIE,  s.  f.,  biologiaj  Le-' 
benslchrcy  Lebcnskunde ,  Lebenswis' 
senschaft  (  ail.)  (ptoç,  vie,  ).07o; ,  dis- 
cours). Partie  de  la  physiologie  qui 
traite  de  la  vie  en  général,  ou  des 
diverses  formes  de  la  vie  considérée 
d'une  manière  générale. 

BIOLOGIQUE,  adj.  ,  biologicus  ; 
qui  est  relatif  à  la  biologie. 

^  filOLl  CtIKlOX  ,  s.  m . ,  biolfcknion, 
linîjrchnium  i^io;^  vîc,  W^jvoç^  îanipej, 


Synonjme  inusité  de  chaleur  vitate. 

BIONOUIGVLÉ  ,  adj.,  àiunguicuh^ 
ius  {bis j  Aenx ,  unguis^  ongle).  Se 
dît  dHin  tarse  d'insecte ,  quand  il  est 
terminé  par  deux  crochets. 

BIOSOPHIE  9  s.  f.,  biosopkia  (pfocf 
▼îe,  ffofia,  science).  Synonyme  de 
Biologie  {voy.  ce  mol),  dont  s'est 
servi  Troxler. 

BIOSPHÈRE^  s.  f.  ,  hiosphara  ; 
Siosphàre  y  Lehenskugelchen  (ail.). 
fiom  donné  par  Mayer  aux  atomes 
élémentaires,  de  forme  globuleuse  , 
qu'il  suppose  être  la  base  de  tous,  les 
corps  vivans,  et  produire  par  leur 
réunion  tous  les  êtres  organisés. 

BIOTES9  s.  m.  pi.  ,  Biota.  Hill 
réunit  sous  ce  nom  les  Méduses  ,  les 
Actinies  et  les  Hydres ,  dont  il  forme 
un  groupe  fort  singulier. 

BIOTIQUE,  ad j.  ,  bioîicus  {Bioç  , 
vie).  Quelques  physiologistes  donnent 
cette  épithète  à  une  substance  impori' 
dérahh  hypothétique ,  qu'ils  suppo- 
sent être  l'agent  ou  le  principe  vital 
matériel. 

BIOVl3Lé  j  adj . ,  hioi^ulatùs  ;  zwey- 
eierig  (ail.)  (ii>,  deux ,  of^um ,  œuf). 
Se  dit ,  en  botanique,  d'une  loge  d'o- 
vaire qui  contient  deuxovulesy  comme 
dans  les  Euphorbiacées, 

•  BIOXALATE ,  s.  m,  ,  bioxalas. 
Epithète  donnée  à  des  sursels  qui 
contiennent  deux  fois  autant  d'acide 
oxalique  que  les  sels  neutres  de  la 
même  base.  £x.  Bioxalate potassique. 

BIOXIDE  ,  s.  m.,  bioxfdum-OTiiàe 
au  second  degré  d'oxidation.  Ex.  Bi* 
oxide  ur unique, 

BIPALÉOLÉ  ,  adj.  ,  bipakolatus 
{bis y  deux,  palea^  paillette)^.  Epi- 
thète donnée  par  Mirbel  à  la  lodiculcj 
quand  elle*est  formée  de  deux  paléo- 
les.  Ex.  Tripsacum  dactyldîdes. 

BIPALUCÉ  ,  adj . ,  bîpalmatus  (  bis , 
deux  ,  palmuy  palme  ).  Une  feuille 
composée  est  dite  bipalmée,  quand  les 
pétioles  partiels  naissent  en  diver- 

getint  du9ommetdu  pétiole  commun  | 
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et  portent  -  eux-mêmes  des  Folioles 
distribuées  d'après  le  même  système.. 

BIPAtPÉ,  adj. ,  bipahatus  (bis, 
deux ,  palpo ,  toucher).  Kirby  donne 
cette  épithète  à  une  bouche  imparfaite 
d'insectes,  qui  ofifre  seulement  des 
palpes  maxillaires.  Ex.  Tabârms,   * 

BIPABTI9  adj.,  bipartilus  {bis, 
deux',  pars^  partie).  Se  dit ,  en  'bo<- 
tanique ,  de  toute  partie  qui  est  divi- 
sée en  deux'  jusqu'au  dessous  du 
milieu  ,  ou  jusqu'auprès  de  sa  base , 
comme  le  calice  des  Orobanches  ^  les 
pétales  du  Silène  bipartita,  les  stiptdes 
du  F'icia  bipartita  ,  le  placentaire  da 
Ribes  nigrum,  le  style  du  Casuarina, 
les  feuilles  du  Cyclanthus  bipartilus. 
Les  entomologistes  appellent  biparties 
les  antennes  des  insectes  qui  sont  di-* 
visées  jusqu'à  la(*base  en  deux  bran- 
ches presque  égales. 

BIPARTIBLE  ,  adj.  ,  '  bipartibilis 
{ bis  y  deux ,  pars  ,  partie  )  ;  qui  est 
susceptible  de  se  diviser  spontanémenlf' 
en  deux  parties  ,  comme  le  crémo-^ 
carpe  'des  Ombelliferes  ,  la  capsule 
des  Scrofulaires  ,  le  placentaire  des 
Astragales. 

BIPARTIS,  adj.  et  s.  m.  pi.  ,  Jîi- 
partiti.  Nom  donné  par  La  treille , 
Guvier  et  Eichwald  à  une  sectibn  de 
la  tribu  des  Carabiqnes',  comprenant 
ceux  qui  ont  le  corselet  sépâiré  de 
l'abdomen  par  un  intervalle  biie.n  pro- 
noncé. 

BIPCGTINÉ,  adj.,  bipectinaius; 
doppeltgekammt  (ail.)  {bis^  deux  ^ 
pecten  y  peigne  ).  Ëpilhète  donnée 
aux  antennes  des  insectes ,  quand 
.elles  sont  pectinées  des  deux  côtés , 
comme  celles  des  mâles  de  VAlychia 
•chimera* 

BIPÈDE 9  adj.  cts.  m. ,  bipes(fiisy 
deux ,  pes^  pied  )•  Se  dit  d'bii  animal 
qui  marche  sur  deux  pieds  seulement^ 
comme  l'homme  ,  les  oiseaux  et  plu<« 
sieurs  reptiles. 

BIPÈDES,  adj.  et  s.  m,  pi.  ^  JJi- 
pcd^Si  Nom  dodné  par  Ikitroulc  à  une 
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section  de  la  classe  des  Mammifères  i 
comprenant  ceux  qui  sont  privés  de 
meitibres  postérieurs,  et  qui  n'ont 
par  conséquent^  que  deux  membres. 

BIPELTÉS.    F^<yyez  BiguihassÉs. 

BIPENNATIFIDE  9  adj. ,  bipenna^ 
tifidus  }  doppeltfiederspaltig  (ail.  )• 
i^'dit,  en  botanique  ,  d'une  j^m7/e 
pinnée  dont  les  divisions  sont  elles- 
mêmes  pinnatifides.  £x.  Phacelia  bi» 
pennatifida  ,  Lepidîum  bipennatifi" 
dum, 

BIPENNE  9  adj.  et  s.  m. ,  bipennis 
(b£i  ,  deux ,  penna  ,  aile).  Quelques 
naturalistes  ont  employé  ce  terme  en 
place  de  diptère,  f^oyez  ce  mot. 

BIPENNE  9  adj. ,  bipinnatus  ,  du^ 
pUcato  "pennatus  ;  âoppeltgefiedert 
(ail.);  bipennato  (it.).  Epithète  don- 
née par  les  botanistes  à  une  feuille 
dont  le  pétiole  commun  fournit  laté- 
ralement des  pétioles  secondaires  , 
sur  les  côtés  desquels  sont  attachées 
les  folioles.  £x.  Didesmus  bipinnatus. 

BIPENNES  ,-adj.  et  s.  m.  pL,  Bi- 
pennia.  Lutreille  désigne  sous  ce 
nom  une  coupe  de  la  division  des  in- 
sectes anéljtres  ,  comprenant  ceux 
qui  n'ont  que  deux  ailes. 

BIPERFORÉ,  adj.,  biperforatus. 
Se  dit  d'uti  organe  qui  offre  deux 
ouvertures  ou  perforations,  comme 
le  nez ,  par  exemple. 

BtpiTALÉy  adj. ,  bipetalus  ;  qui 
a  deux  pétales  seulement ,  comme  le 
Tropixolum  bipetalum  ,  espèce  re- 
marquable par  l'avortement  de  deux 
de  ses  pétales. 

BIPHORES  ,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Bi^ 
phora.  Nom  donné  par  Cnvier  à  une 
famille  de  la  classe  des  Acéphales  , 
comprenant  ceux  dont  le  manteau 
cvlindracé  est  ouvert  aux  deux  bouts  a 

BIPHORIDÉES9  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Biphoridœ.  Nom  donné  par  G. -S. 
Macleaj  à  une  famille  de  la  classe  des 
Tuniciers ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Biphore  (Salpa), 

BIPBOSPHlTEy  s.    m.  j   biphos" 
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phtu,  Epithète  donnée ,  dans  la  no- 
menclature chimique  de  Berzelius,  à 
des  sursels  dans  lesquels  l'oxigène  de 
l'acide  phosphorique  est  multiple  par 
deux  de  celui  delà  base.  Ex.  Biphos" 
phate  calcique. 

BIPHOSPHITE  ,  s.  m. ,  biphosphis. 
Epithète  donnée  ,  dans  la  nomencla- 
ture chimique  de  Berzelius ,  à  des  sur- 
sels dans  lesquels  l'oxigène  de  l'a- 
cide phosphoreux  est  multiple  par 
deux  de  celui  de  la  base.  Ex.  Bi^ 
phosphite  barytique. 

BIPHOSPHURE  9  s.  m. ,  biphosphu- 
retum.  Nom  donné  à  une  combinai- 
son de  phosphore  avec  un  autre  corps 
simple ,  dans  laquelle  le  phosphore 
est  en  proportion  double  de  celle  que 
contient  une  autre  combinaison  de  ces 
deux  mêmes  corps. 

BIPLIE9  adj.  ,  biplicatus  {bis  j 
deux  ,  plica ,  pli  ).  CandoUe  donne 
cette  epithète  aux  cotylédons^  quand 
ils  sont  plies  deux  ibis  sur  eux- 
mêmes  transversalement.  Les  con- 
chjliologîstes  l'appliquent  aussi  à  des 
coquilles  qui  portent  deux  plis  à 
la  columelle  (ex.  Fusus  biplicatus  , 
Fasciolaria  bipUcata), 

BWLISSÉ.  Ployez  BiPLiè. 

BIPLOMBIQVE^adj.,  biplumbicus. 
Nom  donné ,  dans  la  nomenclature 
chimique  de  Berzelius ,  à  des  soussels 
dans  lesquels  l'oxigène  de  l'oxide 
plombique  est  multiple  par  deux  de 
celui  de  l'acide.  Ex.  Chromale  bi" 
plombique. 

BIPLUMÉ  ,  adj.  ,  biplumatus  {bis^ 
deux  ,  pluma,  plume]  ;  qui  porte 
deux  plumes.  UArethusa  biplumata 
a  deux  des  cinq  divisions  de  son  pé- 
rîgone  longues  ,  grêles  et  garnies  la- 
téralement au  sommet  èc  cils  qui 
imitent  les  barbes  d'une  plume. 

BIPOINTXJ.   f^ôyez  Bimucronb. 

BIPOLAIRE  ,  adj.  ,^  bipolaris  {bis , 
deux,/7o/aj,  pôle).  Epithète  donnée 
par  Erman  aux  corps  conducteurs 
imparfaits  de  réleclricité ,  à  ceux 
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^i  n'exercent  qu'une  action  faible 
ou  simplement  partielle  sur  la  pile 
mise  en  communication  avec  énx  , 
e'est-à-dire  qui^  en  même  temps  qu'ils 
déterminent  une  circulation  d'un  pôle 
à  l'autre,  ont  leurs  deux  moitiés 
constituées  dans  des  états  électriques 
opposés. 

BIPOLABITÉ^s.  f. ,  hipolaritas. 
Etat  d'un  corps  électrique  ou  magné- 
tique qui  manifeste  deux  pôles  doués 
d'une  vertu  contraire. 

BIPONCTUÉ  5  adject.,  bipunctatus 
'{bis  j  deux  ,  punctum  ,  point)  ;  qui 
est  marqué  de  deux  points  colorés. 
Ex.  Bruchus  bipunctatus  y  Cocci" 
neUa  bipunctata ,  Acrydium  bipunc 
tatum ,  Anthrax  distigma, 

'•  BIPOREUX  ,  adj .  ,  biporosus  {bis  , 
deux ,  porus ,  pore  )•  Se  dit ,  en  bo- 
tanique ,  des  anthères ,  quand  elles 
s^ouvrent  à  leur  sommet  par  deux  po- 
res. Ex.  Solanum  nigrum. 

BIPOTASSIQUE9  adj.,  bipotasn- 
eus.  Épilhète  donnée ,  dans  la  no- 
menclature chimique  de  Berzelius ,  à 
des  soussels  dans  lesquels  l'oxigène 
de  la  base  est  multiple  par  deux  de 
celui  de  Tacide.  Ex.  Borate  bipotas^ 
sique, 

BIPUPILLÉS9  adj.  et  8.  m.  pi.  j 
Bipupillati  (  bis ,  deux  ,  pupilla^  pu- 
pille ).  Latreille  appelle  ainsi  une 
.tribu  de  la  famille  des  Cjprinides  , 
comprenant  les  poissons  qui ,  comme 
VAnableps  ,  ont  deux  pupilles,  la 
cornée  et  l'iris  étant  divisés  en  deux 
parties  par  une  bande  transversale. 

BIPIJSTULÉ,   adj.  ,    bipustuiatus 
(  bis  ,  deux ,  pustula ,  pustule  )  ;  qui 
oflfre  deux  points  rouges  sur  un  fond 
noir  ou  d'une   teinte  obscure.    Ex.» 
Elater  bipustuiatus  ,  Nitiduia  bipus- 

tulata» 

BIRAMÉ,  adj.  ,  birematus.  Savî- 
gny  et  Blainville  donnent  cette  épi- 
tbète  à  l'appendice  des  Chétopodes, 
qui  est  en  forme  de  deux  rames ,  Tune 
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supérieure  ou  dorsale ,  l'autre  infé- 
rieure bu  ventrale. 

BIRAYÉ  9  ad  j . ,  biràdiatus^  bUinea-' 
tus  ;  qui  est  marqué  de  deux  raies 
colorées.  Ex.  Cardium  biradiatum, 
Pleuronectès  bilineatus, 

BIRÉFRINGENT,  adj. ,  birefrin" 
gens.  On  donne  ce  nom  à  un  prisme 
de  chaux  carbonatée  ou  de  cristal  de 
roche  ,  achromatisé  avec  du  verrez 
et  travaillé  de  telle  sorte  qu'en  don- 
nant des  inclinaisons  convenables 
aux  faces  latérales  ,  on  obtient  deux 
images  plus  ou  moins  séparées. 

BntHOMBOIDAL  ,  adj. ,  birhom^m 
boïdalis.  Épithète  donnée,  dans  la  no- 
menclature minéralogique  de  Haiiy, 
à  un  cristal  dont  la  surface  est  com- 
posée de  douze  faces  qui ,  étant  pri- 
ses six  à  six  et  prolongées  parla  pen- 
sée jusqu'à  s'entrecouper ,  forme- 
raient deux  rhomboïdes  différens.  Ex. 
Fer  oUgiste  birhomboïdal. 

BlRONCnVÉ,  adj.  ,  birtmcinattts. 
Le  Laminaria  biruncinata  est  ainsi 
appelé  parce  que  sa  lame  produit  sur 
les  bords  des  pionules  rondnées. 

BIROSTRÉ,  adj.^  birostris  ,  bi^ 
rostratus-  (bis  ,  deux  ,  rostrum ,  bec). 
Se  dit ,  en  botanique ,  d'une  graine 
qui  est  surmontée  de  deux  pointesfor- 
mées  par  la  base  du  style  (ex.  Brixa 
média);  en  conchyliologie,  d'une  co- 
quille dont  chaque  extrémité  se  pro- 
longe en  un  long  tube  droit  (ex» 
Of^ula  birostris). 

BISADDITIF  9  adi. ,  bisadditipus, 
Épithète  donnée ,  dans  la  nomen- 
clature minéralogique  de  Haiiy ,  à 
un  cristal  dans  le  signe  duquel  le  plus 
fort  exposant  surpasse  de  deux  uni- 
tés la  somme  des  autres.  Ex.  Barjie 
sulfatée  biseulditit^e. 

tilSàLTERNE  ,  adj'. ,  bisaUernus. 
Épithète  donnée ,  dans  la  nomencla- 
ture minéralogique  de  Haôy  ,  à  un 
cristal  qui  a  vers  chaque  sommet  des 
faces  de  deux  mesures  d'angVes ,  si- 
tuées altematiTement ,  en  sorte  que 


i66 


BISS 


celles  de  chaque  espèce  aUërnent 
aussi  entre  elles  d'un  sommet  à  l'au- 
tre. Ex.  Chaux  carbonatée  bisalterne. 

BISANNUEL  ^  adj. ,  ùiennis  ;  zwei- 
jahrig  (ail.)  ;  ùiennè,  biennale,  bi" 
sannuale  (it.)  (^bis,  deux,  annus, 
année  )^  (j|ui  vit  pendant  deux  an- 
nées* On  dit 9  en  botanique,  plante 
iùannuelle  ,  celle  qui  pousse  .des 
feuilles  la  première  année,  fructifie 
et  meurt  la. seconde  (  ex.  CohuneUa 
bUnnis y  JBryumbimum)  ;  racine  bis*" 
(annuelle ,  celle  qui  ne  meurt  que  la 
seconde  année  de  son  développement 
(ex.  Daitcus  Carotta);  feuiUes  bisan- 
jfueliesf  d'après  Gandolle ,  celles  qui 
tombent  la  seconde  année ,  après  la 
poussé  des  nouvelles  feuilles  (ex. 
.Quercus  Ilex).  On  désigne  les  plantes 
bisannuelles  par  le  signe  de  Mars,  d^ , 
parce  que  celte  planète  emploie  deux 
années  à  accomplir  sa  révolution. 

BISDEGEMPONCTUÉy  adj. ,  ^tV- 
deeempunclatus }  qui  est  marqué  de 
vingt  points  colorés  sur  un  fond 
d'une  autre  teinte.  £x.  Coca'nella 
bisdecempunctatà» 

BISDJÉGJDIIAL  ,  adj. ,  Insdecmalis 
{bis^  deux,  decem^  dix).  Ëpithèie 
donnée ,  dans  la  nomenclature  miné- 
ralogique  de  Hau  j ,  à  un  prisme  à  dix 
pans ,  qui  est  terminé  par  des  som- 
mets à  cinq  faces.  £x*  Arsenic  sul^ 
fwré  bisdécimtd, 

BISEAU 9  s.  m.  Les  cristallograpties 
appellent  ainsi  l'ensemble  de  deux 
faces  adjacentes ,  qui  remplacent  une 
arête,  un  angle  on  une  face  de  la 
forme  dominante  d'un  cristal. 

BISEL^  s.  m.  On  donne  ce  nom 
aux  sursels  qui  contiennent  deiix  fois 
autant  d'acide  que  les  sels  simples , 
pour  la  mcme  quantité  de  base,  et 
quelquefois  aiisâi  aux  sousscls  qui , 
pour  une  même  quantité  d'acide, 
coniieniieiit  deux  fois  autant  de  base. 

BISÉLÉMATE ,  s.  m.,  biseknias. 
Epitbète  donnée,  dans  la  nomencla- 
ture cbimique  de  Berxeliusi  a  des 
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stitf^sels  dans  lesquels  l'oxigëne  de 
l'acide  séléuique  est  multiple  par 
deux  de  celui  de  la  base. 

BISÉLÉIKITE9  8.  m.  ,  biselènisi 
Ejpitfaète  donnée^  dans  la  nomencla- 
ture chimique  de  Berzelius,  à  des 
sursels  dans  lesquels  l'oxîgène  de 
l'acide  sélénieux  est  multiple  par 
deux  de  celui  de  la  base. 

BISÉIiilNIUBE  9  s.  m. ,  hiseleniu-- 
retum.  Nom  donné  à  une  combinai- 
son de  sélénium  avec  un  autre  corps 
simple ,  dans  laquelle  le  sélénittm  est 
en  proportion  double  de  celle  que 
contient  une  autre  combinaison  de 
ces  deux  mêmes  corps. 

BISELLEMENT^  s.  m.  En  cristal^ 
lographie,  on  appelle  ainsi  un  re- 
tranchement fait  à  la  forme  primitive 
d^un  minéral,  et  d'où  il  résulte  que 
les  parties  retranchées  sont  rempla- 
cées par  deux  faces  adjacentes  y  en 
bfseau. 

BISÉQtÉy  adj. y  bisscctus  {bis, 
deux  yseco ,  couper  }•  On  donne  cette 
épithèle  à  un  insecte  dont  le  tronc  et  la 
tête  né  sont  pas  séparés  l'un  de  l'autre 

Er  une  suture,  en  sorte  que  le  corp  de 
nimal  semble  formé  Ae  deux  pièces 
seulement  (ex.  Aranea),  Kirbj ap- 
pelle l'alitronc  biséqué ,  quand  il  est 
-susceptible  de  se  séparer  en  deux 
segmens  (ex.  Coléoptères  lamelli- 
cornes). 

BISÉBIAL  9  adj . ,  biserialis  ;  dop" 
pelreihig  (ail.).  \a  Sepia  biserialis 
est  ainsi  appelée  parce  que  les  suçoirs 
de  ses  appendices  tentaculaires  soilt 
disposés  sur  deux  ran^. 

BISÉBIATION,  ady.,  biseriatio 
(  bis ,  deux ,  séries^  série  ).  L.-C.  Ri- 
chard employait  ce  terme  pour  dési- 
gner la  disposition  des  graines  dans 
le  péricarpe  9  quand  elles  y  sont  ran- 
gées sur  deux  séries. 

BISJÉRIÉ9  ndj.,   bi sériât  us;   qui 

-  est  disposé  sur  deux  rangs  ou  lignes 

longitudinales  ^    comme   les    oi^ules 

d'une  loge  poljovolée  (  ex.  Iris  ger* 
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manka)  ;  (}ul  est  disposé  sur  deux 
rangées  conceutriques ,  comme  les 
^quameUules  4'uDe  oifreite  de  Synao* 
toérée,  ou  comme  les  squames  du 
péricline  autour  de  la  calathide  de 
certaÎBes  plantes  appartenant  à  celte 
famille. 

BISIÊTAGÉS9  adj.  et  s.  m.  pl.^ 
Bîsetacei,  Nom  donné  par  Duméril  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Entomos- 
tracës , .  comprenant  ceux  dont  l^ab- 
doœen  se  termine  par  deux  soies. 

BISÉTIGÊRE,  adj.,  hisetigerus ; 
ziveiborstig  {pXL)  [bis ^  deux,j«/a, 
soie ,  gero ,  porter  )  ;  <juî  porte  deux 
soies ,  comme  les  antennes  intermé- 
diaires des  Crangons  et  des  Pandalus. 

BISEXB9  adj. ,  bisexius»  Terme 
peu  usité ,  qu'on  emploie  pour  désî- 

Eer  un  corps  organisé   qui  réunit 
\  deux  sexes  sur  un  même  in- 
dividu. 

BISEXIJEL,  adj.,  bisexuaUs^  bi-^ 
sexuirtus  (  bîs ,  deux ,  sexus ,  sexe  ). 
Se  dit  d'une  plante  qui  a  lés  deux 
sexes  réunis  dans  une  même  fleur, 
et  alors  le  mot  est  sjnonjihe  de  her^ 
maphrodUe ,  ou  qui  les  porte  séparés 
sur  un  même  individu ,  et  alors  il  est 
synonyme  de  monoïque, 

BISILLONNÉ,adj.,  bistdcatus;vpA 
est  marqué  de  deux  sillons ,  comme 
le  fruit  du  F'eronica  officinalis. 
'  BIMNUÉ9  adj.,  bisinuaius  {bis, 
deux ,  sinus ,  échancrure  ).  Une  co- 
quille (  Terebratula  bisinuaia  )  est 
ainsi  appelée  parce  qu'elle  offre  denx 
plis  en  dessus. 

BISIPHITE,  adj. ,  bisiphiles  (  bis, 
deux,  sipho ,  siphon  ).  Epithète  don» 
née  à  une  coqiuUe  poljlhalame  qui 
est  munie  de  deux  sipbons.  Ex.  iVioM- 
iilus  bisiphites, 

BISMUTH,  s.  m.  ,  bismuihum  , 
wismuthum,  marcasita.  Métal  solide  | 
déjà  mentionné  par  Agricola ,  et 
dont  les  propriétés  ont  été  successive- 
ment  étudiées  par  Polt ,  Geofiroy , 
Ber^liusy  Lajferbiclm  et  J.  Davy, 
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BISWJTHIDES,  adj.  ^  S.  m,  pL  ; 
Bismuthides.  Nom  donné  par  G.  Pau* 
quy  il  une  famiUe  de  corps  ponijér^ 
blcs  I  par  Beudant  à  une  famille  de 
minéraux ,  ayant  pour  type  le  Bis^ 

mutb» 

BISlfUTHIFiRE,  adj. ,  bismutlU^ 
férus,  Epithète  donnée ,  dans  la  no-r 
menclature  minéralogique  de  Haiiy  j 
à  des  minéraux  qui  contiennent  aor 
çidentellement  du  bismuth.  Ex.  Tch 
lure  séiénié  bismuthifère, 

BISMUTHIQUE  ,  adj. ,  bismulhicusi 
Dans  sa  nomenclature  chimique  >' 
Berzclius  appelle  oxide  bismuihiqug 
le  second  degré  d'oiddation  du  his-* 
muth,  et  sels  bisnmthiques  ^  cmit 
qui  ont  pour  base  cet  oxide. 

BÎSOCTOSEXYIGÉSniAIi ,  adj.  $ 
bisociosext^igesimalis,  I^om  donné  > 
dans  la  nomenclature  minéralogique 
de  Uaiîy,  à  un  cristal  qui  presôitè 
quarante-deux  faces.  Ex.  Jdocrase 
bisoctasext^igésimal.    . 

BISPATHELLÉ,  adj.,  bispatheh 
lotus  ;  qui  est  compose  de  deux  spa* 
tbelles ,  comme  la  glume  du  Triticum 
satiifum* 

BISPATHELLULÉ,  adj.,  bispa-- 
(keUulaUu;  qui  est  formé  de  àeim 
spathellules ,  comme  la  glumelle  de 
YAgroslis  dulcis. 

BISPÉNI£N9|,adj.  et  s.  m.  pL,  Bis^ 
penii  {bis,  deux ,  pénis,  verge).  Nom 
donné  pAr  BlaînvUlo  k  un  ordre  delà 
classe  des  Reptiles,  comprenant  cens 
dont  les  mâles  ont  le  pénis  double. 

BISQDIRIDÉCIlfia.9  adj. ,  bisquin" 
decimalis»  Epithète  donnée ,  dans 
la  nomenclature  minéralogique  de. 
Haiiy ,  à  un  j^isme  à  neuf  pns,  avfc 
un  sommet  à  six  faces  et  l'autre  à 
quinze.  Ex.  Tourmaline  bisquindé-^- 
cimale, 

BISfiffiPTEMPUSTULÉ,  adj.,  bis^ 
septempustulatus  {bis,  deux ,  septem^ 
sept ,  pustula ,  pustule  )  ;  qui  est 
marque  de  quatorze  points  rouges 
sur  un .  i(pM  4'0|^  wVtp  çon^FJ 
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Ex.  Coccinella    hisseptempustnlata» 

BISSEXDÉGIMAL,  adj.,  bissexâc" 
cimaUs  (  bis ,  deux^' sex^  six»  decem, 
dix  ).  Nom  donné  ^  dans  la  nomencla- 
ture minéralogique  de  Haiiy,  à  un 
prisme  à  seize  pans ,  terminé  par  des 
sommets  à  neuf  faces.  Ex.  Etaîn  oxidé 
hissexdécimal. 

BISSOUSTRAGTIF,  adi.,  ^M^zfj- 
Iractwus.  Nom  donné,  dans  la  no* 
menclature  minéralogique  de  Haûy , 
à  un  cristal  dans  le  signe  duquel  un 
des  exposans  est  moindre  dç  deux 
unités  que  la  somme  des  autres.  Ex. 
BaryU  sulfatée  bissoustractive, 

BISTÉARATB,  s.  m.,  bistearas. 
Nom  donné  à  un  sursel  dans  lequel 
la  proportion  de  Pacide  stéarique  est 
multiple  par  deux  de  celle  qui  existe 
dans  le  sel  considéré  comme  neutre. 

BISTIPELLÉ,  adj.,  bistipeUatus. 
Epitbète  donnée ,  par  les  botanistes , 
mai  pétiole ,  quand  il  est  muni  de  deux 
stipelles.  Ex.  Indigofera  mono^ 
phjrlla. 

BISTOUBNÉ,  adj.,  tortuosua.  Se 
dit  d'un  corps  qui  est  contourné  sur 
lui-même ,  comme  la  coquille  de 
Vjérca  tortuosa. 

BISn^nÊ,  adj. ,  bistriatus  (bis, 
deux ,  stria ,  strie  ) ,  qui  est  marqué 
de  deux  stries  ,  comme  le  Buccinum 
èùtriatum ,  entre  deux  grosses  stries 
duquel  s'en  trouvent  cinq  ou  six  au- 
tres plus  fines;  onV  Haliotis  bistriata , 
dont  la  coquille  offre  des  stries  trans- 
versales doubles. 

BISULCE39  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Bi- 
julciy  Bisulca  (  bisulcus^  fourcbu). 
Nom  donné  par  Blumenbach  et  Illi- 
ger  à  un  ordre  de  mammifères  com- 
prenant ceux  qui  ont  le  pied  partagé 
extérieurement  en  deux  sabots. 

BISULF ARSENIATE ,  s.  m.  ,  ^i- 
julpharsenias.  Nom  donné  par  Ber- 
zelnis  à  des  sulfosels  qui  contiennent 
deux  fois  autant  de  sulfide  arscnique 
que  le  sel  neutre'. 
.  BSHJLFABSENITOyS.  m.»  bisulph^ 
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tirsenîs.  Nom  donné  par  Berzelius  a 
des  sulfosels  qui  contiennent  deux 
fois  autant  de  sulfide  arsénieux  -  que 
le  sel  neutre. 

BISULFATE,  s.  m.  ,  Jfisulphas. 
Dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius,  ce  nom  est  donné  à  des  sur- 
sels dans  lesquels  l'oxigène  de  Tacide 
sulfurique  est  multiple  par  deux  de 
celui  de  la  base. 

BISULFITE  ,  s.  m.,  bisulphis.  Ber- 
zelius donne  ce  nom  à  des  sursels  dans 
lesquels  l'oxigène  de  l'acide  sulfu- 
reux est  multiple  par  deux  de  celui 
de  la  base. 

BISULFOBASIQUE,adj.  ,  bisulpho- 
basicus,  Épithète  donnée  par  Berze- 
lius à  des  sels  haloïdes  qui  sont  com- 
bioéç  avec  une  quantité  de  sulfosel 
multiple  par  deux  de  la  leur.  Ex. 
Chlorure  hydrargyrique  blsulfoba^ 
sique. 

BISULFOMOLYBDATE ,  s.  m.,  bi- 
sulphomolybdas.  Nom  sous  lequel  Ber- 
zebus  désigne  des  sulfosels  qui  con- 
tiennent deux  fois  autant  de  sulfide 
molybdique  que  le  sel  neutre  de  la 
même  base. 

BISULFOTUNGSTATE,  s.  m.,  bi- 
sulphotungstas.  Nom  donné ,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelius, 
à  des  sulfosels  qui  contiennent  deux 
fois  autant  de  sulfide  tungstique  que 
le  sel  neutre  de  la  même  base. 

BISULFURE,  s.  m. ,  bisulphure-^ 
tum.  Nom  donné  à  une  combinaison 
de  soufre  avec  un  autre  corps  simple, 
dans  laquelle  le  soufre  est  en  propor- 
tion double  de  celle  que  contient  une 
autre  combinaison  des  deux  mêmes 
corps. 

BISUIVIBINAIBE,  adj.^  bisunibina- 
riuê  (  bis  ,  deux ,  unus ,  un ,  binus  , 
double).  Nom  donné ,  dans  la  nomen- 
clature minérologique  de  Haiiy  ,  à  un 
cristal  résultant  de  quatre  décfroisse- 
mens ,  dont  deux  par  une  seule  ran- 
gée et  les  deux  autres  pfir  deux  rauf 


BITIT 

gfes.  Ex.  Baryte  sulfatée  hisunibi^ 
naire, 

BISUNISÉNAIBE ,  adj.,  bisunise- 
narius  (bis ,  deux  y  unus  ,  un ,  sex  , 
cix  ).  Nom  donné ,  dans  la  nomencla- 
ture minéralogîque  de  Hauj,  à  un 
criirto/  résultant  de  trois  décroisse- 
mensy  dont  deux  par  une  seule  et  un 
par  six  rangées.  £x.  Ckaux  carbo~ 
natée  bisuiusénaîre, 

BISUNITAIRE,  adj. ,  bisunitarius 
(bis  j  deux ,  unus  «  un  )•  Nom  donné, 
dans  la  nomenclature  minéralogique 
de  Hauy,  à  un  cristal  produit  en 
vertu  de  deux  décroissemens  par  une 
Aenle  rangée.  Ex.  Strontiane  sulfatée 
bisurùternaire. 

BITARTRATE,  adj.  ,  èitartras. 
Nom  donné  à  des  sursois  qui  contien- 
nent deux  fois  autant  d'acide  tartri- 
que  que  les  sels  neutres  des  mêmes 
Bases. 

BTTERNÉ^adj.  jbiternatus,dupji' 
eato-ternatus;  doppeltdreizdhlig  (ail.) 
Les  botani^stes  donnent  cette  épithète 
uuxjeuilles  dont  le  pétiole  commun 
se  termine  par  trois  pétioles  secondai- 
res dont  chacun  porte  trois  folioles* 
Ex.  Loranthus  biternatus  y  Làrdiza^ 
bala  biternata, 

BITESTAGÉ,  adj.,  bitestapeus  (bis, 
deux ,  testa ,  coquille  ).  Adanson  ap- 
pebit  ainsi  les  coquilles  univalves 
operculées,  parce  qu'il  comparait 
l'opercule  à  la  valve  plate  et  opercu- 
Uforme  de  certaines  bivalves. 

BITESTAGÉS9  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Bitestacea.  Nom  donné  par  Dumé- 
ril  à  une  famille  de  l'ordre  des  Crus- 
tacés entomostracés,  comprenant  ceux 
dont  le  corps  est  renfermé  dans  un 
test  bivalve.  Ployez  Ostracïns. 

BITRIFLORE,  adj.  ,  bitriflorus. 
Ëpithëte  donnée  par  H.  Cassini  à  la 
couronne  des  Sjnanthérées  ,  quand 
elle  se  compose  de  deux  à  trois  (leurs. 

BIIUBERGULÉ ,  adj.,  bitubercu- 
taris ,  bituberculatus  {bis ,  deux  ,  tu^ 
berculum ,  tubercule  )  ;  qui  offre  deux 
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tubercules.  Épithète  donnée  à  des 
coauilles  qui  présentent  deux  tuber- 
cules sur  le  dos  de  chacun  ^e  leurs 
tours  (  ex.  Ranella  bituhercalaris  )  j 
dont  lés  deux  deiiiiers  tours  offrent 
chacun  deux  rangées  de  tubercules 
pointus (  ex»  Purpura, bituberculata) y 
ou  qui  sont  baissées  de  tubercules  et 
dont  le  dernier  tour  en  supporte  deux 
plus  gros  et  d'une  autre  forme  (ex.. 
Strombus  bituberculatus)  ;  à  des  m— 
sectes  qui  ont  deux  tubercules  char- 
nus sur  l'abdomen  (  ex.  Aranea  bi-^ 
tuberculata)j  ou  qui  en  présentent  un 
au  dessous  de  chaque  antenne  (ex. 
Chennium  bitubérculatum), 

BITUAIINEIJJC,  adj. ,  bituminosus. ; 
erdpechartig[st\\.)  {bitument  bitume); 
qui  a  les  qualités  et  cntr'autres  l'odeur 
du  bitume.  Ex.  Calcaire  bitumineux^ 

BITIfflilNIFâRE,  adj.,  bitumini-' 
férus  {bitumen ,  bitume yfero ,'  por- 
ter); qui  est  imprégné  de  bitume 
(ex.  Chaux  carbonatée  bitwmnijeré)\ 
ou  qui  exhale  une  odeur  de  bitume 
par  l'action  du  feu  (ex.  Mercure  sul^ 
Juré  bituminifere). 

BITUMINISATIONy  s.  f . ,  ^iVttmi- 
nisatio.  Conversion  des  matières  or- 
ganiques en  bitume. 

BmiNGSTATE^  s.  m. ,  bitungstas. 
Nom  donné,  dans  la  nomenclature 
chimique  de  Berzelîus ,  à  des  sursels 
dans  lesquels  l'oxigène  de  l'acide 
tungstique  est  multiple  pai^  deux  de 
celoi  de  la  base. 

BITUNIQUé  ,  adj  .^  bitunicatus  (bis, 
deux ,  tunica  ]  tuniqtte)  ;  qui  est  re^ 
vêtu  de  deux  enveloppes. 
.  BtURATE,  s.  m.,'  biuras.  Nom 
donné  à  des  sursels  qui  contiennent 
deux  fois-  autant  d'acide  urique  que 
les  sels  neutres  des  mêmes  bases. 

BIVAL¥E^  adj.,  biiHiMs ^  zwêi^ 
klappig  (  ail.  )  (  bis^  deux ,  valpa , 
valve)  ;  qui  a  deux  valves  ou  deux 
battans^  comme  la  capsule  du  3f<- 
crolicia  bwahis ,  le  nùyeui  du  Pra- 
nus,  la  sUique  du  Roemeria  bipal^ 
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plantes    au   moyen   de   bourgeons. 

BL ASTOCflftAPHIE  ,  s.  f.,  blasto^ 
graphia  (p^avrô; ,  bourgeon  ,  7pàf  w  , 
écrire  ).  Dupetit  -  Thouars  appelle 
ainsi  upe  partie,  de  la  botanique  qui 
a-  pour  objet  la  considération  du 
bourgeon,  qui  en  détermine  l'ap* 
parence ,  ^essence  et  le  développe- 
ment. 

BLASTOPHORE ,  s.  m.  ,  blasto^ 
phorus  (  6>a<rroc ,  bourgeon  ,  ffiptù  , 
jporter).  Nom  donné  par  L.-G.  Ri- 
chard à  la  partie  d'un  embryon  à 
grosse  radicule  qui  porte  le  blaste. 

BLASTOSPORES 9  adj. ets.  m.  pi., 
Blastosporœ  (^^avroç ,  rejeton ,  viropa, 
semence  )•  Nom -donné  par  Reichen- 
bach  à  une  section  de  Tordre  des  Li- 
chens gymnospores ,  comprenant  les 
deux  familles  des  Pulvérariées  et  des 
Coniocarpées. 

BLATTAIRES5  adj.  et  s.  m.  pi. , 
■Blatlariœ.  Sous  ce  uom  ,  Latreille , 
Ëicbwald ,  Ficînus  ,  Carus  et  Gold- 
fuss  désignent  une  famille  de  l'ordre 
des  insectes  Orthoptères ,  qui  a  pour 
t^pe  le  genre  Blatta, 

BLECHNOIDES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Blechnoïdeœ,  Nom  donné  par  G.-F. 
Kaulfuss  à  une  section  de  la  tribu 
des  Polypodiacées ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Biechnum . 

WjÈMEy  adj.,  palUdus ,  exalbi- 
dus;  bleich  (ail.)  ;  bleak  (angl. ]  ; 
smorto  (it.).  Synonyme  de/>^/e(t;o^ez 
ce  mot) ,  qui  ne  se  dit  guère  qu'en 

Firlant  de  la  couleur  du  visage  de 
homme  :  teint  bl£me. 
BLENDE,  s.r.  (de l'allemand ^/^/i- 
dtn ,  tromper  ).  Quelques  minéralo- 
gistes, Hausmann,  Mohs ,  Breithaupt, 
ont  proposé  de  donner  ce  nom  aux 
sulfures  métalliques  privés  de  Téclat 
métallique  ,  comme  celui  de  zinc,  qui 
le  porte  d'une  manière  spéciale ,  et 
«rai  le  doit  à  ce  qu'ayant  ^apparence 
m  sulfure  de  plomb^  il  en  impose  aisé- 
ment aux  mineurs  peu  expérimentés. 
BLENNIOIDES  9  adj.  et  s.  m.  pi. , 
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Blennioïdes,  Nom  donné  par  Blain- 
ville  à  une  famille  de  la  classe  des 
poissons,  qui  a  pour  type  le  genre 
Slermius. 

'  BLÉPHARE,  s.  m.  ,  hlepharon  , 
bhphara  (^>é<papov ,  paupière  ).  Link 
désigne  ainsi  les  cils  ou  dents  qui 
bordent  quelquefois  le  péristome  de 
l'urne  des  mousses. 

BLÉPHAROOLOTTE^adj.,  blepha- 
TOglottis  (ôîic^apov ,  paupière,  yXwrftç  y 
langue).  Une  plante  (Orchis  blepha^ 
rogiottis)  est  ainsi  nommée  parce  que 
la  lèvre  de  son  nectaire  forme  une 
languette  garnie  de  poils. 

BLÉPHABOPHORE  9  adject.,  hle-' 
pharophorus  (  ^Xi^pov  ,  paupière  , 
fipoà ,  porter).  Le  Paspalus  blepharo* 
phorus  est  appelé  ainsi  à  cause  de  ses 
feuilles^  qui  sont  ciliées  sur  les  bords. 

BLESSISSEMENT,  s.  m.  ModiG- 
cation  particulière  que  subit  le  paren- 
chyme de  certains  traits  charnus  ,  et 
qui  paraît  consister  tantôt  en  un  phé- 
nomène de  simple  maturation ,  et 
tantôt  en  un  véritable  commencement 
de  putréfaction.  On  l'observe  surtout 
dans  les  familles  des  Pomacées  et  des 
Ebénacées ,  parfois  aussi  dans  celles 
des  Annonées  et  des  Yacciniées*  Cer- 
tains fraits ,  tels  que  ceux  du  sorbier , 
du  néflier  et  dudiospyros,  ne  peuvent 
être  mangés  qu'après  qu'ils  l'ont 
subie. 

BLET  9  adj.,  teig (ail.);  JO^(angl); 
fracido  (it.  ).  Épithète  donnée  aux 
fruits  qui  ont  subi  l'altération  spéciale 
appelée  blessissement.  Voyez  ce  mot. 

BLÉTISSURE.  Voyez  Blessisse- 
ment. 

BLEU 9  adj.  et  s.  m. ,  caruleus  , 
cyaneus;  xuavoc,  xûàvccoc,  xudêvcoc  y 
xuavoci^jàc  9  xuav^ccc  /  blau  (ail.); 
blue  (  angl.  )  ;  tiirchino  (  it.  ).  L'une 
des  sept  couleurs  primitives.  On  dis- 
tingue le  bleu  en  général  (ex.  Gobius 
cœruleusy  Passiflora  cœrulea  ,  Xy'^ 
phidium  ccameum) ,  le  bleu  foncé 
(ex.    jégaricus  cyaneus  j  yEquorea 
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cfonea  ,  Turrms  cyanus  )  ,  \e  hku 
céleste  ou  azuré ,  qui  est  vif,  mais 
un  peu  clair  (ex.  Eupatorium  cœles" 
tinum)  y  voyez  Azdre  ;  le  bleu  pâle^ 
tirant  sûr  le  gris  (ex.  Gonotrichiwn 
ccBsium  ).  Très-souvent  on  exprime 
ridée  de  bleu  par  le  nom  d'un  objet 
qui  porte  celte  couleur  (ex.  Trochilus 
lazulus  y  Psittacus  ultramarinus  , 
Actinectaultramarîhay  Helops  ame-^ 
ihysiinus  ,  Trochilus  saphirinus  j 
Porphyrio  hyacinthicus  ^  etc.) 

BLEUATBJB  9  ad j . ,  cœruUscens  , 
cœrulans ,  cœrulaius ,  subcœruleus  , 
cœlestinus  ;  xuavînç  ;  blâulichj  blass^ 
blau  (ail.)  ;  bluish  (angl.)  ;  qui  est 
d'un  bleu  pâle.  £x.  Edolius  cœrules" 
cens  ,  Acrydium  cœrulans  ,  Praniza 
cœrulata ,  Syli^ia  subcœrulea, 

BLEUISSANT  9  adj.  ,  cyanescens  ; 
qui  tend  à  devenir  bleu.  Le  Boletus 
cyanescens  et  quelques  autres  bolets , 
quand  on  les  coupe ,  deviennent  d'un 
beau  bleu  sur  la  trancLe  ,  phénomène 
qui  a  été  remarqué  d'abord  par  Bon- 
net ,  et  depuis  étudié  avec  soin  par 
Saladin  et  Macaire. 

BLEUISSEMENT,  s.  m.  Passage 
d'une  couleur  au  bleu. 

BLOC  9  s.  m. ,  Khiz  (ail.)  ;  lump 
(angl.)  ;  rocchio  (it.).  Masse  de  ro- 
ches cohérentes ,  qu'on  trouve  sur  le 
sol  y  enfoncées  dans  d'autres  masses 
d'une  nature  et  d'une  texlure  diffé- 
rentes, et  qui  ont  un  volume  consi- 
dérable. 

BODIANITES  , adj.  et  s.  m.  pl.,^o- 
dianîtes.  Latreille  désigne  sous  ce  nom 
une  trimi  de  la  famine  des  poissons 
Sparoïdes ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Bodianus, 

BOEIIlllÉIuéE%  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Boehmerieœ,  Nom  donné  par  Â.  Ri« 
chard  à.  un  groupe  de  la  famille  des 
Urlicées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Boehmeria. 

BOEMYCÉES  9  adject.  et  s.  f.  pi. , 
Boemyceœ,  Sous  ce  nom,  Fee  dési- 
gne une  tribu  de  la  famille  des  Li^ 
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chens ,  ayant  pour  type  le  genre  Boe* 
myces,  fÇoyez  BiSOMTcéEs. 

BOIDES  ,adj.  et  s.  m.  pi. ,  Boida. 
Nom  donné  par  J.-Ë.  Gray  à  une  fa- 
mille de  l'ordre  des  Reptiles  ophi- 
diens ,  qui  a  pour  type  le  genre  J?oa. 

BOIS,  s.  m.  5  liffnum;  ÇûXov ;  Holz 
(ail.)  ;  wood  (angl.)  ;  legno  (it.).  Ce 
mot  a  plusieurs  significations  :  i^en 
botanique ,  on  appelle  bols ,  en  géné- 
ral ,  le  corps  ligneux  oU  toute  partie 
d'un  végétal  dont  la  consistance  est 
ferme.  Strictement  parlant,  on  ne 
donne  ce  nom  qu'à  la  portion  du  corps 
ligneux  lui-même  qui  a  acquis  toute 
sa  dureté  ,  comme  le  centre  des  Dico- 
tylédones et  la  circonférence  des  Mo- 
nocotylédones.  2^  En  zoologie,  oa 
nomme  bois  les  cornes  solides  et  cou*- 
vertes  de  peau  qui  garnissent  la  tête 
de  certains  ruminans  j  soit  qu'elles 
persistent  toujours,  comme  dans  la 
>  girafe ,  soit  qu'elles  tombent  à  une 
certaine  époque  de  l'année  ,  pour  re« 
naître  à  une  autre ,  comme  celles  du 
cerf,  du  daim,  du  chevreuil,  du 
renne,  de  l'élan. 

BOITE  A  SAVONNETTE,  s.  f. ,  cap* 
sula  circumscitsa.  Nom  donné  quel« 
quefois,  à  cause  de  sa  forpie^  à  une 
capsule  bivalve  qui  s'ouvre  transver* 
salement  ,  comme  le. meuble  auquel 
on  l'a  comparée.  Ex.  Hyoscyàmus, 

BCMLÉTATE  ^s.  m.,  boletas.  Genre 
de  sels  {schwammsaure  Salze\  ail.) 
qui  résultent  de  la  combinaison'  de 
1  acide  bolé tique  avec  les  basses  sali'*-  ' 
fiables. 

BOLiStIFOBME  ,  adj. ,  koletifor-^ 
mis' {boletus ,  hoXel^  forma ,  forme). 
Epithète  donnée  à  quelques  polypiers 
ui  ont  un  peu  de  ressemblance  avec 
es  bolets.  Ex.  Paponià  boletiformis  ^ 
Alcyonium  boletiforme» 

BOLÉTIQUE  ,  adj. ,  boletieus,  J^om 
donné  par  Braconnot  à  un  acide  ^^t" 
\\c\x\\eT{^Schwammsàurejv\\,)y  qu'il  a 
découvert  dans  \^^oletus  pseudo" 
igniarius. 
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BOL£TOia[>ES  ,  adj.  et  s.  m.  pi.  ; 
Boletoïdes*  Nom  donné  par  Persoon 
à  une  division  de  la  classe  des  cham- 
pignons ,  qui  a  pour  type  le  genre 
JBoletus. 

BOLETS  ,  s.  m.  pi. ,  Boleti,  Mar- 
quis donne  ce  nom  a  un  groupe  de  la 
famille  des  Champignons  njménothë- 
ciens ,  ajant  le  genre  Bolelus  pour 
tjpe. 

BOLIDE ,  s.  m. ,  bolis ,  globïis  ar^ 
dens ^  Feuerkugel  (ail.  )  \  fire  bail 
(angl.).  On  appelle  ainsi  des  météores 
Ignés ,  assez  fréquens ,  qui  consistent 
en  des  masses  de  feu  traversant  ou 
paraissant  traverser  l'atmosphère  avec 
une  grande  rapidité. 

BOMBACÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Bombaceœ.'^om  donné  par  Kunth  à 
une  famille  de  plantes ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Bombax. 

BOMBIATE  ,  s.  m.  ,  bombias.  Sel 
produit  par -la  combinaison  de  l'acide 
bombique  avec  une  base  salifiable. 
BOMBIGIQUE.  ^oyc*  Bombique. 
BOMBUVATOKOIDES  ,  adj.  et  s. 
m*  pi-  ^  Bombinatoroïdea»  Nom  don- 
né par  P. -F.  Fitzinger  à  une  famille 
de  reptiles  batraciens,  ayant  pour  ty- 
pe le  gente  Bpmbinator . 

BOMBIQUE,  adj.  Nom  donné  par 
Chaussier  à  un  acide  particulier  , 
(Raupensèiurey  Seidenwûrmersàurc  , 
ail.) ,  qu'il  a  trouvé  dans  le  ver  à 
soie ,  et  dont  l'existence  est  encore 
problématique. 

BOMBOMYDES ,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Bombomydes  (  pôfx6oç  ^  bourdonne- 
ment, uuîa ,  li^oucne).  Nom  donné 
par  Robineau-Desvoidy  à  une  section 
de  la  famille  des  Myodaires  Galypté- 
.  rées  I  comprenant  des  espèces  qui 
font  entendre  un  fort  bourdonnement 
durant  le  vol. 

/  BOMBIGIDES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Bombycida»  Lcach  désigne  ainsi  la 
famille  des  Bombjrci(es,  Voyez  ce 
mot.  ♦ 

POMBYCITES;  adj.  et  '8.  m.  pi, 


Bombf  cites.  Nom  donné  par  Cuvîer , 
Lamarck ,  Latrcille  ,  Goldfuss  ,  £ich- 
wald ,  Ficinus  et  Garus  à  une  fa- 
mille ou  tribu  de  Lépidoptères  noc- 
turnes ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Bombyx, 

BOMBYGIVOBE ^  adj.  ,  bombyci^ 
porus  (bombyx ,  bombyx ,  voro  ,  dé- 
vorer) ;  qui  vit  dans  les  chenilles  de 
Bombyx.  Ex.  Salia  bombycit^ora, 

BOMBYLIAIBES  ,  adj .  et  s.  m.  pi. , 
Bombyliarii,  Ëichwald  et  Wiede- 
hiann  appellent  ainsi  une  tribu  de  la 
famille  des  Diptères  tanystomes  , 
ayant  pour  type  le  genre  Bombylius, 

BOMBYLIDES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Bombylidce,  Leach  donne  ce  nom  à 
la  famille  des  Bombyliers,  Voyez  ce 
mot. 

BOMBYLIEBS^adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Bombyliarii.  Nom  sous  lequel  La- 
marck et  Latreille  désignent  une  fa- 
mille de  l'ordre  dès  Diptères ,  ou  une 
tribu  de  la  famille  des  Tanystomes, 
ayant  pour  type  le  genre  Bombylius, 

BT>1IIBYLIES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
fiombylia.  Nom  donné  par  J.  Mac- 
quart  à  la  famille  des  Bombyliers, 
Voyez  ce  mot. 

BOMBYLIIFÊRE,  adj. ,  ' bombylii^ 

férus.  Une  plante  (O^Ar;^^  bombylii- 

fera  )  a  élé  nommée  ainsi  parce  que 

ses  Oeurs  représentent   l'espèce   de 

mouche  connue  sous  le  nom  de  Bom^ 

byïius, 

BOOVNET  ,  s.  f. ,  pUeus.  Les  orni- 
thologistes appellent  ainsi  toute  la 
surface  du  dessus  de  la  tê^  des  oi- 
seaux ,  depuis  la  base  du  bec  jusqu'à 
la  nuque. 

BOINilVÉTIÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Bonnetieœ,  Nom  Anne  parBartlingà 
une  tribu  de  la  famille  des  Ternslroe- 
miacécs  ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Bonne  tia. 

BOOPIDÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  H. 
Gissini  a  proposé  de  désigner  ainsi  ^ 
à  cause  du  genre  Boopis  qu'elle  ren- 
ferme; la  tamille  des  plantes  à  la^ 
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quelle  L.-C.  Richard  a  donné  celui  de 
Calycérées. 

BOOPS9  adj.y  boops  (  ^oûc,  bœuf, 
£y^  j  œil);  qui  a  des  jeux  très-grands 
eu  égard  à  sa  taille^  Ex.  Cheilodipte- 
rus  hoops, 

BORAGIQUE  ,  adj .  Épi  thète  donnée 
autrefois  à  V acide  •  boriq^e  ,  parce 
qu'on  le  retire  du  borax.  La  magné- 
sie boratée  est  nommée  spath  bora^' 
cique  par  quelques  minéralogistes. 

BORASSÉES,  ad),  et  s.  f.  pi. ,  i^o- 
rasseœ.  Nom  sous  lequel  Martius  dé- 
signe une  tribu  de  la  famille  des  Pal- 
miers ,  qui  a  pour  tjpe  le  genre  Bo^ 
rassus. 

BORATE  ,  s.  m. ,  boras.  Genre  de 
sels  {^boraxsaureSalze^2X\s)j  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  de  l'acide 
borique  avec  les  bases  saliGables. 

BORATE  ,  adj.  Les  minéralogistes 
de  l'école  d'Haiiy  disent  qu'une  base 
est  boratée  quand  elle  est  combinée 
avec  de  l'acide  borique.  Ex.  Magné-' 
sie  boratée, 

BORD^  s.  m. ,  margo;  Rand  (ail.  ); 
edge  (angl.);  orlo  y  borda  ^  margine 
(it.).  On  appelle  aigsi ,  d'iine  manière 
générale ,  la  lisière  qui  joint  les  deux 
faces  des  parties  planes ,  et  qui  en 
dessine  le  contour  ,  soit  qu'elle  n'of- 
fre rien  de  spécial ,  soit  qu'elle  se  fasse 
remarquer  par  son  mode  de  colora- 
tion. Les  conchjliologîstes  donnent 
ce  nom  à  la  terminaison  inférieure  de 
la  coquille  ,  ou  à  ce  qui  en  forme 
l'orifice. 

BORD Al^îT ,  ad j . ,  marginans.  Cette 
épithèlc  est  donnée ,  par  les  botanis- 
tes, ixYaigretteôiXxn  achaîne,  quand 
elle  ne  constitue  qu'un  léger,  rebord 
membraneux. 

BORDÉ 9  adj.,  marginatus,  margi" 
nalis ,  marginulaLus  ,  limbatus  ;  gC" 
randet ,  gcsiiumt^  eingejasst  QxM.) } 
edged  (angl.);  or  lato,  marginato  (it.). 
Sç  dit  :  i**  en  minéralogie  y  Ôl  un  cube 
dont  chaque  bord  est  remplacé  par 
deux  facçllcs  très-incUnées  sur  ks 
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faces  adjacentes ,  de  sorte  que  leur 
assemblage  semble  former  une  bor-> 
dure  autour  de  ces  faces  (ex.  Chaux 
jluatée  bordée)  \  2°  en  Dotanique  , 
d'une  plante  dont  le  bord  des  feuilles 
se  fait  remarquer  par  son  épaissis-* 
sèment  (  ex.  Chœtanthera  Umbata  )  , 
par. sa  nature  scarrieus#(  ex.  Loran- 
thus  marginatus) ,  par  des  poils  blancs 
qui  le  garnissent  (ex.  Leptospermum 
marginatum  ) ,  ou  parce  que  c'est 
presque  uniquement  auprès  de  lui  que 
se  trouvent  placés  des  sores  solitaires 
(ex.  P oljr podium , marginale)  ;  3*  en 
zoologie .,  d'une  surface  dont  le 
bord  diffère  du  reste ,  soit  par  sa 
substance,  comme  la  lunule  d'une 
coquille  bivalve ,  quand  elle  est  limi- 
tée par  un  bourrelet  saillant ,  et  le 
bord  superleur  des  tours  d'une  co- 
Guille  univalve ,  lorsqu'il  est  ua  peu 
épais  ;  soit  par  sa  forme  ,  comme  le 
corselet  des  Boucliers  ,  dont  les  côtés 
sont  relevés  ;  soit-  par  sa  coloration  ^ 
difiérente  de  celle  du  reste  ,  comme 
dans  VArara^  marginata  ,  qui  a  les 
couvertures  des  ailes  bleues  et  bor- 
dées de  jaune ,  le  Za^/:z/^  marglnalisf 
dont  les  nageoires  dorsale  et  pecto- 
rales sont  bordées  de  roux ,  la  Blatta 
marginata^  qui  a  les  élylres  noires  et 
bordées  de  blanc  ,  le  Glomeris  lim" 
latus ,  qui  est  noir  ,  à  bords  jaunes, 
le  Dasypogon  limbatus ,  qui  a  le  tho- 
rax bordé  de  jaune. 

BORDURE,  s.  f.  H.  Cassini  donne 
ce  nom  aux  bords  de  la  squame  au 
péricline  des  Sjnanthcrées  ,  quand 
ils  soât  d'une  autre  nature  que  la 
partie  moyenne ,  la  différence  étant 
notable  et  la  transition  brusque. 

BORE  9  Si  m.,  bora,  boracium  ^ 
hhriam ,  boron  ;  Boron  ,  Bordxstojf 
(ail.);  boro  (it.).  Corns  simple,  qui 
a  été  découvert  en  1 800  par  Gay-Lus- 
sac  et  Thénard ,  et  dont  l'existence 
avait  été  soupçonnée  dès  1897  par 

Davy,  d'après  qu^fl^*^.  «ffi^^Ç^c^ 
galvaniques. 
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BORÉ9  adj.,  horatus;  qui  contient 
âa  bore.  Davj  admet  un  gaz  hyàro^ 
gène  boréj  que  L.  Gmelin  a  cru  ob- 
server aussi ,  mais  dont  Texistence 
est  «ncore    problématique.    F'oyez 

BORURÉ.^ 

BOREAL  9  adj. ,  borealis^  psycho'^ 
des;  oêpxT(xo;;^orc/ÂcA(àll.);  northern 
(angl.);  boréale  (it.).  On  appelle 
ainsi  :  i  ^  en'  astronomie ,  tout  ce  qui 
80  trouve  au  nord  de  la  ligne  équi- 
Boxiale,  comme  le  p^le  boréal  et  les 
constellations  boréales  ,  qui  sont  , 
parmi  les  zodiacales,  le  Bélier,  leTau- 
reau ,  les  Gémeaux ,  l'Êcrevisse ,  le 
Lion  et  la  Vierge.  2® En  physique,  le 
magnétisme  boréal  est  celui  qui  do- 
mine dans  la  partie  boréale ^u  globe 
terrestre.  On  nomme  Aurore  boréale^ 
aurora  boreaUs  s,  sep  tenir ionalis  , 
lumen  boréale ,  lucula  borealis  ,  lux 
borea; Nordschein^  Polarlicht  (ail.); 
northern  light  (angl.),  un  phéno- 
mène lumineux  qui  s'observe  dans 
Fun  et  l'autre  hémisphère ,  vers  les 
pôles ,  et  dont  on  a  donné  plusieurs 
explications ,  dont  aucune  n'est  com- 
plètement satisfaisante.  3^  En  his- 
toi]:«  naturelle ,  l'épithèle  de  boréal 
est  donnée  à  des  plantes  qui  crois- 
sent dans  les  contrées  septentrionales 
des  deux  mondes  (ex.  Linnea  bo» 
reaUs^  Galiurn  boréale^  Afyssum 
kjrperboreum ,  Orchis  psychodes  ) , 
ou  à  des  animaux  qui  vivent  dans  le 
nord  (ex.  Stellerus  borealis),  y  oyez 
Algide,  Glacial  et  Hitperboréen. 

fiÔRICO-ALUIilINIQliE.  Nom  don- 
né 9  dans  la  nomenclature  chimique 
de  Berzelius ,  à  des  sels  doubles  qui 
résultent  de  la  combinaison  d'un  sel 
borique  avec  un  sel  alum inique.  Ex. 
Fluorure  borico^aluminique  {fluq^^ 
borate  d* alumine)  • 

BORIGO-AimONIQlJE  ,  àdj. ,  3o- 
rico-ammonidus.  Nom  donné ,  dans 
la  nomenclature  chicnique  de  Berze- 
lius ,  à  des  sels  doubles  qui  résultent 
de'  la  comliinaison  d'un  sel  borique 
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avec  un  sel  ammonique.  Ex.  Fluo^ 
rure  borico-^mmonique  (jluoborate 
d^  ammoniaque) . 

BOBIGO-BABYTIQVE^  adj. ,  io- 
tko^baryticus.  Nom  donné ,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelius, 
à  des  sels  doubles  qui  sont  produits 
par  la  combinaison  d'un  sel  borique 
avec  un  sel  bary tique.  Ex.  Fluorure 
borico^barytique  {Jluoborate  de  ba- 
ryte). 

BOBIGO-GALGIQVE,  adj. ,  bori-' 
co-calcieus.  Nom  donné,  dans  la  no- 
menclature chimique  de  Berzelius  , 
à  des  sels  doubles  qui  résultent  de  la 
combinaison  d'un  sel  borique  avec 
un  sei'calcique.  Ex.  Fluorure  hori^ 
eo-ealcique  {Jluoborate  de  chaux  ). 

BOBIGO-GUIVRIQlJE,adj. ,  ^orz- 
cp^upricus.  Nom  donné,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelius, 
à  des  sels  doubles  qui  sont  produits 
par  la  combinaison  d'un  sel  borique 
avec  un  sel  cuivrique.  Ex.  Fluorure 
borico'cuiprique  (Jluoborate  de  cui- 
stre ). 

BORIGO-LITHIQUE^adj.,  borico- 
lithicus.  Nom  donné,  dans  In  nomen- 
clature chimique  de  Berzelius,  à  des 
sels  doubles  qui  résultent  de  la  com- 
binaison d'un  sel  borique  avec  un  sel 
lithique.  Ex.  Fluorure  borico-Uthi" 
que  {Jluoborate  de  lithine), 

BORIGO-MAGNÉSIQUE,  adj.  ,  bo- 
rico'-magnesicus.  Nom  donné  ,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Ber- 
zelius, h  un  sel  double  qui  résulte  de 
la  combinaison  d'un  sel  borique  avec 
un  sel  magnésique.  ^x.  Fluorure  bo- 
rico-magnésique  (fluoboratc  de  ma- 
gnésie ) . 

BORIGO-PLOMBIQtE ,  ad].,  bo- 
rico'plumbicus.  Nom  donné,  dans 
la  noiyencUtui^e  chimique  de  Berze- 
lius, à  un  sel  double  qui  résulte  de 
la  combinaison  d'un  sel  borique  avec 
un  sel  plombique.  Ex.  Fluorure 
borico'-plom bique  {  Jluoborate  de 
plomb  ;• 
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BORIGO-POTASSIQI}!:^^  adj. ,  bù^ 
ricO'poiassicus,  Nom  donné ,  dans  la 
nomenclature  chimioue  de  Berzelius, 
à  nn  sel  double  oui  résulte  de  la  com- 
binaison d'un  sel  borique  avec  un  sel 
potassique.  Ex.  Tartrate  borico^po-^ 
tassique.  ^ 

BORIGO-SODIQUE ,  adj.  ,  bàiièo^ 
sodicus.  Nom  donné ,  dans  la  nomen- 
clature chimique  de  Berzelius ,  à  un 
sel  double  qui  résulte  de  la  combi- 
naison d'un  sel  borique  avec  un  sel 
sodique.  Ex.  Fluorure  borico^soâir' 
que  {fluoborate  de  soude  ). 

BORIGO-STRONTIQUE  ,  adj. ,  £o- 
«  ricO'Stronticus.  Nom  donné ,  aans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzeliiis, 
à  un  sel  double  qui  résulte  de  la  com- 
binaison d'un  sel  borique  avec  un  sel 
strontique.  Ex.  Fluorure  borico^ 
strontique  (^  Jluoborccte  de  stroft" 
tiane), 

BORIGO-YTTRIQUE9  adj. ,  borico- 
yttricus.  Nom  donné ,  dans  la  nomen- 
clature chimique  de  Berzelius,  à  un 
sel  double  qui  résulte  de  la  combi- 
naison d'un  sel  borique  avec  un  sel 
yttrique.  Ex.  Fluorure  borico^ttrV' 
que  (jluoboraie  d^yttria  ) . 

BOKIGO-ZINGIQUE,  adj. ,  borico* 
zincicus.  Nom  donné,  dans  la  nomen- 
clature chimique  de  Berzelius ,  à  un 
sel  double  qui  résulte  de  la  combi^- 
naison  d'un  sel  borique  avec  un  sel 
zincique.  Ex.  Fluorure  borico^inr 
cique  (  fluoborate  de  zinc), 

BORIDES9S.  m.y^\.^Borides.  Nom 
donné  par  C.  Pauquy  à  une  famille  de 
corps  pondérables  ajaut  le  bore  pour 
type,  par  Ampère  à  un  genre  de  corps 
simples  qui  comprend  le  bore  et  le 
silicium ,  par  Beudant  à  une  famille 
de  minéraux ,  dans  laquelle  il  range 
l'acide  borique  et  ses  diverses  com- 
binaisons. 

BORIQUE,  adj.,  boricus.  Êpithète 
donnée  à  un  acide  (Boraxsàure,  ail.), 
qui  résulte  de  la  combinaison  du  bore 
avec  l'o^igène  ,  et  qui  a  été  décou- 

I. 
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vert  par  Homberg,  en  1702.  Berze^ 
Itni. appelle  chloride  borique  {  Chhr^ 
borotiy  ail.),  la  combinaison  du  chlore 
avec  le  bore,  sulfide  borique  (Sekvs^e^ 
felboron\  ail.)  ,  celle  de  ce  dernier 
corps  avec  le  soufre,  eifluoride  bo» 
rique  (Fluorboron^  ail.  ) ,  celle  avec 
le  fluor ,  ou  V acide fluoboriqueà^axjL'^ 
très  chimistes.  ^ 

BORO-FLUORliBE,  s.  m. ,  bord^ 
fluoruretum;  Fluor  borônfluormètâUj 
(ail.).  Composé  qui  résuUe  de  la  com- 
binaison du  bore  et  du  fluor  avec  un 
métal  électro-positif,  ou  de  celle  d'un 
fluorure  métallique  avec  le  fluoride 
borique. 

BORONIÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.,  J?o- 
ronieœ.  Nom  donné  par  Barlling'à 
une  tribu  de  la  famille  des  Diosmeés, 
qui  a  pour  type  le  genre  Bo^nia, 

BOROSILIGIQUE,  adj.  ,  ^rosiU-^ 
cicus.  Berzelius,  dans  sa  nomencla» 
ture  chimique ,  appelle  j^i£ort</«  bo» 
rosilicique{Fluorborfluorkieselj  ail.) , 
une  combinaison  de  fluoride  borique 
et  de  fluoride  silicique. 

BORRi^INÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Borragineœ,  Nom  d'une  famille  de 
plantes,  établie  par  Jùssieu,  qui  a 
pour  type  le  genre  Borrago, 

BORÇRE^s.  m. ,  bôruretum.  Com- 
posé qui  résulte  de  la  combinaison  du 
bore  avec  un  autre  corps  simple. 

BORURÉ/ adj.,  boruretus;  qui 
contient  du  bore.  L.  Gmelin  croit 
avoir  obtenu  un  gaz  hydrogène  bo^ 
ruré  (  Boronwasserstoffg€Ls ,  ail.  ) , 
c'i^t -à-dire  tenant  du  bore' en  dissoc- 
iation. 

BOSSE  9  s.  f . ,  gibbosBas ,  gibba  , 
gibbusy  tuber,umbo;  Buckel,  Hacker 
(ail.)  ;  bunch  (angl.)  ;^o^^a  (it.).  Ce 
terme  est  employé  :  1°  en  botanique. 
Mirbel  appelle  ainsi  des  appendice^  en 
forme  de  petits  sacs  renversés,  qu'on 
trouve  à  1  entrée  de  plusieurs  corolles 
(cx.Borrago  officinalis),  et  à  l'éperon, 
quand  il  est  très-court  et  obtus.  !i?  En 
i^oologre,  on  donne  ce  nom  à  des  proé- 
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lilîif eqces  arrqndîe»  qui  ii'âèyeni  au 
âb^f|  dVpp  sqirface  quelconque. 
J^Irbj  appielle  hossps  deux  protubë- 
rançes  mobiles  ^  surmoutëes  d^une 
IpipC;,  dont  le  protborax  des  Macro^ 
jf^4  Ç3i  acnaë. 

SpS^EfiÉ,  ad],  j  torosm  9  torulo'^ 
^  y  umbonJatus,  gMero^us  ;  gtr*. 
uckeh{vM.)\  crimpled {bu^,)  ;  imr 
koissato  (it.)*  Se  dit  d'un  corps  cylin- 
drique qui  est  relevé  ou  renflé^  et 
1^  en  bo^urcs.  Le9  CrassateUa  gib» 

)fiula,  Dpthidea  gibierosula,  Strooir- 
giUerulus  ,  B^ccinutn  gibboj^^ 
j  Cytherea  wabon^çUa  ,  sont  des 
coquilles  plus  ou  moins  renflée^  et 
çpfnine  bossu^.  Le  Gtodia  gibberosa 
jçst.un  polypier  lubériforme.  Le  Cli" 
d^ndç^  ^mbçïi^ta  a  des  f^puilles  qui 
offrent^çu  dessus  des.  sdiçs  renflées  à 
IfEjur  hâe. 

BOsIsriÇ)  s.  f.  Nom  yulgaire 
qii\)n  doi^nç  aux  deux  tubercules  qui 
paraissent,  à  l'âge  d'enrîrpn  ^ix  ipois, 
Mr  l'os  frontal  du  faon. 

BOSSU  9  adj.  y  gibbus  j^  gibbius  ^ 

lait.  )  •  gii^^  (  ang).  )i  l<^o  (  U.)* 
Se  dit ,  en  général ,  d'un  animal  qui 

a  le  dos  tr^-cpnvexe  et  en  forme  de 

bo^e^e:^.  (Xstraclon  gibbçsuA  ,  Emys 

g^(a,  Diacope  gibbus).  Quelques 

coquilles  ont  re^u  cette  épitbète  parce 

quelles  sont  comme  renflées  (  ex. 

Cjftberea  gibbia ,  Bulla  sibbosa  )• 

Iiçs  entomologistes  l'appliquent   au 

Srseiet  des  insectes,  quand  il  est 
né  et  trés-convej^e  (ex.  quclqqps 
Buprestes). 

9PSTR];(IBIIVS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
JBostrickim.  Nom  donné  pr  La  treille, 
Goldfuss ,  Eichwald ,  Ficinus  et  Ca* 
rus  à  une  tribu  de  la  famille  des  co- 
léoptères Xjlopbages  ,  qui  a  pour 
type  !<'  genre  Bostrichus» 

BOSTBIGHOPODESyadj.  et  s.  m. 
pi. ,  Bostrjrchopoda  (  ^oaTpv;(oc ,  bou- 
de de  cheveux  ,  ttoûc,  pied).  Meuke 
4éiigQ^  la  çlasso  des  Cirrîpédcs  sous 
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Cç  nom,  à  cause  de  la  form^  des  pjeds 
Hes  apimaux  qu'elle  renferme. 

BOTillilQlIE,  s.  f. ,  botanica,  bof 
tanicej  res  herbaria;  Pfiqnzenkunde, 
Q^iichskunde^  Krquterkunde  (ail.); 
ffotaivjr  (  angl.  )  (  pozAyri ,  hçrbe  ). 
Science  qui  a  pour  objet  la  connais*- 
saoce  des  v^étau:^ ,  de  leurs  carac- 
tixe»^  de  leurs  difierences  et  de  l^r 
flassiflcation  méthodique^ 
.  BOTANIQUE 9  adj! ,  botanicus  ;  ^o- 
tavcxôc  ;  qui  a  rapport  aux  plantes» 
ht  géographie  bot€inique  est  l'étude 
méthodique  des  faits  relatifs  à  la  dis- 
trii)utiou  des  végétaux  sur  le  globe, 
et  des  lois  plus  ou  moins  générales 
qu'on  peut  en  déduire.  Candolle  apr 
pelle  région  botanique  l'espace  qui , 
si  l'on  fait  abstraction  des  espèces 
introduites  à  dessein  oi|  par  hasard , 
offre  un  certain  nombre  de  plantes 
qui  lui  sont  particulières  et  qu'oiji 
peut  considérer  comme  en  çtimt  véri- 
tablement aborig^es* 

BPTAIVISTB9  s.  m.  ,  botanista, 
botanicus;  ^ravivi^ç.  Naturaliste  qui 
^  livre  à  l'étude  de  la  botanique, 
qui  possède  cçtte  science. 

BOTANQGBAPHIQUBy  adj. ,  bota-- 
nographicué  (  ^oévq ,  herbe ,  fpàffci , 
écrire  ).  Se  dit  d'un  ouvrage  destiné 
à  la  description  d'un  certain  nombre 
de  plantes. 

BOTAAîOLOGIE,  s.  f. ,  botanologia 
(^Tàv9,  herbe,  Xoyo;,  discours).  Syr 
nonyme  inusité  de  Botanique. 

BQTAKOPUAGB  ^  adj.  ,  botano-^ 
phagus  (^oravi] ,  herbe,  ^701 ,  man- 
ger). Nom  donné  par  Robiueau  Dies- 
voidy  aux  Myodaires  Calyplérées  doot 
les  larves  vivent  de  matières  végétales. 

BOTELLIFJÈBE  ,  adj. ,  botcUifcrus 
(  botelhis  ,  saucisse ,  Jero ,  porter  ). 
Une  éponge  {Spongia  botellifera)  est 
ainsi  appelée  parce  qu'elle  a  des  ra- 
meaux droits ,  tuberculeux  et  bouil- 
lonnes ,  qu'on  a  comparés  à  des  sau- 
cisses. Ployez  ALI.ANTOPU0BE. 

BOTOBOÇÉPUAU;!»,  adj.  et  s.  m. 
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pi.  ,  Bothrocephala  (  ^6^9  «  trou  ^ 
Titwùi ,  télé  ) .  Nom  dpnpé  par  Blain- 
rille  à  un  ordre  de  la  classe  desSuban* 
nëlidaires ,  comprenant  ceui^  dont  le 
l^nflement  céphalique  e«t  pourra  de 
fossettes  plus  ou  mpîns  profondes. 

ftOTOYLL AC]É$  >  adj.  et  s.  m.  pl.^ 
Boirjrllacea,  Nom  donné  par  Menke 
â  une  famille  de  l'ordre  ides  Tuniclers 
T^éXhyes ,  qui  a  pour  tjpe  le  genre 
fiotr/Uus. 

90TRin.LA|iUSS  f  adj.  et  s.  m.  pl.^» 
Boirjrllaria,  Nom  donné  par  Lamarck 
à  un  ordre  de  la  classe  des  Tunifciersj 
qui  a  pour  type  le  genre  Botnihts. 

UQTWhLmmy  «dj.  et  8.  /.  pi. , 
BotrjrUidea.  G. -S.  Maeleay  désigoo 
sous  €e  nom  une  famille  de  la  classe 
4es  Tuniciers  j  comprenant  les  Té- 
ikf9s  composées  de  Savîgnj,  et  «J9i»t 
le  genre  Botryllus  pour  type. 

^OTRYOIPB  9  adj.  ,  botryoîdes  ; 
^orpuM^nç  (^orpvc)  raisin).  Se  dit  :  i^en 
mjnéralogie ,  d'un  minéral  ayant  U 
|aripe|le  grains  qui  imitent  uae  grap?? 
pç  àp  raisin  par  leur  disposition  (ex. 
Çkflux  bormée  siliceuse  botryoîde  )  ; 
2^  en  botanique  et  en  lodbogief  d'une 
cryptogame  (  Lepr4VrioL  botry aides  ) 
qui  a  ses  globules,  disposés  presque  tsà. 
forme  de  cbapelet,  §t  d'une,  éponge 
rameuse  (  Spongin  botrfràïdes)  dont 
les  lobules  sont  ovales  et  diffus.  ' 

BOTRYTID^JPS,  a(^.  et  s.  f  pi.  , 
Botrytidete»  Nom  donné  par  Frics. et 
par  Ad.  Brongniart  à'uo  groupe  de  la 
tribu  des  Mucédiaées^  qui  a  pour  type 
le  genre  Botrylis, 

BOUCHE  9  s.  f. ,  os;  orofiux  \Mund 
(ail.);  mouth  (angl. );  bocca{\i,)* 
Orifice  du  canal  alimentaire  ,  par  le- 
quel les  animaux  introduisent  dans 
leur  cprps  les  substances  dont  ils  se 
nourrissent.  Ouverture  des  coquiUes 
iV>i valves ,  qui  livce  passage  au  cOrps 
del'animal.  Dans  le  langage  vulgaire  le 
moi  de  bouche  est  pris  dans  une  accep- 
tion moins  générale,  ou  du  moins. ap- 
p^ué  d'ttn«  nuuûèi»  f ort  arbiti«ii»« 
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Ainsi  on  dit  la  bouche  de  l'homme  f 
du  cheval,  du  mulet,  de  l'âne,  du 
bœuf,  du  chameau^  de  l'éléphanl  ^ 
et  en  géuéral  des  bêtes  de  somme  et 
d'attelage  ;  mais  on  dit  la  guêifim 
{Maul,  ail.)  d'un  chien,  d'uuloop^ 
d'un. chat,  d  un  lion,  d'niî  crocodiie^ 
d'un  lézard ,  d'un  sei^>eDt ,  d'une  ri-» 
père  5  d'un  brochet  ,  d'une  truite* 
Cependant  on  dit  aussi  la  bouche  d'un 
saumpn  ,  d'une  carpe  ,  d'une  grs<« 
nouille.  Il  paraîtrait  que  le  mot  de 
gueule  entraîne  plus  que  celui  de 
bouclie  l'idée  de  la  voracité  et  d'oà 
naturel  sanguinaire.  • 

IIODÇLE  ,8.  f.,  chu^us.  On  appelle 
ainsi  des  masses  cartilagineuses,  coo^ 
pactes,  lenticulaires,  d  un  blanc  pur, 
armées  die  crodielf  cornés  et  recoure 
bés  ,  qni ,  dans  quelques  poisseos  ^ 
sont  cachées  ei\  grande  partie  soim  liée 
tégumens  ,  retenues  et  affermies  par 
eux. 

BQUCLlâ  ^  adj«,  dapatu^,  spmonùté 
Ëpitliète  donnée  à  des  poissons  dtd 
ont  le  corps  armé  de  pointée  récenr^ 
bées,  adhérentes  à  de  largea  et  ronde 
tuberculea  logés  dans  la  peau.  Ex, 
BqjaclavcUa,  Scymkus  spinosus, 
.  BOUCliiEIt,  s.  m.  ^  dj'peus ,  seu* 
telbim,  scutelkUum.  On  appelle  ainsi  : 
1^  en  botanique ,  une  sorte  de  cou-* 
eeptacle  à  surface  large  et  aplatie , 
peu  coriace,  qui  se  développe  au  bord 
du  tballe  de  certains  Hcfaens ,  n'a 
pdnt  de  bordure  ,  ou  présente  une 
bordure  accessoire  très-étroite  ■,'  et  ^t 
couvert,  avan^  son  déveleppemént  ^ 
par  une  membrane  mince  et  gélatf— 
nense  (ex.  Physcia  IslaMica  )  ;  2**  eb 
zoologie  ,  un  épaissisaiement  '  charnu» 
qui  se  remarque  sur  lé  doS  deis  limaces^, 
et  qui  est  le  rudiment  d'un  manteau; 
la  grande  éqaille  •  qui'  recouvre  )W 
tète,  le  thorax  proprement  dit  et  Mb 
préabdomen  des  erùstacës  biojb^fés; 
la  partie  antérieure  des  TrîJobiiea^  qui 
parait  répondre  au   céphaiotliorax  * 

uœfMiirtie  d(^  k  têie  de»  ^i^^ciés^' 
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<{u'on  désigne  plus  ordinaîfemcnl  sous 
le  nom  de  chaperon  (  voyez  ce  mot  ]; 
suivant  Straus ,  une  des  six  pièces  du 
corselet  des  insectes,  celle  qui  en  oc« 
cnpe  toute  la  partie  supérieure,  et 
qui  se  replie  latéralement  en  dessous, 
pour  aller  à  la  rencontre  du  sternum, 
avec  lequel  elle  s'unît  ;  d'après  C.-G. 
Ehrenberg ,  le  tét  de  certains  Infu* 
soires,  quand  il  est  assez  solide^  rond 
ou  ovale,  et  placé  sur  le  dos  seule^ 
mentde  l'animal  (ex.  Euploies),- 
•  BOUEUX,  adj. ,  lutarifis^  lutosus. 
Nom  donné  à  des  animaux  qui  vivent 
dbns  la  boue,  le  limon  ,  la  vase, 
comme  VEburna  lutosa ,  VEmys  lu" 
taria ,  la  larve  du  Sialis  lutarius, 

BOUFFI,  adj.,  turgidus;  qui  est 
renflé ,  sans  être  pour  cela  ibminci  ; 
comme  la  eamareàe»  Pœonia,  le  /e- 
mme  des  Crotalan'a,  la  silique  du 
MiaplianMês  satwus. 

BOULET ,  s.  m.  ,  commùsura  ; 
Kôte  (ail.  )  ;  feilock  (angl.)  ;  nocca 
(it.  )•  On  appelle  ainsi ,  dans  le  che- 
val, la  région  des  membres  qui  est 
située  entre  le  canon  et  le  paturon. 

BOUQUETES.  m.jsertulum.  L.-G. 
Richard  donnait  ce  nom  à  un  genre 
d'inflorescence  produite  par  nnassem- 
Uage  de  pédoncules  uniflores  partant 
tous  d'un  même  point  et  arrivant 
presque  à  la  même  hauteur.  Ex.  Pri" 
mula, 

BOUBDONNANT,  adj.,  bomhylans; 
qui  bourdonne.  Ex.  Cenogaster  bom- 
hylans, 

BOUBDONNEMENT  ,  s.  m. ,  bom^ 
ius  ,  murmur  ,  susurras  ;  Sumsen 
(ail.  )  ;  humming  (  angl.  )  ;  susurro 
(  it.  )•  Brnit  que  font  entendre  les 
oiseaux-mouches ,  les  colibris  et  les 
fnsectes ,  quand  ils  volent ,  et  plu- 
sieurs de  ces  derniers  quand  on  les 
saisit. 

BOUBGEON ,  s.  m. ,  gemma,  ociv- 
lus;Knospe,  Juge  (ail.);  bud(jàiïg\,); 

Eemma ,  bottone ,  pollone  ( it.).  Pour 
)  Tulgairei  c«  moi  désigne  les  jeunes 
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productions  ou  branches  des  végétaux 
vivaces  (  voyez  Scion),  quelquefois 
aussi  les  boutons  à  fleurs.  Lés  bota- 
nistes appellent  ainsi  l'ensemble  des 
écailles  ou  tuniques  qui  entourent  la 
jeune  pousse ,  la  protègent  dans  sa 
jeunesse ,  et  sont  ou  des  feuilles  avor- 
tées (ex.  Daphne  Mezereum)  j  ou  des 
bases  de  pétioles  dilatées  en  forme 
d'écailies  (  ex.  Juglans  regia) ,  où  des 
stipules  avortées  (  ex.  Magnolia 
glauca  ) ,  ou  des  stipules  et  des  pé- 
tioles soudes  ensemble  (  ex.  la  plu- 
part des  Kosacécs). 

BOUBGEONNEMENT,  8.  m.,  gem^ 
matio;  jéusschlagen  (ail.).  Epoque  du 
développement  des  bourgeons  ;  en- 
semble des  phénomènes  qui  accom- 
pagnent ce  développement.  Gandolle 
entend  par  là  l'ensemble  des  bour- 
geons d'un  arbre; 

BOUBBE^s.  f.,  tomentum  {irvppoçy 
roux).  Nom  donné  aux  poils  courts 
et  soyeux  des  quadrupèdes  qui  en  ont 
de  deux  sortes  ,  et  par  analogie  aux 
poils  qui  recouvrent  quelques  végé- 
taux ,  au  duvet  cotonneux  qui  revêt 
les  bourgeons  de  certains  arbres. 

BOUBBELET9  s.  m. ,  tubera;  or^ 
liccio  (it.).  On  appelle  ainsi:  i°en  bo- 
tanique, des  grosseurs  ou  renflemens 
visibles,  qui  apparaissent  accidentelle- 
ment ou  naturellement  sur  le  tronc 
d'un  végétal  ligneux  ,  et  des  ap- 
pendices divers  ,  en  général  un 
peu  arrondis,  qui  proviennent  de 
l'épaississement  de  l'organe  destiné  à 
les  porter  ;  2^  en  zoologie  ,  des  épais - 
sissemens  ou  cordons  longitudinaux, 
situés  sur  le  bord ,  la  spire  ou  la  face 
externe  de  certaines  coquilles  spiri- 
valves  ,  et  qui  coupent  les  tours  de  la 
spire  transversalement  ou  à  angle 
droit.  ' 

BOUBSE  ,  s.  f .  ,  bursa.  (  pûp^a  , 
cuir).  Membrane  qui  enveloppe  quel- 
ques espèces  de  champignons  en  en- 
tier ,  pendant  leur  premier  âge ,  et 
qui  se  déchire  par  l'effet  de  la  crois- 
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sance.  Bourses  est  le  nom  qu'on 
donne  Tulgairement  au  scrotum^chez 
rhomme.  Les  mammifères  de  l'ordre 
des  Marsupiaux  sont  très-souvent  ap- 
pelés animaux  à  bourse ,  à  cause  de 
la  poche  abdominale  dont  ils  sqnt 

Souryus  pour  recevoir  et  loger  pen- 
ant  quelque  temps  leurs  petits. 

BOURSOUFFLÉ,  adject. ,  buUatus.. 
Dont  la  surface  est  relevée  çà  et  là 
en  bosselures  ;  dont  la  masse  est  plei- 
ne de  cavités  arrondies ,  ou  de  cellules 
trèsT-rapprochées  ,  séparées  par  une 
cloison  mince  ,  surtout  lorsque  les 
cellules  ont  crevé  les  unes  dans  les 
autres. 

BOUTOIR,  s.  m. ,  Rûssel  (ail.)  ; 
snout  (angl.)  ;  grugno  (it.).  Nom  sous 
lequel  on  désigne  le  nez  prolongé, 
tronqué  au  bout  et  mobile  du  cocnon 
et  de  la  taupe ,  dans  l'intérieur  du- 
quel se  trouve  un  osselet  particulier, 
appelé  os  du  boutoir ,  qui  lui  donne 
de  la  solidité  et  le  rend  propre  à 
fouiller  la  terre.  Koyez  Groin. 

BOUTON^s.  m.,  alabastrum,  ^om 
donné  à  toute  fleur  ,  avant  son  épa- 
nouissement. Les  agriculteurs  pren- 
nent ce  mot  dans  une  acception  plus 
étendue  ,  et  s'en  servent  pour  desi- 
gner Vœil  ou  le  bourgeon  qui  a  pris 
un  certain  degré  d'accroissement,  qui 
a  une  forme  plus  ou  moins  arrondie 
ou  ovale. 

BOUTONNIERE  ,  s.  f.  Quelques  au- 
teurs ont  employé  ce  terme  pour  dé- 
signer les  stigmates  (voyez  ce  mot) 
dans  les  chenilles. 

BOUTURE  5  s.  f.,  talea;  Steckreisj 
Steckling,  Sprossling  (a\\,)  \slitj  çui^ 
ting  (angl.)  ;  tallo  ,  barbateUa ,  mOf 
juolo  ,  piantone  (it.).  Petite  et  jeune 
branche  qui ,  coupée  et  fichée  dans 
un  terrain  convenable  ,  y  pousse  des 
racines  et  produit  ainsi  un  nouvel  in- 
dividu. 

BOVIDÉS,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Bo^ 
vidœ.  Nom  donne  par  G.-Ë.  Graj  à 
une  famille  de  la  classe  des  Mamui«* 
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féres^i  qui  a  pour  type  le  genre 
Bos. 

BR4.CE|[iET,  s.  m.,  armiUa.  On 
appelle  ainsi ,  dans  les  oiseaux  ,  un 
anneau  coloré  qui  est  situé  proche  du 
talon  et  au-dessus. 

BRAGBÉLYTRES ,  adj.  et  8.  m. 
pi, ,  Brachelytra  (PpoLyyç ,  court ,  ftw- 
rpqv ,  étui).  Nom  donné  par  Guvier. , 
Latreille  et  Duméril  à  une  famille  de 
Tordre  des  Coléoptères,  renfermant 
des  insectes  qui  ont  les  élytres  plus 
courtes  que  l'abdomen  ,  quoiqu'elles 
recouvrent  entièrement  les  ailes. 

BRACHIAL 9  adj. ,  brachiaUs  [bra* 
chium ,  bras)  ;  qui  a  rapport  ou  qui 
appartient  au  bras.  On  donne  cette 
épithète  à  plusieurs  nervures ,  autres 
que  la  cubitale  et  la  radiale,  qui,  dal|8 
l'aile  des  insectes,  naissent  du. mé^ 
me  point  que  celles-ci  |  c'est-à-dire 
du  thorax. 

BRACHIDE,  s.  m. ,  brachida  (ppa* 
yitùv ,  bras ,  &$oç ,  ressemblance) .  Jlp- 
pendice  en  forme  de  bras.  Blainville 
désigne  sous  ce  nom  la  paire  externe 
des  tentacules  des  véritables  Néréides, 
à  cause  de  la  forme,  quelquefois 
très-singulière,  des  deux  articles  qui 
les  compasent,  et  de  leur  apparence, 
qui  permet  de  les  comparer  à  de  pe^*- 
tits  bras. 

BRACmpÉ ,  adj.  ;  qui  a  la  forme 
d'un  petit  bras  ;  appendice  brachidém. 

BRAfiHIÉ  9  adject. ,  brachiatus  ; 
armfôrmig ,  armig  ,  doppeltarmig  , 
gearmt  (ail.)  ;  bracciuto^  incrociato 
(it.)  ibrachiuM  ,  bras).  Ce  terme  est 
employé  :  1^  en  botanique,  où  il  dési- 
gne des  parties  qui  sont  très-ouvertes 
et  opposées  en  croix ,  à  l'instar  des 
bras  étendus  d'un  homme ,  comme 
les  rayons  de  l'ombelle  dans  le  Dau* 
eus  Carotta^  et  les  rameaux  du  Te- 
trapiîus  brachiatus ,  du  Banisteria 
brachiata ,  du  Mesembryanthemum 
brachiatum;  2^  en  zoologie,  où  il 
s'applique  à  des  poissons  qui  ont  leurs 
nageoires  supportes  par  des  appen- 
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ëices  en  fisnrie  de  petits  brai  (  ^i 
Diodon  brachiatus  ). 

BBAfeHBÉSy  adj.  et  s.  ni.  pi., 
JBrackiata.  Himh  donné  pAT  Poli  à  ttïi 
ohlrc  de.  la  eladse  des  Molliisqoes  j 
comprenant  ceux  qui  ont  des  bras  à  là 
manière  des  Hydi-es,  où  lès  Gépbalo- 
podes  y  et  par  Schweigger  à  un  ordre 
de  Zoophytes  monobjles,  ddns  le- 
quel il  range  cetix  dont  le  corps  est 
tonni  d'appendices  eti  formé  de  brasi 

BRAGHIOGÉPHALB9,  adj .  et  S.  m. 
pi.,  Bruckiocephda  r^pa)rtti!)v,  bras, 
xcfa)^^ ,  tête].  Nom  donné  par  Blaln- 
yille  à  uli  ordre  de  la  drisse  des  Gé- 
{Afalophôres ,  cémpreiiant  ceux  dont 
là  tête  est  pourvue  de  quatre  ft  cinc[ 

C lires  de  lOMgS  appendiees  tentacd- 
ilts  eôiiiqnes. 

BRâCttlOLÉ,  adj.y  hràchiolaiûsi 
Urie  Astérie  (  Comatula  braehiôiatà  ) 
est  ainsi  appelée  parce  que  Ses  rayons 
pitiiiés ,  -assez  épais ,  quoique  courts  , 
resileftïbtent  un  peu  à  de  petits  bras. 

DRAËfalOIVÉS,  adj.  et  s^  m.  pi.  , 
Btàèhiottêea.  Nom  donné  par  G.-6; 
Ebrênberg  à  Tunique  tribu  de  la  di- 
vision des  InfuSoireS  Rotifères  Zygo- 
iroquès,  qui  a  pour  type  le  genre 
BHièhhHUs. 

91IAGHIOFIIDES,a(lj.  et  s.  in.  pi., 
Brachionides*  Sous  ce  nom ,  liotj 
désignéunefdtnille  de  Tordre  des  Mi- 
croscopiques Grustodés^  ayant  pour 
type  le  f^tire  Braéhîonus. 

BRAGHIOPODE9  ^  adject.  et  s.  m. 
pi. ,  Bràehiopoda  (  ppa^wi» ,  brds , 
iroCl; ,  pied}.  Nom  donné  par  Guvier , 
Sebweigger  et  Ooldfuss  à  mi  ordre 
de  la  classe  des  Mollusques ,  par  La«^ 
inàrck  à  un  ordre  de  celle  des  Gon*- 
cbifères,  par  Eiclrvrald  à  un  ordre 
de  celle  des  Thérozoaires ,  par  La- 
treille  ,  Menke ,  Ficinus  et  Gànis  k 
Une  classe  du  règne  anirtial ,  renfer- 
mant des  anîr^ux  mollusques  qui , 
au  Ireu  de  pieds,  ont  deux  bras  char- 
nus extensibles. 

BlUCBIOPlàlISS^  adj.  et  s.  iq. 


pK i  BrûthiopteH  {^Pf^î 9  BM«  j 
irrtfrov^  nageoire).  Nom  dohné  pa^ 
BlaiiiVillè  à  utie  fâtriitlé  de  pélssôné 
plathodontes  hétérodérmes  i  feiifer-^ 
maiit  ceux  qui  ont  les  nageoires  pec^ 
to1*a1es  pédiculées. 

mUGHiaSTOMES^  àdj.  et  s.  m. 
pi. ,  Braehiosloma  (  ppa;^v  i  bras  , 
(rrojata ,  bouche).  Nom  dtfiiné  par  La« 
treille  à  uli  ordre  de  là  cisfssè  àts  Po- 
lyges ,  comprenant  ceux  dont  là  bon* 
the  est  entourée  de  tentacules. 

BRACHTAGAIITHB  ,  adject. ,  bra^ 
ekjraeanthus  (Ppot^^ ,'  cohixf t  ^  IxavOa , 
épine)  ;  qui  à  des  épines  coti^tes.  Ex. 
acacia  brachjracantha. 

BRAGHTANGAlOPTÂilËà^adj.  et 
s.  ni.  pi.  j  Brachjrànèàlopteni  (Ppscyu;, 
conrt,  i'fraXi;,  bras,  irriivoc,  volatile). 
Nômdbnné  par  J.-A.  Ritgen  à  tihe  fa- 
mille dé  Tordre  deè  Halîeofymbes  od 
Pygopddes^  côniprenani  des  oiseaux 
qtii  ont  les  ailes  trcs-courleS. 

BRACHYGAfiPE^  adj.  ,  Bràckf-^ 
carpus  (ppax^ç ,  court,  xapirôç ,  fruit)  ; 
qiii  a  dés  fruîls  couhs.  Ëx.  Astra^ 
galas  brachjrcarpus ,  Alliaria  hrU" 
thrcarpa  ,  Seseli  htachycarpum  , 
jfjrmehastomum  brachycarpon, 

BRAGfiYGlUPÉEd.  adj.  et  S.  f. 
il. ,  BrachjrcùTpèœ.  Notn  donné  par 
)ahdolleâ  une  tribu  dé  la  famille  des 
Crucifères,  qui  a  pour  type  le  genre 
Brachfcarpœa . 

BBAGHYGENTRE^  adj.  ,  brach^- 
centras  (ppaxi);,  court,  xivtpov,  aiguil- 
lon ).  V Èchinospermum  bràchycen^ 
tram  a  des  fleurs  beaucoup  plus  lon- 
gues que  les  pédicelles  qui  les  sup- 
portent. 

BRAGHifCÉRE,  adj.  ,  brachfce^ 
ratis  y  brachjcerus  (  (^pax^€ ,  court  ^ 
x£paec,  corne).  Une  orchidée  {Habe» 
noria  braehjrceratû)  est  ainsi  appelée 
parce  que  sou  éperon  ou  corne  n'est 
pas  plus  ions  que  le  germe  ;  un  insecte 
diptère  (  Macquartia  brachycera  ) , 
parce  qu'il  a  des  antennes  courtes. 

MUQHYGlÉIléES,  adj.  et  s.  f.  pt.. 
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Bfàehyceràtœ.  Nom  donné  {>àr  Rd^ 
bibeau-Desvoidj  à  une  ^eciîon  de  U 
famille  dès  Mjrddàii'èjt  Càlyptérëës  , 
fcompi'enBnt  ceiix  dé  ces  inÀéctès  cpii 
ont  les  antennes  courtes. 

BRACHYtlÉBIDES,  adj.  et  s.  in, 
pi.,  Brachycerides.  Nom  donné  pat 
Scliaénherr  à  lin  groupe  de  Tordre  dèà 
Gurculibnides  orthdcèrès ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Brackycerus, 

BRAGHYGLADE  9  adj . ,  hrachyclor' 
àos  (Ppa^^f  court ,  tùâBo^  ,  brancne)  ; 
<]ui  a  dès  rameaux  courts.  Ëx.  Pte— 
r'igynàhdrum  brachyclaion,  LesUà 
hrachyclados. 

ËR AGflTD AGTYLC  ,  adj . ,  brachy'- 
dactylûs  (  Bpay^;  »  court ,  ^dtxrv)Loc  y 
doîgt }  ;  qui  à  des  doigts  courts.  Ex. 
Alaùda  brachydactyla* 

stlAGHYbâitDES)  adj.  et  s.  m. 
>V  9  Brachy dérides.  Nom  donne  par 
cliœnherr  à  iin  groupé  de  Tordre 
es  Gurculionidès  gonatocèrcs ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Érachyderes, 

BRAGaYGtdsSX: ,  adj.,  brachy-' 
glossus  ^  Ppa;^ùc,  court,  y^ûo'O'a ,  lan» 
gue}.   Ëpithète  donnée  à  quelques 

filantes  synanthérées  qui  ontleSca*- 
athides  courtement  radiées.  Ëx.  Fe^ 
Ucia  brachyglossa. 

ÈRÀGHYOPÔDË  ,  adj. ,  brachyo" 
di^s  l  ppax^ç  y  court ,  iroûc ,,,pica  j. 
pithète  donnée  par  L.-G.  Richard 
aux  embryons  dont  la  radicule  est 
très-courte. 

BRAGHYOTË,  adj. ,  brachy otos 
(Ppa^vç,  court,  ovç,  oreille).  Une 
chouette  {Strix  brachyotos)  doit  cette 
épithéte  à  ce  qu'elle  est  munie  de  hup- 

Î>es  très-petites ,  peu  apparentes  dans 
es  mâles  et  nulles,  dans  les  femel- 
les. 

BRAGHYPE^  adject.,  hrachypus 
(Ppaxw;»  court,  ttovç,  pied);  quia 
des  pédicules  courts.  £x.  Barbula 
brachy  pus. 

BRAGHYPÉTALE,  adj.,iracAy/9e- 
udus  (Ppax^Ci  court,  «ira^ov,  pé- 
tale); qui  a  Â«3  pétcdes  courts.  Ëx« 
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Jtirtad  bràchypèïàtd ,  Citéiliim 
oracFwpetatàm, 

BRAGttYPtttLLfi^  adj. ,  hràck^s. 
phyUiis  (^payv;,  cbùrty  fullov ,  (eûil« 
le  )  ;  qui  a  des  feuilles  côuftès.  Ëx; 
Crusea  brachyphyUa ,  PogonaiuM 
brachyphrlium, 

BtÎAGHinpëDÈ  ^  àdj . ,  f  ra<;À/7idi&/ 

iPp^X^^t  court,  firovç,  pîea);  qti!  à 
es  pétioles  coùrlsv  Ë:(:.  Lànicarâ 
brachypôdà  ,  CéphàîdntkUs  brisuihy^ 
podus. 

BRAGHYPOIIE9  aii.pbrackfpà^ 
mus  (  ppa/vc ,  court  y  Trâpà ,  opèr- 
ciite).  Se  dit  d*un  poisson  qui  a 
Topercule  court.  Èk.  Hfyletes  bfi^ 
chypomus. 

BRAlltoYPORE  9  9A\.Moichyporuî 
(  pp«x^5  >  court ,  wdpoç ,  pore  ).  Le  ]$6^ 
letus  brachyporus  est  ainsi  appelé  a 
cause  de  la  brièveté  de  lies  tuoes. 

BRAG^YPTÈRK  9  adj  .^  hrajchyptty 
TUS  ;  kurzttûglig  (ail.)  (ppaeyuç  ^  cpurt, 
TTTipôv ,  aile)  •  Se  dit  :  1  ^  en  botanique  ^ 
d'une  plante  dont  une  partie  queW 
conque ,  par  exemple  tes  carpelles , 
est  surmontée  d'une  aile  très-court^ 
(ex.  Banisléria  brachy pterà  ]  ^  a^  ei| 
zoologie ,  d'un  oiseau  ^ont  les  ailei 
n'atteignent  que  sur,  les  côtés  da 
crôuDJon  (  ex.  Anser  bjwhypleriu), 
ou  cr  un  insecte  4bi)t  les  ailes  n  ojpt 

3ue  la  moitié  4ç  1^  longueur  de  l'a^ 
omen  {ex^Jlan^  bracbyplera)^ 
blUCHtPTÈRES  9  adj.  et,s.  m.  pi*, 
BraclgrpteriJi  om  donné  par  Mœhring 
à  une  Classe  d'oiseau^L ,  par  Cuvier  9 
Duméril ,  Latreille ,  Lesson ,  Ficinus 
pt  Girus  à  une  famille  de  Tordre  des 
Palmipèdes ,  par  Yieillpt  k  une  fa- 
mille de  Tordre  des  Nageurs  1  pv 
Ranzani  à  upe  famille  de  Tordre  des 
ftatites ,  renfermant  des  oiseaux  dent 
les  ailes  sont  trop  courtes  poar  pou** 
voir  servir  au  vol. 

BRAGHYRHYNQUE9  adject.,  bra^ 
chyrhynchus  (  pp«xw  >  court ,  pvTX®^  ' 
bec  )  ;  qui  a  le  beo  court.  Ex»  Nuci^ 
fraga  brachyrhyncùs^ 


iQ4  BRAG 

'  BRAGHYRHYNQUES  9  adj'.  et  s.  m. 
pi. ,  Brachjrrhjrnchi»  S^om  donné  par 
ochœnherr  à  une  légion,  de  l'ordre 
des  Gurcnlionides  gonatoeères ,  com- 

Î prenant  ceux  de  ces  animaux  qui  ont 
e^bec  court. 

BRAGHTSGIEN^ad).,  brachyscius 
C^^X^C'  court,  ffxcà,  ombre).  Nom 
doQué  par  les  géographes  anciens  aux 
babitans  des  régions  où  le  soleil  n'ar- 
rive jamais  au  zénith,  parce  qu'en  été, 
à  midi ,  leur  corps  projette  une  ombre, 
courte. 

BRAGHYSTACHYÉ,  adject. ,  ^m- 
chystachyus  y  kurzàhrig  (ail.)  (  Ppa- 
^vç ,  court ,  vxayyi ,  épi  )  ;  qui  a  les 
fleurs  disposées  en  épis  minces  et 
courts.  Ex.  Campulosus  brachysta-* 
clmis ,  Cafex  brachystachya ,  Pa- 
mcum  brachystachyum ,  Pedicularis 
Irachystachys. 

BRAGHTSTÉMONE 9  adject.,  ^ra- 
chystemon  (  Ppoix^ç  y  court ,  arripLuv , 
étamine);  qui  ajes  étamines  plus 
courtes  que  les  pétales.  Ex.  Draba 
brachystemon. 

BVULCRY^TOME'^ ad],  j  brachys/o» 
mus  (  Ppotx^ç ,  court .  ajéiut ,  bouche  ). 
Se  dit  d'une  coquille  uni  valve  dont 
l'ouverture  a  peu  de  hauteur  (ex. 
Achatina  acicula  ) .  \jj4scia  brachy— 
stoma  est  ainsi  appelée  parce  que  le 
bord  de  sa  bouche  ne  fait  pas  de 
saillie  en  forme  de  trompe. 

BIUGHYTÉLOSTYLÉ  ,  adj. ,  bra-- 
ckytdostjrlus  (  ppa;f ùç ,  court ,  tAoç  , 
fin,  ffTuXoc,  soutien).  Epithëte  don- 
née par  J.  Hill  aux  cristaux  qui 
se  composent  de  deux  pyramides  sé« 
parées  par  un  prisme  court. 

BRAGHYTOPHYTE ,  s.  m.,  bra^ 
chytophytum  (  Ppax^ruç  ,  brièveté  , 
fvTov  ,  plante  ).  Nom  donné  par 
Necker  aux  plantes  crucifères  qui 
ont  des  fruits  courts  ou  silicu- 
leux. 

BRACHYUBE,  adj.  ,  brachyurus ; 
kurzschwànzig  (ail.)  (  ppa^^ç ,  court , 
ovpà ,  queue)  ;  qui  a  la  queue  courte. 
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Ex.  Coluber  brachyurus,  fringiUd 
brachyura* 

BRAGHYtORESy  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Brachyura,  Nom  donné  par  Guvier, 
Laireille ,  Leaçh  et  Eichwald  à  uue 
famille  de  l'ordre  des  Crustacés  déca- 
podes ,  par  Lamarck  à  une  section  de 
l'ordre  des  Crîistacés  homobranches  , 
comprenant  ceux  dont  le  postabdo— 
men  est  replié  en  dessous  et  plus 
court  que  le  tronc. 

BRAGTÉAIRE,  adj. ,  bractearius. 
Epithète  que  Gandolle   donne  aux 
fleurs  permutées^  quand  le  change- 
ment a  lieu  dans  les  bractées. 

BRAGTÉE  9  s.  f . ,  bractea;  Neben^ 
blait,  Deckblatt  ijxW)'^  brattea  (it.) 
Linné ,  le  premier ,  a  distingué  sous 
ce  nom  les  feuilles  qui  accompagnent 
les  fleurs,  lorsqu'elles  diffèrent  des 
autres  par  leur  forme  ou  par  leur 
couleur.  Gandolle  l'applique  aux 
feuilles  à  l'aisselle  desquelles  naissent 
les  branches  florales ,  ou  leurs  ramifi- 
cations ,  ouïes  pédicelles eux-mêmes, 
et  qui  différent  des  autres  par  la 
grandeur ,  la  forme ,  la  couleur ,  ou , 
ce  qui  est  plus  constant ,  parce  qu'el- 
les ne  portent  pas  de  vrais  bourgeons 
à  leurs  aisselles. 

BRAGTÉEN,  adj.  ,  bracteanus, 
Mirbel  donne  cette  epithète  au  stro~ 
bile ,  quand  il  est  formé  par  des  brac- 
tées. Ex.  Betula  Abius» 

BRAGTÉIFÈRE  9  adj. ,  bracUiferus 
(  bractea ,  bractée ,  fero  ,  porter  )  ; 
qui  porte  une  ou  plusieurs  bractées , 
comme  le  calice  du  Geum  urbanum, 

BRAGTÉIFORME ,  adj.,  bractei^ 
formis  (  bractea ,  bractée ,  forma , 
forme  )  ;  qui  a  la  forme  ou  l'aspect 
d'une  bractée.  Epithète  donnée  par 
H.  Cassini  aux  squames  du  péricline 
des  Sjnanthérées ,  quand  elles  sont 
analogues  à  des  bractées  d'involucre. 

BRAGTÉOGARDIÉ  9  adj . ,  bracteo- 
cardius  (  bractea ,  bractée  ,  xop^îa  , 
cœur)  ;  qui  a  des  bractées  en  cœur 
à  la  base.  Èx.  Çephtjelis  bracteocardia. 
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BRAGTÉOGAME ,  ai},  y  bracteo" 
gamus  (  bractea ,  bractée ,  ydéfAo;  ^  no- 
ces). Se  dil  d'une  plante  {HydrocO" 
trie  bracteogama)  donjt  les  folioles 
de  l'involucre  sont  réanies  en  un  dis- 
que orbiculaire. 

\  BRAGTÉOLAmE,  adj. ,  bracteo^ 
laris  ;  qui  a  de  très-grandes  bractées. 
Ex.  Spatalla  bracteolarù, 

BRAGTÉOLE,  s.  f.  ,  bracteola; 
DeckblattchenÇ  sll.  ].  Petite  bractée. 
On  donne  cette  épithëte  aux  plus  in- 
térieures des  bractées ,  quand  il  j  en 
a  plusieurs  rangs ,  et  à  celles  qui 
viennent  sur  les  pédicelles ,  ou  à  leur 
base.  Dans  le  cas ,  dit  Candoile ,  où 
les  dernières  ramifications  d'une  in- 
florescence composée  partent  de  pé- 
dicules terminés  par  un  seul  pédi« 
celle ,  ou  f  comme  on  s'exprime  vul- 
gairement y  lorsque  les  pédicelles  sont 
articulés  dans  leur  longueur ,  les  pe- 
tites bractées  qui  se  ttouyent  à  cette 
articulation  prennent  le  nom  de  broc 
téoles,  Candoile  n'adopte  donc  ce  mot 
que  dans  le  dernier  des  deux  sens 
qu'on  a  coutume  d'y  attacher. 

BRAGTÉOLÉ,  adj. ,  bractcolatus. 
Se  dit  d'une  plante  qui  a  ses  pédon- 
cules (ex.  Commeliha bracteolata ) , 
^es  verticilles  de  fleurs  (ex.  Hedéoma 
bracteolaia)j  ou  ses  feuilles  (ex.  Poir- 
gala  bracteolata)  accompagnés  de 
petites  bractées.  H.  Cassini  donne 
cette  épithète  Biipéricline  des  Synan- 
thérées ,  quand  il  est  accompagné  de 
bractées  très-petites ,  comme  demi- 
avortées,  très-peu  nombreuses,  peu 
constantes ,  variables  et  irréguliëre*- 
ment  disposées. 

BRAGTÉTÉ ,  adj.  ,  bracteatus  , 
bracteosus;  nebenblàttrig,  deckblcitt- 
rig  (ail.  );  bratteato  (it.  )  ;  qui^est 
muni  d'une  ou  plusieurs  bractées  , 
comme  Vépi  du  Lauandula  spica ,  les 
verticilles  du  Ballot  a  nigra  ,  les  ca- 
lathides  de  V Edmondia  bracteata,  les 
fleurs  du  Modecca  bracteata  ,  de 
V Hibiscus  bracteosus  j  du  PelargO" 
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nium  bracteosum  ;  qui  porte  des  bra- 
ctées longues  ,  foliacées  ,  découpées 
(ex.  Corjrdalis  bracteata,  Diclytra 
bracteosa  )• 

BRAGTIFÉRi:.   F".  BaAGTéiFERE.. 

BRADYPÊDES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Bradypedœ.  Nom  donné  par  G.<-E. 
(}raj  à  une  famille  de  la  classe  des 
Mammifères  ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Bradypus, 

BRADYPODES,  adj.  et  s. m.  pi., 

Bradypoda.  Nom  donné  par  Goldfuss 

et  Tiedemann  si  une  famille  de  la 

classe  des  Mammifères,  qui  a  pour 

ype  le  genre  Bradypus. 

BRiJLLEMENT ,  s.  m.  Cri  im« 
portun  et  fatigant  de  certains  ani- 
maux ,  par  exemple  du  chien. 

BRAIMENT  ,  s.  m.  ,  ruditus.  Cri 
de  l'âne.  On  dit  plus  souvent  le  braire. 

BRAMER 9  s.  m.  (^pcfAu,  mugir). 
Cri  du  cerf  en  rùt. 

BRANCHE 5  s.  f . ,  ramus  y  apex  ; 
x^a^oç  ;  Zweig ,  Ast  (  ail.  )  ;  twig 
(angl.);  ramo  (it.).  On  appelle  ainsi: 
1^  en  géognosie,  les  ramifications  d'un 
filon  ,  lorsqu'après  l'avoir  accompa- 
gné dans  une  certaine  étendue,  elles 
semblent  y  rentrer  et  former  comme 
des  espèces  d'anses  ;  ,2^  en  botani- 
que, les  divisions  primaires  d'une  tige 
quelconque. 

BitANCHEIXIENNES,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  BrqneheUianœ  (Ppâ7;((a,  bran- 
chies). Nom  donné  par  Savigny  à 
une  section  de  la  famille  des  Hirudi- 
nées ,  comprenant  celles  qui  ont  des 
branchies  saillantes. 

BRANGHIAL,  adj.  ,  branckialis 
(  P^àf/ioL ,  branchies  ).  On  appelle 
respiration  branchiale  celle  qui  s  exé- 
cute au  moyen  de  branchies.  Bran^ 
chial  est  parfois  pris  comme  syno- 
nyme de  pulmonaire ,  lorsque  ,  par 
exemple,  on  donne  cette  épithète  aux 
Arachnides  qui  respirent  par  des  sacs 
aériens.  U A mmocœtus  branckialis  est 
ainsi  appelé  parce  que ,  dit-on,  il  in- 
troduit l'extrémité  de  son  museau 


BOUS  l^obèrculè   à^  groÀ  poià^Uis^ 
poiir  s^attnéber  à  leurs  branchies. 

bilÂNCffiœ,  s.  f.,  hràÀchia;  Ppif-- 
yna  :  Kieme  ,  Fischohr  (ail.)  ;  gîlt 
(attgi.)  ;  kranchia  (ît.).  Organe  qui 
sert  à  respirer  au  moyen  de  l'air  tenu 
ei|i  dissolution  dans  l'eau.  C'est  pat 
abus  qu*on  a  admis  des  branchies  aS^ 
Tiennes ,  chei  certains  animaux  ,  tels 
que  les  limaces.  Voyez  Poumoi^. 

BâànrcrilÉS,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Brahchiata,  Nom  donné  par  Ficinus 
iet  Garus  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Aknphibies  y  comprenant  ceux  qui 
respirent  par  des  branchies. 

BRANGHIFËRE,  adj. .  hranchife- 
rUs;  élément ragend  (angl.)  (ppay^^ta, 
branchies . y^ro ,  porter);  qui  porté 
dés  brahcDÎes.  Organe  branchifère. 

AÂAlSGtalFÊllÈS,  a(]j.  et  s.  m. 
M.  9  Èranchi/era,  Nom  donné  par 
Hartmann  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Gastéropodes,  et  par  Blainville  à  une 
famille  de  l'ordre  des  Gervicobran- 
ches,  renfermant  ceux  de  ces  ani- 
maux dont  les  organes  respiratoi- 
rei  consistent  en  deux  grands  pei- 
gnes branchiaux  égaux. 

fiRANCatÔDÊtESyadj.  et  8.  m. 
pi. ,  Branchiodela  (  Ppxyr^a ,  bran- 
èfaiés ,  J>]>o; ,  manifeste).  Nom  donné 
par  P.uméril  à  une  famille  de  la  classe 
des  Vers ,  dans  laquelle  il  range  ceux 
qui  ont  des  organes  respiratoires,  ou 
branchies ,  visibles  à  l'extérieur. 

BiUlISGilîOG ASTRES,  adj.  et  s. 
m.  pi. ,  Branchiogastra  (  ppâ^n/ta  , 
branchies^  yxortifty  ventre).  Nom 
oonné  par  Latreille  à  un  ordre  de  la 
classe  des  Crustacés,  comprenant  ceux 
qui  ont  les  branchies  sous  le  ventre  , 
et  qu'il  a  depuis  coupé  en  deux ,  ceux 
des  Stomapodes  et  des  Âmphipodes. 

ÉRANGHIOPNONTES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Branchiopnunta  (  ppœyy^ia ,  bran- 
chies, 7ry/&>,  respirer).  G.  Fischer 
désigne  ainsi  un  groupe  d'animaux 
sans  vertèbres,  embrassant  tous  ceux 
qui   respirent   par  des  branchies; 
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iô&iSieiei  MbUùkqtiei/y&àârïiaes 
ëtlesGrùsbcés. 

fiftANGHlOHÎbËS^  adj.  et  s.  m. 
)>1. ,  Braiichiopoda  {Bpiyj^tà ,  bran- 
chies ,  TToGç  ,  pied  ).  Nom  donné  par 
Guvier ,  Lamarck ,  Desmaréts ,  Çold- 
fuss^  Straus,  Eichwald,  Ficinuâ  et 
CarUs  à  un  ordre  de  U  dàsse  des 
Grustacés,  pair  Blaînville  à  ube  fa- 
mille dé  la  classé  dès  Hétérbpôdés  , 
comprenant  ceux  dont  les  branchies 
sont  placées  sur  les  pattes. 

BRANGHIOPdbiPOIUilE,  adject., 
hrancMopodifofmis.  Kirby  donné 
cette  épithète  imx  larPes  âpôdeâ^ 
ântennéés ,  à  tête  distincte ,  cjui  otit 
le  corps  transparent  et  flexible ,  avec 
un  tube  respiratoire  à  là  queue.  Ex. 
Cuhx. 

AnilVGHidSTÊGË,  ddj.  ,  ^ra/t- 
chîostegUs  (ppiy^^iOLy  branchies,  ffrcyo» , 
couvrir).  On  appelle  htembranehran^ 
chiostègè  {KiemenhcàUj  ail.)  celle  qui. 
chez  certains  poissons  |  garnit  le  bora 
inférieur  des  opercules  des  branchies. 
La  Corrphœna  branchiostega  est  ainsi 
nommée  parce  qu'elle  à  roUYèrturê 
dé  ses  branchies  peu  distincte. 

BRANGHIOSTÉGÈS,  adj.  et  s.  m. 
]p1. ,  Branchiôslegi.  Nom  donné  par 
Artedi ,  Gbuan  et  Linné  k  une  classe 
de  poissons  ^  comprenant  céiit  qui 
ont  le  squelette  cartilagineux  et  lés 
branchies  libres ,  couvertes  seulement 
d'une  membrane. 

BRAlVGHiÔStOBÉE,  s.  m. ,  bran^ 
chiostoma  (  ppâi^icL  ,  branchies  , 
miitoLj  bouche).  Latreille  a  proposé 
ce  nom  pour  désigner  les  ouvertures 
par  lesquelles  les  pneumobranchies , 
ou  branchies  aë'riennesi  communi- 
quent au  dehors. 

BRANGBIUROIIOLGES,  adj.  et  s. 
m.  pi.  y  Branchiuromolgœi  {pp2rf)(ioL , 
branchies  y  ovpoi ,  queue ,  polyôc ,  sa- 
lamandre). Nom  donné  par  J.-A. 
Ritgen  à  une  famille  de  reptiles,  com- 
prenant les  salamandres  qui  respi- 
rent toujours  pa^  des  braochies. 
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ivi^  ;  àstig  (àll.)  ;  ramons  (angl.)  ;  ro- 
moso  (it.j  ;  qui  est  divisé  en  bran- 
ches ;  qui  en  é.  beaucoup.  F'àyez 
Rameux. 

ÈRAS}  s.  m.  y  brachium;  pôa;(ui>y  ; 
^rm  (ail.  angl.)  ;  braccîo  (il.).  On 
appelle  ainsi  :  i^  en  géognosîe  ,  un 
rameau  de  montagne  qui  dépasse  le 
pied  général  de  la  cbaîne  et  se  porl^ 
en  avant  dans  la  plaine;  2^  enzboiô— 
gie  ,  le  membre  thoracique  tout  en- 
tier des  animaux  vertébrés ,  où  seu- 
leînènt  son  premier  article  ;  le  troi<^ 
ilémé  article  de  la  pince  des  Crusta- 
cés ;  la  première  paire  de  pattes  dès 
inàéctes  liexapodes ,  d'après  Rirby  ; 
le^  appendices  qui  garnissent  la  par- 
tie supérieure  du  corps  dès  Céphalo- 
podes et  des  Polypes  à  tentacules  ; 
ceux  de  là  fac6  intérieure  du  corps 
des  Hédusei ,  quand  ils  sont  libres 
dès  la  base. 

Bfti^bE-liÉËlt.  VoyezXiiT^ovt. 

BRASSIcéfiS^  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Brassiceœ.  Nom  donné  par  Candolle 
â  une  tribu  de  la  famille  des  Cru- 
cifères, qui  a  pour  tjpe  le  genre 
Èrassica. 

BRECCIOL AIB£ ,  adj.,  ireccldr- 
taris.  Ëpîthèie  donnée  par  les  géo— 
gnostes  à  une  roche  qui  enveloppe 
des  corps  étrangers  dans  sa  pâte. 
Ex.  È.étinite  èrecciolaire,, 

BBÉCHE,  s.  f.  (de  l'allemand 
hrechen y  rompre).  Nom  générique 
sous  lequel  on  désigne ,  en  minéra- 
logie^ loute  les  roches  à  structure 
fragmentaire,  quand  les  grains  ag- 

âloraérés  qui  les  constituent  sont 
es  fragmens  anguleux  à  bords  aigus. 
BRÉCHIFOBME ^  adj.,  breccUor^ 
mis.  Se  dit,  en  minéralogie,  aune 
modification  de  la  texture  des  rochef , 
quand  cellés-ci  sont  formées  par  là 
conglomération  de  fragmens  angu- 
leux, ou  d'une  roche  qu'on  pren- 
drait au  premier  abord  pour  une 
bréchê.  Ex.  Pctrosilei  brichiforme. 


tÊÈtiM ,  s.  f. ,  bfdhâ.  Roui  Bdâtté 
^ar  fiàùp  à  ubé  tobstàdeè  cfÙtàlliÀë 

2u'il  a  èittàité  dé  b  f  ésiiié  de  l'à^ 
ol-€i'bi*éai  et  qbi  piarâit  êtfè  Idénti-i 
<)ùe  tfvëc  la  sotis-râibé  quëBdnasiré 
en  a  retifée. 

BttBÎnlDÈâ,  adj.  éi  s.  fb.  pl.^ 
Srèntides.  Nôin  AotiUê  par  Lâtréillé 
à  une  irfbd  de  la  faitiilledéà  Ah^tiéhè-^ 

Shores  ,  par  Sbboënbéi*^,  À  uti  groitpé 
é  l'ordre  dès  CarèulioMidèé  Wthbcè^ 
rès ,  ajaùt  pour  t^pe  le  genre  Éréfi^ 
tus. 

ÉllÉSliiltt^  s.  f.,  byesilind.  thé- 
yreul  nomriié  ^\tkA  urie  tnatiêrè  cotd^ 
rantè  tôugé,  analogue  i  l^héihàtîne  ^ 
et  edcoré  peu  connue ,  dut  ^listé 
ddn«  l6  bbià  de  Brésil  (  Cœsalpirdà 
échinata  ), 

ÉBÈftCÀiÉft  9ai\.^bfèt^lcàUdàtttÉ 
{breùià  ^  court ,  càuHàj  queù0  ).  &A 
dit,  en  botanique,  d'une  planiè  qui  A 
léii  pédoncules  pfus  ëdùfts  Ijiîé  lë^ 
feuilles  (ex.  Clematis  brevicaudàtà)  \ 
en  zoologie  ,  d'un  màmmijèrè  ou 
d  un  oiseau  qui  à  la  queue  courte 
(  ex.  oorex  breuicaudàtus  ,  Cdccè^ 
thràitstés  brepiaUidata ,  Pdchjsomi^ 
breificaUdàtuni  ) . 

MÉVlC AÏJJbiEà  ,  a^j.  et  s.  m.  pt. , 
Breuicaudati.  f^om  donné  par  Blaiii* 
titié  k  une  famille  dé  l'ordre  dès  ck^ 
seaiix  marcheurs  ^  coroprenaiif  ceùi 
qui  oint  ta  quède  trés-coùrtè. 

BRÉVIGAIJLB,  adi.  ,  brevîcàùUi 
{bré(fis,  coiiiti  àauusjiîgé);  oui 
a  la  ti^e  courte.  Ex.  Desmatoaàh 
brei^îcaulis  ^  Pogohatùm  bra^icaulé» 

ËÈÉVIGOtLE,  adj.  ,  brepicolUs 
(  bret^is ,  courte  collum ,  col  ).  Se  dit 
d'un  tVi^e^c/equi  aie  corselet  court  (ex. 
Meloe  brei^icoliis)^  d'une  mousse  dont 
lés  pédicules  sont  courts  (  ex.  Tre^ 
maiodon  brei/icolUs). 

BRÉYICOBNE,  adj.,  brevicomis 
{brévis ,  cbutt,  cornu ^  corne);  qui 
a  les  antennes  courtes.  Ex.  E  la  ter 
brcpicornis. 

VÈitfifàiiàlim 9  adj.  ,   brerident 
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(^bret^iSf  court,  densy  dent)  ;  qai  a 
les  dents  courtes  y  comme  le  poisson 
appelé  Hfdrocynusbrei^idens. 

BRÉYIFLORE,  adj.  ^  breififlo^ 
rus;  kurzblûthig  (ail.  )  (  brebis  y 
court,  flosj  fleur).  Épithète  don- 
née à  des  plantes  qui  ont  les  fleurs 
courtes  (  ex.  uéstragabis  bret^iflorûs , 
Pauetta  breuiflora)  ,  ou  petites  (ex. 
Corydalis  breuiûora)* 

BBJÈVIFOLIS,  adj.  ,  bret^ifolius  ; 
Tturzblàttrig  (ail.)  {brebis  ,  court  ,yô- 
Uunij  feuille);  qui  a  des  feuilles  cour- 
te». Ex.  Thymus  breififolius  ,  Ara-' 
bis  brepifolia  ,  Sedum  bret^ifolium. 

BRÉYIPÉDE  ,  adject. ,  brei^ipes  ; 
hurzfussig  (ail.)  {bret^is ,  court ,  pes , 
pied  )•  Se  dit ,  en  botanicpe  ,  d  une 
plante  qui  a  les  pédoncules  (ex.  Hyp^ 
lis  breifipes)^  ouïes  hampes  (ex.  Lqxo» 
don  breifipes  )  courts  ;  en  zoologie , 
(kurzbeinigj  ail.)  ,  d'un  oiseau  qui  a 
les  pieds  courts  (ex.  Totanus  brevi^ 
pes). 

BRÉVIPÉDES,  adj.  et  s.  m.  pi  , 
Breifipedes,^  Nom  donné  par  J.-A. 
Scopoli  à  un  ordre  d'oiseaux ,  com- 
prenant ceux  qui  ont  les  pattes  cour- 
tes ,  et  par  A. -H.  Harvorth  aux  rep- 
tiles sauriens  qui ,  comme  les  Scin- 
ques  ,  ont  les  pattes  très-courtes. 

BBÉVIFENNE  ,  adj. ,  brei^ipennis 
(brei^is ,  court ,  penna  ,  aile)  ;  qui  a 
des  ailes  courtes.  £x.  uésilus  bret^i" 
pennis, 

BRÉnPENNES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Brei^ipennes  ,  Bret^ipennia  (  brepis  , 
court,  penna  y  aile).  Nom  donné  par 
Cuvier ,  Duméril ,  Latreille ,  Lesson , 
F icinus  et  Girus  à  une  famille  d'oi- 
seaux qui  ont  les  ailes  très-courtes  et 
impropres  au  vol  ,  par  Duméril  à 
une  famille  d'insectes  coléoptères  qui 
ont  les  éljtres  courtes.  Voyez  Bra- 

CHTPTÈRES. 

BRÉVIROSTRE9  adj.  ,  breviros'- 
tris  ,  brevirostrus  ,  bretfirostratus 
(  brevis ,  court ,  roslrum ,  bec)  ;  qui 
a  le  bec  (ex.  Pteroghssus  breyiros" 
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tris  ) ,  le  museau  (  ex.  Acipenser  bre^ 
i^irostrum) ,  ou  l'opercule  (ex.  Hyp^ 
num  brepirostrum)  court. 

BRÉVmOSTRÉS , adj.  et  s.  m.  pi. , 
Breuirostrata.  Nom  donné  par  La- 
treille ,  Ficinus  et  Girus  à  une  fa- 
mille de  l'ordre  des  Mammifères  éden- 
tés ,  comprenant  ceux  qui  ont  le 
museau  court ,  par  Latreille  à  une 
division  de  la  tribu  des  Gharanso- 
nites,  dans  laquelle  il  range  ceux  qui 
ont  le  bec  court. 

BBJÉVISGAPE,  adj.,  bret^iscapus 
(brei^is j  court,  scapus^  tige);  qui  a 
une  tige  ou  une  hampe  courte.  Ex. 
Hypoxis  brepiscapa. 

BRÉVISETE  5  adj. ,  bre(^isetus(bre' 
pisy  court,  seta^  soie  )  ;  qui  a  des  pé- 
doncules courts.  Ex.  Dicranum  bre^ 
pisetum, 

BRÉTISTYLE,  adj.  ,  brci^istylus 
{brebis ,  court ,  stylus  ,  stjle)  ;  qui 
a  le  stjle  très-court.  Ex.  Osmorhiza 
breuistyîis  ,  Hutchinsià  brèuistyla  , 
Hypericum  breffistylUm. 

BBÉVISTYLES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Brevistylœ.  Nom  donné  par  Agardh 
à  une  tribu  de  plantes  pnanérocotj- 
lédones  complètes  9  bjpogynes  et  po- 
Ijpétales ,  qui  ont  le  stjle  très-court, 
comme  les  Guttiféres ,  lès  Berbéri- 
dées ,  les  Podoph jllées  ,  les  Papavé- 
racées,  les  Crpcifères. 

BRÉVIVALVE;,  adj.  ,  brenmhis 
{brevis  ,  court ,  valua ,  valve).  L'£- 
rianthus  bre^it^ali'is  est  ainsi  appelé 
narcc  que  les  poils  qui  entourent  sa 
balle  calicinale  sont  beaucoup  plus 
courts  que  les  valves. 

BRÉVITENTRE,  adj.,  ^rewVc/i- 
tris  (Jfrei^is ,  court ,  venter ,  ventre)  ; 
qui  a  le  ventre  court.  Ex.  Tipula 
breviifeniris, 

BREXUCÉES9  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Brexiaceœ,  Nom  donné  par  Lindley 
et  KuntK  à  une  famille  de  plantes  , 
qui  a  pour  type  le  genre  Brexia. 

BBIDÉ,  adj.  ,  capistratus ,  fre^ 
natus  ;  qui  offire  une  ou  plusieurs 
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raies  colorées  descendant  du  dos  rers 
la  tête  et  sinmlant  une  sorte  de  bn'de. 
Ex.   Cheîodon  capistratUs  ,  Scarus 
frenatus. 

BBUXANT,  adj.^   nitens  ^  fulgi- 
dus  ,  micans  ;  gldnzend  (ail.)  ;  shi^ 
ning  (angl.)  ;   risplendente  (it.).  Oo 
dit  une   couleur  brillante  lorsque  , 
Bans  pouvoir  changer  de  nuance  par 
les  diverses  incidences  de  la  lumière , 
elle  a  un  éclat  analogue  à  celui  des 
corps  polis.   Par  extension,  on  ap- 
pelle briUans  les  corps  dont  la  surface 
reflète  la  lumière  comme  le  ferait  un 
métal  poli.  C'est  ce  qu'on  observe  ^ 
par  exemple ,  dans  les  petites  taches 
dont  les  fleurs  du  Lavaiera  micans 
Bont  marquées  sur  les  bords  ,  et  qui 
brillent  au  soleil.  Cette  expression  est 
fréquemment  employée  par  les  na- 
turalistes y  et  rendue  en  latin  d'une 
foule   de  manières    diverses ,  dont 
Toici  quelques  unes  :  Chrysisfulgi^ 
da  ,   Lobelia  fulgens ,   Hedychrum 
ferMunij  Cuculus  Uicidus ,  Capra^^ 
ria  lucida  ,  Pterygophyllum  lucens  , 
Hedychrum  luciaulum ,  Bulimus  lu^- 
bricus  y  Trichia  nitensy  CeUepora  ni» 
tida  ,  Trisetum  nitidum  ,  Planorbis 
nîtidulusy  Unonanitidissima  j  Athof- 
nos   nitescens  ,  Drassus  relucens  , 
Cibicides  refulgens ,  Falcinellus  res» 
plendescens  ,    Cornus   splendidus  , 
Hesione  splendida,  Dictydium  splen* 
dens ,  Phalacrus  cor  rus  eus. 

BRINDILLE  9  s.  f. ,  ramulus.  Der- 
nière ramification  d'une  branche.  Sy- 
nonyme de  ramille.  On  donne  quel- 
quefois ce  nom  à  des  petites  branches 
'à  fruits  qui  portent  des  fleurs  ra- 
massées en  touffes. 

BlCkQUETÉy  adj.  ,  laterittus  ;  qui 

a  la  couleur  de  la  brique  pilée ,  c'est- 

.  à-dire  un  rouge  plus  ou  moins  mêlé 

de  jaune.  Ex.  Awicularia  lateritia. 

BRISE  9  s.  f  •  On  appelle  ainsi  des 
vents  périodiques  qui  se  font  sentir 
en  mer  à  l'approche  des  cotes ,  et 
dont  la  direction  change  deux  fois 
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en  vingt-quatre  heures ,  c'est-à-dire 
qui  soufflent  de  la  mer  pendant  la 
journée,  et  de  la  terre  pendant  la 
nuit. 

BROCHA 9  s.  m.  pi.  {brochus  , 
dont  les  dents  avancent  hors  de  la 
bouche).  Nom  donné  par  Ficinus  et 
Carus  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Mammifères  Pinnipèdes  ,  contenant 
les  Morses,  dont  les  canines  font  une 
énorme  saillie  hors  de  la  bouche. 

BROCHES,  s.  f.  pi.  I^om  vulgaire 
des  défenses  du  sanglier. 

BROMATE  9  s.  m. ,  bromas.  Genre 
de  sels  (  bromsaure  Salze^  ^^O»  V^ 
sont  formés  par  la  combinaison  de 
l'acide  borique  avec  les  bases  sali— 
fiables. 

BROME  9  s.  m.  ,  bromus  (ppwfioc  9 
fétide).  Corps  simple,  découvert  ea 
1826  par  Balard,  et  ainsi  appelé  à 
cause  de  l'odeur  forte  et  désagréable 
qu'il  exhale. 

BROME  9  adj. ,  bromatus  y  qui  con- 
tient du  brome.  Suivant  Séruilas ,  1» 
brome  condense  le  gaz  défiant  y  ett 
donne  ainsi  naissance  à  de  ïéther  tro^» 
mé, 

BROMÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  BrO" 
meœ.  Nom  donné  par  Kunth  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Graminées,  qui 
a  pour  type  le  genre  Bromus, 

BROMÉLIACÉES,  adj.  et  s.  f.  phy 
Bromeliacea.  Famille  de  plantés , 
établie  par  Jussieu ,  qui  a  pour  tjpe 
le  genre  Bromelia, 

BROMÉLIÉES,  adj.  et  s.  f,  pL  , 
Bromelieœ,  Synonyme  de  Bromélia-' 
cées, 

BROMÉLIOIDES  ,  adj.  et  s.  f.  pi.-, 
BromeUoïdes.  Synonyme  de  Brome* 
liacées, 

BROBODE  ,  s.  m:  Nom  donné  pov 
fierzelius  aux  combinaisons  du  hrah 
me  avec  des  corps  moins  électro-né^ 
gatifs  que  lui,  dans  lesquelles  les 
rapports  atomiques  sont  les  mém«f  . 
que  dans  les  acides. 
BROMIQW  9  a<]j-  >  bromictts.  t^ 
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%)ièie  àoiqviée  à  up  aei(fe  {Brojnsàure^ 
^l.),  qui  ^t  le  set^l  degré  connu  d'pxi- 
oënaMon  du  broipe ,  et  à  up  chhrure^ 
qui  résulte  de  la  combinaison  de  cç 
Oj^piçr  corps  avec  le  brome. 

ptQlIQ-illï^TO ,  s.  ra. ,  bror 
mo'a^ra4.  Nqni  donné  par  Bonus- 
^cùr$fau]^  cofobinaisQBS  du  brpniide 
4*0^  avec  les  bromures  d^  ipaétaux 
^^lrQrpositi&« 

B^QillCHpYQI^IK^rinHTC  >  s*  m. , 

fclmQ'hydrQ^gyras.  Nom  donné  par 
nnsdorffauip  copibinaisons  du  bror 
IDJide  de  ^lercure  ^vçc  les  bromiires 
4ç9  métaux  éleetro-pQ$i(ir8. 

n^fyi^Ums,  Koun  donné  nar  Bon^s• 
doru  aux  combinaisons  du  bro^idf 
dç  plU^î^Ç  ^^^  \^  bromures  des  mé- 

.J^nfètu^n.  J^rs^lius.  donnée  ce  upv^ 
aux  combinaisons  du  brome  ayep  (e^ 

.|pé^^^  ^lecUfO-r*  positif^  dai^  \es- 
lgue)j«s  U^  T4PPPFÛ  atomiques  afw\ 

)l^  mêmes  que  da^s.lcs  b^^çs. 

melrum  f fipovri,  tonnerre,  fAsrps&i,  m«ç 
/surt^r  )  •  Syooii)^ipe  de  fulgwçmètre, 
jr^^?  cç.  mot. 

BJ^pU^t^Ji  a4j.  9  aneusf  areus^ 
qui  a  la  çpulieujp  du  broDze«  Ex.  C^ 
cttlus  (fTMis.^  Hister  mneus^  Z>tfi- 
ffTÎ^  anea ,  Sepedo^  œnescens, 
^  Wf>a^  ,  $,  f . ,  pui^iUus  ;  £âr^^ 
(  ail.  )  ;  brush  (angC)  ;  scopeitA  {\X,)» 
Qa  appelie  ainsp. ,.  à  causc  d,e  sa  fon»e, 
)ûDf^  gr<^se  tpuffe  de  poils  raid^  e^ 
serrés  qui ,  chez  presque  tous  les  ia-% 
^eçte&  cglépptêre$  t  cntctjujrç  1^  mgiUé 
i9(!énei|r€f  dîç.  la  liicetie  molaire,  de^ 
mandibules  ;  les  poils  raides  et  paraU 
J^s ,  dispo^  sue;  plusjçuirs  rang^t'S 
.traosyersôles  »  qui  garnissçnt  la  Cace 
ÎBierne  du  premier  article  du  tarse 
ides  pattes  postérieures  des.  abeilles 
.XHiyriéres  ;,  les  faisceaux  de  poits  rai- 
des qui  surmontent  le  corps  dç  quel-. 
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gûmèn  4^  certaines  larves;  les  poilf 
longs  et  disposés  en  forme  de  man- 
cbettes ,  qui  se  voyent  aux  jambes 
antérieures  de  certains  mammifères  , 
principalement  des  ruminans  à  çgrnes 
çfeuses. 

BHOf])  s.  m. ,  naucum.  Ce  nom  , 
donné  d'abord  à  l'enveloppe  demi- 
ç{^arnue  qui  couvre  la  noix,  a  été  en- 
suite étendu  à  tous  les  corps  peu 
charnus  on  peu  pulpeux  qui  entou-^ 
jnsnt  un  nojau  osseux  solitaire.  Le^ 
Imtanistes  rappliquent  aujourd'hui 
nu  méspcarpe ,  quand  il  est  épais , 
niais  deconsistance  sèche  e^  fibreuseï 
pfns  coriace  que  charnue. 

BROIJJÉE,  s.  f.  Petite  pluie  passa- 
gère; bruina. 

BAPUI)LL49P  «  s.  m. ,  nebuh  ; 
vif 9? 9  vcfiiv}  ;  Nebei  {^\\-)\fog€ 
(ang|«)  ;  n^bbù^  (it)*  Amas  d'eau  k 
i'étm  ^e  vapeur  visiçul^if^e  9  :#ouyent 
odojT^njtei ,  et  p^fois  méfîi^.  àfff^(^ 
4'une  saveur  tci£^ei^il4ie9  q^  Ào^t^ 
à  une  plus  ou  DiAJns  griin^e  éleva** 
tiqn  dans  l'atmosf^re ,  .mais  ton-- 
lour^  très-prè9  de  terre,  et  troubU 
la  transparence  de  l'air. 

BROUILLÉ  ,  adj.  lies  géognostes 
disent  qu'une  ro/she  est  de  texture 
Ifrouillée ,  lorsque  des  parties  angu- 
leuses sont  liées  ensemble  par  un  ci- 
i^nent  9  et  que  le  tout  est  traversé  par 
àe^  Teinies  dans  tQUtes  sortes  de  di- 
rections , .  ce  dont  quelques  brèches 
offrent  un  exeipple. 
.  IIBOI1SSOKÉTIÉE9 ,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Broussçnetieœ.  Nom  donné  par 
j^.  Richard  à  un  groupe  de  la  famille 
des  Urticées  9  qui  a  pour  type  le  ' 
genre  Broussonetia* 
:  BRQYEUBS, . adj.  et  s.    nf.  pi. 
l^itbèle  donnée  par  Lamarck  à  une. 
sous-classe  de  la  classe  des  insectes ,. 
cpm prenant  ceux   qui  ont  des  mâ->- 
chciires  propres  à  triturer  les  aliracns, 
et  disposées  par  paires  latérales  pla- 
cée^  au  devant  les  unes  des  autres* 

SmUCWàu»»  adf.  et  «1  m.  pi.  r 


tlruehçtfS"  ITom  donpé  par  LatreilU 
et  ËicWald  à  une  tribu  de  la  famille 
des  RbjDchophores ,  par  Schœuherr 
k  un  groupe  de  la  famille  de3  Gurcu- 
lionides  prlbocères ,  ajaut  pour  tjpe 
le  genre  Bruchus. 

BJRVCDiE,  8.  f.,  brucina,  Nomi 
donné  à  un  alcali  végétal  »  dont  bi 
découverte  est  due  à  Pelletier  et 
CaTeatou,  parce  qu'oii  le  croyait 
exister  dans  l'éçorce  du  Brucea  anr 
Udysenterica  ^  tandis,  que  c'e^it  dans 
celle  du  Strychnos  J^uxvomiça  qa^H 
se  rencontre. 

BRUCIQUE,  ad].  ,  brucicus.  Epi* 
tbète  donnée  par  Berzeliua  aux  sels 
qui  ont  pour  base  la  brucine. 

BWEV^: ,  s.  f.9  StaubregM  (alK); 
rime  (  angl.);  spruzzagUa  (it.  )•  Pluie 
extrémen^ent  fine  et  serrée ,  qui  ré— 
iiulie  dç  la  condensation  des  brouil- 
lards ,  et  qui  tombe  très-lentement. 

BRUISSEnnSi^T^  s.  m.  Bruit  sourd, 
confus  et  prolongé. 

BRUn^  s.  m.  ,  sonus  ;  Geràusch 
(ail.)  ;  noise  (angl.  )  ;  riunore  (it.  ). 
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Iiréciabje.  Du  brait  a  lieu  soit  lorsqvfi 
jB^  vibrations  du  corps  agité  se  ter^ 
minent  brusquement,  eioit  quand  l'o- 
reille éprouve  un  mélange  de  sensa- 
tions différentes  produites  par  un« 
suite  de  petits  coups  successifs  dont 
elle  reconnaît  l'irrégularité,  soit  lors- 
qu'elle éprouve  la  sensation  d'un  mé- 
lange confus  de  sons  ajant  entre  eux 
des  rapports  bien  suivis,  mais  se  suc- 
cédant avec  trop  de  rapidité  pour 
qu'il  sqjt  possible  de  les  distinguer* 
RRULAIVT  9  adj.  ,  œstuans  ,  urens  y 
brennend  (ail.).  Epitbète donnée  à  des 
plantes  armées  d'aiguillons  dont  la  pi* 
qûre  cause  une  douleur  cuisante.  Ex. 
JUalpighia  urens ,  Urtica  astuans. 
BRÛLÉ  9  ad j.,  combusLus ,  ustula^ 
tm.  En  cbimie ,  ce  mot  est  synonyme 
4e  oxigénéj  4«i9jl  1%,  théorie  pu^unift* 


tique,  et  sert  à  désigner  un  eoçpa 
coQibustible  qui  est  combiné  aveo 
de  l'oxigène.  Lorsqu'on  l 'emploie  ^ 
comme  dénomination  spécifique ,  epi 
histoire  naturelle,  il  exprime  presque 
toujours  une  couleur  noire  ou  noî-* 
râtre  (ex.  Tïwbo  usiulatus,  Hehlo^ 
ma  usUiiata,  Bembidùim^usnilatum*) 
\ie  Barbula  deusta  est  aiust  appe|4 
parce  qu'il  croît  sur  les  rocbçs  yolca* 
nisées  de  l'île  d'Ischia. 

BJE^l^MAI'  9  adj ,  ,  brumalU  ;  qui 
croit  en  hiver.  Êx.  Pofyporus  bru-* 
maUs* 

RRpOB  9  s.  m.  Cç  mot  sert  princi*»^ 
paiement  à  désigner  les  brouillards 
qui  ont  lieu  sur  mer.  On  l'emploie' 
9us$i  quelquefois  pour  exprimer  ui\ 
brouillard  épais  qui  règne  sur  terre. 

BRUMEUX  j  ad].  ;  qui  est  couvert 
de  brpuiilaird  iciek  brm^wx),  qui 
amènç  le  brouillard  (saison  bjrur* 
W"^«  )- 

RRtN  ,  adj.  et  s.  m. ,  brunmus  $, 
brumn  (ail.  )  ;  brçwn  (  angl.);  bfuno 
(it.).  Couleur  qui  se  rapproche  pîn^ 
ou  moius  du  rouge  foncé  et  du  noir^ 
dont  elle  est  pour  ainsi  dire  un  mé-<\ 
lange.  Qn  e^  distingue  plusieurs 
nuances  ;  h  brun  foncé  ,  qui  se  rap-r 
proche  du  noir  (ex.  XylophaguA 
brunneu4  ,  Com^ium^  brmjtneum  , 
Musca  brunnea)  ;  le  bruu  sombre  et 
Uvide  {trisUs xvoy*  ^i^^r^ > ;  le hsMt 
terne  (ex,  Lichm  pullus .,  Mn/isçii 
pulla  )  ;  le  brun  foncé  ,  tiiiantuQ  peu. 
sur  le  vert  (e^.  Gamdus  Juscus , 
Grus  fuscay.i  le  brun  tirant  sur  le 
jaunâtre  (  ferrugineus  y  voy,  F^rau* 
ftli^EUX  )  ;  le  brun  foncé,  tirant  sur  la 
rouge  {hepalicus ,  voy.  Hépatique); 
le  brun  un  peu  luisant  (  ex.  Trifo-^ 
lium  spadiceum ,  voy.  Bai  )  ;  le  brun 
clair,  tirant  un  peu  sur  le  rouge  ou 
marron  (ex.  CapiUwia  badia,  Spç»r 
roWichiun  badium,  Picus  badius)  ; 
le  brun  pâle  (  rufus ,  voy.  Roux  )  ;  In 
brun  couleur  de  tabac  rapc  (  tçàoci"* 

wm)\W  brun  MmbkUfOi à  cebû  dfi| 
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bêtes  fauves  {/ult^us).  Il  y  a  encore 
une  foule  d'autres  épîthètes  pour  dé- 
signer les  innombrables  nuances  du 
brun  :  Polyporus  umbrinus ,  Isaria 
umbrina  ,  Cardita  phrenitica ,  Cii^ 
cu/us  piceuSy  Anisotonia  piceum,  La- 
gotrix  infumatus^  Hîniantia  keholay 
^àtica  hélmcea  ,  Sorex  cinnamo" 
meus,  Cricetus  phœus ,  Dasypogon 
coffeatus ,  etc. 

BRIJNATRE  ,  adj . ,  fuscaius  ^fus- 
eescens ,  subfuscus  ;  qui  tire  sur  le 
brun.  Ex.  Ot^pterus  fuscatus ,  Cy^ 
rena  fuscata ,  Buccinum  fuscatum  , 
Anas  fuscescens  ,  Patellaria  sub- 
Jusoa,  Pales  branicans, 
.  BRimiCÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Bruniaeeœ,  Nom  donné  par  R.  Brown 
à  une  famille  de  plantes ,  qui  a  pour 
tjpe  le  genre  Brunia. 

BMJNNIBARBE,  adj . ,  brunnibarbis 
{brunneus ,  brun,  barba ,  barbe)  ; 
qui  a  la  barbe  brune.  Ex.  Calliphora 
brumdbarbis, 

BRlJNNiGOBNE, ad j.,  ^mnm£or7iî> 
{brunneus  ,  brun  ,  cornu,  corne  )  ; 
qui  a  lés  antennes  brunes.  Ex.  Ne^ 
i^rœa  brunmcornû, 

BntPXNVS^âM^aàyybrunmsquO' 
mù  (  brunneus  ,  brun  ^  squama , 
écaille  )  ;  qui  a  les  cueillerons  bruns. 
Ex.  ElopKoria  bruruiUsquamis, 

BRUNNIPÈDB,  adj.  ,  brunnipes 
{brunneus ,  brun ,  pes,  pied)  ;  qui  a 
les  pattes  d'un  brun  ferrugineux. 
Ex.  Bibio  brunnipes. 

BRUNISSANT^  adj . , fuscescens  •  Les 
minéralogistes  donnent  le  nom  de 
Spath  brunissant  à  la  chaux  carbo- 
natée  ferromanganésifère ,  parce  que 
le  manganèse  qu'elle  contient  la  rend 
susceptible  de  noircir  ou  brunir  lors*- 
qu'on  l'expose  à  l'action  du  feu. 

BRIJNONIACÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Brunoniaceœ.  Nom  donné  par  Lind- 
ley  à  une  famille  de  plantes ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Brunonia.       . 

BRUTE  9  adj»  ,  hruius.  Au  sens 
propre,  ce  mot  exprime 'tout  ce  qui 
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est  âpre  ou  raboteux ,  inachevé  {diu" 
mant  brut)^  Au  figuré,  il  s'entend  de 
ce  qui  n'a  point  de  politesse  (  homme 
brut)j  ou  même  de  ce  qui  n'a  point 
été  perfectionné  par  le  travail  (génie 
brut  ).  Les  naturalistes  appellent 
bruts  les  corps ,  simples  ou  composés, 
dans  lesquels  on  n'aper^it  aucune 
trace  d'organisation  ,  et  qui  peuvent 
être  produits  sans  la  présence  d'êtres 
vivans,  quoiqu'il  yen  ait  quelques 
uns  auxquels  l'exercice  de  la  vie 
donne  naissance. 

BRUTE  9  s.  m.  ,  brutum;  ^oyoç. 
Animal  dépourvu  de  raison. 

;  BRUTES  ,  s.  f .  pi. ,  Bruta.  Ncwn 
donné  par  Blainville  à  une  famille 
de  l'ordre  des  Mammifères  odgilio- 
grades  ,  renfermant  le  tapir  et  -  le 
rhinocéros  ,  animaux  chez  lesquels 
les  facultés  intellectuelles  sont  fort 
peu  développées. 

BRUYANT 9  adj. ,  tlamosus  ,  stre^ 
pitans;  qui  fait  du  bruit ,  qui  en  fait 
beaucoup.  Une  multitude  d'animaux 
ont  droit  à  cette  épithète  ;  mais  près* 
que  toujours  on  leur  applique  un 
nom  qui  peint  plus  ou  moins  exacte- 
ment la  nature  ou  le  genre  du  bruit 
qu'ils  produisent.  En  voici  quelques 
exemples  :  Maiurus  clamans  ,  Cu- 
cuhisclamosusy  Saxicolacachinnans^ 
Lorius  garrulus ,  Columba  locutrix , 
Pénélope  pipile y  Barita  tibicen ,  Tur- 
dus  polyglottus ,  FringîUa  melodia  , 
Crotalus  strepitans  ,  Falco  tinnua-^ 
culus ,  Turdus  iinniens  ,  etc.  Voyez 
Chanteur. 

BRUYÈRES.  Voyez  Ericinées. 

BRYAGEES ,  adject.  et  s.  f.  pi., 
Bryaccœ.  Nom  donné  par  Bcrtling  à 
une  famille  de  plantes  ayant  pour 
type  le  genre  Bryum.  Synonyme  de 
Bryoïdes. 

BRYANTHE,  adject.  ,  bryanthus. 
'VAndromeda  bryantha  est  ainsi  ap- 
pelé parce  qu'il  couvre  les  rochers 
de  gazons  épais  et  serrés,  comme  ceux 
que  forment  les  Bryum, 
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BRTOIDjES,  adject.  et  s.  f.  pi. , 
Bryoïiei ,  Bryoïdea,  Nom  donné  par 
ArnottV'Furnrohr  et  Reichenbacn  à 
une  jpatnnie  ou  à  un  groupe  de  mous- 
ses, ayant  pour  type  le  genre  Bryum^ 

BRYOLOGIE,  s.  f.  ,  bryologia 
(  ppvov  ,  mousse  ,  ^070; ,  discours  ) . 
Traité  des  mousses.  Titre  de  Fou- 
vragedeBridcl. 

BRYOLOGIQUE  9  ad j  • ,  bryologkus 
(^puov ,  mousse ,  X^yoç,  discours)  ;  qui 
a  rapport  aux  mousses  ;  observations 
bryologiques* 

BRYONINE  ,  s.  f. ,  bryonina.  Sub- 
stance particulière  ,  vénéneuse  et 
amére ,  que  Yauquelin  a  découverte 
dans  la  racine  du  Bryonia  alba ,  et 
qui  a  été  étudiée  depuis  par  Bracon- 
not ,  Fimhaber  et  Dulong. 

BRYOPHILE  j  adject. ,  bryophilus 
(Ppùw  I  mousse  ,  ^ iXcu  ,  aimer  )  ;  qui 
croît  sur  les  mousses  (ex.  Sporçlri'^ 
cbum  bryophilum)  ,  ou  au  milieu 
des  mousses  (ex.  Gyalacta  bryophila^ 
Merulius  bryophilus), 

BUBUilNE  ,  s.  f . ,  bubuUna  {bu-' 
bulus  y  de  bœuf).  Nom  donné  par 
Morin  k  une  matière  extractive  qu'il 
a  obtenue  des  excrémens  de  bêtes  à . 
cornes  ,  mais  qui  paraît  ne  point  être 
exclusive  à  ces  animaux  ,  et  entrer| 
comme  principe  constituant  général , 
dans  les  excrémens  d'animaux  de  di- 
verses espèces ,  ce  qui  en  rend  la  dé- 
nomination vicieuse. 

BUCCAL  9  adj . ,  buccalis  (.  bucca  , 
bouche)  ;  qui  a  rapport  à  la  bouche , 
et  plus  particulièrement  aux  joues. 
Le  Psittacus  buccalis  a  les  joues  , 
c'est-à-dire  les  plumes  comprimes  en- 
tre les  yeux  et  le  bec  ,  grises. 

BVCCELLÉS9  adj.  et  s.  m.  pl.^ 
Buccellati  {buccella  ,  petite  bouche). 
Nom  donné  par  Duméril  à  une  famille 
de  Tordre  des  Névroptères  ,  compre- 
nant des  insectes  qui  ont  la  bouche 
très-petite  ,  et  distincte  seulement 
par  des  palpes. 

BUCCINAL9  kuccinalis  {buccinUy 
I. 
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trompette);  qui  a  la  forme  d'une 
trompette^  comme  les  coquillies  ap^ 
pelées  Bulimus  buccirudis  ,  Fusu^f  • 
bùcciruitus  y  Cancéllaria  buccinùla  , 
Pleurotoma  buccinoïdes  y  ou  comine 
le  Lqminaria  buccinalis  ,  dont  le 
stipe  fistuleux  ,  aminci  vers  la  bas^^ 
se  renfle  en  s'alongeant. 

BLCCINÉS  ,adj.  ét«.  m,  pi. ,  Bue* 
einea.  Nom  donné  par  Menke  à  une 
famille  de  Tordre  des  Gastéropodiefs 
Cténobranches  ,  qtii  a  pour  type  le 
genre  Buccinum.  ' 

BUCCINIPES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Buccinides.  Noopi. 'donné  par  Guvier 
à  une  famille  de  Tordre  des  Gastéro- 

Podes,  par  Latreille  à  une  famille  de 
ordre  des  Peclînibranches ,    ayant 
pour  type  le  genre  Buccinum, 

BUCCBlOipES^  adj. et  s.  m.  pi.  , 
Buccinoïdes.  Nom  donné  par  Cuvier 
à  une  famille  de  Tordre  des  Gasté«« 
ropodes  Peetini branches  ,  qui  a  pour 
type  le  f^enre  Buecinum»  * 

BUCCONÉS  ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Bucconei,  Nom  donné  par  Lessôn  à 
une  famille  du  sous-ordre  des  oiseaux 
Grimpeurs,'  qui  a  pour  type  le  genre 
Bucco, 

BUCÉPHALE,  adj.  ,  bucephalus 
(^oûç,  bœuf,  yLtifaiXii^  tète).  Dontla tête 
ressemble  à  celle  d'un  taureau ,  sous 
le  rapport  de  la  grosseur  (ex.  Anas^ 
bucephala)  ,  ou  sous  celui  de  la  con- 
figuration j  comme  celle  du  Phylliroé 
bucephalumy  qui  est  avancée  en  tnu^'. 
seau,  et  surmontée  de  deux  tentacules 
analogues  à  des  cornes. 

Bl]CÉlm)ÉS9  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Buceridœ,  Nom  donné  par  Lesson  à 
une  famille  du  sous-ordre  des  oiseaux 
Passereaux  marcheurs  ,  qui  a  pour 
typé  le  genre  Buceros, 

BVCroÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  ,  Bu^ 
cideœ.  Nom  donné  par  Spreugcl  à  la 
famille   des  Myrobolanées. 

BIJDDLÉJÉES,  adj.  et  s.  f.  pL  9 
Buddlejeœ.  Nom  donné  par  Bartling 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Scrofu- 
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linnëes,  qui  a  pour  type  le  genre 
Buddleja. 

BHJBONOmiÉ^y  adj.  et  s.  m.  pi. , 
fufonoidea,  Nom  donné  par  P. -F* 
FtlstDgev  à  une  famille  de  reptiles  ba- 
ttiaeiens  ,  ayant  ponr  tjpe  le  genre 

-<  BUISSON 9.8.  m.  ,  duMUS  y  dume^ 
iftm  ;  Busck  (ail.  )  ;  hush  (angl.)  ; 
eàspuglio  (it.).  Arbrisseau  bas  et  très- 
rameux  dès  sa  base ,  dès  la  surface 
Hiéme  du  sol. 

BUISSONNEUX 9  adj.,  dumetosus ;, 
qui  a  la  forme  ou  l'aspect  d'un  buis- 
flOD  ;  arbrissetai  buissonneux, 
BUISSONNIE&9  adj*  ,  dumicola; 

Ei  yit  où  habite  dans  les  buissons  : 
fin  bwisstmnier.  Les  merles  à  plas- 
tron [Tordus  torquatus)  sont  appelés 
Mirles  bui^sqnniers ,  probablement  à 
orase  de  l'habitude  ({u'il  sont  de  ni— 
Aer  au  pied  des  buissons. 

BULBE  9  s.  m.  et f.,  Bulbus;  Zwie- 
bel  (ail.)  ;  bulbo  ,  cipoUa  (il.).  On  ap- 
pelle ainsi  :  i^  en  botanique ,  des  or- 
ganes divers ,  savoir  :  des  renflemens 
en  manière  de  tubercules  que  pré- 
sente ,  au-dessus  du  collet ,  la  tige 
de  plusieurs  dicotylédones,  et  qui  sont 
recouverts  par  les  pétioles  aplatis  et 
ploB  où  moms  élargis  à  leur  base  (ex. 
Manunculus  bulbosus ,  Fumaria  buU 
bosa)  ;  des  amas  de  fécule  et  de  ger- 
mes qui  se  développent  le  long  des 
racines  de  certaines  plantes  (ex.  He^' 
Uanthus  iuberosus  ,  Soianum  tubero^ 
sum ,  Saxifraga  granulata)  ;  les  tu- 
bercules reproducteurs  des  Orcbis  ; 
des  tiges  souterraines  très-courtes, 
réduites  à  un  simple  plateau ,  d'où 
naissent  en  dessous  des  racines ,  en 
dessus  des  feuilles  qui,  en  se  recou- 
vrant les  unes  les  autres ,  forment  un 
corps  ovoïde  ou  arrondi  ,  et  dont 
les  extérieures  sont  ou  des  écailles 
charnues ,  rétrécies  à  la  base  (  ex. 
Lilium  album) ,  on  des gaînes  mem- 
braneuses courtes  et  tronquées  (  ex. 
Byacinthus  orientalû).  Ces  demie- 
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res  parties  méritent  seules  le  nom  de 
buwe;  elles  constituent  un  vrai  bour- 
geon terminal  ,  situé  au  sommet  d'une 
tige  souterraine  extrêmement  courte, 
et  se  développent  sous  terré  ou  à  rez- 
terre.  2^  En  zoologie,  on  donne  ce  nom 
à  l'assemblage  de  nerfs  et  de  vais- 
seaux qui  forme  le  noyau  des  dents 
et  des  poils  ,  et  qu'on  a  comparé  à  un 
ognon  ;  chez  les  insectes  ,  d'après 
Kjirby  ,  à  la  base  du  premier  article 
des  antennes ,  par  laquelle  elles  tien- 
nent au  torulus  ,  qui  est  souvent  sub- 
globuleuse ,  et  qui  constitue  le  pivot 
sur  lequel  tourne  l'antenne. 

BULBEUX  9  adj. ,  bulbosus;  zwiebel^ 
ig  ,  zwiebelartig  (ail.)  ;  qui  porte  une 
bulbe.  Autrefois  on  donnait  impro- 
prement le  nom  de  racines  bulbeuses 
aux  bourgeons  particuliers  qui  por- 
tent aujourd'hui  celui  de  bulbe  (voyez 
ce  mot).  On  l'applique  aussi  aux 
champignons  dont  la  base  du  pédicule 
est  renflée  en  forme  d'ognon  (  ex. 
Agaricus  ceraceus  ) ,  et  aux  plantes 
qui  ont  soit  leur  tige  renflée  au-des- 
sus du  collet  (  ex.  Ranunculus  bul- 
bosus ,  Fumaria  bulbo  s  d)  ,  soit  leur 
racine  enflée  et  tubéreuse  (ex.  Lami" 
naria  bulbosa  ,  Ophioglossum  bulbo^ 
sum), 

BULBIFÊBE  9  adject. ,  bulbiferus; 
zwielbeltragend(a\\*)  {bulbus  ,  bulbe, 
Jeroj  porter).  Èpithète  donnée  aux 
plantes  qui  portent  des  bulbilles  (i;. 
oe  mot)  sur  un  point  quelconque  de 
leur  surface.  Turpin  appelle  embryons 
bulbifères  les  bulbilles  ,  qu'il  con- 
sidère comme  étant  intermédiaires 
entre  les  embryons  fixes  et  les  em- 
bryons graines. 

BULBIFORME^  adj.  ,  bulbijormis; 
zwiebelformig  (ail.)  (  bulbus  ,  bulbe  , 
forma ,  forme)  ;  qui  a  la  forme  d'un 
ogiion,  comme  \eFususbulbiformis y 
ou  comme  l'assemblage  des  feuilles  du 
Barbulabulbiformis,  A.  Richard  don- 
ne le  nom  ^'embryons  bulbiformes  aux 
prétendues  bulbilles  qui  se  dévelop- 
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pânt  dans  l'intérieur  des  capsules  de 
quelques  espèces  diAgave^  à! Amaryl- 
lis qXAq  Crinum;p9iV  des  causes  incou- 
oues^  ces  embryons  prennent  un  ac- 
croissement si  considérable,  que  leur 
grosseur  est  à  peu  près  cinquante  fois 
plus  grande  (jue  celle  des  graines  ordi- 
naires ;  on  y  découvre  toutes  les 
parties  qui  composent  une  graine  , 
tandis  que  les  bulbilles  n'offrent  ja-» 
mais  aucune  trace  de  radicule. 

BULBILLE  ,s.  f.,  bulbillus ;  Knos- 
pentwiebel  (ail.).  Ce  nom  es^onné , 
en  botanique ,  à  de  pcftils  timrcules 
bulbiformes ,  séparables  de  la  plante 
mère ,  et  susceptibles  de  produire  des 
individus  nouveaux^  qui  se  dévelop- 
pent, soit  entre  les  pédoncules  de 
Fombelle  ,  comme  de  vrais  bour- 
geons (  ex.  Alliiim  roseum ,  Allium 
oleraceum  ,  Allium  paniculatum)  , 
soit  à  l'aisselle  des  feuilles ,  où  ils 
sont  enveloppés  d'écaillés  (ex.  Lilium 
bulbiferum ,  Cicuta  bulbifera ,  Saxi" 
fraga  bulbillaris ,  Ixia  bulbifera  , 
Arum  bulbiferum ,  Allium  vipipa--^ 
rum^  Bégonia  bulbilHfera ,  Dîoscorea 
bulbifera ,  Dioscorea  *alata  ,  Dioscq- 
rea  pentapkylla ,  Saxifraga  bulbi" 
fera  ,  Deiitaria  bulbifera ,  Lilium  ti» 
gHnumj  Ornithogalum  bulbiferum)^ 
soit  sur  le  revers  des  frondes  des  fou- 
gères (ex.  AspUnium  bulbiferum^ 
H^oodwardia  radicans) ,  soit  dans 
les  sinus  des  crénelures  des  feuilles 
(ex.  Bryophyllum  caljrcinum) ,  soit 
enfin  à  la  base  de  la  face  supérieure 
de  chaque  foliole ,  et  rarement  au 
milieu  de  cette  face  (  ex.  Cardamine 
pratensis  )  :  aux  corps  lentiformes  du 
Marchantia  polymorpha;  aux  bou- 
les du  Tetraphis  pellucida  ;  aûx'bour- 
geons  problématiques  du  Mnium  art' 
noîinum. 

BUL^LIFÊRE,adj.,  bulbilUje-' 
rus ,  soboliferus  ;  bulbillentragend 
(ail.).  Se  dit  d'une  plante  qui  pro- 
duit des  bulbilles  {voyez  ce  mot) 
dans  une  quelconque  de  ses  parties. 
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BVLBIPARE,  adj.  ,  bulbiparus 
(  bulbus  ,  bulbe  ,  paro  ,  produire  ). 
Synonyme  de  gemmipare  (  vofez  ce 
mot),  dont  on  s'est  quelquefois  servi 
pour  désigner  les  polypes,  comparait 
alors  leurs  bourgeons  aux  cayeux  qui 
naissent  des  ognons. 

BVLBO-TIJBER  ,  s.  m. ,  tuber  regu- 
lare  (  Medicus  )  ;  Zwiebelknollen  , 
Knollenzwiebel  (  ail.  ) .  Gairler  dé^ 
signe  sous  ce  nom,  dans  les  plantes  mo- 
nocotylédones ,  une  tubérositésphéri-* 
que,  placée  au  collet,  qui  tient  à 
un  renflement  de  la  base  de  la  tige  , 
et  qui  le  plus  souvent  est  recouverte 
par  la  base  élargie  des  feuilles  (fex. 
Crocus  satif^us).  Le  même  renflement 
s'observe  chez  certaines  dicotylédo- 
nes ,  où  on  le  désigne  sous  le  nom  de 
Bulbe,  f^o/ez  ce  mot. 

BULLE ^  adj.  j  tullatus ,  bullosus^ 
blasig  (ail.  )  ;  bollato ,  bolloso  (it.  ). 
Se  dit  d'une  feuille  dont  la  face  su- 
périeure est  relevée  en  bosselures 
correspondantes  à  des  enfoùcemens 
de  la  face  inférieure  (  ex.  Ranuncw^ 
lus  bullatus ,  Zostera  biillata ,  OcV'-* 
mum  bullatiim  j  Uha  bulhsa  ,  me^. 
lastoma  bullosum)  ;  d'une  coquillei 
qui  est  renflée,  ovale  et  subcylindra- 
cée  (ex.  Conus  bullatus).  Une  algue 
[Asperococcus  bullosus  )  est  ainsi 
nommée  parce  qu'elle  ressemble  à 
une  petite  vessie. 

BULLÉENS,  adj.  et  s.  m.  fl.Bulr 
lœacea.  Nom  donné  par  Lamarck  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Mollusques 
gastéropodes,  qui  a  pour  type  le 
genre  Bullœa. 

BULLESGENCE9  s.  f. ,  bullescen^ 
tia  ;  Blasigwerden  (ail.).  État  d'une 
plante  dans  laquelle ,  le  parenchyme 
interposé  entre  les  nervures  des  feuil- 
les acquérant  un  grand  développe- 
ment ,  les  feuilles  semblent  avoir  été 
soufllées  ou  être  couvertes  de  bulles  f 
comme  dans  la  plupart  des  Choux. 

BULLEUX^  adj.,  bullosus.  Les 
minéralogistes  donnent  cette  épithète 
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à  une  rariël<?  de  quartz,  qui  est  rem- 
plie de  buUes  renfermant  des  ma- 
tières gazeuses  ou  liquides.  En  bo- 
tanique r  elle  est  synonyme  du  mot 
biUléy  dontop  se  sert  plus  3ouvent. 

BULLIFÈRE,  adject. ,  bulUferus 
(  btdlaj  ampoule ,yèro  ,  porter).  Le 
,T4>coca  bulliferà  est  ainsi  appelé  parce 
qu'il  a  ses  pétioles  renflés  en  vésicu- 
les alongées. 

BlJLLULÉy  adj.,  bullUlatus.  Le 
Craàsula  bullulata  doit  cette  épitbète 
a  ce  que  ses  feuilles  et  ses  tiges  sont 
Lérissées  de  petites  boursouflures 
blanchâtres. 

BUNGAROmES^  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Bungàroidea  ,  Bungaroïdei,  Nom 
donné  par  P.-F.  Fitzinger  et  Eichwald 
à  une  famille  de  reptiles  ophidiens , 
qui  a  pour  type  le  genre  Bungarus. 

BlJNIADÉESy  àdj.  et  s.  f.  pi.,  Bu- 
fuadeiB,  Nom  donné  par  Candolle  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Crucifères^ 
qui  a  pour  type  le  genre  Bunias» 

BUNOGASTRE,  adj.,  bunogaster 
(puw,  enfler,  yxaripj  ventre).  UE^ 
quorea  bunogaster  doit  cette  épithète 
à  ce  que  sa  protubérance  centrale  est 
fort  élevée. 

BUPHAGÉS,  adj.  et  s.  m.  pi.  ,  Bu^ 
phagi.  Nom  donné  par  Lesson  à  une 
famille  de  l'ordre  des  oiseaux  Passe- 
reaux y  qui  a  pour  type  le  genre  Bu» 
phagus. 

BUPHTHAL1IIÉES9  adj.  et  s.  f.  pL, 
Btiphthalmeœ.  Nom  donné  par  H. 
Cassiui  à  une  section  de  la  tribu  des 
Inulées ,  et  par  Lessing  à  une  ^us- 
tribu  de  la  tribu  des  Astéroïdées  , 
ayant  pour  type  le  genre  Buphthal^ 
mum, 

BUPLEURINÉES,  adj.  et  a.  f.  pi. , 
JBupleurineœ,  Nom  sous  lequel  Spren- 
gel  désigne  une  division  de  la  famille 
des  Ombellifères^  qui  a  pour  type  le 
genre  BupUurum. 

BUPRESTIADES,  adj.  et  s,  m. 
jH.fBuprestiadœ,  Leach  désigne  ainsi 
une   famille  d'insectes  coléoptères^ 
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ayant  pour  type  le  genre  Buprestis, 

BUPRESTIDES,  adj.  et  s.  m.  pi, 
Buprestides,  Nom  donné  par  Cuvier, 
Lâtreille  et  Eichwald  à  une  tribu  de 
la  famille  des  Coléoptères  Serricor- 
nes ,  qui  a  pour  type  le  genre  Bu^ 
prestis. 

BUPRESTIENS  ,  adj .  et  s.  m.  pi. , 
Bupresti»  Nûin  donné  par  Lamarck 
à  une  tribu  de  l'ordre  des  insectes 
coléoptères,  ayant  pour  type  le  genre 
Buprestis, 

BURMANNIAGÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Burmifkniaceœ,  Nom  donné  parBart- 
ling  à  une  famille  de  plantes,  qui  a  le 
genre  Burmannia  pour  type. 

BURMAJVNIÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
BurmarmiecB.^om  sous  lequel  Spren- 
ffel  et  Lindley  désignent  une  famille 
de  plantes ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Burmannia. 

BIIRSAIRE,  adj. ,  hursarius  ;  qui 
a  la  forme  d'une  bourse  (  ex.  Spon^ 
gia  bursària).  Le  Cricetus  bursareus 
est  ainsi  nommé  à  cauSe  de  la  gran- 
deur de  ses  abajoues. 

BURSÉRACÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Burseraceœ,  Nom  donné  par  Kunth 
à  une  famille  de  plantes ,  par  A.  Ri- 
chard et  Candolle  à  une  section  ou 
tribu  de  la  famille  des  Térébintha- 
cées ,  ayant  pour  type  le  genre  Bur^ 
sera. 

BURSÉRÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Bursereœ,  Nom  donné  par  Bartling 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Amyri- 
dées ,  qui  a  pour  type  le  genre  Bur* 
sera. 

BVRSÉRINE  ;  s.  f .  ,  burserina. 
SpuscenomBonastre  désigne  la  sous- 
résine  qu'il  a  extraite  du  baume  de 
YHedwigia  balsamifera. 

BURSIGVLE  9  s.  f . ,  bursicula  Çbur-^ 
sa ,  bourse).  Richard  appelle  ainsi 
la  partie  extrême  du  rostelhim  des 
Orchidées  ,  excavée  en  forme  de  sac , 
et  dans  laquelle  sont  nichés  les  réti-* 
nacles  simples  ou  doubles. 
BIJBSIGDUÊ^  adj. ,  bursiculatus  ; 
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sachformig  (ail .)  ;  qui  est  muni  d^une 
petite  bourse.  Se  dit  des  rétinacles  des 
orthidées,  quand  ils  sont  renfermés 
dans  de  petites  poches. 

BVTÉONINS,  adj.  et  s.  m.  pi.» 
Buteonina.  I^om  donné  par  Vigors  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Falconi- 
dés, qui  a  pour  type  le  genre  Buteo. 

BUXOSOÊES,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Bw 
tomeœ,  Nom  sous  lequel  A.  Richard 
désigne  une  famille  de  plantes,  qui  à 
pour  type  le  genre  Butomus, 

BUTYRACé,  adj.,  butjraceus ,  bu- 
irrosiis  (butfrum ,  beurrej.  Épîthète 
donnée  à  des  plantes  dont  l'amande 
donne  une  grande  quantité  d'huile 
ayant  la  consistance  du  beurre  (ex, 
Bassia  butyracea ,  Cocos  butyracea^ 
Pekea  butyrosus). 

BUTYRATE ,  s.m.,  butyras.Gmte 
de  se\s  {buttersaure  Saize  ,  alL),  qui 
sont  formés  par  la  combinaison  de 
l'acide  butyrique  avec  les  bases  sali- 
fiables. 

BUTYREUX^adj.»  butyrosus;  but^ 
terartig  (ail.)  (  butyruin ,  bçurre  )  ; 
qui  a  rapport  ,  ou  qui  est  relatif  au 
beurre.  Consistance  ,  odeur  ,  sub-» 
stance  buiyreuse. 

BLTYRINE ,  s.  f.,  butyrina;  But^ 
terfett  (ail.).  Nom  donné  par  €hcyreul 
a  une  graisse  particulière  qui,  avec 
de  la  stéarine  et  d^  l'oléine,  constitue 
le  beurre,  mais  qu'on  n'a  point  encore 
pu  obtenir  à  l'état  de  pureté  parfaite. 

BUTYRIQUE,  ^à\èt\.  ,  hutyricus. 
Nom  donné  par  Ghevreul  à  un  acide 
{Buttersâûrey  ail.),  qui  se  produit  par 
la  saponification  de  la'butyrine,  et 
qui  existe  aussi  dans  l'urine ,  dans  le 
suc  gastrique  et  dans  la  transpiration 
de  certaines  régions  du  corps  hu- 
main. 

BUSBAUHaOmES,  adj.  et  s.  f.  pL, 
Buxbaunûoideœ  ,  Buxbaumoïdeœ, 
Nom  donné  par  Fumrohr  à  un  grou- 
pe, et  par  G. -A. -G.  Amott  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Mousses, 
ayant  pour  type  le  genre  Buxbaumia^ 
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BUXÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Buxea. 
Nom  donné  par  Bartling  à  une  tribu 
de  la  famille  des  Ëiiphorbiacces ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Buxus. 

BUXINE ,  s.  f. ,  buxina.  Alcali  vé- 
gétal que  Faure  a  découvert  dans  le 
Bùxus  semperpîrens, 

BUXINÉES,  adj.  et  s.  f.pl.,  Buai^ 
nécb.  Nom  donné  par  A.  de  Jussteuà 
une  tribu  de  la  famille  des  Euphor- 
biacées,  qui  a  pour  type  le  geni'e 
Buxus. 

BYRRHIENS,  adj.  et  s.  m.  pi.', 
Byrrhii.  Nom  donné  par  Cuvier^ 
Lamarck,  Latreillc  et  Eichwald,  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Goléoptë* 
res  clàvrcornes ,  qui  a  pour  type  le 
genre  j5/rrAMj. 

BYSSACé^adj.,  byssaceus;  schim» 
melartig  (  ail.  )  ;  qui  ressemble  à  un 
byssus  (ex,  Clwaria  byssacea).  On 
donne  cette  épithëte  aux  racines  qui 
sont  très-déliées  et  qui  ont  un  aspect 
cotonneux ,  comme  celles  de  la  plu- 
part des  agarics. 

BYSSACÉES  ,  ad j .  e t  s.  f .  pi . ,  Bys'^ 
saceœ.  Nom  donné  par  Fries  à  une 
cohorte  de  la  famille  des  Algues ,  et 
par  Ad.  Brongniart  à  une  tribu  de  la 
faniille  des  Mucédinées,  ayant  pour 
type  le  genre  Byssus. 

BYSSÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Bys-^ 
seœ.  Nom  donné  par  Fries  à  une  tribu 
de  la  cohorte  des  Byssacées ,  qui  '  a 
pour  type  le  genre  Èyssus. 

BYSSES ,  s.  m.  pi. ,  ByssL  Mar- 
quis désigne  sous  ce  nom  l'unique 
groupe  qu'il  admet  dans  la  famille 
des  Nématothéciens ,  et  Nées  d'E- 
senbçck  l'un  des  trois  groupes  dans- 
lesquels  il  divise  l'ordre  des  végé- 
taux Mycétoides  Nématomyciens , 
coupes  qui  ont  pOùr  type  le  genre 
Byssiis, 

BYSSIFÈRES ,  adj,  et  s.,  m^  pi. , 
Byssifera  (  byssus  ^^  byssus-,  faro  , 
porter  ).  Nom  donné  par  Goldfuss  , 
Ficinus  et  Carus  à  une  fainille  de 
l'ordre  des  Mollusques  Pâsecypo- 
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âeS|  coDoprenant  ceux  qui  s'attacbent 
aux  corps  marins  par  des  filament 
dont  ils  fournissent  la  matière. 

BYSSE^ÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Bys- 
\sineœ.  Nom  donné  par  Ad.  Bron- 

Siiart  à  une  section  de  la  tribu  ^es 
ucédinées  Bjssacées ,  ayant  pour 
tjpe  le  genre  Bjrssus. 

BYSSOIDE  ,  adj.,  hyssoïdeus  (Pvej- 
troç,  bjssus  ,  sido;,  ressemblance); 
qui  ressemble  à  un  bjssus.  Ex.  /.fa« 
ria  hjfssoïdea ,    Spongia  hyssoïdes, 

BYSSOIDI^S,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Byssoïdes  ^  Byssoïdeœ,  Nom  donné 
par  Link  à  une  série  de  l'ordre  des 
Mucédinées,  et  par  Âgardh  à  une  fa- 
mille dé  l'ordre  des  Gonfervoïdes. 

BYSSUS,  s.  m.,  byssus ^  ^uffcroç. 
Qd  appelle  ainsi  les  blameus  à  l'aide 
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desquels  se  fixent,  au  fond  des  iner$ 
qu'ils  babitent,  un  assez  grand  nom- 
bre de  coquillages  bivalves  apparte- 
nant aux  genres  Pedum^  Lima^ 
Pinna ,  Mjftilus ,  Modioia ,  Perna , 
Maliens  ,  jét^icula  ,  Tridachne  , 
Saxicola,  Ceux  des  espèces  du  genre 
PiTZTia  étaient  déjà  connus  des  an- 
ciens :  ils  servent  encore  aujourd'hui , 
eu  Sicile ,  à  faire  des  bas  et  des  gants. 

BYTTNÉRI  AGEES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Byttneriaceœ,  Nom  donné  par  B.. 
Brown  à  une  famille  de  plantes,  qui 
a  pour  type  le  genre  Byttneria. 

BYTTNÉaiÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Byttnerieœ,  Nom  donné  par  Can- 
doUe  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Byttnériacées  ,  celle  qui  renferme 
ihunédiatement  le  genre  Byttneria, 


c. 


GABOIIIBÉES9  adj.  et  s.  f.  pi.  ^ 
Çahomheœ.  Nom  donué  par  L.-G. 
Richard  à  une  famille  de  plantes,  qui 
a  pour  type  le  genre  Cabomba, 

GAGALIÉ£S,adj.  et  s.  f.  pi. ,  Ca- 
ealieœ.  Nom  donné  par  Lessing  à 
une  section  de  la  sous-tribu  des  Sé- 
nécionidéçs  Sénécionées ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Cacalia. 

GAGASPISTES,  adj.  et  s.  m.  pi.  ^ 
CcLcaspistes  (xaxQç ,  mauvais ,  à^Triç  , 
serpent).  Nom  dont  J.-A.  Ritgen 
s'est  servi  pour  désigner  une  famille 
de  reptiles  ophidiens,  renfermant  les 
serpens  venimeux  qui  ont  le  corps 
garni  de  plaques. 

GAGOGHO]\DBITES ,  adj.  et  s. 
m.  pL,  Cacochondrites  (xaxôç,  mau- 
vais, ;(ôvd|poç  ,  grain}.  Nom  donné 
par  J.-A.  Ritgen  à  une  famille  de  rep- 
tiles ophidiens,  renfermant  les  serpens 
venimeux  qui  ont  la  peau  grenue. 

GAGOPHOLIDOPHIDES,  adj.  et 
8.  m.  pi.,  CacophoUdophides  (xaxo;^ 
mauvais I  foX'iÇ;  écaille,  o^i;,  9er«* 


peut).  Nom  donné  par  J.-A.  Ritgen 
à  une  famille  de  reptiles  ophidiens , 
renfermant  les  serpens  venimeux  qui 
ont  la  peau  écaîlleuse. 

GAGIIÉ9  adj. ,  inclusuSf  latebro^ 
sus,  reconditusj  occultatus}  verbor^ 
gen,  versteckt  (ail.)  ;  hidden,  con^ 
cealed  (angl.);  nascosto^  occulto  (it.). 
Se  dit ,  en  botanique ,  de  la  radicule , 
quand  elle  est  couverte  par  la  base 
prolongée  des  cotylédons  (ex.  Tro^ 
pceokim  majus).  UHedysarum  laie^ 
brosum  est  ainsi  appelé  parce  que  sou 
pédicule  est  garni  d'une  bractée  fo- 
liacée ,  jaunâtre ,  roulée  en  nacelle  , 
et  qui  enveloppe  la  fructification. 

GAGOGENÊSE  9  s.  f. ,  cacogenesis 
(xaxo;,  mauvais,  vsvcffcc,  génération). 
Nom  donné  par  Ëreschct  aux  dévia- 
tions organiques  envisagées  d'une 
manière  générale. 

GAGTEES^  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Cac-» 
teœ.  Famille  de  plantes  qui  a  pour 
type  le  genre  Cactus. 

GAGXEI$9  Cactieri  ,  CxcrirLOREs , 
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adj.  et  s.  m.  pi.,  Cacd,  Cactjflores. 
Noms  donnes  par  diverses  botaubtes 
à  la  famille  des  Cactées. 

GAGTIFORIIIE,  adj. ,  çactiformis. 
La  Spongia  çactiformis  est  ainsi  ap- 
pelée parce  que  ses  expansions  sont 
ramassées,  aplaties  et  épaisses ,  de 
sorte  qu'elle  ressemble  à  certains 
Cactus, 

GAGTOIDfiS,  adj.  et  s.  f.  pi.  ^ 
Ca^toîdeœ,  Nom  donné  par  Yentenat 
à  la  famille  des  Cactées. 

G  ADAViiREUX  ,  adj . ,  cadauerosusf 
cadatferinus  ;  vexpcxôç  ;  qui  tient  du 
cadavre.  U odeur  cadai^éreuse  {Lei^ 
chengeruch ,  ail.  )  est  le  premier  pro- 
duit de  Tacte  de  la  putréfaction. 

GADAVÉRUV,  adj. ,  cadat^erinus ; 
qui  vit  sur  les  cadavres.  ËXt  Lorda-^ 
tia  cadaperina, 

CADAVÉRIQUE  9  adj. ,  cadaueri- 
eus  ;  qui  a  rapport  au  cadavre  :  phé-* 
nomène  cadavérique, 

CADAVRE,  s.  m.  ,  cadat^er  ^  cor^ 
pus  exanimatum;  vexpôç;  Leichnam 
(ail.)  ;  corpse  (angl.)  ;  cadavero  (it.) 
{cado  ,  tomber,  ab  eo  quod per  mor' 
tem  cadat  (  saint  Jérôme) ,  ou  par 
contraction  des  premières  syllabes 
des  trois  mots  caro  data  vermibus)\ 
Corps  organisé  privé  de  la  vie.  On 
n'employé  presque  jamais  ce  mot 
qu'en  parlant  d'un  animal  mort,  et 
on  le  réserve  presque  toujours  pour 
désigner  l'bomme  qui  a  cessé  de  vi- 
vre ,  les  cadavres  des  autres  animaux 
étant  vulgairement  appelés  charognes. 
GADMIFÉRE,  adj.,  cadmiferus. 
Se  dit  9  dans  la  nomenclature  minera- 
logique  de  Haiiy,  d'uu  métal  qui 
contient  accidentellement  du  cad- 
mium. Ex.  Z;>ic  cadmifère, 

G AD10QUE  9  ad  j . ,  cadndcus;  qui  ap^ 
partient  au  cadmium.  \!oxide  cadmir 
que  est  la  combinaison  du  métal  avec 
Foxigène,  et  le  sulfure  cadmique celle 
de  ce  même  métal  avec  le  soufre. 
Berzelius  appelle  sels  cadmiques  les 
combinaisons  des  oxacides  avec  l'ozi* 
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de  (Cadmique,  des  corps  balogènèf 
avec  le  cadmium^  fX  des  sultides  ayett 
le  sulfure  cadmique^ 

GADIIIIUM9  s.  m. ,  cadmium*  TAé^ 
tal  solide  et  blano ,  qui  a  été  décéfiv» 
vert  en  18 18  par  Stromeyer  et  Htrw 
mann. 

CADUC  9 adj.  ,  caducus  ^  decidtJsUJt^ 
hinfallig  (ail.)  (ijàdo^  tomber); 
qui  est  sans  force  {komMe  ea^ae  ^ 
voix  caduaue)^  ou  vieux  {âge  eà^ 
duc  )  ,  ou  de  mauvais  «loi  (  santé  tàM 
duque  ).  Ce  terme  est  employé  1 1^  en 
botanique  >  où  l'oti  appelle  caduc 
ce  qui  est  périssable  et  de  peitdè 
durée  ,  les  parties  qui  ne  persistent 
pas  pendant  le  développement  des 
orgapes  dans  la  composition  desqoeb 
elles  entrent  d'abord  ;  calice  caduc  ^ 
celui  qui  tombe  au  moment  de  l'épa^ 
nouissement  de  la  âeur  (  ex»  Papa^ew 
Rhœas  )  ;  style  caduc  ^  celui  qui  se 
détruit  après  la  fécondation  ,  sans 
qu'il  en  reste  de  vestiges  sur  l'ovaire 
cbangé  en  fruit  (ex«  SciUa  mari* 
timà)  'y  feuilles  caduqties  f  celles  qui 
ne  subsistent  pas  long-temps  (ex^. 
Prinos,  deciduus^  Sodada  deeidtia^ 
Dicranum  caducum ,  Seseli  defaUw^ 
tum  )  ;  stipules  caduques,  eel&s  qui 
tombent  avec  les  feuilles ,  ce  qui  est 
le  cas  de  la  plupart  ;  panhexterne 
caduque  y  celle  qui  tombe  à  la  mata* 
rite  du  drupe  (  ex*  Juglans  regta)  | 
arête  caduque  (  ex»  *Sjtœa  pennata)  | 
corolle  caduque  (  ex.  Thaiicirùmjla»^ 
^am).  2**  £n  zoologie  f  Kirby  «{ipelle 
pattes  caduques  celles  que  l'inseetè 
n'a  pas  dans  tous  les  états  par  lesquels 
il  passe. 

CADUCÉE  9  s.  m. ,  eadueeus.  Nom 
donné  par  Trinius  à  un  mode  d'inflo- 
rescence des  Graminées ,  qui  consiste 
en  un  axe  régulièrement  articulé  9 
dont  chaque  articulatron  porte  à  Son 
sommet ,  et  non  à  sa  base ,  des  épil* 
lets  sessiles  ou  munis  de  tieartè  pé^ 
doncules.  Ex^Hordeum. 

"  els#v« 
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pk ,  Caducibranehia  (  caducus  ,  ca- 
duc, ppdfx^^y  branchies).  Nom  donné 
par  Latreille  à  un  ordre ,  par  Ficinus 
«t  Carus  à  une  famille  de  la  classe 
des  Amphibies,  comprenant  ceux 
dbez  lesquels  les  branchies  disparais^ 
sent  quand  l'animal  parvient  k  l'âge 
aduîte. 

ÇADUCIFLORE,  adj.,  caduciflo^ 
rus  (  ca4ucus ,  caduc  ^flos  ,  fleur). 
Dont  In  corolle  tombe  de  trës-bopne 
heure.  Ex.  Cinchorta  cadueiflora. 

CADUCITÉ  9  s.  f .  ,  caducitas  ; 
Hinfiilligkeit  (ail.  )  ;  craziness 
(angl.)  ;  caducità {il.).  Etat  de  ce 
qui  est  caduc.  Vieillesse  débile.  Pé- 
riode de  la  vie  humaine  qui  corn- 
nîéncè  vers  la  soixante  et  dixième 
année  et  s'étend  jusqu'à  la  quatre- 
"viilgtième.  Caducité  est  moins  que 
décrépitude.  Il  s'emploie  aussi  quel- 
quefois ,  mais  rarement ,  en  parlant 
de  choses  inanimées. 

CiENOTHALAMES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Cœnothalami  (  xotvo;,  commun, 
OoXafitoc ,  lit).  Nom  donné  par  Acha- 
rins  à  une  division  de  la  famille  des 
Jiichens ,  comprenant  ceux  dont  les 
apôthécies  sont  formées  en  partie  par 
lit  frondé  et  en  partie  aussi  par  une 
substance  spéciale. 

Ci£SALPmÉ£S  ,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Cœsaipineas.  Nom  donné  par  Can- 
doUe  à  une  tribu  de  la  famille  des  Lé- 
gumineuses, qui  a  pour  type  le  genre 
Oœsalpinia, 

'  CiESALPINIÉJES  ,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Cœsalpinieœ.  Kunth  donne  ce  nom  à 
là  tribu  des  Cétsalpinées,  K.  ce  mot. 
GAFÉATE ,  s.  m.  ,  cafeas.  Sel 
formé  par  la  combinaison  de  l'acide 
caféiquc  avec  une  base  salifiable. 
•  GAFEUVE  9  Cafféiice  ,  Cofféine  , 
8.  f. ,  cafeina;  Coffein ,  Koffeebitter , 
KoffeestoffÇ^elLjl  Substance  particu- 
lière 9  que  Runge  a  découverte  en 
j  820  dans  le  café ,  et  qui  depuis  a 
été  étudiée  par  Robiquet ,  Pelletier , 
Gaventou  ;  Garot  et  Pfaff. 
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CAFÉIQUE,  adj. ,  cafeicus.  Nom 
sous  l^uel  Pfaff  désigne  un  acide 
particulier  qui  existe  dans  le  café. 

CAIEl}  ,8.  m.  ,  bulbulus  (  Link) , 
nucleuJ  ,  adnascens  (Toumefort)  , 
adnatum  (Richard);  Knospenzwiebel^ 
Zwiebelbrut  j  Brutzwiebel  ^    Kiridel 
(ail.)  ;  off^set  (angl.);  bulhetto  (it.). 
Petite  bulbe  que  produit  une  autre 
bulbe ,  qui  la  remplace ,  et  qui  nait , 
soit  dans  sa  substance  même  (  ex. 
Crocus  sati\^us)y  soit  à  côté  (ex. 
Tulipa  ) ,  au  dessus  (  ex.  Gladiolus) 
ou  au  dessous  (  ex.  quelques  Ixia  )• 
Gandolle  regarde  les  caïeux  comme 
des  bourgeons  axillaîres  des  bulbes , 
comme  de  jeunes  branches  qui  se  dé- 
veloppent à  l'aisselle  des  feuilles  ;  ib 
ne- sont  attachés  à  la  tige  que  par  un 
filet  mince ,  qui  se  brise  aisément  et 
souvent   de  lui-même.  Ayant  leurs 
écailles  charnues  ,  ils  peuvent  se  dé-* 
velopper  par  eux-mêmes,  après  avoir 
été  séparés  de  la  bulbe  qui  leur  a 
donné  naissance. 

CAUXEBOTÉ  ,  adj. ,  coagulatus  ; 
geronnen  (  ail.  )  ;  qui  est  coagulé , 
réuni  en  grumeaux. 

CAILLOT  9  s.  m.,  coagulum;  Blut- 
kuchen  (ail.  )  ;  dod  (angl.  )  ;  grumo 
(it.).  Petite  masse  de  sang  caillé; 
masse  composée  de  la  fibrine  et  de  la 
matière  colorante  du  sang,  qui  se 
produit  par  la  coagulation  de  ce  li- 
quide. 

CAILLOU 9  s.  m. ,  silex;  Kiesel- 
stein  (alL); pepple  (angL);  selcio  (it.). 
Les  géognostes  dounent.cenom  à  des 
fragmens  de  roches  peu  volumineux, 
et  en  général  plus  ou  moins  arrondis, 
sans  etranglemens ,  qui  se  trouvent 
soit  à  la  surface  du  sol ,  soit  dans  des 
dépôts  meubles.  Quelquefois  aussi 
on  l'applique  à  des  fragmens  de  pier- 
res dures ,  qui  font  feu  sous  le  choc 
du  briquet. 

CAILLOUTEUX  9  adject.  ;  qui  est 
plein  de  cailloux.  Un  dépôt  caillou-' 
teux  diffère  des  graviers  parce  que 
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les  fragmens  qui  le  composent  âont 
plus  gros^  quoique  d'ailleurs  ordi- 
nairement arrondis,  Brongniart  donne 
cette  épithète  à  un  groupe  de  terrains j 
comprenant  ceux  qui  sont  composés 
de  cailloux ,  depuis  les  fragmens  as- 
sez petits  pour  constituer ie  gravier^ 
jusqu'aux  masses  atteignant  au  plus 
le  volume  d'un  œuf ,  qu'on  appelle 
galets. 

caïmans,  s.  m.  pi.  Nom  donné 
par  Blâinyille  à  une  famille  de  reptiles 
Ëmydosauriens ,  compretiant  ceux  de 
ces  animaux  qui  ont  un  museau  large 
et  court. 

GAINGATE  9  s.  m.  ,  caîncas.  Sel 
formé  par  la  combinaison  de  l'acide 
caiïncique    avec  unel^^base  salifiable. 

GAINGIQUE  ,adj.,  caincicus.  Nom 
donné  par  François ,  Pelletier  et  Ca- 
ventou  à  un  acide  particulier,  quMs 
ont  découvert  dans  la  racine  du  C/uo- 
cocca  racemosa, 

GAKILINÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Cakilineœ.  Nom  donné  par  Candolle 
aune  tribu  de  la  famille  des  Cruci- 
fères ,  qui  a  pour  tjpe  le  genre 
Cakile. 

GAL  9  subst.  m. ,  càUus  y  callum  ; 
Schwiele  (ail.).  Masse  endurcie  et 
ferme,  qu'on  observe  quelquefois  sur 
les  végétaux ,  et  qu'on  a  comparée 
aux  durillons  qui  se  forment  dans  la 
main  des  ouvriers. 

GALAMAGROSTIDÉES  ,  adj.  et  s. 
f.  pL,  Calamagrostideœ,  Nom  donné 
par  Trinius  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Graminées  ,  qui  a  pour  tjpe  le 
genre  Calamagrostis. 

GALAMlRIÉES ,  adj.  et  s.  L  pi.  , 
•  Calamariœ  (  calamus ,  roseau  )•  Lin- 
né désignait  ainsi  une  famille  de  plan* 
tesy  qui  ressemblent  aux  Guraminées 
pour  le  port ,  mais  dont  la  tige  est 
dépourvue  de  nœuds. 

GALAMÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Calameœ.  Nom  donné  par  Kunth  et 
par  Martiu3  à  une  tribu  dé  la  famille 
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des  Palmiers  ,  qui  a  pour  type  lé 
genre  Calamus. 

GALAMIDES  ,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Calamides.  Sous  ce.  nom ,  Latréille 
désigne  une  famille  de  la  classe  des 
Polypes ,  comprenant  ceux  de  ces 
animaux  qui  ont  le  corps  disposé  en 
forme  de  plume. 

GALAMIFÉRE  9  adj. ,  calamijerus 
(  calamus  ^  roseau  ^fero^  porter  ).  Là 
Spongia  calamifera  est  ainsi  appelée 
parce  qu'elle  se  compose  de  tubes  cy- 
lindriques comme  des  plumes  ou  dés 
rosçaux  et  réunis  en  touffes. 

GALAMIFOBME,  adj.  y  calamifor" 
nUs ; federformig  (ail.)  (^calamus ^ 
plume  ,  forma  ^  forme  ).  Ëpithètè 
donnéie  au  corps  des  pennatules  ,  à 
cause  de  ^  ressemblance  avec  une 
plume.  Le  Mesemhryanthetnum  cala" 
miforme  doit  ce  nom  à  la  forme  dé 
ses  feuilles,  qui  sont  grêles  ,  rondes 
et  subulées. 

GAL  AMIN  AIRE  9  adj.,  calaminaris 
(^calamina^  calamine).  Les  minéra- 
logistes appellent  pierres  calaminai^ 
res  des  masses  concrétionnées  ou  ter- 
reuses, qui  sont  composées  d'oxide 
de  zinc  accidentellement  uni  à  de 
l'oxide  de  fer,  à  de  l'argile  et  à  d'au- 
tres substances  étrangères. 

GALAMOPHYLLES9  adj.  et  8.  ni. 
pi. ,  Calamophylli  (xàXaf<oc,  roseau  , 
7Ty>iov,  feuille).  Nom  donné  par  B* 
Meyer  à  une  section  de  la  famille  des 
Joncs. 

GALAMDLE  ,  s*  f. ,  calamula  H  ca^ 
lamus y  plume).  Les  zoologistes  dési- 
gnent sous  ce  nom  les  longs  appen- 
dices filiformes ,  fistuleux ,  calcaires , 
terminés  par  cinq  à  huit  godets  em- 

Îrilés  les  uns  sur  les  autres  ,  dont 
'animal  de  la  Fistulaiie  a  deux  qui 
font  saillie  par  la  partie  ouverte  de 
son  fourreau  testacé. 

GALANDRÉIDES  ,  adj.  ets.  m.  pi., 
Calandraides .  Nom  donné  par  Scbten  • 
berr  à  un  groupe  de  là  famille  des 
Curculionides  y  renfermant  ceux  de 
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ces  insectes  qu^on  désigne  vulgaire- 
ment sous  le  nom  de  Calandres  ^  et 
quelques  espèces  voisines. 

CALATHIDE 9  s.  f. ,  calathidis^  ca- 
IçUfUdium  ,  calathis  y  anthodium  y  ce-- 
phalanthiumyjlos  compositum  ;  Blii- 
ihenkorb  (ail.)  (xa>«0lç,  petit  panier). 
Mirbel  et  Gassini  désignent  ainsi  u|i 
mode  d'inflorescence  qui  se  compose 
de  fleurs  sessiles,  ou  à  peu  près, 
serrées  sur  un  réceptacle  qu'entoure 
un  involucre  commun  (  ex.  Synan," 
thiérées).  Link  adopte  ce  nom  ,  mais 
veut  qu'on  ne  l'applique  qu'aux  fleurs 
.dites  composées  ,  qui  j  avant  la  fleu- 
raison  ou  pendant  la  nuit ,  sont  en- 
yeloppées  totalement  par  le  calice 
commun. 

CALATHIDIFLORE  ,  adj.^ ,  cala- 
ikuUJlorus  {cala;thus,QOvh&\\eyflosy 
fleur).  Se  dit  de  V involucre  ,  quand 
il  entoure  un  clinantbe  chargé  de 
fleurs  sessiles,  ou  à  peu  près ,  et  qu'il 
ressemble  en  quelque  sorte  à  une 
petite  corbeille. 

GALATHIFÉRE ,  adj. ,  calathife- 
rus;  qui  porte  les  calalbides,  ou  qui 
en  est  composé  y  comme  le  corymbe 
des  corjmbifères ,  et  jusqu'à  un  cer- 
tain point  V ombelle  de  VOEnanthe, 

CALATHIFOBME  ,  adj.,  caiathi^ 
Jhrmis  (  calathus,  corbeille ,  forma  y 
forme).  Terme  introduit  par  Salis- 
bury,  qui  désigne  ainsi  ,  dans  les 
végétaux,  les  parties  hémisphériques 
et  concaves ,  à  bords  droits. 

GALATHIAI9  adj. ,  calatliinus  (ca- 
lathus ,  coupe).  Le  Narcissus  cala^ 
ihùms  a  été  appelé  ainsi  à  cause  de  sa 
couronne ,  qui  est  très^grande ,  cya^- 
.thiforme  ,  ou  en  forme  de  coupe. 

CALATHIPHORE  9  s.  m.  ,  ^alathir 
phorum  {xoàotBïç,  petit  panier,  f^, 
porter),  rfom  donné  par  Gassini  à  la 
partie  qui ,  dans  les  Sjnaothérées  ^ 
porte  les  calathides  du  capitule. 

CALGAIBE9  adj.  et  s.  m. ,  calca- 
reus ,  calcarius  ;  kalkartig  (ail.)  ; 
€akareQus  (angl*  )  ;  çalcareo  (  it.) 
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{calxy  chaux);  qui  contient  de  la 
chaux  [pierre  calcaire)  f  quicstprin- 
cipalemepl  formé  de  chaux  (spath 
calcaire  )  ,  qui  vit  dans  les  terrains 
calcaires  (  ex.  Urceolaria  calcaria  , 
Pqljrpodium  calcareum).  En  minéra- 
logie ,  on  donne  cette  épithète  à  tou- 
tes les  roches  qui  sont  essentiellement 
composées  de  chaux  carbonatée,  à  l'é- 
tat soit  cristallin  ,  soit  sédimentaire. 
Brongniart  appelle  formation  cal^ 
caire  l'ense^mble  de  tous  les  calcaires 
concrétionnés  ou  incrustans  qui  se 
sont  déposés  depuis  les  temps  histori- 
ques ,  et  qui  se  déposent  encore  au- 
jourd'hui dans  des  cavités  de  la  terre 
ou  au  fopd  de  certaines  eaux. 

G  ALG  ARÎÉO-FEBiUUGINEUX ,  adj . , 
cçtlcareo'ferruginosus  ;  qui  contient 
de  la  chaux  et  de  l'oxide  de  fer.  £x. 
Amphibole  calcatéo^ferrug  ineuse. 

GALGARÉO-MAGNÉSIEN,  adj.  , 
calcareo-magnesianus ;  qui  contient 
de  la  chaux  et  de  la  magnésie.  Ex. 
Amphibole  calcaréo' magnésienne, 

GALGARÉO-SABLEUX  ,  adj. ,  cal- 
careo^sabulosus.  Nom  donné  par  Bro- 
gniart  à  un  groupe  de  terrains  sédi- 
menteux,  dans  lesquels  dominent  les 
roches  calcaires  et  les  débris  de  ro— 
ches  quarzeuses. 

GALGARÉO-SILIGEUX,  adj. ,  cal- 
' careo-siliciosus  ;  qui  contient  de  la 
chaux  et  de  la  silice.  Ex.  Titane  cal- 
car  éo- siliceux, 

GALGARÉO-TRAPPÉEN,  adj.  Épi- 
thète  donnée  par  Brongniart  aux  ter- 
rains qui  sont  formés  de  couches  cal- 
caires sédiment  euses  séparées  par  des 
dépôts  trappéensplus  ou  moins  abon- 
daos. 

GALGAREIIX9  adj.,  calcarosus. 
Nom  donné  par  Omalius  à  un  genre 
de  roches ,  comprenant  celles  qui  ont 
pour  base  le  carbonate  calcaire  ;  et 
par  Brongniart  à  un  groupe  de  ter^ 
rains  hémiljsiens  dans  lequel  il  range 
ceux  qui  sont  abondans  en  roches 
calcaites. 
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GiXGABIFÊBEy  adj.  ,  càlcorife^  nectaire  ^  quand  il  est  renflé  et  imita. 

rns  {calx ,  chaux  yfero,  porter).  Épi*  en  quelque  sorte  la  forme  d'une  pan-" 

thète  donnée  par  les  minéralogistes  toufle.  Ex.  Cypripedium* 

aux  minéraux  qui  sont  mélangés  de  GALGÉOLIFORlflB 9  adj.,  calcea* 

carbonate  calcaire.  Ex,  Gypse  calca*  Ijforms  {calceolus^  soulier  ^  forma  9 

rifère,  forme)  ;  qui  est  oblong  et  un  peu  ré«* 

GALGARIFÉRE9  adj.  y  calcarifer,  trécî  au  milieu ,  ayant  la  forme  d'un 

càlcaratus  (  calcar  ,  éperon  ,  féro  ,  sabot  renversé ,  comme  YahdoiAen  du 

porter  ) .  Se  dit  d'un  animal  qui  porte  Sigalphus  irrqrator. 

des  aiguillons  qu'on  a  comparés  à  des  GâJLCIGO-ÀJlilllOKIQUE^adj.^  cal' 

éperons  9  la  plupart  du  temps  à  cause  cico^ammonicus*   Epitbète  par  \v^, 

ae  leur  situation.  Le  f^espertilio  cal"  quelle  on  désigne ,  dans  la  nomea- 

cariferus  offre  une  sorte  a  éperon  à  la  clature  chimique  de  fierzelius  ,  det 

partie  interne  de  la  première  phalange  sels  doubles  qui  résultent  de  la  com« 

de  son  pouce.  Le  Tyrannus  calcarije^  binaison  d'un  sel  calcique  ayec  ua 

TUS  a  les  genoux  garnis  de  sept  ou  sel  ammonique.  Ex.  Malais  cakico^ 

huit  épines.  Le  Plectropomus  calca^  ammonique  (pialate  de  chaux  et  d^an^ 

rU^er  a  les  opercules  aiguillonnés.  La  maniaque). 

tiCflura  calcar ata  a  les  jambes  pos^  GALGIGO-ARGENTÎQinS^adject,^ 

térieures  armées  de  longues  épines*  cakico^argenticus*    Nom   donné  ^ 

ÏA  Cancellaria  cafeara/a  est  une  co*  dans  la  nomenclature  chimique  de 

quille  garnie  de  pointes.  Berzelius  ^  à  des  sels  doubles  qui  ré<» 

GALGAJRIFORME  9  adj. ,  ca/cart<-  sultent  d'un  sel  calcique  combiné  avec 

jÇirmi>(ca/r,  chaux ,yori7ia 9 forme),  un  sel  argentique.  Ex.   FulminaU 

£pi thète  donnée ,  dans  la  nomencla-*  calcico  <-  argentique   (  fulminate  Je 

ture  minéralogique  de  Haiij  y  a  une  chaux  et  d^ argent)» 

stéatite  qui  présente  la  forme  d'em-  GAIiGIGO-BARYTIQlIE^  adj.,  coii 

prunt  de  diverses  variétés  du  calcaire  cico'baryticus,  Épithète  qui  désigne  j^ 

rbomboïdal.  dans  la   nomenclature  chimique  de 

GALGARIFORIHE  9  adj. ,  calcari-^  Berzelius  ^  des  sels  doubles  résultanit 

formis  (calcar ,  éperon ,  forma  y  for-  de  la  combinaison  d'un  sel  calcique 

me);  qui  a  la  forme  d*un  éperon  ^  avec  un  sel  barytique.  Ex.  Carbonaie 

comme  les  pétales  de  VAquilegia*  calcico-bary  tique  {carbonate  de  chou» 

GALGÉDONIEVX 9  adj. ,  calcedo^  et  de  baryte). 

nius.  Se  dit  d'une  substance  ou  d'une  GALGIGCHIUGNÉSIQUB»  adjeet., 

pâte  qui  a  les  caractères  extérieurs  calcico^magnesicus,    Épithète   dont 

de  la  calcédoine.  on  se  sert ,  dans  la  nomenclature  chi- 

GALGÉDONIQUE  9  adj. ,  calcedo^  mlque  de  Berzelius  ,  pour  désigner 

7ÙCUS  ;  qui  a  les  caractères ,  les  pro-  des  sels  doubles  qui  sont  produits  par 

priétés   de  la  calcédoine  ;  matière  ^  la  combinaison  d'un  sel  calcique  avee 

caillou  calcédonique,  un  sel  magnésique.  Ex.  Silicate  eal" 

CALGÉOLJÉS,  adj.  et  &.  m.  pi.  ^  cico ^magnésique  (  silicate  de  chau9 

Çakeolati»  Nom  donné  par  Desmou-  et  de  magnésie)^ 

lins  à  la  seule  famille  qu'il  admette  GALGIGO-POTASSIQUE  ,  adjecl.  ^ 

dans  la  classe  des  Rudistes  ,  et  qu^  a  cakico-potassicus»  Nom  donné,  dana 

pour  type  le  genre  Cakeola,  la  nomenclature  chimique  àfi  Berze- 

GALGÉIFOBAIS ,  adj.  ^  cakeifbr^  lius  ^  à  des  sels  doubles  qui  résultent 

mis  ;  schuhformig  (ail.)  {cakeus  ,  de  la  combinaison  d'un  sel  calcique 

soulier  j,  forma ,  forme )«  Se  dit  du  tsee  119  sel  pc^taèsiqinu  Sic*  Sitwto 
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calcico'potassique  (^silicate  de  chaux 
et  de  potasse), 

GALGIGO-SODIQUE,  adj.,  calctc(h 
sodîcus,  Epitbètc  donnée ,  dans  la  no- 
meociature  chimique  de  Berzelius ,  à 
de9  sels  doubles  qui  résultent  d'un 
sel  caleique  combiné  avec  un  sel  so-^ 
dique.  Ex.  Sulfate  calcico^^sodique 
(sulfate  de  cîuiux  et  de  soude). 

GALGIGO-STRONTIQUE  9  adject., 
ceUcico^stronticus,  Epithète  donnée  j 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius  ,  à  des  sels  doubles  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'un  sel 
caleique  arec  un  sel  strontique.  £x« 
Carbonate  calcico^strontique  (carbo" 
Tiàte  de  chaux  et  de  strontiane). 

GALGIDES,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  CaU 
cides.  Ampère  donne  ce  nom  à  un 
genre  de  corps  simples ,  et  G.  Pau- 
qaj  à  une  famille  de  corps  pondé- 
râbles  I  ayant  pour  type  le  Calcium, 

GALGIFÉRE,  adj.  ,  calci/eràs  ; 
halkhaltig  (ail.)  (  calx ,  chaux ,  fero^ 
porter)  ;  qui  contient  du  carbonate 
calcaire  (ex.  Quarz  hjralin  calcifère); 

3ui  est  mélangé  avec  du  carbonate 
è  chaux  (ex.  Calcédoine  calcifère). 

GALGIFÉRES,  adj.  et  à.  m.  pi. , 
Calcifera.  Nom  donné  par  Lamou- 
roux  aux  polypiers  qui  résultent 
d'une  substance  calcaire  mélangée 
avec  là  matière  animale ,  ou  la  re- 
couvrant. 

GALGIFEÉ,  adj.  Epithète  imposée 
par  E.  Eichwald  aux  ossemens  fos- 
siles ,  qui,  ayant  perdu  leur  matière 
animale  et  en  même  temps  leur  du- 
reté naturelle  y  sont  dévenus  légers 
et  friables. 

GALGI6ÉNE  ^  adject.,  calcigenus 
(calx y  chwLXygigno ,  produire) ,  qui 
naft  sur  la  chaux.  Le  Sporotrichum 
ealcigena  se  développe  sur  les  murs 
peints  à  la  chaux. 

GALGINABLE  9  adj.  ;  qui  est  sus- 
ceptible d'être  calciné  ;  matière  cal" 
cinable» 

CAhQSSAJlW  9  s.  f . ,  caUinatio  s 
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f^erkalkungj  Kalcinirung  (ail.);  cal~ 
cining  (angl.)  ;  calcinazione  (it.).  Ré- 
duction des  pierres  calcaires  en  chaux 
par  l'action  de  la  chaleur  ;  t>pération 
dans  laquelle  on  soumet  à  une  cha- 
leur très-élevée  une  substance  infu- 
sible ,  mais  sensiblement  altérable 
sous  le  rapport  soit  de  son  mode  d'a- 
gr^ation ,  soit  surtout  de  sa  com- 
position chimique. 

GALGIPHYT^S,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Calciphjrta  (  calx  ,  chaux  ,  ^rèv  , 
plante).  Nom  donné  par  Blainville  à 
une  classe  de  Pseudozoaires ,  renfer- 
mant des  corps  organisés  phytoïdes , 
qui  sont  composés  d'une  substance 
.intérieure  fibreuse  et  d'une  extérieure 
crétacée  ,  comme  les  Corallines. 

GALGIQUE^  adj.  9  calcicus  ;  qui 
appartient  au  calcium,  h'oxide  cal-- 
cique  est  une  combinaison  de  ce  mé- 
tal avec  l'oxîgène ,  vulgairement  ap- 
pelée chaux.  Berzelius  nomine  sels 
calciques  les  combinaisons  de  l'oxide 
caleique  avec  les  oxacides,  celles  du 
calcium  avec  les  corps  halogènes ,  et 
celles  du  sidfure  de  calcium  avec  les 
sulfides. 

GALGIQUES,  adject.  pi.  Epithète 
donnée  par  Brongniart  à  un  groupe 
de  terrains  agalysiens  ,  ayant  pour 
base  les  roches  calcaires. 

GALGITRAPEES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Calcitrapeœ.  Nom  donné  par  H.  Cas- 
sini  à  un  groupe  de  la  section  des 
Synanthérees  centauriées  prototy- 
pes ,  qui  a  pour  type  le  genre  Ca/— 
citrapa. 

GALGIUIII9  s.  m. ,  calcium*  Métal 
solide  et  blanc ,  dont  la  combinaison 
avec  l'oxigène  donne  naissance  à  la 
chaux,  et  qui  a  été  mis  en  évi- 
dence, pour  la  première  fois,  par 
Davy. 

GALÉES^adj.  et  s.  f.  pi.,  Ca/dar. 
Nom  donné  par  Lessing  à  une  section 
de  la  sous-tribu  des  Sénécionidées  hélé- 
niées,  qui  a  pour  type  le  genre  Calea. 

GALltoOPHONE^  s»  m.  y  cakido^ 
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phonntn  (xa^oç,  beau,  st^oc^  appa- 
rence ^  f  ovEfii) ,  résonner  )•  Instru- 
ment d'optique  et  d'acoustique ,  que 
Wheatstone  a  imaginé  pour  rendre 
visibles  à  l'œil  les  vibrations  qui  sont 
nécessairea  à  la  production  des  sons. 

GALÉINÉES^adj.,  Caleineœ.  Nom 
donné  par  H.  Gassini  à  un  groupe 
de  la  section  des  Hélianthées  hé- 
léniées  ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Calea. 

GALENDVLAGÉES  9  adj.  et  s.  f. 
pl.i  Calendulaceœ,  Calenduleœ.  Nom 
donné  par  H.  Gassini  à  une  tribu  de 
la  famille  des  Sjnanthérées,  par  Les- 
sing  à  une  sous-tribu  de  la  tribu  des 
Cjnarées,  ayant  pour  type  le  genre 
Calendula. 

CALEKDULÉES.  Voy^  Calendu- 

LACEES. 

GALENDULINE  9  s.  f . ,  càlenàu'^ 
Una,  Substance  découverte  par  Gei- 
ger  dans  les  fleurs  du  Calendula  of- 
ncinalis^  que  Stoltze  a  étudiée  depuis, 
qui  paraît  appartenir^'  d'après  Berr^ 
zelius ,  à  la  classe  des  mucilages  vé«- 
gétaux ,  et  que  Gmeiin  croit  voisine 
de  ]a  zéine  ou  de  l'amidon. 

GAIilGAL^  adj. ,  calycaUs  (xxXyÇ , 
calice).  £pith$te  donnée  à  Vinser^ 
tion  des  étamines,  par  Lestiboudois^ 
quand  ces  organes  sont  adhérens  au 
calice ,  par  A.  Richard ,  lorsque  les 
ëtamines  et  les  pétales,  si  çeux*ci 
existent ,  sont  insérés  au  calice ,  plus 
haut  que  le  point  de  jonction  de  ce 
dernier  avec  l'ovaire  partiellement 
infère.  £x.  Polyanthes  tuberosa» 

GALIGE9  s.  m.,  caljrx^  xdéXuÇ; 
Kelch  (ail.)  ;  calice  (it.).  La  significa- 
tion de  ce  mot  a  varié ,  ou  plutôt  est 
restée  dans  le  vague ,  en  botanique.  Il 
a  toujours  exprimé  la  partie  externe 
du  périaathe,  quand  celui -ci.  est 
double;  mais  les  opinions  se  sont 
partagées  au  sujet  du  sens  qu'on  doit 
y  attacher  dans  le  cas  de  périanthe 
simplp.  Tourncfort  et  Linné  n'appe- 
laient généralement  ce  dernier  calice 
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que  quand  il  est  vert,  tandis  que 
Jussieu  lui  applique .  toujours  cette 
dénomination ,  quelles  que  soient  sa 
couleur ,  sa  forme  et  sa  consistance. 
Gependant  Tournefort  nommait  ca- 
lice dans  le  narcisse-  ce  qu'il  appe- 
lait corolle  dans  la  tulipe,  et  Linné 
calice  dans  le  Chenopodium  et  leJun-» 
eus  ce  qu'il  nommait  corolle  dans  le 
Daphne,  Suivant  5preqgel ,  le.  calice 
est  toujours  pourvu  de  glandes,  quoi- 
que, d'après  Link,  celles-ci  man- 
.  quent  souvent.  Candolle  laisse  la 
question  indécise ,  ist  donne  le  nom 
de  périgone  à  tout  périanthe  siiQ- 
ple. 

GALIGÉ ,  adj. ,  calycalus ,  cafyei^ 
nus  y  calycosus.  Se  djt  d'une  ^é«£r 
qui  est  pourvue  d'un  calice ,  et  quel- 
quefois d'une  plante  qui  a  un  grand 
calice  {ex,  Kydia  calycinaj  jSype-^ 
ricum  calycinum  )  ,  ou  un  calice 
renflé  (ex.  jistragalus  calycinus y 
Saboatia  calycosa).  Se  dit  aussi 
d'une  mousse  dont  les  feuilles  péri— 
chétiales  sont  roulées  en  cylindre  ,  de 
manière  à  imiter  un  calice  (  ex.  Bar" 
hula  calycina  ). 

GALIGUÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Ca- 
lieieas.  Nom  donné  par  Fries  à  une 
tribu  de  l'ordre  des.  Lichens  gymno- 
carpes,  qui  a  pour  type  le  genre  Co- 
licium. 

GALIGIFLORE  9  adj. ,  calycifiorus 
{calyx  ,  calice,  flos  ,  fleur).  Le 
Faramea  calyciflora  a  été  appelé 
ainsi  à  cause  de  son  calice ,  dont  le 
limbe  est  tubuleux ,  ample  et  per- 
sistant» . 

GAUGIFLORES9  adj.  et  s«  f.  pL  y 
Calycijiorœ.  Nom  donné  par  Gan- 
dolfc  à  une  section  dies  plantes  dico- 
tylédones, comprenant  celles  dont 
les  pétales,  libres  pu  plus  ou  moins 
soudés,  sont  insérés  sur  le  calice. 
Royen  ^vait  déjà  appliqué  ce  nom  à 
une  classe  de  plantes  dans  laquelle  il 
rangeait  celles  qui  ont  les  étâmides 
insérées  sar  le  calice  y, et  Iiinné  à  une 
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famille  comprenant  celles  qui  n'ont 
cp'un  calice  sans  corolle. 

€ALIGIFORME  9  adj.  9  calycifor- 
mis  ;  kelchformig  (ail.)  (  xaX;iÇ ,  C2i-- 
lice ,yî>rma_,  forme)  ;  qui  a  la  forme 
d'un  calice ,  comme  Tinvolucre  des 
Anémone. 

€ALIGIIV  9  adj. ,  calycinus;  kelch^ 
nriig  (ail.)  ;  qui  tient  de  la  nature 
du  calice.  Se  dit  d'un  pérîgQne 
unique  qui  paraît  se  rapporter  plu- 
tôt au  calice  qu'à  la  corolle.  Ex, 
Daphne. 

GALIGINAlRB^  adj. ,  caljrcinaris, 
Epithcte  donnée,  pat  Des  vaux,  au 
nectaire  ,  lorsqu'il  est  placé  sur  le 
calice  ;  par  Candolle,  aux  fleurs  dou^ 
Nés  dans  lesquelles  les  pétales  sont 
dus  à  la  multiplication  des  sépales  du 

calice. 

CALICnVAL,  adj.,  calfcinalis  ; 
qui  appartient  au  calice  (  poils  cali^ 
dnauxy  écailles  ou  feuilles  calici- 
nales),  Dunal  appelle  vertieille  ca- 
licinal  celui  qui  est  formé  d'un 
nombre  déterminé  de  sépales ,  assez 
souvent  munis  à  leur  base  de.lépales 
caliciuaux ,  ou  écailles  glanduleuses  , 
libres  ou  soudées  ensemble ,  lesquel- 
les recouvrent  plus  ou  moins  la  face 
externe  des  sépales  ,  et  débordent 
souvent  les  folioles  du  calice. 

CALIGINIEN  9  adj. ,  caljrcinianus. 
Epilbète  donnée  par  Mirbel  à  l'in- 
duifie^  quand  elle  provient  du  calice. 
Ex.  Rasa, 

GALICISTC9  adj.  et  s.  m,,  ca- 
lycista,  Epitbète  donnée  par  Linné 
aux  botanistes  qui  ont  fondé  leurs 
taétbodes  de  classification  sur  le  ca- 
lice, comme  Magnol. 

GALIC13I>AIB1S  adj. ,  calicularis. 
On  appelle  eswatiôn  caliculaire  celle 
dans  laquelle,  les  pièces  étant  sur 
deux  rangs,  le  rang  externe  ne  re- 
couvre ou  n'embrasse  que  la  base  du 
rang  interne ,  comme  dans  l'involu— 
cre  des  Séneçons.  La  Caryophyllia 
cafycularis  est  ainsi  appelée  parce 
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que  son  polypier  porte  des  cellules  en 
forme  d'étoiles  excavées. 
•  GALIGDLE,  subst.  m. ,  cafyculus; 
Kelc/ichen  (alL);  caliceito  (it.).  Les 
botanistes  appellent  ainsi  un  calice 
très- petit  ,  ou  accessoire  ,  qui  est 
placé  en  debors  du  vrai  calice  (  ex. 
Maha)  ;  quelquefois  une  petite  ran- 
gée de  bractéoles  qu'on  aperçoit  à  la 
base  d'un  Involucre  (  ex.  certaines 
Sjnanthérées  )  ;  parfois  aussi  un  in- 
volucre qui  ne  renferme  qu'une  seule 
fleur,  et  qui  adbère  par  sa  base  avec 
le  vrai  calice.  F.  Campden  donne  ce 
nom  aux  enveloppes  florales  externes 
des  Rumex, 

GALIGIJLÉ  ,  adject. ,  calyculatus  ; 
gekelcht  (ail.)  ;  qui  est  pourvu  d'un 
second  calice.  On  dit  Vim^olucre  cali^ 
culé  lorsqu'il  est  muni  à  l'extérieur 
d'une  rangée  de  bractées  qui  consti- 
tuent en  quelque  sorte  un  second  in-» 
jvolucre  (  ex.  Crépis  biennis  )  ,  et 
V aigrette  caliculée  quand,  outre  les 

Soils  qui  la  composent^  elle  offre  en 
ebors  une  petite  couronne  membra- 
neuse ressemblant  à  un  petit  calice 
(ex.  plusieurs  Inula).  Le  Marsip^ 
pospermum  calyculatum  est  ainsi  ap- 
pelé parce  qu'il  a  un  calice  composé 
de  trois  folioles  très-longues ,  et  le 
Loranthus  cafyculatus^  parce  qu'il 
porte  une  bractée  cupulaire  sous  cha- 
que fleur. 

GALIGtDES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Caligides  y  Caligidœ,  I^om  donné 
par  Leach  et  Latreille  à  une  famille 
de  l'ordre  des  Crustacés  branchiopo'* 
des,  qui  a  pour  type  le  genre  Ca- 
ligus, 

GALIGULE  9  s.  f. ,  ealigula  ;  S  lie f et 
(ail.)  (  ealigula ,  bottine  ).  lUiger  ap- 
pelait ainsi  la  peau  qui  recouvre  le 
tarse  dans  les  oiseaux. 

GALISAYNEyS.  f.,  calisayna.  Al- 
cali végétal,  que  Pelletier  et  Given- 
tou  ont  découvert  dans  l'écorce  du 
China  Calisaya, 

GALISAY^y  adj.  9  calisaycus. 
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Épithète  donnée ,  dans  la  nomencla- 
ture chimique  de  Berzelius ,  aux  sels 
qui  ont  pour  base  la  calisajne. 

GAIiLAGÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
CaUaceœ,  Nom  donné  par  Bartiing 
à  une  famille  de  plantes,  qui  a  pour 
type  le  genre  Colla: 

GAIXÉ£S,  adj-  et  s.  f.  pi. ,  Cal^ 
leat.  Nom  donné  par  Bartling  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Callacées , 
ayant  pour  type  le  genre  CaHa* 

CALLEUX,  adj. ,  callosus ; schwie' 
Kg  (ail.);  callous  (angl.)  ;  calloso 
(it.)  {callus^  cal)  ;  qui  est  plein  de 
callosités ,  endurci ,  racorni.  Epitbète 
donnée  à  des  parties  .dont  la  consis- 
tance est  plus  ferme  et  la  compacité 
plus  grande  que  celles  des  autres.  Se 
dit  :  1^  en  botanique  ,  des  rameaux , 
lorsqu'ils  sont  couverts  de  proémi- 
nences arrondies  (ex.  Aspalathus 
Callosus  )  y  et  des  feuilles ,  quand  elles 
aont  couvertes  de  taches  calleuses 
(  ex.  Cheiranthus  callosus  ) ,  ou  gar- 
nies dé  petits  durillons  sur  les  bords 
(ex.  Saxifraga  Cotylédon)  ;  2^  en 
zoologie,  d  une  coquille  bivalve,  lors- 
qu'à l'endroit  de  la  charnière ,  on 
remarque  un  bourrelet  arrondi  et 
inégal ,  au  lieu  de  dents  (  ex.  Pholas 
callosa);  du  corselet  y  chez  les  in- 
sectes ,  quand  il  a  des  rebords  épais, 
qui  paraissent  formés  d'une  substance 
différente  de  la  sienne. 

€ALLIANIRID£S 9  adj.  et  s.  m. 
»1. ,  Callianiridà.  Nom  donné  par 
î*.  Ëschenholtz  à  une  famille  de  la 
ctasse  des  Acalephes ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Callîanira. 

GALLIGHROMES^adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Callichrpmi  (  xdtXXo; ,  beauté  , 
;Qpwf*a  ,  couleur  ) .  Nom  donné  par 
Savi  à  une  tribu  de  l'ordre  des  Pas- 
sereaux, comprenant  ceux  qui  , 
comme  les  Coracias  et  autres ,  se  font 
remarquer  par  la  beauté  et  l'éclat  de 
leurs  couleurs. 

GALLIFÉRE  ,  adject.  ,  calliferus 
(  €aUus ,  cal ,  fzro  ;  porter) .  Se  dit 
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d*une  coquille  bivalve  dont  les  cro- 
chets sont  calleux  (ex.  jirca  caUw 
ferd)^  et  d'une  coquille  uhivalve  dont 
l'ombilic  e!5t  marqué  d'une  callosité 
(  ex.  Trocfius  calliferus  ) ,  ou  <]ui 
porte  une  couronne  de  callosités  sur 
le  dernier  lourde  sa  spire  (  ex.  Pur— 
pura  callifera). 

G  ALLIPYGE  ,  adj . ,  callipygus  (xa)l- 
Xdç  ,  beauté ,  Truy^,  fesses).  La  /^* 
nus  talfypiga  est  ainsi  appelée  parbe 
qu'elle  porte  une  tache  manche  ,  tVL 
forme  d'étoile  angulaire  ^  à  sa  base. 

GALLITRIGHÉES  ,  adj .  et  s.  f .  pi. , 
CalUtrichete.  Nom  donné  par  Bartlîng 
à  une  tribu  dé  la  famille  des  Halora*^ 
gées ,  qui  a  pour  type  le  ^enre  Cctt-' 
titriche.  '        '  ' 

GALLITRIGHINÉES,  adj:  et  s. 
f,  pi.,  Callitrichineœ,  Nom  donné 
par  Gandolle  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Haloragées ,  par  Link  ,  Lindlej 
et  Kunth,  à  une  famille  de  plantes  y 
ayant  pour  type  le  genre  Callitrichêm 

GALLOSITE,  s.  f.,  cathsitas  ;  SîiZ" 
schwiele(sW.);  thiçkness  (angl.);  ctf/- 
losità  (it.).  Od  donne  ce  nom ,  chez 
certains  mammifères,  à  des  particsi 
du  corps  dures ,  ordinairement  rases, 
couvertes  d'une  peau  épaisse ,  et  par- 
fois colorées ,  dont  le  développement 
est  attribué  à  l'usage  de  s'asseoir  ou 
de  s'appuyer  sur  les  régions  qui  en 
sont  le  siège.  Telles  sont  celles  qu'on 
observe  aux  fesses  de  quelques  singes, 
à  la  poitrine  et  aux  genoux  des  cha- 
meaux. Le  même  nom  est  appliqué 
à  des  protubérances  planes  qoi  se 
vojrent  sur  diverses  parties  d'un  grand 
nombre  de  coquilles ,  et  à  des  oepâts 
calcaires,  souvent  semblables  à  de 
l'émail,  qui  s'observent  sur  la  colU"- 
melle  de  quelques  unes. 

GALLUS  9  s.  m. ,  callus,  Ofeané 
polymorphe ,  admis  par  Trinms  ^ 
dans  lès  Graminées ,  et  qui ,  suivant 
Raspail ,  est  tout  simplement  la  base 
de  la  paillette  inférieure,  laquelle^  ea 
se  renvenant  quelquefois,  détermine 
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là  une  espèce  de  bourrelet  (ex.  Bro-* 
mus  y  Festucà)^ 

G ALOCÉPHALE  ^  adj.,  calocepha'' 
lus  (  xoàôi ,  beau ,  ntffcàvi ,  tête).  Ëpî* 
thète  donnée  à  plusieurs  plantes  Sy- 
naplhérées ,  en  raison  de  la  beauté 
de  leurs  calathides.  Ex.  PsepheUus 
calocephaliu  ,  Lophiolepis  caloce-^ 
phala. 

GALOPE 9  adj.9  calopus  (xoOloî, 
beau,  TToûç ,  pied)  ;  qui  a  un  pied  ou 
un  stipe  beau  ^  comme  celui  du  Pezi- 
za  calopus ,  qui  est  long  et  rose. 

GALOPHIXLE,  adj.  ,  cahphyllus 
(  xoXôc ,  beau ,  ^xtXkv» ,  feuille }  ;  qui  a 
de  belles  feuilles ,  un  feuillage  élé- 
gant (ex.  Elvasia  ealophylla  ).  Le 
Cladodium  calophyllum  est  ainsi  ap- 
pelé ,  parce  qu'il  forme  de  beaux 
gazons;  VAgaricus  calophyUuSf  par- 
ée que  ses  lames  sont  d'un  beau  rouge. 

G AU)PHYLL£eS  ,  ad] .  et  s.  f .  pi. , 
CalophyUece.  Nom  donné  par  Cboisy 
et  Gandolle  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Guttifères ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Calophyllum. 
^  GALOPHYTES,  s.  nu  pi.,  CoZb- 
phytœ  (xa>.ôcy  beau,  ^rôv,  plante). 
lïom  donné  par  Bartling  à  une  classe 
de  plantes,  qui  comprend  les  familles 
des  Pomacées ,  des  Rosacées ,  des 
Dryadées ,  des  Spiréacées,  des  Amyg- 
dalées ,  des  Chrysobalanées ,  des  Pa- 
pilionacées ,  des  Swartziées ,  des  Cé- 
salpiniées  et  des  Mimosées. 

GALOPODE9  s.  m.,  Calopodium; 
KoUfenhûUe  (ail.)  (  xa^oTrô^iov,  forme 
de  soulier).  Rumph  appelle  ainsi  la 
spathe  des  Aroïdées ,  en  raison  de  sa 

forme. 

GAIiOPS  9  adj.  ,  calops  (  xa^oç  , 
beau,  &p,  œil);  qui  a  l'œil  très- 
grand  et  très-brillant.  Ex.  Labrus 

Calops, 

GALOPTÉBE9  adject.,  calopierus 

(  xûùiôç  »  beau  ,  wTipôv ,  aile)  ;  qui  a 

de  belles  ailes.  Ex.  E n'optera  calo^ 

fiera. 

-.  :  GALORICnÉ,  s.   f.9  ctdoricitas 
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{cahr,  chaleur).  Faculté  dont  jou!s« 
sent  les  corps  vivans  de  produire  et 
dégager  la  quantité  de  calorique  né- 
cessaire à  l'entretien  de  la  vie. 

GALORIFIGATION,  s.  f. ,  cahri- 
fieatio  (calor^  chaleur, yôciV? ,  faire). 
Faculté  de  produire  et  de  dévelop- 
per de  la  cnaleur. 

GALORIFIQUE,  adj. ,  calorifieus ; 
erwârmend  (ail.  )  (  cahr ,  chaleur , 
Jaeio ,  faire  )  ;  qui  échauffe.  Les  phy-^ 
siciens  donnent  cette  épithète  à  ceux 
des  rayons  lumineux  qui  produisent 
de  la  chaleur.  Dans  l'hypothèse  de 
Rumford ,  où ,  pour  se  conformer  au 
langage  reçu ,  on  appelle  rayons  les 
mouvemens  rectilignes  à  l'aide  des- 
quels les  vibrations  se  prolongent , 
l'épithète  de  calorifique  est  donnée 
à  ceux  de  ces  mouvemens  dont  Tac- 
tion  est  accélératrice. 

GALORIMETRE,  s.  m, ,  calorùne^ 
trum;  Pf^àrmemesser  (  ail.)  (calor, 
chaleur  ,  jurpiw ,  mesurer  )•  Nom 
donné  à  divers  instrumens  au  moyen 
desquels  on  détei*mine  la  quantité 
de  chaleur  spécifique  que  contiennent 
les  d\SpteaB  corps ,  et  dont  les  prin- 
cipaux sont  ceux  de  Lavoisier  et 
Laplace,  de. Rumford  et^  Tillot- 
son.  On  appelle  dd  même  un  autre 
instrument ,  imaginé  par  Mongol- 
fier,  et  perfectionné  par  May,  qui 
sert  à  déterminer  la  quantité  de  cha- 
leur produite ,  dans  un  temps  donné , 
par  diverses  substances  combusti- 
bles. 

GALORIMÉTRIE,  s.  f. ,  calorime-^ 
tria;  fP'àrmemesserkunst  (ail.).  Par?- 
tie  de  la  physique  qui  a  pour  objet  la 
mesure  du  calorique  libre. 

CALORIMOTEUR,  adj.  et  s.  m. , 
calorimotor  (  calor ,  chaleur ,  mot^eo , 
mouvoir  ).  Appareil  électrique ,  ima- 
giné par  R.  Hare  ,  qui  est  ainsi  ap- 
pelé à  cause  de  la  propriété  qu'il  a  de 
produire,  par  sa  décharge,  des  tem- 
pératures très-élevées  et  tous  les  phé- 
nomènes qui  en  dépendent. 
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■  GALORIQIJE,  s.  m.,  caîoricum ; 
TV^rmesioff^  ff^armematerie  (ail.). 
Causé  inconnue  de  la  sensation  de  la 
cbaÏBQr',  que  les  uns  crojent  être 
un  fluide  impondérable ,  et  que  les 
autres  regardent,  avec  Rumford  , 
comme  un  mouvement  vibratoire , 
qui  agite  les  molécules  de  tous  les 
corps  9  dont  la  vitesse,  est  accéicréc 
suivant  les  circonstances,  et  qui  se 
communique  à  distance  par  l'inter- 
médiaire de  réther,  les  vibrations 
qui  afiectent  les  molécules  d'un  corps 
excitant  dans  celui-ci  des  ondulations 
analogues  à  celles  que  les  corps  so- 
nores font  naître  dans  l'air ,  et  qui  , 
susceptibles  de  se  propager ,  suivant 
toutes  les  directions ,  produisent  les 
cLangemens  de  températui*e  auxquels 
sont  dus  le^r<Aible  et  le  rétablisse^ 
ment  de  l'équilibre  thermométrique 
entre  les  corps  placés  dans  la  sphère 
de  ces  ondulations. 

GALPE  9  s.  f. ,  calpa  (  vÀXitm ,  ur- 
ne). Necker  appelait  ainsi  l'urne  des 
mousses. 

GALYBION,  s.  m. ,  calyhio  (xa>û- 

Ecov ,  petite  cabane  ).  Nom  donné  par 
[irbel  à  un  fruit  formé  d'un  ou 
plusieurs  glands  contenus  en  entier 
ou  en  partie  dans  une  cupule.  £x. 
Quercus, 

GALYGâNDRIE,  s.  f . ,  calycan- 
dria  (xaXuÇ  ,  calice ,  àvrp ,  homme  ). 
Nom  donné  par  L.-C.  Richard  à  une 
classe  de  son  système  sexuel  modifié, 
qui  renferme  les  plantes  ayant  plus 
ae  dix  étamines  insérées  au  calice  , 
Tovaire  étant  libre  ou  pariétal. 

GALYGANTHÉES,  adj.ets.  f.  pi., 
Cafycantheœ.  Nom  donné  par  Lind- 
ley  et  GandoUe  à  une  famille  de  plan- 
tes, qui  a  pour  type  le  genre  Caly-' 
canthus. 

GALYGANTHÉME,  adj. ,  calycan- 
tkemus  (  xâXuÇ ,  calice ,  oi^iOo; ,  fleur  ). 
Le  Primula  calycanthema  est  ainsi 
nommé  parce  que  son  calice  s'épa- 
nouit ,  à  la  partie  supérieure  ^  en  un 
I. 
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lîijabe  coloré  et  pétaloîde,  de  telle 
sorte  qufî  la  fleur  semble  avoir  den^t 
corolles. 

GALYGANTHÉMES,adj.  et  si  f.' 
pi. ,  Calycanthema:,  Nom  donné  par 
Linné  à  une  fatnille  de  plantes  qui  se 
font  remarquer  en  raiîon  de  lêuiis 
belles  fleurs ,  par  Agardh  à  une  classe 
de  plantes  phanérocotylédonesàfleurs 
complètes  périgynesj  comprenant  lés 
familles  de  Salicariées,  des  Hama— 
mél idées ,  des  Sanguîsorbées  ,  des 
Onagrariées,  des  Combrétacéés  et  des 
Mélastomées ,  par  Yentenat  à  la  fa- 
mille des  Lythracées. 

GALYGANTHINIÉES ,  adj.  et  s.  f. 
pi.  ,  Caljrcanthinœ.  î^ota  donné  par 
Bartlingà  une  classe  de  plantes,  qui 
comprend  les  familles  des  Granatees 
et  des  Calycanthées. 

GALYGÉRÉÉS,  adj.  et  s.  f,'  pi.  , 
Calycereœ,  Nom  donné  par.L.-^G.  Ri- 
chard à  une  famille  de  plantes ,  dont 
Correa  avait  conçu  l'idée ,  et  que  H» 
Cassini  a  établie  ensuite  sous  celui  de 
Boopidées.  Elle  a  pour  type  le  genre 
Calyeera, 

GALYGIE  9  s.  f. ,  calycia.  On  ap- 
pelle ainsi  une  apothécie  qui  est  sti- 
pitée  et  scyphatiforme. 

GALYGIEES,adj.  ets.  f.  pi.  ,  C^ar- 
lycieœ.  Nom  donné  par  Zenker  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Lichens,  qui  a 
pour  type  le  genre  Cafycium^    . 

GALYGIOIDES,  adj.  et  s.  m.. pi.  , 
Calycioïdes.  Nom  donné  par  Fee  à 
une  tribu  des  Lichens ,  ayant  poar. 
type  le  genre  Cafyctum* 

GALYGOSTEMONES^adj.  ets.  f. 
pi.  ,  Calycostemories {yLoChài  ,  calice^ 
trxTt^tù^i ,  étamine).  Nom  donné  par 
Gleditsch  et  par  Mœnch  à  une.classe 
de  plantes ,  comprenant  celles  qui  ont 
les  étamines  insérées  sur  le  calice. 

GALYPTÉRÉES,  adj.  ets.  f.  pi.  , 
Calyptcratœ,  Nom  donné  par  Robî— 
neau-  Desvoidy  à  une  famille  de  Myo- 
duires,  comprenant  ceux  de  ces  in- 
sectes qui  ont  des  cueillerons  larges  ^^     ^ 
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lissez  épais  ,  k  double  squame  et  ro-. 
couvrant  les  balanciers. 
"^  GALYPTÊRES  ^  s.  m.  pl.jCtdypte" 
ria;  Schwanzdekken(aW,  )(xaXu7rT«p, 
couvercle).  lUiger  appelait  ainsi  les 
couvertures  de  la  queue  des  oiseaux. 

G^iLYPTAAGIENS,  adj.  et  s.  m. 

,  j   Cnfyptrctcea,  Nom  donné  par 

niarck  à  une  famille  d,e  l'ordre  des 

»llusques  Gastéropodes  ,  et  par 
.  âinvillç  à  une  fiamÙle  de  l'ordre  des 
Paracépbalppbores  Scutibrancbes  , 
i^anjtppur  type  le  ^nre  Calyptrœa, 
/CALl^nPTaANOIiÂNES?  adj.  et  s. 
jn.  pi.  9  Calyptranolena  (xaXv7rT:^p  , 
cQuvierc^ey  «  priv. ,  ùîkhnn^  bras), 
lifom  :  donné  par  Ranzanî  à  un  ordre 
4V  la  clafisff  des  Mollusques  acépbales, 
^mprenap^  ceux  qui  ont  une  tête  9 
^ais  point  de  bras. 

€4IiYPnUÈAÇJÉS^  adj.  et  s.  m.. 
pl«  9  Caljptr^acea,  Nom  donné  par 
M(^ke  à  un  sous-ordre  de  l'ordre  des 
Oastéropodes  aspidobrancbes ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Calyptrœa. 

GALYPTRÉ  9  adject. ,  calyptratus 
(calyptra  ,  cape).  Épitbôle  qu'on 
donne  à  la  racine ,  quand  elle  est 
munie  d'une  sorte  de  coiffe  à  son  ex- 
trémité infcrîeuret  Ex.  Lemna  minor, 
fToyez  CoiPFK. 

GALYPXaÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
OafyptnUœ^  Calyptrati,  Quelques  bo- 
tanistes, entr'autres  Weber  etMohr, 
ont'  donné  ce  nom  aux  mousses ,  à 
cause  de  la  coifie  '  qui  surmonte  leurs 

urnes. 

GAiYPTRIFOBME  ,  adj.  ,  calyp^ 

tp'tformis  {calyptra  ,  cape  ,  forma  , 
forme).  Eii  forme  de  coiffe,  comme 
l^péudesAc  la  vigne. 

GAMAGÉ89  adj.  et  s.  m.  pi.,  Cka" 
râacea.  Nom  donné  par  Lamarck  et 
Latreillen  une  famille  de  Conchifè- 
res ,  par  Cuvier  à  une  famille  de  Mol- 
lusques acéphales ,  par  Blainville  à 
une  famille  de  coquilles  et  d'Acépha- 
lophores  Scutibrancbes,  coupes  qui 
t«utfs  ont  pour  type  le  genre  Chama» 
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GAMARD^adj.,  sîmus;  stumpf-' 
nofig  (ail.  )  ;  flainosed  (angl .);  carnuso 
(it.)  ;  qui  a  le  nez  plat  et  écrasé.  Le 
Crotalus simus  est  ainsi  appelé,  parce 
qu'il  a  le  museau  comme  tronqué , 
et  la  Daphnia  sima  parce  qu'elle  a 
la  tète  obtuse. 

GAMARB  5  5.  f.  ,  camara  (TtayLOfa , 
arcade).  Fruit  plus  ou  moins  mem- 
braneux ,  composé  de  deux  valves 
soudées  ensemble  ,  et  renfermant  une 
ou  plusieurs  graines.,  qui  sont  atta- 
cha à  l'angle  interne.  Èx.  Renoncu" 
lacées, 

GASIABIEN  9  adj. ,  camarius  ;  qui 
a,  de  l'analogie  avec  une  camare.  Mir- 
bel  appelle  baie  camarienne  celle  qui 
ofire  à  l'extérieur  <un  sillon  longitu- 
dinal ,  et  à  l'intérieur  un  placentaire 
latéral  correspondant  âr  caillou.  Ëx. 
Actœa  spicata, 

GAMBIUM  9  s.  m. ,  cambium;  Bil^ 
dungssaft  (ail.)*  Suc  élaboré  par  les 
organes  du  végétal ,  et  qui  paraît  des- 
tiné immédiatement  à  la  nutrition  de 
ses  parties  ;  suc  mucilagineux  qui 
suinte  entre  l'écorce  et  le  bois ,  où 
Duhamel  supposait  qu'il  produit  une 
nouvelle  couche^  en  s'organisant. 
Dupetit-Tliouars  le  croit  destiné  à 
anastomoser  les  nombreuses  fibres , 
pour  ainsi  dire  radiculaires ,  que  les 
Dourgeons,  à  mesure  qu'ils  devien- 
nent des  rameaux ,  laissent  échapper 
inféricurement ,  entre  le  bois  et  l'é- 
corce. 

G  AMÉLÉONIDES  ,  adj .  et  s.  m .  pi . , 
Camœleonidœ,  Nom  don  né  par  J.-Ë. 
Gray  à  une  famille  de  reptiles  sau- 
riens, qui  a  pour  type  le  genre  Ca^ 
mcRlco. 

GAUfÉLÉONIENS ,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Camœleonii ,  Camœleona,  Nom 
donné  par  Cuvier  et  par  Latreilie 
à  une  famille  de  reptiles  sauriens, 
dont  le  genre  Camœleo  est  le  type. 

GAiMÉLÉOXOIDES,  ailj.et  s.  m. 
pi.  ,   Camœleonoidca  ,    Camoileoni'' 

dei*  Nom  donné  par  ?,^i\  Fii^ioger 
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et'Eicbwald  à  ime  famille  de  reptiles 
sauriens,  ayant  pour  type  le  genre 
Camàleo» 

GAliÉLIENS,  adj.  et  s.  m.  pL  , 
Camelii,  Blainville  désigne  sous  ce 
nom  une  section  de  la  famille  des 
Mammifères  ruminans,  qui  a  pour 
type  le  genre  Camelus, 

CJkUÈ^mÈEÂy  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Camelineas,  Nom  donné  par  Gandolle 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Cruci- 
fères ,  qui  a  pour  type  le  genre  Car" 
melina. 

CAMIXLIÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Camellieœ,  Nom  sous  lequel  Gan- 
dolle désigne  une  famille  de  plantes , 
dont  le  genre  Camellia  est  le  type. 

GAMËlORNITHES  ,  s.  m.  pi.  , 
Camelornithes  (  xà/xuXoç  ,  chameau  , 
0|9V(( ,  oiseau).  Nom  donné  par  J.-A, 
Ritgen  à  une  famille  d'oiseaux  ,  com- 
prenant l'autrucbe  f  à  cause  de  la  fa- 
cilité et  de  la  promptitude  avec  les- 
quelles cet  animal  parcourt  les  dé- 
serts, comme  le  chameau. 

GAMÉRITÉLES,  adj.  ,  Cameri- 
telce^  Camerariœ  (caméra^  chambre, 
tela  ,  toile  ).  Épithëte  appliquée  aux 
araignées  qui  font  des  toiles  serrées  , 
dans  l'intérieur  desquelles  elles  se 
tiennent. 

GAAIÉaOSTOIlfE  9  s.  m.  ^  camero^ 
stoma  (xopspa  ,  voûte ,  arôfia. ,  bou- 
che). Sous  ce  nom ,  Latreille  désigne 
la  partie  antérieure  du  corps  des 
Arachnides  ,  qui  forme  une  sorte  de 
toit  ou  de  voûte  au-dessus  des  orga- 
nes delà  manducation. 

GAMÉRULE  j  s.  f . ,  camerula  (  ca^ 
mtra  ,  chambre).  L.-C.  Richard  s'est 
servi  de  ce  mot  pour  désigner  une 
petite  loge  d'une  partie  d'un  végétal. 

GAMPANAGÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Campanaceœ  (  campana  ,  cloche  ). 
Nom  donné  par  Linné  à  une  famille 
de  plantes  ,  dans  laquelle  il  range 
celles  qui  ont  les  fleurs  en  cloche. 

GAUIPANELLÉ  ,  adj.,  campanel-- 

(aimt  hivk  doime  cette  épitbcte  &  la 
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corolle  f  quand  elle  esttubuleuse  à  la 
base ,  globuleuse  au  mibeu ,  et  de 
nouveau  tubuleuse  au-dessus,  comme 
dans  les  Synanthér,ées. 

GAMPANIFLORE  ,  adj.  ,  compta 
nifiorus  (  campana  ,  cloche.,  fios  , 
fleur  )  ;  qui  a  les  fleurs  en  cloche.  Le 
Clematiscampanijloraale  calice osmi-* 
panulé.  c. 

GAMPAIVIFORJIIE^adj^,  camjpmi^^ 
fermis;  glockenfôrmig  (ail.);  accam^ 
panato  (it.)  {campana^  cloche , yôr« , 
ma ,  forme  )  ;  qui  a  la  forme  d'une  - 
cloche.  Se  dît  d'un  calice  ou  d'vne 
corolle    monopétale    régulière  qui  ^ . 
n'ayant  pas  de  tube  ,  va  en  s'évàsant 
insensiblement,  de  la  base  au  som- 
met, de  manière  à  imiter  la  formel 
d'une  cloche.  £x.   Campanula  Tra^» 
chelium, 

GAMPANIFORMES,  adj.  et  s.  L> 
pi.  9  Campamf ormes»   Nom  donné, 
dans  la  mcthode  de  Tournefort ,  à  une* 
classe  de  plantes  renfermant  les  hep- . 
bes  qui  ont  des  corolles  en  cloche; ou 
en  grelot. 

GAMPANIFOBMES,  adj.  et  «.  m; 
pi. ,  Campanidata,  Latreille  donne 
ce  nom  à  une  famille- de  la  classe  des  : 
Polypes ,  dans  laquelle  il  range  ceux 
qui  ont  le  corps  urcéolé. 

GAMPANULAGÉ  ,  adj. ,  campanu^ 
laceus;  qui  a  la  forme  d'une  petite 
cloche.  Synonyme  de  -  campanàcé^ 
de  campanule» 

GAMPANULAGÉES,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Campanulaceœ.  Nom  donne  par 
Jussieu  à  une  famille  de  plantes  qui 
a  pour  type  le  genre'  Campanida» 

G AMiPANDLAIRE  ,  adj . ,  campana-^ 
laris  ;  qui  est  en  forme  de  cloebe.. 
\7 Arthrostemma  campanulare  a  ses 
fleurs  en  cloche. 

GAMPANULÉ,  adj.,  campanula^ 
tus ,  campana^eus  y  glockig ,  glo'^ 
ckenfôrmig  (ail.)  ;  qui  a  la  forme 
d'une  cloebe.  Se  dît  du  calice  (ex, 
Statice  Armeria) ,  de  Vinvelucre  (ei^ 

Lamp^ana  Ijrrata)^  d»  Ii^  eorolk- 
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(ex.  Stapella  campanulala^  Linum 
camparvulatum)^  de  la  coiffe  (ex.  Po- 
gonatum  campanulatum) .    . 

GAMPANULÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Campanuleœ,  Nom  donné  par  quel- 
ques botanistes  à  la  famille  des  Cam~ 
panulacées  (  voyez  ce  mot  ) ,  et  par 
A.  Richard  à  une  tribu  de  «celte  fa- 
mille y  ayant  pour  type  le  gente 
Ct^mpanula» 

G ABfPANOilFLORE  ^  adj.,  carn^ 
panuliflorus  ;  glockenbliUhifç  (ail.)  ; 
qui  a  les  fleurs  en  cloche.  £x.  He-^ 
diotis  campanuiiflora  y  Coccocypse" 
lum  campanuîifiorum. 

GAMPANIJLINÉES,  adj.  et  s.  f. 
^,  y  Campanulinœ,  Nom  donné  par 
Bartllng  à  une  classe  de  plantes  qui 
(Minprend  les  familles  des  Goodéno- 
yiées ,  des  Stylidces ,  des  Lobcliacées 
et  des  Gampanulacées. 
,  GAJMPÉPHAGINS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Càmpephagina,  Nom  donné  par  Vi- 

g»rs  â  un  groupe  de  la  tribu  xles 
entirostres   Laniades,   qui  a  pour 
type  le  genre  Campephaga» 

CAJIIPESTRE.  Aoje;^  Champêtre. 

CAMPHOGÉNE^s.  m.  Nom  donné 
par  Dumas  à  un  corps  composé  de 
carbone  et  d'hydrogène,  qui  a  été 
isolé  par  Opperman.  Ce  corps  pro- 
duit le  camphre  ordinaire  et  la  cho- 
léstérine  en  se  combinant  avec  la 
vapeur  d'eau,  le  camphre  artificiel 
avec  l'acide  hydrochlorique ,  les  aci- 
des caproïque,  caprique  et  campho- 
rique  avec  des  proportions  diverses 
d'oxîgène. 

GAMPHORATE^s.  m,,camphoras. 
Genre  de  sels  (  camphersaure  Salze , 
alK  ),  qui  sont  formes  par  la  combi- 
naison de  l'acide  camphorique  aveo 
les  bases  salifiables. 

CAMPHOIUDE , s.  f . ,  camphorida, 
I^om  générique  donné*  par  Fechner 
à  des  substances ,  d'origine  végétale , 
qui  se  rapprochent  du  camphre  par 
les.  propriétés,,  comme  l'alcoruiue, 
la  ||)^tijJ/QQy  la  cériuc;  le  camphre 
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sucdoique  et  celui  d'amandes  amères. 

GAMPHORIME,  s.  m.  Nom  donné 
par  Guibourt  à  un  genre  d'odbrides. 

GAAiPHORIQUE ,  adj.,  campho^ 
rieus»  Epithète  donnée  à  un  acide 
(Camphersaure y  ail.),  qui  se  produit 
par  Faction  de  l'acide  nitrique  à 
chaud  sur  le  camphre. 

GAMPHOROIDE,  s.  m.  Quelques 
chimistes  ont  désigné  sous  ce  nota 
générique  les  matières  à  odeur  cam- 
phrée que  déposent  les  huiles  vola- 
tiles des  Labiées,  et  qui  ont  été  prises 
souvent  pour  du  camphre.  Synonyme 
de  sléaroptène, 

GAMPHRE,  s.  m.  ,  camphora  ; 
Kampfer  (ail.);  camphire  (angl.)  ; 
canfora  (it.).  Substance  volatile, 
sorte  de  stéaroptène  qui  existe  dans 
plusieurs  espèces  de  Laurus ,  notam- 
ment dans  le  Laurus  Camphora^ 
Quelques  chin^isté^  étendent  ce  nom 
à  toutes  les  huiles  volatiles  concrè- 
tes ;  mats ,  suivant  la  remarque  de 
Berzelius ,  cet  usage  a  l'inconvénient 
de  donnera  un  nom  bien  connu  d'une 
substance  généralement  employée , 
une  signification  di£férente  de  celle 
qu'il  a  eue  de  tout  temps. 

GAMPHRÉ^  9^à],  y  camphoratus  y 
campkorinus ;  qui  contient  du  cam- 
phre (  alcool  camphré  ) ,  qui  a  l'o- 
deur du  camphre  (  ex.  Myriadene 
camphoratus ,  Osmiles  camphorata  , 
Camphorosma  monspeliensis), 

GAIUPIGOLE,  adj.  ,  campicolus 
(  campus  ,  champ  ,  colo  ,  habiter  )  ; 
qui  vit  dans  les  champs.  Ex.  Délia 
campicoia, 

GAMPSIGHROTES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Campsichrotes  (  xdé^Trrw ,  plier  , 
XpoTiÀ,  corps).  Nom  donné  par  J.-A. 
Ritgen  à  un  ordre  de  la  classe  des 
reptiles  ,  comprenant  ceux  qui  ont  la 
peau  plus  ou  moins  molle  et  le  corps 
flexible  ,  comme  les  sauriens  et  les 
batraciens. 

GAHPIILITROPE ,  adj.  ,  campu-- 
Ulropus  (^jauTTvXoç^  courbé^  rpérw; 
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tourner  ) .  Ëpithète ,  donnée  par  Mir- 
bel  à  l'embryon,  lorsque,  dans  le  dé- 
veloppement progressif  de  l'ovule  , 
le  hiie  ,  qui  s'est  confondu  avec  la 
chalaze  ,  ne  reste  pas  avec  elle  direc- 
tement opposé  à  l'exostome,  mais 
ue  cette  situation  relative  du  hilc  , 
e  la  chalaze  et  de  l'exostome  change 
plus  tard ,  l'ovule  se  courbant  sur 
lui-même ,  de  manière  à  amener  son 
soinmet  près  de  sa  base. 

G AIHPYLOGÊLE  ,  adj.  ,  campylo- 
celus  (  xa/xTTuXo; ,  caché  ,  xotXa  ,  in- 
testins). Épilhète  donnée  par  C.-G. 
Ehrenbergaux  infusoires  enléiodèles 
dont  le  canal  intestinal ,  muni  de  deux 
ouvertures ,  ne  se  borne  pas  a  suivre 
la  longueur  du  corps ,  mais  offre  des 
courbures  ou  ilcxuosités. 

CAMPYLOPHYTE,  s.  m. ,  campy- 
lophytum  (  ^tafXTruXoç  ,  recourbé  ,  yu- 
Tov,  plante).  Nom  donné  par  Necker 
aux  plantes  dont  la  partie  supérieure 
de  la  corolle  est  obliquement  infléchie 
et  le  plus  souvent  contournée  en  spi« 
raie  avant  l'épanouissement. 

GAMPYLOPODES,  adj. ,  Campy 
lopodes  (ra|:*7rvXoç,  courbé,  ttov;,  pied), 
Kom  donné  par  Bridel  à  une  famille 
de  mousses,  qui  a  pour  type  le  genre 
Campyïopus, 

GAMPYLOPTÉRE  ,  adj. ,  campy- 
lopterus  (  xajxTruXoç ,  courbé ,  TTTipôv  , 
aile).  Le  Trochilus  campy lopterus  est 
ainsi  appelé  parce  que  quelques  unes 
des  grandes  pennes  de  ses  ailes  ont 
des  tuyaux  élargis  et  courbés  en  for- 
me de  lame  de  sabre. 

GAMPYLOSOniES,  adj.  et  s.  m. 
1. ,  Campy losomata  (xa/xirûXoç ,  cour- 
é,  o^wjxa,  corps).  Nom  donné  par 
Leach  à  un  ordre  de  la  classe  des  Cir- 
ripèdes ,  comprenant  ceux  qui  ont  le 
corps  flexible. 

GAMPIXOSPERMEES,  adj.  et  s. 
f.  pi.  ,  Campylospermeœ  (  ;ca|ii7niXoç  , 
courbé ,  (Titépinoi ,  graine). Nom  donné 
par  GapdoUe  à  une  section  de  la  fa- 
miUe  des  Qmbellifère^  i  xenf^naant 
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celles  de  ces  plantes  qui  ont  l'embryon 
recourbé. 

GAAlPYLOZOniATES.  royezCAU- 

PÏLOSOMFS» 

GAMUS.  royez  Camard. 

G  AN  AL  9  s.  m.,  canalis.  On  ap- 
pelle ainsi  le  passage  d'une  mer  à 
une  autre,  entre  deux  terres ,  lors- 
qu'il est  long  et  étroit. 

GÀNALIGULAIRE  ,  adj.  ,  canali^ 
cularis  (  carialiculus ,  petit  conduit  )- 
Le  Corifert^a  canalicularis  est  atiisî 
appelé  parce  qu'il  étend  ses  filets 
verts  sous  la  forme  de  tapis  dans  les 
tuyaux  de  conduite  des  eaux. 

GANALICIJLÉ,  adj.  ,  canalicula^ 
tus  /  gehohlkehlt  9  rinnig  ,  rinnen^ 

Jormig  ,  gerinnelt ,  gerim\t  (ail.  ) 
(  canaliculus ,  petit  canal  )  ;  qui  est 
creusé  ou  prolongé  en  ^orme  de  ca- 
nal. Se  dit  :  1^  en  botanique  ,  du y?^- 
tiole ,  quand  il  est  creusé  en  dessus  et 
dans  sa  longueur  d'un  sillon  oud'une 
gouttière  :  de  la  feuille ,  lorsqu'elle 
est  alongée  et  creusée  ou  pliée  ea 
manière  de  gouttière ,  dans  le  sens  de 
sa  longueur  (ex.  Tradescantia  virgi-- 
nica  )  ;  du  légume ,  lorsqu'il  est  rele- 
vé d'une  double  marge,  qui  forme  un 
canal  le  long  de  la  suture  placentaire 
(ex  Pisum  ochrus)  ;  de  la  graine  , 
lorsqu'elle  est  creusée  en  gouttière 
dans  sa  longueur  (ex.  Averui  satif^a)  ; 
n^  en  zoologie,  d'une  coquille  uni- 
valve  dont  l'ouverture  se  prolonge 
antérieurement  en  un  canal  plus  ou 

•  moins  long ,  qui  reçoit  le  tube  des 
organes  respiratoires  (ex.  JWz^)  ; 
du  corselet  des  animaux  articulés, 
quand  il  présente  une  fossette  alon- 
gée (  ex.  Lrctus  canaliculatus)',,  ou 
plusieurs  sillons  (  ex.  Palamon  ca^ 
naliculatus)y  dsiiks  son  milieu. 

GANALIFÉBE,  adj.,  canaliferus 
(canalis ,  canal  ^Jero ,  porter).  Ëpi- 
thète donnée  aux  coquilles  dont  la 
base  présente  lin  canal  ou  siphon 
plus  ou  moins  prolongé^  Sx.  SMan^ 
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^.gus  canâUferus^  DelphincUa  canàli" 
Jera^  Tritonium  canaliferum» 

GANALIFÉR£S,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Canalifera.  Nom  donné  parLamarck 
à  une  famille  de  Mollusques,  qui  of- 
frent un  canal  plus  ou  moins  long  a  la 
-base  de- l'ouverture  de  leur  coquille. 
GANALIFORME ,  adj.   canalifor^ 
'  fnis  (  canalis ,  canal  ^ forma ,  forme) . 
Ëpithète  donnée  par  Kirby  aupo^f- 
^mEtelluni ,  quand  il  s'étend  ,  en  ma- 
,  tûére  de  canal ,  du  postdorsoium  à 
«l'abdomen  Ëx.  Coléoptères. 

CANGMXÉ,    adj.  ,  cancellatus  , 
rtiathratàs  ,  decussatus  ;  gitterartig , 
gitterfârmig  (ail.)  {cancelio^  ^ller); 
.qui est  en  forme  de  grillage.  Se  dit  : 
.  l^  en  botanique  ,  d'un  champignon 
.'dont  le  chapeau  est  garni  de  cellules 
(peu  profondes  à  sa  surface  (  ex.  Cla-- 
,ihrus  cancellatus  )  ,  ou  qui  est  envi- 
.  vonné  de  filets  parallèles,  semblables 
•aux  barres  d'une  grille  (ex.  Lyco^ 
perdon  cancellatum)  ;  d'une  plante 
-qui  se  compose  uniquement  de  filets 
'  entrecroisés  (  ex.  Byssu&cancellala); 
.d'cia  ca/ic«donl  les  folioles  très-min- 
ces et  courbées  forment  une  sorte  de 
■  grillage  ou  de  filet  autour  de  la  fleur 
r(ex,  Aitactylis  cancellata)  ;  d'une 
feuille  ëans  parencKjme  ,  dont   les 
nervures  et  veines  anastomosées  for- 
ment un  réseau  percé  à  jour  (ex.  /Çy- 
•  drogeton  fenestraUs  ).  La  racine  de 
VAlUum  clatkratum  est  couverte  de 
membranes  élégamment  réticulées  ; 
a^  en  zoologie ,  d'une  coquille  dont  la 
surface  présente  des  stries  ou  'côte% 
';  perpendiculaires  qui  en  rencontrent 
d'autres    transversales  (  ex.    Turbo 
cancellatus  y  f^enus  cancellata^  Ce^ 
rithium  cancellatum,  Bulla  clathratUy 
BuUmus  deeussatus ,  Cassis  decus^ 
sata  ,  Cerithium  decussatum  )  ;  d'un 
polypier  quioBre  la  même  disposition 
(  ex.  Antipathes  clathrata  )  ;  d'un 
^nalacostracé  dont  la  tête  est  réticulée 
(ex.  Daphnia  clathrata), 

CANCÉRSDÈy   adj.,  canterideus 
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■  (  cancer ,  crabe)  ;  qài  ressemble  à  un 
crabe.  Ex.  Avicutaria  cancer idea. 

GANGÉRIDES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Cancer  ides.  Nom  donné  parLamarck, 
Goldfuss,  Ficinus  et  Garus  à  une  fa- 
mille de  Crustacés,  qui  a  pour  type  le 
,  genre  Cancer. 

GAIVGRASTAGOIDES,  adj.  et  s.  m. 
.  pi. ,  Cancrastacoides  (  cancer  y  crabe , 
àffTaxo; ,  écrevisse  ,  A$qç  ,  ressem- 
blance). Nom  donné  par  Blainville  à 
une  famille  de  la  . classe  des  Déca- 
podes. 

GANGRIFOBME  ,  adj. ,  cancrifor- 
mis  (cancer ,  crabe,  forma,  forme)  ; 
:  qui  a  la  forme  d'un  crabe.  £x.  Limu- 
lus  cancriformis. 

GANGRIFORMES,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Cancriformes  ,  Cancriformia. 
Nom  donné  par  Duméril  à  une  famille 
de  Tordre  des  Crustacés  décapodes , 
qui  a  pour  type  le  genre  Cancer;  et 
parLatreille  à  une  famille  de  Polypes 
tricbostomes ,  renfermant  ceux  qui 
ont  le  corps  contenu  dans  un  four- 
reau ou  revélud'un  test. 

GANGRIVOIIE9  adj.,  cancrif'orus 
{cancer y  crabe,  vor4)y  dévorer);  qui 
se  nourrit  de  crabes.  £x.  Procyon 
cancrivorus  ,  Didelphis  cancri^ora, 
Voy.  Cancrophage. 

GANGROIDË  ,  adject. ,  cancroïdes 
{cancer,  crabe,  sT^o;  , ressemblance)  ; 
qui  a  quelque  ressemblance  avec  un 
crabe.  £x.  Chelifer  cancroïdes. 

GANGROIDES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Cancroides.  Nom  donné  par  Blain- 
ville à  une  famille  de  la  classe  des 
Décapodes ,  et  par  Degeer  à  une  fa- 
mille d'araignées  chasseuses,  qui  res- 
semblent un  peu  à  des  crabes. 

GANGROLOGIE^s.  f.  cancrologia 
(cancer  y  crabe,  "kéyoçj  discours).  Traité 
sur  les  crabes. 

GANGR0L06IQIJE,adj.,  cancro- 
logicus;  qui  a  rapport  à  l'histoire 
des  crabes. 

GAIVGROPHAGE9  adj. ,  cancropha- 
gus  (  cattcer  >  crabe ,  f  ccyw  y  maoger)  ^ 
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■qui  yit  de  crabes.  Ex.  Alcedo  cân- 
crophaga, 

CANDOLLÈANÉESy  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Candolleaneœ,  Nom  donné  par 
Candolle  à  une  section  du  genre 
Pleurandra ,  comprenant  les  espèces 
qui  ressembliént  anx  Candollea. 

GANELJLÉy  adj..,  elnnamomeus ^ 
caryophyllaceus  ^  zimmetfarbig  (ail)  J 
qui  a  une  teinte  brune  analogue  k 
celle  de  la  canelle.  Ex.  Arias  caryo'' 
jfhyllacea  ,  Thamnûs  cinnamomeus', 
Osmunda  cinnamomea.  f^oy.  Brun. 

GANELLINE  9  s.  f .  ,  canellina. 
Nom  donné  par  Fecbner  à  une  ma- 
tière sucrée,  cristallisable^  qui  existe 
dans  la  canelle. 

CANICULAIRE 9  adj. ,  canicularU 
{canis^  chien);  qui  a  rapporta  la  cani- 
cule. Les  jours  caniculaires  (  Hunds» 
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Cannabinea.  Nom  donné  jpàr  A.  Rî- 
cbard  à  un  groupe  de  la  tamijle  àeê 
Urticées,  qui  a  pour  tjffe  lé  genre 
Cannabis.  .    ' . 

CANNACÉES)  adj.  et  s.  f.  jpl.', 
Cannaceœ,  Noni  donné  par  Bartling  à 
une  famille  de  plantes ,  qui  a  potl^ 
type  le  genre  Canna, 

CANNEES  9  adj.  et  s.  f.  pi,  Can^ 
ncœ  y  Cannœ.  Nom  dornnë  par  Roscoe 
à  la  famille  des  Âmbmées  (voyez  ék 
mot  ) ,  par  R.  Brown  à  une  famille  db 
plantes  qui  a  pour  type  le  genre 
Canna  y  et  par  A.  Richéra'd 'ùiie 
isection  de  la  famille  des  Aptpmées.  ' 

CANNELÉ 9  adj. ,  stri((iujrj gerïéfl 
(ail.)  ;  crai  est  marqué  de  !câliuelures^ 
c'est-à-dire  de  côtes  isfc'dè  isillons» 
F'oyez  CXNALicoLé.       '  '; 

CANNELÉS,   adj.  'et  s.  m.   pl.y 


tage  (àll.)  ;  dogdays  (angl.)  ;  giorni   '  Canaliculata,  Nom    donné  par  Iol" 


canicolare  (it.) ,  qui  s'étendent  du 
23  juillet  au  a3  août,  sont  ainsi  ap- 
pelés ,  parce  que ,  chez  les  Grecs ,  ils 
étaient  déterminés  par  le  lever  de 
Sirius.  La  canicule  est ,  chez  nous  ,  le 
temps  le  plus  chaud  de  l'année ,  sur- 
tout au  début;  car,  vers  la  fin,  la 
chaleur  a  déjà  sensiblement  diminué. 
Un  insecte  diptère  {Philinta  canicu^ 
laris)  est  ainsi  nommé  parce  qu'il  est 
très-commun  sur  la  fin  de  l'été. 

CANIN,  adj. ,  caninus;  qui  a  quel- 
que rapport  avec  la  structure  du 
^ien.  On  appelle  dents  canines ,  chez 
les  mammifères ,  celles  qui  sont  pla- 
cées entre  les  molaires  et  les  incisives, 
à  cause  de  leur  développement  dans 
les  espèces  du  genre  Chiej\.  Kirby 
donne  le  même  nom  à  celles  des  man- 
dibules de  quelques  insectes ,  parce 
qu^elles  sont  longues,  coniques  et 
aiguè's  (  ex.  Forficula)» 

CANINS,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Ca^ 
nina.  Nom  donné  par  Goldfoss  et 
J.-E.  Gray  à  une  famille  de  la  classe 
des  mammifères ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Canis, 

CANNABINÉES;  adj.  et  s.  f.  pi. , 


treille  à  une  famille  de  la  clause  des 
Ëchinodermes ,  renfermant  ceux  de 
ces  animaux  qui  ont  le  corps  garni  de 
rayons  creusés  longittidinaiement  f 
en  forme  de  gouttière. 

CANON,  s.  m. ,  Beinriihre  (ail.),: 
Partie  de  la  jambe  du  cheval  et  des 
ruminans  qui  est  comprise  entre  le 
genou  ou  le  jarret  et  le  boulet. 

CANTHÂRIDIENfS,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Cantkaridiani,  Nom  donné  par 
Lamarck  à  une  division  de  la  famille 
des  Coléoptères  trachélides,  qui  a 
pour  type  le  genre  Cantharis. 

CANTHAIUODIES9  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Canlharidiœ,  Sous  ce  nom,  Cuvier, 
Latreille ,  Goldfuss,  Eichwald,  Fi- 
cinus  et  Carus  désignent  une  tribu  de 
la  famille  des  Tracnélides^  ayant  le 
genre  Cantharis  pour  type. 

CANTHABIDINE  ,  s.  t. ,  canthari-^ 
dina.  Substance  particulière  ,  que 
Robiquet  a  découverte  dans  les  can- 
tharides ,  et  à  laquelle  sont  dues  les 
propriétés  vésicantes  de  ces  insecte^* 
Dana  et  Bretonneau  surtout  l'ont  re- 
trouvée dans  beaucoup  d'autres  co- 
léoptères. Zier  a  fait  des  recherches 
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cD^rieuses  sur  icelles  des  parties  du 
eorps  de  la  cautbaride  où  elle  est  le 
plus  abondante. 

'  CAOUTGHOL'G,  s.  m.  y  gummi 
ehuticum^  Federharz  (  all.)r  Sub- 
stance très-élastique,  qui  se  formç 
/dans  le  suc  laiteux  de  diverses  plantes, 
notamment  de  VHeyea  guianensis 
et  du  JatropJia  elastica» 

GAP 9  s.  m.,  promontormm  j  Vor^ 
gçbirg  (ail.);  heculland [au^l,)  ;  capo 
.(«jt.}.  Avance  considérable  d'un  rivage 
.qui  se  termine  brusquement  dans  la 
^er^  et  qui  est  formée  par  des  terres 
éle.vées,  ou  par  la  terminaison  abrupte 
.•ârunê  cbaine  de  montagnes. 

GAPÀCné,  s.  f.,  capacilcLs  [ca- 
'pio ,  prendre).  Étendue  ou  volume 
d'une  çbose  qui  peut  en  contenir  ou 
qui  en  contient  une  autre  ;  par  exten- 
sion,  le  contenu  lui-même^  ou  le 
,TQlume  de  l'espace  qu'un  corps  oc^ 
cupe;  et  au  figuré ,  étendue,  portée 
de  l'esprit,  étendue  des  connaissances 
théoriques.  Les  physiciens  nomment 
capacité  pour  le  calorique  la  dispo- 
sition particulière  de  chaque  corps  à 
prendre  plus  ou  moins  de  calorique 
pour  élever  sa  température.  E^i  chi- 
mie on  appelle  capacité  de  saturation 
d'un  acide  le  nombre  exprimant  la 
quantité  d'oxigëne  qui  se  trouve  dans 
la  quantité  de  base  quelconque  né- 
cessaire pour  saturer  cet  acide ,  ou  la 
quantité  d'oxigène  qu'il  faut  dans 
cette  base  pour  qu'elle  puisse  donner 
naissance  à  un  sel^parfaitement  neutre. 

GAPIÉ9  adj.  Epithèle  donnée  par 
les  minéralogistes  h  un  corps  offrant 
un  aspect  analogue  à  celui  du  bois 
qu'on  appelle  piqué.  £x.  Quarz  mo- 
laire piqué, 

GAPIIXAGÉ9  adj.  ,  capillaceus ; 
haarfein ,  haarformig  (a  11 .  )  (capillus , 
cheveu).  Se  dit  d'un  corps  très- 
grêle,  ayant  presque  la  finesse  des 
cheveux ,  comme  \ts  feuilles  de  VA^ 
renaria  capillacea  et  àxxDidymodon 
capillaceus^ 
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CAPILLAIRE^  adj. ,  capiUaris^  ca- 
pillatus ,  pilosus ,  pilaris  ;  rpiy(â$7iç  ; 
haarfàrmig  y  haarjasrig  ^  haarbreit 
(ail.)  ;  qui  a  la  forme  d'un  cheveu 
plus  ou  moins  fin.  On  emploie  ce 
mot  :  1  °  en  physique  ;  les  phénomènes 
capillaires  sont  ceux  d'ascension  et  de 
dépression  que.  présente  la  colonne 
d'un  liquide  dans  lequel  on  plonge 
l'extrémité  inférieure  d'un  tube  dé- 
lié ,  en  pénétrant  dans  lequel  il  ne 
s'arrête  presque  jamais  au  niveau 
extérieur ,  et.l'on  indique  par  là  que 
le  diamèCre  des  tubes  servant  à  pro- 
duire ces. phénomènes^  doit  appro- 
cher de  la  .finesse  d'un  cheveu.  L'oc- 
tion  capillaire  est  l'attraction,  force 
ou  cause  de  laqueUe  dépendent  les 
phénomènes  capillaires  ;  2^  en  miné- 
ralogie ,  on  appelle  capillaires  les 
cristaux  prismatiques  qui  sont  alon- 
gés  de  manière  à  être  déliés  comme 
des  cheveux  (  ex.  Antimoine  sulfuré 
capillaire);  3°  en  botanique,  on 
nomme  racine  capillaire ,  celle  qui  est 
composée  de  filets  très-déliés  (ex. 
Anthoxanthum  odoratum);  aigrette 
capillaire,  celle  qui  est  formée  de  poib 
simples  ;  stigmate  (ex.  Zea  May  s) , 
pédoncule  (ex.Lapradia  capillaris), 
axe  (ex.  Briza  média)  ^  style  (ex. 
Cucubalus  hacc^erus  )  ,  ti^e  (  ex. 
Scirpus  capillarù)  ,  filet  d  étamine 
(ex.  Graminées) ,  feuilles  (ex.  Dis^ 
co pleura  capillacea) y  capillaires,  ceux. 
de  ces  organes  qui  sont  alongés , 
grêles  ,  flexibles  et  semblables  eu 
quelque  sorte  h  des  cheveux. 

CAPILLARITÉ  ,  adj.,  capillaritas, 
attractio  capillaris;  Haarrahrchenan- 
ziehung  (ail.  )  ;  capillarily  (angl.  ). 
Les  physiciens  désignent  ainsi  la  force 
de  laquelle  dépendent  les  phénomè- 
nes capillaires,  et  qui  s'exerce  au 
contact  de  toutes  les  parcelles  les 
plus  ténues  de  la  matière  pondérable. 

GAPILLIFOLIÉ ,  adject. ,  capilli^ 
folius;  haarbliittrig  (ail.)  (^capillus, 
cheveu^  folium,  Quille);  qui  a  des 
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feuilles  capillaires.  £x.  Polygald  ca» 
pilUfoUaj  Sphagnum  capUlifolium, 

GAPILLIFORIHE  ,  adj.  ,  capilli" 
Jbrmis  ;  haarformig  (ail.)  {capUlus  ^ 
cheveu  ,  forma  y  forme  )  ;  qui  a  la 
formé  d'un  cheveu. 

CAPILLITIE,  s.  m. ,  capillidum; 
capeUizio  (it.)*  Nom  donné  par  Per- 
soon ,  dans  la  famille  des  Ljcoper- 
dacées,  au  tissu  filamenteux  entre 
les  ramifications  duquel  se  trouvent 
lessporules,  à  l'intérieur  du  péridion. 

GAPISTRATE9  >lj.  ,  capisiratus 
(^capùtrùrrij  licou)  ;  qui  porte  un  li- 
cou, une  niuselière.  Ëpithète  donnée 
à  plusieurs  animaux  (  ex.  Psittacus 
capisiratus  ,  Sciurus  capistratus  , 
Larus  capisiratus  )  ,  à  cause  de  la 
manière  dont  sont  disposées  les  cou- 
leurs qui  peignent  ou  encadrent  leur 
face.  Ployez  fi&ioÉ. 

GAPISTRUM  ,  s.  m. ,  capistrum  ; 
Halfter  (alL).  On  appelle  ainsi,  dans 
les  oiseaux ,  la  partie  de  la  télé  qui 
entoure  la  base  du  bec. 

CAPITÉ  j  adj . ,  capitatus ,  capiti- 
for  mis  y  gongylodes  y  xeyaXwTÔç  ;  kopf" 
fôrmig  ,  kolhig ,  knopfig  ,  geknopft 
(alL  )  ;  headed  (angl.  )  (  caput ,  tête); 
qui  a  la  forme  d'une  tête  oq  d'une 
petite  boule.  1°  Les  botanistes  ap- 
^eMeiit  filet  capité,  dans  les  étamines^ 
celui  qui  est  renflé  en  manière  de 
tête  (ex.  Dianella)  ;  poils  capitésy 
ceux  qui  sont  renflés  au  sommet  (ex. 
Dictamnus  albus  )  ;  stigmate  capité^ 
celui  qui  est  épais  et  plus  ou  moins 
arrondi  (  ex.  Atropa  Belladona  ). 
Quelques  plantes  ont  reçu  cette  épi- 
théte  parce  que  leurs  fleurs  sont  dis- 
posées en  têtes  (ex.  Blitum  capita^ 
tum  ).  tP  £n  zoologie  ,  on  l'emploie 
quelquefois  pour  exprimer  qu'un 
animal  a  une  grosse  tête  (  ex.  Colw 
ber  capitatus  ),  ou  la  tête  d'une  autre 
couleur  que  le  corps  (  ex.  uipis  ca" 
pitata). 

GAPITÉES 9  adj.  et  s.  f.  pi.,  Capi- 
iatœ%  Linné  donnait  ce  nom  à  une 
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section  de  la  famille  des  Synanthéréegy* 
qui  correspond  aux  CjnarocéphaleSy  ' 
parce  que  le  péricline  est  la  plupart 
du  temps  globuleux  dans  les  plantes 
qui  s'y  rapportent. 

GAPITELLÉ  9  adj.  ^  capitellatus 
(  capilellum  ,  petite  tête  ).  Epîthètè 
donùée  à  des  plantes  dont  les  fleurs 
sont  pnsque  en  tête  (ex.  Eucafyp^ 
tus  capitellata  ) ,  à  des  Synanthérées 
dont  les  capitules  sont  fort  petits  (ex. 
HeUchry-sum  capitellatum  )  >  à  des 
algues  dont  les  fructifications  globu- 
leuses sont  portées  sur  de  longs  pédi-« 
cules. déliés  (ex.  Catycium  capitelU^ 
tûm  ) ,  à  des  animaux  qui  ont  une 
très-petite  tête  (ex.  Tœnia  capitel^ 
lata), 

GAPITlHiARIAGÉES  9  adj..  et  s.  f. 
pli ,  Capitidariaceœ,  Nom  donné  par 
kéichenbach  à  un  groupe  de  Lichens, 
comprenant  les  genres  Slereocaulon^ 
Claaonia.et  B€eomyces, 

GAPITULE,  s.  m.  ,  çapitubm  ; 
Kopf{  ail.)  ;  capoUno  (  it.  )  (  caput  y 
tête).  Ce  mot  eçt  employé  :  1°  en 
botanique  ,  où  on  le  prend  dans  plu- 
sieurs sens  difierens.  Généralement 
on  entend  par  là  tantôt  un  assemblage 
de  fleurs  sessiles ,  ou  à  peu  près,  que 
de  foin  on  pourrait  prendre  pour  une 
seule  fleur ,  tantôt  une  réunion  dé 
fleurs  nombreuses  sur  le  sommet  d'ua 
pédoncule  commun  dilaté ,  où  elles 
constituent  une  tête  globuleuse  9 
ovoïde  ou  alongée.  Ainsi  bn  a  con- 
fondu sous  cette  dénomination  plu^ 
sieurs  modes  d'inflorescence  qui  n'ont 
de  commun  que  d'ofirir  des  fleurs 
trcs-serrées  ,  sans  pédicules ,  ou  à 
pédicules  fort  courts.  Roeper^Can- 
dolle  et  Agardh  l'appliquent  aux 
épis,  qui ,  au  lieu  d'un  axe  alongé , 
en  ont  un  ovoïde  ou  globuleux ,  au- 
tour duquel  les  fleurs  sont  très- 
serrées  (ex.  Platanus)  ;  aux  grappes 
dont  l'axe  est  très*court  et  chargé 
de  fleurs  nombreuses  portées  par  des 
pédoncules  fort  courts  (ex.  Cephalan" 
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thus);  aux  ombelles  dont  les  péd(« 
ceHes  sont  très-courts  et  les  fleurs 
^ès-serrées  (  ex.  plusieurs  OEnan- 
4ke  )•  Gassini  appelle  capitule  une 
réunion  de  plusieurs  calatnides.  On  a 
•jftus^  donné  quelquefois  ce  nom  aux 
•rosettes  des  mousses  et  au  péridion 
de  (ièrtidns  champignons  (  ex»  Stil-^ 
Mttm)\i  t|uand  il  est  petit ,  arrondi  et 
^diceÛé.  tP  En  zool<^ie  ,  Kirby 
nomme  le  dernier  article  des  insectes 
:càpiiule,  lorsqu'il  est  plus  large  que 
les  autres. 

CAJmXJLÉj  adj.  ,  capitulatus  ^ 
-qui  est  ramassé  en  capitules.  Le  Mi^ 
"me^es  capitulata  a  ses  fleurs  disposées 
«n  capitules. 

€APITULIFORME,adj.,  capituli- 
Jopniis  ;  capoUniforme  (it. )  {capi" 
tidiêm,  petite  tête  ^  forma ,  forme  ); 
qui  a  la  forme  d'une  petite  tête, 
ftomme  le  renflement  antérieur  des 
taenias ,  le  réceptacle  des  champi» 
.gnons  appelés  Phallus  ^  on  certains 
Assemblages  de  fleurs  très-serrées  les 
tmes  contre  les  autres. 

GAPNOPTâKE  ,  adj.,  capnopterus 
'(  xfl^ft'yoç  ,  fumée  ,  nrtpôv  ,  aile  )  ; 
qui  a  les  ailes  jaunâtres.  Ex.  Dasy^ 
'pogon  câ^mopterusy  Léptis  capno" 
\ptera. 

GAPPARÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
tJappétreee,  Ny>m  donné  par  Gandolle 
à  une  tribu  db  la  famille  des  Gap^- 
ridées ,  qui  renferme  le  genre  Càp- 
paris. 

CAVPABSDÈE&j  adj.  et  s.  f.  pi., 
Capparideœ,  Nom  donné  par  Jussieu 
à  une  famille  de  plantes  ayant  le 
genre  Cap  paris  pour  type. 

GAPRATE ,  s.  m. ,  capras.  Genre 
de  sels  {caprinsaur'e  Salze,  ail.  ) ,  qui 
sont  formes  par  la  combinaison  de  l'a- 
cide  caprique  avec  les  bases  sali&ables. 
CAPRELLINS^  adj.  et  s.  m.  pi., 
CapreUina,  Nom  donné  pr  Lamarck 
à  une  fataille  de  l'ordre  des  Crusta- 
cés hétérobranches  isopodes^  qui  a 
pour  type  le  genre  Caprella. 
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CÂPRÉOLÉ,  adj.  ,  capreolatus 
(capreolus^  lien  de  vigne).  "Le Fu- 
naria  capreolata  a  été  appelé  ainsi 
en  raison  de  ses  pétioles  subcîrreux. 

CAPRÉOLES  ,  s.  m.  pi. ,  CapreoU 
(capreolus  y  chevreuil  ).  illiger  et 
'£ii;Wald  désignent  sous  ce  nom  une 
lamille  de  la  classe  des  Mammifères , 
eomprenant  les  genres  Cen^us  et  ilf  o^« 
chus. 

GAPRIFIGATION,  S.  f.  ,  caprifi- 
catio  {caprificus ^  figuier  sauvage). 
OpératioU  dont  è'iisage ,  général  chez 
les  anciens ,  s'est  conservé  dans  le 
Levant ,  qui  consiste  à  placer  sur  un 
figuier  des  figues  pleines  d'une  espèce 
de  Gynips  qu'on  suppose  hâter  la  ma- 
turation ,  soit  en  transportant  le  pol- 
len avec  eux  ,  soit  en  irritant  le  pé- 
ricarpe par  leur  piqûre  et  y  détermi- 
nant un  afflux  plus  considérable  de 
liquide.  Gette  opération  est  au  moins 
inutile  ;  car  les  figues  mûrissent  très- 
lyien  dans  les  pays  où  l'on  n'y  a  pas 
recours. 

GAPRIFOLIJ1GÉEB9  adj.  et  s.  f. 

Îl. ,  Caprifoliaceœ.  Nom  donné  par 
ussieu  à  une  famille  de  plantes ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Caprifolium. 
GAPRIFOLIÉES^adj.  et  s.  f.  pi.  , 
CaprifoUeœ.  A.  Richard  désigne  ainsi 
une  section  de  la  famille  des  Gaprî- 
foliacées ,  qui  renferme  le  xgenre  Ca- 
prifolîum. 

GAPRIlHOiGIDES^adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Caprimulgidœ,  Nom  donné  par 
Yigors  à  une  famille  d'oiseaux  ,  qui 
à  pour  type  le  genre  Caprimulgus, 
GAPRUVE  9  s.  f. ,  caprina;  Caprin* 
feii  (ail.  ).  L.  Gmelin  admet ,  sous 
ce  nom ,  comme  ayant  une  existence 
probable,  une  substance  grasse  qui , 
piar  la  saponification  ,  se  transforme 
en  acide  caprique  et  en  glycérine. 

GAPRINÉES 9  adj.  et  s.  f.  pi.,  Ca- 
prinœ.  Nom  donné  par  Gandolle  à 
une  section  du  genre  Oxalis ,  com- 
prenant les  espèces  qui  ont  plus  ou 
moins  d'affinité  avec  Y  Oxalis  caprina. 
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€  AFRIQUE  9  adj.,  capriciis  {capra^ 
clièrre).  Chevrealti  donne  cette  épi- 
thète  à  un  acide  particulier  (  Caprin- 
sàure,  ail.),  qu*il  a  découvert  dans  le 
beurre  de  chèvre  et 'de  vache. 

GAPROATE9  s.  m. ,  caproas  (  ca-^ 
pra^  chèvre).  Genre  de  sels  {ca-- 
pronsaure  SalzCy  ail.) ,  qui  sont  for- 
més pat  la  coHibinaisoD  de  l'acide  ca- 
proïque  avec  les  bases  salifiables. 

CAPROINE  9  s.  F.  ,  caproina  ;  Ca- 
pronfeti ,  (ail.  ).  Sous  ce  nom ,  L. 
Gmelin  admet,  comme  existant  pro- 
bablement ,  une  substance  grasse  que 
la  saponification  transforme  en  acide 
caproïque  et  en  glycérine. 
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un  mode  de  fructification  propre  à 
certaines  thalassiophytcs,  qui  consiste 
en  petits  grains  colorés  ,  répandus  ça 
et  là  dans  le  tissu  même  de  la  plante , 
rarement  visibles  à  la  vue  simple  , 
qu'on  a  regardés ,  tantôt  comme  les 
premiers  rudimcns  de  la  fructification 
proprement  dite  (Mertens)  ,  tantôt 
comme  une  fructification  avortée  (1*^ 
mouroux).  Gaillon  adopte  la  pre- 
mière de  ces  deux  opinions. 

CAPSULE,  s.  f. ,  capsula;  Kapsel 
(  ail.  )  ;  casella  (it.)  {iil^oc  ,  cassette  ). 
Ce  mot  ,  d'une  signification  très- 
vague,  exprime  d'une  manière  gé- 
nérale un  fruit  simple ,  séc  et  poly 


caproïque  9  i^j.,  caproicus  (cA'  i^i^rme  ,  qui  s'ouvre  par  des  trous  , 
pra ,  chèvre  ).  DIom  donné  par  Ghe-     par  des  fentes ,  ou  par  la  séparation , 


vreul  à  un  acide  particulier  (  Capron- 
sàurey  alL) ,  qu'il  a  découvert  dans 
le  beurre  de  chèvre. 

GAPROMA  j  s.  m.  ^  caproma.  II- 
liger  appelle  ainsi,  dans  les  Mammi- 
fères, les  poils  alongés  et  un  peu 
droits  qui  garnissent  le  yertex  et  se 
rejettent  en  avant. 

CAPSICINE  9  s.  f. ,  capsicina.  Sub« 
stance  acre,  oléagineuse  ou  résinoîde, 
que  Braconnot  a  trouvée  dans  le 
Capsicum  annuum ,  mais  qui  avait 
déjà  été  vue  avant  lui  par  Bucholz. 

GAPSELLE  9  s.  f.,  capseîla {capsa^ 
boite).  Liuk  appelle  ainsi  toute  cap- 
sule qui  est  petite  et  monosperme. 

CAPSULAIRE  ,  adj. ,  capsiUaris  ; 
kapselartig  (aW.)  ;  casellare  (it.)  {cap" 
4ula ,  capsule  )  ;  qui  a  des  rapports 
avec  une  capsule  ;  qui  se  fait  remar- 
quer par  la  forme  de  ses  capsules  , 
comme  le  Cor  chorus  capsularis  ,  qui 
les  a  rondes ,  tandis  qu'elles  sont 
longues  dans  les  autres  espèces  du  mê- 
me genre.  On  donne  généralement 
l'épithète  de  fruits  capsulaires  aux 
fruits  secs  qui  s'ouvrent  d'eux-mê- 
mes par  un  certain  nombre  de  pièces, 
ou  par  des  trous  dont  divers  points  de 
leur  surface  viennent  à  se  perforer. 
On  a  appelé  fructification  eapsubàre^ 


soit  totale ,  soit  seulement  partielle , 
de  pièces  distinctes  les  unes  des 
autres.  Une  capsule  est  pour  Link 
tout  péricarpe  sec  ,  membra- 
neux ou  coriace  ;  pour  Agardh  y 
une  réunion  de  plusieurs  carpelles 
intimement  soudées  ensismble,  de 
manière  à  former  un  tout  libre  et 
non  charnu.  La  ' dénomination  de 
capsule  a  été  donnée  aussi  par  Bridel 
à  l'urne  des  mousses,  par  Palisot— 
Béauvois  k  la  columelfe  située  au 
ceutre  de  celte  urne,  et  qu'il  considé- 
rait comme  le  réceptacle  des  séminn- 
les ,  par  Malpighi  aux  anthères  ,'par 
divers  auteurs  aux  sporanges  des  fou- 

fères  et  aux  corps  reproducteurs  dtes 
loridées. 

CAPSULIERS,  adj.  et  s.  m.  pi. 
Oken  désigné  sous  ce  nom  une  classe 
du  règne  végétal ,  comprenant  les  vé- 
gétaux à  capsules. 

CAPSULIFÈRE  ^adj.,  capsuliferus 
{capsula  ,  capsule  ,  fero  ,  porter). 
Épithète  donnée  aux  tubercules  des 
Floridées  ;  parce  qu'ils  renferment  les 
capsules ,  contenant  elles-mêmes  les 
corps  reproducteurs. 

CAPUCHON  9  s.  m. ,  eucullus^  sty" 
lostegium ,  sacçus  »  cbrona  ;  Kûpf>e 
(all.J.  OndoDoeee-nôiD;  entotani- 
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Gamberland  et  du  Derbjsbire.  Brôn- 
gniart  donne,  cette  épîthète  à  ua 
groupe  de  terrains  abyssiques,  cor- 
respondant à  celui  qu'Omalius  ap- 
pelle antraxifère* 

CARBONI<}IJ£  ,  adj. ,  carbonicus. 
On  appelle  oxide  carbonique  ou  gaz 
carbonique  (Kokienoxjrdgas ,  ail.  )  , 
le  premier  degvé  d'oxidation  du  car-* 
boDe,  qui  a  été  découvert  parPriest* 
ley  et  Woodbouse  ;  acide  carbonin' 
que  (  Kohlensàure ,  ail.  ) ,  la^ïombî— 
naison  du  carbone  avec  In  plus  grande 
quantité  d'oxigène  qu'il  puisse  ab>- 
sorber ,  dont  raracelse  et  Vanbel*- 
numt  avaient  déjà  connaissance ,  et 

S  ai  depuis  a  été  étudiée  par  Haies  , 
rlack ,  Priestlej  et  Bergman  ;  chlo^ 
rure  carbonique  (  Einfachchlorkok^ 
lenstoff^  ail.  )  9  le  second  des  trois 

*  degrés  de  combinaison  du  cblore  avec 
le  carbone;  nitrure  carbonique,  le  cya- 
nogène (voyez  ce  mot)  ;  sulfide  car'" 
bonique  (Schwefelkohlenstoffy  ail.), 
le  carbure  de  soufre  liquide,  qui  est 
susceptible  de  se  combiner  avec  les 
sulfobases  ;  sélénide  carbonique  (  Sc' 
lenkohlenstoff^  ail.) ,  une  combinai» 
son  présumée  de  sélénium  et  de  car- 
boiie  ,  dont  l'existence  est  probable  ; 
oxichloride  carbonique  (gaz  phos-^ 
gène  y  acide  chloroxicarbo nique  ; 
Phosgengasy  ail.  ) ,  un  gaz  qui  est 
produit  par  la  combinaison  de  volu- 
mes égaux  de  gaz  oxide  carbonique 
et  de  chlore  gazeux. 

GâABONISATION ,  s.  f. ,  carboni- 
satio.  Action  de  réduire  en  charbon; 
transformation  par  la  nature  ou  par 
l'art  d'une  matière  v^ctale  ou  ani- 
male en  charbon. 

GARBONITE  ,8.  m.  ,  carbonis. 
Nom  que  prendraient  les  oxalates^  si 
l'on  adoptait  celui  d'acide  cai  boneux 
pour  l'acide  oxalique. 

»  CAÏIBONOXIDE )  s.  m.,  carbo^ 
noxfdum.  Bcadant  appelle  ainsi  les 
combinaisons  naturelles  du  carbone 
e\  de  i'oxigène. 
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GARBOSVLFURE  ,  s.  m.,  carbo^ 
sulphuretum  ;  Schwefelkohlenstoff-'- 
kali  (  ail.).  Nom  donné  par  Berze— 
lias  à  une  combinaison  de  carbure  de 
soufre  avec  un  alcali. 

GARBOSia.FlIEŒlJX  ,  adj.,  carbo^ 
sulphurosus.  Sous  le  nom  d'oxichlo^ 
ride  carbosulfureux  (  Sauerstojff-- 
chlorschwe/elkohlenstoffy  ail.) ,  Ber- 
zelius  désigne  un  corps  quî^  été  dé- 
couvert en  18  la  par Marcet ,  et  qu'il 
croit  être  une  combinaison  d'oxichlo- 
ride  carbonique  avec  un  composé 
correspondant  de  âoufre  qu'on  pour- 
rait appeler  oxichloride  sulfureux. 

GARBURE,  s.  m.  ,  carburetum. 
Combinaison  du  carbone  avec  un  au- 
tre corps  simple. 

GARBURÉ9  adj.  On»  appelle  A/- 
drogène  carburé  le  gaz  hydrogène 
protocarboné.  Les  minéralogistes 
donnent  l'épithète  de  carburé  au  fer 
qui  est  minéralisé  par  du  carbone,  et 
celle  de  phjrllade  carburé ,  à  un  phyU 
lade  qui  est  noir  et  tache  les  doigts. 

GARGÉIIULAIRE9  adj. ,  carceru-- 
loris  {carcer^  prison).  Mirbel  appelle 
ainsi  \e%  fruits  secs ,  indéhiscens,  qui 
renferment  un  petit  nombre  de  se- 
mences, et  qui  sont  libres,  c'est-à- 
dire  non  enveloppés  par  des  organes 
étrangers. 

GARGÉRULE  ,  s.  f .  ,  carcerula. 
Nom  donné  par  Mirbel  à  des  fruits 
secs  et  indéhiscens ,  qui  ne  sont  ni 
des  cypsèles  ,  ni  des  cérîons. 

GARGIIVOIDES9  adj.,  Carcinoides 
(  xopxîvoç ,  crabe,  cIiÏ(k  ,  ressemblan- 
ce). Nom  donné  par  Cuvier  et  par 
Duméril  à  une  tribu  ou  famille  de 
Crustacés. 

GARGKVOLOGIE ,  s.  f.,  carcinolo» 
pia  (xapxivoc,  crabe,  X070;,  discours). 
Traité  sur  les  crabes  ou  les  crasta— 
ces. 

GARGIIVOLOGIQUE,  aJj. ,  carci^ 
nologicus  ;  qui  a  rapport  à  la  carcino^ 
logie.  Biblfol/ièque  carcinologique* 

GARCYTQE^  s,  m,\  carcphium^ 
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Necker  appelait  aiosi  le  parenchyme  le 
plus  délié  des  végétaux  qui ,  changé 
par  l'inâuence  des  agens  extérieurs , 
devient  suivant  lui  le  rudiment  des 
champignons,  ^o/^js  Blanc  beghaic- 
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GABDIAGÉS  ^  s.  m.  ^  Cardiacea. 
Nom  donné  par  Guvier  à  une  famille 
d'Acéphales  testacés,  par  Lamarck 
et  La  treille  à  une  famille  de  Con- 
chifères,  par  Férussac  à  une  famille 
d'Acéphales  lamellibranches  ,  par 
Schweigger ,  Goldfuss ,  Ficinus  et 
Carus  à  une  famille  de  Moliusoues  , 
par  Eichwald  à  une  famille  de  Thé- 
rozoaires,  par  Blainville  à  une  fa- 
mille de  coquilles  bivalves ,  par  Menke 
à  un  ordre  de  la  classe  des  Ëlatpbran- 
ches  et  à  une  famille  de  cet  ordre  , 
coupes  qui  ont  toutes  pour  type  le 
genre  Cardium, 

GARDINAL,  ^àj.ycardinalis  (xap<^ 
àinèf  mouvoir).  Les  astronomes  ap^ 
pellent  points  cardinaux  {HauptgC'^ 
genden  der  ff^elt ,  ail.  )  ceux  du 
nord)  de  l'est,  du  sud  et  de  l'ouest, 
dans  deux  desquels  l'horizon'  est 
coupé  par  l'équatéur,  et  dans  deux 
des  autres  par  le  méridien;  signes 
cardinaux ,  ceux  du  Bélier ,  du  Gan- 
cer ,  de  la  Balance  et  du  Gapricome , 
dont  le  commencement  se  trouve  dans 
les  points  cardinaux  de  l'écliptiqne. 
Les  coachyliogistes  nomment  dents 
cardinales  celles  qui  se  trouvent 
placées  immédiatement  vis-à-vis  les 
sommets  d'une  coquille  bivalve,  et 
qui  sont  ordinairement  les  princi- 
pales. L'épithète  de  cardinale  est 
o  uvent  donnée  à  des  plantes  (ex. 
Gladiolus  cardinalis)^  ou  n  des  ani- 
maux (ex.  S  parus  cardinalis)  y  à 
cause  de  leur  couleur  rouge ,  qui  est 
celle  du  vêlement  des  cardinaux^  on 
une  des  plus  saillantes  du  spectre  so- 
laire. 

GAIIDINIFÉRE9  adj. ,  cardinife- 
rus  {car do  y  charnière,  y^ro,  por- 
ter )•  Se  dit  d^  coquilles  birolves 
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dont  les  valves  s'arliculent  en  façon 
de  charnière. 

GARDIOGRADES  ,  adj.  ets.  m.  pi. 
(xocp^ia,  cœur,  gradior^  marcher). 
Nom  donné  par  BLiinville  à  un  ordre 
de  la  classe  des  Arachnodermaires  , 
parce  que  le  mode  de  locomotion  y 
est  principalement  le  résultat  d'an 
mouvement  alternatif  de  systole  et 
de  diastole,  analogue- à  celui  qu'exé* 
ente  le  cœur  des  animaux  plus  élevés 
dans  l'échelle. 

GARDIOPÉTALE 9  adj.,  cardia^ 
petalus  (xapiiot.  ,  cœur,  TrsraXov,  pé- 
tale). Se  dit  d'une  plante  qui  a  le 
limbe  de  ses  pétales  en  cœur  à  la 
base.  Ex.  Delphinium  cardiopetalum* 

GARDIOPHYLLE,  adj.  ,  cardio^ 
phjrilus  (  xapiia  ,  cœur  ,  fùl'hv  , 
feuille  )  ;  qui  a  les  feuilles  en  cœur. 
£x.  Ranunculus  cardiopkyllus. 

GARDIOPTÉRE  ,  ad[. ,  cardiopte- 
rus  (TuapSixj  cœur,  Trripèv,  aife). 
Le  LoUgo  cardioptera  à  sa  nageoire 
échancrée  en  cœur.         • 

GARDIXAGÉS^adj.  ets.  m,  pi., 
Carditacea.  Nom  donné  par  Menke 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Ëlato- 
branches  mytilacés ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Cardita, 

GARDOPATÉEB,  adj.  et  s.  f,  pi. , 
Cardopateœ.  Nom  donnépar  Lessing 
à  une  sous-tribu  de  la  tribu  des  Cy- 
narées ,  qui  a  pour  type  le  genre  Car-^ 
dopatium. 

GARDUAGÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Carduaceœ,  Nom  donné  par  Richard 
à  un  ordre  de  son  système  sexuel 
réformé,  par  Gandolle  à  une  tribu 
desCynarocéphales,  parKunthànne 
division  des  Synanthérées  ,  ayant 
pour  type  le  genre  Carduus. 

GARDUINÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Carduineœ.  Nom  donné  par  H.  Gas^ 
sini  à  une  tribu  de  la  famille  des  Sy« 
nanthérées ,  par  Lessing  à  une  sous^ 
tribu  de  la  tribu  des  Gynarées,  ayant 
pour  type  le  genre  Carduus. 

GAAËNE,  8.  f.,  carinajSçhijgfch^n 
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{a\\.)  i-carenaj  nai>lcella  (il.)-  ^^ 
nomme  ainsi ,  en  général ,  une  arèle 
qui  est  produite  par  la  réunion  je 
côtés  affectant  des  directions  diverses. 
Les  botanistes  donnent  celte  dénomi- 
nation aux  deux  pétales  inférieurs 
des  .fleurs  papilionacées ,  qui  sont 
ordinairement  rapproches  1  un  con- 
tre l'autre  et  soudés  par  leur  bord 
inférieur ,  de  manière  à  offrir  quel-> 
que  ressemblance  avec  I9  quiUe  d'un 
Taisseau. 

CAKÉNÉ^adj.y  carinatus  ^  naffi-- 
cidaris ;  kielfQFnUg  y  gekielt  ^  gefalzt 
(ail.)  ;  carenalo  (it.)*  Se  dit  de  tout 
organe  qui  offre  une  crête  longitudi- 
nale, de  manière  à  ressembler  un 
peu  à  la  carène  d'un  vaisseau  ;  com- 
me le  calice  du  L^sianlhus  carina^ 
tus.,  les  spatelles  du  Dactylis  glo^ 
mêratUy  les  Graciées  au.  Gomphrena 
globosa  y  les  stipules  du  Pelargonium 
carinatum ,  les  val^fes  de  la  silicule 
de  y  Isatis  tinctoria ,  le  dos  du  Co- 
btber  carinofus  ,  le  corselet  du  Pa- 
lœmon  carinalus,  TJne/èuille  carénée 
est  celle  qui  y  étant  canaliculée ,  of- 
fre une  saillie  longitudinale  en  des* 
sous  (ex.  Hemerocallis  fulva).  On 
donne  cette  épithète  à  une  coquille 
imivalve  sur  le  milieu  de  la  spire  de 
laquelle  s'élève  une  côte  saillante  et 
aiguë  )  et  à  une  coquille  bivalve  dont 
une  partie  présente  une  côte  aiguë 
et  saillante  ,  semblable  à  une  crête. 

CARÉNÉS  9  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Ca- 
rinati,  Nom  sous  lequel  Mcri  em  dé- 
signe les  oiseaux  qui  ont  le  sternum 
garni  d'un  bréchet ,  ou  les  oiseaux 
proprement  dits. 

GAB£TTOID£S,  adj.  et  s.  m.  pl.^ 
Carettoidea,  Nom  donné  par  P. -F. 
Fitzinger  à  une  famille  de  reptiles 
chéloniens ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Caretta. 

GARIGÉES,  adj.  ,  Cariceœ,  Nom 
donné  par  Lestiboudois  à  une  tribu 
de  la  famille  des  Cjpéracées ,  qui  a 
pour  tjpc  le  genre  Carex. 
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CARIGINÉ£S,  adj.  ,  Caricinecé. 
Nom.  sous  lequel  Kunlh  désigne  une 
tribu  de  la  famille  des  Cjpéracées  y 
ayant  pour  type  le  senre  Carex. 

G ARIGIGOLE  ,  adj. ,  caricalus  {Ça-- 
rex  y  laiche ,  colo ,  habiter  )  ;  qui  vit 
sur  les  laiches.  Ëx.  Cœnia  caricicola, 

GARIGOLOGIE  ^  s.  f. ,  caricologia. 
Traité  sur  les  Careo?. 

G  ARIDES,  adj.  et  s.  m.  pi.  (xa- 
pic ,  squille).  Nom  donné  par  £.  Ëi- 
chwald  à  une  famille  de  Crustacés 
décapodes  macroures .,  qui  comprend 
les  Salicoques. 

GARIDIOIDES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Caridioides  {xap'tç ,  sqiiille,  sl^oç,  res- 
semblance). Nom  donné  par  La- 
treille  à  une  famille  de  Crustacés^  dans 
laquelle  il  range  plusieurs  de  ces  ani- 
maux qui ,  par  la  forme  du  corps  , 
se  rapprochent  beaucoup  des  Salico- 
ques* 

GAIUÉ  ,  adj. ,  cariosus  ,  exesus  / 
ausgef ressert ,  'wiirinfriissig  (ail.)  ; 
carions  (angU)  ;  cariaio  (it.).  On  dit , 
en  minéralogie,  qu'une  roche  a  une 
structure  cariée  lorsqu'elle  est  percée 
de  cavités  irrégulières ,  semblables 
parfois  à  des  tubulures  ,  qui  don- 
nent au  minéral  une  sorte  de  res- 
semblance avec  un  os  frappé  de 
carie. 

GARILLQNNEUR,  adj.  Épithète 
donnée  à  un  oiseau  (  Mjrrmothcra 
campanella  )  >  en  raison  de  sa  voix 
éclatante  et  semblable  à  un  tocsin. 

GARINAGÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Carinaceœ,  Nom  donné  par  Blain- 
ville  à  une  famille  de  Tordre  des  co- 
quilles uni  val  vos,  ayant  pour  type  le 
genre  Carinaire. 

GARINAL,  adj.  ,  carinalis,  Can— 
dolle  donne  cette  épithète  à  l'une  des 
côtes  du  fruit  des  Ombeliifères,  celle 
qui  représente  la  carène  ou  nervure 
principale  des  sépales  du  calice  adhé- 
rent à  l'ovaire. 

GARL\1FÉRE,  adj.  ,  carini/crus 
(  carina ,  carène ,  fero  ,  porter  )  ;  qui 
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porte  une  carène.  Ex.  NauUlus  cari'^ 
niferus ,  Melania  carinifera, 

GABINULÉ  9  adj.  y  carmulatus ;  qui 
est  muni  d'une  très^légère  carène» 
Ex.  Teîlina  carinulata, 

GARIOPSE  9  s.  f.  y  cariopsis;  Korn» 
frucht  (ail.)  ;  cariosside  (it.)  (xdépn  y 
tête ,  o^fic }  aspect  ).  L.-G.  Kîchard  a 
nommé  ainsi  un  fruit  sec ,  monosper- 
me ,  indéhiscent ,  dont  le  péricarpe 
très-mince  est  tellement  adhérent 
qu'il  semble  se  confondre  avec  l'en- 
yeloppe  propre  de  la  graine  et  ne  peut 
en  être  distingué.  Ex.  Graminées. 

GARIOPSIDE9  s.  m.,  cariopsî^ 
dium  ;  Korqfruchtkranz  (  ail.  ).  Nom 
donné  par  Agardh  à  un  assemblage 
de  cariopses  disposées  circulairement 
(ex.  Malcacées),  C'est  \e  sterigma 
de  Desvaux. 

CARISSÉES)  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Ca- 
risseœ.  Nom  donné  par  Bartlingà  une 
tribu  de  la  famille  des  Apocjnées^ 
qui  a  pour  type  le  genre  Carissa. 

GARLINÉES^adj.  et  s.  f.  pi.,  Car- 
Unea.  Nom  donné  par  H.  Cassini  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Synanthé- 
rées  et  par  Lessing  à  une  section  de 
la  sous-lribu  des  Gynarées  cardui- 
nées,  ayant  pour  type  le  genre  Car^ 
lina* 

GâRimvE  9  s.  f,)  carminum;  Coc^ 
cusroth  j  CocheniUenstoff,  Karmin^ 
stoff{9l\.).  Nom  donné  par  Pelletier 
et  'Caventou  au  principe  colorant  de 
la  cochenille  et  du  kermès  ,  parce 
que  c'est  à  lui  que  le  carmin  doit  sa 
couleur. 

CABNAUUB  9  adj . ,  carnarius  (caro^ 
chair  ).  La  Musca  car  noria  est  ainsi 
appelée  parce  que  sa  larve  vit  sur  la 
viande. 

CARNASSIER  5  adj; ,  carnworus ; 
Jleischfressend  (ail.)  ;  carnworous 
(angl.)  ;  carnacciaro  (it.)  ;  qui  vit  de 
chair ,  qui  en  est  avide  ,  qui  en  mange 
beaucoup ,  qui  ne  fait  pas  usage  d'au- 
tre aliment. 

CARNASSIERS  9  adj.  et  S.  m.  pl.y 
I. 
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Adephagi^  Ferœ.  Nom  donné  par 
Boddaert ,  Linné ,  Blumenbach ,  Gu- 
vier,  Desmarets,  Blain ville,  Dumé-p 
ril  et  Latreille ,  à  un  ordre  de  la  classe 
des  Mammifères ,  comprenant  ceux 
qui  vivent  généralement  de'tttiatières 
animales,  qupîq^Màuieiics  soient 
omnivores  ;  «  pai^^Knéril ,  Cuvier 
et  Latreille  à  une  xKiUe  de  l'ordre" 
des  Coléoptères  y  embrassant  ceux 
de  ces  insectes  qui  font  leur  nourri- 
ture de  matières  animales. 

CARNATION  9  s.  f.  Couleur  des 
chairs ,  apparence  extérieure  de  la 
peau  ,  eu  égard  à  sa,  coloration. 

CARNIVORE,  adj.  et  s.  m,,  «ir- 
nworus  /  aopxo^piyoç  ;  Jleischfressend 
(ail.)  ;  qui  mange  delà  viande.  Ex» 
Demiestes  carniçorus  |  Tyrannàs 
carniçorus, 

CARNIVORES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Carnipora ,  Sfuigmnaria.  Nom  don- 
né par  Cuvier ,  Desmarest ,  Latreille, 
Ficinus  et  Car  us  à  une  .(amille  de 
l'ordre  des  Mammifères  carnassiers-^ 
comprenant  ceux  de  ces  animaux  ^l 
vivent  exclusivement  de  chair. 

CARNIVORITÉ,  s.  f.  Condiu'oa 
d'un  animal  que  son  organisation  apr 
pelle  à  vivre  de  matières  animales. 

CARNE  ,  adj. ,  carneus  ;  fleisch" 
farb  (ail.)  ;  couleur  de  chair ,  rooge, 
pâle  ou  rosé:  Ex.  Ascobolus  cait» 
neus  ,  Erythrina  carnên  ,  Fusi» 
dium  carneum  ,  F'oluta  cameolaia, 
Trochus  carneolusm 

CARONCVLAIRE  ,  adj. ,  caruncu* 
laris  (  caruncuia ,  caroncule  ) .  £pt- 
thète  donnée  par  Mirbel  h  Varille  , 
quand  il  est  formé  d'un  ou  de  plu-» 
sieurs  caroncules.  Ex.  Polygala  vuî" 
garis, 

CARONCULE»  s.  f . ,  caruncuia; 
crapxioy  ;  Fleischwarze  (  ail.  )  (  caro^ 
chair  ).  On  appelle  ainsi ,  en  botani- 
que ,  un  renflement  de  la  surface  de 
certaines  graines  qui  entoure  le  hile 
(ex.  Phaseolus  comnmnis)  ;  en  zoo- 
logie I  uA«  ezcrqmuice  charnue  , 
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molk^  dâiaée  de  plumes,  <fut  se  vok  Porlîon  da  membre  thoracique  des 

«u  frobt ,  au  vertes  \,  à  la  nuque ,  au  animaux  vertébrés  qui  est  domprise 

•cou  y  aux  sourcils ,  à  la  gorge ,  au  «ntre  Tavant-bras  et  la  main  ;  qua— 

«kenton  ,  aux  angles  de  la  Doucbe ,  à  trièrae  article  de  la  pince  des  crusta- 

lalwsedu  bee  ,  etc.,  cbez  les  oiseaux,  ces.  Jurine  donne  ce  nom  à  lapattie 

CABÔKCVUt  9  adj. ,  caruncuhtus;  'An bord  externe  de  l'aile  des  insectes 

■qui  est  muni  ^ÊÊÊè^  caroncule  ,  c'est-  qui  offre  plus  d'épaisseur  que  le  reste , 

à-dire  d'un  AJ^^Lice.  fongueux  ou  'parce  que,  suivant  lui ,  elle  est  située 

pulpeux ,  comiiF' la  graine  du  Sier^  a  la  terminaison  des  os  de  l'avant- 

.^ttUa  Balaagkas  ;  ou  d'une  masse  de  bras. 

-peau  nue  sur  le  front  (ex.  Arapùnga        CARPELLAIR£ ,  adj. ,  carpettaris 
carnnculaia  y  Charadrius  bilobus)  ^  (xapTroç^  frnit);  qui  appartient  aux 
«ur  la  base  du  bec  (ex.  Crax  globU  carpelles.  Candolle  donne  cette  épi- 
4)era  ) ,  aux  angles  du  bec  {tiL.'  Grus  thète  aux  feuilles  qui  produisent  les 
caruneulata  ,  '  Sturnus   caruntidar  icarpelles ,  soit  en  s  a£9eurant  par  les 
'tus) ,  autour  des  yeux  (  ex.  C^ra-  l)ords,  après  s'être  courbées  en  cjlin- 
^ias-mjrops)f  BtLT  dbaque  côté  du  ire^ex,  Colchicumautumnale)js'èive 
oou ,  au-dle6souB  de  l'eeîl  (èx.  Créa*-  roulées  en  cornet  (ex.  Isopjrrum)  , 
^dion  oarunauiatus  ) ,  sous  îà  mâchoire  ou    s'être  ployées   sur    la   nervure 
'  inférieure  (ex.  Ilydrobates  lobatus)',  moyenne  (  ex.  Pisum  ) ,  soit  en  se 
t#ttr  la  tête  ,  le  front  et  la  goi^  (ex.  courbant  ou  se  ployant,  mais.de  nia- 
'Gracula  caruneulata).  ifiê|%  que  les  bords   soient  plus   ou 
CARONGISLÉS,  ad],  et  s.  m.  pi.  ',  «dotns  repliés  en  dedans  (  ex.  AstrU' 
Caruncuhti.  fi om  donné  par  Vieîl^  ^oAm)  ,  ou  ayant  la  nervure  moyenne 
lot  à  une  famille  de  la  tribu  des  Syl-»  repoussée  et  saillante   à  l'intérTeur 
«rainsanisodactyles,  comprenant  ceux  '(ex.  Oxytropis).  Dunal  l'applique 
de  ces  oiseaux  qui  ont  la  tête  ou  la  au  quatrième  verticille  floral ,  celui 
mandibule  inférieure  garnie  de  xa-  'qui  enveloppe  les  ovaires  ou  jeunes 
TDncules*                                            '  'carpelles  ,  et  les  réunit  en  un  seul 
CAROTHNI!,   s.   f.  ,    càroltineL  corps.  Enfin  Candolle  appelle^ractéc^ 
Vom  donné  par  Wackenroder  n  une  carpellaires  de  petites  écailles  qu'on 
Iftalière  crîstatlisable  qu'il  dit  avoir  observe  quelquefois    à  la  base   des 
trouvée  dans  l'extrait  du  suc  frais  de  carpelles,  disposées  en  épi    autour 
t»rotte  ^  sans  eii  indiquer  ni  le  mode  d'une    colonne  centrale  (ex.  quel- 
le préparation ,  ni  les  propriétés.  ques  Renonculacées), 

GARPADÈLEy  s.   m.^   carpade^         CABPEhhB^  s.  L  ^  carpella  {^otp" 

iium  (  xàpfToc,  fruft ,  ^>oç  ,  couvert),     tto;  ,  fruit  ).  Candolle  appelle  ainsi  les 

)ïom  donné  par  Dèsvaux  à  un  fruît     organes  élémentaires ,  tantôt  libres  , 

'hétérocai^ien  sec  ,'  bi  bu  plurilocu-  tantôt  adhérens  ensemble ,  dont  la 

Iftire  ,  enveloppé  par  le  calice  ,  k  lo*-  réunion  donne  naissance  au  pistil , 

ces  distinctes ,  monospermes ,  oppo*-    et  dont  chacun  peut  être  considéré 

sées.  Ex.  Ombcllifères.  comme  une  petite  feuille  ployée  en 

.CARPAKTnÉBSy  adj.  et  s.  f.  pi. ,     dedans  sureUe«^méme ,  qui  renferme 

-Carpanèkeœ,  Nom  sous  lequel  Raffl-  les  germes  que  la  fécondation  doit 

nesque  a  proposé  de  désigner  la  fa-    développer.  On  donne  aussi  ce  nom 

mille  des  Rhizospermes,  à  cause  du    à  chacun  des  fruits  partiels  qui  pro-- 

genre  Carpanthus  qu'elle  renferme,     viennent  d'une  seule  fleur  ou  d'un 

GABPE^  s.  m. ,  carpus;  xâpTroç  ;     seul  pistil ,  comme  dans  les  Renoir- 

Handwurxi^  f  •*•  )  ;  ^r$H  (  angl.  ) .    cilles. 


CâRPËSBÊES,  adj.  et  a.  f.  pi.  , 
Carpësiect.  Nom  donné  par  Lessing 
à  une  section  des  Sénéclonidées 
Helfaaniées  qui  al  pour  tjpe  le  genre 
Carpesmm. 

CARPIDIS  y  s.  f .  9  carpidium.  On 
•  proposé  ce  nom  pour  désigner , 
dans  un  fruit  agrégé,  chacun  des 
fruits  parlieb  qui  se  sont  soudés  en* 
semble ,  par  exemple  pour  produire 
la  mûri. 

CAKPINIGOLE  ,  adj . ,  carpinicolus 
{earpinus ^  charme ^  cotoy  habiter)  ; 
<yat  fit  ou  eroît  sur  les  feuilles  des 
«harmes ,  comme  le  Sphœria  earpini" 
ëoh. 

GARPIQUE9  adj,  ,  carpicus  (x«p- 
trôç,  fruit).  Ganoolle  appelle  ceca- 
trke  carplque  une  large  cicatrice  pro* 
doite,  k  la  base  de  certains  fruits^  au 
moment  de  leur  séparation,  par  la 
large  adhérence  qae  cette  base  avait 
avec  l'involucre  foliacé  (ex.  TtoîstUé) 
qui  semble  faire  parlie  du  fruit ,  on 
]^r  l'iuvolucre  en  forme  dé  cupule 

2UÎ  entourait  sa  base  (  ex.  gland  du 
héne  ). 

CARPOBfHliËS,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Carpoboleœ»  Nom  donné  par  A* 
Brongniart  à  une  section  de  la  tribu 
des  Ljcoperdacées  angiogastrcs,  qui 
iK  pou?  type  le  genre  CarpobolUs, 

CABPIMBOLES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Curpobolu  Nom  donné  par  Pries  à 
une  tribu  de  Tordre  des  Gasléromy- 
oètes  angiogasitcs ,  comprenant  ceux 
dont  les  sporatiges  solitaires  sortent 
avec  élasticité  du  pérîdion. 

CARPODONTÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Carpodontêœ.  Nom  donné  par  Bart- 
Hng  à  nne  tribu  de  la  famille  des 
Garciniées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Carpodontos, 

CARPOLOGIE,  s.  f.  ,  carpologia 
l  xfltjMToç  ,  fruit  ,  >Ô7o;  ,  discours  ). 
Etude  du  fruit ,  considéré  dans  son 
ensemble  et  ses  détails.  Partie  de  la 
bétanique  qu'a  créée  Gaertner ,  k  qui 
Vn^  dôil   la   preoiiéro   desêriptioo 
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exacte  qu'on  possède  d§  fruits  et  d6 
graines. 

G ARPOLOGIQUE ,  adj.,  carpoh^ 
gicus;  qui  a  rapporta  la  carpologîe» 

GARPOLOGUE,  adj.  et  s.  m.  j 
carpologus.  Botaniste  qui  se  lirre 
spécialement  à  l'étude  des  fruîtâ. 

GARPOMORPHE ,  adj, ,  carpomor^ 
phus  (  xapTT^ç ,  fruit ,  fwp^i,  forme  ). 
8e  dit  des  apothécîons  àtfi  lichens  ^ 
qui  ressemblent  à  des  fruits  ,  quoi- 
qu'il ne  soit  pas  prouvé  qu'ils  résul- 
tent d'une  fécondation. 

GARPOmZES,  ad),  et  s.  m.  pi. , 
Carponrjrzœ  (xa/Mrôç,  fruit ,  {Hu^é&s , 
sucer).  Nom  donné  par  Cuvier  et 
Latreille  k  un  groupe  de  la  tribu  des 
Muscides,  comprenant  des  insectes 
diptères  qu'on  suppose  vivre  des 
sucs  des  plantes  sur  lesquelles  la 
plupart  se  tiennent  habituellement. 

GARPOPHACHE  ,  adj. ,  earpopka" 
^iij  (xaprroçy.  fruit,  fay»,  manger); 
qui  mange  les  fruits.  Ex.  Geophilus 
carpophagus, 

GARPOPHAGES,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Carpaphaga.  Nom  donné  par 
Latreille,  Ficihus  et  Garus  à  ane  fa- 
mille de  l'ordre  des  Marsupiaux  , 
comprenant  des  mammifères  qui 
vivent  principalement  de  fruits. 

GARPOPHIE.E  ,  adj. ,  ^arpophilus 
(xa|9iroc,  fruit,  fi^éu,  aimer)  ;  qui 
croît  sur  les  fruits.  Ex.  Peziza  car^ 
pophUa» 

GARPOPHORE,  s.  m.  ,  carpopho-^ 
rum  (xsepTfôç,  fruit,  yepw,  porter). 
Link  donnait  autrefois  ce  nom  à  un 
support  né  du  réceptacle,  qui  soulèvo 
le  pistil  seul ,  sans  les  etamines  nt 
les  pétales ,  et  pour  lequel  il  préfère 
maintenant  la  dénomination  de  gy^ 
nophore^  introduite  par  Mirbel. 

GARPOPHYLLE,  s.  m.,  carpO'^ 
phjrlium;  Fruchtblatt  (ail.)  (xapTroç, 
fruit ,  ^u»ov  ,  feuille  ),  Nom  dotiné 
par  Agardh  à  toute  feuille  qui^  par 
son  plissement ,  produit  une  carpelle» 

CAARé^  adj.  ^  quadmMsf  nrpi*m 
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ywvoç;  viereotig  (ail.);  square  (angl.); 
qui  offre  quatre  côtés  et  quatre  angles 
droits,  comme  le  corselet  de  quel* 
qucs  Buprestes  ,  l'uroe  du  Gfypho» 
corpus  quadralus ,  la  tige  de  i*j4ci^ 
sanihera  quadrata ,  une  tache  brune 
qu'on  voit  sur  les  ailes  de  la  Leptis 
quadrata, 

G  ART  ÂGÉ  9  adject.  ,  chartaceus  ; 
papieràhnlich  (all.)«  Se  dit  d'un  corps 
organisé  qui  croît  sur  le  papier  hu- 
mide .  (  ex.   Sporotrichum  charta-» 
ceum) ,   et  plus  souvent  d'un   être 
(  ex.   Eschara  chartacea  )  qui  est 
ëtalé  en  feuilles  minces  ,  •  ou  d'une 
partie  qui  est  sèche,  flexible,  unie 
ettenuce,.  à  l'instar  du  parchemin 
ou  d'une  carte ,  comme  le  péricarpe 
deVuénagaîlis  art^ensls  ,  le  noyau  de 
Y Areca  faufil,  le  tegmen  du  Pjrrus 
communis. 

GARTHAIIÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Carthamece»  I^om  donné  par  H.Cas- 
sini  à  une  section  de  la  tribu  des  Car- 
duinées^  qui  a  pour  type  le  genre 
Cartkamus. 

GARTHAMINE  9S.  f. ,  carthamina. 
Nom  donné  par  John  au  principe  co* 
lorant  rpuge  des  fleurs  du  Carthu" 
mus  tinctorius, 

GARTHAMIQUE  ,  adj.  ^  carthami- 
eus.  Dœbereiner  désigne  la  cartha- 
xnine  sous  le  nom  ^ acide  cartkami^ 
que  (  Cartkaminsaure ,  ail.  ) ,  parce 
qu'elle  a  la  propriété  de  saturer  les 
alcalis. 

G ARTILAGINEUSL 9  adj.  9  cartila- 
ginosus  ,  cartilagineus  ;  ^ovSpiihi  , 
^QvSpoT'jnoç;  knorpelig  (ail.).  Se  dit, 
en  botaoique ,  du  hotà^Qs  feuilles , 
quand  il  est  dur ,  élastique  et  d'une 
autre  couleur  que  le  reste  (  ex.  /^ac- 
cinium  Viiis  Idœa  )  ,  ou  garni  de 
creuelures  plus  dures,  comme  cartila- 
gineuses (ex*  Veronlca  cartilagined)^ 
et  du  périsperme  ^  lorsqu'il  est  te-* 
nnce  comme  un  cartilage  (  ex.  Om- 
bellifères).  Le  Sisymbrium  cartilu" 
gineum  est  sÛDj^i  appelé  à  cai)^  de 
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se«  feaîUes  coriaces ,  et  VAgaricu^ 
cartilagineus  y  en  raison  de  sa  consis^- 
tance, 

GARTILAGINEUX ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  CartilaginosL  Epithète  donnée 
par  Lacépède  et  Duméril  à  une  spus- 
classe  de  la  classe  des  Poissons ,  com- 
prenant ceux  dont  le.  squelette  est 
mou,  flexible,  élastique,  peu.  im- 
prégné de  sels  calcaires. 

GARTONIVIER ,  adject.  ,  charta- 
ceus.  Nom  donné  à  certaines  Guêpes, 
qui  construisent  des  nids  avec  des 
parcelles  de  végétaux  tellement  liées 
ensemble  qu'il  en  résulte  un  corps 
semblable  à  du  carton.  Ex.  Polistes 
chartaria. 

CARYOBRANGHES  ^  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Caryobranchiata  {ra^xta. ,  noix  , 
6pà7;^(a ,  branchies  ).  Nom  donné  par 
Menke  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Gastéropodes,  qui  répond  exacte- 
ment aux  Nucléobranches  (  voyez 
ce  mot)  de  Blainville. 

GARYOGARPE;  adj.,  caryocar-^ 
pus  (  TLOL^xicx. ,  noix  ,  xapirôç ,  fruit  )  ; 
qui  a  le  fruit  renflé  et  semblable  à 
une  noix.  Ex.  AstragaUis  cary  a-' 
corpus, 

GARYOGATAGTE9  adj. ,  caryocor 
tantes  {ya^xnx.,  noix,  xardcxT)Q$,  qui 
brise),  Un  oiseau  {Nucifraga  caryo' 
catactes  )  est  ainsi  appelé  parce  qu'il 
vit  des  amandes  des  cônes  de  pins  y 
qu'il  épluche  avec  adresse. 

GARYOPHYLLAIRES,  adj.  et  s. 
m.  pi. ,  Caryophyllaria.  Nom  donné 
par  Lamouroux  à  un  ordre  de  la  sec- 
tion des  Polypiers  lamellifères ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Caryophyllia. 

G ARIOPHYLLÉ  ,  adj . ,  caryophyU 
latus  y  nelkenartig  (ail.)  ;  cariofilla-' 
ceo  (it.).  Epithète  donnée  aux  co'^ 
roUes  régulières  qui  se  composent  de 
cinq  pétales ,  dont  les  onglets  très- 
longs  sont  entièrement  cachés  par  le 
tube  du  calice. 

GARYOPHYLLÉES,   adj.   et  s.  f. 

pi.  ;  Qtryophilkte*  Nom  donné  par 
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l^curttefort  et  par  Guiart  à  une 
classe ,  par  Linné  et  tous  les  botanis- 
tes actuels ,  à  une  famille  de  plantes, 
ayant  pour  type  le  genre  OEillet ,  et 
renfermant  des  plantes  dontla  corolle 
est  caryophyllée. 

GARYOPHYLLINE  )  s.  f. ,  caryo^ 
phyllina  ;  JN elkenkampfer  (  ail,  ). 
Quelques  chimistes  désignent  sous  ce 
nom  le  stéaroptène  qu'on  extrait  de 
l'huile  essentielle  du  Caryophyllus 
aromaticus, 

CARYOPHYtLINÉES^adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Caryophfllinœ.  Nom  donné  par 
£artling  à  une  classe  de  plantes,  qui 
comprend  les  familles  des  Ghénopo- 
dées  I  des  Amaranthacées ,  des  Phy- 
tolaccées ,  des  Scléranthées ,  des  Pa- 
ronychiées  ,  des  Portulacées  et  des 
Alsinées. 

CARYOPSE.  Foyez  Cariopse. 

GARYOPSIDE:  F(yyez  Cariopside. 

CASCADE  ,  s.  f. ,  aquœ  dejectus; 
jtariJbwTroç  ;  ff^asserfall{arïg\,  ).  Oa 
appelle  ainsi  une  chute  d'eau  peu  im- 
portjante ,  due  à  un  ruisseau  qui  se 
précipite  d'un  lieu  fort  élevé. 

CASÉATE,  s.  m. ,  caseas  (caseum, 
fromage  ).  Genre  de  sels  (  kàssaure 
Salze,  ail.),  qui  sont  produits  par  la 
combinaison  de  l'acide  caséique  avec 
les  bases  salifiables. 

CASÉATION9  s.  f, ,  caseatio.  Coa- 
gulation du  lait ,  sa  réduction  en  fro- 
mage. 

CASÉEUX^  ûdj.,  caseosns;  hasîg 
(ail.)  ;  qui  est  de  la  nature  du  fro- 
mage. On  appelle  matière  caséeuse  le 
magma  qui  se  produit  par  la  coagula- 
tion du  lait,  et  qui  fait  la  base  du 
fromage. 

GASÉIFORME,  adj. ,  caseiformis  ; 
qui  ressemble  à  du  caséum ,  à  du  fro- 
mage :  précipité  caséiforme. 

CASÉIQUE,  adj.  ,  caseicus.  Épi- 
thële  donnée  à  un  acide  {Kàssiiure  y 
ail.)  et  à  un  oxide  qui  sont  les  pro- 
duits de  la  décomposition  du  fromage, 
et   dont  la   découverte    est   due  à 
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Proust,  làbxide caséique  ( Kasoxyd , 
ail.  )  a  été  appelé  aposépédine  par 
Braconnot. 

CASÉOLAIRE9  adj.,  caseolaris:. 
Le  Rhizophora  caseolaris  a  été  nommé 
ainsi  en  raison  de  la  mollesse  de  son 
bois,  qu'on  a  comparée  à  celle  du 
fromage. 

CASEUM 9  s.  m. ,  caseum  ;  Kâsstoff 
(ail.).  Principe  immédiat  du  lait ,  ma- 
tière animale  particulière^  qui  fait  la 
base  du  fromage. 

CASISPEBMEy  adj.,  casispermus 
(xào-iç,  frère,  <x7rép|xa,  graine).  Le 
Helmisporium  casispermum  a  été 
appelé  ainsi  parce  que  ses  sporidies 
sont  adhérentes  de  tous  les  côtés. 

CASPIEN^  î^dj. ,  caspius,  caspi" 
eus.  Cette  épithète,  réservée  jusqu  ici 
à  une  seule  mer  intérieure  y  est  éten- 
due par  Bory  à  tous  les  amas  d'eau 
salée  que  la  terre  emprisonne  dans 
leur  circonférence  entière,  et  que 
nul  détroit ,  nul  cours  d'eau  un  peu 
considérable  ne  met  en  rapport ,  soifc 
avec  l'Océan ,  soit  avec  une  Méditer- 
ranée. 

CASQUE,  s.  m.,  galea,  pileusy 
mitra  ;  Helm  (ail.)  ;  celata ,  cimiero  j 
morione  (it.).  On  appelle  ainsi  :  1**  ea 
bçtanique ,  V éperon  des  fleurs ,  quand 
il  est  large  et  plus  ou  moins  en  forme 
de  casque  ;  la  lèvre  supérieure  d'une 
corolle  personnée,  lorsqu'elle  est 
voûtée  et  concave  intérieurement  ;  la 

division  supérieure  et  redressée  du 
périgone  des  orchidées  ;  2^  en  zoolo- 
gie ,  le  tubercule  calleux ,  recouvert 
d'une  substance  cornée ,  qui  occupe 
le  sommet  de  la  tête  de  certains  oi- 
seaux, par  exemple  du  Casoar  d'Asie; 
d'après  Lyonnet,  l'ensemble  des  par- 
ties solides  qui  composent  l'enveloppe 
extérieure  de  la  tête  des  insectes  ; 
suivant  Réaumur  ,  une  espèce  de 
masque  convexe  et  arrondi  que  por- 
tent sur  le  front  les  larves  des  libel- 
lules ,  et  qui  occupe  le  devant  et  Iç 
dessus  de  leur  tête. 
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CASQUÉ  9  ndj. ,  galeatUs^  mitrè^ 
tus;  gehelmt  (ail.).  Épithète  donnée 
à  des  animaux  qui  ont  la  tête  garnie 
de  lames  dures,  qu'on  a  comparées  à 
un  casque  (  ex»  Pimehdes  galeutus , 
Cor/phtena  galeaia  ,  Dendrohùun 
galeatum  ,  Numida  mitrata)  ,  ftt 
quelquefois  n  des  oiseaux  qui  ont  la 
tête  d'une  autre  couleur  que  le  corps 
(ex.  Banksianm  gahatus^  Psittacua 
^Uratus  ]. 

CASSANT  9  jiAj.^fr.agiiis  ;  futcWr^c; 
•sfrodig  ,  zerbtec/ilîcn  {d\\*)  ;  brittlc 
(angl.)  ;  qui  est  sujet  «  ao  casser  | 
qui  stf  brise  aisément. 

CA$f$f|DAIB£§9  adj*  et  s.  m.  pV  » 
Cassiaarûf.  Nom  donné  par  Cuvier , 
Latreillç  et  Eichwald  à  une  famille  de 
l'ordre  dc9  Coléoptères  f  qui  a  pour 
type  le  genre  Cu9sis. 

CASSIDITES9  adj.  et  a.  m.  pi.  ^ 
Çojsidites*  Nom  donné  par  Latreille 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Gasté- 
ropodes pectinibranohes  gjmoocor< 
ehlides,  qui  a  pour  tjpe  le  genre 
Cassidfa» 

CASSIÉES,  ad.  et  s.  f.  pi. ,  Cas-^ 
sieœ.  Nom  donné  par  C.-H.  Efaer- 
maier  çt  par  Gandplle  à  une  tribu  de 
|a  famille  des  Légumineuses,  ayant 
jppur  type  le  genre  Cassia»  ^ 

GASSINIÉES9  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Çassinieof'  Nom  donné  par  H.  Cassini 
a  un  groupe  de  la  section  des  Inuléea 
gnaphaliécs,  et  par  Lessing  à  une 
section  de  la  sous-tribu  des  Scnécio« 
nidécs  gnaphaliées,  ayant  le  genre 
Çassinia  pour  type. 

GASSIT^lD£S,s.  m.  pi. ,  Cassis 
ierides  ( /.a^crÎTcpoç ,  étain).  Ampère 
désigne  sous  ce  nom  un  genre  de 
corps  simples,  dont  l'étaiq  est  le 
^ype. 

C ASSUHE  >  s.  f. ,  ahruptlo,fractw'a  ; 
x^crtç;  Bruch  (ail.  ),  Rupture ,  en-, 
droit  où  un  corps  est  brisé. 

GASSUVIÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Cassui^ie{s,  Nom    donné  par  Can«^ 

^qIIq  ^  wwe  tril^n  dç  U  famiUo  d«& 
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Térébiotliaeées ,  qui  a  poi|r  type  If 
genre  Cassut^ium, 

qASTANOCABPE ,  adj.,  casKmo^ 
car  pus  (  ndcffTâtvoy ,  châtaigne ,  xopYrôf  » 
fruit).  Dont  le  fruit  ressemble  à  celui 
du  châtaignier.  Ex.  Polembrjru^  ca^'' 
tanocarpum. 

QASTAAiQPTÈIR^9  adj. ,  eastunt^ 
pterus  (xio-rav^y,  châtaigne^  nr^^ov, 
aile).  Il  se  dit  d'un  oiseau  dont  lea 
ailes  (e^.  Striâsi  castanoptera) ^  o\x 
d'un  insecte  dont  les  ély  très  (ex»  «^(a<« 
phyUnus  castanopUrus  )  sout  de  cou- 
leur marron. 

GA8TELÉEB9  adj.  et  8.  f.  pi., 
Casttlea,  Nom  donné  par  BartHng  k 
une  tribu  de  la  famille  des  Ochna-* 
eées ,  qui  a  pour  type  le  genre  Cas^ 
iela, 

GASTORATE9  s.  m.  ,  castoras. 
Sel  produit  par  la  cdmbiuaison  de 
l'acide  caatorique  avec  une  base  sali- 
fiablé. 

GASTOBINB^  8.  f.  ^  Casiorinaf 
Bibergeilkampher  (  alL) .  Nom  donné 
par  Brandes  à  une  graisse  cristalline  « 
déjà  entrevue  par  Fourcroy,  qui 
existe  dans  le  eastoréura< 

GASTORIQVE,  adj.  ,  castBficus. 
Brandes  donne  cette  épithète  à  un 
acide  (  Castorinsdure^  ail.)  que  pro- 
duit l'action  de  l'acide  nitrique  sur  là 
castor  i  ne. 

GAStAlUBilÉES^  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Çasuarineœ .  Nom  donné  par  MIrbel, 
R.  Brown  et  Kunth  à  Une  famille  de 
plantes,  qui  a  pour  type  le  genre 
Casuarina, 

GATABOPHVTE9  s.  ro<y  C^abo^ 

phjrCiim  (xaTaÔuïiTw,  plonger,  fUT^Vy 
plante).  Nom  donné  par  Necker  aux 
plantes  qui  vivent  submergées  par 
les  eaux. 

GA1:aGl£sIE,  s.  f. ,  cataclesia 
(xâcrà,  au  dessous,  x^ctttu  ,  recou- 
vrir )•  Fruit  monosperme  ,  indéhis- 
cent ,  à  péricarpe  coriace ,  non  li* 
guetta  I  reeouveirt  jfw  le  ^x^  i  ^ 
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Be  deTÎeni  jamaîg  charniu  Ex.  Cbé-* 
nopodëes. 

GATACXYSIIIE^  5«  m. ,  eataclys^ 
miis  y' TULraTu'hjiTHoç  (xoctà,  k  travers , 
xXûQ»  ,  laver  ).  Déluge ,  inondatioa. 
Autrefois  ou  avait   recours  j    pour 
expliquer  les    pb^aornènes   géolo^ 
giques ,  à  ces  boule verscmens  violens, 
généraux  ou   partiels ,   dont  ou  ne 
peut  douter  en  effet  que  plusieurs 
n'aient    exercé    leur  influence   sur 
notre  globe,  an  moins  dans  certaines 
localités  ;  mais ,  en   général ,  on  a 
renoncé  à  ces  b jpotbèses ,  pour  ren- 
trer sous  l'influeDce  des  causes  natu- 
relles  babituelles , .  plus   en  accord 
avec  l'ordre  et  Tbarmonie  qui  régis— 
aent  l'ensemble  de  notre  système  pla- 
nétaire«  Yulcanisme   primitif  et  ses 
suites ,  formation  des  eaux  par  con- 
densation des  vapeurs  9  abaissement 
de  leur  niveau  par  suite  de  l'infiltra- 
tion qui  s'est  opérée  proportionnelle- 
ment au  refroidissement  et  à  l'épaifr- 
sissement  de  la  croûte  terrestre,  et 
diminution  de  la  température  à  la 
surface  du  globe,   par  l'effet  de  ce 
refroidissement ,  telles  sont  les  causes 
primordiales   d'où  découle ,  par  un 
encbainement   de   conséquences   et 
sans  efforts ,  l'explication  de  tous  les 
faits  géologiques. 

GATACXYSMOLOGQBy  s.  f. ,  cola- 
cfysmologia.  Histoire  des  déluges  oa 
des  révolutions  de  la  aurfaeedn  globe 
terrestre* 

CATAGOUSTfQUE,  V  {. ,  cOiOr 
couslica  (  xarà ,  en  bas ,  0910;^»» ,  en- 
tendre). Brancbe  de  la  pbjsique  qui 
a  pour  objet  les  sons  réfléchis ,  ou  les 
propriétés  des  échos. 

GATADIOPTRIQUE,  ad].,  ea/â- 
JUoptricus  (  xarà ,  en  bas  ,  ^tâ  ,  à  tra- 
vers ,  oTTTOfiai^  voir).  Épithète  donnée 
à  certains  télescopes,  parée  qu'ib 
réunissent  les  effets  combinés  de  la 
réflexion  et  de  la  réfraction, 

CATAN41VGÉ£39  ad],  et  s.  l  pL , 
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slni  à  un  groupe  de  la  settSe»>  des-. 
lâctucées  scononérées,  qui  a  pouv- 
type  le  genre  Catananc^^ 

GATABîANCriÉis5,ad},  et  s.  f.  pi.  jk 
Cz(à/ia7tcAe^.  Nom  donné  par  S.  Dod 
à  une  tribu  de  la  sectioii  des  Qiicora- 
c'ées,  ayant  pour  tjpe  I<^  geiiirè  Cata^ 
hancé.  .  ^ 

GATAPÉTAIiEjàdj»,  caUtpeuUtù 
(xarà,  en  bas,  «tToJÎt»,  pétale)* 
Epitbète  donnée  par  Lînk^  diaprés 
tanné ,  à  une  coroUe  oui ,  étant  mo- 
nopétale, a  ses  pétales  legèrepent 
adbérens  par  leur  basç  âTandro— 
pbore^  de  manière  qu'ils  ne  tombent 
pas  séparément  iiprès  lafl^oraîson,  Ex« 
Malvacées, 

GATAPHONIQUEi^  s,  JT»,  eatapbo^ 
mce  (  naxà ,  en  bas ,  tfwti ,  son  ^* 
Branehe  de  la  physique  qui  traite  de 
la  réflexion  du  son. 

GATAPHRACTE  ,  s.  fiSm. ,  'eaia  - 
phracta  (  xaTfltfpafforw ,  cuirasser).  Où 
appelle  ainsi ,  chez  certains  poissons, 
1  espèce  de  cuirasse  produite  par  leurs 
écailles  qui ,  bien  crue  distinctes  • 
sont  cependant  co&ees  lès  unes  a 
côté  des  autres. 

GATAPHRAGTÉSy  adj.  et  s,  m* 
pi. ,  Cataphracti.  Nom  itmxÀ  pav 
Ficinus  et  Carus  à  une  famille  dé 
poissons  Zeugoptérjgîéns  microsto— 
mes ,  qui  ont  le  corps  enveloppé 
d'une  cmrasse* 

GATAIIAGTP5  s.  f . ,  eàtardcta  j 
xoTttpdxTiK  ;  fVasstTfati  (tffl.)^  vt^ater^ 
fall  (angK);  catardita  (1^).  (sotrà, 
en  bas ,  pacvim ,  rompre)..  Chttte  pltff 
ou  moins  élevée  qu'un  cours  d'eau 
éprouve  cpand  son  lit  aboutit  k  une 
pente  .très-npide ,  on  à  on  escarpe* 
ment ,  et  que  le  liquide  fran«^t  brus- 
quement la  différence  de  niveau. 

CATABRHINS  ,  adj.  et  s.  m.  pi.  ^ 
Cai€wrhini  (mm ,  auprès,  plv ,  nez). 
Nom  donné  par  Geoffroy^int-Hi- 
laire ,  Desmarest  et  Latreille ,  à  une 
famille  de  l'ordrs  dfli  Msnmiifères 
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ontlei  narines  rapprochées,  la  cloison 
qui  les  sépare  étjBnt  étroite. 

CAJÉNIFÉiUE  9  adj.,   eateni férus 

icatena,  chaîne  ,  fero^  porter).  Se 
2t  d'un  corps  dont  la  surface  est 
niaitmée  de  lignes  colorées  imitant 
des  cnaînes  par  leur  disposition.  Éx. 
yénus  catenifera*    . 

GATÉNULAIRE  9  adj. ,  eatenula^ 
-^is  ;  ketten/ormig  (ail.)  (  catenula  y 
chhinelettc)  ;  qui  offre  des  rugosités 
arrondies  el  situées  les  unes  à  la  suite 
des  autres ,  comme  les  anneaux 
d'une  chaîne,  (ex.  Pleurotoma  cate^ 
7uUa)y  ondes  lignes  colorées  affectant 
la  même  ' disposition  (ex.  Coluber 
catenularis).  Voyez  Enchaîne. 

GATÉNtJLE  ,  s.  f. ,  catenula  ;  Kett- 
fhenijaW.)  (catenOy  chaîne).  Quel- 
ques botanistes-  ont  appelé  ainsi  les 
'petits  filamens  entortillés  qu'on 
ttouve'dâns  les  capsules  des  Hépati- 
ques. 

CATÈKVLÈj  adj.  ,  catenulatus  ; 
Ttettenartigy  ketten/ormig  (ail.)];  qui 
offre  des  points  enfoncés  situés  à  la 
suite  les  uns  des  autres  (ex.  Tachy^ 
fus  catenulatus  ) ,  ou  des  branches 
comme  frisées  par  Tenroulement  de 
leurs  petites  ramifications  (ex.  Cellu' 
ria  catenulata).  Voyez  Jaseronne. 

GATHABT»I£ ,  s.  f. ,  caûiartina 
(xaOopT:?;,  qui  purge).  Nom  donné 
par  LiEissaigne  et  FeneuUe  au  principe 
actif  et  purgatif  du  CojsiaSenna. 

GATIZOPSIfTE ,  s.  m.,  catizo^ 
phytum  (  xvtVCfù  ,  placer  ,  ^tôv  , 
plante).  Nom  donné  par  Necker  aux 
plantes  dont  les  étamines  nombreu* 
ses  sont  insérées  sur  le  disque.    • 

GATOpONTE,  adj. ,  catodon  (xorà, 
en  bas ,  iB(kç ,  dent  )  ;  qui  a  les  dents 
recourbées  en  bas ,  comme  les  dents 
inférieures  du  Physeter  catodon, 

GATOPE  >  s.  f.  ,  catopus  (  raxà, , 
en  dessous ,  ttoûc  ,  pied  ).  Duméril 
propose  de  donner  ce  nom  aux  na- 
geoires ventraleii  des  poissons  |  qui 
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correspondent  aux  membres  pelviens 
des  autres  vertébrés. 

GATOPODE.  Voyez  Catope. 

GATOPODES9  adj.  et  s.  m.  pi., 
Catopoda*  Nom  donné  par  Ficinus 
et  Carus  à  un  ordre  de  poissons  os- 
seux^ comprenant  ceux  qui  sont 
pourvus  de  nageoires  ventrales. 

GATOPTRIQVE9S.  f.  catroptîca; 
xarofrTp{x9}  (  koxoc  ,  en  dessous ,  oTrro/Aac, 
voir  ).  Partie  de  la  physique  qui  traite 
de'  la  lumière  réfléchie  à  la  surface 
des  corps  ,  parce  qu'elle  se  comporte 
alors  comme  si  elle  tombait  sur  un 
miroir. 

GATOPTRIQUE  ,  adj. ,  catoplricus. 
Ëpithète  donnée  par  Goethe  à  des 
couleurs  qui  sont  dues  à  un  effet  de 
miroitement ,  et  qui  rentrent  dans  la 
catégorie  des  phénomènes  lumineux 
que  Young  explique  par  son  prin- 
cipe des  interférences. 

GATOTAPHYTE  ,  s.  m^^caiotaphy" 
tum  (  xaTuroTo; ,  le  plus  bas ,  çvrèv  9 
plante  ).  Nom  donné  par  Necker  aux 
plantes  dont  les  étamines  sont  insé- 
rées à  la  base  du  calice  ou  au  disque. 

GATOTRÉTES^adj.  et  s.  m.  pi. , 
Catotretra  (  xorà ,  en  bas ,  Tp>ïTÔ;  , 
percé  ),  Nom  donné  par  G. -G  Ehren- 
berg  à  deux  familles  d'Infusoires  po- 
Ijgastriques,  comprenant  ceux  de  ces 
animaux  qui  n'ont  ni  la  bouche  ni 
l'anus  terminal. 

GATTOLOGIE9  s.  f.,  cattologia 
{catlus  y  chat,  ^ôyoç ,  discours). 
Traité  sur  le  chat. 

GAVGALIDÉES^adj.  et  s.  f.  pi.; 
CaucaUdeœ.  Nom  donné  par  Spren— 

SA  à  une  tribu  de  la  famille  des 
mbellifères,  qui  a  pour  type  le  genre 
Caucalis, 

GAVGALINEES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Caucalineœ.  Nom  sous  lequel  Cnn- 
dolle  désigne  une  tribu  de  la  famille 
des  Ombellifères ,  ayant  pour  type  le 
genre  Caucalis, 

GAUDAL  9  adj. ,  caudalis  (  cauda  , 
qaenc  )  ;  qui  a  rapport  à  la  queue. 


CAUD 

Un  appendice  caudal  est  un  prolon- 
gement aminci  situé  à  l'extrémité 
postérieure  du  corps.  On  appelle  7m- 
geoire  caudale^  dans  les  poissons, 
celle  qui  termine  la  queue. 

GAUDÉ^  adj.  ,  caudatus  ;  ge-^ 
schwànzt  (  ail.  )  ;  codato  (it.)  ;  qui  a 
une  queue.  Se  dit  :  1^  en  astronomie. 
On  appelle  les  comètes  étoiles  coudées^ 
parce  qu'elles  sont  souvent  munies 
d'une  queue.  2°  En  botanique  ,  cette 
épithéte  est  donnée  à  des  parties  qui 
sont  alongées  en  forme  de  queue  y 
comme  les  anthères  des  StcèheUna  , 
les  camares  du  Clematis  erecta^  les 
feuilles  du  Diplochila  caudata  ,  les 
siliques  du  Baphanus  caudatus ,  les 
épis  floraux  de  VAmarantlius  couda" 
tus ,  l'extrémité  àes frondes  du  Pte^ 
ris  caudata  et  de  VAdiantum  cauda» 
tum ,  trois  des  pétales  de  VEpiden^ 
drutn  caudatum.  3°  En  zoologie ,  se 
dit  d'un  animal  qui  a  la  queue  très- 
longue  (  ex.  Oriolus  caudatus ,  Pipra 
caudata)  ;  an  postabdomen  d'un  crus- 
tacé,  lorsqu'il  se  prolonge  en  q 
(ex.  Trilobites caudatus )  ;  de  1 
d'un  insecte,  quand  il  est  terminé  par 
une  queue  (  ex.  Sauterelle  )  ,  des 
ailesà'un  papillon,  lorsque  leur  bord 
postérieur  se  termine  en  une  pointe 
alongée  ou  en  un  appendice  qui  les 
dépasse  plus  ou  moins  (  ex.  Papilio 
Machaon  ). 

GAUDÉS  ,  adj.  et  s.  m.  pi.  Nom 
donné  par  Latreille  à  une  famille  de 
l'ordre  des  Polypes  trichostomes , 
comprenant  ceux  aont  le  corps  se  ré- 
trécit postérieurement^  et  se  termine 
en  pointe  ou  en  queue. 

GAtJDEX^  s.  m. ,  caudex;  Stock 
(ail.)  ;  caudicè  (it.).  Ce  mot,  em- 
ployé par  Ruelle  et  Tournefort,  pour 
exprimer  la  tige  des  arbres ,  désigne 
suivant  Linné ,  la  tige  et  la  partie  la 
plus  épaisse  de  la  racine ,.  d'après 
Link  y  la  base  persistante  et  rabou- 
grie de  certaines  tiges  annuelles  , 
par  exemple  ddla  Gentiane  9  d'aprèa 
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Willdenow,  le  tronc  des  Palmiers 
et  des  Fougères  arborescentes ,  selon 
Bernhardi,le  collet,  ou  la  portion  de 
la  plante  intermédiaire  entre  la  tige 
et  la  racine. 

GAUDIGIFORME,  adj. ,  caudid^ 
formis  (  caudex ,  tige ,  forma ,  for- 
me ).  Epithéte  donnée  à  une  tige  qui  ' 
ne  se  ramifie  point. 

GAUDIGULE,  s.  fém.^  caudiculà^* 
L.-C.  Richard  appelle  ainsi  le  pro- 
longement solide ,  en .  forme  de  fila- 
m|nt ,  qui  porte  *  les  masses  de  pol>« 
len?  dans  les  Orchidées. 

GAUDIFÉRE9    adj.  ,     caudiferus^ 
(  cauda,  queue ,  /eroy  porter).  Dans, 
le  Glossophaga  caudifer^  la  queue' 
déborde  la  membrane  interfémorale^.' 
qui  est  très-courte. 

GAUDIGJÈRE  9  adj.  ,  caudigerus^ 
(  cauda ,  queue ,  gero ,  porter)  ;  qui 
a  des  feuilles  terminées  par  une  par- 
tie longue  et  étroite  (ex.  Micania 
caudigera  )  ;  qui  offre  à  l'une  de  ses 
extrémités  un  appendice  en  forme, 
de  queue  (ex.  Modiola  caudigera)  ; 
qui  a  des  ramifications  minces  et 
alongées,  semblables  à  des  queues 
(  ex.  Spongia  caudigera), 
,.  GAÛDIMANE^  adj. ,  candimanus, 
catidii^oli^ulus  (  cauda ,  queue ,  ma^ 
nus ,  main  ).  Se  dit  .d'un  animal  qui 
peut  employer  sa  queue  comme  une 
main,  pour  saisir  les  objets ^  aittsi 
que  font  les  Sapajous. 

G AUDULE  j  s.  f.,  caudula.  Kirbf 
donne  ce  nom  aux  organes  filiformes 
ou  sétacés  qui  garnissent  l'anus  des 
.Lepisma, 

GAULERPÉES^adj.  et  8.  f.  pK, 
Caulerpeœ,  Nom  donné  par  R.-K. 
Greville  à  un  ordre  de  la  famille  des 
Algues ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Caulerpa. 

GAULESCENS  9  adj.  et  8.  m.  pi. , 
Caulescentia,  ISpm  donné  par  La- 
treille à  une  famille  de  l'ordre  -des 
Echinodermes  astéroïdes  ,  compre— 
nam  ceux  qui  ont  le,  corps  porté  «ur 
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ttfM  tîgé  articttUe  et  terminée  par 
des  rajong  rameux. 

CAULSSGENT,  adj.,  eauieseensf 
'Stengeltragendy  btstmgeli  (alL)  (c<m- 
lis  y  tige  ).  Se  dit  d'une  plaate  qni  est 
munie  d'une  tige,  qui  a  «ne  tige 
très^visîbie»  Ex.  PotentiOa  coules^ 

GAIJLIGINAL^adj.  ,  cauUemaUs  ^ 
fpk  croil  sur  les  tiges  et  les  nmicâax 
sees.  £x.  Agaricus  cauUeinalis. 

CâUUCOLB  ^  adj.,  cmUicùius,  ea» 
îincoluê  {eaulis ,  tige,  colo ,  habiter  j» 
Ëpîtliète  donnée  par  Gandelie  Aix 
plantes  parasites  phanérogames  qm , 
comme  la  Crnscute^  aspirent  lear 
nourriture  an  moyen  de  suçoirs  \sl^ 
téràiu^  plaeés  sur  leurs  tiges  ^  et 
qu'elles  implantent  dans  la  tige  des 
autres  végétaux.  Ge  mot  est  employé 
aussi  comme  nom  spéciique  de  quel<*> 
qncs  lentes  agames  (  ex*  Depaxsa 
cmUincola). 

GAVLICIIiE^  s.  f.,  caaUcutuê $ 
jeojpus  (G«rtner) ,  scapellus  (Link)  ; 
Stielchsn  ,  Stengelchen  (  ail.  )  ;• 
L.-G.  Richard  appelle  ainsi  la  partie 
intermédiaire   de    l'embryon  qui  à 

Ermé,  celle  qu'on  aperçoit  entre 
r  cotylédons  et  la  racine*  Litik 
dcfime  le  même  nom  à  chacune  de^ 
tiges  qui  sortent ,  au  nombre  de  phi-^ 
iiemrs ,  d'une  seule  racine. 

OAULIFLOBE ,  adj* ,  eaaUJUms  f 
stammblûlhig  (M.)  (eaMtUs,  tige^ 
JiôSy  fleur).  Epithète  donnée  aux 
plantes  dont  les  fleurs  naissent  sur  la 
tige.  "Ex^  Lècanûcarpuê  oauli/lorus^ 
Baccaurea  cauliûora, 

.  GAÙLIFLORÉSI^,  adj.  et  s.  f.pl., 
Cauliflorea.  Nom  donné  par  dan» 
dolle  â  une  section  du  genre  Oxalif  , 
Comprenant  lès  espèces  qui  ont  les 
pédoncules  axillaires  et  uniflores. 

»  ^AinLIFOnifB  9  aàj.ycauliformis; 
stengelfôrmif  ,  stengelartig  (  ail.  ) 
(  cautisy  x\wd  ,  forma  ^  forme  )  ;  qui  a 
fa  forme  d  une  tige, 

e4(i^lNAnill  y  ed}t  I  mUfwiii 
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cmdinariui  ,  caxdinus  ^  Hrrptiis; 
siammstàndig,  siengelstàndig  (alL); 
caulino  (it.  );  qui  appartient  à  la 
tige,  qui  naît  sur  elle;  comme  les 
racines  du  Lierre,  les  épines  du  G/e- 
diuiaferos;  les  aiguillons  des  Roses  ; 
les  fleurs  du  Cynometra  coulera. 
On  appelle  stipuks  caulihaires  celles 
qui  n'adhèrent  avec  les  feuilles  que 
par  un  point  à  peine  sensible ,  tandis 
qu'il  existe  une  union  très-apparente 
entre  dles  et  la  tige  (ex.  Lathyrus 
Aphaca),  VéhngatiôTt  eauUiuiire  ^ 
suivant  Dutrochet ,  est  celle  qui  ré<» 
suite  du  développement  en  longueur 
de  la  racine  ou  de  ht  lige,  après  leur 
formation. 

CAULINIGmJï^adj^,  eMdimcoh 
{eaulis  ,  tige ,  co/b  ,•  habiter)  ;  qui 
orottsur  les  tiges,  comme  le  champi- 
gnon appelé  Aedmonema  eaàiinicola, 

GAUL0UHZE  ,  adj.  ^  eaulirkijuts 
(nraXoç,  t^e,  ptÇae ,  racine).  8e  dit 
d'mve  plante  dont  la  tige  émet  des 
racines.  Ex.  Acmdla  eauUrhiza. 

GAULOGABnSN  9  adj.,  eau^a/w 
peus;  stammfruehtig  (  auniloç,  tige, 
xapToç,  fruit).  Epithète  donnée  par 
Cttodolle  aux  végétaux  dont  la  ti^o 
persiste  et  porte  plusîeur&  foîa  du 
fruit. 

GAULOGASPIQUE  ,  ad).  ,  émài^ 
earpietts,  Voy.  Gaulocaspien. 

CAUSAL  9  adj. ,  causalis  (causa  f, 
esrose  )  ;  qui  annonce  un  rapport  de 
cause  à  effet. 

CAUSALITÉ  y  s.  f .  ,  causaliias. 
Qualité ,  manière  d'agir  d'une  cause. 

CAUSE)^  S<  f . ,  causa;  airiat ,  arriov  ; 
Ursacke  (ail.)  (ca^'co,  prendre  garde). 
Ce  qui  fait  qu'une  chose  est ,  qu'un 
phénomène  a  lieu  ;  principe ,  source» 
origine. 

CAUSTICITÉ  9  s.  f . ,  eausticilas;  ws 
eaustica;y£tzbarkeit,  jEtzkrafi(sk\ï.) 
(xaé«i,  brûler).  Faculté  qu'ont  diverses 
substances  de  faire  subir  aux  matières 
animales  et  végétales  un  changement 
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détruite  y  et  qu'elles  sont  par  eonsé- 
qnent  corrodées. 

CAUSTIQUE,  s.  f. ,  cauética;  xori* 
trtatàq  ;  BrennUnU  (ail.).  Les  pHjsi** 
dens  appellent  caustique  par  ré^ 
fiesioh  une  courbe  produite,  derrière 
nu  miroir  convexe,  par  les  prolonçé^ 
iiB«BS  des  divers  rayons  refléchis  et 
dîvtrgens  ^'envoie  un  point  lumi- 
Bevui  placé  à  une  certaine  distance 
Tia-à-vis  le  miroir  ;  et  caustique  par 
réfraction  une  autre  courbe ,  analo-' 

Sue  &  la  précédente,,  qui  est  l'effet 
«  la  réfraction  du  rayon  lumineujlr. 

CAUSTIQUE  9  adj. ,  causticus  ;  Ht* 
%9nd  (ail.  ).  Se  dit  en  chimie  des  al- 
calis lorsque ,  dégagés  de  toute  com- 
binaison avec  d'autres  corps  ,  ils 
manifestent  pleinement  l'action  des- 
tructive qu'ils  ont  la  puissance  d'exer* 
cer  sur  les  matières  organiques. 

GAVBRBIAIBE,  adj. ,  cavémaritts 
{^oavo  ,  creuser).  Ëpithète  donnée  à 
(fuelques  plantes ,  qui  croissent  dantf 
les  èavemes  ou  autres  lieux  souter^ 
rains.  Ëx.  Bysstu  cryptarum, 

GAVSANE  9  s.  f.,  ipecUSj  êpeUlnea; 
oirssVouov  ;  H'ôhle  (  ail.  ] .  Cavité  son^ 
terraine,  irrégulière,  sinueuse ,  d'une 
Certaine  étendue ,  et  ordinairement 
cotaposée  d'une  série  de  renflemena 
OU  étranglemens  ,  cW-i-dire  dt 
salles  plus  ou  moins  vastes ,  commu- 
niquant ensemble  par  des  couloirs 
phia  Ml  moins  resserrés. 

CATElUVEUlL,  adj.,  caçêrnoèuê ^ 
9im\tuUih{%\  hohlig  (ail.)  |  qui  est 
plein  de  petites  cavités ,  de  cavernes; 
£x«  Antnracite  caverneux. 

GAVIGOLBS^  adj.  et  s.  m.  pi.  ^ 
Capieolm.  Nom  donné  par  Clark  à 
une  famille  d'ÛËstres ,  comprenant 
ceux  de  ces  insectes  dont  les  larves 
vivent  dans  les  cavités  du  corps  d'an* 
trea  animaux. 

CAVICORNES  9  adj.  et  s.  m.  pl.V 
Coi^icornia  {cai^us^  cavité^  cornu ^ 
corne  )•  Nom  donné  par  Eicbwald , 

OoMfeie^et  lUif «r  à  une  fmiUo  a« 
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l'ordre  des  Mammifères  rumSnans, 
comprenant  ceux  qui  ont  les  eornei 
creoses  à  l'intérieur^  et  appUquée^ 
sur  un  axe  osseux. 

CAVITAIRES',  adj.  et  s;  m.  pi.  ^ 
Càîfitaria  {eat^itas ,  ettwL  )•  Rom 
donné  par  Govier  et  Scbweigger  à 
nn  ordre  de  la  classe  des  Vers  iotes-» 
tinanx,  comprenant  ceut  qui  oiit  iM 
canal  intestinal  flottant  dans  ude  e»-^ 
vite  abdominale  distincte. 

GATITÉ^  s.  f.  ,  cui^ilas;  xof>l«^ 
xot^ov ,  xol>»fia  ;  tl'ôhlang  (  ait.  )• 
Creux  ou  vide  dans  un  cofps  solides 
CATEU.  Foy,  Caïêû. 
CÉBIENS9  adj.  et  s.  m.  pi.,  Cehu. 
Nom  donné  par  GoldfosS  k  une  fcM 
mille  de  l'ordre  desMtaftimîféres  qua- 
drumanes ,  ayant  pmir  type  le  genre 
Cebus. 

CiamiOWIDEd^  adj.  et  s.  m.  pi.  ^ 
Cebrionides,  Leacb  désigne  ainsi  lar 
famille  suitraitte. 

CÉBRIONITES^  adj.  et  s.  m.  pl.# 
Cebrionites,  Nom  dontié  par  Cuvier  4 
Latreille  et  Eichwald  à  Une  tribu  dé 
la  famille  des  Coléoptères  ^errioorneS| 
qui  a  pour  type  le  genre  Cebrio, 

GÉCILIABÉ89  adj.  et  s.  m.  pi.  f 
Cœciliadea»  Nom  donné  par  J.-à. 
Oray  i  la  seule  famille  otl'il  admette 
dans  l'ordre  des  Ampbioiens  apodes^ 
et  qui  a  pour  type  le  genre  CéèciUdÀ 
CÉCILIOIinsS^  adj.  et  ëi  m.  pi. , 
Cœcilioieles ,  CœciUoidei.  Nom  donné 
par  P.-F.  Fitcingcr  et  Êîcbwàld  k 
une  famille  de  reptiles  ,  ayant  la 
genre  CœciUa  pour  typé. 

CÉCROPIÉE89  adj.  et  s.  f.  pl.^ 
Ceeropieœ.  Nom  sous  lequel  A.  Bî- 
chard  désigne  m  groupe  de  la  famille 
des  Urtici^,  qui  a  pous  type  le  genre 
Ceer»pia. 

CÉDB]6lÉE8,  adj.  et  a.  f.  pI-  « 
Cedreleœ.  Nom  donné  par  Canddila 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Mélia- 
cées ,  par  Kunth  et  Brown  à  une  fa« 
mille  d<^  plantes ,  a^aTit  ptmr  ^ff^  \9 
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.  \  CBDVniRÉ^  adj.,  cîngidatus,  eine^ 
tus;  qui  a  le  milieu  au  corps  d'une 
au^tre  couleur  que  le  reste.  £x.  Xj-lo' 
fhagus  cinctusy  Pamphilius  cingula" 
t^s•  Voy.  Cerclé. 

GJÉliASTRINÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
CeUutrineœ^  Nom  donné  par  R. 
Brown  et  Kunth  à  une  famille  de 
]dantes ,  qui  a  pour  tjpe  le  genre 
Cefastrus. 

GÉLÉRIGRADES  ,  adj.  et  s.  m.  pi ., 
Celerigrada  (  celer,  ramde  y  gradior , 
marcher).  Nom  donne  par  Blaînville 
à  un  ordre  de  la  classe  des  Mammi- 
fères y  renfermant  les  Rongeurs ,  dont 
la  plupart  se  font  remarquer  pur  la 
prestesse  de  leurs  mouvemcns. 

CÉLESTE  9 adj»,  cœlestus;  oùpdévio;; 
JUmmiich  (ail.)  ;  qui  a  rapport  au  ciel 
(  corps  céleste  ,  phénomène  céleste  ); 

r*  en  a  la  couleur,comme  les  rayons 
VAgathœa  cœûstis. 

CELL  A  9  s.  f .  y  cella»  Scopoli  ap- 
pelle ainsi  une  sorte  de  fruit  ayant 
trois  péricarpes,  l'externe  ligneux , 
le  moyen  pulpeux ,  l'interne  déhis- 
cent et  membraneux.  Ex.  Pontoppo^ 
danUm 

€ELLARIÉES  ;  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Cellarieœ,  Nom  donné  par  Lamou- 
roux  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Polypiers  cellulifères  flexibles ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Cellaria, 

CELLAJEUÉS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Cellari'œa.  Nom  donné  par  Blain ville 
à  une  famille  de  la  classe  des  Poly- 
piers ,  comprenant  ceux  dont  les  ani- 
maux sont  contenus  dans  des  cellules 
aplaties ,  à  ouvertures  bilatérales ,  et 
qui  a  pour  type  le  genre  Cellaria. 

GELLÉPOBÉES^adj.  et  s.  f.  pi. , 
Celleporeœ.  Nom  donné  par  Lamou- 
roux  à  un  ordre  de  Polypiers  celluli- 
fères flexibles ,  ayant  pour  type  le 
genre  Cellepora, 

GELLIGOLE,  adjecl. ,  cellicolus 
(  cella  y  cave ,  colo ,  habiter  )  ;  qui 
habite  dans  les  caves.  Ex.  Nemcsia 
çellicçla. 
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CELLULAIRE  ,  adj.  9  cellulûris  ; 
zellgewebartig  (ail.).  On  emploie  ce 
mot  :  1°  en  minéralogie ,  où  l'on  dit 
qu'une  roche  a  une  texture  cellulaire^ 
quand  elle  ofiPre  de  nombreuses  cavités 
arrondies ,  à  parois  lisses  ;  2^  en  bo- 
tanique y  o\i  l'on  appelle  cloisons  ceU- 
lulaires ,  celles  qui  ne  sont  formées 
que  par  du  tissu  cellulaire,  et  ert^ 
veloppe  cellulaire  ,  les  couches  de 
tissu  cellulaire  qui  recouvrent  les 
couches  corticales ,  au  dessous  de  l'é- 
piderme.  Candolie  nomme  plantes 
ceUulcdres ,  celles' qui  sont  composées 
uniquement  de  tissu  cellulaire  arron- 
di ou  alongé.  On  donne  le  nom  de 
tissu  cellulaire  (  contextus  cellulosus , 
iela  cellulosa  ,  complexus  celhUo^ 
SUS'}  Zellgewebe ,  ail.  ),  dans  les  vé- 
gétaux, à  un  tissu  membraneux  com- 
posé d'un  grand  nombre  de  cellules  à 
peu  près  hexagones ,  closes  de  toutes 
parts  ;  et  dans  les  animaux,  à  un  tissu 
mucilagîneux  naturellement  partagé , 
ou  susceptible  de  se  réduire  par  Tin- 
sufflation ,  en  cellules  irrégulières  , 
qui  communiquent  toutes  les  unes 
avec  les  autres. 

CELLULAIRES 9  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Cellularia,  Sous  ce  nom^  O.-F.  Mul- 
1er  désignait  un  ordre  de  la  classe  des 
Vers  ,  comprenant  les  Lithophy tes  et 
les  Zoophytes  de  Linné. 

CELLULE  9  s.  f. ,  cellula  y  façons , 
favuXus ,  faveoius ,  favïceUa ,  alveo-^ 
his^  alveolum}  Zelle  (ail.).  Nom  don- 
né :  i^  en  botanique ,  à  l'un  des  vides 
produits,  dans  le  tissu  cellulaire  végé- 
tal, parle  dédoublement  des  membra- 
nes, vide  qui  est  fermé  de  toutes  parts^ 
et  offre  une  coupe  presque  toujours 
hexagonale  ;  2°  en  zoologie ,  aux  pe- 
tites cavités  ou  loges  que  les  abeilles  et 
guêpes  pratiquent  dans  leurnid^  pour 
déposer  le  miel  et  élever  les  larves  ; 
aux  intervalles,  de  forme  et  d'étendue 
variables,  que  circonscrivent  les  rami- 
fications anastomosées  des  nervures 
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Je  Taile  des  insectes  ,  et  que  remplit 
la  membrane  de  Taile. 

CELLULE  9  adj.  ,  ceUudalus,  Epi- 
thète  donnée  à  une  coquille  univalve 
dont  la  cavité  est  séparée  en  plusieurs 
loges  par  autant  de  cloisons. 

CELLULES,  adj. ,  Celbilosi.  Nom 
donné  par  Guvier  à  une  famille  de 
Polypes  ',  comprenant  les  espèces  où 
chaque  polype  adhère  dans  une  cel- 
lule cornée  ou  calcaire ,  et  ne  com- 
munique avec  les  autres  que  par  une 
mince  tunique  extérieure  ,  ou  par 
des  pores  traversant  les  parois  des 
cellulest 

CELLULEUX 9  adj.  ^  celàdosus  ,yà- 
péatus  y  favuhsus.  Se  dit  de  toute 
partie  qui  présente  de  petites  cavités 
ou  des  enfoncemens ,  comme  le  thalle 
dû  Glyphls  fa^uhsa ,  ou  le  corselet 
du  Brentis  foçeatus. 

CELLULIFÈRE  9  adj. ,  celluliferus 
(  ceUula  »  cellule  yfero ,  porter)  ;  qui 
porte  des  enfoncemens  celluleux, 
comme  le  périthécion  des  Cytispo^ 
rets. 

CELLULIFEBES ,  adj.  et  s.  m.  pL, 
Celbilifera.  Nom  donné  par  Lamou- 
roux  à  une  section  de  l'ordre  des  Po- 
lypiers flexibles,  comprenant  ceux 
dont  les  polypes  sont  contenus  dans 
des  cellules  non  irritables. 

CELLULIFORME ,  adj. ,  cellulifor- 
mis  (cellula ,  cellule ,  forma^  forme); 
qui  a  la  forme  d'une  cellule. 

GELLULOSITÉ^adj.  ycellulositas. 
Amas  de  cellules. 

CELLULITÉLES  9  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
ceUularia  (cellula  ^  cellule,  tela , 
toile).  Épithète  donnée  aux  araignées 
qui  filent  des  toiles  serrées ,  formant 
une  cellule.  £x.  Araneafidgens* 

CELTIDÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Cet- 
tideœ.  Nom  donné  par  A.  Richard  à 
un  groupe  de  la  famille  des  Ulma- 
cécs ,  ayant  pour  type  le  genre  Celtis. 
CÉMENT  9  s.  m. ,  cœmentum;  Cà^ 
vient ,  Càmentpulver  (  ail.).  On  ap- 
pelle ainsi  :  i^  ca  chimie  y  le  corps  en 
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poudre  dont  on  entoure  un  autre  ', 
ou  qu'on  dispose  par  couches  avec 
lui ,  afin  de  soumettre  le  tout  à  fac- 
tion du  feu  ;  2^  en  zoologie ,  une 
substance  (  indumentian  corticale  ) 
extérieure  à  l'émail',  remplissant  les 
intervalles  des  lames  ou  des  lobes 
qui ,  par  leur  groupement,  forment 
les  dents  composées  et  une  partie  des 
dents  demi-composées. 

CÉMENTATION,  s.  f. ,  cœmentà^ 
tio;  Càmentiren{aM,),  Opération  qui 
a  pour  but  de  changer  la  nature  chi* 
mique  d'un  corps  solide ,  d'un  métal 
surtout,  en  le  faisant Tougir  avec  un 
autre  corps  solide  ,  et  dans  laquelle 
ni  l'un  ni  l'autre  de  ces  deux  corps 
ne  se  liquéfie. 

CÉNILNGIENS  ,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Cenangei.  Nom  donné  par  Pries  à 
une  tribu  de  l'ordre  des  Fyrénomy— 
cètes  phacidiacés,  qui  a  pour  type  le 
genre  Cenangium. 

CENDRE  9  s.  f .  ,  einis  ;  tiffoot; 
Asche  (  ail.  )  ;  ashes  (  angl.  ).  Ma- 
tières qui  restent  après  la  combustion 
de  la  plupart  des  matières  organiques. 
Matières  terreuses  pulvérulentes  que 
les  volcans  projettent  en  si  grande 
quantité  et  à  une  si  grande  hauteur  , 
qu'elles  se  répandent  au  loin  et  sur 
une  vaste  étendue  de  pays. 

CENDRÉ,  adj. ,  cinereus ,  giluus; 
ffTTo^of  i^]i9>  aschgrau{2i\\,),(jovleuv  de 
cendre^  gris*  Ex.  Sparvius cinereut , 
GUmcopis  cinerea ,  Citharexykun 
cinereum^  Falco  cineraceus ,  Labrus 
cinerascenSj  Trochus  cinerarius^  An* 
drœna  cineraria ,  Pyrrhula  cinereola^ 
Turdus  giWus  ,  Conoplea  gilt^a.  Les 
astronomes  appellent  lumière  cendrée 
une  clarté  faible  et  sombre  à  l'aide  de 
laquelle  on  distingue ,  surtout  près 
des  néoménies  ,  la  partie  du  disque 
lunaire  non  éclairée  par  le  soleil ,  et 
que  ,  depuis  Léonard  de  Vinci ,  on 
regarde  comme  l'efiet  de  la  lumière 
terrestre  réfléchie  à  la  lune  et'ren* 
yoyce  ayec  perte  k  h  terre  |  au  lieu 
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4e  la  c^a^îderer  j  <^v<rc  \e$  anefeus  i 

lipinme  l«  lumière  propre  de  la  lune. 

GÉNSS^THÉSIB  9  s.  f.,  eœnœsihesis 

Îx9(vp$ ,  comiiiun ,  «Sadyiacg  9  ftensibi** 
lié  ].  STom  donné  par  Rf  il  à  l'espèce 
de  sentiment  vague  que  nous  avons 
de  l'eut  de  notre  corps ,  indépen- 
4emnien^  du  oooconr»  des  sens  ;  et 
i|iii  résulte  des  pereeptioos  obscures 
que  reçoivent  les  membranes  mu- 
queuses intérieures^ 

GÉRiWION  ^ s.  m.,  eembium  («ot^ 
«i;  ,  eomipun  ,  ^ÎQf  f  vie  ).  Mirbei 
appelle  ^ms\  un  fruit  régulier ,  qui 
«st  partagé  ius<|i»'à  s*  base  eu  périear^ 
pes  privés  de  styles  el  par  conséqiitnt 
d^  sQD^mets  organique  ••  Ei(»  Labiées, 

GÉNOBIONN  AIRE  9  ^ . ,  etHoUot^ 

pçris.  Ëpithéte  donnée  par'Mirbel 
tiUL  yVi^  composés  provenant  d'o«- 
veûres  qui  pe  portent  poiat  de  styles. 

C£N9AIOII|9iIEN  9  adj. ,  eânobionr- 
nêus  ;  qui  a  des  rapports  avec  le  Gé«- 
jnobipn.  .MiH)el  appelle  diérésUe  ce- 
^ohionniène  celle  dont  les  coques  , 
peu  différentes  des  érèmes  »  sont  at- 
tachées à  un  axe  saillant,  Sx.  Cjrno^ 
neglojsum'  officinaiûé 

CÉNQllYCÉEft»  adj.  et  s.  f.  pi., 
Cgnomyçêm.  Kom  donné  par  Fee  à 
jnoe  tribu  de  la  famille  des  vrais  Li- 
chens ,  qui  a  pour  type  le  genre  Ce^ 
nomyce. 

Ci^O^ABfPHES^adj.  ëN.  m»pL, 
CenorampM  (xivot,  vide,  pi^oç  , 
J^ee).  Nom  donné  par  Pumérii  et 
lUnzani  à  une  famille  de  l'ordre  des 
4^iseaux  Grimpeurs  ,  renfermant  ceux 
qui  ont  le  bec  vide  à  l'intérieur ,  et 
très-léger,  malgré  son  volume. 

CENT AURÉES  ^  CENTAURIÉES  9 
•d).  et  s.  f.  pi*,  Centaurieœ^  CentaU' 
r€(f.  Nom  donné  parH.  Gassini  aune 
tribu  de  la  famille  des  Synantbérées^ 
par  Candolle  à  une  division  de  celte 
famille,  parLesstngà  une  sous-tribu 
de  la  tribu  des  Gynarées,  ayant  pour 
t5ipe le  genre  Ccntaurea^^ïM le  genre 
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.  C$;IVTIP£pE,adj.,0efUl/l«/(0«l^- 
tum ,  cent  ,  pes  ,  pied  ).  Épithète 
donnée  par  Kirby  aux  insectes  qui 
ont  plus  dé  cinquante  pattes  et  moins 
de  deux  cents ,  comme  les  Scolopen- 
dres. 

CENTRAL  9  ad j.^  centràUs $  mît-- 
ttUtandig  (ail.)  (  centrum  ,  centre  )  ; 
qui  est  au  centre.  Se  dit  :  i^*  en  as- 
tronomie.   Ou    appelle  tonjonetiùm 
centrale  de  deux  corps  célestes ,  celle 
qui  a  lieu  quand  ils  se  trouvent  dans 
le  même  degré  de  longitude  et  de  la* 
litude ,  en  sorte  qu'une  ligne  droite  , 
tirée  du  centre  de  la  terre  pu?  l'u« 
d'eux,  passe  par  le  contre  de  l'autre. 
Une  éclipse  cenircde  est  celle  dans  la^ 
quelle  le  centre  de  la  Lune  coïncide 
avec  l'axe  même  du  cône  de  l'ombre 
terrestre,  ou,  quand  l'observateur 
se  trouve  au  centre  de  l'ombre  ,  avec 
la  ligne  qui  )oint  les  centres  de  la  Lune 
et  du  Soleil.  2^Sn  physique,  on  nom- 
me choc  central ,    celui  qui  a  lieu 
■quand  les  corps  se  meuvent  sur  une 
même  ligne  ,  qui  joint  leurs  centres 
d'inertie.  3°  £n  botanique ,  on  ap- 
pelle embryon  central^  celui  qui  oc- 
cupe le  centre  du  périsperme  (ex. 
Taxuâ)  ;  périsperme  central^  celui 
qui  forme  ,  au  centre  de  la  graine , 
une  masse  environnée  par  l'embryon 
(ex.  Mirabilis)  ;  placentaire  central , 
celui  qui  occupe  le  centre  du  péri- 
carpe (  ex.  Antirrhinum)» 

CENTRE  9  s.  m. ,  centrum  ;  «ivTpov; 
Miuelpunkt  (ail .)  .Milieu  d'une  chose. 
On  appelle,  en  physique,  centre  de 
gravité  ,  centre  tTinertie  ,  le  point 
d'un  corps  par  lequel  passe  constam* 
ment  la  résultante  des  forces  paraW 
lèles  dans  les  diverses  positions  qu'on 
lui  fait  prendre  successivement  par 
rapport  à  la  direction  de  ces  forces  ; 
centre  (Taction ,  le  point  dans  lequel 
il  faudrait  supposer  que  toute  les  par- 
ticules d'un  corps  se  trouvassent  ras- 
semblées pour  que  leur  action  totale 
fût  encore  la  môme  que  quand  elka 


iineni  disséniîncesdaDS  toute  l^éten» 
due  de«e  corps  ;  centre  des  forces  pa^ 
railèles,  le  centre  de  ^vité. 

CElimiFUirE  9  adj . ,  cerarifupts  ; 
€e»trifugal(jàng\,)  {centrumj  centre, 
fugio ,  fuir).  On  se  sert  de  ce  motc 
1®  en  physique.  Une  force  centrifuge 
est  celle  qui ,  lorsqu'un  mobile  se 
trouve  assujéti  à  se  mouvoir  dans  une 
courbe  donnée,  se  dirige  à  chaque  ins- 
tant suivant  1^  normale  au  point  que 
l'on  eonsidére ,  d'où  il  résulte  une 
tendance  cosntinuelle  du  mobile  à 
fl*ëchapp6r  par  la  tangente  au  cercle 
aa*il  décrit.  Cette  force  est  en  raison 
directe  d«  rajon  de  cercle  décAt  et 
'ÎBTerse  du  carré  du  temps  employé  à 
ilécrire  k  circonférence  entière,  a*  En 
iiisCoîiie  naturelle.  On  dit  la  radicule 
centrifuge^  quand  elle  se  dirige  hori- 
zontalement vers  la  paroi  du  fruit 
'(ex.  Guourbitacées).  Rœpcr  appelle 
évolution  centrifuge  celle  qui  a  lieu 
•dans  les  inflorescences  définies  ou 
terminées ,  où  la  floraison  va  du  cen« 
tve  à  la  •circonférence^  la  fleur  cen*- 
traie  Ae  chaque  degré  de  ramifica- 
tion s'épanouissant  toujours  avanrt 
«elles  qui  terminent  les  rameaux  nés 
au— dessous  d'elle.  Le  Lichen  centrif 
fugus  est  ainsi  nommé  parce  que  ses 
expansions  semblent  partir  toutes 
dfnn  même  centre. 

CaBITEBIPàXE  9  adj . ,  ceniripelus  ; 
centripetal  (angl.)  {centrum ,  centre  y 
peto,  aller).  On  employé  ee  mot: 
I®  en  physique.  Vnejorce  centripète 
€St  une  force  accélératrice  qui ,  inflé- 
chissant à  chaque  instant  le  mouve- 
ment ,  est  constamment  dirigée  vers 
un  point  fixe  ,  où  elle  tend  à  rame^ 
lier  le  mobile  :  dans  ce  cas  ,  les  aires 
décrites  autour  du  point  fixe  par  le 
jpayon  vecteur  du  mobile  sont  propor- 
tionnelles aux  temps  employés  à  lés 
-décrire.  2^  En  histoire  naturelle.  Les 
botanistes  disent  la  radicule  cenU'i^ 
pète,  quand  elle  se  dirige  vers  le  cen* 

Ire  dtt  fpoit  («x,  Œn^hêra).  Apeper 
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nomme  épeaumissement  ceutripèU' ^ 
celui  des  inflorescences  indéfinies , 
où  partout  les  fleurs  inférieuros  ou 
externes  s'épanouissent  les  premières, 
en  sorte  que  la  fleuraison  va  de  bas 
en  haut ,  comme  dans  1'^  et  la  grap- 
pe,  ou  de  dehors  en  dedans ,  comme 
dans  la  grappe  corymbiforme  et  li- 
belle. 

GCMTBIS  ,  s.  m. ,  eeniris;  wvtplç. 
Aiguillon.  Kirby  désigne  ainsi  ledwr- 
flier  article  renflé  de  la  queue  des 
scorpions  ,  qui  se  termine  par  un 
dard. 

GSNXRffiPOlUÊ»»^  adj.  et  s.  f. 
pi.,  Cenirisporea  (nettpw,  centre ^ 
oTTTopà,  graine). Nom  donné  par  Agardh 
à  une  classe  de  plantes  Phanépoeoty— 
lédonea  complètes  hypogynes  po^pé- 
taies  qm  ,  comme  les  €aryophy}iées , 
linées ,  Oxalidées  etv  Hypéricinéea , 
ont  les  graines  fixées  au  centre  4u 
fruit. 

tus  (xtvrpic,  aiguiUon  ,  ùiàhq  ,  deOt)  , 

S  ni  a  des  denu  aigués  et  snbidées. 
!x.  Boops  centrodontus. 

GENTAQlinDÉEj»  ,  adj.  et  e.  f. 
pi.  ,  Centrolepideœ.'Si^m  donné^par 
A.  Richard  à  une  tribu  de  la  famiUe 
^es  Restiaoées ,  érigée  en  famille  par 
Desvaux ,  qui  a  pour  type  le  geBi>e 
Cenirolepis, 

CMMmOfai^^  adj.  et  «.  m.  pi. , 
Centroniee  (xJvrponf,  habitation  de  di- 
vers morceaux  ).  Dénomination  da»- 
aique  des  oursins  selon  HiU  ;  nom 
que  Pallas  propose  de  donner  aux 
animaux  rayonnes,  les  soophytcs 
exceptés.  ^ 

GJBNTROSTOMES,  aSP  et  s.  m. 
pt. ,  Centrostamata  (  xtyrpov ,  centre , 
ffTÔ/A2  ,  bouche  ).  Nom  donné  pw 
BlainviUe  à  une  famiUe  de  l'ordre  des 
Ëchinodermaires  Ecbinides ,  compre- 
nant ceux  qui  ont  la  bouche  parfai» 
'lement  centrale. 

GÉPACÉ  j  adj.,  cepacems  (  eepa  , 
opoa  }  ;  qui  «  l'odoiir  ^l^o^aoïMti 
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.de  l'ail  (ex.  Tulbagia  cepacea)  ;  qui 
a  une  forme  globuleuse  et  déprimée, 
à  peu  prés  semblable  à  celle  d'un 
Qgnon  (ex.  Natica cepacea), 

GÉPBLELIDÉES  9  adj.  et  s.  f.  pl.^ 
ÇephœUdèœ.HoxsL  donné  par  Gan- 
âolle  à  un  groupe  de  la  famille  des 
Kubiacées  ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Cephœlis.  • 

CÉPHALAGÉNES^  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Cephalacœna  (  xsf  aX:^ ,  tête  , 
âxoîva ,  épine  )•  Nom  donné  par  La- 
tjreille  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Percoïdes ,  renfermant  des  poissons 
4ont  la  plupart  ont  des  dentelures  ou 
des.  épines  sur  quelque  partie  de  la 
tête. 

GÉPHAL^ODESy  adj.  et  s.  m.  pi.» 
Cephalœoda(itgffoûàiy  tête ,  o^o&i ,  mar- 
cher). Nom  donné  par  G.  Fischer  à 
une  classe  des  Mollusques  Branchio- 
pneumones  ,  comprenant  ceux  qui 
marchent  au  moyen  de  tentacules 
fixés  au-dessus  de  la  tête. 

GÉPHALAHUB  ,  adj. ,  cephalarius 
(yc^al)}  y  tête).  Épithète  donnée  aux 
grains  d'une  roche  grenue,,  quand  ils 
sont  gros  comme  la  tête  d'un  homme. 

GÉPHALANTHE,  s.  m. ,  cepha- 
lanthium  (ytitfcàii ,  tête ,  ocvOoc  9  fleur) . 
Nom  donné  par  L.-G.  Richard  à  la 
fleur  composée  de  Linné  ^  calathide 
de  Mirbel. 

GÉPBLALANTHE ^  adj.,  cephalan- 
thus  ;  qui  a  ses  fleurs  disposées  ou 
réunies  en  têtes.  Ex.  Cardims  ce-- 
phalanthus  j  Aslragalus    cephalaU'' 

thus» 

GÉPHALANTHÉESV  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  CepIgLintheœ.  Nom  donné  par 
Gan.dolleVune  sous  «tribu  de  la  fa- 
mille des  Rubiacées ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Cephalanthus. 

CÉPHAJLASPIDOBiENES,  adj.  et 
s.  m.  pi.,  Cephalaspidobœnœ  {xttfokïiy 
tête  y  àoTTic,  plaque ,  pcdvtù ,  marcher). 
Nom  donné  par  J.-A.  Ritgen  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Géosauriens  , 
oa  Sauriens  marcheurs  y  comprenant 
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ceux  qu!  ont  la  tête  garnie  de  plaques. 

GÉPHALÉS,  adj.  e^  s.  m.  pi., 
Cephalata  (xc^aXià ,  tête).  Nom  donné 
par  Lamarckàune  section  delà  classe 
des  Mollusques  ,  comprenant  ceux 
qui  sont  munis  d'une  tête. 

GÉPHALEBIYDES,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Cephalemjrdœ  (xffaXiî,  tête, 
fivîa  ,  mouche  ).  Nom  donné  par 
Robineau-Desvoidy  à  une  famille  de 
l'ordre  des  Diptères  myodaires ,  com- 
prenant ceux  qui  ont  une  grosse  tête. 

GÉPHALIDIEIVS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Cephalidia  (  xc^xXt^tov  ,  petite  tête  ). 
Nom  donné  par  Latreille  à  une  série 
duTégne  animal ,  comprenant  les  ani- 
maux sans  vertèbres  qui  ont  une  pe- 
tite tête  ,  ou  dont  la  partie  qu'on  ap- 
pelle ainsi  porte  improprement  cette 
dénomination. 

GÉPHALIQUE,  cephalicus  (xe^oîli, 
tête).  On  donne  cette  épithète  à  la 
charnière  d^une  coquille  bivalve, 
quand  elle  est  située  à  l'extrémité  où 
se  trouve  la  tête  de  l'animal ,  et  au 
crochet  d'une  coquille  bivalve ,  quand 
il  occupe  l'extrémité  antérieure  de  la 
valve  (ex.  Pecten), 

GÉPHALOBRANGHES9  adj.  et  s. 
m.  pi.,  Cephalobranchia^Ttifotkïiy  tête, 
ÔpdçT^tœ,  branchies).  Nom  donné  par 
Latreille  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Annelides ,  comprenant  ceux  qui  ont 
les  branchies  à  l'extrémité  antérieure 
du  corps. 

GÉPHALODE  ,  s.  m.  ,  cephalo- 
dium; Knôpfchen  (ail.)  (xfya)i^ ,  tête). 
Acharius  appelle  ainsi  un  apothécion 
bombé ,  sans  bordure  ,  ni  bourrelet , 
et  qui  prend  naissance  sur  un  podé* 
lion.  Ex.  Stereocaidon, 

GEPHALODIENS.  Foyez   Cépha- 

LOIDES. 

.  GÉPHALOIDE  ,  adj . ,  cephaloides; 
hopfartig  (ail.)  (xiyaX:^,  tête  ,  tl^oç  , 
ressemblance).  On  donne  cette  épi- 
thète au  renflement  antérieur  des 
jimphisioma^  qui  simule  une  tête.  Se 
dit  quelquefois  aussi  iesjleurs ,  lors* 
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qu^elles    sont    réunies   en  capitules. 

CÉPHALOIDES  ,'adj.  et  s.  m.  pi., 
Cephalodei^  Cephaloidei,  Nom  donné 
par  Acharius  à  un  ordre  de  Lfcbens , 
comprenant  ceux  dont  les  concepta- 
cles  presque  globuleux  sont  places  à 
rexlrémîté  des  ramifications  du  thalle, 
ou  portés  sur  des  pédicules. 

CÉPHALOPHORE,  s.m.,  cephalo- 
phorum  (  mtftikri ,  tèle ,  ylpce) ,  porter) . 
rfees  d'Ësenbeck  appelle  ainsi ,  dans 
les  champignons  ventrus  et  filiformes^ 
la  basé  ou  le  pédicule. 

GÉPHALOPHORE  ,  adj. ,  cepJialor 
phorus  ^  qui  porte  ses  fleurs  dispo- 
sées en  pelotes  ou  en  têtes.  Ex.  Crus-;- 
sula  cephalophora, 

GÉPHALOPHORES ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Cephalophora»  Nom  donné  par 
blainviile  à  une  classe  de  Malaco- 
zoaîi'es,  comprenant  ceux  qui  ont  une 
tête  bien  distincte  du  reste  du  corps 
et  pourvue  de  tous  les  organes  des 
sens  spéciaux. 

GÉPHALOPHRAGME ,  s.  m. ,  ce- 
phalophragma  (  xeepa^r;  «  tête  ,  ^pây/xa, 
baie  )•  Kirby  appelle  ainsi  la  cloison 
qui  divise  intérieurement  la  tête  des 
insectes  en  deux  chambres ,  Tune  an« 
térieure  et  l'autre  postérieure. 

CÉPHALOPODES,  ,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Cephalopoda  (xscpaX^ ,  tête ,  ttoCç, 
pied).  Nom  donné  par  Cuvier,  La- 
marck  ,  Goldfuss  et  Scheweigger  à 
un  ordre  de  la  classe  des  Mollusques, 
par  Biainville  à  un  ordre  de  celle  des 
Cépbalopbores^  par  Latreille,  Menke, 
Ficinus  et  Carus,  à  une  classe  du 
règne  animal ,  comprenant  des  ani- 
maux invertébrés  qui  ont  la  tête 
couronnée  de  huit  à  dix  appendices 
servant  à  lu  locomotion  et  à  la  pré- 
hension. 

GJÉPHALOPTÉRE,  adj.,  cephalo- 
plerus  (  îteyxX:^ ,  tête ,  Trrspov ,  aile  )• 
Le  Coracina  cephaloptera  est  ap- 
pelé ainsi,  parce  qu'il  a  la  tête  gar- 
nie d'un  bouquet  de  longues  plumes 
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grêles,  recourbées  d'avant  en  arrière, 
en  façon  de  parasol. 

GÉPHALOSOME  ,  adj.,  cephahso- 
matus  (  TLtoo^kh  ,  tête ,  fx^wx. ,  corps). 
Epîlhëte  donnée  par  Biainville  aux 
poissons  qui  ont  le  corps  gros  en 
avant  et  la  tête  volumineuse. 

GÉPHALOSTOMES ,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Cephalostomata  (  xe^a^i  ,  tête , 
arôiJLXy  bouche).  Nom  donné  par 
Leach  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Arachnides  trachéennes. 

GÉPHALOTE,  adj.,  cephaîotes ; 
xc9>a>uTo;  ;  qui  a  une  grosse  tête.  Ex. 
Crabro  cephalo  tes  ,  Fo  rmica  cepha  - 
lotes  y  Lethrus  cephaîotes, 

GÉPHALOTES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Cephaîotes.  Nom  donné  par  Duméril, 
Goldfuss,  Ficinus  et  Carus  à  un^ 
famille  de  poissons ,  en  raison  du 
volume  généralement  considcrabld 
de  la  tête  de  ceux  qu'elle  renferme.- 

GÉPHALOTHÉQUE  ,  s.  f.,  cepha-^ 
lotheca  (  vxffxkh  ,  tête ,  Orix>2 ,  boite  )• 
Kirbj  appelle  ainsi  l'extrémité  anté-^ 
rieure  àes  chrysalides  ,  qui  couvre  et 
protège  la  tète  de  l'insecte. 

GÉPHALOTHORAX,  s.  m.,  cépha- 
lothorax (xc^a^;^ ,  tête  ,  OupaÇ ,  poi- 
trine). Latreille  donne  ce  nom  ,  dans 
les  Arachnides  et  les  Entomostracés  , 
à  la  partie  qui  répond  au  thoracide 
des  crustacés  décapodes ,  et  qui  ré- 
sulte de  la  tête  confondue  avçc  le 
tronc.  V 

GËPHALOTRIGSriENS ,  adj,  et  s. 
m.  pi. ,  Cephalolrichei.  Nom  donné 
par  Eries  à  une  tribu  de  Tordre  des 
Coniomycètes  tubercularins  ,  ayant 
pour  type  le  genre  Cephalotrichum, 

GÉPOLOIDES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Cepoloïdes  ,^om  donné  par  Biainville 
à  une  famille  de  l'ordre  de  poisson» 
thoraciques,  qui  a  pour  type  le  genre 
Cepola, 

GÉRAGK  j  adj.,  ccraceus ^wachs" 
artig  (  ail.)  ;  qui  a  la  consistance  ou 
l'aspect  de  la  cire. 

GÉRAINE^  S.  {.y4:eraina,  F.  Bou- 
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Set  et  Boîssenot  appellent  ainsi  une 
-nmlière  msse  qui  est  produite  par 
IWion  des  alcalis  sur  la  cérine. 

GÉBAiniTCnDES  9  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Cerambyeidœ.  Leach  appelle 
àhisi  la  famille  suivante. 

CÉBAMBYCmS  9  adj. ,  Ceramhy^ 
cinii.  Nom  donné  par  Laroarck , 
Cuvier,  Latreille,  Goldfuss,  Eich'- 
wald ,  Ficinus  et€arus  à  une  famille 
(DU  à  une  tribu  de  l'ordre  des  Coléo- 
ptères, qui  a  pour  type  le  genre 
Cerambyx, 

GÉRAVIAGÉES,  adj.  et  s.  f.  pL, 
C^ramyacea.  Nom  donné  par  Rei— 
chenbacli  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Floridées ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Ceramium.  » 

06EAIIIAIIIES  9  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Çeramiariœ.  Famille  d'Hydrophjtes, 
établie  par  Bory ,  et  qui  a  pour  type 
le  genre  Ceramium. 

CÉRAinÉESy  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Ce- 
ramîea»  Nom  sous  lequel  Agardh  dé- 
signe une  famille  de  Confervacées,  et 
Bonnemaison  une  famille  d*Hydro- 
pbytes  loculees  ,  ayant  pour  type  le 
genre  Ceramium. 

GÉRANOIDB,adject.,  ctranoides 
(xlpac ,  corne ,  fâoç  y  ressemblance)  ; 
^1  a  des  rameaux  disposés  en  ma- 
irie de  cornes.  Ex.  Cladonia  cera^ 
noides. 

CÉEASINE  9  s.  f.  y  cerasina,  Jolin 
a  désigné  sous  ce  nom  le  mucilage 
végétal  qui  existe  dans  la  gomme  de 
cerisier. 

CÉRASiraORE^s.  m.,  ceraspho^ 
rium,  tuber;  Stuhl,  Rosenstokk  (ail.) 
(xlpac,  corne,  ftp»,  porter).  Nom 
donne  par  Illiger ,  dans  les  mammi- 
l^res,  à  une  courte  apophyse  de  l'os 
frontal  qui  porte  une  corne  solide  à 
l'extrémité. 

CÉRATHÈQVE  ,  s.  f. ,  ceratotheca 
(xfpoc ,  corne,  Orixsi,  boîte).  Kirby  ap- 

Cïlle  ainsi  la  partie  delà  chrysalide  qui 
ge  les  antennes  de  l'insecte  parfait. 
CÉBATHOPBTHALSUE 9  adj.;  ce^ 
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ratophthalmus  (ripoiçj  corne,  of9a>- 
liiç ,  œil).  h'Ocypodus  ceratophthal^ 
mus  a  les  pédoncules  de  ses  yeux 
prolongés  ,  au  delà  des  globes  ocu- 
laires,  en  une  pointe  conique  et 
creuse. 

GÉRATOLÉNES 9  adj.  et]^.  m. pi., 
poj(xcpac,  corne  ,  xapirô; ,  fruit  ).  Le 
Thktspi  ceratocarpon  a  ses  silicules 
très-échancrées,  ce  qui  les  fait  paraître 
chargées  de  deux  cornes. 

GÉRATOGARPE^adj.,  ceraiocar-^ 
Ceratolena  {^nipaç,  corne,  ùX^vn, 
bras).  Nom  donné  par  Ranzani  k  un 
ordre  de  la  classe  des  Acéphales  , 
comprenant  ceux  qui  ont  dès  bras 
voisins  de  la  bouche  et  articulés. 

GÉRATOPHTHALMES  9  adj.  et  s: 
m.  pi. ,  Ceratophthalma,  Nom  donné 
par  Cuvier  et  Latreille  k  une  famille 
de  Crustacés  décapodes,  comprenant 
ceux  qui  ont  les  yeux  placés  le  plus 
souvent  à  l'extrémité  de  deux  pièces 
mobiles. 

GÉRATOPHYLLE  ,  adj.  ,  ceratû^ 
phyllus {TtipoLÇy  corne,  tpvXXov,  feuille). 
Epilhète  donnée  à  des  plantes  qui 
ont  les  feuilles  simples  ,  linéaires  et 
subulées  (ex.  Centaurea  ceratophjrl^ 
la)  y  ou  les  feuilles  pinnatifides,  à 
pinnules  linéaires  (ex.  Valerianella 
ceratophylla  ,  Nasturtium  cerato^ 
phyllum). 

GÉRATOPHYLLÉES9  adj.  et  s.  r. 
pi.,  Ceratophylleœ,  Nom  donné  par 
Gray  ,  Caffin ,  CandoUe  et  Kunth  à 
une  famille  de  plantes  ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Ceratophyllum. 

GÉRATOPHYTES  ,  s.  m.  pi.,  Cera- 

iophyta  {yiipoL; ,  corne,  f vrov,  plante  ). 
Nom  donné  par  Cuvier  et  Schweigger 
à  une  famille  de  Tordre  des  Polypes 
corticaux ,  par  Ficinus  et  Girus  si 
une  famille  de  la  classe  des  Polypes , 
par  Goldfuss  à  une  famille  de  celle 
des  Protozoaires  ,  par  Bory  à  un 
ordre  de  la  classe  des  Phytozoaires , 
comprenant  des  polypiers  dont  l'axe 


CERC 

intérieur  a  l'apparence  du  bois  ou  de 
la  corne. 

GÉJRATOPTÉRIDES ,  adj,  et  s.  f. 
pi. ,  Ceratoplerides  (  xcpaç ,  corne  , 
irreplç,  fougère).  Nom  donné  par 
Kaulfuss  à  la  famille  des  Equîséta- 
cëes ,  à  cause  de  la  forme  générale 
isB  plantes  qui  la  constituent. 

CEBGARIÉS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Cercafiœ,  Nom  donné  par  Bory  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Microsco^ 

Coques  gjmnodés ,  qui  a  pour  type 
genre  Cercaria. 

GERCÉES,  ^dj.  et  s.  f.  pi. ,  Cer- 
ceœ.  Nom  donné  par  Candolle  à  une 
section  de  la  famille  des  Lé^mî- 
neusesy  qui  a  pour  type  le  genre 
Cercis* 

GERCIDION,  s.  m. ,  cercidîum. 
iPirenberg  a  donné  ce  nom  au  blanc 
de  champignon.  Voyez  te  mot.  * 

GERCLÉ,  adj.  y  cinctus^  doUatuSj 
àttigatus,  circinaluSf  circinaUs ,  li'- 
jgaU/^^  succinctus ,  doliarius.  Epi- 
thète  donnée  à  des  plantes  dont  les 
feuilles  naissent  roulées  sur  elles- 
mêmes  ,  comme  celles  def  fougères 
[ex.  Ljfcopodiiim  circinale)^  dont  la 
tige  est  formée  d'anneaux ,  de  protu- 
bérances ou  de  cercles  implantés  les 
lins  sur  les  autres  (ex.  Cycas  circi- 
nalis),  dont  les  semences  sont  em- 
ployées à  faire  des  colliers  et  des  bra- 
celets (ex.  Mimosa  circinalis);  à 
des  oiseaux  dont  le  plumage  est  mar- 

?ué  de  raies  transversales  colorées 
e;K.  Thamnephilus  doliatus  )  ,  à  des 
serpens  dpnt  le  corps  offre  des  lignes 
transversales  ou  des  cercles  irrégu- 
liers colorés  (ex.  Coluber  doliatus ^ 
Distfiira  doliata  ) ,  à  des  coquilles  qui 
présentent  des  lignes  colorées,  enfon- 
cées, ou  saillantes,  concentriques  (ex. 
Fusus  alUgatus ,  Murex  cingulatus, 
Cjrclostoma  Ugata^  Trochus  dolia- 
rius ,  Balanus  circinatus ,  Monoceros 
cingulatum  ,  Triton  succinctum , 
Çerithium  cinctum ,  Fasciolaria  alli» 
gâta).  ^o/e«  OsmiURi. 
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GERCODÉES,  Cerdodianées,  Cer- 
CODIENNES,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Cerco^ 
diancœ^  Cercodeœ,  Nom  dopné  par 
Jussieu  à  une  famille  de  plantes ,  par 
Candolle  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Haloragées ,  ayant  pour  type  le  genre 
Cercodea. 

GERGOPIDES^adj.  et  s.  m.  pi.  ^ 
^Cercopidœ.  Nom  donné  par  Leach  à 
'une    lamille   de  l'ordre  des  Hémi- 
ptères, qui  a  pour  type  le  genre  C«r- 
copis, 

CERCOPITHÈQUES,  g.  m.  pi., 
Cercopitheci  (xtpxoç,  queue,  TriÔaaJ, 
singe).  Nom  donné  par  Goldfuss  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Mammi- 
fères quadrumanes,  comprenant  les 
singes  qui  sont  pourvus  d'une  queue. 

CEREAL,  adj.  et  s.  m. ,  cerealis» 
Terme  générique  dont  on  se  sert^ 
dans  le  langage  vulgaire ,  pour  dé- 
signer toutes  les  graminées  qui  ser^ 
vent  à  la  nourriture  de  l'homme  ^t' 
des  animaux. 

GERE  AN  9  adj.,  ceretmus  {e^ra  ^ 
cire) .  La  Galleria  cereana  est  ainsi 
appelée  parce  que  sa  larve  vit  dans 
la  cire  des  gâteaux  d'abeilles. 

CÉRÉBRAL  9  adj.,  cerebraUs  (cere^ 
brum,  cerveau)  ;  qui  vit  dans  le  cer- 
veau ,  comme  le  Cœnurus  cerebralis 
dans  celui  des  moutons,  auxquels  il 
donne  la  maladie  appelée  tournis. 

GÉRÉBRIFORIIE  ,  adj. ,  cerebri-- 
formis,  cerebrinus  (cerebrum  ^  ctr^ 
yeau,  Jorma,  forme).  Epithète  don- 
née à  des  zoopbytes  (ex.  Meandrina 
cerebriformis  )  dont  la  surface  est 
parsemée  d'anfractuosités  ,  et  à  des 
cryptogames  (ex.  Opegrapha  àere-^ 
brina)  dont  la  croûte  est  semée  de 
rides  irrégulières  ,  offrant  grossière- 
ment l'apparence  de  la  supcrGcie  du 
cerveau. 

GÉRÉBRINE,  s.  f . ,  cerebrina  ; 
Hirn/ett  (a\\.)  {cerebrum,  cerveau)» 
Nom  donné  par  Kubn  à  hî  stéarine 
cérébrale  lamèlleuse. 

GIÊRJÉIFORilE^  ad).,  cereiformis 
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{cereuSy  cierge,  forma  ,  forme)  ;  qui 
a  la  forme  d'un  cierge ,  comme  VEu" 
phorhia  cereiformis  ,  ainsi  appelé  à 
cause  de  ses  tiges  minces  ,  charnues 
et  cylindriques. 

GÉRÉRIUM,  s.  m.,  Cererium. 
Kom  donné  par  Klaprolh  au  cérium  , 
^î  lui-même  avait  été  ainsi  appelé 
parce  que  sa  découverte  coïncida  avee 
celle  de  Cérès  par  Piazzi. 
•  CÉRÈS,  s.  f.,  cere^.  Planète  dé- 
couverte en  i8oi  par  Piazzi,  qui 
l'appela  Ferdinandea.  Elle  apparaît 
comme  une  étoile  de  neuvième  gran- 
deur y  un  peu  rougeâtre ,  et  dont  on 
a  peine  à  distinguer  le  corps,  au  milieu 
dn  nuage  épais  qui  l'enveloppe.  Cette 
planète,  l'un  des  quatre  astéroïdes 
compris  entre  Mars  et  Jupiter ,  décrit 
^in  orbe  incliné  de  lo**  37'3i",2  sur 
le  p]an  de  l'écliptique.  Elle  emploie 
*t68i,4  jours  pour  sa  révolution  au- 
tour du  Soleil.  On  la  désigne  par  le 
sîgne^. 

«  CÉREUX,  adject. ,  cerosus.  Nom 
donné,  danslanomenclalure  chimique 
de  Berzelins,  à  un  oxide  {protoxide 
de  cerium  ;  Ceriumoxydul ,  ail.  ),  qui 
'est  le  premier  degré  d'oxidation  du 
cérium ,  à  un  chlorure  (  Chlorceriurrij 
ail.) ,  et  à  un  sulfure  {Schwefelcerium^ 
ail.) ,  qui  sont  des  combinaisons  de  ce 
métal  avec  du  chlore  et  du  soufre  cor- 
Tespondantes  à  l'oxide  céreux  pour  la 
composition, à  xxnoxisulfure  {Schwe^ 
félcer iumoxy dul  j  siW.)  ,  qui  est  une 
combinaison  de  sulfure  et  d'oxide 
céreux,  enfin  à  des  sels  qui  résultent 
de  la  combinaison  du  cérium  avec  les 
corps  halogènes  ,  de  l'oxide  céreux 
avec  les  oxacides  (  Ceroxydulsalzen , 
ail.)  et  du  sulfure  céreux  avec  les 
sulfides. 

CÉRICO-POTASSIQUE,adj.  ,  ce- 
rieo^pota^sicus.  Nom  donné ,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelins , 
à  des  sels  doubles  qui  résultent  de  la 
combinaison  d'un  sel  cérique  avec  un 
sel  potassique,  Ex.  Sulfate  cérico^ 
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potassique  (^sulfate  de  cérium  et  de 
potasse), 

GÉRIDES^  s.  m.  pi.  ,  Cerides. 
Ampère  désigne  sous  ce  nom  un 
genre  de  corps  simples,  qui  a  pour 
tjpe  le  cérium. 

CÉRIFÉRE^  adj. ,  ceriferus  {cera^ 
être  ,  fero  ,  porter)  ;  qui  produit 
de  la  cire ,  comme  le  Myrica  ceri'^ 
fera  y  ou  le  Ceroxylon  andicola. 

GÉRI6ÊRE,  adj. ,  cerigerusj  ht' 
kleideter  (3i\\.\  {cera,  cire,  gero^ 
porter).  Epithète  donnée  au  bec  des 
oiseaux  9  quand  il  est  garni  d'une 
cire. 

CÉRIIVE  9  s.  f . ,  cerina.  Nom  donné 
par  John  à  l'une  des  deux  substances 
qui  existent  dans  la  cire  d'abeilles , 
et  par  Chevreul  à  une  autre  sub- 
stance ,  la  graisse  cristalline  qui  est 
produite  par  l'action  de  l'acide  ni- 
trique sur  le  liégc. 

CÉRIOIV^  s.  m.  9  cerio  (xsjptov, 
cellule).  Mirbel  désigne  ainsi  un 
péricarpe  contenant  une  graine  pé- 
rispermée  dont  l'embryon  est  rejeté 
sur  le  côté. 

CÉRIQUE,  adj.  ,  cericus.  Nom 
donné ,  dans  la  nomenclature  chi- 
mique de  Berzelins ,  à  un  oxide  (  Cc- 
riumoxid ,  ail.),  qui  est  le  second 
degré  d'oxidation  du  cérium ,  à  un 
chlorure  {Cerchlor ,  ail.  ),  un  sulfure 
{Cerschwefel  j  ail.)  et  un  fluorure 
(Cerfuor ,  ail.  ) ,  qui  correspondent  à 
cet  oxide  pour  la  composition ,  à  des 
sels  {Ceroxydsalzen^  ail.)  produits 
par  la  combinaison  de  l'oxide  cérique 
avec  les  oxacides. 

GÉRIROSTIIE,  Sià]ect.,cerirostris 
{cera,  cire,  rostruniy  bec).  Se  dit 
d'un  oiseau  dont  le  bec  est 'muni 
d'une  membrane  ou  d'une  cire  à  sa 
base. 

CÉRITHIACÉS,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Ccrithiacea,  Nom  donné  par  Menke  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Gastéro- 
podes clénobranches ,  qui  a  pour  tj'pe 
le  genre  Cerithium. 
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CÉRHIII^  s.  m. ,  cerium,  cererium» 
Métal  qui  a  été  découvert,  en  i8o4i 
par  Berzelîus  et Hîsinger. 

GEIiMÀTIDES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Cermatides,  Nom  donné  parLeach  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Mjria* 
podes,  qui  a  pour  tjpe  le  genre  Cer- 
matia. 

GÉROIDE  ,  eeroideus  ;  wachsiihnr' 
lich  (ail.).  Se  dit,  en  minéralogie, 
d'on  corps  qui  ressemble  k  de  la  cire , 
dont,  il  a  la  légèreté  et  la  demi- 
tran^arence. 

câtOPHORES,  adj.  et  s.  m.  pL, 
Cerophora  (  xfpoç ,  corne ,  f  ip&i ,  por- 
ter ).  Nom  donné  par  Blain ville  à  une 
section  de  la  famille  des  Rumînans , 
comprenant  ceux  qui  ont  les  cornes 
rondes,  à  cheville  osseuse  compacte. 

GÉROSO-GÉRIQUE  ,  ceroso^ceri- 
eus.  Nom  donné ,  dans  la  nomencla- 
ture chimique  de  Berzelius ,  à  un 
chlorure  et  à  un  oxide  {Ceriumoxjrd'- 
oxydul  ,  ail.)  qui  résultent  de  la 
combinaison  du  chlorure  ou  de  Foxide 
céreux  avec  le  chlorure  ou  l'oxide 
cérique. 

GÉROSO-POT ASSKflJE 9  adj.,  ce« 
roso'potassicus.  Nom  donné,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius, à  des  sels  doubles  qui  sont  pro- 
duits par  la  combinaison  d'un  sel  cé- 
reux avec  un  sel  potassique.  £x. 
Su^aU  céroso'potassique  {^sulfate  de 
cérium  et  de  potasse). 

GÉROiYLINE,  s.  f. ,  ceroxylina. 
Bonastre  a  désigné  sous  ce  nom  une 
substance  cristalline  qu'il  est  par- 
venu à  extraire  de  la  cire  obtenue  en 
grattant  l'ccorce  du  Ceroxylon  andi^  ' 
cola. 

CERQVE^  s.  m.,  cercus ;  xcpxoç. 
Kirby  appelle  ainsi  deux  organes 
courts,  et  en  forme  de  queue,  qui  gar- 
nissent l'anus  des  Blattes,  et  auxap- 
Îiendices  analogues  qui  existent  chez 
es  Grillons. 

CERTHIADES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Certhiada.  Nom  donné  par  Yigors 
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à  une  tribu  de  fa  famille  des  Oiseaux- 
grimpeurs  ,.  qui  a  pour  tjpe  le  genre. 
Certhia. 

C£RUL£^  adj. ,  cœruleus ;  qui. a 
une  teinte  bleue  ou  bleuâtre* 

C£RULÉES,adj.  et  s.  f .  pi. ,  C(^. 
ruleœ.  Nom  donné  par  Robineau- 
Desvoidj  à  une  section  de .  la  tribu 
des  Muscides,  comprenant  des  espèces 
généralement  azurées. 

CÉRULÉO-SULFATE,  s.  m. ,  cœ^ 
ruleo-sulphas .  Nom  donné  par  Grum 
aux  sels  (côruiinschwefelsaure  Sabe, 
ail.)  que  Berzelius  a  appelés  depuis 
sulfoiodigotates.  Voyez  ce  mot. 

GÉRULEO-SULFIJRIQUE,  adject., 
cœruleo'sulphuricus»  Nom  donné  par, 
Crum  à  un  acide  { CôruHnschwefeïr* 
sàure^  M.)  y  que  Berzelius  appelle 
suif oindi gotique. 

GÉRULINE9  s.  f. ,  cœrulinafCrum 
appelle  ainsi  la  matière  colorante 
bleue  qui  est  contenue  dans  les  sul- 
foindigotates ,  le  bleu  dUndigo  .jo- 
luble ,  ou  acide  sutfoindigotique  de 
Berzelius. 

GÉRULIPENNE  9  adj . ,  coeruleipen- , 
nis  (cœruleus y  bleu,  penna,  aile); 
qui  a  les  ailes  bleues  ou  bleuâtres- 
£x.  Ifydromya  cœvuleipennis. 

CERVEAU,  s.  m. ,  cerebrum jlfAÎ 
fa^oc;  Gehirn  (ail.)  ;  hrain  (angl.)  ; 
cerebro  (it.).  On  donne  ce  nom ,  tan- 
tôt à  toute  la  masse  pulpeuse  qui 
remplit  le  crâne  des  animaux  ver-, 
tébrés ,  tantôt  seulement  à  la  partie 
antérieure  de  cette  masse,  et  alors, 
on  réserve  à  la  postérieure  celui  de 
cerifelet  (  cerebeUum  ;  itapfpttfoiii  ; 
Hirideiriy  ail.).  Aucun  autre  anjmal 
n'a  de  véritable  cerveau ,  et  c'est  par. 
abus  qu'on  applique  cette  dénomina- 
tion à  des  ganglions  nerveux  situés , 
chez  eux ,  dans  la  tête  ou  dans  son 
voisinage.  C'est  par  le  cerveau  et 
dans  le  cerveau  que  nous  pensons. 

CERVICAL,  adj.,  cerificalis  (cer^ 
çixj  nuque  ) .  Épithète  par  laquelle  les 
ornithologistes  défignent  les  plumci 
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du  Bomtaét  de  la  tête ,  et  iiyets  oî- 
,  seaux  qui  ont  la  nuque  autrement 
colorée  que  le  reste  du  corps  (ex. 
JPsiilaôUs  cefuicalis), 

GERVIGOBRANGHES^  ad],  et  s. 
m.  pi. ,  CérPicobranchiata  [ceruix, 
nuque,  Pp^TX'*?  branchies).  Nom 
donné  par  fiiainville  à  un  ordre  de  la 
classe  des  Paracéphatophores ,  com- 
prenant ceux  qui  ont  les  branchies 
contenues  dans  une  cavité  située  au 
dessus  du. cou. 

GERVIGOIIIVE9  adj.  y  cerfficornîs 
{^cerifus  y  cerf)  cornu ^  corne).  Un 
insecte  (  OntopkagUs  cerncornis  )  est 
ainsi  appelé  parce  qu'il  a  la  tête  ar- 
mée de  deux  cornes  droites  et  subra^ 
meuses  ;  uii  autre  (  Tabanus  cerçicor^ 
ms)j  parce  qu'un  long  prolongement 
recourbé  part  de  la  base  de  ses  an- 
tennes. 

GERTIGDLE,  adj.  ,  cernculatus 
(c6mJ7,  nuque).  Kirbj  donne  cette 
éptthète  sin  pro thorax ,  quand  il  est 
alongé ,  atténué  et  distingué  de  l'a- 
vant-poitrine  par  une  suture ,  de 
manière  à  former  une  nuque  longue 
et  bien  manifeste  « 

GERVINS9  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Cer^ 
vina  {cerf^usj  cerf).  Nom  donné  par 
Goldfuss  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Mammifères  ruminans,  qui  a  pour 
tjpe  le  genre  Cert^us, 

GESTOniES^  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Cestoidea  (  xetrro;  ,  ceinture ,  ct^oc  j 
l'essemblance  ) .  Nom  donné  par  Ru- 
dolphi  et  Schweigger  h  un  ordre  de 
la  classe  des  Entozoàireâ  ou  Ënthel- 
minthes,  par  Cuvier  ,  Schweigger, 
Ficinus  et  Carus  à  une  famille  de 
celle  des  Vers  intestinaux ,  par  La- 
treille  à  un  ordre  de  celle  des  Ëlmin- 
thaproctes  ,  par  Eichwald  à  une  fa- 
mille de  celle  des  Grammazoaires , 
com  prenant  ceux  de  ces  animaux  qui 
ont  le  corps  alongé  et  déprimé ,  com- 
me un  ruban. 

GESTRIFORME,  adj.,  cestrifor^ 
mis;  meis^elformig {tÙ.)  (cestrum y 
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dài^d ,  forma ,  forme}.  Épîthèté  don- 
née par  Illiger  aux  dents  incisives , 
quand  elles  sont  longues  et  étroites^ 
et  que  leur  tranchant  forme  un  angle 
presque  droit  de  chaque  côté. 

GÉTAGÉSjadx.  et  s.  m.  pi. ,  Ce^ 
tacea ,  Cètcè  (  x^toç  y  baleine).  Nom 
donné  par  Linné  >  Cuvier ,  Duméril , 
Desmarest ^jQoddftiss ,  Ticdemann  , 
Gra y  ,  Eicbtirây  fJ^Ficinus  et  Ganis  à 
un  ordre  ,  ^ftf  Blumenbach  ^  Blain-^ 
ville  ,  Iliigef  etijalreille  à  une  fa<^ 
mille  de  la  daisse  des  Édentés ,  a jant 
pour  tjpe  le  genre  Baleine, 

GÉTINE,  s.  î.jcetina;  Pf^allràth" 
feit  (ail.)  (ji^Toc,  baleine).  Ghevreul 
donne  ce  nom  à  une  substance  grasse 
particulière ,  qui  fait  la  base  du  blanc 
de  baleine. 

GÉTIQUE  y  adj.,  cetîcus.  Sous  le 
nom  à*acide  cétùjue^  Ghevreul  a  dési- 
gné pendant  quelque  temps  le  pro- 
duit de  la  saponification  de  la  cétine, 
que  depuis  il  a  reconnu  n'être  qu'un 
mélange  d'acide  margarique ,  ae  cé« 
tine  non  saponifiée  et  de  cétiné  al- 
térée. 

GÉTOGRAPHIE  9  s.  f . ,  cetogta" 
phia  (  xîjToc ,  baleine, ypit^ta ,  écrire)* 
Histoire  de  la  baleine. 

GÉT0L06IE  9  s.  f . ,  cetologia  (  xri^ 
?6c,  baleine,  ^oyoç,  discours).  Traité 
sur  la  baleine  et  les  autres  cétacés. 

GÉTOSAVRIEIf S ,  adj.  et  s.m.pl., 
Cetosauri  (  x^to;  ,  baleine  ^  (raûpoç  , 
lézard).  Nom  sous  lequel  Muller  pro- 
pose d'établir ,  dans  la  classe  des  rep- 
tiles y  un  ordre  ou  une  famille  ,  pour 
y  comprendre  les  genres  Ichthjroseut" 
rks  et  Plesiosaurus, 

CÉVADATE,  s.  m.,  cet^adas.  Gen- 
re de  sels  {sabadillsaure  Salie  y  ail.)  , 
qui  sont  produits  par  la  combinaison 
de  Tacide  cévadique  avec  les  bases 
salifiables. 

CÉVADIQUE ,  adject.  ,  cet^adicus. 
Nom  donné  par  Pelletier  etCaventou 
à  un  acide  {Sabadillsaure ,  ail.)  par- 
ticulier ^  qu'ils  ont  découvert  dans  la 
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cévddille ,  graine  du  F'eratrum  Sit* 
badilla. 

GÉiENOTRIQUE ,  adj.  ,  chœnotri^ 
chus  (x»ww  9  ouvrir ,  GpiÇ ,  poil  ).  Le 
Psrçhotria  chiœnotrîcha  est  ainsi  ap- 
pelé parce  que  la  goi^e  de  sa  corolle 
est  très-velue. 

GBiETANTHÉfiiËË» ,  adj.  et  s.  T. 

EU,  ChœtarUhetisœ,  Ncmh  donné  par 
).  Don  à  une  tri&^  de  la  famille  des 
Labiatiflores  ^  oui  ft  pour  tjpe  le 
genre  Chœtanthera. 

CfiLETARINÉES  ^  à^^et  s.  m.  pi., 
Cliœtarinœ.  Nom  donné  par  Link  & 
une  tribu  de  la  famille  aes  Grami- 
nées I  qui  a  pour  tjpe  le  genre  CAor- 
tarus, 

ÊHJSTOGÉPHALE  ,  adj.,  cAaftoc«- 
phalus  (x^iTTi  ,  chevelure^  ntg^fOLkn  , 
tête).  Le  Spermacoce  chœtocephala 
a  reçu  ce  nom  parce  que  les  capitules 
de  ses  fleurs  sont  garnis  de  feuilles  et 
de  soies  longues. 

GHiETODONOIDES ,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Chœtodonoidei,  Nom  donné  par 
Ëichwald  à  une  famille  de  la  tribu 
des  poissons  osseux  acanthoptérj— 
giensy  qui  a  pour  tjpe  le  genre 
Ckœtodon, 

GHiSXODONTCS ,  adj.  et  s.  m.  pl.^ 
Chœtodontes  (x^^tti,  chevelure,  ô^ovc, 
dent).  Nom  donné  par  Latreille  à 
une  tribu  de  la  famille  des  poissons 
squamipennes ,  comprenant  ceux  qui 
ont  les  dents  très-fines  ,  en  velours 
ou  en  râpe ,  et  ajant  pour  tjpe  le 
genre  Ckœtodon, 

GHAGRINÉ  9  adj.  ,  granarius  / 
qui  a  l'apparence  du  chagrin  ,  qui  est 
grenu ,  comme  la  coquille  du  Murex 
granarius.  On  appelle  chenilles  cha- 
grinées celles  dont  la  peau  est  héris- 
sée d'une  infinité^de  petits  grains 
durs,  qui  font  sur  le  doigt  paissant  des- 
sus la  même  impression  que  cause- 
raient les  aspérités  du  chagrin.  Le 
Campylopus  exasperatus  est  ainsi 
appelé  parce  que  ses  urues  sont  cha« 
grméea  à  la  base. 
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GHAILLSTÉAGÉE89  ajj.  et  s.  t. 
pi.  y  Chailleteactœ.  Nom  donné  pair    , 
Gandoile  à  une  famille  de  plantes  ^ 
qui  a  pour  type  le  genre  CnailUte&t> 

GHAILLETIÉES,  adj.  et  s.  f.  pL  , 
Chailletieœ  ,  ChaiUetiea,  &.  Browa 
appelle  ainsi  la  famille  précédente , 
qui  pour  Bartlinç  est  une  tribu  dé 
celles  des  Ulmacees. 

GHAIIVE9  s.  t,f  catenam  On  ap* 
pelle  habituellement  chaînes  de  mor^ 
tagnes  {Gebirgskette  ,  àll.  ;  traéi  «/* 
hiUsy  aj^l.)  celles  duî  forment  ua 
grand  nu&if  de  terram  élevé  ai|-des* 
sus  du  sol  environnant ,  diversement 
découpé  par  des  vallons  et  des  pointi 
d'où  s'élèvent  encore  des  cimes  par- 
ticulières j  quoique ,  strictement  pav^ 
lanty  cette  dénomination  ne  eon^ 
vienne  qu'à  celles  de  ces  masses  qui 
sont  étendues  en  longueur. 

CHAUVE  y  àdj. ,  caUnuiattts.  Ter- 
me peu  usité ,  dont  on  se  sert  quel- 
quefois pour  désigner  ce  qui  est  for- 
mé de  parties  attachées  bout  à  bout.  . 
f^oyez  Gaténulb. 

CHAINON  9  s.  m.  Les  géologues 
appellent  ainsi  des  élévations  parti- 
culières de  terrain ,  qui  sont  placées 
les  unes  à  côtés  des  autres. 

CHAIR 9  s.  f.,  caro}  vàfl  ;  Fkisth 
(ail.)  \Jlesh  (angl.)  ;  carne  (it.).  Kon 
populaire  de  toutes  les  parties  muscu* 
làires  des  animaux ,  en  tant  qu'elles 
servent  d'aliment.  Gandoile  appelle 
ainsi  le  mésocarpe,  quand  il  eit  •  dé- 
veloppé j  imbibe  de  suc  et  cepen- 
dant d'une  consistance  assez  ferme. 
Cette  acception  du  mot  chair  est  tirée 
du  langage  populaire  :  c'est  en  l'a* 
doptant  qu'on  dit  la  chair  d^un  fruit  f 
d'un  melon  par  exemple»  Les  bota« 
nisles  se  servent  ordinairement  du 
mot  pulpe  pour  rendre  la  même  idée. 

GHALAZE  9  s.  f . ,  chalaza  ;  yx>ft(ff  | 
Keimjleck ,  Spitzjfleck,  HagSf  Ha^^ 
gelfltck  (ail.)  ;  càlata  (tt.}«  Les  bo» 
tanistes,  d'après  Gagner  f  donnent 
ce  nom  à  l'ombilic  interne  de  la  se* 
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mence  des  plantes,  au  point,  marqué 
sur  la  tuàlqùe  interne^  qui  indique 
•  le  lieu  où  le  cordon  ombilical  la  per- 
çait. On  rapplique  aussi ,  en  zoolo- 
gie,, aux  deux  cordons  ligamenteux  . 
cjui  retiennent  le  jaune  en  situation 
dans  l'œuf. 

GHâLGIDES)  s.  m.  pl:^  Chalci" 
des.  Nom  donné  par  Goldfuss  à  une 
famille  de  la  classe  des  reptiles,  et  par 
Merrem  à  une  famille  de  celle  des 
Amphibiens  9  ajant  pour  type  le 
genre  Chalcis» 

GHALGIDIDÉS,adj.,  Chficididœ. 
Nom  donné  par  J.-£.  Graj  à  une 
famille  de  reptiles  sauriens  ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Ckalcis. 

CHALGIDI£S,adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Chcdcidia»  Oppel  appelle  ainsi  une 
famille  de  reptiles  sauriens  ^  ayant 
le  genre  Chalcis  pour  type. 

GHALGIDIENS,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Chalcidii,  Nom  donné  par  Bory  à 
une  famille  de  reptiles  sauriens,  ayant 
pour  type  le  genre  Chalcis, 

GHALGIDITES  ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Chalcidites ,  Clialcidltœ,  Nom  donné 
parCuvier,  Lalreille  et  Eichwald  à 
une  tribu  de  la  famille  des  insectes 
hyménoptères  pu  pi  pares ,  qui  a  pour 
type  le  geiire  Ckalcis, 

GH ALGIDOIDES ,  adj .  ets.m.pl., 
Chalcidoidea,  Nom  donné  par  P. -F. 
Fitzinger  à  une  famille  de  reptiles  , 
qui  a  pour  type  le  genre  Chalcis. 

CHALCOGASTRE  ,  adj.,  clialco-- 
gaster  (/a^xôç ,  bronze  ,  yxcrrTip)  ven- 
tre) ;  'qui  a  l'abdomen  bronzé.  Ex. 
Asilus  chalcogaster, 

GHALGOPTÊRE,  adj.  ,  chalco^ 
pterus  (  ;(a>xôç  ,  bronze ,  Trrspov,  aile); 
qui  a  les  ailes  bronzées  (ex.  Columha 
chalcoptera) ,  ou  violettes  (  ex.  Cur" 
sorius  ehàlcopterus). 

GHALGOPYGE  ,  adj. ,  chalcopygus 
(xa>xo; ,  bronze  ^•nM'^ri ,  derrière)  ;  qui 
a  l'extrémité  de  labdomen  bronzée. 
Ex.  Erislalis  chalcopygus, 

GHALEUA^  s.  f.  ,   calor }  Biplan  ; 
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fVàrme  (ail.);  heat  (angl.)  ;  colore 
(it.).  Ce  mot,  dans  lequel  on  en- 
ferme ordinairement  l'idée  vague  et 
confuse  d'une  cause  ,  n'exprime  en 
réalité  que  la  sensation  éprouvée  par 
nous  lorsque  nos' organes  enlèvent 
du  calorique  aux  corps  dont  la  tem- 
pérature est  supécienire  à  la  nôtre ,  et, 
par  extension ',  celle  qu'il  pourrait 
produire  sur  des  organes  plus  résis- 
tans ,  ou  même  sur  des  corps  non 
organisés.  Dans  le  langage  vulgaire  , 
chaleur  (Jrega^  fojay  it,)  est  sou- 
vent employé  comme  synonyme  de 
Rut,  en  parlant  des  animaux  domes- 
tiques surtout ,  qu'on  dit  Ûre  en  char 
leur  (  hitzlg  seyn ,  làufig  seyn ,  ail.), 
à  l'époque  oii  le  besoin  de  l'accou- 
plement se  fait  sentir  chez  eux. 

GHALINASPISTES  9  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Chalinas pistes  (;fa>tvot,  dents  , 
âffTrtç  ,  plaque  ).  Nom  donné  par  J.- 
A.  Ritgen  â  un  groupe  de  l'ordre  des 
reptiles  ophidiens  ,  renfermant  ceux 
qui  ont  des  plaques  sur  le  corps ,  et 
des  dents  venimeuses  à  la  mâchoire 
supérieure. 

GHALINOPHIDES,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Chalinophides  (  ;(a>ivot ,  dents  , 
oçiç ,  serpent).  Nom  donné  par  J.-A. 
Ritgen  aux  serpens  qui  ont  des  cro- 
chets à  venin. 

GHALIIVOPHOLIDOPHIDES  ^  adj. 
et  s.   m.  pi.  ,  Chalinopholidophides 
{^oàivoi,  dents ,  cpo^cç  ,  écailles  ,  o^ec, 
serpent).  Nom  donné  par  J.-A.  Rit- 
gen à  un  groupe  de  l'ordre  des  rep- 
tiles ophidiens ,  comprenant  ceux  qui 
ont  le  corps  couvert  d'écaillés  et  les 
mâchoires  armées  de  crochets  à  venin. 
GHALUMEAU,  s.  m.  ^  calamus  ; 
Y.i'XapLOi  ;  Blaserohr,  Lôthrohr  (ail.)  ; 
cannelto  (it.).  Instrument  au  moyen 
duquel  on  conduit  un  courant  d'air 
sur  la  flamme  d'une  lampe  ,  pour  la 
diriger  vers  une  substance  qu'on  veut 
soumettre  à  l'action  de  la  chaleur. 
Caudolle  donne  ce  nom  aux  tiges  sim- 
ples ,  herbacées  ,  qui  sont  sans  nœuds 
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et  plus  ou  moins  fistuleuses ,  comme 
cciles  des  joncs. 

GHALYBÉ,  adj.^  chalybœus  ^  cha" 
fyheatus  (^chalybs ^  acier)  ;  qui  a  la 
teinte  grise  du  fer.  Ex.  Trochilus  chu' 
lybœusyjiuricularia  chaljrbea» 

CHALYBÉlFaBllIE ,  adj.  ,  chaly-- 
beiformis  (  chalfbs,  fil  de  fer^  forma  j 
forme).  Le  LicJun  chalj-beijormis  a 
été  ainsi  appelé  parce  qu'il  est  formé 
de  filamens  brmis  et. cylindriques , 
qui  ressemblent  à  du  fil  d'arcbal. 

GHAMACÉES9  adj;'  et  s.  m.  pi. , 
Chamacea.  l'fom  donné  par  Menkc 
à  une  famille  de  Tordre  des  Elato- 
Brancbes  cardiacés ,  comprenant  ceux 
qui  ont  pour  type  le  genre  Chama, 
GHAMiELAUCIÉES  9  adj.  et  s.  f. 
pi.  j  Chamaslaucieœ,  Nom  donné  par 
Candolle  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Myrtacées,  qui  a  pour  type  le  genre 
Chamœlaucium, 

GHAMAGROSTIDÉES,  adj.  et  s. 
f.  pi. ,  Chamagrostidece,  Nom  donné 
par  Link  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Graminées  ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Chamàgrostis, 

GHAMBRË9  adj.^  cameratus^  con* 
cameratus,  Épitbële  donnée  à  une 
coquille  uniyalve  dont  la  cavité  est 
partagée  en  plusieurs  loges  par  des 
cloisons  (ex.  jimmonites) ,  et  à  des 
coquilles  bivalves  qui  offrent  un  feuil- 
let détaché  de  leur  fond  et  formant 
une  petite  loge  au  milieu  (ex.  Car- 
dita  concamerata  ) ,  ou  un  repli  sep- 
tiforme  à  la  base  de  leurs  valves  (ex. 
Mytilus  bilocuiaris), 

GHAMPÊTRE,  adj.,  campestris; 
qui  vit  dans  les  champs.  Ex.  Gryllus 
campestris ,  Parinarium  campes tre, 
GHAMPETRES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Campestres.  Nom  donné  par  Illiger 
à  une  famille  de  l'ordre  des  oiseaux 
coureurs. 

CHAMPIGNONS,  s.  m.pl.,FM/i^i. 
Nom  d'un  ordre  dans  les  systèmes 
de  Linné ,  Willdenow  et  L.-C.  Ri- 
chard ^  et  d'une  famille  dans  tous 
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les  auteurs  qui  ont  adopté  la  méthode 
naturelle  en  botanique. 

CHANFREIN  9  s.  m.  Partie  com- 
prise entre  le  bas  du  front  et  le  mu- 
seau, dans  les  Mammifères.  On  donne 
ce  nom ,  chez  les  oiseaux ,  à  l'ensem- 
ble des  plumes  eflUlées,  en  général 
assez  rudes ,  qui  sont  placées  à  la 
base  du  bec ,  se  dirigent  d'arrière  en 
avant ,  et  couvréUt  les  narines  en  to- 
talité on  seulement  en  partie  (ex. 
Connus  ). 

CHANGEANS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Mutabilia.  Nom  donné  par  Merrem 
à  une  tribu  de  l'ordre  des  reptiles  ba- 
traciens ,  dans  laquelle  il  range  ceux 
de  ces  animaux  qui  subissent  des  mé- 
tamorphoses. 

CHANGEANT 9    adj.,  mutabilis\ 
variabilis ,  versicolor  ,  varians ,  wîm- 
tans;  verànderlich  (ail.);  changeable 
(angl.);  cangiente  (it.).  On  appelle 
étoiles  changeantes  celles  dpnt  l'éclat 
augmente   et   diminue   périodique— 
ment ,  comme  entr'autres  Algol ,  qui 
dans  l'espace  de  2  j.  20  h.  4g'  P&^<^ 
de  la  seconde  à  la  quatrième  gran- 
deur ,  sans  qu'on  puisse  expliquer  ce 
phénomène  d'une  manière  satisfai- 
sante ,  et  couleurs  changeantes,  celles 
dont  la  nuance  varie  suivant  l'angle 
décrit  par  le  rayon   lumineux  qui 
les   produit   (  ex.  Spath  changeant' 
Voyez  Chatoyant).  On  donne  cette 
épithëte  à   diverses  plantes,  soit  à 
cause   des  variétés  de  couleur  que' 
la  culture  a  produites  en  elles  (ex. 
Georgina    variabilis  )  ,   soit    parce 
que  leurs   fleurs  ne  sont  pas  tou- 
jours de  la  même  couleur,  comme 
celles  du  Gladiolus  mulabilis ,  qui , 
brunes  le  matin  ,  changent  de  nuance 
dans  la  journée ,  deviennent  d'un 
bleu  clair  vers  le  soir,  reprennent 
dans  la  nuit  la  couleur  qu'elles  avaient 
le  matin ,  et  reproduisent  journelle- 
ment le  même  phénomène  jusqu'à 
ce  qu'elles  soient  fermées ,  c'est-à- 
dire  jpendant  huit  ou  dix  jours  ;  soit 
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parce  que  leurs  fleurs ,  d^abord  d'une 
couleur ,  en  acquièreat  une  autre  au 
bout  de  quelque  temps ,  comme  cel« 
les  du  Tournefortia  mutabilis ,  qui 
du  blanc  vert  passent  insensiblement 
î  un  noir  trés-foneé^  celles  du  Zapa-» 
nia  mutabilis  qui^  d'abord  écartâtes^ 
Reviennent  rosées ,  celles  du  Ketmia 
muiahilisy  qui  sont  d'abord  blanches. 

Suis  roses  et  ensuite  pourpres ,  celles 
il  Gaura  mutabilis ,  qui ,  du  jaune  y 
i>a8sent  au  rouge ,  celles  du  Cheiran^ 
hus  mutabilis ,  qui  de  jaunes  devien- 
nent purpurines;  soit  enfin  parce 
qu'un  même  pied  porte  des  fleurs  co- 
lorées diversement,  comme  le  Cistus 
mutabilis  j  qui  en  a  de  jaunes  et  de 
rouges.  On  l'applique  également  à  des 
linimaux  dpiit  le  pelage  varie  sui- 
yant  les  saisons ,  comme  le  Lepus 
jfiutabilis,  qui  est  brun  en  été  et  blanc 
eu  hiver ,  ou  dont  le  plumage  est 
glacé ,  comme  celui  du  Connus  va^ 
rianSj  qui  est  noir^  à  reflets  verdâ- 
t;res,  ou  dont  le  plumage  est  très-sujet 
avarier  pour  la  nuance  ,  comme  celui 
4u  Cotcothraustes  mutans. 

GHAnt,  s.  m.  ,  cantus  ;  d^Sh  ; 
Gesang  (ail.)  ;  singing(sing\,)  ;  canto 
(it.).  Sorte  de  modification  de  la  voix 
qui  permet  de  produire  des  sons  va- 
ri4p  et  appréciables  ;  suite  d'inflexions 
de  voix,  agréables  à  l'oreille,  qui  pro- 
cèdent par  des  intervalles  admis  dans 
IfL  musique  et  dans  les  règles  de  la 
modulation. 

GHAJVT£R£LL£  ,  s.  f.  Nom  donné 
à  un  champignon  (  jigaricus  cantha" 
relias  ) ,  parce  qu'on  a  cru  trouver 
quelque  ressemblance  entre  sa  forme 
et  celle  delà  tête  d'un  coq  qui  chante. 
GHANTEtJR,  adj. ,  canorus.  can." 
tans,  musicus;ù$oi.  Epithète  donnée 
à  des  oiseaux  qui  ont  fa  voix  plus  ou 
moins  harmonieuse.  Ex.  Nisus  ca- 
norus  ^  Coccothraustes  canora^  Loxia 
cantons,  Muscicapa  cantatrix,  Spar* 
viiu  musicusyPipra  musica, 

GHANtECAS)  adj.  et  s»  in.  pl.^ 
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Canoriy  Oscincs.  Nom'  donné  par 
Scopoli,  Illiger^  Mej^er  et  Wolf, 
Goldfuss,  Vieillot  et  C.  Bonaparte 
à  un  ordre  ou  à  une  famille,  compre-» 
nant  des  oiseaux  dont  la  plupart  ont 
un  chant  plus  ou  moins  harmonieux. 
GHANTBtSES,  adj.  et  s.  f.  pi.  ^ 
Stridulantes.  Nom  donné  par  Ia- 
treille  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Cicadaires,  dans  laquelle  il  range  les 
espèces  dont  le»  mâles  ont  un  organe 
musical  de  chaque  coté  de  la  base  du 
ventre. 

GHANVBEUX,  adj. ,  cannabinus^ 
Epithète  donnée  à  une  plante  (Daphne 
cannabina  )  avec  l'écorce  de  laquelle 
les  Cochinchinois  font  du  papier,  à 
une  autre  (  Althœa  cannabina)  ^  dont 
la  tige  fournit  de  la  filasse  dans  cer- 
taines contrées ,  et  à  une  autre  encore 
(  Datisca  cannabina  )  qui  a  des  rap« 
ports  extérieurs  avec  le  chanvre. 

CHAODmÉES^  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Cliàodineœ.  Nom  donné  par  nei— 
cheinbach  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Nostochinées,  et  par  Pries  à  une 
famille  de  la  classe  des  Algues. 

GHAOTIQUE,  adj  cet  « ,  chaoticus 
(/ao;,  chaos).  Quelques  écrivains 
modernes  se  sont  servis  du  mot  élé^ 
mens  chaotiques^  pour  exprimer  les 
rudimens  hypothétiques  de  l'état  pré- 
sent de  la  matière. 

CHAPEAU,  s.  m.,  pileus ;  irtXoc, 
7riX>}fAa.  Partie  d'un  filon  qui  s'appro- 
che de  la  surface  du  sol.  — Les  bota^ 
nistes  donnent  ce  nom ,  dans  les 
champignons  gjmnocarpiens  {Hui  , 
ail.  ;  cappella ,  pileo^  it.  ) ,  au  péri- 
dion  Ou  réceptacle  des  corps  repro- 
ducteurs, quand  il  termine  le  stipe 
sous  la  forme  d'un  disque,  d'une 
calotte  ou  d'un  renflement  quelcoa*^ 
que.  -—  Illiger  l'applique  à  la  partie 
supérieure  du  crâne  des  oiseaux,  de- 
puis la  racine  du  bec  jusqu'à  la 
nuque. 

GHAPERON  9  s.  m.  ,  cfypeus.  Ce 
nom;  d'une  siguification  très-variée, 
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est  <](ybiié  :  dans  les  poissons ,  h  tiii 
corps  plane ,  marginé,  garni  de  laihe^ 
parallèles  et  pectinées ,  qai  se  trouvé 
sur  la  tête  des  Etheneis;  dans  \ei 
crustacés  décapodes ,  à    l'intervalle 
qui  sépare  les  yeux ,  ^uand  le  bord 
externe  de  là  tête  ne  se  prolongé 
point  en  rostre;   dans  lés  insectes, 
d'après  Latreille,  à  la  partie  la  plus 
avancée  du   front  des  coléoptères  , 
celle  qui  louche  immédiatement  à  là 
bouche  on  à  la  lèvre  supérieure  ;  d'a- 
près Fabricîus ,  au  labre  bu  à  la  lèvre 
supérieure  des  orthoptères,  névroptè- 
reset  hyménoptères;  suivant Straus, 
à  l'une  des  six  pièces  du  crâne ,  qui 
est  placée  au  devant  de  l'épîcrané, 
avec  lequel  elle  se  soude  et  dont 
elle  fait  la  continuation  ,  et  qui  à  été 
ainsi  appelée  parce  que ,  dans  beau- 
coup d'insectes,   elle  est  très-con- 
sidérable ,  et  s'avance  sur  les  parties 
de  la  bouche  j  qu'elle  recouvre  en 
entier. 

CHAPERONNÉ,  adj.,  pileàtus.  Le 
Pipra  pUeata  est  ainsi  appelé  parce 
que  les  plumes  noires  qui  garnissent 
sa  tête  se  relèvent  en  une  sorte  dé 
ciiaperon. 

GHARACÉES9  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Characéœ,  Nom  donné  parSprengel 
à  une  section  de  la  famille  des  Hy- 
drophytes ,  par  Agardh  à  une  fa- 
mille de  l'ordre  des  Confervoïdées  > 
ayant  pour  type  le  genre  Chara ,  et 

?[ue  L.-C.  Richard  a  érigée  en  une 
amille,  admise  par  Kunth  et  Bart- 
ling. 

GAARAGIIVS9  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
ChitracinL  Nom  donné  par  Latreille 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Salnlo- 
irides ,  quia  pour  type  le  genre  Cha^ 
tacinus. 

GHAHADRIADÉS  ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Charadriadeœ.  Nom  donné  par 
Vigors  à  une  famille  de  l'ordre  des 
oiseaux  Ëchassiers  ,  ayant  le  genre 
Chàradrius  pour  type. 

GHABADRIÉS^adj.,  ÛUWaim. 
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Nom  donné  par  Lesson  à  une  fhmilié 
du  sous-ordre  des  vrais  Ëchassiers  ^ 
qui  a  pour  type  le  genre  CharO' 
arius. 

GHARANS0NITES5  s.  m.  pi.  , 
CurcuUonites^  Lamarck  et  Latreille 
désignent  sous  ce  nooi  une  faiiiillé 
ou  une  tribu  de  l^ordre  des  Coléo- 
ptères, qui  a  pour  type  le  genre  Chùi^ 
ranson, 

CHARBONNÉ,  adj.,  carhonarius  j 
qui  est  de  couleur  noire ,  ou  marqué 
de  noir.  Ex.  Cerohatus  carbonarius , 
Andrena  carbonaria, 

GHARDONIN  9  s.  m. ,  chardoninum. 
Morin  a  désigné  sous  ce  nom  un  pria-  ' 
cipe  amer  particulier^  qu'il  a  trouvé 
dans  le  chardon  bénit. 

CHARÉES,  adj.  et  s.  f.  pl. ,  Cha^ 
reœ.  Nom  donné  par  Bartting  à  uhe 
famille  dé  plantes ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Chara, 

GHARIANTHÉES  ,  adj.  et  s.  f*  pLy 
Chariantheœ.  Nom  donné  par  Can* 
dolle  à  une  section  de  la  famille  de» 
Mélastomacées ,  ayant  pour  type  le 
genre  Chariantkus, 

CHARNIÈRE  ,  s.  f . ,  cardo  ;  Ânget^ 
Schloss  (ail.)  ;  Ai/i^e(angl.);  cer niera 
(it.).  Les  zoologistes  appellent  ainsi  la 
partie  du  bord  supérieur  d'une  éo- 
quille  bivalve  qui  est  modifiée  diver^ 
sèment  pour  assurer  plus  de  solidité  à 
l'articulation  des  valves ,  en  leur  per« 
mettant  de  se  pénétrer  réciproque-^ 
ment. 

GHARNt)  9  adj . ,  carnosus;Jleischig 
(ail.);  Jleshjr  (angl.)  ;  carnoso  (it.)* 
Se  dit  en  botanique  d'un  fruit  dont 
le  sarcocarpe  est  mou  ou  d'une  con- 
sistance pulpeuse  9  ou  de  tout  autre 
organe  qui  est  formé  en  grande  partie 
d'un  tissu  cellulaire  succulent ,  comme 
Varille  du  Myristica^  Vaxe  du  Bro^ 
melia  Ananas  ,  les  cotylédons  du 
Fabay  la  noix àfiJuglans ^\t^ feuilles 
dii  Pteroneurum  carnosum  et  du  Ci" 
neraria  carnosa^  le  placentaire  du 
Suxifiâga  grànUlalay  le  spadix  du 
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CaUa  palustris ,  le  péricarpe  dq  la 
pomme ,  le  stigmate  du  Lilium  can-^ 
didujriy  la  racine  de  la  brjonc ,  le  pé" 
risperme  du  ricin  ,  la  plante  tout 
entière  du  Tuber  cibarium. 

CHASMATOPHYTE ,  s.  m.,  chas- 
matophytum  (;^à(7|xa,  hiatus,  çuxov, 
plante). Nom  donné  par  Nçcker  aux 
plantes  didjnames  dont  la  fleur  ir- 
régulîère  représente  une  sorte  de 
gueule. 

CHASSEUSES,  adj.  et  s.  f.pl.,  ^e- 
Tio/on^.  Lisler  donnait  cette  épitbète 
aux  araignées  qui  ne  filent  pas  de 
toiles  pour  attraper  leur  proie ,  et  qui 
la  prcnnejit  à  la  course. 

CHATAIGNE,  s.  f.  Espèce  de  corne 
placée  au  côté  interne  de  la  partie 
inférieure  de  l'ayant-bras  du  cheval. 
H  j  en  a  souvent  une  aussi  à  la  partie 
interne  et  supérieure  de  chaque  ca- 
non ,  en  arrière ,  au  dessus  du  jarret. 

CHATAIN,  adj. ,  castane.usj.kas" 
tanienbraun  (ail.)  ;  qui  a  la  couleur 
d'une  châtaigne  ou  d'un  marron,  le 
brun  plus  ou  moins  foncé ,  le  roux 
plus  ou  moins  vif.  Ex.  Molossus  cas" 
taneus,  Emys  castanea^  Anisotoma 
castaneum, 

CHATON 9  s.  m. ^  amentum,catu- 
lus  y  iulus;  Kàtzchen  (ail.);  amento , 
gattino  y  gatio  (it.).  Candolle  appelle 
ainsi  un  mode  d'inflorescence  indéfi- 
nie ,  dans  laquelle  les  fleurs  naissent 
à  l'aisselle  de  feuilles  sessiles  ou  lé- 
gèrement pédicellées ,  et  où ,  après  la 
floraison  ,  s'il  s'agit  de  fleurs  mâles , 
après  la  fructification ,  s'il  est  ques- 
tion de  femelles ,  l'axe  se  dessèche  et 
86  désarticule  à  sa  base.  Le  chaton 
est  ainsi  appelé  à  cause  de  sa  ressem- 
blance grossière  avec  la  queue  d'un 
chat. 

CHATOYANT,  adj.  ,  ^ersicolor; 
schiUernd,  schimmernd  (v\\.).  Se  dit, 
en  minéralogie ,  d'une  pierre  demi- 
transparente  qui  a  des  reflets  variés 
et  bri  llans ,  sui  van  t  l'aspect  sous  lequel 
*••  la  voit  (ex.  Quarz  chatoyant) ^  Le 
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Coluher  versicolor  est  ainsi  appelé  à 
cause  de  ses  écailles  chatoyantes  ;  la 
Musca  varicolor ,  parce  que  son  cor- 
selet est  d'un  gris  perlé. 

CHATOYEMENT  ,  s.  m.  Accident 
de  lumière  qui  consiste  en  des  reflets 
blanchâtres,  satinés,  soyeux  ou  na- 
crés ,  qui  semblent  flotter  et  se  jouer 
dans  l'intérieur  d'un  cristal,  à  mesure 
qu'on  change  de  position.  Ce  mot  fait 
allusion  aux  yeux  du  chat  ^  qui  bril- 
lent tians  l'obscurité. 

CHAUME,  s.  m.,  culmus ; Halm 
(ail.);  haum  (angl.)  ;  culmo ,  canna, 
sloppia  (\iJ).  Les  botanistes  donnent 
ce  nom  à  une  tige  cylindrique ,  gar- 
nie, d'espace  en  espace,  de  nœuds 
compactes,  de  chacun  desquels  naît 
une  feuille  dont  le  pétiole  furme  une 
gaine  (ex.  Graminées). 

CHAUVE,  adj. ,  cal^us ,  muticus; 
kahl  (ail.)  ;  bald  (angl.)  ;  cali^o  (it.). 
Se  dit,  en  botanique,  d'une  graine 
qui  est  dépourvue  de  chevelure  (ex. 
F^inca) ,  d'une  cypsèle  qui  ne  porte  à 
son  sommet  ni  aigrette ,  ni  arête  ,  ni 
paillettes  (ex.  Lampsana  communis)\ 
en  zoologie  j  d'un  oiseau  qui  a  la  tête 
dégarnie  de  plumes  (ex.  Tantalus 
calf^us ,  Columba  calva) ,  d'un  pois- 
son qui  est  couvert  de  pièces  osseuses 
dures,  comme  écorchées  (ex,  u4mia 
câlina).  Le  Lichen  calt^us  est  ainsi 
appelé  parce  qu'il  -forme  une  croûte 
lisse,  et  que  ses  tubercules  sont  lui- 
sans. 

GHËILANTHE,  adj.  ,  cheilanthus 
(  x^Vkoi  ,  lèvre ,  avOo; ,  fleur.  ) .  Le 
Delphinium  cheilanthum  a  deux  pé- 
tales infléchis  sur  eux-mêmes ,  et  qui 
semblent  se  border. 

CHÉIRANTHEES ,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Cheirantheœ,  Nom  donné  par  Salis- 
bury  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Crucifères ,  ayant  pour  type  le  genre 
Cheiranthus. 

CHÉIROPTÈRES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Cheiroptera  (x^^P?  main,  Trrspov, 
aile).  Nom  donné  par  Blumeubacb  , 
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Cuvîer,  Illiger,  Dumérll,  Tlede- 
mann  9  Goldfuss,  Blainyille ,  La  treille, 
Eanzani ,  Ficinus  et  Garus  à  une  fa- 
mille de  la  classe  des  Mammifères, 
comprenant  ceux  qui  ont  les  doigts 
des  mains  fort  alongés  et  réunîâ  par 
une  membrane ,  de  manière  à  consti- 
tuer des  ailes  propres  au  vol. 

GHÉLICÉRÉ,  subst.  f. ,  chelicera 
(X"^^ ,  pince ,  xipaç ,  corne).  La  treille 
appelle  ainsi,  dans  les  arachnides, 
deux  pièces  de  la  tête ,  représentant 
les  antennes  intermédiaires  des  Crus- 
tacés décapodes ,  souvent  conBgurées 
en  pinces ,  quelquefois  aussi  laminées 
et  faisant  partie  d'un  suçoir ,  qui  coo- 
pèrent toujours  directement  à  la 
manducation. 

CHÉLIGORNE,  adj. ,  chelicornis 
(;^>}W,  pince,  cornu,  corne).  Un 
insecte  {Galeodes  chelicornis)  est 
ainsi  appelé ,  parce  que  les  pinces  qui 
terminent  ses  mandibules  sont  gar- 
nies de  soies. 

CHÉLIDINES ,  adj .  et  s.  m.  pi., 
Chelidina,  Nom  donné  par  Th.  Bell 
à  une  section  de  la  famille  des  Emy- 
dides,  qui  a  pour  type  le  genre 
Chelys,  # 

CHÉLIDONIENS,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Chelidones  (;^e>t^wv,  hirondelle). 
Nom  donné  par  Ranzanî  à  une  fa- 
mille de  l'ordre  des  Passereaux ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Hirondelle. 

GHÉLIDONIN£,s.  f.  ,chelidonina. 
Maier  appelle  ainsi  le  principe  nar- 
cotique du  CheUdonium  majus ,  que 
d'autres  chimistes  présument  n'être 
que  le  véhicule  de  la  substance  vola- 
tile à  laquelle  cette  plante  doit  âes 
propriétés  narcotiques. 

GHÉLIDONS,  adj.  et  s.  m.  pL, 
Chelidones  (  ;^gXt^&)v  ,  hirondelle  ). 
Nom  donné  par  Vieillot ,  Temminck, 
Meyer  et  Wolf,  C.  Bonaparte  et 
Lesson  à  une  famille  ou  tribu  de 
Tordre  des  Passereaux,  ayant  pour 
type  le  genre  Hirondelle. 

CKÉUFÉItE,  adjcct. ,  cheliferus; 
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scheereniragend  (ail.)  (x'^\i ,  pince , 
feroj  porter).  Kirby  applique  cette 
épilhète  à  la  queue  des  insectes ,  quand 
elle  est  terminée  par  une  pince  ou 
tenaille,  comme  dans  les  mâles  du 
genre  Panorpa, 

GHÉLIFOBME,  Sii].  y  cheli/ormis 
(Xïî^i,  pince,  forma,  fori^e).  Les 
palpes  des  insectes  reçoivent  cette  épi- 
thëte ,  lorsque  leur  dernier  article  est 
divisé  en  deux  pièces ,  dont  l'une  se 
meut  sur  l'autre ,  de  manière  à  pro- 
duire une  pince.  Ex.  Scorpion. 

GHÉLONIADÉS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Cheloniadœ.  Nom  donné  par  T.  Çell 
et  par  J.-E.  Gray  à  une  famille  de 
l'ordre  des  Reptiles  chéloniens,.  qui 
a  pour  type  le  genre  Chelonia. 

GHÉLONIDES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Chelonidœ.  Nom  donné  par  Gray  à 
une  famille  de  Reptiles  chéloniens , 
quia  pour  type  le  genre  Chelonia., 

GHÉLONIENS9  adj.  et  s.  m.  pL , 
Chelonii,  Testudinata,  Nom  donné 
par  Brongniart ,  Cuvier ,  Goldfuss, 
Blain ville,  Duméril,  Latreille,  Rit- 
gen,  Eichwald,  Ficinus  et  Carus  à 
un  ordre  de  la  classe  des  Reptiles , 
comprenant  toutes  les  tortues. 

GHÉLONOGRAPHE  ,  s.  m. ,  chelo- 
nographus  (xeXwvïj,  tortue,  7paf6>, 
écrire).  Naturaliste  qui  s'occupe  spé- 
cialement des  tortues. 

GHÉLONOGRAPHIE,  s.  (.jchelo- 
nog raphia.  Description  ou  traité  des 
tortues. 

GHÉLOPODES,  adj.  et  s.  m.  pli, 
{yC^y^t  griffe,  ttoûç,  pied).  Goldfuss, 
Ficinus  et  Garus  désignent  sous  ce 
nom  un  ordre  de  Mammifères,  com- 
prenant ceux  qui  ont  les  doigts  armés 
d'ongles  crochus ,  et  répondant  aux 
carnassiers  de  Cuvier. 

GHÉLIDOÏDES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Chelydoidea,  Nom  donné  par  P. -F. 
Fîtzinger  à  une  famille  de  Reptiles , 
qui  a  pour  type  le  genre  Chelys. 

GHEMISE.  /^o^cz  Induvie. 

GGDÊNANTHOPBORES,  adj.  et  S. 
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f,  pi.  Chemnthophorœ  (  j^atvw ,  bâil- 
ler, âvOoç  ,  fleur  ,  f/po),  porter).  Nom 
donné  par  Lagasca  à  un  groupe  de 
Sjnantfaérées ,  le  même  que  celui  qui 
%  étéappelé  labiati Bores  par  Candolle, 
comprenant  celles  de  ces  plantes  dont 
)a  coroll.e  est  divisée  en  deux  lèvres. 

CHENES  9  6.  m.  pi.,  Chênes  {yh^ ^ 
joîe).  Nom  donné  par  J.-A.  Ritgen 
à  une  famille  d*Oiseaux  y  qui  a  pour 
tjpe  le  genre  Oie. 

CHENILLE  9  s.  f. ,  Eruca  ';  /défATri]; 
Raupe (alL);  calerpillar  (angl.);  bru- 
cçj  ruca{iX.  )•  Larve  des  insectes  Lé- 
pidoptères. 

CHÉNOCOLYMBES,  s.  m.  pi  m 
Ckenocoljrmbi  (;ç«v ,  oie  ,  xo^vpt^cÇ) 
plongeon).  Nom  donné  par  J.-Â. 
Aitgen  à  une  famille  d'oiseaux  c(Hn- 
prenant  le  genre  Alca, 

GHlÉNOPODéESy  adj.  et  s.  f.  pi. , 
•Chenopodeœ,  Nom  donné   par  Jus- 
sieu  à  une  famille  de  plantes,  qui  a 
pour  type  le  genre  Cheriopodium. 

CHÉNOPODlÉ£S,adj.  et  s.  f.  pi., 
Chenopodieœ,  Nom  donné  par  C.-A. 
Meyer  à  une  tribu  des  Chénopodées , 
celle  qui  renferme  le  genre  Cheno^ 
podium, 

GHÉROPHYLLÉES ,  adj .  et  s.  f  •  pi . , 
Chœrophflleœ,  Nom  donné ,  par  A. 
Richard  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Ombellifères,  qui  a  pour  type  le  genre 
Chcerophyllum. 

GHERSOCHÉLONES9  s.  m.  pi. , 
Chersochelones  (;^sp(7aïoç,    terrestre, 

Ïc>.(k>vY],   tortue).    Nom    donné   par 
.-A.Ritgen  à  une  famille  de  Repti- 
les 9  comprenant  les  tortues  qui  vivent 

sur  terre. 

CHERSODOLOPES9  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Chersodolopes  (  ;fep<7atoç ,  ter- 
restre ,  ^oW ,  perfidie  ) .  Nom  donné 
par  J.-A.  Ritgcn  à  une  famille  de 
neptiles  ophidiens,  comprenant  les 
serpens  venimeux  qui  vivent  sur 
terre. 

CHERSOHYDROCHÉLONES,  ad}. 

et  s.   m.    pL ,  chersohydrochdones 
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(  ;(c^«toç  y  terrestre ,  vî^y ,  eau ,  x*" 
yiiyrny  tortue). Nom  donné  par  J.-A. 
Rttgen  à  une  famille  de  Reptiles,  qui 
comprend  'es  tortues  d'eau  douce. 

CHERSONÈSE  9  s.  f.,  chersonesis ; 
yipvQVYivoç  (  x*PP^°5  9  terre ,  v^^oç , 
île).  Synonyme  peu  usité  de  pénin- 
sule ou  presqu'île. 

CHERSOPHOLIDOPHIBES  9  ad  jec. 

et  s.  m.  pi.  (  x^P^^^c  9  terrestre, 
f  oVt( ,  écaille  ,  07 (ç ,  serpent  ).  Nom 
donné  par  J.-A.  Ritgen  à  une  fa- 
mille de  Serpens,  comprenant  ceux 
qui  ont  le  corps  couvert  d'éciiiUes 
et  .qui  vivent  sur  terre. 

CHÈTE  9  s.  m. ,  chetum  (y«TiQ , 
soie).  Nom  donné  par  Robineau^ 
Desvoîdy  à  une  pièce  triarticulée  de 
l'antenne    de  certains   My^daires  , 

3ue  les  entomologistes  dés>ignent  oiv- 
inairement  sous  celui  de  soie  çv^fileL 
C0ÉTOCÈR]SS9  adj.  et  s.  m.  pL  , 
Chelocera  (x^'iy  chevelure,  xspag, 
corne).  Nom  donné  par  Duméril 
à  une  famille  de  l'ordre  des  insectes 
Diptères,  comprenant  ceux  qui  pat 
un  poil  isolé  sur  le  côté  de  chaque 
antenne. 

CHÉT0D0Nm|S9  adj.  et  «.  m. 
pi. ,  Chœtodoniaes»  Nom  donné  par 
Blainville  à  une  famille  de  l'ordre 
des  Poissons  thoraciques,  quia  pour 
type  le  genre  Chœtodon.f^ojrez  CvLMr 

TODONTES. 

GHÉTOLOXES9  adj.  et  8«  ni.  pi 
(xatTïî,  soie,  >oÇôç ,  latéral  ).  Nom 
donné  par  Duméril  à  une  famille  dç 
l'ordre  des  insectes  Diptères ,  com- 
prenant ceux  dont  les  antennes  por- 
tent un  poil  isolé  latéral.  Voyez  La<^ 

TERTSETES. 

CHÉTOPODES9  adj.  et  s.  m.  pi., 
Chetopoda  (x^t*"!»  chevelure,  irovç, 
pied).  Nom  donné  par  Blainville 
à  une  classed'Ëntomozoaires  ,  com- 
prenant ceux  qui  ont  le  corps  garni 
d'appendices  non  articulés. 

CHEVAUCHANT,  adj  ^ ,  equitans.  Se 
dit ,  en  botanique  ^  defewifçsfiojits 
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en  gouttière  9  qui  s'emboîtent  réci- 
proquement les  unes  dans  les  autres. 

CHEVELU 9  s.  m.,  eapillitium.  En<» 
•emble  des  fibrilles  [fibriUœ,  Gandol- 
le  f  ratUculœ  ,  Smith  )  qui  garnis- 
sent les  dernières  ramifications  des 
i«cioes  très-diyisées. 

CBEVELV^  adj.  ^capiUamenlosuSj 
eomatus ,  erùuius  ,  comosus ,  juba^ 
tus;  schopfig,  schopfartig  (ail.); 
eapeUuto  (  it.  ) .  Ce  mot  est  employé: 
I®  en  botanique^  où  l'on  appelle 
racine  chét^elue ,  celle  qui  est  garnie 
de  ramifi^tious  capillaires  nombreu* 
ses  (  ex.  Èrica  ) ,  et  graine  chevelue , 
celle  qui  porte  une  toufie  de  poils,  la- 
quelle est,  dans  quelques  espèces , 
un  appendice  particulier  de  la  tunî- 

3ue  séminale  (ex.  Tamarix)^  dans 
'autres,  le  produit  du  funicule  des* 
séché  et  divisé  en  une  multitude  de 
filamens  déliés  (  ex.  Asclepias)^  On 
donne  cette  épithète  h  des  plantes  qui 
ont  leurs  feuilles  divisées  en  segmens 
capillaires  (  ex.  Euryops  comosus , 
Daucus  crlnitus  yuélhamantacrinita, 
Sisoncrinitum),  leurs  bractées  ciliées 
(ex.  Justicia  crinita)  ,  leurs  pétioles 
hérissés  de  poils  (ex.  Trichocladiis  cri" 
mita)j  les  écailles  des  cupules  de  leurs 
fruits  garnies  de  longs  filets  ,  leurs 
feuilles  couvertes  de  longs  poils  (  ex. 
Grimmia  crinita) .  Le  Hyacinthus  co^ 
mosus  doit  ce  nom  à  ce  que  les  pédi- 
cules colorés  et  très-alongés  de  ses 
fleurs  supérieures,  qui  sont  stériles, 
forment  une  espèce  de  houppe  ou  de 
couronne  au  sommet  de  la  grappe, 
et  VUraria  crinita  y  à  ce  que  l'ensem- 
ble de  SCS  fleurs  ,  par  la  réunion  des 
poils  qui  les  garnissent  et  des  minces 
pédicules  qui  les  supportent,  ofire  l'i- 
mage d'une  sorte  de  crinière  touffue. 
2^  £n  zoologie.  Le  Papio  eomatus 
a  deux  touffes  de  longs  poils  qui  lui 
descendent  de  l'occiput.  Le  Cjrp- 
selus  eomatus  a  les  cotés  de  la  tête 
garnis  de  longues  plumes  étroites, 
qui  se  rabattent  en  houppe  sur  la 
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nuque.  Vdnas  jubata  a  de  longues 
plumes  effilés  ,  qui  naissent  sur  sa 
nuque  ,  et  lui  ombragent  une  partie 
du  col .  Le  Pyrrhoçorax  crinitus  porte 
une  large  huppe  composée  de  plumes 
molles  et  déliées.  Le  Picus  viltosus 
a  une  bande  de  plumes  effilées  et  plus 
longues  le  long  du  milieu  du  dos.  Le 
Buceros  juhatus  a  les  plumes  de  la 
tête  et  du  dessus  du  col  hérissées  en 
forme  de  crinière.  UAnisonYX  crim- 
tum  a  le  corps  hérissé  de  poils. 

CHEVELURE ,  s.  f. ,  eoma;  xolIth  ; 
chioma ,  ciujffb  (  it.  ).  Les  botanistes 
donnent  ce  nom  à  de  longs  poils 
mous ,  qui  sont  situés  à  la  base  des 
organes,  principalement  des  semen- 
ces; h  des  amas  de  bractées  serrées 
au  dessus  des  fleurs,  et  contenant 
des  fleurs  qui  avortent ,  ou  n*en  (^t 
tenant  pas  du  tout.   Voyez  ComaW 

CHEVET 9  s.  m.  Les  mineurs  ap- 
pellent ainsi  la  face  inférieure  d'un 
filon. 

CHEVILLE 9  adj.,  clavosus ;t!pX  a 
la  forme  d'un  clou.  Ex.  Ceriitùum 
clat^us  ,  Cerithium  clat^osum ,  Ceri' 
thium  clai^atulum. 

CHEVILLURE  ^  s.  f.  On  donne  ce 
nom  à  tous  les  andouillers  du  bois  du 
cerf  qui  sont  situés  au  dessus  du 
second. 

CHEYLÉTIDES  ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Cheyletidœ,  Nom  donné  par  Leach  à 
une  famille  de  la  classe  des  Arachni- 
des ,  qui  a  pour  type  le  genre  Chey^ 
letus, 

ÇHIGORACÉ  ,  adj. ,  cichoraeeus. 
Se  dit  d'un  coquille  uni  valve ,  dont 
le  bord  gauche  offre  une  dilatation 
divisée  en  plusieurs  pointes  de  foime 
diverse.  Ex.  plusieurs  Murex, 

CHICORACÉES^adj.  et  s.  f.  pi., 
Cichoraceœ ,  Lastescentes.^  om  don- 
né par  Césaljfin  et  Vaillant  à  une 
famille  de  plantes ,  ajant  pour  type  Iç 
genre  Cichorium  ,  que  D.  Don  a  ré;^ 
tablie  ,  mais  dont  Jussieu ,  L.-C. 
Richard ,  Lagasca ,  CandoUe ,  Kunth 
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el  Lessîng  font  seulement  un  groupe, 
une  section  ou  une  tribu  de  celle  des 
Sjnanthérées.   . 

CHIFFONNE,  adj .  On  appelle  bran- 
ches chiffonnes,  en  agriculture  ,  cel- 
les qui  sont  grêles ,  mal  constituées , 
et  qui  nuisent  à  l'arbre.  . 

CHIFFONNÉ  ,  adj. ,  corrugatus  , 
contortuplicatus  ,  plicatwus  ;  zusam* 
mengerunzelt{^\,)\{!^\  est  ployé  sans 
aucun  ordre,  comme  les  pétales  du 
Punicaj  avant  leur  épanouissement. 
On  dit  Vestwation  chiffonnée ,  lors- 
que les  pièces  florales  sont  plissées  ir- 
régulièrement ,  comme  dans  la  co- 
rolle des  pavots  ;  et  les  cotylédons 
chiffonnés ,  lorsqu'ils  sont  repliés  en 
dîiferens  sens ,  à  l'instar  d'une  étoffe 
froissée ,  comme  ceux  du  Combretum 

CHIGNON  9  S.  m. ,  cer^ix  ;  farau- 
jfcvtov.  C'est,  dans  les  mammifères  et 
les  oiseaux,  la  portion  du  col  comprise 
entre  la  nuque  et  le  commencement 
du  dos. 

CHILIANTHE  ,  adj.  ,  chilianthus 
(/iXtot,  mille,  à:9oç,  fleur).  Se  dit 
d'une  plante  qui  est  couverte  de 
fleurs  innombrables.  Ex.  Entada 
chiliantha. 

GHILOGLOSSES,  adj.  ets.  m.  pi., 
Chiloglossa  (  -/iù^^^ ,  lèvres  ,7^w(7(ra , 
langue  j.  La  treille  donne  également 
ce  nom  aux  Chilognathes  (  itoyez  ce 
inot  ) ,  à  cause  de  leur  langue  ,  qui 
forme  une  grande  lèvre  inférieure 
crustacée. 

CHILOGNATHES,  adj.  ets.  m.  pi., 
Chilognatha  (  x«^^o; ,  lèvre ,  Yviôoç , 
mâchoire  ) .  Nom  donné  par  Latreille , 
Leachet  Straus  à  un  ordre  de  la  classe 
des  Myriapodes ,  par  Eichwald  à  une 
famille  de  l'ordre  des  Crustacés  my- 
riapodes, comprenant*  ceux  qui  ont 
une  bouche  composée  de  deuxmandi- 
J^ules  et  d'une  langue  formant  une 
grande  lèvre  inférieure. 

CHILOGNATHIFOR]IIE,adj.,  chi- 
lognaihiformis,  Epithète  donnée  par 
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Macleay  et  Kirby  aux  larves  de  coléo- 
ptères qui  sont  herbivores,  subcylin- 
driques ,  alongées  ,  et  comparables 
pour  la  forme  à  des  jules.  Ex.  Lu' 
canus, 

CHILOME  ,  s.  m. ,  chiloma;  Maul 
(  ail.).  Illiger  a  nommé  ainsi  le  muffte 
des  mammifères,  c'est-à-dire  l'extré- 
mité labiale  du  nez',  prise  collective- 
ment avec  la  lèvre,  quand  elle  est 
tuméfiée  et  humide. 

CHILOPODES9  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Chilopoda  (xsûoç,  lèvre,  ttoûç  ,  pied). 
I^om  donné  par  Latreille  à  un  ordre 
de  la  classe  des  Myriapodes ,  compre- 
nant ceux  qui  ont  une  lèvre  formée 
par  une  paire  de  pattes. 

CHILOPODIFORME,  adj.  ,  chUo- 
podiformis,  Macleay  et  Kirby  don- 
nent cette  epithète  aux  larves  de  co- 
léoptères qui  sont  subhexapodes  , 
avec  le  corps  alongé  ,  déprimé ,  li- 
néaire ,  et  qui  ressemblent  un  peu  à 
des  Scolopendres.  Ex.  Carabus. 

CHIMIE  9  s.  f . ,  ckenua  ,  chymia  , 
chymica ,  spagyria ,  ars  spagyrica; 
Mischkunde, Scheidekunst  (ail.); cA«- 
mistry  (angl.)  ;  chimica  (it.)  (x^f*oç  ,. 
suc ,  ou  y(jj(ù  y  fondre  ).  Science  qui 
recherche  les  principes  constituans 
des  corps,  examine  les  propriétés  par« 
ticulières  de  chacun  des  élémens  qui 
les  composent  ,  indique  toutes  les 
combinaisons  qu'ils  peuvent  contrac« 
ter  les  uns  avec  les  autres ,  fait  con- 
naître toutes  les  formes  sous  les- 
quelles ces  combinaisons  peuvent  se 
manifester,  et  détermine  les  lois  sui- 
vant lesquelles  les  molécules  élémen- 
taires de  tous  les  corps  agissent  les 
unes  sur  les  autres ,  à  des  distances 
peu  considérables. 

CHIMIQUE,  adj.,  chemicus.  Les 
propriétés  chimiques  des  corps  sont 
toutes  celles  qui  dépendent  d'une  ac- 
tion que  ces  corps  n'exercent  qu'au 
contact  apparent,  et  qui  appartien- 
nent aux  parcelles   les'  plus  ténues 
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dans  lesquelles  nous  pouvons  les  sup« 
poser  réduits* 

C^IMISIIIE  9  s.  m.  y  chemismus. 
Ensemble  de  tout  ce  qui,  dans  les 
phénomènes  naturels ,  est  explicable 
par  des  cbangemens  de  composition 
d'après  les  lois  que  la  chimie  a  dé- 
couvertes. 

GHIMOMÉTRIE  ,  s.  f.,  chemome^ 
tria;  chemische  Messkunst  (ail.). 
Sjnonymé  inusité  de  stœchiométrie, 
y'oytz  ce  mot. 

CHINOIDINE  ,  s.  f. ,  chimidina. 
Sertuerner  appelle  ainsi  un  nouvel 
alcaloïde ,  qu'il  annonce  exister  dans 
les  quinquina  jaune  et  rouge^  et  qui, 
survant  Henry  et  Delondre  ,  est  un 
mélange  de  cinchonine  et  de  quinine 
avec  une  matière  particulière  difficile 
à  isoler. 

GHIRAGRE,  adj. ,  chiragrus  (xtf/>, 
main  ,  â!7pa,  prise  ).  Ëpilhète  donnée 
à  un  crustacé  {Lissa  chiragra)  dont 
les  pieds  sont  noduleux  ;  à  une 
coquille  {Pterocera  chiragra)  dont 
les  digitations  sont  renflées  de  dis- 
tance en  distance;  à  des  insectes  {Me^ 
rodon  chiragra,  Cordylura  poda^ 
gricaj  Calobata  arthritica)  dont  les 
cuisses  postérieures  sont  renflées. 

GHIRODYSMOLGES ,  s.  m.  pi.  , 
(;(ctpy  main,  fAo^Yo; ,  salamandre). 
I^ôm  donné  par  J.-A.  Ritgen  h  une 
famille  de  la  classe  des  reptiles,  ren- 
fermant les  Batraciens  qui  n'ont  que 
des  membres  antérieurs. 

CHIROPOTE9  adj.  ,  chiropotes 
(  j^tip ,  main ,  nôrriç ,  buveur).  Le  Pi- 
thecia chiropotes  est  sdns\  appelé  parce 
qu'il  a  l'habitude  de  boire  dans  le 
creux  de  sa  main. 

CHIROPTÉRE  ;  adj, ,  chiropierus 
(}^ctp,  main,  Trrspov  ,  aile).  Illiger 
donne  cette  cpithète  aux  pieds  des 
mammifères,  quand  ils  sont  confor^ 
mes  en  manière  d'ailes,  comme  ceux 
de  devant  des  chauve -souris. 

GHIRORNITHES  ,  s.  m.  pi. ,  Chir^ 
ornithes  (;^cîp  ^  main,  opvc^i  oiseau). 
I. 
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Nom  donné  par  J.-A.  Ritgen  k  un 
ordre  de  la  classe  des  oiseaux ,  com- 
prenant ceux  qui  se- servent  de  leurs 
pieds  comme  de  mains  ,  pour  grim- 
per ou  saisir  leur  nourriture. 

CHISMORRANGHES  ^adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Chismoùranchiata  (j^iffuoi^  Sente f 
ipiyX^  »  branchies).  Nom  donilé  par 
jilainvilie  à  un  ordre  de  la  classe  dtst 
Paracépbalophores,  comprenant  ceux 
de  ces  animaux  qui  ont  les  branchies 
dans  une  cavité  communiquant  au 
dehors  par  une  large  fente. 

GHISMOPNÉS 9  adj.  et  s.  m.  pi., 
Chismopneœ  (  yi9\ai ,  fente ,  frW«#y 
respirer].  Nom  donné  par  Duméril 
à  un  ordre  de  poissons  cartilagineux^ 
comprenant  ceux  dont  les  branchies  ^ 
sans  opercules,  sont  couvertes  par 
une  membrane  percée  d'une  fente  de 
chaque  côlé  du  cou. 

GHITINE  9  s.  f. ,  chitina  (ymv , 

Î pourpoint).  Nom  donné  par  Odier  à 
a  croûte  dure  qui  forme  le  tégument 
extérieur  des  insectes  et  en  particu- 
lier les  éljtres  des  coléoptères» 

CHLAHYDOBLASTES  ^  adj.  ets.f. 
pi.,  Chlamydoblasieœ  (  yWvç ,  tnr-> 
tout,  ^Xaarôc,  rejeton  ).Bartling dé- 
signe sous  ce  nom  un  groupé  de 
l'ordre  des  plantes  dicotylédonées  ^ 
comprenant  celles  qui  ont  leur  em- 
bryon renferme  dans  un  sac  j^opre. 

GHLÉNAGÉESy  adj.  et  s.  f.  pl,^ 
Chlenaceœ  {yj)m'»a^  surtout}.  Nom 
donné  par  Dupetit-Thouars  et  Kunth 
à  une  famille ,  comprenant  des  idan« 
tes  dont  la  capsule  est  envc^loppée  par 
l'involucre  épaissi* 

GHLORAGIDE  9  s.  m.,  chloraci^ 
dum  (  x^pÀç ,  verd ,  acidum  ,  acide  )  . 
Terme  peu  usité,  qu'on  a  proposé  pour 
désigner  les  acides  dans  lesquels  on 
suppose  que  le  chlore  joue  le  rôle  de 
principe  acidifiant. 

GHL0RANTH16  ,  adj. ,  ehhranthus 
(X^pôç,  verd^  ovOoc,  flciii!!*);  qui  a 
des  fleurs  Tçrtes,  £s.  t^tm  c&br 
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-pànihâ,  Soîaman  àhloranthum.  V(^* 

YlflLtDI^tÔRIE. 

'     ÇHLORANTHÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pi. , 

'  Chioràntheœ,  Nom  donné  par  R. 
Brown  à  une  famille  de  plantes  qui 

•tf  pour  type  le  genre  Chloranthus. 

•  CHLORANTHIE^  s.  f . ,  chloran- 
ihki  (^ ^(àpùç y  vérd,   ^vOoç  ,  fleur). 

"Tfônx  donné  par  Dupetit-Thouars  à 
Tine  monstruosité  ou  luxuriance  vé- 
igëiale  ,  <|ui  consiste  dans  la  transfor- 
itoatîoti  des  organes  floraux  eu  véri- 
tables fleurs.  Ex,  Telragonia  expan-^ 
sa  y  jirahis  alpina,  Diphtaxis  fe- 
nuifolia* 

CÎËGLQliATË  9  s .  m . ,  chloras .  Genre 
it  séVç  (  chlorsûure  Slalze,  ail.  ),  qui 
«ont  formés  pai*  la  combinaison  de  1  a- 
ddecblorique  avec  les  bases  sali- 
ftables. 

GHl^ORE^  s.  m.  ,  chlorum;  Mo- 
rme  (ail.  et  abgl.  )  ;  cloro  (  it.  ) 
(  ylwpo; ,  verd).  Corps  simple  ,  dé- 
couvert en  1774»  P^r  Scheeîe,  qui 
doit  ce  nom ,  créé  par  H.  Davj,  à  ce 
qu'on  a  cru  trouver  une  nuance  de 
Tcrdâlré  à  sa  coulçur  ,  qui  est  le 
jatine  foncé. 

CWLOfSk^  nây  ,  chloratus  ;  qui 
contient  du  chlore.  Le  gaz  hydrogène 
chloré  est  le  gaz  acide  bjdrochlori- 
que.  liÉcUore  donne  naissance  à  deux 
etbers,  dontl*un  ,  celui  qui  contient 
le  moins  de  chlore ,  est  appelé  éther 
thloréj  et  à  élé  décourert  parScheele. 
On  emploie  quelquefois  le  mot  chloré 
DU  chlorate ,  en  histoire  naturelle  , 
pour  désigner  des  corps  jaunâtres  ^ 
verdâtres  ou  oUvacés,  soit  en  totalité, 
Soit  seulement  par  taches  ou  par  vei- 
nes (ex.  Loxia  chlorisy  Terebra  chlo- 
rata  ,  Leprarûi  chlorina  ,  F'oluta 
thlorosina). 

GHEiORECX  9  adj. ,  chlorosus.  Le 
gaz  oxide  chloreux  (  protoxide  de 
èhlorù  ,  euchlortM  ;  Chloroxydul  , 
à\\.  ) ,  découvert' en  t8i i  par  H.  Da- 
rjf  qtii  Fappela  euckhrine^  est  le 
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premier  degré  d'oxidatîon  du  chlore. 
Jj  acide  chloreux  (  chlorige  S  dure , 
ail.  )  ,  découvert  en  i8i4  par  H.  Da- 
vy  et  Stadion  ,  est  le  second. 

CHLORICTÉRE  ,  adj . ,  chloricte^ 
rus  (x^wpô;,  verd,  txrspoç ,  jaunisse  ) . 
Le  Tachjrphonus  chloric/erus  a  son 
plumage  d'un  jaune  de  safran  foncé. 

GHLORIDË ,  s.  m. ,  chloridetum , 
chloridum.  Nom  donné ,  ^ans  la  no- 
menclature chimique  de  Berzelius, 
aux  combinaisons  du  chlore  avec  des 
corps  moins  électronégatifs  que  lui , 
dans  lesquelles  les  rapports  atomiques 
sont  les  mêmes  que  dans  les  acides. 

GHLORIDÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Chlorideœ.  Nom  donné  par  Trinius, 
Link,  Kunth  et  Nées  d'Ësenbeck  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Graminées, 
qui  a  pour  type  le  genre  Chloris  ; 
par  A.  Brongniart  à  une  section  de 
la  tribu  des  Mueédinées  Byssacées, 
qui  a  pour  type  le  genre  Chlori- 
dium, 

CHLORIDES  5  s.  m.  pi.  Ampère  et 
C.  Pauquy  donnent  ce  nom  à  un 
genre  ou  à  une  famille  de  corps  sim- 
ples ,  Beudant  à  une  famille  de  miné- 
raux, comprenant  le  chlore  et  ses 
dérivés. 

GHLORIODIQUE  ,  adj.,  chlorîodi^ 
eus,  Davy  a  donné  le  nom  à^ acide 
chloriodique  au  chlorure  d'iode,  qu'il 
considérait  comme  un  acide,  à  cause 
de  sa  saveur  et  de  sa  propriété  de 
rougir  le  tournesol. 

CHLORIQUE  ,  adject. ,  chloricus. 
Jj  acide  chlorique  (  Chlor silure ,  ail.) , 
dont  Gay-Lussac  a  le  premier  dé- 
montré l'existence ,  est  le  troisième 
degré  d'oxidalion  du  chlore.  Le  qua- 
trième ,  ou  acide  chlorique  oxigéné 
{oxydirte  Chlorsdure,  ail.),  est  plus 
souvent  appelé  acide  oxichlorique. 

CHLORISTIQUE  ,  adj.  ,  chloristi^ 
eus,  La  théorie  chlorislique  est  celle , 
introduite  par  Gay-Lussac ,  Thénard 
et  Davy-,  dans  laquelle  on  admet  que 
le  chlore  est  un  corps  simple  ^  ayec 
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tontes  les  conséquences  qui  découlent 
de  ce  principe. 

CHLOIUTE ,  s.  m. ,  chloris.  Genre 
de  9e\»(chlorigsàure  Salze,  al!.),  qui 
sont  produits  par  la  combinaison  de 
l'acide  chloreux  avec  les  bases  sali- 
fiables. 

CHLORITÉ,  adj.  ;  qui  contient  de 
la  chiorite.  Ex.  Grès  cMon'té,  Sable 
Morité, 

CHLORITEUX,  adj.  ;  qui  contient 
«le  la  chiorite,  qui  en  est  formé.  Ëx. 
Schiste  chloriieux  ,  Couche  chlori^ 
e  use. 

CmiORinQlJE  9  adj.  ;  qui  est  mêlé 
ie  chiorite.  Ëx.  Stéaschiste  chlori'» 
tique. 

q^LORO-ANTIllONIATE  9  8.  m. , 
ckloro-^ntimonias .  BouLay  appelle 
AÎBsi  les  combinaisons  du  chlorure 
aotiroonique  avec  des  chlorures  de 
Jiiétaux  électro-positifs. 

CHLORO  -  AROENTATE  ,  s.  m.  , 
chloro^argentas.  Boullay  donne  ce 
nom  aux  combinaisons  du  chlorure 
argcnlique  avec  les  chlorures  des  mé- 
taux électro-positifs. 

CHL.0R0-AIIRATE9  s.  m.,  chloro- 
auras.  Nom  donné  par  Bonnsdorf 
aux  combinaisons  duchlorideauriquu 
aVecles  chlorures  des  métaux  électro- 
positifs. 

GHLOROBORURE,  s.  m.,  chloro- 
horuretum.  En  se  combinant  ou  se 
mêlant  ensemble,  les  gazchloride  bo- 
rique et  ammonique  produisent  un 
corps  qu'on  a  appelé  chloroborure  am^ 
monîacal. 

GHLOROCARBOMQUE.     Foyez 

CbLOBOXIC  ARBONIQDE . 

GHLOROGARPE  ,  adj.,  chlorocar" 
pus  (x^wf'ô; ,  vcrd  ,  xapTTÔç  ,  fruit)  ; 
qui  a  les  fruits  jaunes  ou  verdâtres. 
Ex.  Cereus  chlorocarpus  ,  Torilis 
chlorocarpa. 

GHLOROGÉPHALE ,  adj.  ,  chlo- 
rocephalus  (/^wpôç  ,  verd,  Y.tt^oLkh  , 
tête)  ;  qui  a  la  tête  verte.  Ex.  Cita- 
podrius  çhlorocephalus ,  Labia  chh'^ 
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tocephala.  Le  Sicus  chîorocephaiut 
a  les  joues  jaunes.  Le  Leotia  chloro^ 
cephala  à  le  chapeau  jaune. 

GHLOROCUPRATE ,  s.  m.,  chlo^ 
rocupras.  Nom  donné  paur  Boullay  à 
des  combinaisons  de  chlorure  cuivri- 
que  avec  des  chlorures  de  métaux 
électro-positifs. 

GHLORO-GYANIQCE  ,  adj.,  c/i/b- 
rom^cyanicus.  Gay-Lussaç  donne  le 
nom  à^acide  chloro^cyanique  ,  parcp 
qu'il  rougit  le  tournesol ,  à  l'une  des 
combinaisons  du  chlore  avec  le  cja*- 
no  gène ,  celle  que  Berthollet  a  ap* 
pelé  acide  prussique  oxigéné ,  et  Ber<* 
zelius  chloride  c^aneux. 

GHLOROGYANURE  ,  s.  m. ,  çUo^ 
rocyanuretum.  Mélange  ou  combii^i- 
sou  d'un  chlorure  et  d'un  cyanure  ^ 
par  exemple  du  chlorure  argentlqoe 
avec  le  cyanure  potassique. 

GHIiOROFERROCYAI^QUE,  adj., 
chloroferrocyanicus.  Nom  donné  paf 
Jobnstôn  à  un  acide  dont  il  adrne^ 
l'existence ,  et  qu'il  suppose  composé 
de  chlore ,  de  cyanoa;ène  et  de  fer. 

GHLOROFLUORURE  .  s.  m.,  chbi' 
rofluoruretum.  Nom  donné,  dans  là 
nomenclature  chimique  de  Berzelius^ 
à  un  sel  double  résultant  de  la  com- 
binaison d'un  fluorure  avec  un  chlo* 
rure. 

GHLOROGASTRE ,  adj.,  chlor»' 
gaster  {y^pk  ,  jaunâtre  ,  '^inQxhp.f 
ventre  )  ;  qui  a  le  ventre  jaune.  Ex^ 
Bufo  chlorogaster.    Voyez  Luteo- 

VENTRE. 

CHLOROGOKIDIË ,  s.  f. ,  chlaro'^ 
gonidium  (x^P^'^  »  jaune  ,  y^ivh ,  «e-: 
mence).  Nom  donné  par  Wallroth 
aux  gonidies  (voyez  ce  mot)  qui  ont 
une  couleur  jaune  dorée. 

GHLOROGONIMIQUE ,  adj.,  chla^ 
rogonimicus.  Wallrolh  appelle  cou^ 
che  chlorogommique  (  slr^Ltutn  chlo" 
rogonimon) ,  dans  les  lichens,  celle 
qui  résulte  d'un  asseinblage  4g  cblo* 


rogonidies. 


GHIiOaOHYORARGYRATE  ^s.  m.. 
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Morohrdrargyras.  Nom  donné  par 
BonnsQorff  à  des  sels  que  le  chlorure 
mercurique  forme  en  se  combinant 
avec  une  grande  partie  des  chlorures 
de  métaux  éiectrp- positifs. 

GHLOROHYDRIQUE ,  adj.,  cA/o- 
rohydricus.  Quelques  chimistes  ont 
proposé  de  donner  à  l'acide  hjdro- 
chlorique  le  nom  d* acide chlorohjrdri' 
que ,  qui  serait  en  effet  plus  régulier. 
CHLOROLÉPIDOTE,  adj.,cA/oro- 
lepidotus  (x^wpôç,  verd,  'kénii ,  écail- 
les). Le  Psittacus  chlorolepidotus  est 
ainsi  appelé  parce  qu'il  a  le  plumage 
jaune ,  avec  le  bord  des  plumes  verd. 
€HLOROL£UQl}E  ,  adj.  ,  chloro- 
leucus  (x^wpoç ,  verd ,  ^uveôç ,  blanc)  ; 
qui  est  blanc  et  verd  ;  comme  F^- 
garicus  chloroleucus ,  qui  a  son  cha- 
peau verdâtre  en  dessus  et  blanc  en 
dessous ,  ou  la  Tellina  chhroleuca  , 
qui  est  blanche  en  dehors  et  d'un 
Jaune  verdâtre  en  dedans. 

GHLOROLOPHE  ,  adj. ,  chlorolo- 
phus  (  x^wpôç  ,  jaunâtre ,  Xoçta  ,  cri- 
nière )  ;  qui  a  une  huppe  d'un  verd 
jaunâtre  sur  la  tête.  Ex.  Picus  chlo^ 
rolophus, 

GHIiOROMÈTRE  ,  s.  m.  ,  Moro- 
metrum  { /^«poç ,  verd ,  pstpéu^  me- 
surer). Appareil  destiné  à  évaluer  la 
quantité  de  chlore  qui  est  en  combi- 
naison avec  deTeau  ou  avec  une  base, 
et  qu'on  peut  estimer  de  plusieurs 
itaanières .  mais  de  préférence  par  le 
procédé  de  Descroizilles ,  fondé  sur 
la  propriété  qu'a  le  chlore  de  déco- 
lorer l'indigo. 

CHLORONITE  ,  s.  f . ,  chloronila, 
I^ôm  donné  par  Desvaux  à  la  chlo- 
rophylle. 

GHLORONOTE,  adj.,  chlorono^ 
tus  (  x^wçôç ,  verdâtre ,  vwtoç  ,  dos  )  ; 
quia  le  dos  d'un  verd  olivâtre.  £x, 
Dicœum  chloronotos. 

GHLOROPALLADATE  9  s.  m.  , 
chloropalladas.  Nom  donné  par 
BonnsdorfT  à  des  sels  doubles  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison   du  chlo- 
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rure  do  palladium  avec  des  chlorures 
de  métaux  électro- positifs. 

GHLOROPE  ,  adj.,  chloropus  (^W 
poç  ,  verdâtre ,  ttoûç  ,  pied)  ;  qui  a  les 
pieds  verdâtres  (  ex.  Gallinula  chlo^ 
ropus)  y  ou  les  pédoncules  jaunes  (ex. 
Ceratodon  chloropus) . 

GHLOROPHANE^adj.,  chloropha- 
nus  ;  grûnschimjnernd(sM.)  (;(X6i>pôc, 
jaunâtre ,  ^aîvû ,  paraître  )  ;  qui  est 
jaune  ou  jaunâtre  (ex.  jigarlcus  chlo^ 
rophanus).  Wallroth  donne  cette  épi- 
thète  au  blastème  ou  thalle  des  li- 
chens, quand,  à  travers  sa  teinte  gé- 
nérale blanche  ou  grisâtre ,  on  voit 
percer  une  nuance  de  verd  plus  ou 
moins  prononcée. 

CHLOROPHOSPHOREUX ,  adject. , 
chlorophosphorosus.  Quelques  chi- 
mistes ont  donné  le  nom  ^ acide  chlo' 
rophosphoreux  au  proto-chlorure  de 
phosphore  ,  parce  qu'il  rougit  le  pa- 
pier de  tournesol ,  même  sec. 

CHLOROPHOSPHORIQUE  ;  adj.  , 
chlorophosphoricus.  Quelques  chi- 
mistes ont  donné  le  nom  d'acide  chlo^ 
rophosphorique  au  deuto-chlorure  d 
phosphore ,  parce  qu'il  rougit  le  pa- 
pier de  tournesol  humide. 

GHLOROPHOSPHURE ,  s.  m.  , 
chlorophosphuretum.  Composé  dans 
lequel  il  entre  du  phosphore  et  du 
chlore ,  plus  un  autre  corps ,  comme 
dans  le  chlorophosphure  ammoniacal, 
qui  est  composé  de  chloride  phospho- 
rique  et  d'ammoniaque. 

GHLOROPHYLLE  ,  s.  f .  ,  chloro^ 
phylla  (x^«^pôç>  verd,  ^uX^ov ,  feuille)* 
Nom  donné  par  Pelletier  à  une  sub- 
stance qu'il  regarda  d'abord  comme 
un  principe  immédiat  des  végétaux  y 
et  comme  la  cause  de  la  couleur  verte 
de  ces  derniers ,  principalement  de 
leurs  feuilles,  mais  que  depuis  il  a  re- 
connu être  un  mélange  de  plusieurs 
substances. 

GHLOROPHYLLE  ,  ad j .  ,  ,f  A/oro- 
phyllits  (;(>wpoç  ,  jaunâtre,   yvUov  , 
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feuille);  quiale^  feuilles  verdâtres 
ou  jaunâtres  (  ex.  Cheilanthus  chlo^ 
rophylla.),  Candolle  donne  l'épithète 
de  chlorophylles  aux  plantes  parasites 
phanérogames  qui ,  comme  le  gui  et 
la  plupart  des  Loranthacées  ,  sont 
pourvues  de  feuilles  vertes. 
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dâtre  ^  (n&yy)z  9  épi  )  ;  qui  a  des  épis 
de  couleur  verte.  £x.  Amaranthus 
chlorostachys, 

CHLOROSTOBIE ^  adj., cA/broj/d-i 
mus(;^(0pôç  ,  jaune,  vtô^,  bouche). 
Se  dit  d  une  coquille  qui  a  l'ouver- 
ture ou  la  boiiche  jaune  (ex.  TritO" 


GHLOROPHYTE  ,  s.  m.  ,  chloro"  nium  chhrostoma) ,  ou  d'un  insecte 

phjrtum  (x^wpoç,  verd,  çvtôv,  plante),  qui  a  la  bouche  verte  ,  comme  le  Cy* 

rf  om  donné  par  Fries  à  toutes  les  phus  chlorostomus  ,  dont  le  rostre  est 

plantes-dont  l'évolution  se  fait  d'une  vert  au  bout. 

manière  successive  ,  et  qui  ont  des  CHLOROSTYLE  ^  adject.,  chloro^ 

parties  ou  des  expansions  vertes.  stylus  (x^wpoç,   jaune  ,  oruXoç,  co- 

GHLOROPL ATINATE  ,  s.  m . ,  chlo^  lonne  ) .  Se  dit  d'un  champignon  dont 

roplatinas.  Nom  sous  lequel  Bonus-  le  stjpe  est  jaune.  Ex.  Clat^aria  chla* 


dorff  désigne  des  sels  produits  par  la 
combinaison  du  chlorure  platinique 
avec  les  chlorures  des  métaux  élec- 
tro-positifs. 

CHLOtROPODE,  âdj.  ,  chloropo^ 
dus  (  x^p^C  9  verdâtre ,  ttoû^  ,  pied)  ; 
qui  a  les  pieds  verdâtres.  Ex.  Sterna 
chloropoda.  F'oyez  Cblorope. 

CHLOROPTERE  9  adj.  ,  chloropte^ 
rus  (  ;fXwpo;  y  verd  ,  Trrgpov  ,  aile  )  ; 
qui  a  les  ailes  (  ex.  Thamnophilus 
chloropterus ,  Tanagra  chloroptera  ), 
les  nageoires  (ex.  Girella  chloroptera)^ 
ou  les  élytres  (ex.  Haltica  chloro" 
ptera)  vertes. 

CHLOROPYGE,  adj.,  chloropygius 
(x>wpoç,  verd,  Trvyn  ,  derrière);  qui 
a  le  croupion  verdâtre.  Ex.  Totanus 
chloropygius  y  Musca  chloropyga, 

GHLORORHYNQLE  ,  adj.  ychloro- 
rhyncus  (x^o;,  jaune ,  puy^^oç,  bec); 
qui  a  le  bec  jaune.  Ex.  Diomedea 
chlororhynchos ,  Puffinus  chlororhyrir 
chus.  Voyez  Flavirostre. 

GJflLOROSEL  9  s.  m.  Nom  généri- 
que imposé  par  fioullaj  aux  combi- 
naisons des  chlorures  des  métaux  né- 
gatifs avec  ceux  des  métaux  positifs. 
GHL0R090GRACÉ 9  adj.,  chloro- 
sochrus  (  yUiph  »  verd,  &»XF^^'  jaune); 
qui  est  verdâtre,  nuancé  de  rouge. 
Ex.  Crenilabrus  chlorosochrus. 


rostyla, 

GHLOROSULFURE  ,  s.  m.,  chloro- 
sulphurelum.  Nom  donné ,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelius, 
à  la  combinaison  d'un  chlorure  avec 
un  sulfure.  Ex.  Chlorosulfure  ahunù- 
nico^hydrique. 

GHLOROSVLFURIQDE,  adj.,  chlo- 
rosulphuricus.  Quelques  chimistes  ont 
donné  le  nom  diacide  chhrosulfurique 
au  chlorure  de  soufre ,  parce  qu'H 
rougit  le  tournesol. 

GHLOROURE ,  adject.,  chlorouros 
(X^wpoç,  verd,  oùpà  ,  queue).  Un  pois- 
son (  CheUinus  chlorouros  )  est  ainsi 
appelé  parce  qu'il  a  la  nageoire  cau« 
dale  verte. 

CHLOROXALATE  ^  s.  m.  9  chlorO'- 
xalas.  Sel  produit  par  la  combinai* 
son  de  l'acide  chloroxalique  avec  une 
base  salifiable. 

CHLORO^UULIQDE  ,  adj.  ,  chln^, 
roxalicus.  Dumas  donne  ce  nom  à 
une  combinaison  d'acides  oxaliquo  et 
h  jdrochlorique ,  qu'il  a  découverte  y 
et  qu'il  regarde  comme  constituant 
un  acide  particulier. 

GHLOROXANTHE  ,  adj.  ,  chhfô^ 
xanthus  (x^o«>  verd,  ÇavÔôç,  jaune). 
VAgaricus  chloroxanthus  est  ainsi 
appelé  parce  qu'il  a  son  ehapeau  cou- 
vert d' écailles  olivâtres  et  ses  lamelles 
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chloroxicarionicus.  Quelques  cki- 
inîstes  ont  donné  le  nom  à* acide  chlo" 
Toxîcarbonique  au  gaz  phosgène ,  ap- 
pelé oxichloride  carbonique  par  Bcr- 
zeli'us^  qui  se  produit  par  Taction  des 
rajons  solaires  sur  un  mélange  à  vo** 
lûmes  égaux  de  chlore  gazeux  et  de 
gaz  oxiofe  carbonique. 

GBLOROXICAJBBVRE , subst.  m., 
thloroxicarburetum»  Berzclius  appelle 
chîoroxicarbure  ammoniacal  un  sel 
double  anhydre  produit  par  la  con- 
densation de  quatre  volumes  d'am- 
moniaque gazeuse  par  un  volume  de 
gaz  oxichloride  carbonique. 

GHLOROXISULFURE,  s.  m. ,  chlo- 
Toxisulphuretum,  Berzelius  nomme 
çhloroxisulfure  ammoniacal  un  com- 
posé qui  s'obtient,  simultanément 
avec  le  chîoroxicarbure  ammoniacal , 
jea  introduisant  dans  du  gaz  ammo- 
niaque le  corps  blanc  et  cristallin 
j]ui  résulte  de  l'action  de  l'eau  régale 
sur  le  sulfide  carbonique. 
.  GHLOROXYLE  ,  adj. ,  chloroxylus 
(  ;(^po;  y  verdâtre ,  ÇuXov ,  bois  );  qui 
a  un  bois  d'un  jaune  verdâtre.  Ëx. 
JLautus  chloroxylon. 
.  CHLORÔXYLINIQUE^  adj. ,  chlo-- 
TQWjrlinus.  Dœbereiner  a  appelé  actc^e 
chloroxf  Unique  une  substance  rési- 
neuse verte  que  lui  et  Wilting  ont 
extraite  des  morceaux  de  bois  pour- 
ris et  colorés  en  verd  qu'on  trouve 
asse:;:  souvent  dans  les  grandes  forêts. 

CHLORURE,  s.  m. ,  chloruretum^ 
chhretum.  Nom  donné,  dans  la  no- 
menclature chimique  de  Berzelius , 
aux  combinaisons  du  chlore  avec  les 
métaux  éleclro-posilifs  dans  les- 
quelles les  rapports  atomiques  sont  les 
mêmes  que  dans  les  basqs. 

CHLORURÉ,  adj.  Omalins,  sous  le 
nom  de  roches  chlorurées^  établit  un 
ordre  et  un  genre  comprenant  les 
dépots  de  sel  gemme  ou  chlorure  so- 
dique. 

CHOLATE  ,  s.  m. ,  cholas.  Genre 
,dec^  {cholsaar€i9alze^  allOi  901300 1 
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produits  par  la  combinaison  de  l'acide 
cholique  avec  les  bases  sali  fiables. 

GHOLÉLOGIE,  8.  fcm.,  cholelogia 
(yoX^,  bile,  Xoyo; ,  discours).  Histoire 
de  la  bile. 

CHOLÉPOIÉSE  ,s.  f.,  cholepoiesis 
{y.ùih ,  bilc,7ro(S6> ,  faire) .  Ortlob  a  dési- 
gné ainsi  la  fabrication  ou  la  i^cré- 
tion  de  la  bile. 

GHOLÉSTÉRATE  ,  s.  m. ,  choie-- 
s  ter  as.  Genre  de  sels  {gallenfettsaure 
Salze,  ail.)  ,  qui  résultent  de  la  com- 
binaison de  l'acide  choléstérique  avec 
les  bases  sali  fiables. 

CHOLÉSTÉRmiE,  s.  f. ,  choleste» 
rima*  Nom  donné  par  Guibourt  à  la 
choléstérine. 

CHOLÉSTÉRINE  ,  s.  f. ,  choleste^ 
rina;  Gallenfett,  Gallenconcretionen^ 
feu  (ail.)  (xoX:^  ibile  ïcWap  ,  graisse). 
Substance  grasse  particulière^  que 
Green  a  découverte  en  i  ^88  dans  les 
calculs  biliaires ,  et  dont  Chevreul  a 
depuis  démontré  l'existence  aussi 
dans  la  bile  fraîche. 

CHOLÉSTÉRIQUE 9  adj.  ,  choie-- 
stericus,  Épithcte  donnée  à  un  acide 
particulier  (  Gallenfeltsiiure  ^  Q^l*)  > 
qui  est  produit  par  l'action  de  l'acide 
nitrique  sur  la  choléstérine. 

GHOLIDES9  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Cholides,  Nom  donné  par  Latreille  à 
iin  groupe  de  la  famille  des  Charan— 
sonides  \  par  Schœnherr  à  un  groupe 
de  celles  des  Gonalhocèrcs  méco- 
rKynques ,  ayant  pour  type  le  genre 
Cholus* 

CHOLIQUE  9  adj. ,  cholicus  {x^M, 
bile  ).  L.  Gmelin  désigne  sous  ce  nom 
un  acide  particulier  {Cholsàure,  ail.), 
qu'il  a  découvert  dans  la  bile. 

CHONDRITES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Chondriles  (  xo»^po?  »  grain  ).  Nom 
donné  par  J.-A.  Ritgen  à  un  sous- 
ordre  de  l'ordre  des  reptiles  Ophi- 
diens, renfermant  les  serpens  qui 
ont  la  peau  grenue. 

GHONDROGRADES  ,  adj.  et  s.  m. 
jpl.^  Cbondrogrades  (x^v^Sr  earti- 
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iage ,  gradioTj  marcher).  Nom  donné 
par  Blaînville  à  un  ordre  de  la  classe 
des  Arachnoderniaires ,  comprenant 
ceux  de  ces  animaux  qui  ont ,  dans 
l'intérieur  de  leur  corps ,  une  pièce 
solide  destinée  à  soutenir  leur  om- 
brelle ou  leur  corps. 

GHOIVDROPTÉRYGIEKS^adj.  et 
s.  m.  pi. ,  Chondropterjrgii  (  p^ov^jpoç, 
cartilage,  jrrfpuÇ,  nageoire).  Nom 
donné  par  Ârtedi ,  Cuvier ,  Goldfuss, 
Willbrand,  Ficinus  et  Carus  à  une 
division ,  à  un  ordre,  ou  à  un  groupe 
de  la  classe  des  poissons,  qui  se  com- 
pose de  ceux  dont  le  squelette  est 
entièrement   cartilagineux. 

CHOADROSIAGëES  ,  adj.  et  s. 
I.  pi. ,  Chrodrosiaceœ»  Nom  donné 
par  Link  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Graminées  ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Chondrosiunu 

CHORAGIDES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Choragidce.  Nom  donné  par  Kirbj  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Coléoptères^ 
ayant  pour  type  le  genre  Choragus. 

CHORAPTÉIVODYT£S,  adj.  et  8. 
na.  pi. ,  Choraptenodftes  (  x^poç , 
cbamps ,  a  priv. ,  Tmjvôc ,  volatile  ). 
Nom  donné  par  J.-Â.  Ritgen  à  une 
famille  de  Tordre  des  Pédinornitbes, 
comprenant  des  oiseaux  qui  vivent 
dans  les  lieux  cultivés ,  et  qui  n'ont 
par  d'ailes ,  comme  le  Casoar. 

CHORDARIÉES^  adj.  et  s.  f.  pi., 
Chordarieœ.  Nom  donné  par  Agardb  à 
une  section  de  l'ordre  des  Fucoïdées , 
par  Rcicbcnbach  à  une  division  de  la 
tribu  des  Batrachospermées ,  et  par 
R.-K.  Greville  à  un  ordre  de  la  fa— 
mille  des  Algues,  ayant  pour  type  le 
genre  Chordaria, 

GHORDORHIZE  ,  adj.^  chordorhi^ 
zus  ix^pSri,  corde,  ptç«>  racine); 
qui  a  une  racine  mince,  alongée^ 
filiforme.  Ex.  Carex  chordorhiza* 

CHOREIiLÉES,  adj.  et  s.  f.  pK  , 
Chorellece  (x^P^»9  choeur).  Nom 
donné  par  Robîneau-Desvoidj  k  Hne 
section  de  la  tribu  des  Myodaires 
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mésomydes  «nlhomTdes,  compMoant 
des  espèces^  qui  se  balancent  et  im^ 
sent  en  grandes  troppes  dans  les  aifs» 

GHORION9  s.  m.,cAoWon/ydfHov^ 
^(lipiov  (x^p<^9  contenir).  Malpigbî 
et  Candolle  désignent  ainsi  la  liqueur, 
pulpeuse ,  qui ,  avant  la  fécondaliony. 
semble  former  toute  l'amande  de  ig 
graine  des  v^étaux ,  et  qui  dispa?r. 
rait  avant  la  maturité  de  cette,  dscr 
nière» 

GHORIONNAIRE  ,  adj. ,  chonon-^ 
narius.  Mirbel  a  ainsi  appelé  pen- 
dant quelque  temps  nne  partie  iok 
fruits  que  depuis  il  a  désignés  squ# 
le  nom  d'étairionnaires. 

GHORISANTBÉRIE,  s.  f. ,  ehoris^ 
ontÀerûi  (  ;(ci>piç ,  séparément  I  àvOv- 
poc,  fleuri) .Nom donné, dans  lamé^ 
tbode  de  Jussieu ,  a  une  claâse  .da 
plantes  renfermant  celles  qni  ont  tes 
anthères  distinctes. 

GHORISOLÉPmS,  adj.  ,  ehm-i^* 
lepidus  (  peuple  ,  séparément ,  ïnài , 
écaille).  Épithète  donnée  par  fl.. Cas»- 
sini  au  péricUne  des  Synanthéréei  9 
quand  les  squames  qui  le  forment 
sont  libres. 

CHORISOPHYTE,  s.  m. ,  eharùo^ 
phjrtum  (  ;^»ptaoc  9  séparable ,  ^rôv  , 
plante).  Nom  donné  par  Neoker  aux 
plantes  qui  ont  les  étamines  libres  oa 
distinctes. 

GHORISPOBÉES,  adj.  et  s.  f.  pLf 
Chorisporea,  Nom  donné  par  MejFer 
et  Bungc  à  une  tri|in  de  la  fanulle 
des  Crucifères ,  ayant  pour  type  le 
genre  Chorispora. 

GHOROPTÉAIES,  adj.  et  8.  m.  pi.  f 
Choropteni  (x^po«9  champ  ^  imivôc  9 
volatile  ).  Nom  donné  par  J.--A.  Rit?, 
gen  à  un  ordre  de  la  section  des  Xé-f 
romithes  ,  comprenant  les  osseaaX- 
qui  vivent  dans  les  champs. 

GHORTODIPHYTE  ,  s.  m. ,  ehar^ 
todiphytum  (  yoruJiic  t  qni  ressamUo 
au  foin ,  ^vtov  ,  plante  )•  Nom  donné 
par  Necker  aux  pkntes  qui  se  Wfm 
proebent  d«  fiyiffiirfftti     .    _  . .  • 


!à64 


CHRO 


GHORTONOBOE  ,  s.  f *  /  ckoHo^ 
Tiomia  (xôproCf  berbe^  vofMc ,  loi). 
Desvaux  appelle  ainsi  Fart  de  faire 
des  herbiers. 

CHROIGOLYTES  9  snbst.  m.  pi. , 
Chroicofytes  (^poià ,  couleur,  >urô;  , 
floluble).  Nom  donné  par  Ampère  et 
Beudant  à  une  classe  de  corps  simples 
ou  de  substances  minérales  qui  four* 
nisaent  des  dissolutions  colorées  avec 
les  acides ,  du  moins  à  certains  degrés 
d'oxîdation. 

CBROSUDOTE,  s.  m. ,  chroma^ 
dotum  (  j(pîùiijx ,  couleur ,  Bétù ,  don- 
ner). Nom  donné  par  le  mécanicien 
Hofimann  à  un  instrument  de  son  in*> 
Tention ,  qui  est  destiné  a  rendre 
plus  faciles  à  observer  les  phénomè- 
nes de  Finflexion  de  la  lumière. 
Fojrez  Inflexioscofe. 

CHROIIASGOPE9  s.  m. ,  chroma- 
scopium  (;^p»|Aa,  couleur,  ^xoTria) , 
regjprder).  Ludicke  a  indiqué  sous  ce 
nom  un  instrument  qui  paraît  être 
destiné  à  déterminer  les  rapports  de 
xéfraélîon  des  différens  rayons  colo» 

GHROMATE^subst.  m.,  chromas. 
Genre  de  sels  (  chromsaure  Sahe , 
alL) ,  qui  sont  produits  par  la  combi- 
naison de  l'acide  chromiquc  avec  les 
bases  salifiables. 

CHROMATÉ,  adj.  ;  qui  est  con- 
verti en  chromate.  Terme  usité  eu 
minéralogie.  £x.  Plomb  chromate. 
.  CHROBIATIQias^adj.,  chromali- 
Ctt/(3cpô»fia,  couleur).  Ëpithète  don- 
née à  une  échelle  musicale  composée 
d'une  succession  de  douze  demi-ions 
8iir  troze  sons  consécutifs  d'une  oc- 
lave  à  Tautre.  Cette  épithète  lui  vient 
de  ce  qu'elle  est  moyenne  entre  les 
diBDX  antres  ,  comme  la  couleur  entre 
le  blane  et  le  noir ,  ou  plutôt  de  ce 
que  les  demi-to'os  font  en  musique 
le  même  effet  que  la  variété  des  cou- 
kurs  en  peinture.  Pour  la  former,  on 
partage  en  deux  intervalles  égaux , 
ou  supposés  tels  ^  chacun  de  ceux  qui, 
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dand  l'échelle  oiatonique  9  portent  le 
nom  de  tons  entiers;  les  cfnq  sons  ainsi 
ajoutés  ne  forment  pas  de  nouveaux 
degrés  dans  la  musique,  mais  se  mar- 
quent sur  le  degré  le  plus  voisin, 
par  un  dièze  si  le  degré  est  plus  haut , 
par  un  bémol  s'il  est  plus  bas ,  et  la 
note  prend  toujours  le  nom  du  degré 
sur  lequel  elle  est  placée. 

CHROME  9  s.  m. ,  chromium  {-/pd^uoL, 
couleur).  Métal  découvert  en  1797 
par  Yauquelin,  et  qui  a  été  ainsi  ap- 
pelé à  cause  des  belles  couleurs  qu'af- 
fectent la  plupart  de  ses  combinai- 
sons. 

CHROMÉ 9  adject. ,  chromatus  ;  qui 
contient  du  chrome.  En  minéralogie  , 
on  appelle  plomb  chromé  une  combi- 
naison d'oxide  de  plomb  et  de 
chrome. 

CHROMICO-AMMONIQUE  ,  adj.  , 
ehromico-ammonicus.  Nom  donné , 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius ,  à  des  sels  doubles  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'un  sel 
chromique  avec  un  sel  ammonique. 
Ex.  Fluorure  chromico^ ammonique 
{Jluate  de  chrome  et d^ ammoniaque),' 

CHROMICO-POTASSIQUE,  adj., 
chromicO''potassicus,  Nom  donné , 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius,  à  des  sels  doubles  qui 
résultent  de  la  combinaison  d'un  sel 
chromique  avec  un  sel  potassique. 
Ex.  Fluorure  chromico  ^potassique 
{Jluate  de  chrome  et  dépotasse). 

CHROMIGO-SODIQUE,  adj . ,  chro- 
mico'sodicus.  Nom  donné ,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelius , 
à  des  sels  doubles  qui  sont  produits 
par  la  combinaison  d'un  sel  chro- 
mique avec  un  sel  sodique.  Ex.  Fluo^ 
rare  chromico  ^ sodique  {Jluate  de 
chrome  et  de  soude), 

OHROMIDES,  s.  m.  pi. ,  Chro- 
mides.  Sous  ce  nom ,  Ampère  désigne 
un  genre  de  corps  simples,  et  Beudant 
une  famille  de  minéraux  y  ayant  le 
chrome  pour*  type* 
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GHROMIFÉRE  9  ad  j . ,  chromi/erHut 
chromkaltend  (ail.).  Épithète  donnée, 
en  minéralogie ,  à  des  corps  qui  con- 
tiennent accidentellement  du  chrome. 
Ex.  Titane  oxidé  chromifère. 

CHROMIQUE  .  adj . ,  chromicus.  On 
appelle  oxide  ckromique  [protoxide 
de  chrome;  Chromoxydut ,  ail.  )  le 
premier,  et  acide  chromique{^Chrom'' 
satire^  till.)  le  troisième  degré  d'oxi- 
dation  du  chrome  ;  sulfide  ckromique 
son  troisième  degré  de  sulfuration , 
et  sels  chromiques  (  Chromoxjrdul^ 
salzerij  ail.)  ceux  qui  résultent  de  la 
combinaison  de  l'oxide  chromique 
avec  les  oxacides,  ou  du  chrome  avec 
les  corps  halogènes. 

CHROMITE9  subst.  m. ,  chromis. 
P.  Grouvelie  appelle  ainsi  un  sel  ré- 
sultant de  la  combinaison  de  Toxide 
chromique  av^c  un  oxide,  comme 
par  exemple  le  fer  chromé  des  miné- 
ralogistes. 

GHROMOPHORE  ,  s.  m.,  chromo^ 
pkorum  (  XP^P»  9  couleur ,  ^ spu ,  por- 
ter). San-Giovanni  a  désigné  sous  ce 
nom  les  follicules  ou  globules  colorés 
qui  garnissent  le  corps  des  Céphalo- 
podes ,  et  qu'il  a  observés  le  premier. 

CHROMULE  ,  subst.  f .  ,  chromula 
(  xp^f^  9  couleur  ) .  Gandolle  a  proposé 
d'appeler  ainsi  la  chlorophylle ,  parce 
que ,  d'après  Macaire ,  c'est  la  même 
matière  verte  des  feuilles  qui ,  diver- 
sement colorée ,  se  retrouve  dans  les 
calices ,  les  corolles  et  autres  parties 
de  la  fleur,  et  qui,  même  dans  les 
feuilles,  les  colore  en  rouge  ou  en 
jaune ,  pendant  l'automne. 

CHROMUAGIE,  s.  f.,  chromurgia 
(xpwpa  ,  couleur,  spTov ,  travail). 
Branche  de  la  chimie  qui  s'occupe  des 
matières  colorantes  et  de  leur  appli* 
cation  aux  besoins  des  arts. 

GUROIVUYOMÉTRE,  s.  m.,  cAron- 
hyometrum  (xP^'voc,  temps,  vtrè^, 
pluie,  fxsTpcb),  mesurer).  Instrument 
fort  compliqué,  que  Landriani  a  ima- 
giné pour  mesurer  le  tenps  que  dore 
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la  pluie  et  l'époque  oiielle  commence. 

GHRONOMÈTRE,  s.  m.^  chrono^ 
metrum  (xpôvoc ,  temps ,  prrp/b) ,  me- 
surer) ;  Zeitmesser  (ail.)  ;  timekeeper 
(angl.).  Sous  ce  nom^  synonyme  de 
garde^temps  et  de  montre  marine ,  on 
désigne  des  montres  d'une  grande 
perfection ,  de  travail ,  qui  servent 
pour  déterminer  les  longitudes  géo- 
graphiques. Lorsqu'à  près  avoir  réglé 
la  montre  sur  le  passage  du  soleil  au 
méridien  d'un  lieu ,  on  se  trouve 
avec  elle  dans  nn  autre  endroit ,  la 
différence  entre  elle  et  le  chrono- 
mètre de  ce  dernier  lieu  indique 
la  distance  des  deux  méridiens  en 
heures,  minutes  et  secondes,  qu'on 
peut  réduire  en  degrés  et  fractions  de 
degrés^  à  raison  de  24  heures  pour 
36o degrés  ,  ou  de  i  :i5. 

GHRYSALIDE,  s.  f. ,  chry salis; 
^(jpMffoikiç  (xpvffoc,  or).  On  nomme 
ainsi  un  insecte  qui ,  parvenu  à  son 
second  état,  est  tout-à-fait  înactif, 
ne  prend  plus  de  nourriture ,  et  se 
trouve  enfermé  dans  une  coque  trans- 
parente, laquelle  le  cache  entière- 
ment ,  et  ne  présente  pas  l'apparence 
d'un  animal  imniobile  quand  on  y 
touche  (ex.  Lépidoptères).  Ce  root 
est  tiré  de  l'éclat  métallique  qui  brille 
sur  l'enveloppe  de  quelques  chrysa- 
lides. 

GHRISALIDÉO  -  GONTOURNÉ  , 
adj. ,  chrysalidevcontortupUcatus*  Se 
dit,  en  botanique,  des  cotylédons, 
lorsqu'ils  sont  chiffonnés  à  la  façon 
des  chrysalides  d'insectes»  Ex.  Dipte^ 
rocarpus  costatus» 

GHRYSANTHE  9  adj . ,  chrysanthxis 
(xpyffoç,  or,  àvôo;,  fleur).  Épithète 
donnée  à  des  plantes  qui  ont  des  fleurs 
jaunes.  Ex.  Loranlhus  chrysanihus , 
Phaseoluschrysanthosy  Hamelia  chry* 
santha ,  Eroaium  chrystmihum, 

GURYSANTHÉME  9  ad).,  chrjrstm" 
themus  (xP^^^»9  ^^9  avOoc,  fleur); 
qui  a  des  fleurs  jaunes*  JBx.v  Jasmi* 
num  ehiysanthemuau 
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CHRYSANTHÈUÉES,  adj.  et  s.  f. 

Ïl.  9  Chrfsanthemeœ,  Nom  donné  par 
I.  Cassini  à  une  section  de  la  tribu 
des  Anthcmidées ,  par  Lessing  à  une 
sous-tribu  de  la  tribu  des  Sénécioin- 
dées ,  ayant  pour  type  le  genre  Chr/' 
santhemum, 

GHRISÉIDÉES^  adj.  et  s.  f.  pi, 
Chryseideœ.  Nom  donne  par  H.  Cas- 
sini à  une  section  de  la  tribu  des 
Centauriées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Chryseis, 

CHRYSIDES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Chrjrsides.  Nom  donné  par  Cuvier , 
Latreille  et  Ëicbirald  à  une  trfbu  de 
la  famille  des  Pupivores,  par  Duméril 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Hymé- 
noptères ,  ayant  pour  type  le  genre 
Çhr^sis. 

CHRYSIDES,  s.  m.  pi.,  Chrysides 
(Xpuffôç,  or).  Ampère  désigne  sous  ce 
nom  une  classe  de  corps  simples,  qui 
a  l'or  pour  type. 

CHRYSIDIDES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Chrysidides^  Chrysididœ,  N  om  donné 
par  Leach ,  Goldfuss ,  Ficinus  et  Ca- 
rus  à  une  famille  de  Tordre  des  Hy- 
ménoptères ,  ayant  pour  type  le  genre 
Chrysis. 

CHRYSIDIFORME  ,  adj. ,  cArj^z- 
di for  mis;  qui  a  la  forme  ou  l'apparence 
à^uneCkrysis,  "Ex.Sesia  chrysidifor- 
mis. 

GHRYSIXRIGÉES ,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Chrysitriceœ,  Lestiboudois  a  dé- 
signé sous  ce  nom  une  tribu  de  la 
famille  des  Cypéracées,  qui  a  pour 
type  le  genre  Chrysitrix. 

CHRYSOBALANÉES.  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Chrysobalaneœ,  Nom  donné  par 
CandoUe  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Rosacées ,  qui  a  été  érigée  eu  fa- 
mille par  R.  Ërown ,  et  qui  a  pour 
type  le  genre  Chrysohalanus. 

GHRYSOGARPE  ,  adj. ,  chrysocar- 
pus  (;^wffoç ,  or ,  xapTrôç ,  fruit  )  ;  qui 
a  les  fniits  d'un  jaune  d'or.  Ex.  /re- 
dera  chrysocarpa, 

CURYSOGÉPHAIX  9  adj. ,  chrysih 
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yfifialus  (yj^^ooç ,  or,  iistfOLkhf  tête)  ; 
qui  a  la  tête  d'un  jaune  éclatant  (ex. 
Uriolus  chrysocephalus  ,  Motacilla 
aureocaplUa ,  Loxia  flaviceps  ) ,  fer- 
rugineuse (ex.  Muscachrysocephala , 
Jurinia  chrysiceps),  de  cou  leur  orangé 
(ex.  Sylifia  chrysocephala) ^  d'un 
roux  jaunâtre  (ex.  Staphylinus  chry-^ 
socephalus)» 

GHRYSOGHLORE , adj. ,  chryso-- 
chloros  (^(puo'oç,  or,  ;(X6i)p«ç,  vcrd); 
qui  est  d'un  verd  doré ,  comme  le 
pelage  de  la  Chrysochloris  capensis , 
et  le  plumage  du  Picus  chrysochloros. 

GHRYSOGOME  ,  adj . ,  cfirysocomus 
(Xpvffo;,  or,  xo/aiq  ,  chevelure).  Le 
Peziza  chrysocoma  est  ainsi  appelé  à 
cause  de  ses  cupules  dorées. 

GHRYSOGOMÉES9  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Chrysocomeœ,  Nom  donné  par  H.  Cas- 
sini à  un  groupe  de  la  section  des 
Astérées  baccharidées ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Chrysocoma, 

GHRYSODONTE  9  adj. ,  chrysodon 
(  j^yffoç,  or,  p^où;,  dent).  U^garicus 
chrysodon  est  nommé  ainsi ,  parce 
qu'il  a  son  stipe  jaunâtre. 

GHRirSOGASTRE ^  adj.,  chryso^ 
gosier  (xP^<yoî>  or,  yoLtniipj  ventre); 
qui  a  le  ventre  ou  le  dessous  du  corps 
d'un  jaune  orangé.  Ex.  Hydromyi 
chrysogasUr.  Voyez  Ldtéoventre. 

GHRYSOGÊNE^adj. ,  chrysogenys 
(^uffoçjor,  7évyç,  menton);  quia 
lesjoues  jaunes.  Ex.  Cinnyris  ckryso* 

genys. 

GHRYSOGONIDIE ,  s.  m.,  chryso» 
gonidium  (xp^^o»  >  doré,  yov^,  se- 
mence). Nom  donné  par  Wallrotb  aux 
gonidies  (^voyez  ce  mot)  qui  ont  une 
couleur  verte. 

GHRYSOGOi\IMlQl]E,adj.,  chry- 
sogonimicus,  Wallrolbappelle  couche 
chrysogonimique  (  stratum  chryso^ 
gonimon)^  dans  les  lichens,  celle  qui 
résulte  d'un  assemblage  de  chryso- 
gonidies. 

GHRYSOLÉPIDES ,  adj.  et  s.   m. 

pi. -y  Chrysoltpidcs  (xp^aoc^  or,  Xt* 
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TTiç,  écaille).  Nom  donné  par  La- 
treille  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Sparoïdes,  comprenant  des  poissons 
qui  ont  les  écailles  dorées. 

CHRYSOLOPHE  ,  adj.,  chrysolo- 
phus  (^p\)ooç  ^  or,  Xoçia,  crinière). 
iJOrnismya  chrysolopha  a  deux  hup- 
pes dorées  sur  la  tête. 

GHRYSOMELAS  ,  adj. ,  chrysome^ 
las  (xp*-**^^;,  or,psXo((,  noir).  Un 
singe  (Hapale  chrysomelas)  est 
appelé  ainsi  parce  qu'il  a  le  pelage 
noir  et  d'un  roux  doré  vif. 

GHRISQMÉLIDES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Chrysonielidœ*  Leach  nomme 
ainsi  une  famille  de  Coléoptères,  ayant 
pour  type  le  g^enre  Chrysomela» 

CHRYSOMÉLUVES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Chrjsomelinœ,  Nom  donné  par 
Laraarck,  Cuvier,  Latreille,  Gold- 
fuss  et  Ëichwald  à  une  famille  ou  à 
une  tribu  de  l'ordre  des  Coléoptères, 
qui  a  pour  type  le  genre  Chrysomela, 

CHRYSOPE,  adj. ,  chrysopus {xpyj- 
ero(  ,  or  ,  ttoû;  ,  pied)  ;  qui  a  les  pieds 
jaunes.  Le  Sjrhia  chrjrsopus  a  les 
tarses  d'un  jaune  doré. 

CHYSOPHÉNE,  adj.,  chrysophœ- 
nus  ;  goldgelbschimmernd  (ail.).  Épi- 
tbète  donnée  par  Wallroth  au  blas- 
tème  ou  tballe  des  lichens ,  lorsqu'à 
travers  sa  teinte  générale  blanche  ou 
grisâtre ,  on  voit  percer  une  nuance 
de  jaune  doré. 

CHRYSOPHORE,adject.,  chryso^ 
phorus  (  xpyoo; ,  or ,  ^ speo ,  porter  ). 
Xa  Tachina  chrysophora  a  la  télé  et 
l'anus  dorés. 

CURYSOPHRYS,  adject.  ,  chrys* 
jophrys  (  xp^o;  >  or ,  oypùç ,  sourcil); 
qui  a  les  sourcils  jaunes.  £x.  Embe" 
riza  chrysophrys, 

GHRYSOPHTHAIilIE,  adj.,  chryt'- 
ophlhalmus  (^p'^o'o;  ,  or,  o^a>fAO(-, 
oeil).  Un  lichen  (Borrera  chry-^ 
sophthalma  )  a  ses  conceptacles  lar- 
ges y  arrondis  et  ciliés. 

€HRYSOPHYLLE,  adj. ,  chryso^ 
phyllus  (  xp^^>  ^^j  fvXikoir»  feuille). 
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Se  dit  d'une  plante  qui  a  ses  fenillee 
couvertes  d'une  pubescence  dorée  ^ 
soit  en  dessous  seulement  (ex.  Dios' 
pyros  chrysophyllos ,  Freziera  chry* 
sophylla ,  Panax  chrysophyllum  )  ^ 
soit  partout  (ex.  Sophora  chryso-- 
phyÛa),  Se  dit  aussi  d'un  champi— 
gnon  qui  a  ses  lames  dorés  (ex.  Jgtê^ 
ricus  chrysophyllus  )• 

GHRYSOPROGTE,  adj. ,  cAr/JO->> 
proctus ( ;fpv(Toç ,  or ,  irpwxriç,  anus)'; 
qui  a  l'extrémité  de  l'abdomen  doréei 
Ex.  Tachyiui  chrysoprocta. 

CHRYSOPS9  adj. ,  chrysops  (xp^- 
ffo; ,  or ,  w^^  ,  oeil  )  ;  qui  a  les  yeux 
d'un  verd  doré  (ex.  Hemerohius 
chrysops) ,  ou  d'un  jaune  doré  (  ex. 
Crenilabrus  chrysops). 

GHRY90PTÈRE,  adj. ,  chrysopU- 
rus  (;(pvao(,  or,  TTTcpov,  aile).  Se  dit 
d'un  oiseau  qui  a  les  ailes  orangées 
(ex.  Neops  chrrsoptera)^  on  couver' 
tes  de  taches  d  un  jaune  orangé  (  ex» 
Philemon  chrysopterus  )  ;  et  d'un 
poisson  qui  a  les  nageoires  dorées 
(ex.    Cheilodipterus  chîysopterus). 

GHRYSOPYGE,adj.,  chrysopygus 
(  ;fpv<7Ô; ,  or ,  TTvy:^  ,  derrière  )  ;  qui  n 
les  fesses  d'un  jaune  vif  (ex.  Jacchus 
chrysopygus)^  ou  le  bout  des  élytres 
jaune  (ex.  Lamprosoma  chrysopy^ 
gium  ). 

GHRYSOBHIZE^adj. ,  chrysorhizus 
(ypwôç ,  or ,  piÇ« ,  racine )  ;  qui  a  les 
racines  jaunes.  Ex.  Morinda  chry^ 
sorhiza, 

GHRYSORRHÉ9  adj. ,  chrysorrhœus 
(  xpvToç ,  or ,  pfo>,  couler  )  ;  qui  0  le 
derrière  jaune.  Le  Phalangislachry" 
sorrkœusn  la  croupe  d'un  jaune  doré. 
La  femelle  du  Bombyx  chrysorrhàsa 
a  l'anus  garni  d'un  gros  paquet  4e 
poils  dorés,  qu'elle  arrache  pont  re- 
couvrir ses  œufs. 

GHRYSOSTJlGHYÉ,  adj. ,  ehnr^o^ 
stàchyus  (pcpuaiç ,  or ,  etéej^  ^  épi  ). 
Se  dit  d'une  plante  qui  e  les  fleius 
jaunes  et  drspoaéétteitiii^x-iPtf^ 
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folus  chrysostachyus ,   Disa  chry 
sostuchjra. 

CHRYSOSTERNE ,  adj.  ,  chryso- 
sternus  (xp^^oç»  or,  crrcpvov,  poitrine); 
qui  a  la  poitrine  d'un  jaune  doré. 
Ex.  Picus  chrysosternus, 

CHRYSOSTOME,  adj.  ^  chryso-- 
slomus  (xpy^oç»  or>  oTopst,  bouche)  ; 
qui  a  la  bouche  jaune  (ex.  Turbo 
chrysostomus  )  ,  les  joues  et  le  tour 
des  yeux  jaunes  (ex.  Psittacus  chry- 
sostomus). 

CHRYSOTE,  adj.,  chrysotîs  (xpy- 
ffoç  f  or,  bv;  ,  oreille).  Le  Philemon 
chrysotîs  a  un  demi-croissant  jaune 
sur  les  oreilles. 

CHRYSURE.  adject.,  chrysurus , 
chrysouros  (  x/JVffo;  ,  or  ,  oùpà  , 
qu'eue)  ;  qui  a  la  queue  jaune  (ex. 
Histrix  chrysuros ,  Stentor  chrysu- 
rus) ,  ou  la  nageoire  caudale  jaune 
(ex.  Dipterodon  chrysouros), 

CHTHONOPLASTE,  adj.,  chtho^ 
noplastes  (  x^wv ,  terre ,  TrXâo-o-u ,  fa- 
çonner). Une  alg||e  {Gioionema  chtho" 
noplastes)    est    ainsi  appelée  parce 

Su'elle  forme  sur  le  sable  humide 
es  couches  qui  dessinent  les  sinuosi- 
tés du  terrain. 

CHYAZATE',  s.  m.  ,  chyazas.  Sy- 
nonyme inusité  de  Hidrocyanate» 
Voyez  ce  mot. 

GHYAZIQUE^adject.  ^chyazicus. 
Ce  nom^  formé  de  C.  Hy,  Az.^  ini- 
tiales des  mots  carbone  ,  hydrogène 
et  azote ,  a  été  proposé  par  Porrett 
pour  désigner  Tacide  hydrocyanique , 
et  n'a  point  été  adopté.  U acide  chya- 
iique  sulfuré  est  appelé  hydrbsulfo'» 
cyanique, 

•  GHYLAIRE  ,  adj. ,  chylàris  (x^^ôç, 
chyle  )•  Synonyme  inusité  de  chy^ 
leux. 

t^  GHYLEUX,  adj.  ,  chylosus ;  qui 
concerne  le  chyle  ,  qui  a  du  rapport 
avec  lui  ;  sucmyleûx, 

CHYLIFICATIONV  s.  f . ,  chylifi^ 
catio  (  j^Wç,  chyle  ,yîo ,  être  fait). 
Formation  du  chyle. 
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GHYLIVORES,  adj.  et  s.  f .  pK  ; 
Chylworœ  {chylus^  chyle,  voroy  dé- 
vorer). Clark  désigne  sous  ce  nom  une 
famille  d'OËstres  ,  dont  il  suppose 
que  les  larves  vivent  du  chyle  dôs  ani- 
maux dans  le  corps  desquels  elles  se 
tiennent. 

GHYLOLOGIE  ,8.  f . ,  chylologia 
(  X^^°î  »  chyle  ,  ioyoç  ,  discours  ). 
Traité  sur  le  chyle, 

CHYLOPOIÉSE  ,  subst.  f . ,  chylo- 
poiesis  (x^^o;,  chyle,  Troieo,  faire), 
formation  du  chyle. 

GHYLOSE,  s.  f. ,  chylosîs.  Forma- 
tion du  chyle. 

GHYMIFÈRE,  adj.  ,  chymi/erus 
(  x^f*^? ,  suc  ,/ero ,  porter).  Hedwig 
appelait  vaisseaux  chymifères  les  tu- 
bes en  spirale  et  pleins  de  suc  qu'il 
admettait ,  dans  les  trachées ,  à  la 
surface  d'un  autre  tube  central,  droit 
et  plein  d'air,  suivant  lui. 

GHYMIFIGATION,  s.  f . ,  chymî- 
ficatio  [  x^fAoç  j   suc ,  fio  ,  être  fait  ) . 
Formation  du  chyme. 

GHYMOSE,  s.  f. ,  chymosis.  For- 
mation du  chyme. 

GIBAIRE9  adj.,  cibarius  (cibo y 
nourrir).  Quelques  entomologistes 
ont  nommé ,  assez  improprement  op- 
pareil  cibaire ,  les  organes  de  man- 
ducation  et  de  déglutition  des  in- 
sectes. 

GIGADAIRES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Cicadariœ,  Nom  donné  par  Cuvier  , 
Lamarck ,  Latreille ,  Goldfuss  ,  Eich- 
wald ,  Ficinus  et  Carus  à  une  famille 
de  l'ordre  des  Hémiptères,  qui  a  pour 
type  le  genre  Cicada, 

GIGADELLES^s.  f.pl.>  Cicadellœ. 
Nom  donné  par  Latreille  et£ichwald 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Cicadai- 
res ,  contenant  des  insectes  qui  diffé- 
rent des  Cigales,  &tr'autres  carac* 
tères  ,  par  la  petitesse  de  leur  taille. 
GIGADIADES,  adj.  et  s.  f.  pi.  9 
Cicadiadœ,  Nom  donné  par  Leach  à 
une  famille  de  l'ordre  des>  Hémiptè- 
res^ ayant  pour  type  le  genre  Ciçada. 
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CICATRICE,  s.  f.,  cicatrix;ti\iM: 
Marque  plus  ou  moins  apparente  que 
toute  partie  articulée  d'un  végétal , 
une  feuille  surtout ,  laisse  ^  après  sa 
chute  y  sur  l'organe  qui  la  portait. 

CIGATRICULE  ,  s.  f. ,  cicatricida^ 
hibim.  Tache  blanche  qu'on  aper- 
<2oit  y  sur  la  membrane  du  jaune  de 
l'œuf,  dans  l'endroit  où  se  trouve  le 
germe.  Trace  que  le  funicule  laisse 
sur  la  graine  des  végétaux ,  après  que 
celle-ci  s'en  est  détachée.  Cassinî 
donne  ce  nom  aux  marques  qu'on 
aperçoit  sur  le  clinanthe  des  Sjnan- 
tnérées,  et  qui  résultent  de  la  rup- 
ture des  pédicellules,  quand  l'ovaire 
est  pédicellé ,  ou  de  celle  des  vais- 
seaux, lorsqu'il  est  sessile. 

CICATRISÉ 9  adj.,  cîcatricosus  ; 
genarbty  narbig.  Un  lichen  {Glyphis 
cicatricosa)  est  appelé  ainsi  parce 
que  ses  apothécies  ottrent  des  impres- 
sions qui  imitent  des  cicatrices. 

CICÉRIQUE  ,  adj.  ,  cicericuJt,  On 
a  donné  le  nom  X acide  cicérique  à  un 
acide  qui  exsude  des  poils  de  la  tige 
du  Cicer  arietinum.  Il  est  regardé 
comme  un  acide  particulier  par  Dis- 
pan  ,  comme  de  l'acide  oxalique  par 
Dejeux ,  comme  un  mélange  d'acides 
oxalique, maliqueet  acétique  par  Vau- 
quelin  ,  comme  un  mélange  d'acides 
acétique  et  malique  par  Dulong. 

CICHOREES,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Ci- 
choreœ.  Nom  donné  parD.  Don  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Chîcoracées , 
qui  a  pour  type  le  genre  Cichorium, 

CICINDELÉTES  ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Cicindeletœ.  Nom  donné  par  Cuvier, 
Latreille ,  Goldfuss  ,  Ëichwald ,  Fi- 
cinus  et  Carus  à  une  tribu  de  la  fa 
mille  des  Coléoptères  carnassiers  , 
ayant  pour  type  le  genre  Cicindela» 

CICINDELIADES ^  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Cicindeliadœ.  Leach  désigne 
sous  ce  nom  une  famille  de  Coléo* 
ptères ,  qui  a  le  genre  Cicindela  pour 
type. 

CICONiPiSy  adj.  et  s,  m.  pi.;  Ci- 
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conii.Nom  donné  par  Blainville  à  une 
famille  de  l'ordre  des  Ëchassiers^  qui 
a  le  genre  Ciconia  pour  type. 

CIC€TARIÉES,  adj.  et  s.  f .  pU  , 
Cicutarieœ,  Nom  donné  par  A»  Ri- 
chard à  une  section  de  la  famille  des 
Ombellifères,  ayant^our  type  le  genre 
Cicutaria,  • 

CICIJTINE ,  8.  f. ,  cicutina.  Syno- 
M|me  de  conéine,  P^ojrez  ce  mot* 
^CIDARIFORME  ,  adj. ,  cidarifor^ 
mis  (xt^opiç,  bonnet, /brma,  forme); 
qui  a  la  forme  d'un  bonnet ,  comme 
le  fruit  du  CucurbUacidari/or:mls. 

CIEL  ,  s.  m# ,  cœlum ,  cœlus;  xoï- 
>ov  ,  ovpavo;  ;  Himmel  (ail.);  Heaven 
(angl.);  cieh  (it.)  (xoî^oç,  creux). 
On  appelle  ainsi  l'étendue  incommen- 
surable dans  laquelle  les  étoiles ,  les 
planètes  et  les  comètes  accomplissent 
leurs  révolutions  constatées  ou  pré- 
sumées. Ce  mot  vient  de  ce  que  , 
n'ayant  aucun  moyen  de  déterminer 
la  longueur  réelle  desligpes  étendues 
de  nos  yeux  aux  corps  célestes, 
nous  éprouvons  une  tendance  natu- 
relle à  les  considérer  toutes  comme 
étant  de  longueur  égale ,  et  à  nous 
figurer  les  astres  attachés  en  quelque 
sorte  à  un  segment  de  sphère  creuse 
dont  la  base  reposerait  sur  notre  ho- 
rizon . — Les  mineurs  donnent  le  nom 
de  clelk  la  face  supérieure  d'un  filon. 

CIL,  subst.  m. ,  cilium;  TOfaoz  ; 
fVimperhaar  (ail.)  ;  ciglio  (it.).  On 
appelle  ainsi  :  en  botanique ,  des  poils 
un  peu  raides  qui  sont  placés  sur 
le  bord  d'une  surface  et  dans  le 
même  plan  qu'elle ,  sans  faire  partie 
de  l'une  ou  de  l'autre  face  ;  souvent 
aussi  celles  des  petites  lanières  bor- 
dant ,  après  la  chute  de  l'opercule , 
l'orifice  de  l'urne  des  mousses  ,  qui 
proviennent  de  la  paroi  interne  de 
cette  dernière  (ex.  Sporangidium). 
Bridd  ne  donne  cependant  la  déno^ 
mi  nation  de  cils  à  ces  lanières"  que 
quand  elles  sont  grandes  ;  dans  le  cas 
contraire ,  il  les  appe{W  ciZ^/^.  &i 
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zoologie  j  on  nomme  dis  leà  |)oils  qui 
garnissent  le  bord  des  paupières,  dans 
un  grand  nombre  d'aniniau^  verlé- 
trés,  et  les  poils  raides  qui  se  vojent 
sur  oer laines  parties  du  ^orps  d'une 
fUultitude  d'insectes. 

CILIAIRE,  adj. ,  ciliaris  ;  qui  est 
garni  de  cils.  he^Megastachya  ciliar- 
rù  a  les  gaines  de  ses  feuilles ,  le 
Paspalum  ciiiare  ses  fleurs ,  Vj^ 
traniia  ciliaris  ses  feuilles  ,  et  VAco- 
nïtum  ciiiare  ses  pétales  ciliés. 

GIL14TIFOLlé ,  adj.,  ciliaiijolius ; 
wimperbliittrig  (ail.)  {cilium^  cil, 
foliumj  feuille);  qui  a  les  feuilles 
ciliées.  Ex.  Sctrpus  ciliatifoUus  , 
-Otym  cili^tifoiia. 

CILIATOraTALC)  adj.^  ciliato^ 
pttalus  (  eilium ,  cil ,  petalum ,  pé- 
tale )  ;  qui  a  les  pétales  ciliés.  Ëx. 
Rosa  ciliatopetala. 

CILIÉ, adj.,  ciliatns ; w imper ig  , 
gewimpert  (ail.)  ;  cigUato  (it.  )  (a- 
iium ,  cil  )  ;  qui  est  garni  de  cils  , 
comme  les  anthères  du  Galeopsis  La^ 
danum ,  les  paléoles  du  Secale  Ce^ 
teale^  le  calice  du  Metrosideros  ci* 
liala ,  les  stipules  du  Coffea  ciliata  , 
\e%  bractées  du  Brunella  vulgaris. 
On  appelle  graine  ciliée ,  celle  qui 
est  marginée  et  qtii  a  le  rebord  dé- 
coupé en  fines  lanières  comparables  à 
des  cils  (ex.  Menyanthes  nymphoï^ 
des)  ;  feuiUès  dliées ,  celles  qui  sont 
lK>rdées  de  poils  droits  ,  disposes  en 
série ,  comme  les  cils  des  paupières 
(ex.  Ockna  ciliata  j  Tachymitrium 
'eiliatum  )  ;  stigmate  cilié  ,  celui  qui 
lest  garni  à  son  contour  de  fines  la- 
nîères  ou  de  poils  (ex.  Sanguisorba 
ynedià)  ;  cypsèle  ciliée ,  celle  qui  est 
surmontée  de  poils  disposés  en  manière 
de  cils  (  ex.  Echinops)  ;  gorge  de  co- 
toile  ciliée  ^  celle  qui  est  obstruée  par 
des  cils  (  «X.  Gentiana  campes  tris  )  ; 
poils  ciliés  ,  ceux  qui  sont  implantés 
iur  le  bord  même  de  la  lame ,  et  se 
prrolongent  dans  sou  plan  ,  imitant 
t»  cela  lee  <hU  des  paupières  (ex. 
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MuelUa  ciliata).  En  zoologie  on  dit  t 
écailles  ciliées ,  dans  les  poissons  , 
quand  elles  sont  finement  dentelées 
(ex.  Holocentrus  ciliatus ,  Holacan^ 
thus  ciliaris)  ;  corselet  cilié,  dans  les 
insectes  ,  loi^squ'il  est  chargé  de  poils 
raides ,  assez  longs  et  parallèles  (ex. 
Trox)  ;  ailes  ciliées^  quand  elles  sont 
terminées  à  leur  bord  par  quelques 
poils  très-serrés,  en  forme  de  cils 
(e*.  plusieurs  Mouches).  LîiMutilla 
ciliata  a  les  bords  des  anneaux  de 
feon  abdomen  ciliés  de  blanc. 

CILIÉS 9  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Ciliata. 
rfom  donné  par  Lamarck  à  un  ordre 
de  la  classe  des  Polypes ,  comprenant 
ceux  dont  la  bouche  est  munie  de 
cils  mou  vans  ou  d'organes  gyratoires; 
par  Schweigger  à  un  ordre  de  celle 
des  Zoophjles  monohyles  ,  dans  le* 
quel  il  range  ceux  qui  ont  le  corps 
liomogène  et  garni  de  cils  ;  par  La- 
treille  à  une  famille  de  Tordre  des 
Acalèphes  Pœcilomorphcs  ,  embras- 
sant ceux  qui  offrent  souvent  des  cils  ; 
par  Blainville  à  une  section  de  la  di- 
vision des  Microzoaires  hétéropodes , 
comprenant  ceux  qui  ont  le  corps 
pourvu  d'appendices  locomoteurs  la- 
téraux en  forme  de  cils. 

CILIFLRE^  adj.,  cili férus  (cir 
hum  ,  c\\,fero  ,  porter  )  ;  qui  port^ 
des  cils  ;  ramule  cili  fer e. 

CILIFORUS^  adj, ,  ciliformis  (ci-^ 
lium,  cil,  forma  y  forme);  qui  a  la 
forme  d'un  cil ,  par  sa  direction  et  sa 
raideur  ;  prolongement  ciliforme, 

CILIGERE  9  adj .  ,  ciligerus  (  c/- 
iium  ,  cil  ,  gero  ,  porter)  ;  qui  porte 
des  cils,  comme  la  ZeniUia  ciligera 
en  a  sur  la  fate. 

CILIIGORI^-E,  adject.,  ciliicornis 
(  eilium  ,  cil ,  cornu ,  corne  )  ;  qui  a 
les  antennes  velues ,  comme  les  crus- 
tacés appartenant  aux  genres  Atele-^ 
eycius  et  Thia. 

LIOBRAI\IGH£S,adj.  ets.  m.  pi., 
Ç^Mbranchia  {eilium^  <î*^ ? Pp^?X'*i 
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bramchies).  Férussac  propose  d'ëta* 
blîr  sous  ce  nom  un  ordre  delà  classe 
des  Mollusques,  poury  placer  le  genre 
Atlas  y  qui  a  le  manteau  bordé  de 
cils ,  qu'on  suppose  ,  d'après  Lesueur^ 
être  des  branchies. 

GILIOGRADES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Ciliograda,  Nom  donné  par  Blain- 
^ille  à  une  classe  ou  famille  de  faux 
zoophjtes ,  dont  le  corps  est  pourvu 
d'ambulacres  formés  par  deux  séries 
de  cils  ou  cirres  appcndiculaires  ser- 
yantà  la  locomotion. 

CILIOLE  ,  s.  m.  ,  ciliolum.  Nom 
donné  par  Bridel  aux  dentelures  ou 
prolongemens  du  pcristome  interne 
des  mousses ,  quand  ces  appendices 
sont  très-petits. 

CILIOLÉ  j  adj. ,  ciliolatus ;  qui  est 
garni  de  petits  cils  ;  comme  les  feuil- 
les de  VHedyotis  ciliolatay  et  les  pe- 
tioles  du  Monnina  ciliolata, 

GILIPÊDE  ,  adj.  ,  cilipes  {cîiium , 
cil ,  pes ,  pied }  ;  qui  a  les  pattes  gar- 
nies de  cils.  Ex.  Culex  cilipes, 

GimE  ,  s.  f .  ,  cacumen  ;  Tf^ipfel 
{ail.)  ;  top  y  ridge  (angl.)  ;  cima  (it.). 
Partie  supérieure  d'une  niootagne. 
Protubérance  que  le  faite  d'une  chaîne 
de  montagnes  forme  entre  deux  cols 
voisins.  Protubérance  qui,  dans  les 
chaînes  ou  niasses  de  montagnes  ,  s'é- 
lève brusquement  sur  un  faîte  ou  une 
crôle,  au-dessus  des  parties  adja- 
centes. Il  serait  plus  régulier  de  n'ap- 
pliquer ce  nom  qu'aux  sommités  qui 
se  distinguent  au  milieu  d'une  chaîne 
de  montagnes. 

CIMENT  ,  s.  m.  Les  géognostes ap- 
pellent ainsi  tout  corps  qui  sert  à  unir 
des  fragmens  d'un  autrecorps,  comme 
par  exemple  ceux  qui  constituent  les 
brèches  et  certains  a^lomérats. 

CniEXTÉ,  adj.  Bonnard  donne 
cette  cpilhète  aux  roches  dont  les 
parties  sont  liées  par  un  ciment  peu 
apparent.  Ex.  Psammitc* 

GIMIGIDES^adj.  et  s.  m.  pi. ,  Ci- 

fnicidœ ,  Citnicides,  Nom  donné  pAr 
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Lalreille^  Goldfuss  >^icmnset  Carus, 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Hémi- 
ptères ,  qui  a  pour  type  le  genre  Ci- 
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CnVARÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  ,  Ci- 
nareœ.  Nom  donne  par  H.  Gassini  S 
un  section  delà  tribu  desGarduînées, 
et  par  Lessing  à  une  tribu  de  la  fa— 
mille  des  Sjnanthérées  ,  ayant  pour, 
type  le  genre  Cinara, 

GIIVAROGÉPHALES9  adj.  et  s.  f. 
pi.  ,  Cinarocephalœ  (  xev^pa,  arti- 
chaut ,  xefaX:Q ,  té(e  ).  Nom  donné 
ar  Vaillant  et  Gandolle  à  un  groupe 
e  la  famille  des  Synanihérées  ,  érigé 
en  famille  par  Jussieu,  et  comprenant 
des  plantes  qui ,  -par  la  forme  géné- 
rale de  leurs  capitules ,  se  rappro« 
chent  plus  ou  moins  dé  l'artichaut. 

GINGHONAGÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pL, 
Cinchonàceœ,  Nom  donné  par  Gan- 
dolle à  uue  tribu  de  la  famille  des 
Rubiacées ,  qui  a  pour  type  le  genre' 
Cinchona. 

GINGHONÉES  ,  adj. ,  Cinchoneeè. 
Nom  donné  par  Kunth  et  A.  Richard 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Rubia**^ 
cées  ,  par  Gandolle  h  une  sons-tribu 
de  la  tribu  desCînchonacées,  ayant 
pour  type  le  genre  Cinchona, 

CmCBOmNE ,  s.  f.  ,  cinchonina. 
Alcali  végétal  qui  a  été  découvert 
par  Pelletier  et  Caventou ,  et  qui 
existe  dans  presque  tous  lesquinquina^ 
mais  en  plus  grande  quantité  que  par» 
tout  ailleurs  dans  le  gris. 

GINGHOIVIQUE  ,  adj. ,  cinchonicas. 
Berzelius  donne  cette  épithète  aux 
sels  dans  lesquels  la  cinehonine  joue 
le  rôle  de  base.  On  appelle  rouge  cin^ 
choniqne  une  substance ,  de  couleur 
rouge  foncée  ,  qui  résulte  d'uUe 
combinaison  de  tanain  d'écorce  de 
quinquina  et  d'apothème  ,  et  qui  reste 
sans  se  dissoudre  quand  on  traite  par 
Feau  le  produit  de  l'évaporation  à 
chaud  et  a  l'air  de' la  solution  aqneuSie 
de  ee  tannin. 
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Icinctus ,  entouré ,  pes,  pîed  )  ;  qui 
a  les  pattes  entourées  d'un  anneau 
coloré.  £x.  Limnobia  cinctipes. 

CINÉRÉIGOLLË,  adj. ,  cmereico//i^ 
(  cinereus  ^  cendré ,  collum ,  col  )  ; 
qui  a  le  devant  du  col  gris.  px. 
Cinnjrris'  cinereicollis, 

CINÉBÉIFRONT9  adj.  ,  cinerei- 
frons  (  cinereus  ,  cendré  ,  frons  y 
front);  qui  a  le  front  de  couleur 
cendrée.  £x.  Alcedo  cinereifrons, 

CINÉRIDfS,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Ci- 
nerides,  Jtom  donné  par  Leach  à  une 
famille  de  l'ordre  des  cirripèdes  cam- 
pjlosomateSy  qui  a  pour  type  le  genre 
Cineras, 

CIKtiULÉS  ,  adj.  ^t  s.  m.  pl.^  Cin^ 
gulaia.  Nom  donné  par  IlUgeràune 
famille  de  Tordre  des  Fouisseurs,  par 
Goldfuss  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Mammifères,  par  Ficinus  et  Garus  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Ëdentés 
Longirostres ,  renfermant  des  mam- 
mifères dont  la  peau  osseuse  est  dis- 
posée de  manière  à  former  autour  du 
milieu  du  corps  plusieurs  bondes  sus- 
ceptibles de  glisser  et  de  se  mouvoir 
les  unes  sur  les  autres. 

CINGULIFÊRE,  adj. ,  cinguUferus 
(cingula,  ceinture,  feroj  porter). 
Epithète  donnée  à  des  coquilles  qui 
sont  marquées  de  côtes  saillantes  ou 
de  raies  colorées  simulant  une  sorte 
de  ceinture.  Ex.  Murex  cingidi  férus, 
Turbinella  cingulifera,  Voy,  Cein- 

TURÉ. 

CINGULUM  ^  8.  m.  ,  cingulum, 
Hedwig  appelait  ainsi  l'anneau  arti- 
culé qui  entoure  les  capsules  de  quel- 
ques fougères. 

CINIPSAIRES.  Voy.  Ctnipsaires. 

CINNABÀRIN^adj.,  cinnabarinus^ 
tinnaberroth  {2^1^.)  {cinnabaris ,  ci- 
nabre )  ;  qui  est  d'un  rouge  de  cina- 
bre. Ex,.j4ranea  cinnabarinay  Co" 
niocarpon  cihnabarinum. 
'  CINNYRIDES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Cinnyridœ,  Nom  donné  par  Vigors 
il  une  tribii  de  la  famille  4e8Ténui- 
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rostres ,  par  Lesson  à  une  famille  de 
1  ordre  des  Grimpeurs  ,  ayant  pour 
tjpe  le  genre  Cinnjrris, 

GIONIDESyadj.  et  s.  m.  pi.,  Cich- 
rudes.  Nom  donné  par  Schœnberrà 
un  groupe  de  la  section  des  Gurcu- 
lionides  Gonatocères  Mécorhynques, 
qui  a  pour  type  le  genre  Cv&nus. 

GIPOLIJV,  adj.  (de  l'italien  ce/^oA 
petit  oignon).  Epitbète  donnée  à  une 
roche  cristalline  à  base  calcaire, 
parce  qu'elle  a  une  structure  fissile, 
et  qu'on  a  cru  trouver  de  la  ressem- 
blance entre  la  disposition  de  ses 
feuillets  et  celle  des  tuniques  des 
oignons. 

CmcÉAGÉES,  adj.  et  s.  f.'pl., 
CirccBoceœ,  Nom  donné  par  Lindiey  à 
la  famille  des  Onagraires ,  à  cause  du 
genre  Circœa  qu'elle  renferme. 

GIRCÉES,  adj.  ,  Circœeœ.  Nom 
donné  par  Gindolle  à  une  tribu  de  la 
famille  des  Onagraires ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Circœa. 

GIRGELLÉ  ,adj. ,  circelîatus  (cir- 
cellus ,  petit  cercle).  UAgaricus  cir^ 
ceUaius  est  ainsi  appelé  parce  qu'il  a 
son  chapeau  zone  en  dessus. 

GIRGINAL^  adj.  ,  circiràilis  ^  cîr" 
cinans  ,  conçolvans^  kreiselnd  (al.); 
acchiocciolato  (  it.)  {circinoj  rouler); 
qui  est  roulé  sur  soi-même,  trans- 
versalement et  du  sommet  à  la  base , 
comme  une  boucle  de  cheveux  sur 
un  compas ,  ce  qui  a  lieu  pour  le 
légume  àeV Adenanthera  circinalis , 
et  le  lobe  terminal  des  feuilles  pinna- 
tifides  du  S  inapis  circinata.  Le  £^0- 
Ua  circinans  est  un  champignon  ter- 
restre qui  se  groupe  circulairement  ; 
le  Lituites  conpohans  ,  une  cocpiillc 
remarquable  par  Tenroulement  de 
ses  tours  de  spire  ;  le  Balanus  circi^' 
natus  ,  un  cirripède  marqué  de  zones 
concentriques  ;  le  Merops  circinatus, 
un  oiseau  dont  les  plumes  des  oreilles 
descendent  sur  la  poitrine ,  en  se  fri- 
sant. 

GIRCEKÉ,  adj.  ^  circinalus  ;  aufm 
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geroUt  (alK)  {circino,  rouler).  Se 
dît  y  en  botanique  ,  de  V estimation , 
lorsque  les  organes  floraux  sont  rou- 
lés en  crosse  sur  eux-mêmes ,  ou  en 
spire  sur  un  seul  plan,  comme  le 
stjle  du  Sabinœa;  des  cotylédons, 
quand  ils  sont  roulés  en  spirale  de 
baut  en  bas  (ex.  Koelreuteria  pani" 
cuîata  )  ;  des  feuilles^  dans  le  bour- 
geon» quand  elles  sont  roulées  en 
crosse  ou  en  volute ,  du  sommet  vers 
la  base  (  ex.  Fougères  )  ;  A^s  feuilles 
développées^  lorsqu'elles  se  prolon- 
gent en  une  longue  pointe  roulée  sur 
elle-même  (ex.  Flagellaria  indica)^ 
ou  qu'elles  se  roulent  sur  elles-mêmes 
parla  dessiccation  (ex.  Dicranum  cir^ 
cinnatum  )  ;  des  verticilles  de  fleurs , 
quand  ils  sont  roulés  en  crosse  (  ex. 
Heliotropium)',  des  grappes  de  fleurs, 
lorsqu'avant  et  après  Tanthése,  elles 
sont  roulées  en  spirale  (ex.  Solenan^- 
thus  circinnàtus), 

CIRCOlIlJIfÉRIDIEN^adj.,  circum- 
meridianus.  On  appelle  hauteurs  cir^ 
comméridiennes  celles  des  étoiles 
qu'on  observe  au  voisinage  du  mé- 
ridien. Elles  servent  lorsque  ,  par 
défaut  d'instrumens  fixes  ,  on  ne 
peut  point  obtenir  la  vraie  hauteur 
méridienne  avec  une  exactitude  par- 
faite^ 

CIRGOMPOLAHUE:  ,  adj.,  circum" 
polaris  (circum,  autour,  do/uj^  pôle). 
Cette  épitbèle  est  donnée  aux  étoiles 
qui  semblent  tourner  journellement 
autour  du  pôle,  sans  jamais  s'abaisser 
au  dessous  de  l'horizon  du  lieu  où  on 
les  observe. 

GIRCOIVSGISSILE,  adj.,  circum- 
scissilis  (circum ,  autour ,  scissilis , 
susceptible  de  se  fendre).  Epithète 
donnée  par  L.-G.  Richard  aux  péri'- 
carpes  qui  s'ouvrent  en  deux  parties 

Ïiar  une  scissure  transversale  circu— 
aire.  Ex.  Anagallis  an^ensis. 

CIRCOIVSGRIT,  adj.,  circumscrîp^ 
tus  ;  umschrieben  (  ail.  )    (  circum  , 
autour,  scribo ,  écrire).  Ce  nom  est 
I. 
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donné  ,  dans  la  nomenclature  miné- 
ralogique  de  Haiij,  à  une  variété  de 
mâcle  dans  laquelle  le  prisme  est  en- 
tièrement noirâtre ,  à  cela  près  d'une 
pellicule  d'un  blanc  nacré  qui  en  re- 
couvre les  pans. 

GIRGONVOLUTION  ,  s.  f.,  anfrac- 
tus  (circum f  autour,  volf^Oy  tourner). 
Révolution  complète  du  cône  spiral 
d'une  coquille  spirivalye.  Sjnonjrac 
peu  usité  de  tour  de  spire* 

CIRCULAIRE  ,  adj.  ,  circidaris  ;■ 
zirkelfôrmig  (ail.  )  ;  circolare  (  il.  ) 
(  circulas ,  cercle  )  ;  qui  est  fait  en 
cercle  ,  c'est-à-dire  dont  tous  les 
points  sont  également  éloignés  du 
centre  ,  comme  la  gorge  de  certaines 
corolles  monopctales,  des  Phlox  par 
exemple. 

GIRGIMAXILE  j  adj . ,  circumaxilis 
{circum ,  autour,  axis ^  axe).  JVlir- 
bel  donne  cette  epithète  aux  nervules 
du  placentaire  ,  quand  elles  sont  ap- 
pliquées contre  un  axe  central,  dont 
elles  se  séparent  à  l'époque  de  la  dé- 
htscence.  Ex.  Epilobium. 

GIRE  ,  s.  f. ,  cera;  y>îpo;  ;  H^aehs 
(ail.)  ;  wax  (angl.  )  ;  cera  (it.  >. 
Substance  particulière  que  produisent 
les  Aeilles ,  dont  le  mode  de  sécré- 
tion, découvert  par  G.-C.  Hornbos- 
tel  ,  reproduit  par  Riem  et  donné 
par  Hun  ter  comme  une  découverte  à 
lui  ,  a  été  confirmé  par  Huber  et 
M"*  Jurine ,  et  mis  hors  de  doute  par 
G.-R.  Trevîranus.  Beaucoup  de  vé- 
gétaux sécrètent  aussi  de  la  cire. — On 
appelle  cire  (cera^  eeroma;  Schna-^ 
belhauly  fVachshaut ,  ail.)  ,  dans  les 
oiseaux,  une  membrane  ordinaire- 
ment colorée  quî^  chez  plusieurs  de 
ces  animaux  ,  recouvre  la  base  du 
bec  et  surtout  celle  de  la  mandibule 
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supérieure. 

GIRIER9  adj.  ,  cerearius,  Huber 
donne  l'épithète  de  ciricres  aux  abeil- 
les qui ,  dans  les  ruches ,  s'occupent 
uniquement  de  la  construction  des 
gâteaux. 
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ÇIRQUB  5  s«  m . ,  circas.  Nom  don- 
né à  la  terminaison  d'une  vallée  voi- 
sine du  faîte ,  lorsqu'en  cpt  endroit 
elle  s'élargit  et  prend  une  forme  ar- 
rondie. On  l'applique  aussi  aux  bas- 
sins de  montagnes,  lorsqu'ils  sont 
disposés  cîrculairement  de  manière  à 
rappeler  la  forme  des  théâtres  de 
rantiquîté. 

CnÎRA-Lj  adj.y  cirrhalls.  On  ap- 
pelle ,  ascidium  cirrhale  (  Ranken*' 
schlauch,  Stengelschlauch,  M.)  le 
godet  d'une  feuille  ascidiée ,  quand  il 
est  formé  par  une  vrille  foliaire  , 
comme  dans  le  Nepenthes  phyllam-^ 
phora, 

GlRREy  s.  m.  ,  cirrus  ,  cirrhus , 
capraoluSf  claciculusy  hélix.  On  ap^ 
peHe  ainsi  :  i°  en  botanique ,  des 
appendices  filiformes ,  simples  ou  ra- 
meux^  diversement  tortillés  ou  rou- 
lés ,  au  mojen  desquels  certaines 
plantes  s'attachent  aux  corps  voisins. 
l^ojr*  Main  ,  Vkillb.  2®  En  zoologie, 
ce  mot  a  plusieurs  acceptions  diffé- 
retites.  Merrem  l'emploie  pour  dési- 

Eer  des  pennes  longues,  en  forme 
crins ,  qui ,  partant  du  dessus  des 
Knx ,  retombent  le  long  du  cou ,  et 
iger  des  plumes  k  tige  très-longue, 
sans  barbes ,  ou  pourvues  de  barbes 
très- courtes  ,  et  qui  souvent  n'en 
portent  qu'à  l'extrémité.  On  donne 
anelquefois  ce  nom  aux  barbillons 
ocs  poissons.  Pline  appelait  arrc^  les 
pieds  des  Céphalopodes.  Blaîn ville 
donne  cette  épithète  à  de  petits  pro- 
longemens  cutanés  ,  cylindriques  , 
Tcrmiformes  ,  plus  ou  moins  irrita- 
bles et  contournes  ,  qui  sont  répan- 
dos  d'une  manière  rcgultëre  ou  irré- 

Snlière  sur  diverses  parties  du  corps 
es  Mollusques,  spécialement  sur  les 
bords  du  manteau ,  dans  les  lamelli- 
branches; et  à  des  espèces  de  fila- 
inens  non  vasculaires ,  de  forme  et 
de  longueur  très  -  variables  ,  qui , 
dans  les  Ghétopodes  ,  existent ,  soit 
à  In  partie  supérieure  de  l'appendice^ 
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immédiatement  au  dessous  de  la  bran- 
chie^  quand  il  jr  en  a  une,  soit  à  la 
partie  inférieure  ou  ventrale  de  ce 
même  appendice.  Enfin  on  appelle 
cirres  les  appendices  articulés  des 
Girripèdes. 

,  GIRRÉ  9  adj . ,  cirratus  ;  ranken" 
Iragend  (ail.)*  Bouclé ,  frisé ,  frangé  ^ 
velu,  velouté.  Se  dit,  1®  en  bota- 
nique, d'une  partie  qui  affecte  la 
forme  ou  remplit  les  fonctions  dç 
cîrre ,  comme  la  pointe  grêle  et  pro- 
longée des  feuilles  de  certaines  plan- 
tes, ou  divers  pédoncules  communs  ; 
s°  en  zoologie ,  cirré  veut  dire  qui 
est  muni  d'un  prolongement ,  comme 
le  trës-Iong  filament  qu'on  voit  en 
avant  de  l'ouverture  postérieure  du 
corps  de  la  Filaria  cirrata;  ou  qui 
porte  une  huppe  retombant  sur  le 
col  (tx.  Fako  cirratus).  Dans  ce 
dernier  cas  ,  il  est  synonyme  de 
huppé. 

GIRREUX)  adj.,  cirrosus;  ranhig 
(ail.);  vilicciato  (it.).  Se  dit,  en  bo-* 
tanique ,  d'une  plante  dont  une  par- 
tie remplit  l'offîce  de  vrille,  comme 
les  pédoncules  de  VAdlumia  cirrosa , 
ou  qui  a  des  vrilles  remarquables, 
soit  parce  qu'elles  sont  très-rameuses 
(  ex.  Lathyrus  cirrosus  ) ,  soit  à 
cause  de  leur  origine ,  étant  dues , 
comme  celles  du  Clematis  cirrosa , 
aux  pétioles  persistans  de  l'année  pré- 
cédente. LeMacromitrium  cirrhosum 
doit  cette  épithète  à  la  flexuosité  de 
ses  feuilles,  ainsi  que  le  ff^eissia 
cirrhata»  Le  Cyprinus  cirrosus  est 
ainsi  appelé  parce  qu'il  porte  deux  . 
barbillons  à  la  mâchoire  supérieure. 
Blainville  donne  le  nom  de  tentacules 
cirreux  aux  prolongemens  en  forme 
de  bras  du  corps  des  hydres. 

GIRRHOGÉPHALE9  adj.,  cirrho^ 
cephalus  { xippô; ,  roux,  xi<paX;Q ,  télé). 
TteSpartfius  cirrhocephalus  a  le  dessus 
de  la  tète  d'un  gris  cendré  ;  le  Larus 
cirrhocephalus  a  la  tête  d'un  cendré 
bleuâtre. 
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CmBHOGHLORB^  adj.  ,  cirrlw 
cUonis  (  xtppo; ,  roux ,  x^<^po( ,  verd). 
Le  TrochUus  cirrhochloris  a  le  plu- 
mage vert  et  gris. 

CIRRHOGRAPHIQUE ,  adj.,  cir- 
rhographicus  (  xrppo; ,  roux  ,  7p3cp6> , 
écrire).  Nom  donné  par  Haûy  à  une 
variété  de  fer  oxidé ,  la  terre  d'ombre , 
qui  donne  une  couleur  bistre. 

GIRRHOMELAS  9  adject. ,  cirrho-- 
mêlas  (^c'ppôç,  roux,  fAsXa;,  noir). 
Le  Tachyphonus  cirrhomelas  a  le 
plumage  noir  et  fauve. 

CIRRIFÉRE,  adject. ,  cirriferus, 
eirrifer ,  cirriger  (  cirrus ,  boucle  , 
Jero ,  porter  )  ;  qui  porte  une  touffe  de 
cheveux,  comme  \e  Cebus  eirrifer , 
sur  le  devant  de  \\\  tête  duquel  on 
voit  un  toupet  de  poils  très-élevés. 

GIRRIFLORE,  adj.  ,  cirriftorus 
(^eirrus ^  vrille, ^oj,  fleur);  qui  a 
les  pédoncules  changés  en  vrilles, 
munis  de  vrilles  ,  ou  faisant  fonction 
de  vrilles.  Ex.  Passijlora  cirrijlora  y 
Uncaria  cirriflora. 

CIRRIFORME,  adj.,  eirriformis 
{eirrus y  vrille,  ybr/wc,  forme).  Se 
dit  du  pétiole  ,  quand  il  est  contourné 
et  remplit  les  fonctions  de  vrille. 
Ex.  Fumaria  capreolata,  Clematis 
orientalis. 

GIRRIGÉRE.  Foyez  Cirrifere. 
CIRRIGRADES^adj.  et  s.  m.  pi.  ^ 
Cirrigrada  (eirrus^  cirre,  gradior, 
marcher).  Nom  donné  parBlaînville 
à  un  ordre  de  la  classe  des  Âracbno- 
dermaires ,  comprenant  ceux  dont  la 
face  inférieure  du  corps  est  garnie  de 
cirres  tentaculiformes  très-extensibles 
et  contractiles. 

GIRRIPÉDES^adj.  et  s.  m.  pi., 
Cirripedes [cirrus ,  cirre  ^pes ,  pied). 
Nom  donné  par  Lamarck ,  Latreilte 
et  Schvreigger  à  une  classe  d'animaux 
sans  vertèbres,  par  Ëichwald  à  un 
ordre  de  la  classe  des  Thérozoaires , 
comprenant  ceux  qui  ont  le  corps 
pourvu  d'appendices  en  forme  de 
cirres  ^  fort  longs  y  cornés  ;  articulés  j 
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et  qu'on  peut  considérer  comme  des 
rudimens  de  membres. 

GIRROBRANGHES,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Cirrobranehiata  (cirrus y  cire, 
ppà7;^ia,  branchies  ).  Nom  donné  par 
Blainvillc  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Paraccphalophores,  comprenant  ceux 
dont  les  organes  branchiaux  ont  la 
forme  de   longs  filamens. 


GIRROPODES,  adj.  et  s.  m.  pi., 

,   TToûç,  pied).  Nom 

donné  par  Cuvier  à  une  classe  d'4R^ 


(  cirrus ,    cirfe 


maux  mollusques  ,  par  Straus  à  une 
classe  d'animaux  articulés ,  par  Gold^ 
fuss  à  un  ordre  de  la  classe  des  Mol— 
lusques ,  comprenant  ceux  qui  ont  le 
long  du  corps  des  filets  ciliés  repré- 
sentant des  espèces  de  pieds  ou  de 
nageoires. 

GISELE  ,  adject. ,  insculptus  ;  qui 
offre  des  enfoncemens  semblables  à 
de  profondes  ciselures,  comme  le 
bec  du  Buceros  insculptus, 

GISIDES,  adj.  et  s.  m.  pi.  ,  Çi'^ 
sidœ.  Nom  donné  par  Leacb  à  une 
famille  de  l'ordre  des  Coléoptères  y 
qui  a  pour  type  le  genre  Cis. 

GISTE  5  s.  I. ,  cis  ta  (xiffui ,  panier). 
Nom  donné  par  Scopoli  à  une  triple 
enveloppe  de  graine,  dont  l'externe 
et  la  moyenne  sont  membraneuses  p 
et  l'interne  fongueuse  ou  charnue , 
et  qui  ne  s'ouvre  pas  (ex.  Passifîora, 
Ligustrum)  ;  par  Bernhardi  à  un  pé- 
ricarpe à  la  voûte  duquel  sont  atta- 
chées les  semences. 

GISTÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Cistea. 
Sprengel  désigne  sous  ce  nom  une 
famille  de  plantes ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Cistus* 

GISTÉLÉNIÉS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Cisteleniœ,  Nom  donné  par  Gold- 
fuss ,  Ficinus  et  Carus  à  une  tribu  de 
la  famille  des  Coléoptères  hétéro** 
lytres,  ayant  pour  type  le  genre 
Cistela, 

GISTÉLIDES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Cistelides»  Nom  sous  lequel  Latreille 
et  Ëichwald  dé  ignent  une  tribu  de  la 
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famille  des  Coléoptères  stéoélytres, 
qui  a  pour  type  le  genre  Cistela, 

CISTELLE.  Voyez  Cistule. 

CISTIFLORES9  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Cisiijlorœ.  Nom  donné  par  Barllingr 
a  une  classe  de  plantes  qui  con^nrcnd 
les  familles  des  Fiacourtianées ,  des 
Marcgraviées ,  desBixinées,  desCis- 
tînées ,  des  Violariées ,  des  Droséra- 
cées  et  des  Tamariscinées  ,  et  qui  a 
ppur  type  le  genre  Cistus, 

aCISTINÉES,  adject.  et  s.  f.  pi. , 
Jtineœ,  Nom  donné  par  Candolle  à 
une  famille  de  plantes,  ayant  pour 
type  le  genre  Cistus. 

ciSTOIDÉES^  adj.  et  s.  f.  pi., 
Cistoideœ.  ,Nom  donné  par  Ventenat 
à  une  famille  de  plantes,  dont  le  genre 
Cistus  est  le  type. 

ÇISTOPHILE,  adj.,  cistopluïus ; 
qui  croît  sur  les  cistes ,  comme  VAn» 
tennarîa  cistophila  sur  les  tiges  des 
cistes  frutescens. 

CISTULE  9  s.  f.9  cistulay  cisteUa; 
Blàschen  (ail.)  ;  cestella  (it.).  Will- 
denow  appelle  ainsi  les  conceptacles 
de  lichens  qui  sont  orbiculaires,  creux 
et  parfaitement  clos  dans  leur  jeu- 
nesse ,  surmontent  un  podétion  de  la 
substance  duquel  ils  ne  sont  qu'un 
développement  9  se  fendent  irrégu- 
.lièrement  à  leur  maturité,  et  laissent 
apercevoir  alors  dans  leur  centre  une 
fongosité  fibreuse  qui  sert  de  placen- 
taire à  des  séminules  groupées  en 
petites  masses.  Ex.  Sphœrophorum, 

CITHAROIDÉ£S,adj.  et  s.  f.  pi., 
Citharoideœ  (xtOdépa,  harpe,  fi^oç, 
ressemblance).  Nom  donné  par  Bory  à 
une  famille  de  Tordre  des  Microscopi- 
ques crustodés,  a  cause  de  la  forme  du 
test  des  animaux  qui  la  constituent. 

CITIGRADES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Ciligrades  [citoj  vite,  gradiory  mar- 
cher). Epithète  donnée  par  Latreille  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Aranéides  , 
renfermant  ceux  de  ces  animaux  qui 
se  distinguent  par  la  vélocité  de  leurs 
inouvcmc'D5. 
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CITRATE,  s.  m.,  diras.  Genre  de 
sels  {citronensaure  Salze ,  ail.)  ,  qui 
sont  produits  par  la  combinaison  de 
l'acide  citrique  avec  les  bases  salî- 
fîables. 

GITBICOLE,  adj. ,  citricoîus  {d^ 
trusy  cilronier,  coloj  habiter);  qui 
croît  sur  les  citroniers.  Ex.  Loranthus 
citricola, 

CITRIN9  adj . ,  citrinus  ,  citreus  ; 
citronengelb  (ail.)  {cUrus^  ^cjtron  )  ; 
qui  a  la  couleur  jaune  du  citronCEx. 
Bulimus  citrinus ,  Gorgonia  citrina , 
Coremium  citrinum ,  Aranea  citrea , 
Motacilla  citreoUiy  Agaricus  citri" 
nellus. 

CITRIQUE,  adj. ,  çitricus  {citrus, 
citron  ).  Epithète  donnée  à  un  acide 
(  Citronensiiure  ,  ail.  ),  que  Scheele 
a  découvert ,  en  1 784  »  dans  le  suc  de 
citron,  et  à  un  élhtr ,  qui  l'a  été  par 
Thénard. 

CIVIL  9  ad j . ,  cii^ilis.  On  appelle 
jour  citfilj  parce  qu'il  sert  à  fixer  les 
dates  dans  les  transactions  civiles ,  le 
temps  qu'emploie  le  soleil  à  revenir 
au  méridien ,  soit  supérieur ,  soit  in- 
férieur ,  ,  c'est-à-dire  la  révolution 
diurne  tout  entière  de  cet  astre.  Les 
Grecs  appelaient  cette  période  vv;fO- 
>3|iepov  ;  elle  porte  le  nom  de  djrgn 
en  suédois ,  et  de  schebarruz  en  per- 
san. On  la  divise  en  quatre  portions , 
matin,  midi,  soir  et  minuit,  qui  sont 
déterminées  par  les  passages  du  soleil 
à  l'horizon  et  au  méridien.  {Voyez 
Jour  ).  L'année  tropique  (  voyez  ce 
mot  )  porte  aussi  le  nom  à* année  ci- 
pile  ,  parce  que  c'est  la  seule  dont  on 
fasse  usage  dans  la  vie  civile ,  quoique 
\e%  inégalités  auxquelles  elle  est  as- 
treinte eussent  dû  faire  préférer  l'an- 
née sidérale,  qui  ne  varie  jamais. 
Cependant  l'année  civile  n'est  pas 
l'année  tropique  tout  entière,  ou  du 
moins  ne  se  met  en  accord  avec  cette 
dernière  qu'au  moyen  des  intercala^ 
tiens.  Voyez  ce  mot. 

CLADOCARPEJ^^  adj.  et  s.  m.  pi., 
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Cladocarpi  (  ^àSv, ,  massue ,  x^pTrôç  ,* 
fruîl).  Nom  donné  par  Bridel  à  une 
classe  de  Mousses,  comprenant  celles 
qui  ont  leur  fructifîcalion  terminale 
et  en  forme  de  massue. 

CLADOCÉRES,  adj.  et  s.  m.  pi. 
{y^ki^Qif  rameau ,  xs^aç,  corne).  Nom 
donné  par  Latreille  à  une  famille  de 
l'ordre  des  Crustacés  lophjropes, 
renfermant  ceux  dont  la  (ête  porte  de 
chaque  côté  une  grande  antenne  ,  en 
forme  de  bras,  divisée  en  deux  ou 
trois  branches. 

CLADODIAL,  adj.,  cladodialis ; 
hlattaststdndiger  (ail.)  (x>a(Joç,  ra- 
meau ).  Se  dit  du  pédoncule,  lorsqu'il 
naît  sur  un  phjlloclade  ou  phyllode, 
comme  dans  le  Ruscus  aculeatus, 

CLADONIAGÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Cladoniaceœ,  Nom  donné  par  Reî- 
chenbach  à  une  famille  de  Lichens , 
ayant  pour  type  le  genre  Cladonia, 

CLADONIÉES,  adj.  et  s.  f.  pL, 
Cladoniœ,  Mom  donné  par  Zenker  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Lichens, 
qui  a  pour  tjpe  le  genre  Cladonia, 

CLADONIOIDÉES,  adj.et  s.  f.  pi., 
Cladonioidœ{iiikiSoi^  rameau ,  ci^oç,  res- 
semblance). Nom  sous  lequel  Schultz 
désigne  un  ordre  de  la  classe  des 
Lichens,  comprenant  ceux  qui  affec- 
tent la  forme  d'expansions  den- 
droïdes.  , 

CLAD0PE9adj.,  cladopus  (xU- 
^o; ,  rameau ,  ttoûç  ,  pied)  ;  qui  a  le 
pied  ou  le  stipe  rameux.  Ex.  Meru* 
lius  cladopus, 

GLADOPODES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Cladopoda  (x>a^oc,  rameau,  ttoûç, 
pied).  Nom  donné  par  G.-Ë.  Gray 
à  un  ordre  de  la  classe  des  Goncho- 
phores ,  correspondant  aux  Conchi- 
fères  dymiaircs  crassipèdes  de  La- 
marck. 

GLADORHIZE  9  adj .  9  cîadorhizus , 
cladorhizans  (  xXâ^o; ,  rameau ,  pc^x , 
racine);  qui  a  une  racine  très-ra- 
meuse. Ex.  Fragosa  cladorhiza  j 
Neekera  cladorhizans. 
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GLADOSTAGHYÉ ,  adj.,  eladost^ 
thjrus  (  x>a^oç ,  rameau ,  CT&yyji; ,  épi); 
qui  a  ses  rameaux  floraux  rapprochés 
en  forme  d'épi»  Ex.  Carex  cladosta* 
chjra» 

G L AIR  9  adj. ,  clarus.  Ce  mot  a  un 
grand  nombre  d'acceptions  diverses. 
Il  signifie  :  1°  en  physique,  ce  qui  est 
éclairé  { lieu  clair  ) ,  ce  qui  éclaire 
bien  (feu  clair) j  ce  qui  est  luisant 
ou  poli ,  ce  qui  est  transparent  (verre 
clair  ) ,  peu  foncé  en  couleur  (  teinte 
claire j  Falco  clarus) ,  pur,  ou  serein 
(ciel  clair) y  sonore  et  net  (voix 
claire  ) ,  peu  épais ,  peu  serré ,  écar- 
té, sans  consistance,  non  trouble; 
2^  au  figuré ,  ce  qui  est  distinct ,  évi- 
dent, manifeste  ,  franc,  pénétrant. 
On  appelle  œuf  clair  (  of^um  zepki'^ 
rium)^  celui  qui  a  été  pondu  par  une 
femelle  d'oiseau  non  fécondée. 

GLAIRIDES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Cleridœ.  Nom  donné  par  Kirby  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Coléoptères» 
ayant  pour  type  le  genre  Clerus. 
f^oy.  Clérides. 

CLAIRONS, s.  m.  pi.,  CleriL  Nom 
donné  par  Cuvier ,  Latreille ,  Gold- 
fuss  ,  Eichwald,  Ficinus  et  Carusà 
une  tribu  de  la  famille  des  Coléo- 
ptères serricornes,  ayant  pour  type  le 
genre  Clerus. 

GLANDESTHV,  adj. ,  clandestinus* 
Secret,  caché.  Le  Lathrœaclandestina 
est  ainsi  appelé  parce  qu'il  crott  dans 
les  lieux  ombragés  ;  le  Panicumclan^ 
destinum,  parce  que  ses  épis  sont  ca- 
chés dans  les  gaines  des  feuilles. 

GLANGVEUR  9  s.  f . ,  clangor.  Bruit 
produit  par  une  voix  aigre  et  ^sif** 
fiante.  Cri  retentissant  de  plusieurs 
oiseaux  palmipèdes. 

GLAPIER,  subst.  m.  Terrier  que 
creuse  le  lapin ,  et  qui  lui  sert  de  re- 
traite. 

CLARIPENNE  ,  adj. ,  ddripennis 
(  clarus  ,  clair ,  penna ,  aile  )  ;  qui  a 
les  ailes  claires.  Ex.  Tachina  cUuri^ 
fennis» 
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CLASSIFICATION,  s.  fs  (classis, 
âûsse^jacio ,  faire  ).  Distribution  mé- 
thodique d'une  collection  d'êtres  na- 
turels. «  Il  n'y  a  de  djstinct  que  l'in- 
dividualité. Toutes  les  divisions  en 
espèces ,  genres ,  familles ,  cohortes  , 
sont  notre  ouvrage,  des  choses  plus 
ou  moins  arbitraires,  Hacher  un  peu 
plus  ou  un  peu  moins  le  tableau  gra- 
dué de  la  nature,  est  entièrement 
une  affaire  de  goût.  »  (Turpin.) 

CLASTIQUE ,  adj.,  cUisticus  (xXao^ 
Tà€i>9  casser).  Brongniart  donne  cette 
épithète  à  deux  groupes  de  terrains , 
les  uns  clysmiens ,  les  autres  thalas- 
siques  tritoniens,  qui,  dans  leur 
position  et  dans  leurs  parties ,  pré- 
sentent tous  les  caractères  de  f i  ac- 
tnre. 

CLATHRACÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Clathraceœ.  Nom  donné  par  Bron- 
gniart à  une  tribu  de  la  famille  des 
Champignons  ,  qui  a  pour  type  le 
^enre  Clathrus, 

CLATHROIDES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Clatkroides,  Nom  donné  par  A.Bron- 
gniart  à  un  groupe  de  la  tribu  des 
Clathracées,  celui  qui  renferme  le 
genre  Clathrus, 

.  CLAUSIGONQUES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Clausiconchœ  (clausus  ^  fermé, 
concha,  coquille).  Nom  donné  par 
Latreille  à  une  section  de  l'ordre  des 
Conchifères  tubulipalles  uniconques, 
.comprenant  ceux  dont  la  coquille  est 
.composée  de  deux  valves  appliquées 
l'une  contre  l'autre  sans  bâillement. 
CLAUSILE9  adj. ,  clausiiis  (  clau" 
0us^  fermé).  L.-C.  Richard  donne 
cette  épithète  à  Vembryon  dont  la 
radicule ,  soudée  par  ses  deux  bords  ^ 
renferme  complètement  Je  reste. 

CLAVSTRAJLITÈLES^adj.  et  s.  f. 
pi.,  Claustrariœ{claustrumy  clôture, 
tela ,  toile  ).  Epithète  donnée  aux 
araignées  qui  filent  des  toiles  en  cel- 
lules ovales ,  sous  les  pierres. 

CLAVAIRES,  s.  f.  pi.,  Claporieœ. 
Marquis  appelle  ainsi  un  groupe  de  la 
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famille  des  Hjménothécicns ,  qui  à 
pour  type  le  genre  Clat^aria. 

CLAVARIÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Clat^arieœ*  Nom  donné  par  Â.  Bron- 
gniart à  une  section  de  la  famille  des 
Champignons  ayant  pour  type  le 
genre  Clauaria. 

CLAVATULÉ,  adj.,  clapatulatus 
{claçfus^  clou)  ;  qui  a  un  peu  la  formé 
d'un  clou.  £x.  Buccinum  clavaiu^ 
lum,  Cerithium  clauatulatum. 

CL  AVE,  adj. ,  clavalus ,  herculeus; 
heulenfôrmig  (ail.)  (  ciafa,  massue)  ; 
qui  est  fait  en  forme  de  massue , 
c'est-à-dire  qui  va  en  grossissant  de 
la  base  an  sommet ,  comme  le  lé-» 
gume  de  VAstrugalus  clai^atus ,  la  jî- 
licule  du  Rapistrum  clai^atum^  le  fi» 
lel  des  éi aminés  du  Tkalictrum  clava- 
tum ,  V abdomen  de  la  Libellula  cla'^ 
t^altty  le  haut  du  stipe  du  Lycoper'* 
don  kercuieum. 

CLAVELLÉ,  adj.,  clavellatus  , 
cla^illosus  f  quia  la  forme  d'une  mas- 
sue, comme  les  fenilli  s  du  Mesem^ 
bryanthemum  clauellatum^  la  coquille 
du  Fusus  claç^eltalus ,  les  branches 
terminales  de  la  fronde  du  Gastri^ 
dium  ciat^ellosum, 

CLAVÉS  j  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Cla* 
pati.  Nom  donné  par  Fries  à  un  or- 
dre de  la  classe  des  Hyménomycètes, 
comprenant  ceux  de  ces  champignons 
dont  le  réceptacle  est  claviforme. 

CLAVICEPS,adj.,  clat^iceps  {cla- 
va  ,  massue ,  caput ,  tète  )  ;  qui  a  la 
tête  en  forme  de  massue.  Ex.  Botryo- 
cephalus  claviceps. 

CLAVICORNE,  adj.,  clat^icornù 
{clava,  massue,  cornu ^  corne);  qui 
a  les  an  tenues  (ex.  Mylabrisclavicor-' 
nis  ) ,  les  antennules  ou  palpes  (ex. 
Hfdrachne  clai^icornis  )  en  massue. 
CLAVIGORN£S,adj.  et  s.  m.  pi., 
Cla^icornia,  Nom  donné  parCnvier, 
Lamarck ,  Latreille,  Duméril  etEich- 
wald  à  une  famille  de  L'ordre  desCo« 
léoptères,  comprenant  ceux  qui  ont 
les  antennes  en  massue*   Latreille 
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proposa  de  substituer  ce  nom  à  celui 
de  Lépidoptères  diurnes  y  en  raison  de 
la  forme  des  antennes  de  ces  in- 
sectes. 

CXiATIGUL AIRES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Claviculares  (  clavicula ,  petite 
massue).  Nom  donné  par  Pries  à  une 
tribu  de  l'ordre  des  Hjménomjcètes 
elvellacésy  comprenant  ceux  qui  ont 
le  réceptacle  tuberculeux ,  sublenti- 
culaire. 

CLAVICULE  ,  subst.  f. ,  clavicula 
(  ekms ,  clef  )•  Quelques  anciens  aa« 
teurs  ont  donné  ce  nom  à  la  columelle 
de»  coquilles  spirales,  et  il  a  été  parfois 
aussi  appliqué  aux  pointes  d'oursins, 
^irbj  appelle  ainsi  le  premier  arti- 
cle dés  bras  ou  pattes  antérieures  des 
insectes  hexapodes. 

N CLAVICULE,  adj.,  clat^îculatus 
(  clat^iculus ,  cirre  )  ;  qui  est  terminé 
en  vrille ,  comme  les  feuilles  supé- 
rieures du  Fumaria  claviculata.  Se 
dit  aussi  en  parlant  d'une  coquille 
uni  valve  dont  l'ouverture  est  garnie 
de  lames  (  ex.  Clausilia  corrugata  ). 

CLAVIFOLIÉ,  adj.  ,  clapifolias 
f^àkn^is  ,  clef,  folîum ,  feuille  )  ;  qui 
a  des  feuilles  claviformes.  Ex.  Crcts» 
sula  clai^ifolia^ 

CLAVIFORME  ,  adj.,  clav^ormis; 
elat^ato  (  it.)  (  claca ,  massue  ^  forma , 
forme)  ;  qui  a  la  forme  d'une  massue^ 
c'est-à-dire  qui  est  renflé  de  la  base 
an  sommet,  comme  le  spadix  de 
VArum  maculatum ,  le  calice  du  Si» 
lene  Armer ia ,  la  corolle  de  VErîca 
plnea ,  le  tuhe  de  la  corolle  du  Spi'^ 
g^lia  marylandica  y  les  poils  du  Die» 
tamnus  eUbus ,  \e%  filets  des  élamiaes 
du  Thalictrum  atropurpureum  ^  le 
style  du  CucuUaria  exceUa,  le 
stigmate  du  Jasione  montant ,  leJrwU 
du  Cucurbitaclat^i/ormisj  \e& feuilles 
du  Mesembryanthemum  cloi^iforme^ 
la  radicule  du  Ceriscus  malabaricusj 
Yembryon  du  Hyacinthus  non  scr^^' 
tus ,  Vurne  du  Leiotheca  dweUata, 
les  antennes  dss  Scarabées  ,  lespal^ 
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pes  des  J^rillettes^  Vabdomen  i$ 
VEponia  appendigaster ,  la  cocuiUa 
du  Conus  ckipatus  et  de  la  Pholas 
clat^ata. 

« 

CLAVIMANE,  adj.,  clafimanus 
(claç^ay  massue ,  manus^  main).  Le 
Plagusia  clat^imana  est  ainsi  appelé 
parce  qu'il  a  la  main  renflée ,  grosse 
et  courte. 

CLAVIPALPES ,  adj.  et  s.  m.  pi.  ^ 
Clatfwalpif  Clapipalpata.l^iyakd<nmi 
par  Cuvier  ,  Latreille  et  Eichwald  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Coléo« 
ptères ,  comprenant  ceux  qui  ont  les 
antennes  terminées  en  massue. 

CLAVIPÈDE  ,  adj . ,  clav^s  icUk* 
ya ,  massue ,  pes ,  pied  ).  Se  dit  d'un 
insecte  qui  a  les  cuisses  postérieures 
renflées.  Ex.  Chalcis  claçipes» 

CLAVIVENTRE,adj.,  clai^i^^ntrù 
(  clat^a ,  massue ,  ^venter ,  Tentre)  { 
qui  a  Tabdomen  en  forme  de  massue* 
Lx.  Musca  claviveiitris, 

CLAVOLE,  s.  f. ,  clat^ola.  Kirbjr 
donne  cette  épitbète  à  l'ensemble 
des  articles  des  antennes,  dans, les 
insectes,  déduction  faite  4^  deiu^ 
premiers* 

CLAVULÉS,  adj.  et  s.  m.  pL  | 
Clavidati»  Nonn  donné  par  Pries  à 
une  tribu  de  l'ordre  des  Hjménomy^ 
cëtes  clavés,  qui  a  pour  tjpe  le  genre 
Clauaria. 

CLAVULIOÈRE  ,  adj. ,  claPuUgêr 
(  clapulus ,  petit  clou ,  fero ,  porter). 
Un  cbampignon  {ConoBlea  claint^ 
ligera  )  est  ainsi  appelé  à  cause  de 
sa  forme. 

CLÉMÂTIDÉES,  adj.  et  s.  £.  fd. , 
Clematideœ,  Nom  donné  par  Gaa* 
dolle  à  une  tribu  de  la  famiUe  des 
Renonculacées ,  ajapt  pour  type  le 
genre  Clematis, 

CLÉIIATITÉES,  adj.  et  s.  i.jA.  , 
Clématiieœ,  Nom  donné  par  Cano  à 
une  famille  de  plantes  qui  a  pour 
type  le  genre  Clematis. 

GLÉOMÉES,  adj.  et  s.  f^,  Ghe» 
meœ.  Nom  donné  per€iBdJ»ttf  iw» 
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ifUbvL  de  la  famille  des  Capparidées  ^ 
ayant  pour  type  le  ^eare  Cleome, 

CLÉONÏDES/adj.  et.  s.  m.  pi.  , 
Ckohîdes.  Schœnherr  désigne  sous 
ce  nom  un  groupe  de  la  famille  des 
Cùrculionides  gonatocères  brachy- 
tbynques  ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Cleonus, 

CLEPTIOSES ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Cleptiosa,  Nom  donné  par  Latreillc  à 
une  famille  de  Tordre  des  in^ctcs 
Hyménoptères  9  qui  a  pour  type  le 
genre  CÎepies, 

CLÉRIDES,  adj.  et  s.  m.  pi.,  Cle- 
ridœ.  Nom  donné  par  Leacb  à  une 
famille  de  l'ordre  des  Coléoptères  , 
ayant  pour  type  le  genre  Clerus. 
Koy,  Claibides  et  Clairons* 

CLIGNOTANT  ,  adject. ,  nictitans. 
On  appelle  membrane  clignotante  la 
troisième  paupière  des  oiseaux  ,  qui 
est  fixée  à  l'angle  interne  de  l'œil , 
jouit  d'une  demi-transparence  ,  et 
peut  se  tirer  sur  l'iris  comme  un  ri- 
deau ;  on  lui  suppose  la  fonction  de 
diminuer  l'intensité  des  rayons  lu- 
mineux. 

CLIMAT  9  s.  m.  ,  cUma  ,  regio 
t'errœ ,  incUnatio  cœli  ;  rkiiiot,  ;  Him' 
melstrick,  Erdstrich  (ail.)  ;  climat c 
rbngl.);  clima  (it.  )  (x^tv»  ,  incliner) 
On  a  successivement  désigné  sous  ce 
nom  des  espaces,  d'une  étendue  arbi- 
traire, compris  entre  deux  cercles 
parallèles  à  l'équateur  terrestre ,  puis 
une  étendue  de  pays  dans  laquelle 
toutes  les  circonstances  qui  influent 
sur  les  êtres  vivans  sont  à  peu  près  les 
mêmes ,  enGn  la  réunion  de  toutes  les 
conditions ,  autres  que  la  texture  or- 
ganique ,  d'où  la  vie  dépend ,  et  qui 
exercent  sur  elle  une  influence  sen« 
sible. 

CLIMATÉRIQUE  ,  adj. ,  cUmateri- 
eus  ;  qui  a  rapport  au  climat.  Cons^ 
iitution  climatérique  d'une  contrée. 

CLIMATOLOGIE  ,  s.  f. ,  climato- 
hgia (x^ipe, climat ,  Xoyoç,  discours). 
Histoire  des  climats*  Ce  mot  a  été  pris 
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quelquefois  dans  le  sens  de  métcoro<« 
logie. 

CLDVANDRE  ^  s.  m. ,  clinandrium 
(x^vi],  lit,  àvri^  ^  bommc).  L.-C. 
Richard  désigne  sous  ce  nom  l'exca- 
vation du  sommet  du  gynostème  de 
certaines  Orchidées,  au-dessus  ou  au- 
dessous  du  stigmate  9  dans  laquelle 
Tanthère  est  nichée. 

GLINANTHE,  s.  m. ,  clinanlhium 
(x>îvi],  lit,  av9o;,  fleur).  On  ap- 
pelle ainsi  le  sommet  élargi  et  con- 
verti en  plateau  d'un  pédoncule  com- 
mun ,  qui  donne  insertion  à  plusieurs 
fleurs  sessiles  (ex.  Synanthérées) .  Mir- 
bel  applique  ce  nom  à  la  partie  qui , 
dans  les  Mousses ,  porte  le  périchèze , 
la  gainule  et  le  pédicelle. 

CLIOIDÉS,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Clioidea,  Nom  donné  par  Menke  à 
une  famille  de  la  classe  des  Ptéropo- 
des,  ayant  le  genre  CUo  pour  type. 
J^oy.  Clionés. 

GLINOÉDIUQUE  ,  adj. ,  clinoedri- 
eus  ( x^ivcd ,  incliner,  ^^pa,  base)« 
Nom  donné  par  Naumann  aux  for- 
mes cristallines  dans  lesquelles  les 
plans  coordonnés  ne  sont  pas  perpen- 
diculaires entr'eux. 

CLINOMÈTRE  ^  adj.,  cUnometrum' 
(x)lîv6>,  incliner  ,  pirpiu  ,  mesurer). 
Nom  donné  à  de  nombreux  appareils 
dont  on  se  sert  pour  mesurer  l'incli- 
naison d'une  ligne  ou  d'un  plan  par 
rapport  à  un  plan  horizontal. 

CLINOSGOPE ,  s.  m.jclinoscopium 
(x^vb),  incliner,  7xo7rf&> ,  considérer). 
Instrument  qui  indique  Tinclinaison 
d'un  plan  sur  un  autre  ,  sans  fournir 
les  moyens  de  le  mesurer. 

CLIONÉS,  adj.  et  s.  m.  pi.,  Cà'o- 
nea.  Nom  donné  parBlainville  à  une 
famille  de  Tordre  des  Céphalophores 
plérobranches  ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Ciio,  Voy,  Cliodés. 

GLIOSTOMÉENS,  adj.  ets.  m.  pi., 
CUostomea.  Nom  donné  par  Pries  à 
une  tribu  de  l'ordre  des  Pyrénoroy— 
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cètes  Phacidiacés ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Clîostomum. 

GLITARRHÉNE  ,  adj.  ,  cUiarrhe-^ 
niu  (xXtTÔç ,  incliaé ,  ofp/>7iy  ,  mâle  ). 
Epîtbète  donnée  par  G.  AUman  aux 
plantes  qui  ont  les  anthères  versatiles. 

GLITELLDIII^s.  ni.,  clitellum  (cli- 
telluSf  bât).  On  nomme  ainsi  quel- 
ques anneaux  serrés  ,  plus  colorés  et 
protubérans ,  qui  forment  une  cein^ 
ture  vers  le  milieu  de  la  longueur  du 
corps  des  Lombrics  terrestres ,  et  qui 
permettent  à  l'individu  de  se  fixer 
contre  un  autre  pendant  Tacte  de  la 
copulation. 

CLITORIÉ£S,adj.  et  s.  f.  pi., 
Clitorîeœ.  Nom  donné  par  GandoUe 
à  une  section  de  la  tribu  des  Lotées  j 
qui  a  pour  type  le  genre  Clitoria, 

CUTORIS,  s.  m. ,  clitoris  ;  x>iTO- 

Îtç  ;  Kitzler  (ail.)  (x>«tTopiÇw ,  titiller), 
^etit  organe  situé  à  la  ^partie  supé- 
rieure de  la  vulve,  dans  les  mammi- 
fères ,  et  qjii  représente ,  chez  les  fe- 
melles, le  corps  caverneux  de  la  verge 
des  mâles. 

CLIVAGE,  s.  m.  (de  l'allemand 
klœben ,  klœi^en  ,  fendre  du  bois). 
Espèce  de  cassure  y  à  surface  plane  , 
que  présente  le  dian^ant.  On  appelle 
ainsi  le  phénomène  offert  par  un  gr«nnd 
nombre  de  minéraux ,  à  l'état  cris- 
tallin, qui  se  laissent  diviser  dans 
des  directions  planes  ,  c'est-à-dire 
en  lames.  On  se  sert  aussi  de  ce  mot 
pour  désigner  les  fissures  planes  qu'on 
observe  dans  certains  cristaux  ,  sans 
que  pourtant  la  cassure  en  suive  les 
directions. 

CLOAQUE ,  s.  m. ,  cloaca  {clueo , 
purger).  Poche  qui,  chez  les  mammi- 
fères de  l'ordre  des  Monotrèmes ,  les 
oiseaux  ,  les  reptiles  et  beaucoup  de 
poissons ,  forme  l'extrémité  infé- 
rieure du  canal  intestinal ,  et  dans 
laquelle  se  mêlent  les  excrétions  li- 
quid«-s  et  solides  de  ces  animaux. 

CLOISON  9  s.  f . ,  septum ,  dissepi" 
jnentum  y  fpxy^  ;  Scheidewmd  (alU). 
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Les  botanistes  appellent  ainsi  des  la- 
mes verticales,  plus  ou  moins  épaissesy 
qui  partagent  l'intérieur  d'un  fruit  en 
plusieurs  cavités  distinctes ,  ou  qui 
s'y  prolongent«à  une  plus  on  moins 
grande  profondeur  safis  le  diviser  en- 
tièrement ,  et  qui  sont  formées  ,  soit 
par  la  soudure  plus  ou  moins  intime 
des  faces  rentrantes  de  deux  car- 
pelles contiguës,  soit  par  l'endocarpe 
seulement  et  une  expansion  très-fai- 
ble du  mésocarpe.  H.  Cassini  donne 
ce  jiom  aux  appendices  du  clinanthe 
des  Synanthérées  qui  sont  produits 
par  les  côtés  des  mailles  du  réseau  , 
quand  celui-ci  fait  une  saillie  notable- 
ment élevée  9  non  interrompue  et 
peu  épaiss-e. 

CLOISONNIÊ  ,  adj. ,  septalus.  Se 
dit,  en  minéralogie,  d'un  corps  of- 
frant un  assemblage  de  cloisons  pro- 
duites par  l'interposition  de  sa  ma- 
tière propre  dans  lés  fissures  d'une 
substance  différente  (  ex.  Fer  oxidé 
cloisonné)  ;  ou  ^un  filon  qui  est  par- 
tagé dans  son  épaisseur  en  plusieurs 
compartimens  par  des  espèces  de  cloi- 
sons de  nature  différente  de  celle 
des  parties  exploitables.  La  Spongia 
septosa  est  ainsi  appelée  parce  que 
son  tissu  a  la  forme  d'un  réseau. 

CLOPORTIDES  ^  adj.  et  s.  m.  pi., 
Oniscides,  Nom  donné  par  Cuvier  , 
Lamarck  et  Latreille  k  une  famille 
de  Crustacés ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Cloporte  {Onis£us)é 

CLOS  9  adj. ,  clausus;  verschlossen 
(ail.)  ;  chiuso  (it.)  ;  qui  est  fermé./  Se 
dit  :  I  °  en  botanique  ,  du  cafyhion  f 
quand  le  gland  est  entièrement  ren- 
fermé et  caché  par  la  cupule  (ex. 
Fagus  sylt^estris  )  ;  de  la  calathide  , 
lorsque  l'involucre  est  resserré  au- 
dessus  des  fleurs ,  et ,  n'ayant  qu'un 
très-petit  orifice  ,  les  cache  entière- 
ment (ex.  Ficus)  ;  2^  en  zoologie, 
d'une  coquille  bivalve  dont  les  bords 
rapprochés  ne  laissent  entr^eux  aucuB 
intervalle  (  ex.  M/tilus), 
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ahWXisSiOCÈBESi  adj.  et  lU  m, 
y]»  if.Ghsferûcera  (  xX^rr^  ,  fuseau , 
«^èic  t  corne).  Nomdoçmé  par  Dnmé- 
m  à  une'fkmîlle  de  Tordre  des  Lé|M- 
éOplères  i  reofermant  ceux  de  ces  îih 
leetés  qui  ont  les  antennes  en  forme 
de  Roseau  ^  e'est-à-dire  renflées  aa 
«Hlîeu, 

QLÙêtBMf  s%  n.9  doHrum  («Xaiv 
«j|p  ^  fuàefcu).  Duire^el  appelle  ainsi 
ift^  ceUnles  araioeies  an^deux  ei- 
Irémîtée ,  et  par  eensëquebt  en  forme 
46  fnaeaa  ^  oui  entrent  daiu  la  eom- 
{MMÎtien  d^i  nots  et,  eu  eonéhei  4M>r- 
tknlesé  C^  sont  les  peiiu  imheâ  éê 
Mirbél ,  les  cellules  tabulées  de  Can- 
^lle  i  les  tubil^  de  Cassmî  ;  Saft-- 
i^Skrem^  Éusirokren^  FoHrgefdsse 
<nHO-  , 
:  CiliUIVnntoES^  adj.  ,  clunipedes 
{idmîs  I  fessé ,  pes  »  pied).  Les  orni-» 
ikôiegisieB  donnent  quelquefois  cette 
,  épithete  eux  oiseaux  qui ,  comme  les 
lîoQgeiMiS)  ajant  les  pieds  placés  tout 
4  l'aihrière  ««  eorps ,  semblent  en 
qjVwlqiie  sorte  Ébai^her  sur  le  crou« 
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dXJPéSDMA  j  adj.  et  S.  m.  pi.  ^ 
CXnféideSj  Chipeiàee^  Chfèùides  ^ 
Omlpeoiêd.  Kom  donné  par  Cuvier  ^ 
lÀtfeiile  et  Eiekimld  à  une  (mmiile , 
|Nur  FickNM^  Gants  è  une  tribu  de  la 
classe  des  poissons,  ejavll  poiir  type 
In  gen^ne  €k^^^ 

.  •  GLlMÉESy  adj.  et  s.  f.  pi.  »  d»^ 
Mœi  Nom  donné  par  Gfaoisj  let  Can*- 
4hiâe  à  une  tribu  de  la  faïAîlle  des 
Gntlifiâta^  q«£  a  pour  tjpe  le  genre 

CLWtàidB^  adj.  et  é.  m^  pl^ , 
Vfyfmacea  (c^pe^m^  boudîer)^  Noaa 
éonné  par  Lalreille  et  Dnméril  à  une 
fianille  d'Bniomostracés,  renfermant 
•eux  de  eta  animank  dont  le  corps 
MM  «st  cmiveit  d'A  test  tit  hm 
de  bouclier» 
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CXnÉASTBIFOIUU  )  adj. ,  e$^ 
peastriformis  (  cljrpeum  ^  bouoUer  ^ 
jarma  j  forme  )  ;  qui  est  en  forme  de 
bouclier,  comme  les  scuteUee  à*um 
grand  nombre  de  lichens. 
V  CLYPÉIFORIIS  ,  adj.  ,  tlypmfrt^ 
mis ,  clfpeatus  ;  schiàlfàrmif{A\^ 
(  cl^peum ,  bouclier ,  forma  i  tonne)) 
qm  a  la  forme  d'un  bouclier^  comme 
&  chapeau  de  V^garicus  dfpèatus  ^ 
le  fruit  de  V Hibiscus  clypeatus^  la 
coquille  des  ParmophorUs.  JLithj 
donne  cette  épithète  au  cmMms  des 
insectes  ,  quand  il  porte  sur  le  cAt^ 
une  plaque  conyexo-concaTV  (ex» 
Gtabre  cljrpeaêus)  ,tïk  Imtprbtko-' 
nur  9  lorsque  I  par  sa  graudeuir  et  feu 
séparation  y  il  forme  une  des  pièces  les 
plus  apparentes  du  colé  «upérieur  du 
tronc  I  de  manière  à  représenter  |out 
le  thorax ,  le  .mësothorax  et  le  mé* 
tathorax  étant  cachés  par  les  éljtrlH 
(  ex.  .Coléoptères  )%  L'Jmu  cfypeéta 
est  appelé  ainsi  à  causé  J|e  son  beb 
aplati  9  arrondi  et  dilaté  par  le  bout 
en  manière  de  cuiller^  disposition 
dont  se  rapproche  oelle  du  fae^  de 
Vjims  platàletU 

GI.)fPÉOLAIRE^  adj.  ^  éfypèohl^ 
rù  (cfypeum,  bouclier);  qui  a  la 
forme  d  un  bouclier,  cornue  Vjiga^ 
ritus  clypeolariusk 

GLYPEUS^  s.  m.  Straus  appelle 
ainsi  une  grande  pièce ,  fortement 
bombée,  qui  recouvre  presque  en^ 
tlèrenent  le  dessils  du  métathonut 
des  insectes,  et  qui  cstranalogue  de 
récusson  du  corselet.  Illiger  donnait 
le  même  nom  aux  cqailles  k  cinq  ou 
aix  pans  qui  «  chez  queltees  biseisnx , 
«duTrent  certaines  parties  de  la  bâte 
dts  pieds  et  même  les  doigts.  . 

GLVMiBBSy  ad^ect.  vt  s.  m.  ^. , 
€fysiadœ.  Nom  donné  par  Leack  4 
«ne  famille  de  Tordre  des  Girripèèea 
«i»mpto9omes,  ayant  pour  type  It 
genre  Cfysia. 

iSuïïSMttÊSSi  adject.,  dfsmiètms 
(  iîM(ii  ^  l»m)é  Jlpidiète  doMrfft  I«r 
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firongnîatt  à  une  classe  àeterràlàs^ 
comprenant  ceux  de  transport  et  d'aU 
luvion  ,  ou  d^inoodation  et  d'at terris* 
sèment ,  parce  qu'ils  sont  évideua-k 
ment  le  produit  d'un  transport  et 
d'un  dépôt  mécanique  dont  Teau  a 
été  l'agent. 

CNÉMIDIOIV  ^  s.  m. ,  cnenddium 
(xvïipç,  bottine).  Illiger  nomme  ainsi 
la  partie  inférieure  dénuée  de  plumes 
d'une  jambe  à  demi  nue  d'oiseau» 
CNIDES^  s.  m.  pi. ,  Cnidœ  (xvî^y}  , 
'  ottie  ).  Sohweigger  a  désigné  sous  ce 
nom  la  classe  des  Acalèphes,  par  allu** 
sion  à  la  douleur  cuisante  que  cau- 
sent, quand  on  j  touche,  les  ani- 
maux qui  la  composent. 

COADNÉ9  adj. ,  coadnatus  ,  coali' 
tus,  connatus^  cohœrensj  coaduna^ 
tus;vereinigt  (ail.).  Se  dît,  en  bota- 
nique ,  des Jeuilles  opposées  ou  vértî- 
cillées,  quand  elles  sont  sessiles  et 
soudées  ensemble  par  la  partie  infé- 
rieure. Ex.  Saponaria  ojjicinalis. 

GOADNÉES,  adjecl.  et  s.  f.  pi. , 
Coadunatœ,  Linné  désignait  sous  ce 
nom  une  famille  dé  plantes,  dans 
lesquelles  plusieurs  fleurs  se  réunissent 
ensemble  pour  n'en  former  en  ap- 
parence qu'une  seule. 

COAGULATION,  s.  f. ,  coagulaiîo} 
9n}Ç'tç;  Gerinnung  (ail.  ).  Conversion 
d'un  liquide  en  une  masse  plus  on 
moins  molle  ;  phénomène  qui  a  lien 
quand  une  liqueur  se  trouble  et  semble 
passer  à  l'état  solide,  quoique  cet  effet 
n'arrive  réellement  qu'à  une  ou  plu- 
sieurs substances  qu'elle  tenait  en  dis- 
solution. 

COAGULÉ  9  adj. ,  cottgulatus;  qui 
a  subi  la  coagulation. 

COAGULUM9  subst.  m.,  coagulnm. 
Ce  mot  qui ,  chez  les  Latins ,  dési- 
gnait la  présure  ou  l'une  des  sub- 
stances employées  pour  déterminer  la 
coagulation  du  lait,  exprime  abu- 
sivement chez  nous  le  produit  de  la 
coagulation  )  et  par  conséquent  est 
sjwm  joM  de  cuittou 
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COAJLESCBNT^adjectb ,  cààlesei^ 
(cum ,  avec ,  alo ,  nourrir  ).  lies  bo» 
tnnistes  donnent  cette  épithète  aux 
bractées,  lorsqu'elles  sont  soùdéel 
avec  le  pédoncule  (ex^  TUia  etirv^ 
pœa)»  On  dit,  en  zoologie,  VaiitraiU 
coaùscent ,  d'après  Kirliy ,  quand  A 
ne  forme  qu'une  seule  pièce ,  et  qu'il 
n'est  point  séparablè  en  deux  seg* 
mens,  la  médi -poitrine  et  l'arrière^^ 
poitrine  (  ex.  Cimex  )  ;  VaMamek 
coalescent^  lorsqu'il  n'est  pas  divisé 
en  segmens  (ex.  Araneà)  ;  le  seutiif^ 
lum  coalescent ,  quand  il  n'est  pôilht 
séparé  du  dorsolùm  par  une  sutHri 
(ex.  Coléoptères). 

COARGTÉ,  adjeèt;,  coaretatm^ 
strangulattls ; gedrdngt  (ail.);  coar^ 
tàto  (it.)  {coarctOy  rétrécir);  qui  éft 
resserré ,  rétréci.  Le  NigeUa  coart^ 
tata  est  ainsi  nommé  parce  que  ses 
sépales  sont  droits  et  connivens; 
VUrmosia  eoarctata,  parce  que  ék 
pànicule  est  serrée;  là  Hyas  coàrc" 
tata ,  parce  que  son  test  est  échaneré 
de  chaque  côté ,  dans  le  miliea ,  ibt 
qui  l'y  fait  paraître plufs  étroit;  l'O/^ 
thotrichum  coarcïatum  et  VOtihotrC' 
chwn  strangulatum ,  parce  que  ïeùtê 
nrnes  sont  resserrées  et  comme  étran- 
glées au  dessous  de  l'orifice.  On  mp^ 
pelle  chrysalide  cfkgrctée  celle  qui 
offre  la  larve  enfermée  dans  sa  piMiu 
desséchée,  à  la  surface  de  laquelle nn 
ne  peut  distinguer  aucune  des  par^ 
ties  de  l'insecte  parfait  qu'elle  con^ 
tient  (ex.  la  plupart  des  Diptères)» 
U  Héematopota  eoarctata  à  l'andomeki 
resserré  h  sa  base. 

i  COARCTURE  ^  subst.  f.  ^  coarcttiru 
(coarcto^  rétrécir),  floih  sous  lequel 
Grew  désignait  le  collet  des  plantes^ 
ou  la  partie  intermédiaire  entre  la 
plumule  et  la  radicule ,  parce  qa^ 
observe  quelquefois  un  rétrécisse* 
ment  en  cet  endroit. 

COASSEMENT^  S.  m. ,  eoawOiiù, 
ranarum  clamer  ;  rfocv^  ;    ^^«- 
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cito  (!t.).  Bruit  que  font  entendre  les 
grenouilles  et  quelques  crapauds. 

COBALT 9  s.  m. ,  cobalt  {de  l'al- 
lemand koboldy  Mëtal solide ,  obtenu 
pour  la  première  fois  ',  mais  non  en-> 
<M>re  à  l'état  de  pureté  parfaite ,  par 
Brandt ,  en  ^i  753. 

COBALTATE,  8.  m. ,  cobaltas.  Ce 
nom  devrait  désigner  les  sels  produits 
par  la  combinaison  de  l'acide  cobal- 
tique  av€c  les  bases  salifiables  ;  mais  , 
comme  ils  sont  peu  conuis,  on  le 
donne  à  d'autres  sels,  qui  résultent  de 
la 'combinaison  de  l'oxide  cobaltique 
arec  certaines  hases. 

GOBALTICO-AMMONIQUE ,  adj., 
cobaltico^^mmonicus.  Nom  donné, 
-dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius,  à  des  sels  doubles  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'un  sel 
cobaltique  avec  un  sel  ammonique* 
£x.  Fluorure  cobaltico'-ammomque 
(Jluate  de  cobalt  et  d^ ammoniaque), 

COBALTICO-POTASSIQUE  ,  adj., 
cobaltico^potassicus.  Nom  donné, 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
B^rzeUus ,  à  des  sels  doubles  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'un  sel 
cobaltique  avec  un  sel  potassique. 
Ex.  Fluorure  cobaliico» potassique 
{Jluate  de  cobalt  et  de  potasse). 

COBALTIDES,  s.  m.  pi. ,  Cobal" 
tides.  Nom  sous  lequel  Boudant  dé- 
signe une  famille  cfe  minéraux ,  qui 
comprend  le  cobalt  et  ses  combinai- 
sons. 

COBALTIFÈRE,  adject. ,  cobalti- 
férus*  Se  dit,  dans  la  nomenclature 
minéral o|ique  de  Eauy ,  d'un  mi- 
néral qui  contient  accidentellement 
de  l'oxide  de  cobalt.  Ëx.  Magnésie 
sulfatée  cobaltifère, 

COBALTIQUE,  adj.,  cobaUicus. 
On  appelle  oxide  cobaltique  (  Kobalt^ 
cxjrd^  ail.)  le  premier,  et  acide 
cobaltique {Kobaltsiiure y  ail.)  le  troi- 
sième degré  d'oxi dation  du  cobalt; 
sulfure  cobaltique  le  premier  degré 
desulfaration  cle  ce  mi\jp\\oxisulfur6 
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cobaltique  (*  Kobaltoxydschwefelko^ 
balt,  ail.)  une  combinaison  du  sulfure 
et  de  l'oxide;  sels  cobaltiques  {Ko" 
baltsalzen  y  ail.)  les  combinaisons  de 
l'oxide  avec  les  oxacides ,  du  métal 
avec  les  corps  halogènes  et  du  sulfure 
avec  les  sulrides. 

COBÉACÉES,  adject.  et  s.  f.  pi., 
Cobœaceœ.  Nom  douné  parD.  Don  à 
une  famille  de  plantes,  qui  a  pour 
type  le  genre  Cobœa. 

COBITIDES,  adject.  et  s.  m.  pl.^ 
Cobitides,  Nom  donné  par  Blainvîlle 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Poissons 
abdominaux ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Cobitis. 

COCARDE,  s.  f.  Geoffroy  appelait 
ainsi  les  tentacules  rétractiles  qu'on 
aperçoit  sur  les  parties  latérales  du 
corps  des  Malachies. 

COCCIDÉS,  adject.  et  s.  m.  pi. , 
Coccidœ,  Nom  donné  parLeach  à  une 
famille  d'Insectes  hémiptères ,  com- 
prenant les  Coccus, 

COCCIFÊRE  ,  adject. ,  cocciferus 
(  coccus ,  gallinsecte ,  et  xôxxoç ,  rouge  , 
fsro,  porter).  Le  Quercus  coccifera 
est  ainsi  appelé ,  parce  que  c'est  sur 
lui  qu'on  recueille  l'insecte  appelé 
graine  d'écarlate  ;  le  Scyphophorus 
cocciferus^  à  cause  de  la  couleur  rouge 
éclatante  desesapolhécies;  VAcinaria 
coccifera ,  à  cause  de  sa  fructification 
en  grains  mous  ,  arrondis  et  rouges , 
qui  ressemblent  à  de  petites  galles. 

.COCGINE,s.  £.,  coccma. Lassaigne 
donne  ce  nom  à  la  matière  animale 
des  Coccus  et  des  insectes  de  la  même 
famille. 

COCCnVELLIDES  ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Coccinellidœ,  Nom  donné  par 
Leach,  Latreille,  Goldfuss,  Ficinus 
et  Garus  à  une  tribu  d'insectes  co- 
léoptères, ayant  pour  type  le  genre 
Coccinella. 

COGCINIGASTRE ,  adj.  ,  coccinU 
gaster  {coccinus,  tcarlate,  gaster, 
ventre);  qui  a  le  ventre  d'un  rouge 
foncé  (ex.  Motacilla  coccinigastra^y 
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OU  d'un  bleu  pourpre  éclatant  (ex. 
Certhia  coccinigastra)^ 

COGCOGYPSILÉES,  adj.  et  s.  f. 
pi.,  Côccocypsileœ,  Nom  donné  par 
Chamtsso  et  Scbechtcndal  à  une  tribu 
de  la  famille  des  Rubiacées,  qui  a 
pour  type  le  genre  CoccocypsUum, 

COCCOGNIDIQUE,  adject. ,  coc^ 
cognidicus.  Nom  donné  à  un  acide 
(  Coccogninsàure ,  ail .  ) ,  e  ncôre  pro- 
blématiquei  admis  par  F.  Gœbel  dans 
le  Coccus gnidius  [Daphnè  GnidiunC). 

COCGOTHRAjUSTE  ^  adject. ,  cocco- 
thrausies  (  %ôxxo;  ,  graine ,  Gpaub)  , 
briser).  Le  Loxia  coccothraustes  e$t 
ainsi  appelé ,  parce  qu'en  rapprochant 
&es  mandibules  obliquement  et  en 
sens  contraire  ,  il  peut  briser  les 
noyaux  des  fruits  ou  la  pellicule  de 
graines  dures  ,  pour  en  retirer  l'a* 
mande  ,  dont  il  se  nourrit. 

COCGlJLINÉ£S,adj.  et  s.  f.  pL  , 
Cocculinœ,  Nom  donné  par  Bartling 
à  une  classe  de  plantes ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Cocculus,  et  qui  ren- 
ferme les  familles  des  fierbéridées  et 
des  Ménispermées. 

COGGYCÉPHALE  ,  adj.  et  s.  m. , 
coccycephalus  (  xôxxuÇ  ,  coccyx  ,  x^- 
ffcùài ,  tète  ).  Nom  donné  par  Geoffroy 
Saint-Hilaire  à  un  genre  de  monstres 
acéphales ,  comprenant  ceux  chez 
lesquels  les  os  de  la  sommité  du  corps 
ont  la  forme  d'un  coccyx. 

GOGHLÉAUŒ,  adj.  ,  cochlcaris  9 
cochleatus  {cochlea^  limaçon)  ;  qui  est 
tourné  en  spirale.  On  dit,  en  bota- 
nique ,  Vestufation  cochléaire ,  quand 
une  partie  étant  plus  grande  que  les 
autres ,  et  courbée  en  forme  de  casque 
ou  de  cuiller,  elle  les  recouvre 
toutes  (  ex.  Aconitum  ).  UAgaricus 
cochleatus  et  VAgaricus  conchalus 
ont  leur  chapeau  contourné. 

GOCHLÉARIÉES,   adj.    et  8.    f.. 

f>l. ,  Cochlearice,  Nom  donné  par  Sa-, 
isbury  à  une  tribu  de  la  famille  des; 
Crucifères,  qui  a  pour  type  le^ 
gçnve  Cochlearia.  \ 
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GOGHLÉAftffOUÉ  y  adject. ,  co* 
chleari/oUus  {cfÊtUcar^  cuiller  ,yb— 
Uum^  feuille)^  qui  k  des  feuilles  pres- 
que arrondies  et  concaves,  ou  en 
forme  de  cuiller.  Ex.  Bryum  cochlea^ 
rifolium. 

GOCHLÉ ARnBORME ,  adj.,  co- 
ohleariformis  (  çochlear ,  cuiller , 
formée  j  forme)  ;i«ui  a  la  forme  d'une 
cuiller ,  cqmii&e-Je  corps  déprimé  ^ 
plus  large  et  jun^fieu  excavé  en  avant^ 
dix  Festucaria>oochleariformij, 

GOGHlSlFeRME ,  adj.  ,  cochlei- 
formis,  cochleatus;  schneckenfi>rmîg 
(  ail.  )  (  cochtèà  ,  limaçon ,  forma  , 
forme)  ;  qui  é^  roulé  ou  contourné 
en  coquille  ,-c<^mme  un  dcspéltUesde 
V Epidendrum'àochleatum ,  les  feùil^ 
les  du  PartOx  eochleatum^  les  iégU'^ 
mes  de  Vlnga  'cochleata, 

COCBMJÊâLfU^THE  ^adj. ,  cocA/io. 
canthus  (  xo'^Viç  ,  coquille  ,  dnutvOa  ^ 
épine);  qui  «Mes  épines  recourbées 
et  concaves.  Ex.  Acacia  cochliacan^ 
tha. 

GOGHLIOCABPE)  adj.  ,'CochUo^ 
carpus  (xo;^Vtc,  Coquille,  xopTreç  , 
fruit  )  ;  qûi'^  dès  fruits  tournés  en 
spirale  j  ;CjE^me  les  légumes  du 
Mimosa  ^cochiiocarpa, 

GOCHËOiHSYNQUES,  adj.  et  s. 
m.  pi. ,  Cochlorhynchi  (  xo;^Xoc ,  cuil- 
ler, pv7X0C>.'bec).  Nom  donné  par 
Lesson  à  une  faniille  du  sous-ordre 
des  vrais  >  Echassiers  ,-  comprenant 
ceux  qui  ont(le  beclar^e,  déprimé  et 
quelquefoisidnvforme  de  cuiller. 

GOGOUW^,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Cocoinœ.-^J^om  donné  par  Martius 
à  une  tribh  de  la  famille  des  PaU» 
-mi ers  ^  qui  a  pour  type  le  genre 
Cocos, 

COCON 9  S.  m. ,  homhyeis  foUku» 
his  ;  pofi6v^av  ;  Puppe  (  ail.)  ;  cod  of 
a  silkworhi  (  angl.  ).  Enveloppe  de 
soie  qtie  W  filent  les  chenilles  de 
plusieurs  Bombyx  et  quelques  arai- 
gnées pour  y  renfermer  leurs  œufs 
.et  poùc  8/y.  transformer  en  chrysa«» 
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liAMfAÎnti  que  certaines  âuireftUrves^  qui  ont  l'albamea  recoorèé   de  la 

toaume  oelb«  du  Fourmiliou*  base  an  sommet. 

GODARlONy  s.   m.,  codariwn ;  GOENOGOIVE  ,  adj. ,  cœnogonus ; 

«N^iov;  M"  o/&>eix  (ail.).  Nom  donné  vêmùsckt'^gebahrend    (ail.).   Se  dit 

fÊ»   Uiiger  à  l'ensemble  des    poils  d'un  aniofial  qui  à  une  époque  pond 

couris  et  doux  et  des  poils  longs  et  des  œufs ,  et  à  une  autre  produit  des 

4|iais  f  qui  sont  entremêlés  ^ns  le  petits  vivants. 

]p«la9C  d'un  certain  nombre  de  mam«  GOEKOGOKESS  ,  adj.  et  s.  f.  pi., 

iMiât«*  Cmnùgonem,  Nom  donné  par  Pries 

GOpiOmVLLE  9  adj.,  todiofkfU  i  une  tribu  de  la  famille  des  Bjssa- 

Jbf  (aiwd^tv ,  toison ,  fâU«v,  (eudie)  ;  eées,  qui  a  pour  tjpe  le  genre  Cœtuh» 

ffàx  a  des  feuilles  velues .  ^omme  le  gwuum, 

«ant  en  dessous  celles  ou  Nelum^  COERM»ASSALFo  adj. ,  €tmopas^ 

amm  cM6«fAriftuN.  stduf  (  xocvtc»  commun ,  ramaloç  , 

OQBCIFOBIIE  ,  adj. ,  ceDct/armx  pieu).  Epitbète  donnée  par  G.  AU- 

fciKit«,  borgne, /br«Mi,  forme).  Can-  aaan  ani(  pUnles   qui  ont  des  paasa- 

«oUe  appelle  rtsmrtmrs  cttcîformes  les  (vojrez  ce  WÊOi)  joints  à  la  base. 

4m  tubes  ccmrts  «  pleins  d*buile  vo-  CCENOTHALâMES,  adj.  et  s.  m. 

lÉtifo)  que  Ramond  a  observés  dans  pL  ,  CamatÀalami (  xmvîç  ,  commun, 

Técoi^  du  fruit  des  OmbeUîfères.  tâfOMc  ,  Kt).  Nom  donné  par  Acbn- 

CQBLOSilHlMQIig  »  ad^.  «  cmh^  tins  à  une  classe  de  Licbens,  compr»- 

jff IriCMf  («sàia ,  intestins ,  yanip  ,  uaut  ceux  don|  les  conceptades  sont 

venlre  ).  Epitbète  donnée  par  C-G.  eu  partie  de  même  nature  que   le 

Sbiuubefff:attxinfuioiresrotififesqui  ikalle. 

uut  des  orpmes  de  mastication ,  avec  QQCKOmQiJE  ,  adj.  ,     cmmotiems 

mm  eesopbage  tiès-cuurt  et  uu  iuteS'-  («•>«•?>  commun}.  £pitbète  d<»UDée 

tim  sinpW*  Sx.  Urdmimtu  par  C-G.  Ebrenber^  aux  cbampi- 

QOEUmÂS^ùd^  et  s.  m.  pi.,  guMs  oà  un  graml  nombre  de  fin- 


,   Olapusu    uwns  Iructiteres,  âevês  du 


t» 


Imû»;,  creux, inén^  respirer).  Kom    peint  du  ibiiopoèe 

Muué  par  SiJbwti|iyi  et  Eicbvrald  à    s^eutrecroiseut  et  se  soudent ,  pour 

UUie  maille  de  rendre  de»  lIoUu»-    faimu  ce  qu'où  appelle 


> 


tW 


fpM  nul  une  cuvilé  pulmonaire  peur 

respirayhnrew  êmmfiwwf^tpt  wmiiâ  r.  Honadouuépnr 


COHMKHttQIS  >ad^t. ,  c«J»-    G.  AUman  aux  piintcs  qni  out  uu 
yéjincAMf  yvaUas  ,  crsntx  ,  pv3t^  >     tiefbwpeime   rfwumun  à  la  base  de 


k>e\  Vu  pofcàaun  ^  Lffidtie^nÊS car-    IVTuire ,  eu  pluàcrps  ti  nybmpumcy 
tHbyur4nr;  n  uu  mmeruiMépgimé  yi    îniuls  le  lonç  de  Fasce  de  rova>r. 


uViauce  au  dwBui  de  la  boiwbe. 


> 


itMiwarziickij$5iJ  «KÀoç^creux.ôfça,     tsuir}  EpttbeCe  deejMc  »tx   «vs  qui 


>^  Epitbcte  donnée  par  llli^«r    eemser^eat  TétiLt  aérihanae  sons  la 

pvesswu  et  n   la  twayarature  nvdi* 

UTCTCî^jy,   ana^  fp£  es  pai' vient  a  coU'* 

euksmnaet  suit    à 
peewuu  qm  dict  cqmvnlnir  uu 

frubi  «unâàiiiuabiîe. 
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CCBRVLÉOGÉPBALB^adj.,  eœ^ 

ruleocephalus  (  eœruleus ,  bleu ,  xc-* 
^vt ,  tête }  ;  qui  a  hi  tête  de  couleur 
Meae.  Ëx.  Attelabus  cœruleocepha^ 
lus ,  Alcedo  cœruleocephala, 

COBTONION ,  subst.  m.,  cœtonîum 
(irutTÙvy  chambre  à  coucher).  Tri- 
nîus  appelle  ainsi  la  glume  calicinale 
des  Gramioées  à  épillets  muUiflores. 

COEUa  9  s.  m.  ^  cor  ;  rapHa  ;  Herz 
(ail.);  heart  (angl.)  corde  (it).  Dan» 
l'homme ,  les  mammifères  et  les  oi-* 
seaux ,  on  nomme  ainsi  un  organe  com- 
posé de  quatre  cavités  accolées ,  dont 
deux ,  appelées  oreilleUes  ,  reçoivent 
le  sang  des  poumons  et  du  corps, 
tandis  que  les  deux- autres ,  nommées 
ventricules  y  \es  renvojent  aux  pou- 
mons et  à  toutes  les  parties  du  corps. 
Dans  les  reptiles  écailleux,  le  cœur 
se  compose  de  deux  oreillettes ,  l'une 
pour  le  sang  veineux  du  corps,  l'au- 
tre pour  le  sang  artérialisé  des  pou-^ 
xnons,  et  d'un  seul  ventricule,  qui 
distribue  le  sang  aux  poumons  et  au 
reste  du  corps.  Le  cœur  des  reptiles 
à  peau  nue  n'a  qu'une  seule  oreiU 
lette  et  un  seul  ventricule ,  mais  pré» 
side  toujours  aux  deux  circulations. 
Les  poissons  n'ont  de  même  qu'une 
seule  oreillette  et  un  seul  ventricule , 
miifs  leur  cœur  ne  sert  qu'à  la  cir- 
culation branchiale  ;  il  n'est  que  pul- 
monaire,  tandis  que  les  deux  pre- 
mières classes  ont  un  cœur  pulmo- 
naire et  un  cœur  aortique,  et  que 
le  cœur  des  reptiles  remplit  les  fonc- 
tions de  l'un  et  de  l'autre.  Chez  les 
Céphalopodes  ,  il  j  a  deux  cœurs 
pulmonaires  ou  branchiaux  et  un  seul 
eœur  aortique.  Les  antres  mollusques 
n'ont  qu'un  cœur  pulmonaire,  sanâ 
cœur  aortique.  Il  n'y  a  au  contraire 
qu'un  cœur  aortique ,  sans  cœur 
pulmonaire ,  chez  les  Crustacés  et  les 
Arachnides.  On  a  voulu  aussi  regaiv 
der  le  vaisseau  dorsal  des  insectes 
comme  un  cœur  ;  mais  c'est  par  abus 
^a'on  l'appellerait  ainsi.  A  partir  de* 


COR& 
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Ârachnidesj  il  n'j  a  plus  de  rérita-* 
ble  cœur ,  et  jusque  là  même  cet  or-* 
gane  affecte  tant  de  nuances  différen- 
tes ,  qu'on  ne  saurait  en  donner  unie 
définition  générale ,  que  celle  surtout 
qui  lui  convient  chez  les  mammi- 
fères et  les  oiseaux  ne  peut  s'ap-^ 
pliquer  aux  autres  classes  du  règne 
animal.  —  En  botanique  on  appelle 
eœur  [cor,  lignum,  dur  amen;  Kern^ 
Ilarthoîz ,  ail.  )  les  couches  centrales 
du  bois,  celles  qui  sont  les  plus  dures, 
les  plus  colorées ,  les  plus  âgées ,  et 
qui  souvent  ont  une  autre  conlieur 
que  l'aubier. 

COFFÉAGÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Coffeaceœ.  Nom  donné  par  Candolle, 
Kunth  et  A.  Richard  à  une  triba  de 
la  famille  des  Rubiacées ,  qui  a  pouf 
type  le  gehre  Coffea. 

€OFFÉÉS ,  adjecl.  et  s.  f.  ni. , 
Coffeœ.  Nom  donné  par  Candolle  à 
une  section  de  la  tribu  des  Cbftéa^ 
cées,  celle  qui  renferme  le  genre 
Coffea. 

COHÉRENCE  ,  s.  f. ,  cohierentla; 
crvvaf sca  ;  Zusammenkang  (aH.)  ;  roe- 
renza  (it.  )  (  cum ,  avec ,  heereo^  être 
collé).  Liaison  de  deux  corps,  ou 
des  divers^iparties  d'un  même  corps. 

COHÉRENT  ^  adjecr. ,  cokœrens  ; 
zusammenhangend  (ail.);  coerenic 
(it.  ).  Se  dit ,  en  botanique ,  des  éta* 
minesf  quand  elles  tiennent  les  unes 
aux  autres,  soit  par  des  poils,  soit 
par  une  subst^mce  glutineuse.  Ex. 
Erica  vulgaris. 

COffÈSION,  s.  f.  ,  cohasîo;  Zâ^ 
kfgkeitf  Zusafnm'enhang  (  ail)  ;  coe^ 
sione {ii.)  {cum y  avec,  hœreo^  être 
collé).  Union  des  partie  composan- 
tes des  corps  durs  ;  force  avee  la- 
quelle les  particules  adhèrent  entre 
aies  de  manière  à  opposer  plus  ou 
moms  de  résistance  à  leur  séparation  ; 
force  qui  tend  à  réunir  les  atome» 
intégrans  et  de  même  nature  d'uu 
corps.  Dans  ce  dernier  sens ,  cohésùm 
est  synonyme  ^affinité^ 
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COIFFE  9  s.  f.  9  çalfPtra ,  corolla^ 
latkùnrpct  ;  Mûtze  (  ail.  )  ;  calittra  , 
cujfia,  ùerrelto  j  spegnîtozo'{it.).  Or- 
gane en  forme  de  bonnet  pointu ,  qui 
fecotivre  l'opercule  et  quelquefois 
l'urne  entière  des  mousses,  comme  ua 
ëteignoir. 

COIFFÉ 9  adj.,  calyptratus ;  qui 
est  ^luni  d'une  coifte.  Le  Mela^ 
sloma  calf  pirata  a  un  calice  conique 
qui,  lors  du  développement  de  la 
corolle ,  se  sépare  de  sa  base ,  com- 
me une  coiffe.  Voyez  Calypteé. 

coït  9  s.  m. ,  collas ,  coilioy  con^ 
cubitus  y  congres  sus  ,  cohabita  lio  , 
Vetms  ,  res  venerea ,  aphrodisia , 
aphrodisiasmus  ;  ïoeptioL ,  ouvovffîa  ; 
Éeischlaf{tàU),  Union  des  deux  sexes 

Sour  l'acte  de  la  génération.  L'acte 
u  coït  est  appelé  aussi  acte  vénérien  y 
copulation  cnez  les  animaux  t  et  co- 
M^Volibn  dans  l'espèce  bumaine.  Il 
prend  le  nom  de  monte  chez  certains 
animaux,  particulièrement  chez  les 
chevaux.  S'accoupler  est  un  terme 
général  qui  l'exprime  chez  les  ani- 
maux pourvus  des  deux  sexes.  Oa 
dit,  d'un  quadrupède  mâle,  qu'il 
couture  sa  femelle.  Cependant  il  j  a 
aussi  ^v8  termes  propres  à  quelques 
espèces,  comme  mâtincr  pour  le 
chien  ,  saiUir  pour  le  cheval  et  le 
taureau ,  cocher  pour  les  oiseaux ,  et 
lurtout  pour  le  coq. 

COL  9  s.  m.,  collum;  u\t)(Yiv  ;  Hais 
(ail.)  ;  neck  (angl.)  ;  collo  (it.).  On 
appuie  ainsi:  i**  en  géographie ,  une 
échancrure  arrondie  que  le  faîte  ou 
la  crête  d'un  rameau  de  montagnes 
présente ,  à  la  naissance  d'une  vallée , 
lorsque  les  sillons  qui  donnent  lieu 
à  celle-ci  semblent  avoir  emporté  une 
partie  de  ce  faite ,  en  y  aboutissant. 
a^.En  botanique.  Gassini  donne  ce 
n'om  à  un  prolongement  que  le  fruit 
des  Synanthérées  offre  assez  souvent 
au  dessus  de  la  partie  occupée  par 
la  graine ,  et  qui  a  la  forme  d'un  cy- 
lindre plus  ou  moins  étroit,  3°  l^Q 
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zoologie.  On  appelle  cql,  dans  tes 
animaux  vertèbres,  la  partie  dujQOrps 
qui  est  située  entre  la  tête  et  la  poi- 
trine ;  dans  les  ins  ctes ,  la  partie  ef- 
filée qui  sépare  la  tête  du  corselet ,  et 
quelquefois  ce  dernier  lui-même , 
quand  il  est  long,  grêle  et  arrondi. 

COLCHICACËES9  adj.  et  s.  f.  pi., 
Colchicaceœ,  Nom  donné  par  Can- 
doUe  à  une  famille  dont  l'établisse- 
ment appartient  à  Mirbel ,  et  qui  a 
pour  type  le  genre  Colchicum^ 

COLCmCÉËS,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Colchiceœ,  Quelques  botanistes  ap- 
pellent ainsi  la  famille  des  Colchica- 
cées.  Reichenbach  a  établi  sous  ce 
nom  un  groupe  dans  celle  des  Li- 
liacées. 

COLÉANTHINÉES 9  adj.   et  s.  f; 

SI.»  Coleanlhinœ  (yo^fôç,  gatne, ovGoç, 
<}ur).  Nom  donné  par  Link  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Graminées , 
renfermant  celles  de  ces  plantes  dont 
l'inflorescence  est  enveloppée  de  brac- 
tées. 

COLEODERME ,  adj. ,  cohoder-- 
mus  { xo^oc ,  gaîne  ,  $ip\uL  ,  peau). 
Latreille  donne  cette  épilhètc  aux 
nymphes  dont  l'enveloppe  générale 
est  appliquée  immédiatement  sur  le 
corps  et  les  membres,  ou  détachée 
*  de  ce  corps  ,  auquel  elle  forme  une 
coque  ou  capsule. 

COLÉOPHYLLE  ,  s.  m.  ,  coleo^ 
phyllum  (xo>cô;,  gaine,  çuXXov, feuille). 
Mirbel  donna  d'abord  ce  nom  à  l'or- 
gane qu'il  a  appelé  depuis  coléoplile. 
royez  ce  mot. 

COLÉOPHYLLE  9  adj. ,  coleophyl^ 
lalus.  Voyez  Coléoptiue. 

GOLÉOPODES  9  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
(  xo^Lcôç ,  gnîne ,  ttoûç  ,  pied  ).  Nom 
donné  par  Latreille  à  une  tribu  de  la 
famille  des  Crustacés  décapodes  ma- 
croures, parce  que^  chez  ceux  qui 
la  composent,  le  test  sert  comme 
d'étui  ou  de  gaîne  aux  pattes. 

COLÉOPTÉnÉ9  adj.,  coleopte^ 
ratus  (  xoXeoç ,  gaîne  ,  Trrfpov  ,  aile  )  ; 
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qui  ressemble  à  un  coléoptèrc.  La 
CQrixa  ct>leopterataesX  bruue,  avec 
les  «Ijtres  bordées  de  jaune  en 
dehors. 

COLÉOPTÈRES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Coleopiera,  I^om  donné  par  Degeer , 
Linné,  Cuvier ,  LatreiUc,  Kirby, 
Leach  ,  Lamarck  ,  Goldfuss ,  Blain- 
ville  ,  Eichwald  ,  Ficinus  et  Garus  à 
un  ordre  de  la  classe  des  insectes  , 
renfermant  ceux  qui  ont  les  ailes 
plojées  en  travers  ,  et  couvertes  de 
deux  étuis  cornés  ou  coriaces. 

COLÉOPTÉBOLOGIE  ^  s.  f.  ,  co^ 
leoplerologîa.  Traité  sur  les  coléo- 
ptères. 

COLÉOPTÉROLOGUE ,  s.  m. ,  co- 
Icopterologus.  Naturaliste  qui  se  li- 
vre spécialement  à  l'étude  des  coléo* 
ptëres. 

GOLÉOPTÉRO-MACROPTÉRES  , 
adj.  et  s.  m.  ph,  Coleoplero^macro' 
plera,  Schaeffer  donne  ce  nom  à  une 
classe  d'insectes^  renfermant  ceux  qui 
ont  les  éljtres  plus  longues  que  la 
moitié  du  ventre. 

COLÉOPTÉRO-MICROPTÉRES  , 

adj.  et  s.  m.  pi. ,  Coleoptero- micro» 
ptera»  Nom  donné  par  Schaeffer  à  une 
classe  d'insectes,  renfermant  ceux 
qui  ont  les  élytres  moins  longues  que 
la  moitié  du  ventre. 

GOLÉCPTILE ,  s.  f .  ,  coleoptila 
(  xo>£oç ,  gaîne ,  tctî^ov  ,  plume).  Mir- 
bel  appelle  ainsi  un  petit  étui  mem- 
braneux ou  charnu ,  provenant  des 
cotylédons ,  qui  enveloppe  quelque—, 
fois  la  base  de  la  plumule.  £x.  Lilia-. 
cées. 

COLÉOPTILÉ,  adj.,  coleoplUa^ 
tus.  Se  dit  d^une  plumule  qui  est 
munie  d'une  coléoptile^  et  qu'on  ne 
peut  en  conséquence  apercevoir  que 
par  la  dissection. 

COLÉOPTRIFORME ^    adj.,   ce^ 

leoptriformis  ,   sitùcoleopiratus.   Un 

diptère  (  Phasia  subcoleoptrata  )  est 

appelé  ainsi  parce  qu'il  a  sur  les  ailes 

I. 
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une  bande  transversale  noli^  ,  qui 
les  coupe  en  deux. 

GOLÉORAUfPliES ,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  ColeorâWiphi  (xoltQZj  ^^^ne,  p^- 
tfoç,  bec).  Nom  donné  par  Vieillot 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Echas— 
siers  ,  comprenant  un  seul  oûieaii , 
dont  la  base  de  la  mandibule  supé- 
rieure est  recouverte  par  un  fourreau 
de  substance  cornée. 

GOLÉORmzE  9  s.  f.  ,  coUorhiza 
(xo>cô; ,  gaine,  pt^a ,  racine).  Mirbel 
désigne  sous  ce  nom  une  espèce  d'é- 
tui clos  de  toutes  parts  qui  enveloppe 
certaines  radicules ,  de  manière  qu'oa 
ne  peut  apercevoir  ces  dernières  qu'au 
moyen  de  la  dissection.  Ex.  Grami- 
nées. 

GOLEORHIZÉ,  adj.,  coleorhiza^ 
tus*  Se  dit  d'une  radicule  qui  est. 
munie  d'une  coléorhize. 

COLÉSULE ,  s.  f . ,  colesula  (  xo- 
>côc ,  fourreau).  Nom  donné  par  Nèc- 
ker  à  une  petite  bourse  membra-» 
neuse  de  laquelle  sortent  les  spores 
des  Hépatiques. 

GOLIIIIAGÉS9  adj.  et  s.  m.  pL  , 
Colimacea.  Sous  ce  nom  Lamarck 
désigne  une  famille  de  l'ordre  des 
Trachélipodes  Phytiphages  ,  parce 
que  le  colimaçon  en  fait  partie, 

GOLLAIRE,  adj.,  collàris  ,  coUa^ 
rius  {coUumj  col).  Epi tbète  donnée, 
par  les  ornithologistes ,  aux  plumes 
qui  garnissent  le  cou  des' oiseaux  ^  et 
dont  on  «e  sert  assez  souvent  pour 
désigner  des  animaux  qui  offrent  à 
la  base  du  col  une  bande  colorée  fi- 
gurant plus  ou  moins  bien  uii  collier 
(ex.  Bucco  collàris^  Chœtodon  col^ 
lare) ,  une  coquille  spirale  qui  décrit 
des  tours  très-nombreux  y  comme  un 
collier  (ex.  Clausiliacolïaris)^  ou  une 
autre  dont  l'ombilic  est  ceint  d'upe 
zone  colorée,  en  manière  de  collier 
(ex.  Natica  collaria), 

GOLLEGTEUR,  adj.  ,  collecior  , 
coUigens  (  coUigo  9  recueillir  }•  H. 
Cassini  donne  cette  épitbète  à  des 

>9 
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poils  ou  papilles  qui  garnissent  les 
styles  des  fleurs  hermaphrodites  et 
c^ux  des  fleurs  femejles ,  dans  toutes 
\fi8  Sjnan  thérées ,  patce  que  leur  usage 
insiste  à  recueillir  les  grains  du  pol- 
len? 

GÇ^tf^ÇlïîW  ,  s.  m* ,  çoUector  ; 
EtekfricùHtfsammer  (ail.).  Instru- 
Vj^%.  irr»^inj§  par  Cavallo  pour  idé* 
couvrir  des  quantités  d'ailleurs  in- 
SjbQj^ibles  d'électricité^  en  les  accu- 
l^^lajQit  et  les  condensant. 

GÔL^ËÇTIFÊIUB  9  adj.,  collecii- 
ffirus.  'iL,  Cassini  nomme  appendice 
^Viictifère  1»  partie  supérieure,  des 
^^x  brancKes  du  stjle  ,  quand  le 
stigmate  çe^e.prolonge  point  sur  cette 
partie  9  qui  ne  porte  que  des  collec- 
teurs, £k.  Astcrées. 

<GQ|rfL£I|lEXi:£  ,  s.  f.,  irufolucrum, 
collaré ;  Halfkrause  (ail.).  On  ap- 
p^lç  ainsi,  en  botanique,  Tinvolu- 
Cre.  des  Oii^bellifères ,  qui  y  étant 
CO^ippsé  d'un  seul  rang  de  bractées 
y/çrticiUées  ,  ressemble  au  vêtement 
dont  il  porte  le  nom  ;  les  franges 
que.lais&e  sur  le  stipe,  en  se  déchi- 
rant par  Teffct  de  la  croissance  ,  la 
]|l^inbrane  qui  ,  dans  la  jeunesse, 
Unissait,  les  bords  du ,  chapeau  du 
«hampi^non  avec  le  pied  ;  le  sommet 
4e  la«.gajne  des  feuilles  des  Gramî- 
ii4çs 9  quiporte Tappendice  membra- 
neux appelé  languette  ou  ligule. 

ÇOLLÉIUACÉES^  adj.  et  s.  f.  pi, 
CoUemaceœ,  Sous  ce  nom  Pries  dé- 
teigne une  tribu  de  la  famille  des  Li- 
chens y  qni  a  ppur  type  le  genre  Col-- 
lemq. 

CQLLÉMATÉES^adj.  et  s.  f.  pi., 
ÇollemaiecB  ,  CoUemiiceie.  Nom  don- 
ilié.pas  Fee  ,  lleichenbach  et  Zenker  à 
vue  tribu  dt;  la  famille  des  Lichens  , 
qilj  a  pour  type  le  genre  Collema» 

COMi^T  f%.  m. ,  collum  ,  coarc^ 
tura  ,  nodus  vilalis ,  fimdiis  plantœ, 
liflHs  cùmmunis ,  cingulum  ;  Hais. , 
fffhrzelhah  j  f^ur zelkr one  (aW.), 
BliH  situé  entre  la  tige  et  la  racine  y 
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où  les  fibres  commencent  d'un  coté  à 
monter  et  de  l'autre  à  descendre  ; 
point  de  réunion  du  limbe  de  la 
feuille  et  de  la  gaîne  ,  dans  les  feuil- 
les dites  engainantes  ;  Lamarck  rap- 
pelle nœud  vital.  On  donne  aussi  le 
nom  de  collet  à  une  ligne  dont  le  con- 
tour marque  la  séparation  de  la  cou- 
ronne et  de  la  racine,  dans  cer- 
taines dents  de  mammifères ,  parce 
qu'elle  est  la  limite  inférieure  de 
1  émail. 

€OLL£T£RÏON  ,  s.  m.  ,  colUle" 
riiun  (xoU>3t:^ç  ,  qui  colle).  Sous  ce 
nom  ,  Kirby  désigne  l'organe  dont 
sont  pourvus  certains  insectes ,  et  qui 
sécrète  un  liquide  jaune,  destiné^ 
selon  Réaumur  et  liérold,  à  vernir  ou 
gommer  les  œufs,  aliu  qu'ils  adhè- 
rent aux  corps  sur  lesquels  l'animal 
les  dépose. 

GOLLIGULËIJX ,  adj.,  colliculosus; 
hûgelig  (alL).  Se  dit  d'un  corps  qui , 
sur  une  petite  surface ,  offre  plusieurs 
bossetles  rapprochées  les  unes  des 
autres,  comme  le  réceptacle  du  Mar» 
chant ia  quadrota. 

COLLIER  ,  s.  m.  On  appelle  ainsi  : 
1**  en  botanique  (  collare ,  annulas  y 
ligula)y  une  sorte  d'enveloppe  pro- 
pre à  cerlains  agarics  et  à  quelques 
bolets.  Voyez  Collerette.  2°  En  zoo- 
logie (  collare  ,  torques  ;  Kragen  , 
Halshaut ,  HaUring  (ail.)  ,  un  cha- 
pelet de  plumes  ,  d'ceailies ,  de  plis 
ou  de  callosités ,  qui  environne  quel- 
quefois le  col  des  oiseaux  ;  d'après 
Merrem,  les  longues  plumes  qui,  chez 
certains  oiseaux  (ex.  Col/ mous  au^ 
ratas),  pendent  de  la  joue  et  de  la 
tempe  sur  le  côté  du  cou  ;  une  bande 
de  couleur  tranchante  qui  ceint  une 
partie  du  cou  chez  des  manmiifcres 
(ex.  Callithrix  torquntus  ,  Sorexcol- 
laris)^  des  oiseaux  et  des  reptiles  (ex. 
Colubcr  natrix  )  ;  la  partie  du  corps 
des  hélices  qui  déborde  le  picd^  sous 
laquelle  celui-ci  se  retire,  qui  remplit 
l'ouverture  de  la  coquille ,  et  contient 
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Taous  et  le  tube  respiratoire.  Khig 
et  autres  entomologistes  donnent  ce 
pom  au  protliorax  ,  ou  segment  q*ai 
porte  les  deux  premières  plies;  Kir-» 
hy,  «à  la  pièce  première  on  antérieure 
du  raésothorax  ,  ce  qui  revient  au 
même;  Latreillc,  au  premier  segment 
du  thorax  des  insectes ,  quand  il  ne 
surpasse  pas  notablement  les  suivans 
en  étendue  ;  Wiedemann ,  à  une  ou 
quelques  séries  transversales  de  poils 
raides,  qui  garnissent  l'extrémité  an- 
térieure du  dps  de  certains  diptàres 
(ex.  anthrax). 

GOLLIFÉRE  9  adjcct.  ,  cûlUfsrus 
(  cnllum ,  cclyfero,  porter).  Ëpithèle 
donnée  ,   en  botanique ,   à  Yof^aire , 

3uand  il  est  muni  d'un  col  ;  au  stipe 
e  ecrlains  champignons  ;  torsqu  il 
porte  une  collerette;  à  la  cypsèlc  ^ 
lorsqu'elle  offre  un  prolongement  en 
fornip  de  col. 

GOLLIFO&HB^  adj.  ,  colUformis 
(  collui» ,  col  y  forma ,  forme).  Kirbj 
donne  ce  nom  au  prothorax  des  in- 
sectes ,  quand  il  est  court ,  étroit  et 
moins  apparent  que  les  autres  pièces 
du  tronc.  Ex.  Libellula. 

COLLIGÉ  9  adj. ,  colligatus  ;  ge^ 
heflet  (  ail.  )  (  cum ,  avec ,  Ugo ,  lier), 
•llliger  appelle  pieds  coUigés ,  dans 
les  oiseaux  à  jambtS  demi«-uue8,  ceux 
dont  deux  ou  trois  doigts  antérieurs 
sont  joints  ensemble  par  une  courte 
membrane  qui  s'avance  à  peine  au 
delà  de  la  première  phalange.  Ex. 
E  chas  se, 

GOLLin»AU\£  9  adj.,  collinus;  qui 
croît  sur  les  collines.  £x.  Dianlhus 
coin  nus ,  DapJme  £oUina, 

GOLLIi\E  9  s.  f . ,  colUna  ;  nœpç  ; 
Hiïgel  (ail.)  ;  A<7/(angl.)  ;  collina 
(  it.  ).  Elévation  du  sol  qui  diffère 
principalement  d'une  montagne  pair 
sa  hauteur  moindre,  celle-ci  n'excé- 
dant guères  deux  ou  trois  cents  mè- 
tres au  dessus  du  pied. 

COLLiaOSXIUi:S  9  adj.  et  s.  m« 
pi.  f  CoUirostres  [aollum  j  col ,  rw- 
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trum,  bec).  Nom  donné  par  Dtunfril 
à  une  famille  d'insectes  némtptèra», 
comprenant  ceux  dont  Ift  base  du  bee 
semble  naître  du  cou.  f^o^.  AnCHifi-* 

NORHYNQUBS. 

GOLLO-ÉPBVEVX  ,  adj. ,  eoJlospi^ 
nosus,  Ëpitbète  qn^eo  applique  aux 
chenilles  qui  ont  deux  très-longuet 
épines  sup  le  cou  j  cemme  celles  des 
Nacrés. 

GOLlUBlONâ,  adj.  et  s.  m.  pl.^ 
Colluriones  (  xQ^i^vptoiv ,  pie  gsîèebe  )é 
Nom  donné  par  VieMot,  Ranzanî  et 
Savi  à  une  famille  de  l'ordre  des  Pas« 
sereaux  ou  Sylvains ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Lanius. 

COLOBAMGAtOPTÂNBS,  ad},  et 
s.  m.  pi. ,  Colobancahpleni  (itoXo^ii;, 
mutilé  ,  ày-^oXi; ,  bras ,  it-cymn ,  vola- 
tile ).  Nom  donné  par  J.-A.  Rîtgea 
à  une  famille  de  Tordre  des  HaljFco- 
lymbes,  rcnfermanl  les  oiseaux  tpi , 
comme  les  Manchots ,  n'ont  que  des 
rudiméns  d'ailes. 

GCULOBATHROPODES,  adj.  e»  s. 
m. .  pi.  ,  Colobathropodes  (  xaV)€oç, 
mutile  ,  «ôpoo;,  serre,  ttoCç,  pied). 
Nom  donné  par  J.-A.  Ritgen  à  un 
ordre  de  la  section  des  Mydalornithes, 
renfermant  des  oiseaux  qui  ont  les 
jambes  très-longues  et  grêles. 

COLOBOPTÉiiE  ,  adj.  ,  coloho^ 
pterus  (jtoAoSôç,  mutilé,  Trrjpoy ,  tiile  ); 
qui  a  des  ailes  mutilées  ou  imparfai- 
tes, comme  la  F'espa  cohboptera  , 
dont  les  ailes  se  réduisent  à  des  rudî« 
mens  très-courts. 

GOLOGYNTHINB93.  f. ,  colocyn^ 
ihina;  ColoquinthenbiUer {M.).  Oa 
donne  ce  nom  à  l'amer  de  coloquinte 
qui  s'extrait  du  parenchjnic  des 
fruits  du  Cueumis  CoLocyhthU. 

GOLODAGTYLES,  adj.  et  s.  m. 
p. ,.  Colodaclyli  (  xôXoç ,  mutilé ,  ^dne«> 
tyùfi^ ,  doigt).  Nom  donné  par  J.-A, 
Ritgen  à  une  section  de  l'ordre  des 
Reptiles  sauriens ,  comprenant  ceux 
qui  ont  les  membres  plus  ou  moins 
ioeemplets. 
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QOLÙVNiSElB^  ad).  '»  ColumnaUe. 
Nofa  d^npé  par  Linné  à  la.  iapille 
d«^*|fatvacée0,  Il  cause  de  la  réunion 
dc^  filets  de  leurs  étainÎDes  en  due 
sorte  de  colonne  ou  cylindfe. 

,^  GiWOUBiLlBBy  àdj.,  cohimhariui 
(«ffbun^,  colombe).. On  donne  cette 
éf^Uiièle  aux  grains  d'une  roche  gre- 
nue ,;  quand  ils  sont  de  la  grosseur 
d'im  œuf  de  pigeon.  Le  Fafco  coUan" 
boHus  ei^t  ainsi  appelé  parée  qu'il 
bit  la  guerre  aux  pigeons. 

GaLOBIBA!lXys..in..,  columbas. 
Synonyme  inusité  Âe  tanialaie,  V-, 
ce.ttiût. .  ' 

CHKiMIBIDES  9  adj.^  çt  s.  m.  pl.> 
Columlfidœ.  Nom  donfié  par  Vîgors 
k.nnp  fiEimille  de  l'ordre  des  QalUna- 
cjStf  et  ps^r  Lesson  i  une  famille  de 
t^Ufi  des.Passerf  aux,  ayant  pour  type 
l^àeare  Columba. 

CjCXLOlIBINS  9  adj.-  et  s.  m.pl.  > 
Qfbmbœ  y  CoUçnbini  ,  Sponsores, 
"Som  dpnné  par  Duméril ,  Illiger  9 
Vieillot ,  Goldfiiss ,  G.  Bonaparte , 
Latreille ,  Eichwald ,  Ficinus  et  Ga- 
ras à  upeiamille ,  par  Meyer ,  Wolf 
etifilainviUe  à. un  ordre,  de  la  classe 
dits  oiseaux^  ^JAut  pour  type  le  gen^re 

GOLOMBlQUIU  Foyez  Tantau^ 

COLOMBimi^.s.m.  y  columbium. 
If om  donné  pai!  Halchett ,  en  l'hon- 
neur de  G.  Golomlx ,  à  un  métal  qu'il 
%déGQuyert  en  1801 ,  et  qu'en  1809 
Wollaston  reconnut  être  le  même 
que  celui  auquel  Ekeberg  donna  en 
>8oa  la  déuomiination  de  Tantale  j 
qui  a  prévalu  injustement. 

CCH^CniINAIRE  9  adj. y  columnaris; 
saidtnfôrnUg  (ail.)  ;  çolonnare  (it.) 
ieoluatmif  colonne).  Les  botanistes 
disent  Vandrophore  colomnaire f]ors^ 

Îu'il  s'élève-  verticalement  du  centre 
e  la  fleur,  e(  ressemble,  à  une  petite 
colonne  (ex.  Màlt^a).  Un  champignon 
(  Gathrus  cofumnarius  )  est  appelé 
ainsi  parce  qu'il  est  formC*  de  quatre 


COLO 

branches  droil,es  ^  semblables  a  deâ 
colonnes  et  réunie^  parleur  sommet  ; 
ûtuae coguiHe{Lymnœà  columnaris)^ 
parce  qu'on  l'a  comparée  à  une  co«* 
lonne  torse. 

COLÔMNIFÉRES  ,  açlj.  et  s.  f.  pi. , 
Cobunnifsrit.  Nom  donné ,  dans  le 
syst^e  de  Royeâ ,  h  une  classe  com- 
prenant les  plantes  dont  les  filets  des 
etamîbes  sont . réunis  en  un  seul  corps, 
et  dïins  celui  d'Agardh  ,  à  une  classe 
dé  plantes  phanérocotylédones  com- 
plètes hypogy  nés  poly pétales  qui  of- 
frent la  même  disposition. 

GOLOPHOUOllEy  adj. ,  colopho- 
Ucus.,  Epithète  donnée  par  nuyer— 
dorbeA  .à  un  acide  qui  forme  la  base 
dé  là  colophane  y  à  cause  des  proprié* 
tés  électro-négatives  dont  jouit  ciette 
résine. 

COL<N^  ^  adj.  y  coloraius  ;  gC" 
fârhi  {jfX.y^coloured  (ahgl.);  colorate 
(it.)  (colpr  y  couleur)  ;  qui  offre  une 
couleur  quelconque.  On  employé  ce 
mot  .*  lo  en  physique.  Les  anneaux 
colorés  sont  une  série  de  cercles  di- 
versement colorés  que  présente  une 
lame  d'air  Jrès'mînc^ .  emprisonnée 
entre  la  courbure  d'un  objectif  légè- 
rement convexe  et  la  surface  d'un  au- 
tre   objectif  qui  est  pilan-convexe. 
20  En  botanique ,  coloré  se  dit  de  toute 
partie  qui  n'est  pas  verte ,  comme  le 
calice  du   Tropœolum  majus ,  l'm- 
tvlucelle  du  Chœrophyllutn  colora-- 
tum.  y  les  bractées  au.  Sahia  nemo-^ 
rosa  }  dont  la  couleur  diffère  de  celle 
des  parties  avec  lesquelles  elle  fait 
corps  y  comme  la  chàlaze  du  Citrus 
medica  /  ou  qui  offre  une  autre  cou- 
leur que  celle  qu'elle  présente  or- 
dinairement,  comme  \cs  JeuHles  de 
Vji  triplex  hortensis  rubra^ 

GOLOJaiDES,  s.  f.  pi. ,  Colorides 
(color^  couleur).  Guibourt  désigne 
ainsi  une  famille  de  composés  ter- 
naires organiques  ,  comprenant  les 
principes  colorans. 
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GOLOBIFIQUE ,  adj.  >  colorificus 
(  color ,  couleur ,  facio  ,  faire  )  ;  qui 
donne  lieu  à  des  couleurs.  On  dit 
pouvoir  colorîfique  des  rayons  lumi- 
neux. 

GOLORIGRADB  ,  s.  m. ,  cohrigra- 
dus  (  color  y  couleur ,  gradus ,  degré). 
Instrument  que  Biot  a  imaginé  pour 
déterminer  le  degré  de  coloration  des 
corps. 

GOLOBISATIOiy ,  s.  f.  Manifesta- 
tion d'une  couleur  quelconque  dans 
une  substance.. 

GOLOSAURIEIVS,  adj.  et  s.  m. pi., 
Colosaurii  (xôXo;,  mutilé^  o-aûpo;^ 
lézard).  Nom  donné  par  J.-Â.  Rit- 
gen  à  une  section  de  l'ordre  des  Rep- 
tiles sauriens ,  comprenant  ceux  qui 
ont  les  membres  plus  ou  moins  im- 
parfaits. 

GOLOSSAL  j  adj. ,  colosseus  y  co--^ 
lossicus  /  xoWffatoç  ;  ûbergross  (ail.)  ; 
qui  surpasse  de  beaucoup  les  proppr- 
tions  ordinaires.  Ex.  Fusus  colosseus. 
Koyez  Géant. 

GOLOSTRUm ,  s.  lïi. ,  colostrum  ; 
TpofaVtç.  Premier  lait  que  sécrètent 
les  glandes  mammaires  chez  v^ne  fe- 
melle de  mammifère  qui  vient  de 
mettre  au  monde  ses  petits. 

GOLUBÉRIEIVS  ,  adj.  et  s.  m.  pL  , 
Coluberini,  Nohi  donné  par  Latreille, 
Ficinuset  Carus  à  une  famille  ou  tdribu 
de  Reptiles  ophidiens  ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Coluber, 

GOLUBRIDES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Colubridœ»  Nom  donné  par  G.-E. 
Gray  à  une  famille  dé  Reptiles  ophi- 
diens y  ayant  le  genre  Coluber  pour 
type. 

COLUBRIN ,  adj.  ^  cobibrinus  {co- 
luber^  couleuvre);  qui  a  l'apparçnce 
d'une  couleuvre  (ex.  Eryx  colubri" 
nus  j  Her pestes  colubrina)  ;  qui  est 
replié  sur  soi-même  comme  un  ser- 
pent (ex.  Os trea  colubrina);  qui  a 
sa  surface  garnie  d'une  multitude  de 
petites  taches  semblables  à  des  écailles 
de  serpent  (ex.  Conus  cobiirinus  )  ; 
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qui  passe  pour  posséder  des  vertus  mé- 
dicamenteuses contre  la  morsure  dés 
serpens  (ex,  Strychnos  colubrina)^ 

GOLUBRINS,  adj.  et  8.  m.  pi., 
Colubrini,  Colubres.  Nom  donnépar 
Oppel  et  J.-A.  Ritgen  à  uiie  famille 
de  reptiles  Ophidiens,  établie  sur  le 
genre  Coluber, 

GOLUBROIDE9,  adject.  et  s.  ni. 
pi. ,  Colubroidea ,  Cotubroides.  Nom 
donné  parP.-F.  Fitzinger  à  upe  fa- 
mille de  reptiles  y  ayant  pour  type  le 
genre  Coluber, 

GOLUMBINE  ,  s.  f. ,  columbina:. 
Substance  cristallisable  particulière  , 
que  Wittstoek  a  trouvée  dans  là 
racine  de  columbo  {Menispermum 
palmatum). 

GOLVMELLAmE 9  adj. ,  coîumel'- 
laris  (  columella ,  columelle.  ).  Les 
conchyliologistes  nomment  lettre 'Cth" 
lumeîlaire  <,  ou  bord  gaucKe  d'une 
coquille  univalve,  celui' qui  se  trouve 
du  côté  de  la  columelle.  La  Pftr^pttre 
columellaris  est  ainsi  appelée  >  parce 
qu'elle  offre  un  pli  au  milieu  de  sa 
columelle. 

GOLUllIELLAIRES9a4j^  et  8.  m. 

Îl. ,  Columellaria,  Nom  donné  '  par 
lamarck  et  Latreille  à  une  famille  de 
Gastéropodes ,  comprenant  ceux  dont 
la  columelle  est  garnie  de  plis. 

GOLUMELLE ,  adj.,  columella , 
columnella  ,  cobimnula  ;  Sâulchen 
(ail.);  colonnetta  (ît.).  On  nomme 
airtsi  :  1^  en  botanique  ,  ua  petit  axe 
filiforme  situé  au  centre  de  l'urne 
des  mousses ,  et  auquel  les  semences 
sont  attachées  ;  l'axe  qui  persiste  après 
la  chute  des  fruits  auxquels  il.seryait 
de  support  (ex.  Géranium);  suivant 
Candolle,  l'axe  central. d'un  fruit 
résultant  de  la  soudure  de  pluaîeiirs 
carpelles ,  qi]jaBd  il  est  réel ,  et  noflDi 
fictif;  7.^  en  zoologie ^  une  espèce  de 
petite  colonne  plus  ou  moinstcsBe, 
qui  fait,  l'ate  d'une  coquille  spireley 
qui  résulte  de  l'enroulement  du  cône 
qu'on  peut  eupeenroh  ki  fermer , 
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£iad  ks  tours  se^touchent ,  rt  qni 
t  partie  de  l'axe  de  la  coquille ,  ou 
inieux  s'jipplique  dessus. 

CQLVMELLÉ  ,  adj^ ,  columeUatus. 
Ss  dit  i  eu  botanique ,  d'une  mousse , 
«nfli  HtXTL  fruit  qui  est  muni  d'une  co* 
l^ndle  ;  en  zoologie ,  d'une  coquille 
uni  valve  dont  la  cotumelle  est  so- 
lide t  torse  y  plissëe.  Férussac  et 
ifenke,  âouè  le  nom  Ae  columellées  ^ 
cfl/<fi»i^/a/«, -établissent  daos  le  genre 
Jfêiix  un£  section  comprenant  les 
espèces  dont  la  columelle  offre  ce 
dariki^r  caractère. 

CQLOIELLIÉES)  adj.  et  s.  f.  pi. , 
ColmmelUeaié  Noni  donné  par  D.  Don 
à  ame  famille  de  pbntés ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Columellia. 

.  <MIUaiNANTH£RÉl» ,  adj.  et  s. 
$•  .pi.  y  Columnanlheteœ  (  eolumna  ^ 
(vrioBBO,  mnthera,  antbère).  Nom 
4imt£  pftr  Agardb  à  une  elasse-  de 
pfamtes  phanérogames  incomplètes, 
^f»mpr6naat  celles  qui  ont  les  filets  des 
4laroines  réunis  en  colonne  y  cotnme 
les  PislîaeéeSy  Âsartsces  et  Mjris<«- 
ticées. 

COiiVRB^  s.  ni.,  colutUs  (xoXoç, 
mtilé  y  «vpà  y  queue  ).  Nom  donné  à 
àtmt  grands  cercles  de  la  spbère  qui 
pMbettt  l'un  par  les  équinoxes ,  l'autre 
par  les  tropiques,  et  qui  sont  appelés 
aii&si  parce  que  nous  les  voyons  lou- 
jours  tronqués ,  n'apercevant  point  la 
partie  la  plus  voisine  du  pôle  infé* 
lîeurr. 

COlrXMBIDES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
€afymhida.  Nom  donné  par  Vigors  à 
râr  famiiie  de  l'ordre  des  Palmi- 
pèdes, ayant  pour  type  le  gewre 
CMvmbus. 

CQLtMBIEKS^ad}.  et  s.  m.  pi. , 
Céfymbi,  Cofymbii.  Nom  donné  pnr 
iv^k,  Rîtgen  a  une  famille  de  l'ordre 
dRt  Halyoolymbet,  par  Blàinville  à 
MB  famille  d0  celui  des  Oiseaux  na- 
Mms ,  ayant  pour  type  le  genre  Co^ 

.    COLlGMBOMbOlAllES^adj.  €t  s. 
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m.  pi. ,  Cofymhoploteres  {Y.ÙM^^\%y 
plongeon ,  fr>ft>T:^p ,  nageur).  Nont 
ddndé  pat  J.-A.  Kitgen  à  ubè  famille 
de  l'ordre  dès  Halyptènës ,  compré<^ 
nant  des  oiseaux  qui,  comme  lêÀ 
Mergtts  y  plongent  et  nagent  beau- 
coup. 

COLYMBOPTÈNËS,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Cofymbopteni  (*o>vpBtc,  pion-*- 
geon ,  7rT»vo;,  volatile).  Nom  donué 
par  J.-A.  Ritgen.ft  une  famille  de 
Tordre  des  BalyplèAës ,  corti(>rënant 
des  oiseaux  qui  à  la  fois  volent  et 
plongent. 

COMA  9  s.  f. ,  coma  *  Schopf{n[\,)» 
On  nomme  ainsi ,  en  botanique ,  des 
faisceaux  de  bractées  (ex.  Fritillûria 
imperiaUs,  Brothelia  Andnas,  Salvià 
Horminum)  ou  de  fleurs  stériles  (ex. 
Hyacinthus  comosus)y  qui  couron- 
nent la  sommité  de  certains  modes 
d*infloresceoce ,  et  à  des  touffes  ou 
boifppes  de  poils  qui  sont  fixées  à  la 
pellicnle  de  quelques  semeuees. 

COIMBATTANT  5  adjeci. ,  pugnaa>y . 
pugilator.  Cette  épitbële  est  donnée  à 
un  oiseau  (  Tringa pugnax  )  dont  les 
individus  aiment  à  s'entrebattre ,  et  à 
un  cruslacé  {Gelasimus  pugitatèr) 
qui  ordinairement  a  la  pince  droit* 
plus  grosse  que  la  gauche. 

.  COMBINAISON,  s.  f. ,  coinposilio, 
umo  ;  Verhifidung  (ail.)  ;  combinaùon 
(angl.);  combinaziorva  (it.)»  Réaction 
que  deux  ou  plusieurs  corps  exercent 
1  uU  sur  l'autre  ,  de  manière  à  pro- 
duire un  tout  dont  la  plus  petite  par- 
tie renferme  les  composans  dans  la 
même  proportion  que  la  masse  to- 
tale. Union  de  plusieurs  corps  en  un 
certain  nombre  de  proportions,  tontes 
déterminées  et  constantes ,  d'où  ré- 
sulte un  composé  possédant  des  pro- 
priétés très-différeutes  de  celles  de 
SCS  composans.  Résultat  dé  cet  acte. 
En  minéralogie ,  Mohs  donne  le  nom 
de  combinaisons  aux  formes  cristal- 
lines composées,  parce  qu'elles  ré- 
sultent de  PasB^mbbge  de  différentes 
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sortes  de  faces  appartenant  chacntfe  à 
une  forme  simple  particulière. 

COMBINATÉ-VEINEUX  ,  adject. , 
combinate'venosus,  Épilhète  donnée 
par  Link  anxj'euilles  dont  les  ner- 
vures latérales  s'anastomosent  en- 
semble avant  d'arriver  au  bord. 

COMBINÉ,  adj.  Épitbète  donnée, 
dans  la  nomenclature  minéralogique 
de  Hauy,  à  des  cristaux  qui  sont 
composés  de  plusieurs  ordres  de  fa- 
cettes ,  dont  les  combinaisons  deux  à 
deux  ou  trois  à  trois  déterminent  des 
analogies  ou  des  propriétés  remar- 
quables. Ex.  Chaux  carbonatée  com" 
binée, 

GOMBRÉTAGÉES,  adject.  et  s:  f. 
pi. ,  Combretaceœ,  Nom  donné  par 
R.  Brown  à  une  famille  de  plantes , 
qui  a  pour  type  le  genre  Combreium, 

GOMBRETÉES,  adj.  et  s.  f.  pL , 
Combreteœ,  Nom  sous  lequel  Can- 
dolle  désigne  une  tribu  de  la  famille 
des  G>mbrétacées ,  qui  renferme  le 
genre  Combretum, 

GOIIIBURANT9  adj.,  comburens; 
bremiendy  verbrennend  (ail.)  (com- 
buro  ^  brûler).  On  appelle  principe 
comburant  un  corps  qui ,  en  se  com- 
binant avec  un  autre  corps,  donne 
lieu  an  phénomène  de  la.  combustion. 

COMBUSTIBILITÉ, s.  L^Ferbrenn- 
lichkeit  (ail.)  {comburo  j  brûler). 
Propriété  de  brûler ,  dont  Stabl  avait 
fait  une  substance ,  le  phlogistique , 

3ui ,  en  se  dégageant  àes  corps  ,  pro- 
uinait  suivant  lui  le  phénomène  de 
rignition. 

COMBUSTIBLE  ,  todj. ,  combustioni 
obnoxius  ;  xauffcfitoç  ;  brennbar  (ail.  ). 
Dans  le  langage  vulgaire ,  cette  épi- 
tbète caractérise  les  substances  qni{  en 
certaines  circonstances ,  donnent  lien 
à  la  production  du  feu. 

COMBUSTIBLES  ,  adj .  et  s.  m.  pi. , 
Combustihilia,  Ce  nom  est  donné  par 
Haiij  et  Hausmann  à  une  classe  de 
minéraux ,  par  Omalius  et  Marascbinî 
à  une  clasâe  dé  roches  ^  comprenant 
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les  débris  de  matières ,  omiifqttéi 
végétales  qui  sont  susceptibles  Sk 
brûler. 

COMBUSTION 9  s:  f . ,  combttsUo^ 
ambustio  ,  ignitio  ;  xavaec  ;  Verbrèn' 
nung  (ail.).  Ce  mot  exprimait  {adft 
et  rend  encore  aujourd'hui ,  dans  1è 
langage  populaire ,  l'idée  d'un  çorÂ 
qtki  se  dissipe  en  produisant  de  là 
chaleur  et  dé  la  lumière.  On  subDô^- 
sait  alors  que  le  feu  est  une  matière 
fixée  dans  les  corps,  et  dont  le  JK* 
gagement  entraîne  et  dissipe  peu  à 

ECU  les  molécules  de  la  substance  èm- 
rasée.  Stahl  y  générâlîsant  et  8jr8t&^ 
matisant  cette  idée^  fit  consister  là 
combustion  dans  la  séparation  totale 
ou  partielle  de  la  matière  du  feu ,  lé 
phlogistique ,  d'avec  les  bases  aux* 
quelles  il  est  uni.  Màcquer  modifia 
cette  tliéorie ,  en  supposant  que  la 
combustion  tient  à  ce  que  le  pblô- 
gistîque  est  expulsé  des  corps  ^ar  là 
partie  la  plus  pure  de  iVir,  qbl  €ù. 
prend  la  place.  Lavoisier  énftÀ  IW 
réduisit  à  n'être  que  la  çombinàisiDtt 
des  corps  avec  Toxigène  de  Taîr  àni-* 
biant.  Dans  ces  deux  théories,  la 
production  du  feu  n'est  pas  considérée 
comme  un  résultat  nécessaire  de  là 
combustion ,  puisqu'il  j  a  des  cas  oh. 
celle-ci  a  lieu  sans  feu ,  ce  qui  c^ngé 
tout-à-fait  le  sens  qu'on  attache  an 
mot.  Aujourd'hui  on  sait  que  le  phé- 
nomène de  l'ignition  n'appailient  |nà 
uniquement  aux  combinaisons  Se 
l'oxigèue^  et  qu'il  peut,  dans  deà 
circonstances  favorables,  s'observe^ 
presque  toutes  les  fois  qu'une  combf^ 


binaison  chimique  faite  dans  des  con- 
ditions propres  à  rendre  ce  dé^|e- 
ment  sensible,  et  que,  parla  satnraUoà 
des  affinités  les  pins  fortes ,  la  tem- 
pérature monte  souvent  jusqu'à  l'în- 
çandescence  ,  tandis  que  les  j^Iqé» 
faibles  ne  font  que  l'ëleyer  de  tfm^ 
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qo^  degrés.  On  sait  de  plus  (|ue ,' 
quand  on  expose  certains  corps  à  une 
température  élevée,  il  y  éclate  subi- 
tement du  feu ,  comme  s'il  s'j  opérait 
une  combinaison  chimi([ue ,  sans  que , 
d«n8  la  plupart  des  cas,  leur  poids 
augmente  ou  diminue,  mais  avec 
changement  dans  leurs  propiiétés  et 
le  plus  souvent  dans  leur  couleur. 
On.^explicpie  ce  dernier  phénomène 
par  un  degré  plus  grand  d'iutimité 
cpiî  s'effectue  dans  la  combinaison  de 
leurs  élément. 

.  ËO]II£STIBI,E  ,  adj. ,  edulls  ,  es-- 
cuUntuSj  cibarius;  essbar  (ail.);  tata- 
ble  (angl.)  {comedo^  manger);  qui 
est  susceptible  d'être  mangé.  On 
donne  cette  épithète  à  un  assez  grand 
nombre  de  corps  organisés  que  1  hom- 
me fiait  servir  à  sa  nourriture.  Ex. 
Agaricus  edulis^  M esembr^anthe- 
num.edule ,  Ostrea  edulina ,  ffibis" 
eus  escïdentus  ,  Rana  esculenta  , 
jirum  escidentam ,  Tuber  cibarium  , 
Psidium .  sapidissimum  ,  Agaricus 
dèliciosus  ,  Morckella  dcliciosa  , 
Jguana  ddicatUsima. 

GOMÉnS  ,8.  f,  ^  comcta  ,  Stella 
caudatas,  crinita;  xo|i>3r)ic;  Schwanz» 
sîern  (ail.)  ;  cornet  (angU)  (xofiDj,  che*» 
Telure  ).  On  appelle  ainsi  des  astres 
qui  tournent  autour  du  soleil  dans 
toutes  les  directions  possibles,  en  dé- 
crivant des  orbites  souvent  fort  alon- 
gés  ,  qui  ne  deviennent  visibles 
pour  nous  que  vers  leur  passage  au 
périhélie ,  et  qui  sout  accompagnés 
d'une  traînée  de  lumière  à  laquelle 
fin  donne  le  nom  de  chevelure ,  barbe 
ou  queue. 

COMÉTOGRàPHIE  ,  s.  f .  ,  comc^ 
iographla  (xofA>]T>7; ,.  comète ,  ypifftù  , 
écrire).  Description  des  comètes. 

CCmiFÊnE  9  adj. ,  comiferus  (co" 
ma,  chevelure  fjèro^  porter).  Agardh 
appelle  bourgeons  comiferes  {Blattro" 
senknospen ,  ail.)  ceux  qui  ne  pro- 
dnisent  qu'une  rosette  ou.  un  cour- 
aioq»^ 
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GOMIZOPHYTE 9  s.  m.',  co/nî!zo- 
yj^jfM/ii(xo^iÇw,  porter).  Nom  donné 
par  Neckcr  aux  plantes  dont  la  co- 
rolle porte  les  étamines. 

COMMÉLIN ÂGÉES,  adj.  et  s.  f. 
plv ,  Commelinaceœ.  Nom  donné  par 
i^artling  à  une  famille  de  plantes  , 
qui  a  pour  type  le  genre  Commelina» 

GOniMELINEES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Commelineœ.  Nom  donné  par  R. 
Brown  à  une  famille  de  plantes ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Commelina, 

COJIIMEBSONIÉES ,  adj.  et  s.  f. 
pi.  ,  Commersioneœ,  Nom  donné 
pa^  Gaffin  à  une  famille  de  plantes 
ayant  pour  type  le  genre  Commer^' 
siona. 

GOIMDIIISSIJRAL  ,  adj. ,  commissU" 
ralis.  Épithète  donnée  par  les  bota- 
nistes à  y  insertion  des  étamines  ou 
d'une  corolle  staminifère,  quand  elles 
sontifixées  au  point  où  l'ovaire  ,  seu- 
lement infère  en  partie,  commence 
à  se  distinguer  du  calice.  Ex.  Samo^ 
lus  fraiera  n  dû 

GOMMISSURE  9  s.  f,  ^  commissura. 
Point  où  plusieurs  parties  se  réunis- 
sent ensemble.  HofiVnabn  donne  ce 
noBpi  à  la  surface  intérieure ,  ordinai* 
rement  plane ,  par  laquelle  les  deux 
akènes  des  Ombellifères  s'appliquent 
l'un  contre  l'autre^  dans  toute  leur 
longueur. 

GOMMUIV  ^adj.^  communis ^  xotvo;; 
gemeinscliafïlich  ,  allgemein  (ail.  ]• 
Ce  mot,  synonyme,  en  botanique,  de 
général ,  primaire ,  principal ,  se  dit  : 
du  pétiole  qui ,  dans  les  feuilles  com- 
posées ,  supporte  à  la  fois  plusieurs 
folioles  ou  plusieurs  pétioles  secon- 
daires (  ex.  Cassia  occidentalis  )  ;  du 
calice  y  lorsqu'il  se  compose  d*un  as* 
scmblage  de  bractées  entourant  un 
certain  nombre  de  petites  fleurs,  que 
l'on  considère  alors  comme  n'en  for- 
mant qu'une  seule  composée  (ex.  Sj- 
nanthérées)  ;  du  réceptacle , .  d'après 
Linné  ,  lorsque,  produit  par  l'évasé— 
puent  de  la'  partie  supérieure  du  pé« 
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tiole ,  il  âOjùpûrte  plusieurs  fleurs  ses«- 
siles  (ex.  Synanlhérées  )  ;  de  l'in^o- 
lucre  y  lorsqu'il  accompagne  plusieurs 
fleurs  à  la  fois  (  ex.  Orobellifères  )  ; 
de  la  spathe  ,  quand  elle  renferme 
plusieurs  fleurs  (ex.  AUium)  ;  dupé" 
doncule  ,  lorsqu'il  sert  de  support  à 
plusieurs  pédoncules  partiels. 

GOMMUIVIPÉDE ,  adj.  ,  commU" 
nîpes  (  commums ,  ordinaire ,  pçs  , 
pied).  A. -H.  Harvorth  donne  celte 
cpilhèle  aux  reptiles  saurieps  qui  ont 
des  pattes  ordinaires  soUs  le  rapport 
de  la  longueur  ,  et  aux  Crustacés  dé- 
capodes dont  les  pieds  n'offrent  rien 
d'insolite  dans  leur  conformation.  , 
COMPACITÉ  5  s.  f.,  TcvxvcTijç  ;  DwrA- 
te  (ail.);  compactness  (angl.).  Qualité 
de  ce  qui  est  compact. 

COSIPACT ,  adj.,  compactas;  ttwx- 
vo;;  festy  ^/cA/(all.);  compact  (àngl.)  ; 
compatte  (  it.  )  (cum.^  avec  jpango ., 
ficher) .  Se  dit  :  i^  en  minéralogie^  d'un 
minéral  dont  les  particules  constt-* 
tuantes  sont  si  étroitement  serrées  les 
unes  contre  les  autres,  qu'il  ne  présente 
aucun  indice  de  tissu  (ex.  Chaux  car- 
bonatée  compacte)  ;  2P  en  botanique , 
du  chaton ,  lorsque  l'axe  est  tout  cou- 
vert de  fleurs  serrées  les  unes  contre 
les  autres  (ex.  Salix  captœay^  del'iy)Cy 
quand  les  fleurs  ,  serrées  les  unes  con- 
tre les  autres ,  cachent  totalement 
l'axe  (ex.  Tjrpha  latifolîa)  ;  delà 
plante  elle-même  ,  quand  toutes  ses 
parties  sonttrës*resserrées(ex.  JJ^eis- 
sia  compacta  ,  Sphagnum  compac" 
tum);  3**  en  zoologie,  du .cory?^  d'un  in- 
secte, lorsque  la  tête,  le  tronc  et  l'ab- 
domen ne  sont  point  séparés  par  des 
incisures  (ex.  Buprestis). 

COMPLECTIF,  Sià].  y  complexwus 
(complectoryeuclore).  Les  botanistes 
donnent  celte  épithète  à  la  préfoiia^ 
tien,  quand  les  disques  des  feuilles^ 
en  s'ernbrnssant  les  uns  les  autres , 
se  recouvrent  par  les  côtés  et  parle 
sommet. 

COMPLÉMENTAIRE  ;  adj.  ^  eom^ 
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plementarius;  avpiTrXifjpftiTcxoc.Sedit,  en 
physique  ,  de  deux  couleurs ,  simples 
ou  composées ,  toutes  les  fois  Qu'elles 
produisent  du  blanc  quana  elles 
viennent  à  être  mêlées  enseml)le  ;  en 
minéralogie  d'un  cristal  dans  le  signe 
.  duquel  les  termes  d'un  exposant  fonc- 
tionnaire contiennent  une  proportion 
commencée  par  d'autres  expôsans  qui 
sont  simples  (  exé  Baryte  s^lfatée 
complémentaire), 

COMPLET,  adj.,  compJetus)  èvtsMc; 
vollstàndig  (ail.)  ;  compito  (it.)  ;  qui 
est  muni  de  toutes  ses  parties.  On  em- 
ployé ce  mot  :  I*  en  botanique.,  Une 
Jleur  complète  est  icelle  qui  réunit  le^ 
organes  des  deux  .sexes  entourés 
d'un  périanthe  double.  Un  arille 
complet  est  celui  qui  recouvré  la 
graine,  en  totalité  (  ex.  Oxalis  ).  Les 
cloisons  complètes  d'un  péricarpe 
sont  celles  qui'  séparent  et  divisent 
complètement  la  cavité  de  ce  dernier 
(ex.  Cheiranthus):  T'^  En  coologie. 
Linné  appelait  nymphes  complètes 
celles  qui  sont  agiles  ^t  qai  ont  toutes 
les  parties  de  Tinsecte  parfait  (ex. 
Araignées),  Fabrîcius  nomme  méta^ 
morphose  complète  le  cas  où  les  in^ 
sectes  ne  subissent .  pas  le  moindre 
changement  de  formes,  excepté  peut- 
être  dans  le  nombre  des  pattes  et  le 
développement  des  organes  sexuels 
(ex.  Araignées],  Blain ville -donne  Té- 
pithète  de  complète,  à  la  tête  des  an-* 
nelides ,  quand  elle  est  composée  de 
cinq  anneaux,  labial ,  oral  y  frontal  , 
syncipital  et  occipital. 

GOAlPLEXJSy  adject. ,  compkxus, 
I)aos  la  nomenclature  minéralogique 
de  Haiiy ,  on  nomme  ainsi  des  cris" 
taux  dont  la  structure  est  compU* 
quéc ,  et  résulte  de  lois  peu  ordi natu- 
res. £x.  Chaux  carbonatfe  complexe» 

COMPLUE  j  adject. ,  compUcaUu  9 
compUcans}  iusammengefaltèt{B\\ê); 

3 ni    est  plié  sur  soi-même»   Kirby 
onne  celte  épithète  aux  étytres  des 
ooléoptèr^,  lonfu  ellesayancent  un 
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■peu  Tune   snr  l'autre.;  Ex.  Meloe'. 

COMPOSANT  ,  adj.  Épithète  que, 
<]ûaDd  plusieurs  forces  qui  ne  se  font 
pas  équilibre  ,  agissent  simultané- 
ment sur  un  point  matériel ,  on  donne 
à  «bacune  de  celles  qui  sollicilent  ce 
point  au  monvemeot. 

COMPO^,  s.  m.  Corps  qui  résulte 
de  la  combinaison  chin>ique  de  deiijt 
<m  plusieurs'  autres  eorps ,  et  dont 
on  peut,  par  l'analyse  ,  retirer  plu- 
sieurs matières  de  nature  différente. 

COMPOSÉ  9  adject.',  compositus  ; 
uusammenffesetxt  (ail.  )  ;  composed 
(angl.)  ;  cûmposto  (it.)  ;  qui  contient 
plusieurs  parties.  Oh  employé  ce  ter- 
me :  1**- en  minéralogie.  Mob»  ap- 
fHdWeJormes  composées  celles  qui  ré- 
tbltbnl  de  l'assemblage  de  différens 
l»rdres  de  faces ,  dont  cbacuiie  ap- 
partient à  une  forme  simple  parti- 
«ultér^.  2^  £n  botanique.  H  y  dési- 
gne «e  ^ui  est  formé  de  plusieurs 
parties  dont  la- réunion  constitue  un 
îorgane  quelcotique  qui  ,  au  premier 
coup  d'teil ,  paraît  simple.  Il  est  donc 
i^nonyme  à^agrégé^  et  quelquefois  de 
é^mmûït.  On  dit  feuille  composée  , 
celle  qui  est  formée  de  partifcs  arti- 
Mlées  les  unes  siir  les.  autres  et  sus- 
ëeptibles  de  se  séparer  sans  déchire- 
ment ,  à  la  fin  de  leUr  vie  ;  Jleur 
imposée  ,  celle  qui  résulte  d'une 
agglomération  de  neurs;  la  plupart 
dés  botanistes  dotinenl  ce  nom  au  ca- 
pitdle  (  'ûoyez  ce  mot  )  ;  fruit  corû'- 
posé  ,  celui  qui  provient  de  plusieurs 
ovaires  ;  pétiole  composé ,  celui  qui 
êe  divise  en  pétioles  particuliers  por- 
tant des  folioles  (ex.  Epimedium  al-^ 
pinum);  pédoncule  composé  y  celui 
qni  se  partage  en  plusieurs  pédoncules 
secondaires  (ex.  Ombellifères  )  ;  om- 
èèlle  composée ,  celle  dont  les  pédon- 
cules primitifs  se  partagent  cbifcun  à 
son  sommet  en  une  petite  ombelle 
f  ex.  Daucas  Carotta  )  ;  chaton  com^ 
pesé ,  celui  dont  l'axe  produit  de 
èôuneflfmfiTfleatiotti  qui  terrent  dé 
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support  aux  bractées  flonfères  (ex. 
Jugions  regia  )  ;  épi  composé ,  celui 
dont  l'axe  est  ramifié  ,  l'axe  et  les  ra- 
mifications étant  tout  couverts  de 
fleurs  sessi les  ou  presque  (ex.  Helio^ 
Iropium  )  ;  bulbe  composée ,  celle  qui 
est  formée  par  la  réunion  de  plusieurs 
enjeux  (ei.  Allium  sativum)  ;  bou^ 
tàh  composé ,  celui  qui ,  sous  une  pé- 
ru!c  générale ,  contient  plusieurs  ru- 
dîmcns  de  branches  ,  distinctes  et 
séparées  même  avant  le  bourgeonne- 
ment (ex.  Pinus  maritima);  aigrette 
composée  y  celle  dont  les  poils  se  sub- 
divisent à  la' manière  des  plumes. 
3*^  En  zoologie.  On  appelle  accouple-^ 
ment  composé ,  celui  qui  à  lien  quand 
un  hermaphrodite  est  fécondé  par  un 
individu  de  son  espèce ,  et  qu'il  en 
féconde  un  autre  à  son  tour  ;  dents 
composées  y  celles  qui  sont  formées 
dé  dents  sindple^  tt'ès-plates ,  ayant 
ébacune.son  bulbe  ^  qui  finissent  pat 
n^èn  faire  qu'une  seule  ;  en  raison 
de  leur  soudure  au  moyen  d'une  dou- 
▼êlle  substance  appelée  cément  (  ex. 
Éléphant) . 

COMPOSÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
"Composites.  Les  minéralogistes  appel- 
lent roches  composées  les  masses  mi- 
nérales qui  résultent  de  l'association 
des  minéraux  simples  en  proportions 
à  peu  près  déterminablés.  Brongniart 
donne  ce  nom  à  iioe  classe  de  roches ^ 
cotn prenant  celles  dans  lesquelles  on 
observe  un  mélange  de  plusieurs  mi- 
néraux d'espèces  différentes.  La  plu- 
part des  botanistes ,  depuis  Royen  , 
tiQmnieTiljcomposées  les  fleurs  et  plan- 
tes qu'on  désigne  aujourd'hui  par 
l'épi I  hèle  de  Synanthérées. 

COMPOSITES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Compositi.  Nom  'donné  par  Link  à 
une  série  de  l'ordre  des  Gastéromy- 
eiens,  comprenant  ceux  qui  sont  soli- 
des et  formés  par  la  réunion  de  plu- 
sieurs sporanges. 

GOMPOSITIFLORES  )  adj;.  et  s. 
f.  pi.,  Composidflorœ ,  Càmpositiflo» 
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tes  (  ôo)npos{ius ,  composé ,  Jlos  ^ 
fleur).  Gœrtner  et  Wacneiidorff  dé- 
signaient sous  ce  nom  la  famille  des 
Sjnanihérées. 

GOmPOSITION  ,  s.  f. ,  composition 
Action  de  composer  :  résultat  de  celte 
action  ;  proportion  dans  laquelle  les 
élémens  isont  unis  ensemble ,  abstrac- 
tion faite  de  toute  considération  sur 
les  propriétés  de  ces  corps. 

GOMPRESSIBlLITé  9  s.  f  ,  com^ 
prèssibllUas^Zusammendrûckbàrkcit 
(ail.);  compressibleness  (angl.).  Pro- 
priété qu'ont  certains  corps  de  se 
rédnirc  à  nn  moindre  volume  par 
l'action  d'une  cause  extérieure,  côm- 
tne  pression  ou  percussion ,  qui  en 
rapproche  les  molécules. 

GOHPRESSIBLE  ^  adj.,  compres^ 
sibilis  ;  iriiaTo;  ;  pressbar  ,  zùsam" 
mendrûckbar  (  atl.  )  ;  qui  est  susèèp- 
tiblè  de  diminuer  de  voluiue  par 
l'action  d'une  cause  extérieure. 

GOMj^HESSIGAVDE;,  ad}. ,  com^ 
pressicaudatus  (^  compressas^  com- 
primé ,  cauda ,  queu^  ;  qui  a  la 
queue  comprimée.  £x«  Agama  corhr 
pressiàauda, 

COMPRESSIGAWB  ,  adj. ,  com- 
pressicàzdis  (co/«/?re^^aj,  comprimé, 
caulisy  tige)  ;  qui  à  la  lige  compri- 
mée. Ex.  Cissus  tômpressicaulis , 

GOIIIPRËSSION9  subst.  f.  ,  com- 
pression O^t^t;,  ô>5<ji;;  Zusammen-» 
druckung  (ail.).  Action  qu'exerce 
.sur  un  corpsune  puissance  située  hors 
de  lui  et  qui  tend  à  rapprocher  ses 
molécules. 

COUfPRinnÈ,  ik6\.y  compressuJ  ^ 
complanatus  ;  zusàmmengedrûckt 
(ail.);  schiacciatOy  compressa (li.).  Se 
dit,  en  général,  d'une  partie  qui  api  us 
d'étendue  dans  le  sens  de  sa  largeur 
que  dans  celui  de  son  épaisseur,  et 
aussi  de  celle  dont  la  coupe  présente 
la  forme  d'une  ellipse  ,- comme  si  elle 
avait  été  serrée  dans  le  sens  d'un 
côté  it  l'autre,  i^  En  minéralo;gie. 
On  appelle  cristal  comprimé  câéi 
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dans  lequel  deux  faces  opposées  sont 
rapprochées ,  de  maniéré  'qu6  là  foi*'-^ 
me  sulrisse  eh  te  sens  un  aplâtissie- 
nient  qui  allèré  sa  symétrie  (  c*. 
Quarz prisme  comprimé)'  ^^  En  iw)* 
tanique.  On  dit  :  anthère  comprît 
mée^  clelle  qui  est  aplatje  sur  sesia- 
cfs  (é5c.  Iris)*y  calice  aplati  {et, 
mkiiianthus  cristà  gaUi)  ;  c'àlnarè 
aplatie  (  ex  Hellébores  vir'idis  )  ; 
capsule  comprimée  (  ex.  P^erôn^cit 
ver/ïa)  ;  èarcérah  compriWUe  (ex> 
Fraxinïis  Oi-nns)  ;  coque  de  diétésiïe 
comprimée  (ex.  Alismq  PlàrUago  )  ; 
crémoca'rpe  comprimé  (  ex.  j4piuni 
Petroselinum  )  \  cjrpsèle  comprimée  ^ 
celle  qui  est  aplatie  latéralement  (ex; 
Zinttiày^  épi  comprimé  (éx.  Trîti-^ 
cum  ahstàtdm)  \  feuilles  comprimée^ 
(ex.  Mesérhbryanthemani  aolabrt'^ 
forme)  ;  graine  comprimée  ^  ccHle  qtil 
^st  plus  large  (|u'épaisse  (ex;  Cassis 
^sliUa);  hampe  comprimée  (ex.  Pan* 
cratiuhi  declinattim)  ;  légume  cohi-^ 
primé  (ex.  P^icia  iùtèà)  ;  lèinré 
comprimée ,  dans  une  corolle  lëbîée  ^ 
celle  qui  est  plojée  en  deux  dans  lé 
sens  de  sa  longueur  et  aplatie  latéra- 
lement (ex.  Rhihttnlhus  crista  galll)'; 
nojrau  comprimé  {ex.  PrwiUs  d6mès^ 
tica  )  ;  oi^aire  corHprlmé^  celui  dont 
lé  plus  grand  diamètre  est  d'avant  en 
arrière;  rameaux  comprimés  (  léx. 
Pachynema  contplanatam  )  ;'  sitictth 
comprimée^eeWe  qui  est  aplatie  laté- 
ralement (ex.  Thlaspiarif  élise)  ^  ou  paY 
ses  faces  (ex.  Alyssum  campestre)\ 
silique  comprimée ,  celle  qui  est  apla- 
tie dans  le  sens  de  ses  valves  {Ara-^ 
bis  turrita);  spathette  comprimée  <, 
celle  qui  est  pliée  en  deux  dans  sa 
longueur  (ex.  Phleum  pratense)  ; 
spàthelliile  comprimée  (  êx.  Orjrià 
stttipa)  ;  tige  comprimée  (ex;  Rts~ 
tio  comprcssiis  j  Poa  compressa , 
'  Pàtamogeton  coiHpressum  )  ;  udfe 
comprimé ,  dans  lés  coroUéèmonopA- 
tales(éx.  J^/f/cia  qàe^Hfidéiy.  3^  En 
toolè^^iét  Oà  éKt  lélr  c&tfiétlki  H** 
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Talyes  comprimées ,  quand  la  cavité 
comjiHse  entre  le»  deux  yalves  est. 

peu  considérable  en  épaisseur  (ex.  TeU 
Una  complanala  ,  Handtes  adprêssa, 
iroye%  ApLANf  j  Aplati  )•  Le  Thlips 
compressa  a  l'abdomen  aplati.' 

CONCAVE  9  adj^,  concapus  ^Mih^i 
àusgekôltf  AQ%/(all.).  Se  dit,  en  bo- 
tanique, de  toute  partie  qui  est  creu- 
sée et  courbée  sans  former  d'angles , 
ci  qui  ne  peut  être  rendue  \A9ne  sans 
qv'il  s'y  produise  des  déchirures  ou 
des  plis.  On  applique  cette  épitbète  au 
clinanthè  (ex.  Amhora)\  aux  feuilles 
(ex.  Droserà  ratundifolia);  au  hile 
(ex.  Atpinia  occidentalls) ;  à  l'om- 
belle,  quand  les  ombellules  sont  dis- 
posées de  manière  à  laisser  un  creux 
dans  le  milieu ,  après  la  maturation 
du  fruit  (ex.  Daucus  Carotta)  ;  aux 
pétales  (  ex.  Ruta  graveolens)  ;  aux 
spathelles  (ex*  Briza  mihor)  ;  aux 
spathellules,  (ex.Meliçanutans);  aux 
values  (epc.  Afyssujn  utriculatwn). 
Le  Trochus  cqucavus  est  ainsi  appelé 
à  cause  de  sa  coquille  calyptri- 
forme. 

CONCATIFOLIÉ 9  adj. ,  concapi- 
foUus  (  concavus ,  concave  ^folium , 
feuille)  ;  qui  a  les  feuilles  concaves. 
Ex*  Rosa  concauifolia, 

CONGAVO-CONCAV£,adj. ,  con- 
cat^o^concat^us  ;  qui  présente  deux 
faces  ,  toutes  deux  concaves.  . 
.  CONC AVO-CONVEXE ,  adj. ,  con- 
caifo^convexus  ;  qui  est  concave  sur 
une.  de  ses  faces  et  convexe  sur 
l'autre^ 

COXGENTRATION^s.  f.,^oncell- 
lra/^b;avr(7rfpi<^raQrtç.  Opération  paria- 
quelle  on  rapproche  les  molécules  d'un 
corps^  en  diminuant^  par  l'action  de  la 
^chaleur,  ou  autrement,  la  propor- 
tion du  liquide  qui  les  tient  dissoutes. 

CONGEPTAGLE  ^  s.  .  m.  ,  co/t- 
ceptaculum»  Linné  donna  d'abord  ce 
nom  à  l^spéce  de  fruit  qui  depuis  a 
été  dés jf  née  sous  celui  de /ô/Ztcie/e. 
Jmig,  Hedicus  et  Moench  roht  ap- 
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pliqué  atix  péricarpes  pulpeux  i  et 
Besvàttx  au  fruit  appelé Jbllicule  par 
CandoUe.  En  général  >  on  nomme 
ainsi  les  cavités  qui  contiennent  les 
fiéminules  des  cryptogames. 

ÇONGEPTAGUL AIRE  9  adj . ,  con-- 
ceptaciUaris, On  nomme  fructification 
conceptacuUure  celle  qui  se  Êsiit  au 
moyen  de  copceptacles. 

GONCEPTAGULIFÉRE  9  adj .  j  oui 
-  porte  des  coîiceptacles ,  comme    les 
filamens  deVIsaria  et  du  Cephalo" 
Irichum. 

CONCEPTION  ,  s.  f .  ,  conceptio  , 
conceptufi  ;  xûiiaiCy  ^Xkn^ii  ;  Empfan^ 
gniss  (^  all.)«  Action,  vitale  de  laquelle 
il,  résulte  que ,  par  toite  du  coït ,  un 
nouvel  être  se  produit  dans  le  sein 
d'une  femelle  d*animal  ;  acte  de  l'in- 
telligence qui  nous  fait  apercevoir 
cçfrtains  rapports  entre  les  idées  et  les 
objets  auxquelselles  se  rapportent. 

'  CONCHACJÉS5  ^j.  et  s.  m.  pi.  , 
Conchacea  •  Nom  donné  par  Blain- 
yille  à  une  famille  de  coquilles  et  à 
une  famille  de  Tordre  des  Lamelli- 
branches, cofS prenant  des  mollusques 
à  coquilles  bivalves  dans  le  nombi*e 
desquels  se  trouvent  la  plupart  de 
ceux  que  les  anciens  réunissaient  sous 
le  nom  générique  de  Concha. 

CONGHIGOLE  9  adj. ,  conchicolus 
(concha^  coquille,  colo^  habiter). 
Epithète  donnée  à  un  entozpaîre  (^j- 
pidogaster  conchicola  )  qui  vit  dans 
Içs  moules  d'eau  douce. 

GONGHIFÉRE  ,  adject. ,  conchifer 
[concha,  coquille,yèro ,  porter);  qui 
porte  une  coquille  ou  quelque  partie 
ayant  la  figure  d'une  coquille,  comme 
le  Poljrporus  conchifer ,  dont  le  cha- 
peau est  conchiforme. 

CONCHIFÉRES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Conchifera  (  concha ,  coquille  ^fero , 
porter  ).  Nom  donné  par  Lamarck , 
Schweigger  et  Latreille  à  une  classe 
d'animaux  mollusques ,  comprenant 
tous  ,ceux  qui  ont  des  coquilles  bi- 
valves. 
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GONCHIFOBllE9adj.  ,  conchifor-^ 
mis  (  concha^  coquille  ^Jorma,  foriue). 
Kirbj  donne  celle  épiihètc  aux  té^ 
gulesy  quand  ilssontdemi-cîrculaîreSy 
concavo-convexe»  ,  et  en  quelque 
sorte  semblables  aux  valves  d'une 
coquille  bivalve.  £x.  Hyménoptères^ 

GONGHOIDAL  ,  adj.  y  coftchoidaUs 
(  %vj)(jn  y  coquille  ,  ft^oç ,  ressema 
blancc).  Les  minéralogistes  disei\|  la 
cassure  conchoïdale ,  quand  elle  pré- 
sente ,  sur  un  des  fragmens ,  une 
cavité  arrondie ,  à  stries  concen- 
triques y  et  sur  l'autre  un  relief  qui 
en  est  la  contre-épreuve ,  de  manière 
que  la  cavité  ressemblé  un  peu  à 
1  empreinte  que  pourraient  produire 
certaines  coqutiles, 

GONGHOIDE,adj.,  conchoideus, 
conckoides;  muschelig  {aW.);  con^ 
eoide  (it.)  (xoyyq,  coquille  y  fl^oç, 
restemblance )•  de  dit,  en  minéra- 
logie, d'un  assemblage  de  cristaux 
divergens  par  leurs  grandes  faces  «  à 
peu  près  comn^e'  les  rayons  d'un 
éventail ,  de  manière  que  le  tout  pré- 
sente l'aspect  d'une  coquille  bivalve. 
Ex.  Prehnite. 

GONGHOLOGDE.  Voyez  Conchy- 
liologie. 

GONGHOLOGISTE.  ^o/ezGoNCHT- 

UOLOGISTE. 

GONGHOPH(m£S,  adj.  et  s.  m. 

pi.  j  Conchophora  (xot;^^  9  coquille, 
^i^ttày  porter).  Nom  donné  par  J.-E. 
Graj  à  une  classe  d'animaux  mol- 
lusques ,  comprenant  les  accphales 
qui  sont  munis  d'une  toquille  bi- 
valve. 

GONGHYLIERT , adj. ,  conchylianus 
(  ^^tyy^^  9  coquille).  Ëpitbète  donnée 
par  les  minéralogistes  au  calcaire  qui 
contient  àiis  coquilles  fossiles.  Voyez 

G>QUILLER. 

GONGHYLIFÉRE,  adj. ,  conchyli-^ 
férus  (conchyiiumy  coquille,  fero^ 
porter).  Se  dit  d'un  mollusque  qui 
porte  une  coquille. 

GONGHYLlOlDEy  adject.  ^  eonchy^ 
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lioiâes  (  i^fTfyjjkn ,  coquille ,  u^oç ,  res- 
semblance )  ;  qui  a  la  forme  d'une 
coquille.  On  donne  cette  énithète ,  en 
minéralogie,  à  une  concrétion  pseu- 
domorpbique ,  lorsque  c'est  une  co- 
quille qui<a  été  remplacée.  Un  lichen 
(  Thelotrema  concfyUoidesy  est  ainsi 
appelé  parce  qu'il  forme  des  verrues 
qui ,  après  la  cbute  des  conceptaeleS| 
ressemnlent  à  de  petites  coquilles. 

GONCHIUOLOGIE,  s.  f . ,  cou- 
ckjrlioloffia  (  Ttcyxyhi ,  coquille ,  Xoyoç , 
discours).  Art  de  disposer  et  de  dé- 
crire les  enveloppes  des  animaux  teis- 
tacés  de  maigre  à  les  reconnaître 
sûrement,  sans  qu'il  soit  nécessaice 
d'avoir  égard  aux  animaux  qu'elles 
ont  pu  contenir. 

GONGHYLIOLOGIQUE9  adj. ,  cùn^ 
ehyliologicus ,"  qui  a  rapport  à  la  cou* 
cbvliologie.   . 

GONGHYLKMLOGISTE^sabst.  m. , 
conchjrliolôgista.  Naturaliste  qui  s'oc- 
cupe spécialement  de  l'histoire  des 
coquilles. 

GONGHYLIOPHCmE ,  adj.,  co/i- 
chyliophorus  (wyxyU  »  coquille,  çl- 
|>w,  porter).  Se  dit  d'un  mollusque 

3ui  aglutine  autour  de  lui  des  débris 
e  coquilles  ou  de  petites  coquilles 
entières*  Ex.  TrocHus  conckyliopho^ 
rus,  TereèeUa  concfylega.  royez 
Agglutinant. 

GONGOLOR9  adject.  ,*  concolor, 
cancoloratus  ;  gleichfarbig{9l\,).  Épi- 
thëte  donnée  à  un  corps  dont  le 
dessus  et  le  dessous,  sont  de  la  même 
couleur,  comme  les  ailes  des  papillons 
dana'îdes  ou  le  pelage  du  Felis  con^ 
color.  , 

GONGOIIITAIIT5  adject.,  conco^ 
milans;  qui  accompagne.  On  appelle 
sons  concomitans^.  ceux  que  l'oreille 
distingue,  outre  le  son  principal, 
quand  on  fait  vibrer  une  corde,  et 

3 ni ,  d'après  D.  BernOulli ,  dépendent 
e  la  division  de  la  corde  en  des  par- 
ties rendant  toutes  un  son  indépen* 
dant  de  cdui  de  la  corde^tolâlc. 
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CQIVCOJl0ANT,^clj. ,  concovdaas. 
Eq  minéralogie,  slratlficaiion  cofi" 
€prdanîe  ((igniûe  que  deu]f  ou  plu- 
sieurs systèmes  de  CQuche&tK»ntp.o6CS 
l'un  sur  l'autre,  en  conservaiit  leur 
tparallelisrae.  Les  Jissures^àe  super- 
lagâitioD  sont  4iteÂ  concordantes , 
lorsqu'elles  sont  parallèles  à  eellca  de 
;stifalificatipD  de  la  podie  fondannen- 
tale  ei  de'  la  roche  superposée. 

ÇQNCÎEUElTy  siÀy, ,  concpetus;  qui 
^  ptfô  la  iorœe  solide ,  qui  s'est  soli** 
-difié.      .    ^         ' 

GONCEETIQN^  s.  f . ,  concretia. 
Action  de  se  ÀoHdi%r.  On.  appelle 
oinsi ,  èo  minéralogie  ,  une  substance 
iiolide ,  presque  tolijour&  irrégulière , 
dont  tes  particules  se  sont  réuaûes 
nvec  .pln^  QU  moins  de  lenteur. 
..  GOf^CaÉXIOIVnîÉiadj.  SeditduB 
minéral  qui  a  été  formé-  par  ^oie 
vd'in&itcatiQa  ou- de  dépôts  successifs  , 
sur  les  pkrois  des  cavités  qu'on  ol>» 
^ve  dans  Les  grandes  fiasses  pier- 
reuses. Ex.  j4gatç» 

QOT^WS^ÊJixLvXJk^  s.  f.,  conden- 
saiiliUis.;  fTerdichibarkell ,  Propriété 
de  pouvoir  se  resserrer  sur  soi  même, 
dç  manière  à  occuper  moins  d^espace. 

CONPSN&WLIgl,  adject.  Dbnt  les 
Bnolécules  sont  susceptiSles  de  se  rap- 
jurocber  les  unes  des  autres ,  et  qui 
peut  par  conséquent  être  réduit  à  un 
jmoindre  volume. 

CQIKD£KSAT£1;R9  s.  m. ,  conden* 
sator  ;  condenser  (an^K).  Instrument 
de  physique ,  dû  à  iËpinuset  Yôlta , 
et  modifié  ensuite  heureusement  par 
^uthliersoii,  dont  on  se  sert  pour 
rendre  sensibles  les  quanlilcs  Irès- 
fiiibles  d'électricité ,  en  les  accu- 
mulant. • 
*  COKDEKSATION  ,  s.  f. ,  condensa^ 
tio,  Ilapprochement  des  ntoléculcs 
d'un  corps,, diminution  de  volume  et 
augmentation  de  densité  que  ce  der- 
nier acquiert  par  l'accroissement  de 
lu  pression  qu  l'abaissenieot  de  la 
tempcr»Uire«. 
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COIVBEKSÉ,   adj.,    condeasatiis. 

Ce  îuot  est  quelquefois  pris  dans  le 

srns  de  serré.  Le  Sphagnum  condeu' 

stUum  a  ses  rameaux  tr^s^rapprochés 

•les  uns  des  autres.,  VAlhamanla  con^ 

d^nxata  a  se&  fleurs^  en  ombelles  ser- 
» 

.  GCmpiTipiÈDf:,  adj.  {conditus^ 
caçbé  9  pes  ,  pied).  Épithète  donnée 
paf  A.-ÏL  Harvorth  aux  Crustacés 
•declipodes  brachiurcsdont  La  carapace 
jprodnit  une  avimce  qui  toge  et  re- 
•couvre  les  dernières  paire&  de  pattes  y 
quand  l'animal  les  contracte.  Ëx.Co- 
lappa  granulata, 

COAiDUGiPlUbITÉ  ,  s.  f.  yconducù- 
hilitas.  Propriété  dont  jouissent  les 
.corps  de  propager  la  cbalédr  et  l'éiec- 
-trici  lé  dans  U'u r  masse-ou cMeur surface, 
.etde  les  comnmoiqucr  ai^si  aux  corps 
■voisins. 

.  C.OAlDVGïELIBl^  adj. ,  conducea^ 
Se  dit  d'un  corps  qui  conduit  le.  calo- 
rique, ou  qui  transmet  librenient 
l'électricité.  Auguste  Saint-Hilaire 
nomme  filets  conducteurs  des  tubes 
qu'il  a  observés  dans  les  styles  des 
Caryophyllées  ,  Portulacéea  et  autres 
plantes,  et  qu'il  regarde  comme  des- 
tinés k  conduire  la  matière  fécondante 
aux  ovules. 

GO^DUCTEPL,  s.  m. ,  conductor. 
Cylindre  métallique,  soutenu  par  des 
jcolonnes  de  verre,  qui  se  trouve  au 
devant  du  plateau  de  la  machine  élec- 
trique, el  à  la  surface  duquel  se  ras- 
«emhle  l'électricité. 

CONDUPLICATIF,  CoNDCPLlQui , 
adj.  ,  conduplicatus ,  condupUcati'^ 
t^Hs;  doppellliegcnd ,  zusammengelegt 
(ail.)  ;  qui  est  ployé  en  double  dans  le 
^cns  de  sa  longueur  (ex.  Zora/i/Aitr 
conduplicatus).  On  donne  cette  épi- 
thète aux  cotylédons  y  lorsqu'étant 
appliqués  face  à  face,  ils  sont  en- 
semble ployés  .  en  deux  dans  leur 
longueur  (ex.  Brassica  oleracea)^  et 
d'après  CapdoUç  j  wsx%,  feuilles  daii$  le 
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bourgeon  ,  lorsqu'ctaot  ployer  sur 
leur  longueur,  elles  ne  s'embrassent 
pas ,  mais  sont  placées  l'une  à  côté  de 
Taulre  (ex.  Fagus). 

CONDYLOPE^,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Condylopa  (  xov^v^o; ,  condyle ,  ttoûç  , 
pied).  Nom  donné  parLatreillc  à  ime 
race  de  la  'série  des  animaux  ccpba* 
lidiensy  comprenant  ceu&  qui  sont 
pourvus  de  pieds  articulés. 

GONDYLOPHOHE  ,  adj. ,  condf^ 
îophorus  (  xôv^u^oç  ,  nœud  ,  ^ cfu  , 
porter);  qui  porte  un  nœud,  comme 
Y Ecïdnospermum  condjrlophûrum  , 
dont  les  pédoncules  des  fruits  sont 
aloni(és  et  rendes. 

GOI^9  s.  m.  9  conus ,  strobilUs  /. 
xûvoc  ;  Zapfen  (ail.)*  Gandolle  dc&nit 
le  CQWS  un  corps  coniqne  formé  par 
upe  inflorescence  indéfinie,  où  les 
Qeurs  naissent  à  l'aisselle  de  bractées 
sccbes,  très-grandes  ou  susceptibles 
de  grandir  après  la  floraibon^  et  qui 
seçiblent  ainsi  quelquefois  former  un 
tout  unique.  £x.  Pinus, 

CONÉINE^  s.  f. ,  coneina.  Nom 
donné  par  Brandes  h  im  alcaloïde  peu 
connu ,  qu'il  dit  avoir  retiré  des 
feuilles  du  Conium  maculatum, 

GOIVÉS9  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Conca. 
Nom  donné  par  Menke  à  une  famille 
de  l'ordre  des  Gastéropodes  cténo- 
branches,  qui  a  pour  type  l^  genre 
Conus. 

CONFÉDÉRÉ,  adject.  On  appelle 
ainsi  les  actinozoaircs  réunis  à  levir 
pied  par  une  partie  commune ,  ce  qui 
les  fait  ressembler  un  peu  à  des  It- 
cbens  couverts  de  leurs  cupules  (ex. 
Zoanthus  socialis  ) ,  ou  serres  et  rap- 
proches au  point  que  leur  développe- 
ment réciproque  soit  gêné  et  qu'ils  se 
déforment  plus  ou  moins  (ex.  Caryo* 
phyllla  cyathus).  ^ 

CO\F£RXIFLORE,  adj. ,  co/i/èr- 
tijlonts (von/erlus ,  serré  j^os ,  fleur) ; 

Îui  a  des  fleurs  serrées ,  comme  cclics 
u  l^copsis  conferliflora ,  ({ui  soat 


s^ile»    et  presque  imbriquées    ea. 
grappes. 

CONFERTIFOLIE  ,  adj. ,  con/er^ 
Ufolius;  dichtbluttrig  (ail.)  {confer^ 
tus ,  serré  ^folium,  feuille);  qui  a  de» 
feuilles  serrées  ,  comme  celles  '  da 
Chloris  conferlifolia ,  qui  sont  très- 
serrées  et  imbriquées. 

CONFERVAGÉE»  ,  adjeet.  et  s.  f. 
pi. ,  Confervaceœ.  Nom  donné  par 
Reicbenbaeh  à  une  section.de  la  divi- 
sion des  Algues  gongylopbyces,  com- 
prenant celles  qui ,  comme  les  Cou- 
ferves ,  ont  la  forme  Elamenteuse.  ' 

GOIVEERYl^^  adjecl.  et  s.  f.  pk  , 
Conferf^eœ.  Nom  donné  par  Agardli 
à  un  groupe  de  la  tribu  des  Algues 
confervoïdes ,  par  Reichenbavb  à  un 
groupe  de  la  section  des  Conferva- 
cécs ,  par  Bonnenuiîson  à  une'  section 
des  Algues  articulées ,  par  Bory  à  une 
famille  d'Algues  aquatiques^-  coupes 
qui  ont  toutes  pour  type  le  genre 
Conforma, 

GONFERVIGOlJg  ,  ad).  ,  confet^ 
vicola  {conferifa^  conferve ,  colo  ^ 
babiter)  ;  qui  vit  parmi  les  conferves* 
Ex.  Tabicolaria  confervicoUu 

CONFERVIFORSIE ,  adj. ,  confer^ 

if  œf or  mis  (  conferva  ,  conferve ,  for^ 

ma  ,  forme)  ;  qui  ressemble  un  peu 

à  une  conferve.  JEx;.  Serlulanacon^ 

Jerpœformis.  . 

CÔXFERYIAIÉES,  adj.  et  s.  f.  pU, 
Conferçfineœ.  Nom  donné  par  K. 
Sprengel  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Algues ,  ayant  pour  type. le  genre 
Confcrua. 

^  GONFERVOIDE,  adjeet.,  çonferr 
çoïdes  }c^\i\  ressemble  à  une  conferve, 
qui  en  a  la  physionomie.  Ex.  Hyp^ 
num  conferuoïdcs . 

GOKFERVOIDÉES  ,  adj.  et  s.  f. 
pi.,  Conferifoideœ.  Nom  donné  par 
Agardb  à  une  Iribu  de  la  famille  des. 
Algues,  par  Wiegmann.à  une  sec- 
tion du  groupe  des  Hydronématée»  ^ 
ayant  pour  type  le  genre  Conferva. 
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[cum  jKveCfJluo^  coaler).  Réunion 
de  deux  cours  d'eau.  ' 

CONFLUENT,  «idject.,  eonfluens; 
ineinanderjiiessend  ^  zusammenflies'' 
send  (ail.)  ;  qui  se  réunit  et  se  con- 
fond. Se  dit  :  i^  en  minéralogie , 
d'une  variété  prismatique  d'Arrago— 
ni  te,  composée  de  plusieurs  octaëdros 
cunéifomies ,  dont  les  parties  sail- 
lantes aux  endroits  des  bases  se  réu- 
nissent en  un  seul  .corps.  2^  En  bo* 
tanique  9  des  anthères  ,  lorsque  leurs 
deux  lobes  ^  unis  l'un  à  l'autre ,  pa- 
raissent n'en  former  qu'un  seul  (  ex. 
Plectranthus  )  ;  des  cotylédons ,  lôrs« 
qu'étant  sessiles ,  ils  se  confondent 
absolument  par  leur  base^  de  ma- 
nière qu'on  n'en  peut  distinguer  l'o- 
rigine (ex.  HeUanthus  annuus)  ;  des 
nervures  des  feuilles ,  quand  elles 
sont  simples  et  réunies  au  sommet 
de  celles-ci. 

CONGÉLATION  9  s.  f.,  conffflatio; 
TTïÇtç  ;  Ausfriereny  Gefrierung(f\\,')^ 
Réduction  d'un  liquide  à  l'état  solidu 
par  la  soustraction  d'une  partie  de 
son  calorique  latent* 

CONGESTIF  9  adject.  {congesius , 
amassé).  Épilbètç  donnée  par  les  bo- 
tanistes à  la  préfoUçtion ,  quand  les 
disques  des  feuilles  sont  repliés  irré- 
gulièrement sur  eux-mêmes. 

CONGLOBÉ9  adj. ,  conghbalus; 
geballt  y  zusammengeùallt ,  zusàm^ 
mengehàuft  (ail.).  Ramassé  en  boule. 
Ex.  Coccinella  conglobata. 

CONGLOBÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Conglobatœ.  Pontedera  appelait  ainsi 
les  Sjnanthérces. 

CONGLOMÉaAT.  Synonyme  peu 
jmié  à* Agglomérat.  Voyez  ce  mot. 

CONGRÉGÉ,  adj.,  congregatus, 
Gacrtner  donnait  cette  épithète  à 
celles  des  Synanthérées  dont  les  ea- 
lalhides  sont  éloignées  les  unes  des 
autres. 

CONGRÉGÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Congregatof.  Uallcr  réunissait  sous 
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ce  nom  les  Dipsacées  et  les  Synan-* 
thérées. 

CONIGINE  ,  s.  f.  ^  comcina.  Alcali 
existant  dans  le  Conium  mctculalum^ 
et  auquel  Brandes  attribue  les  pro- 
priétés vénéneuses  de  cette  plante. 

CONICIQUE  ,  adj. ,  conieicus.  Épi- 
thète donnée  à  un  acifl^'donl  Peschier 
admet  1  existence  dans  le  Conium  mo' 
cuiatum ,  et  aux  sels  produits  par  la 
combinaison  de  la  conicine  avec  les 
acides. 

GONIGG-INCOtTiaO^TRES  ^  adj. 
et  s.  m.  pi.,  Conico-incurvirostres* 
Nom  sotfs  lequel  J*-A.  Schaefifer  dé- 
signait un  ordre  d'oiseaux  ,  compre- 
nant ceux  qui  ont  le  bec  conique  et 
un  peu  crochu. 

CONIGO-PROTENSmOSTRES^adj. 
et  s.  m.  pi. ,  Conico^protensirostres, 
Nom  donné  pr  J.-A.  Sdiaeffer  à  un 
ordre  d'oiseaux,  compreniint  ceux 
qui  ont  le  bec  conique  et  alongé. 

CONICO-SUBULIRQSTRiBS,    adj. 

«^  s.  m.  pi. ,   Conico-subulirostres. 

Nom  donné  par  J.-A.  Schaefierâ  un 

ordre  d'oiseaux,  comprenant  ceux 

qui  ont  le  bec  conique  et  subulé. 

CONIGO-TÉNVIROSTRES,  adj.  et 
s.  m.  pi. ,  Conîco'tenuirostres.  Nom 
donné  par  J.-A.  Schaefifer  à  un  ordre 
d'oiseaux ,  comprenant  ceux  qui  ont 
le  bec  conique  et  grêle. 

CONIDIE,  s.  f.,  comdium;Keim- 
pulver  (ail.)  (xôviç,  poussière).  Nom 
sous  lequel  Sprengel ,  et  d*après  lui 
plusieurs  autres  auteurs^  ont  dési- 
gné une  poussière  farineuse  qu'ils 
croy.iient  être  produite,  dans  les  li- 
chens ,  par  l'agglomération  des  gem- 
mules extrêmement  fines  de  ces  plan- 
tes. 

CONIFÉRE9  adj.,  coni férus  ;  zap^ 
Jenttagend  (u\\.)  {conus ,  cône  ^fero^ 
porter).  Une  Synanlhérée  (Leuzea 
coni  fera)  est  ainsi  appelée  parce  que 
son  involucre  a  été  comparé  à  une 
pomme  de  pin  ;  une  autre  plante 
(  Leucadendrum  coniferum  )  ^   parce 
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que  s^s  fleurs  sont  disposi^cs  en  un 
cône  solitaire. 

CONIFÈRES  ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Coniferœ,  Nom  donné  à  une  famille 
de  plantes  ,  comprenant  celles  oui 
ont  leur  inflorescence  disposée  eu 
cône  ou  chaton. 

CONIFLORË  ,  adjcct.  ,  conîjlorus 
(  conus ,  cône ,  flos ,  fleur  ) .  Le  Si" 
lene  coni/lora  est  ainsi  appelé  parce 
que  ses  calices  sont  cjliudracés  ou 
plutôt  coniques, 

CONIFORME,  adj.  ,  coniformis 
( conus  ^  cône,  forma  y  forme).  Se 
dit  d'une  coquille  qui  a  une  forme 
conoïde  (ex.  Pedipes  coniformis^  ou 
conique  (ex.  Auricula  coniformis), 

GONIGÉNE,adj.  ,  conigcnus  {co^ 
nus  y  cône  ,  gigno ,  naître)  ;  qui  croît 
sur  les  cônes  de  sapin  (ex.  jlgaricus 
conigcnus ,  Peziza  conigena  ,  HystC" 
rium  conigenum  ).  Conigène  veut 
dire  aussi  qui  engendre  de  la  pous- 
sière y  OU  qui  en  est  chargé,  comme 
Vjégaricus  conigcnus ,  dont  le  stipe 
est  pulvérulent. 

GOJVIOGAAPÉES  ,adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Coniocarpete  (  xovia  ,  poussière ,  xop- 
TTÔç,  fruit).  Nom  donné  par  Fee  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Lichens  , 
qui  a  pour  type  le  genre  Coniocarpon, 

CONIOGARPES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Coniocarpi  (  xovta ,  poussière ,  xaoTrôç, 
fruit  ).  Nom  donné  par  Meyer  et 
Reicbenbach  à  un  ordre  de  la  classe 
des  Lichens  ,  ayant  pour  type  le 
genre  Coniocarpon. 

GOMOGYiMATIENS  9  adj.  et  s.  m. 
pi, ,  Coniocymatii  (  y.ovtç ,  poussière , 
xufxariov  ,  cymation  ).  Nom  donné  par 
Wallrolh  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Lichens ,  comprenant  ceux  qui 
ont  leurs  corpuscules  reproducteurs 
à  nud ,  et  correspondant  aux  Conio« 
carpes  de  Meyer» 

GO\IGGYST£ ,  s.  f . ,  coniocystis 

(xovta,    poussière,   xwffxtç  ,  vessie ). 

Agardh  désigne  ainsi   les  tubercules 

ou  corps  reproducteurs  des  fougères. 

f. 
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CONICËGIOIV,  s.,m.,  coniœcium 
(  xovîa  ,  poussière ,  oixta  ,  maison  )• 
Nom  donné  par  Ëhrhart  au  fruit  du 
genre  Andrexa.  Voyez  Sporange. 

GONIOLIGHENEES ,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Coniolichenes  (xovia,  poussière, 
y^iiX^i'jy  lichen).  Nom  donné  par  Zen- 
ker  à  un  ordre  de  la  famille  des  Li- 
chens ,  comprenant  ceux  qui  ont  lii 
forme  d'une  poussière  ,  comme  le« 
Lepra, 

GONIOMTGÉTES  9  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Coniomycetes ,  Cùniomyci (xovia  , 
poussière  ,  pwx» ,  champignon).  Nom 
donné  par  Fries  et  Nées  d'Ëseobeck 
à  un  ordre  de  la  famille  des  champî* 
gnons,  comprenant  ceux  qui  sont 
formés  de  capsules  groupées  sous  Té- 
piderme  des  plantes ,  ou  ép^rses  sur 
une  base  charnue  ou  filamenteuse. 

CONIOSPORIÉS ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Coniosporia  (xovéa ,  poussière ,  viropa, 
semence).  Nom  donné  par  Linkà  une 
tribu  de  l'ordre  des  Hyphomycètes  ^ 
qui  a  pour  type  le  genre  Cpntospth^ 
rium, 

GONIOTHAIiAMES ,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Coniothalami (jtfi^lx y  poussière, 
ÔàXopo; ,  lit).  Nom  donné  par  Fries 
à  un  ordre  de  la  cohorte  des  Lichens  , 
comprenant  ceux  dont  les  corpus^ 
cules  reproducteurs  sont  à  nud  ,  sanst 
organe  particulier  ni  réservoir  qui  les 
renferme. 

GONIQVE  9  adj. ,  conicus;  xttvcx«(  ; 
kegel/ôrmig ,  kegjçlig  (ail.)  ;  qui  a  k 
forme  d'un  cône  ,  c'est-à-dire  qui  dit 
minue  insensiblement  de  la  base,  au 
sommet,  lequel  e^t  en  pointe.  Se  dit» 
en  botanique,  des  aiguillons  (ex. 
Zanthpxylam  Clai^a  Herculis  )  ;  du 
calice  (ex.  Stachjps  coccinea)  ;  diit 
clinanthe  (ex.  RtMeckia  laciniatà^i 
de  la  coiffe  d'une  mousse  (ex.  Bryujà 
extinctorium  )  ;  do  son  opercule  {  ^x^ 
Gymnostomum  conicum)  ;  du  cHàr. 
peau  d'un  champignon  (ex.  jiga'^ 
ricus  extinctorius  )  ;  de  Vembryort 
(ex.  Ciicifera  Theb(fica).\  delà  ;•«- 
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tine  (et.  Daucus  Carotta  )  ;  de  la  ra- 
dicule  (  ex.  Labiées  )  ;  du  stomate 
(  ex.  HcKotropium  )  ;  du  strobile  (ex. 
PUms  sjrhestrù)  ;  du  jfj^/é?  (ex.  Z^- 
^this).  On  dit  d'une  coquille  uni-^ 
valve  ^  qu'elle  est  conique  quand  une 
die  §68  extrémités  est  élargie  et  comme 
Gdupée  cjurément,  tandis  que  l'autre, 
|K)tbltle  y  forme  le  sommet  (ex.  Tro^ 
tkus),  UAranea  conica  a  l'abdomen 
terminé  en  pointe  conique. 
•  GORrlReSTRES ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
{jôfâTûslres  {cornu  ,  cône ,  rostruin  , 
iiëè^i  2(bte  donné  par  Cuvier,  Mejer, 
BaiÉârtlv^   Tlitors ,   Blainville  ,  La- 

I  Ficinus  et  Carus  à 
^âssereaux  ou  de  Per- 
efaeilM'fittipiÉièeiiant  ceux  qui  ont  le 
\eé  ^Mif^wbaste  et  conique.  Foycz 
CoMItJpéMtsfL 

COKiSPOÛÉES  j|  adj.  et  s.  f.  pi., 
Conisporce  (xéveç,  poussière  ,  uno^ày 
iiefnence].  Nom  donné  par  Lirtk  à  une 
tribu  de  l'ordre  des  Mucédinées  , 
fljant  pour  type  le  genre  Conispo- 
rium,  et  comprenant  celles  qui  ont 
leurs  coticejilacles  libres  et  pulvéru- 
lens  à  la  suHace.  f^.  Gonisporiées. 

COlÇtKMItT  5  adj. ,  coadnatus ,  con- 
nàtus  ,  coalitus ,  coadunatus ,  cort'^ 
Junctus;  verùunden  (alK).  Se  dit  gé-^ 
ftéralement  de  parties  ,  identiques 
|>our  la  nature  ,  qui  ^ont  soudées  en-< 
semble  :  par  exemple  ,  des  cristaux 
âcicufairès ,  quand  les  aiguilles  adhô- 
tént  les  unes  aux  autres  dans  le  sens 
de  leur  longueur  (ex.  Arragomte 
ùonf ointe);  àes  étamines ,  quand  elles 
âènt  réunies  piar  les  antbcres  (ex. 
Sjrnanthéréds  ) ,  ou  par  les  filets  (ex. 
Malvacces)  ;  dèsjeuillesy  lorsqu'elles 
^nt' soudées  h  leur  partie  inférieure 

tttx.  Saponaria  ojfftcinalis)  ;  des  pé'* 
itèsj  quand  ils  sont  soudés  ensemble 
pâi*  le  bord  («X.  Statice  monopetala)^ 
par  leiir  sommet  (ex.  F'itis)  ^  ou  par 
^r  basé  (èx.  Kaccinium  Oxycoccusy, 
ieÉspatkéUêjfy  quand ,  opposées  l'une 
il'iitilre^  elles  sontsonaées  sur  lus 
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bords  (ex.  Alopecurus  bulbosus);  des 
spathellules  (ex.  Alopecurus  agrès -^ 
^£Lf  );  des  stipules  (ex.  Humulus  Lu" 
pulus)  ;  des  vahes ,  quand  elles  sont 
cqptiguës  ,  rentrantes ,  et  soudées  les 
unes  aux  autres  par  la  partie  qui  s'en- 
fonce dans  l'intérieur  du  péricarpe 
(ex.  Rhododendrum  ponticum) .  V^oy, 

COADNÉ. 

CONJON€TIF ,  adj . ,  conjunctivus. 
Cette  épitbèteest  donnée  à  V insertion 
des  étamines ,  quand,  celles-<:i  étant 
fixées  sans  décurrence  à  la  face  externe 
ou  latérale  de  la  substance  même  du 
disque,  les  pétales  sont  également 
attachés  à  ce  dernier.  Ex.  Kuta- 
cécs. 

CONJONCTION,  s.  î.,  conjunetîo; 
ffu^uytx  ;  Zusammenkunft  (ail.).  Se 
dit ,  en  astronomie ,  de  àeyix  astres 

Îuand,  étant  vus  de  lu  terre,  leurs  arcs 
erpendiculaires  à  l'écliptique  coïnci- 
dent pour  se  rendre  au  même  point 
de  cette  courbe,  c'est-à-dire  qu'ils 
ofit  la  même  longitude. 
CONtrUGUÉ,  adject. ,  conjugatus^ 
jugalis,  opposite  pînnatus  ;  gepaart 
(ail.)  ;  accopiato  (it.)  [cum,  avec,^^- 
gOy    accoupler  ).    On  appelle  ainsi 
\es  feuilles  pennées  dont  les  folioles 
sont  attachées  par  paires,  c'est-à-dire 
opposées  deux  à  deux ,  et  les  épis  qui 
sont   attachés   deux   par  deux  (ex. 
Paspalus  conj'ugatus).  Le  Conferva 
jugalis  est  ainsi  nommé  à  cause  de 
la  disposition  de  ses  flocons. 

CONJUGUÉES,  adject.  et  s.  f.  pi. , 
Conjugatœ,  Nom  donné  par  Bory  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Artbro- 
dîécs ,  comprenant  celles  dont  les 
fiinmens  se  joignent  et  s'unissent  à 
une  cerlaine  époque  de  leur  vie ,  pour 
ne  plus  faire  qu'un  seul  et  même 
être. 

CONJUNCTORIUM,  s.  m.  Ehrhart 
désigne  sous  ce  nom  le  petit  opercule 
permanent  qui,  dans  l'Ândreaeai 
couvre  le  sommet  de  l'urne. 

GONNAIUCÉES9  adj.  et  s.  r»  pi., 


Connaraeea.  Nom  donné  par  Cnn- 
doHe  et  A.  Richard  à  une  tribu  de  la 
famille  des  Tcrcbinlbacées ,  qui  a 
ponr  type  le  genre  Connarus ,  et  qui 
a'Clé  érigée  eu  fumiltc  parR.  Brown 

et  Kunlh. 

CONNA'HSQUAIIE ,  ndj. ,  conna-- 
tisquamus  {connatus,  réuni,  jguama, 
écaille).  (Épithète  donnée  par  H.  Cas- 
ftinî  au  péricUne  des  Synanthérces , 
lorsque  les  squames  sont  entregrcf- 

fccs. 

G€W9flÉ9  adjcct. ,  connatus  ;  ver^ 
wachsen,  zusammtngewachsen  (ail.  )  ; 
€ongùihto  (it.).  Synonyme  de  conjoint 
{igfayez  ee  mot),  dont  on  se  sert, 
soFtout  -en  botanique ,  pnur  désigner 
les/èùUles  opposa  qui  sont  soudées 

Îor-la'base (ex.  F'aleriana connata). 
tCB  entomologistes  disent  les  mâ^ 
ehoires  connécs,  quand  elles  tiennent 
À  la  lèvre  inférieure  jusqu'un  peu 
iiu  delà  de  leur  milieu  ;  (ex.  Hymé- 
iioptèrcs). 

GONNEGXIGULE  9  s.  m  ,  connec» 
-iiculum.  Quelques  botanistes  ont 
donné  ce  nom  à  l'anneau  élastique  des 
fougères. 

CmiNBGTIF^  s.  m. ,  connectwum 
(cum,  avec,  nectoy  nouer).  L.-C« 
Àichard  appelait  ainsi  un  corps  charnu 


qui  constitue  pour  lui  les  fSéuilles 
eonnées. 

G01%'NIVE!VT ,  ndject. ,  connii^ens  ; 
xusammenneigend ,    gegeneinander^ 
gebogen ,  gegeneinandergeneigt ,  2k- 
sammenslossend  (ail.)  {connweo ,  cli- 
gnoler)  ;    qui   se  rapproche  par   le 
sommet.  On  employas  ce  terme  :  i°  en 
botanique.  Calice  connii^ent ,    celui 
dont  le  bord  entier  du  limbe  estcon'- 
tracté  d'une  manière  remarquable, 
ou  dont  les  dents  du  bord  convergent 
vers  le  centre  de  la  fleur,  ou  dont  les 
sépl^  sont  rapprochés  entre  eux  ou 
tendent  à  se  rapprocher  par  întro- 
flexion  (  ex.    TrolUus  eurqpaus)  ; 
corolle  connii^ente,  celle  dont  les  pé- 
tales  sont   convergens   (ex.   Cissus 
eonniuens  )  ;   feuilles    ttmniventes  , 
celles  qui ,  étant  opposées ,  s'appli- 
quent Tune  contre  l'autre  par  leur 
fnce  supérieure,  pendant  la  nuit  (ex. 
Atriplex  hoNensis);  a**  en  zoologie. 
On   dit ,  en  entomologie ,   que  les 
aiV^^  sont  con  ni  ventes,  lorsque,  étant 
redressées ,  elles  se  touchent  par  leur 
sommet  ou  par  un  poiut -quelconque 
de  leur  face  supérieure  (ex.  Mi— 
nessa), 

GONOGâEPE,  adj. ,  conocarpus 
(xûv«;,  cône,  xapTrô;,  fruit);  quia 


particulier ,  distinct  du  filet  des  éta-  des  fruits  coniques ,  comme  Içs  cap* 

tnines ,  qui  unit  l'une  à  l'autre  les  suies  àwF'erbascum  cottocarpfum. 
loges   séparées    de    Panthère,  dans        GONQIDAL^adject. ,  conmdalis* 

certaines  plantes.  Ëx.  Sahia»  qui  a  la  forme  d'un  cône^  comme  les 

GOKNE9Ll'^9  adj. ,  eonnexus ,  eon-^  coqnillcs  de  la  fictrpa  conoidaUs  et 

nexivus  ; yuerèunden (ail.)  {cuni ,  avec ,  du  Cerithium  conoiaale. 
■necto  ,    nouer).    Ëpithète    donnée,         CONOIINB^  B^j«9  conûijeus;  9C6>- 

dans  la  nomenclature  minéralogique  voci^:^;  ;  qui  a  une  forme  conique.  Ex. 

de  Haiiy,  à  un  cristal  dans  lequel  Belix  cùnoidea  y  Zfgodonconoideus^ 

diverses  faces  remplacent  les   bords  BuUmus  conulus. 


d'une  forme  dominante,  de  manière 
^qu'elles  font  continuité  autour  de 
celle-ci  (ex.  Baryte  sulfatée  con- 
nM>e  ).  Linl^  appel \e  feuilles  connexes 
celles  dans  lesquelles  les  pétioles  op^ 
posés  se  soudent  ensemble  par  la 
base ,  et  ovi  la  soudure  ne  s'opëre  pas 


GONOfDES,  adject.  et  s.  m.  pU., 
Conoidea.  Nom  donné  par  Latreille  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Gastéro- 
podes pectinîbranches ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Conus, 

CONOPB,adj.,  conopus  (xwvoç, 
conc^TTovç,  pied)  ;  qui  a  le  pied  ou  U 


#eiikaieiit  aux  dépens  de  la  lame , ^   «tipc  conic^ue.  Ëx.  Açarku4  conopus 
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CONOPSAIRES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Conopsariœ  ,  Conopsaria ,  Conopsa-- 
riù  Nom  donné  par  Cuvicr ,  Lamarck , 
liaireille ,  Wiedemann  et  Ëichwald 
à  une  famille  ou  à  une  tribu  de  Di- 
ptères, ayant  pour  type  le  genre 
Conops, 

COKOPSIDES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Conopsidœ,  Leacli  désigne  ainsi  une 
famille  de  Diptères ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Conops, 

GONORâMPHES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Conoramphi  (ywvo;,  cône,  psrp^yoç , 
bec). Nom  donné  parDuméril  e^t  par 
Ranzani  à  une  famille  de  Tordre  des 
Passereaux ,  comprenant  ceux  qui 
ont  le   bec   conique,   ployez  CoNi- 

ROSTRES. 

CONQUE  9  s.  f. ,  concka;  Tioyyji, 
Âristote  désignait  les  coquilles  bivalves 
sous  ce  nom ,  que  plusieurs  natura- 
listes modernes ,  Adanson  entr'autres, 
ont  adopte  dans  le  même  sens.  On 
appelle  également  ainsi  une  portion 
du  pavillon  de  Toreille  des  Mammi- 
fères. 

CONQUES,  s.  f.  pi. ,  Conchœ.  Nom 
donné  par  Lamarck  à  une  famille  de 
l'ordre  des  Conchifères  dimyaires  la- 
nicllipëdes ,  comprenant  les  bivalves 
dont  Linné  avait  formé  le  genre 
Venus, 

CONSÉQUENT  ,  adject.  On  appelle 
points  conséquent  un  ou  plusieurs 
points  où  il  se  réunit  deux  pôles  op- 
posés, qui  se  forment  quelquefois 
dans  le  barreau  qu'on  aimante,  et 
qui  sont  cause  qu'il  présente  des 
irrégularités  dans  sa  manière  d'agir. 

CONSISTANCE 9  s.  f.,  consistenita 
"(cîf/n,  avec,  sisto^  retenir).  Eésis- 
tance  qu'en  vertu  du  rapprochement 
tou  de  la  liaison  de  leurs  molécules , 
les  corps  opposent  à  ceux  qui  font 
eflFort  pour  les  désunir  ou  les  briser. 

GONSONNANCE,  s.  f.  ,  ô|^oçwvia  ; 

Gleichlaut    (  ail.  ).     D'après     son 

iL'tymologîe ,  ce  mot  indique   l'effet 

produit  en  pous  par  deux  ou  plusieurs 
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sonâ  qui  se  font  entendre  à  la  fois  \ 
mais ,  dans  la  pratique ,  on  le  res- 
treint à  exprimer  Tintervallc  formé 
par  deux  sons  dont  In  simultanéité 
flatte  l'oreille.  Descartes  et  Dalom- 
bert  attribuaient  ce  plaisir  à  ce  qu'a- 
lors l'esprit  saisit  aisément  le  rapport 
de  l'un  à  l'autre  son.  Estève  et  Rous- 
.seau,  sans  chercher  à  l'expliquer,. le 
font  dépendre  de  ce  que  la  nature 
ayant  voulu  qu'un  son  quelconque 
fût  toujours  associé  à  d'autres  sons 
agréables,  et  portât  avec  soi  son  accom- 
pagnement {voyez  Harmonique)  ,  qui 
lui  est  essentiel ,  qui  en  fait  la  dou- 
ceur et  la  mélodie ,  l'âme  est  sensible 
à  une  perfection  de  .laquelle  il  résulte 
que  les  harmoniques  de  chacun  des 
deux  sons  concourent  avec  celles  de 
l'autre ,  qu'elles  se  soutiennent  mu- 
tuellement ,  deviennent  plus  sen- 
sibles, durent  plus  long-temps  et 
augmentent  par  cela  même  l'harmonie 
générale ,  en  rendant  plus  prononcé 
l'accord  des  sons  qui  les  donnent. 

CONSTELLATION,  s.  f. ,  conslel- 
îatio;  Sternbild  (ail.)  (cm/w,  avec, 
Stella  y  étoile).  Les  astronomes  ap- 
pellent ainsi  des  groupes  d'étoiles 
auxquels  on  a  donné  des  noms  tirés 
de  la  fable ,  de  l'histoire ,  des  règnes 
de  la  nature  ou  même  des  objets 
d'art,  et  qu'on  a  liés,  pour  aider  la 
mémoire ,  à  des  figures  diverses  d'hom- 
mes ,  d'animaux ,  etc. 

CONSTITUANT,  adj.,  constituans 
(^cuniy  avec,  statio ,  position).  On 
nomme ,  en  chimie ,  atomes  consti" 
tuans  des  corps  composés ,  ceux  qui 
résultent  de  la  combinaison  des  atomes 
intégrans ,  et  en  géognosie  parties 
constituantes  (  Bestandtheile  ,  ail.  ) 
d'une  roche ,  celles  qui  sont  dissémi- 
nées uniformément  et  en  quantités  à 
peu    près    égales    dans    cette    dcr- 

niè  r. 

CONSTRICTEUR,  adj. ,  constrictor 
(coîistringo,  scri'er).  Un  serpent 
{Boa  constrictor)  est  ainsi  nommé  à 


j 
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cause  de  la  force  avec  laquelle  il  serre 
et  écrase  dans  les  replis  de  son  corps 
les  animaux  dont  il  veut  faire  sa 
proie. 

CONSTRICTEURS,  adject.  et  s.  m. 
pi. ,  Constrictores,  Nom  donné  par 
Oppel  à  une  famille  de  reptiles  Ophi- 
diens, qui  renferme  les  genres  Boa 
et  Eryx, 

CONTIGU9  adj. ,  coniiguus  ;   art'- 
stehend,  aneinandergeklappt  (  ail.  ) 
{cum,  avec,  /an^o,  toucher);  qui 
est  voisin ,  qui  se  touche  sans  adhé- 
sion. Les  botanistes  disent  les  sépales 
concigus  y  quand  ils  sont  rapprochés 
longitudinalement ,    et    ne    laissent 
point  d'intervalle  notable  entre  leurs 
côtés   (ex.    Raphanus);    cotylédons 
coniigus,  lorsqu'ils    sont    appliqués 
exactement  l'un  contre  l'autre  par 
leur  face  interne  (ex.  Rosacées). 

CONTINENT,  subst.  m. ,  continens 
(cum  ^  avec,  teneo  j  tenir).  On 
nomme  ainsi ,  en  géographie ,  les 
terres  qui  embrassent  une  grande 
étendue  sans  élrc  interrompues  ou 
coupées  par  des  masses  d'eau  consi- 
dérctbles. 

CONTINENTAL,  adj. ,  qui  a  rap< 
port  aux  conlinens.  Les  eaux  conli" 
nentales  sont  celles  qui  appartiennent, 
comme  parties  accessoires  ,  à  une 
vaste  étendue  de  terre  ferme  ^  tels 
que  les  fleuves  ,  rivières,  lacs  et  au- 
tres amas^  courans  ou  stagnans^  de 
liquide. 

CONTINU  5  adj . ,  continuas  ;  unun- 
terbrochen^fortlaufend  (ail.)  {cuniy 
avec,  teneo,  tenir);  qui  ne  fait  qu'un  , 
qui  ne  présente  pas  d'interruption. 
Se  dit  :  i^  en  minéralogie,  d'un  cris" 
tal  dont  le  signe  est  composé  de  qua- 
tre cxposans  eu  proportion  continue 
(ex.  Chaux  carbone tée  continue). 
2°  En  botanique.  On  appelle  ainsi  en 
général  les  parties  qui  font  suite  l'une 
à  l'autre ,  qui  sont  soudées  ensemble 
sans  articulation.  Organes  continus  ^ 
ceux  doat  le^  fibjres  etle.ti»U  fetlu- 


CONT  309 

laîre'sont  tellement  disposés  que  , 
dans  aucune  partie  de  leur  longueur , 
on  ne  peut ,  à  nulle  époque ,  les  sé- 
parer sans  déchirement  bien  sensible. 
Tige  continiie ,  celle  qui ,  jusqu'à  la 
cime  de  la  plante,  forme  un  axe 
principal' d'où  partent  les  ramifica- 
tions  (  ex»  Abies  Picea  ) .  Feuilles 
continues  ,  celles  dont  le  disque  est 
sans .  interruption  depuis  son  origine 
jusqu'à  son  sommet^  et  dont  le  pé- 
tiole ,  s'il  existe ,  se  continue  sans  ar*- 
ticulation ,  pour  former  la  nervure 
médiaire  du  disque. 
-  CQNTORTO-CONVOLUTIF,  adj.  , 
contorto^conçfolûtii^us.  Ëpithètedoa- 
uée  à  la  préfloraison,  quand  elle  est  à 
la  fois  convolutîve  et  tordue ,  ou  in- 
termédiaire  entre  ces  deux  modes 
d'arrangement ,  comme  dans  la  plu- 
part des  Diosmées. 

CONTOURNÉ,  adject. ,  coniortus y 
contortuplicatus;  verworren ,  gewun- 
den  ,  gedrekt  (ail.)  ;  contorto,  storto  , 
atlortigliato  (it.).  Se  dit:  1°  en  mi- 
néralogie, d'un  prisme  hexaëdre  dont 
un  des  pans  subit  un  détour ,  de  sorte 
qu'une  de  ses  moitiés  forme  un  angle 
rentrant  avec  l'autre  (ex.  Arragonitc 
contournée) ,  ou  d'un  cristal  dont  les 
faces  ont  éprouvé  des  inflexions  qui 
les  font  paraître  de  travers  (  ex. 
Chaux  carbonatéc  ferro^^mangané" 
sijere  contournée)  ;  2°  en  botani- 
que ,  d'une  partie  qui  se  reploye 
sur  elle-même ,  comme  la  racine  da 
Polfgonum  Bistorta ,  la  plupart  des 
siliques  du  Sisymbrium  contortupU" 
catum ,  les  légumes  de  VAstragalus 
contortuplicatus, 

CONTOURNÉES,  adj:  et  s.  f.  pi.» 
Contortœ.  Linné  a  établi,  sous  ce 
nom ,  une  famille  de  plantes,  dans  la- 
quelle il  range  celles  dont  la  corolle 
est  torse  ,  comme  le  Nerium  ,  VAs-^ 
clepias. 

.  CONTRACTÉ,  adj.  ^  contraetus ; 
zusammengezogen  (all«)  (  cum,  avec, 
trahoy  tirer):  60  dit:  i^  eu  siînéraT* 
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logie  y  d'QR  ^rhs:tal  dodiéc^rîqtie  , 
dans  lequel  Icf5']!>a6e8-des^  pentagones 
extrêmes  éprouvent  line  sorte  de 
contraction  9  en  eoneéqnencedcrin- 
4Ji|Braîson  dès  faées  latérales  (  e}(. 
Chaux  carbonatée  contractée);  2^  en 
botanique;  du  connecta ^  quand  ii 
egC  e^Ctrémement;  couft  et  tient  les 
Jobes  de  l'anthère  rapprochés  (ex. 
JtUîum)  ;  delà  <yme ^  lorsque  la  flcwr 
fiintpaie  a  avorté,  et  que  les  bran-^ 
«beS'  latérales  sont  trèi-ecnrles ,  de 
«fpte  ^^l'es*  fletif&se  trouvent  agglo<- 
mérécs  ensemble  (  fx.  Diamhus 
iatbaUtsyi  imntekâre^  quand, él^nt 
ptaeé  sur  le  réeeptàcie ,  i-l  ne  débords 
f9»  la  base  die  l'ovaîre  (ex.  Cùriis), 
Véyex  RsssEARé. 

,  CmiTRMiTILE ,  adj.  ^  cmtraeii- 
Us';  qui  est  soaecptfble  de  se  contrac- 
ter. On  n'applique  guéres  cetle  épi'- 
ikèle  qitt'aux  parties  opganiqnes  aux- 
i|iielles  le  ra^roohement  de  letn^  mo* 
Joeules  intprtflfte  des  monvemens  ph» 
4M1  moins  manifestes ,  comme  à  la 
fibee  niiscukifre. 

CONTRACTaiTI^  ,  s.  f . ,  eontrac^ 
Miuts^  FaeulCé  de  se  raecoorcir  en  se 
resserrant  ou  revenant  sur  sonméme. 
On  n'employé  ce  mot  qu'en  parlant 
des  corps  organisés  jouissant  de  la  vie. 
GONTRAGTIOIV,  s.  î, ,  coniroctio; 
Zuzammenziehung  (  aH.).  RcTSserrc-* 
ment ,  rapprochement  des  molécules 
d*on  corps,  qn^  a  pour  résultat  de 
diminuer  le  volume ,  en  augmentant 
la  densité.  £n  physiologie ,  ce  mol 
est  généralement  pris  comme  syno- 
Byme ,  ou  à  peu  près ,  â^ action  mus^ 
culaire. 

CONTHAmE,  adj.  ,  contrarîus. 
Fort  peu  usité  en  histoire  naturelle , 
ee  terme  est  quelquefois  employé 
parles  botanistes  comme  Sjmonyme 
d'opposé  j  et  par  les  eonchyliologistes 
comme  l'équivalent  de  sénes$re, 

CONTRASTANT  ,  ad  j. ,  contrastans. 
Se  dit ,  en  minéralogie ,  dans  la  no^ 
menobitsrB  do  Hatty  ^  d'u»  rhomMde 
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très-aigu,  dans  lequel  une  inversUm 
d'angle,  relativement  au  noyau,  pré^ 
sente  une  sorte  de  contraste,  en  ee 
qu'elle  se  rapporte  à  un  rhomboîdb 
beaucoup  plus  obtus  que  ce  dernier 
(ex.  Chaux  carbonatée  contrastante)  ; 
en  geognosie ,  des  fissures  de  su|^r^ 
position,  quand  elles  ne  sont  point 
parallèles  à  celles  de  stratification  de 
la  roche  fondamen-eale  et  de  l«r  roche 
superposée, 

GONTKE-COUI^NT  ou  Rxnou, 
s«  m.  Courant  qui  marche  en  sens 
contraire  d'um  autre  courant  sitaé^à 
côté  de  kii ,  soit  qu'il  résulte  de  ht 
reneontre  de  deux  courans  ayant  des 
directions  différente»,  soft  qu'il  pro* 
vienne  d'mn  même  courant  repoussé, 
en-  tout  ou  en  partie ,  dans  un  sens 
contraire  à  sa  direction  primitive. 

GONTIUB-EIIIVIIEINTC  y  S.  f .  Ter* 
me  dont  les  géognostes  se  servent 
pour  désfgner  l'apparence  qui  a  lieu 
forsqu'nn  corps  fossile  ayant  disparu 
par  une  cause  quelconque ,  une  ma-» 
lièrc  étrangère  inorganique  s'est  in- 
fiitrée  et  moulée  entre  le  moule  et 
l'empreinte  ,  de  manière  à  représen- 
ter avec  la  plus  grande  exactitude  le 
co^ps  fossile  kii-méme. 

CONTVOErWÙRT y  &.  m.  Les  géo-- 
gnostes  donnent  quelquefois  ce  nom 
i  des  rangées  de  celâmes  ou  à  de 
petites  montagnes  qui  se  trouvent  en 
avant  d'une  chaîne  de  hantes  mon* 
tagnes. 

€ONTRE-^NTE,  s.  f.  Andréessy 
appelle  ainsi  le  versant  le  plus  abrupte 
d^une  chafoe  de  montagnes. 

CONVEMrENT,  com^ergéns  ;  z»- 
samtnefdaufend  (alk).  Se  dit  de  par- 
ties qui,  dès  leur  base,  tendent  à  se 
rapprocher  les  unes  des  autres* 

CIMVVBRGINKRVÉ,  adj. ,  conver^ 
ginerPius  ,  conter genti^nervosus»  Se 
dit  à\tne/euitk  dout  les  nerviireB 
décrivent  une  courbe  dans  leur  pro* 
loftgement.  Ex.  Plante$go  média. 
GOféVSSMr  adjeet^  y  emfwm^  ; 
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gew'àlbt  (âll.);  contfessoÇû.)  ;  qui  est 
bombé  ou  relevé  sans  former  d'angles, 
comme  leclinantheàe  V Aster  chineu' 
sié  ;  le  chapeau  de  quelques  cham- 
pignons (  cjT  Peziza  conuexula  )  ;  la 
coquille  dci  Sigaretus  conpexus  ) 
cerlskins  cristaux  qui  présentent  la 
forme  primitive  dont  les  faces  sont 
bombées  (ex.  Ckaux  flutUée  con» 
vexe)  ;  \es  feuilles  de  VOcfmum  Ba^ 
silicum  ;  le  hile  de  XJEscxdus  ;  Vom^ 
belle  de  V Asclepias  syriaca^  le  r^- 
ceplacle  des  Rubus, 

GOIWEXO-GONGAVC,  adj.,  co/i- 
vexo^concavus.  Se  dit  d'un  corps 
dont  l'une  des  surfaces  est  convexe 
et  l'autre  concave. 

CONVEXO-COXVEXE  ,  adj.  ,  con^ 
pexo'Conifexus ,  Se  dit  d'un  corp^ 
dont  les  deux  surfaces  sont  convexes. 

€ONV£XULE  ^  adj. ,  convexulus  ; 
qui  est  très-légèrement  convexe.  Ex. 
Peziza  convexula. 

GONVOLUTÉ,  adj.  ,  convolutus  ; 
zusammengeroUt  (ail.)  (cum^  avec  , 
volf^o ,  tourner  )  ;  qui  est  roulé  sur 
soi-même  ou  autour  d'un  autre  corps. 
On  dit  :  ailes  convolutées ,  dans  les 
insectes,  celles  qui  enveloppent  le 
corps  de  manière  à  lui  donner  une 
forme  cylindrique  (  ex.  Crambus  )  ; 
cotjrlédons  convolulés ,  ceux  qui  sont 
roulés  en  spirale  sur  eux— mêmes 
dans  le  sens  de  leur  longueur  (ei. 
Punica  Granatum)  \  feuilles  convo^ 
lutées ,  celles  qui ,  avant  leur  entier 
développement,  sont  roulées  sur  elles* 
mêmes ,  de  telle  sorte  que  l'un  de 
leurs  bords  représente  un  axe  au- 
tour duquel  le  reste  du  limbe  décrit 
une  spirale  (ex.  Canna)  \  pétiole 
convoluté^  celui  qui  a  la  forme  d'une 
lame  roulée  en  gaine  autour  de  la 
tige  (ex.  Graminées). 

GORÎVOLUTIF.  ployez  CoNTOLirrf. 

GONVOLYVL ÂGÉES,  adj.  et  s.  f.^ 
pi. ,  Couifolvulaceœ,  Nom  donné  à 
une  famille  de  plantes ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Convolvulus. 
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GONVOLVULIGOLE  j  adj.  ,  co/i- 
uolvulicolus  ;  qui  vit  on  croit  sur  lec 
liserons ,  comme  le  Spharia  com^ol^ 
uulicola  sûr  le  Convohuhu  sepiumm 

GONYZÉESy  adj.  etf.  L  pi.,  Ço^ 
njrzeœ.  Nom  donné  par  Lessing  à, 
une  section  de  la  sous-tribu  4^8  4^^ 
téroïdées  baccharidées ,  qui  a  pour, 
type  le  genre  Cof^za, 

GOOKDONNÉ^adj.  Épilbète  don-, 
née ,  dans  la  nomenclature  minera— 
logique  de  Hauy ,  a  un  cristal  dans 
lequel  des  facettes  produites  par  dif- 
férentes lois  ont  entre  elles  une  sorte 
de  corrélation ,  en  s'élevant  les  unes 
au  dessus  des  autres,  de  manière  quel 
les  arêtes  qui  les  séparent  sont  pa- 
rallèles. Ex.  Chaux  carbonaîéeeoor^ 
donnée, 

GOPALINÈy  s.  f.,  co^oZma.  Sons- 
résine  que  Jobn  a  extraite  de  la 
copal. 

GOPALLIN,  adj. ,  copaUinus;  i^nx 
produit  tle  la  copal.  Àhuê  copaÛi^ 
num, 

GOPIDOPTÉNES)  adj.  et  5*  m; 
pi. ,  Copidopteni  (xomc,  sabre ,  irm- 
voç,  volatile).  Nom  dontié  par  J.-A. 
Ritgen  à  un  ordre  d'oiseaux  Hygror- 
nilhes  ,  comprenant  ceux  qui  ont 
les  -ailes  en  forme  de  sabre. 

GOPRIDES ,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Co^' 
prida.  Sous  ce  nom  Leack  désigne 
une  famille   de  l'ordre  des  Coléo- 
ptères,   qui  a  pour   type  le  genre 
Copris, 

GOPRIVORE  9  adject.  ^  copri^érus 
(  xÔTrpoî ,  fumier ,  -woro ,  dévorer  )  ; 
qui  vit  sur  le  crottin.  Ex.  Sphœro^ 
cera  coprit^ora  ,  Lordatia  coprina. 

COPROBIE  9  adj . ,  coprobius  (  xo- 
TTpoç ,  fumier,  6ioç ,  vie).  Nom  donné 
par  Robineau-Desvoidy  aux  Myo- 
daîres  Galyptéréeis  dont  les  larves  vi- 
vent dans  les  excrëmens. 

COPROPHAGES ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Coprophagi  (  xôttooc  ,  funiier  ,<  fé^w  | 
manger).  Nom  donné  par  Giîiriery 
liatreiUe ,  Gpldfoni  ^  Ilcimis'et  Canif 
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à  une  section 'de  la  tribu  des  Lumelli" 
«bornes  scarabéides^  comprenant  des 
Coléoptères  qui  se  tiennent  et  vivent 
dans  le  fumier  et  les  excrémcns. 

CÙPEXfPBnjE  9  Siày.\,  coprophilus 
(xô«rpoc,  fumier,  7t>8&i ,  aimer);  qui 
croît  sur  le  fumier.  £x.  j4garicus 
coprophiîus ,  Sphœria  coprophila» 

COPVLATIF  9 Sià]ect.,  copulatwus 
(copulo  ,  SiCcoupXer).  Épithète  donnée 
par  les  botanistes  aux  cloisons  du  pé- 
ricarpe ,  quand  elles  ne  se  séparent 
bien  ni  deVaxe  ni  des  parois. 

COPULATION  9  s.  f.  ,  copulatio. 
TJoion  des  deux  sexes  pour  produire 
un  nouvel  individu.  Voyez  Coït. 

-  COQUE  9  s.  f . ,  coccum  ;  xdxxoc  ; 
eocco  (it.)*  Les  botanistes  appellent 
ainsi  les  loges  closes  d'un  péricarpe 
pluriloculaire  qui  se  séparent  les  unes 
des  autres  à  Tépoque  de  la  maturité. 
CandoUe  donne  ce  nom  aux  carpelles, 
quand,  étant  formées  par  une  feuille 
courbée  longi.tudinalemcnt  sur  elle- 
méme*  elles  ne  présentent  qu'une  seu- 
le suture  résultant  du  rapprochement 
des  bords  de  celte  feuille  ,  et  que 
Touveriure  de  la  suture  a  lieu  avec 
élasticité. 

COQUILLE  ,  s.  f.  On  appelle  ainsi  x 
eu  botanique  (putamen)  la  partie  os- 
atuse  qui  entoure  la  graine  ,  ou  paroi 
de  l'endocarpe ,  dans  les  drupes ,  les 
noix  ,  les  nuculaiaes  ;  en  zoologie 
(cochlea ,  concha;  Muschcl  (ail.)  ; 
shell  (angl.  )  ;  conchiglia  (it.  ) ,  des 
corps  crétacés ,  plus  ou  moins  nu'uccs, 
durs ,  cassans  d'une  manière  nette  , 
faciles  à  conserver,  et  toujours  en  rap- 
port avec  la  peau  ,  qui  servent  d'abri 
et  en  quelque  sorte  de  logement  à 
un  grand  nombre  d'animaux  mol- 
lusques* 

GOQUILLEB  ,  adject.  ,  muschdig 
(ail.}.  Se  dit  d'une  roche  ou  d'un 
terrain,  qui  contient  des  coquilles 
fossiles.  Calcaire  coquillcr  y  Marne 
cçquillère,  Vo/ez  Coifci^TLiEif, 
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COtt.  Synonyme  à'andouiller.  V. 
ce  mot. 

CORACES,  adj.  et  s.  m.  pi.,  Co- 
rojces  {corax ,  corbeau).  Nom  donné 
par  Vieillot  à  une  tribu  d'oiseaux 
sylvains  ,  par  lUiger  a^ine  tribu 
d'oiseaux  marcheurs,  par  Meyer  et 
Wolf  à  un  ordre  de  la  classe  des  oi- 
seaux ,  par  Goldfuss  à  une  famille  et 
par  Savi  à  une  tribu  de  l'ordre  des 
passereaux  ,  par  J.-A.  Ritgen  à  une 
famille  de  Xérornithes ,  ayant  pour 
type  le  genre  Corbeau* 

GORACIENS,adj.cts.m.  pi.,  Cb- 
raciana»  Nom  sous  lequel  Vigors  dé- 
signe une  tribu  de  la  famille  des  Cor- 
vidés ,  qui  a  pour  type  le  genre  Co- 
racias. 

CORALLIFORME ^  adj.,  coralli^ 
formis  (  coralliuni ,  corail ,  forma  , 
forme);  qui  est  en  forme  de  corail. 

GORALLIGÈNE,  adj.,  corallige^ 
nus  (  corallium^  corail ,  gigno,  pro- 
duire). On  donne  cette  épithète  aux 
polypes  qui  produisent  le  corail. 

CORALLIN^adj.,  corallinus  (co- 
ralliunij  corail)  ;  qui  a  la  couleur 
rouge  du  corail  (  ex .  Cancer  coralli-' 
nus  y  Tortrix  corallinus)  ;  qui  est 
rameux  comme  lui  {ex»Isidium  co^ 
rallinum). 

CORALLINÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Corallineœ,  Nom  donné  par  Gold- 
fuss à  une  famille  de  l'ordre  des  Li— 
thozoaires  ,  par  Lamouroux  à  une  fa- 
mille de  Polypiers  flexibles  ,  ayant 
pour  type  le  genre  Corallina. 

GORALLINES,adj.  et  s.  f.  pi.  ^ 
Corallina,  Nom  donné  par  Blain  ville 
à  une  famille  de  la  classe  des  Calci- 
phytcs  ,  par  Ficinus  et  Garus  à  une 
famille  de  celle  des  Li  thozoaires,  ayant 
pour  type  le  genre  Corallina. 

GORALLIOGRAPHIE  ,  s.  f.  ,  co-^ 
ralliographia  (xopaXXiov,  corail,  Tpâ- 
ffftA ,  écrire).  Description  et  histoire 
du  corail. 

GORALLIOPHAGE  9  adj.  ,  coral^ 
liophagus  (xopdçXXtov,  corail^  fdtyu  , 
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manger)*  La  Cypricardia  coraïUo" 
phaga  est  ainsi  appelée  parce  qu'elle 
habite  dans  les  masses  madrépoti— 
ques. 

€ORALLOIDE  ,  adj. ,  coralloïdes. 
Se  dit  en  minéralogie  d'un  corps  con- 
crétionné  (  ex.  Arragonite  corail 
ïoïde)^  en  botanique  d'un  champi- 
gnon (ex.  Clai^aria  coralloïdes )  y  ou 
d'un  lichen  (ex.  Sphœrophorus  co^ 
ralloïdes) ,  qui  se  ramifie  à  la  ma- 
nière du  corail. 

GORALLORHIZE  ,  adj. ,  coraîlo^ 
rhizus  (xo|}à»tov  ,  corail  y  fiÇâCy  ra- 
cine )  ;  qui  a  des  racines  rameuses  , 
imitant  une  branche  de  corail  pour 
la  forme.  Ex.   Ophrys  coralliorhiza. 

CORAUX,  s.  m.  pi.  ,  Cor  allia» 
Nom  donné  par  Schweigger  à  un 
ordre  de  Zoophytes  hétérohyles ,  par 
Blainville  à  une  famille  de  la  classe 
des  Zoophylaires  ,  comprenant  *  des 
animaux  irre'gulièrement  épars  à  la 
surface  d'un  polypier  y  réunis  à  une 
partie  commune  avec  laquelle  cha- 
cun d'eux  est  en  communication  de 
substance  ,  et  ayant  pour  type  le 
genre  Corallium, 

CORBEILLE,  s.  f.  Les  enlomo-< 
logistes  appellent  ainsi  la  face  ex- 
terne de  lu  jambe  postérieure  des 
abeilles  ouvrières  ,  parce  qu'elle  est 
légèrement  concave  et  bordée  de 
longs  poils. 

CORBICULÉ,  adj.  ,  corbiculaUts. 
Épithète  donnée  par  Kirbj  au  tibia 
des  insectes ,  quand  on  y  remarque 
une  corbeille.  £x.  Apis, 

CORBULÉS,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Corbulœa.  Nom  donné  par  Lamarck 
à  une  famille  de  Conchifères  dimyai- 
res  tcnuipèdes ,  et  par  Lalreille  à  une 
famille  de  l'ordre  des  Conchifères 
tubuliipalles ,  ayant  pour  type  lé 
genre  Corbula, 

CORCELET.  f^oycz  CoBSELEt. 

CORCULE ,  s.  m. ,  corculum;  Keim 
(^U.)  ;  cuoricino  (it.)*  Linné  et  Gé* 
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alpin  ont  employé    ce  terme  pour 
désigner  l'embryon  végétal. 

CORDÉ,  adj.,  cordatus /  herz^ 
f(')rmig(al\,)(cory  cœur);  qui  a  la 
forme  d'un  cœur  de  carte  à  jouer  , 
comme  les Jeuilles  du  Sebœa  cordàtay 
le  corselet  de  la  plupart  des  carabes, 
et  un  assez  grand  nombre  de  coquilles 
bivalves.  Cordé  se  dit  aussi ,  dans  le 
langage  vulgaire,  d'une  partie  végé- 
tale ,  et  surtout  d'une  racine ,  dont 
le  tissu  devient  filamenteux ,"  comme 
il  arrive  à  la  carotte ,  par  les  progrès 
de  l'âge. 

CORDELÉ  ,  adject. ,  fïinieulosttSj 
succinctus ,  ligatus  ,  filosus.  Se  dit 
d'une  coquille  qui  est  garnie  de  c6te8 
peu  élevées,  ou  entourée  de  cercles 
sailians.  Ex.  Fasciolarlafumeulosaj 
Purpura  succiricta  ,  Purpura  ligaia, 
Mitra  filosuy   Purpura  fiscella*  f^^ 

CoRDUNNé. 

CORDIÉRÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pK, 
Cordiereœ,  Nom  donné  par  Catidolle 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Rublà- 
cées ,  qui  a  pour  type  le  genre  Cor" 
diera. 

CORDIFOLIÉ,  adj.^  cordifolius  ; 
berzbliUtrig  (ail.)  (cor,  cœur  yfoiiuntf 
feuille)  ;  qui  a  des  feuilles  ou  des  fo- 
lioles en  cœur.  Ex.  Rubns  cordifb^ 
lius ,  Actœa  cordifoUa  ,  Pharnacêum 
cordifolium. 

CORDIFORME  ,  ad j . ,  cordîformis^ 
iaxiformisj  herzfornùg  (ail;)  ;  ciio- 
riforme  (it.)  {^cor  y  caswryjforma ,  for- 
me )  ;  qui  a  la  forme  d'un  cœur  dé 
carte  à  jouer  ,  comme  les  anthères  âe 
VOcymum  Basilicum ,  les  bractées  da 
Salifia  bicolor  ,  les  cotylédons  du 
Coffea  arabica ,  le  hik  du  Cardio» 
spermum.  On  appelle  embryoncordi^ 
Jorme  ,  celui  qui ,  presque  aussi  lon^ 
que  large ,  se  rétrécit  en  angle  aigu 
à  l'une  de  ses  extrémités  ,  et  se  m- 
latè  à  l'antre  en  deux  kJbes  arron- 
dis (ex.  Asarum  europauni)  ;fetUlles 
cordiformes  )  celles  qui-  sont  pkis  lon- 
gues que  larges  |  et  partagées  à  leur 
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l^se  m  deux  lobes  arrondis  (  ex. 
Tamnus  communù)  ;  pétales  cordi» 
formes  ,  ceux  qui  sont  échancrés  au 
fiOQQinet  (iBX»  ParncLssia  palustris), 

CORPlOÊRE^adject.y  cordigerus 
(•cor  y  cœur ,  gero ,  portée).  Le  M«r- 
^ûti^  cor  digéra  a. ses  feuilles  en  cœur; 
I9  Serapias  cordiger  a  la  lame  do 
«on  labelle  larg«  et  cordiforme  ;  le 
CyfHbidium  cordigerum  ,  un  de  ses 
iix  pétales  a  trois  lobes ,  dont  Tan 
f»  eœqr;  \e  Cr/ptocephaluj  cordi" 
ger  ,  une  tache  en  cœur  sur  le  cor** 
selet. 

COKDIMANB  t  adj.  ,  eordimaniis 
^c^r ,  cœur  ,  manus^  main  ).  Se  dit 
i-mk  omslaeé  qui  a  les  serres  en  for«> 
inedecœur.  ^%,-Ocypoda  cordimana. 

GOBDflâliES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Jjnque^lariœ  (  chorda ,  corde ,  tela  ^ 
toile).  Ëpitbète  donnée  aux  arai<^ 
Çnées  qlii  ne  font  pas  de  toiles ,  et  se 
liOFnent  à  jeter  des  £1s  solitaires^  ten- 
dus en  manière  de  cordes.     1 

GOBDOKNÉ,  adj .  yfunatus,  torosus, 
toridosus^  Se  dit  d'une  coquille  qui 
est  marquée  de  saillies  en  forme  de 
cordons  •  Ëx ,  ElUpsolilhes  funatus , 
Mure»  torosus,  Cerithium  torulosum, 

CXmDYLOIDESi  adj.  et  s.  m.  pL, 
Cordyloidea,  Nom  donné  par  P. -F. 
Fitzinger  à  imm  famille  de  Reptiles 
sauriens ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Cor dy  lus. 

€€tttÉia)E85  adj.  et  s.  m.  pL  , 
Coreidœ»  Nom  sous  lequel  Leach  dé> 
signe  une  famille  d'insectes  bémiptë* 
resy  qui  a  pour  type  le  genre  Coreus, 

GCmÉOPSIDJÊES^adj.  et  s;  f.  pi., 
Cereopsideœ.  Nom  donné  par  H.  Cas- 
sini  à  une  section  de  la  tribu  des 
Hélianibées  ,  par  Lessing  à  une  sec- 
tion de  la  sous-tribu  des  Sénécioni- 
dées  Hélianthées  ^  ajaut  pour  type  le 
genre  Coreopsis^ 

G0IMAGJB  f  a^.,  eoriaceus;  leder^ 
mtUg  (  alL  )  ;  asciutto  ,  coriaçeo  (it.) 
(cBrmmy  ouïr);  qui  est  dur  et  te- 
eanqMAifvir<Se  dil^  eii  bo* 
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taniqne,  de  Vérème  (ex.  Phlomis 
fruticosa) ,  de  la  torique  (ex.  Ca- 
mèUia  Japonica) ,  des  Jeuilles  (ex. 
Loranthus  eoriaceus,  Anameniaco" 
riacea,  Pittosporum  coriaeeum)^  du 
péricarpe  (  ex.  Arachis  hypogœa  )  , 
du  placentaire  (ex.  Papai>er  Èhœas) 
des  spathelles  (ex.  Bambusa  arundi'- 
nacea  )  ,  des  spathdlules  (  ex.  Olyra 
pauciflora  ).  On  appelle  plantes  corio' 
ees  celles  qui  sont  d'une  substance 
tenace,  flexible,  et  plus  ou  moina 
épaisse  ,  comme  du  cuir  (ex.  Patel- 
laria  coriacea).  Un  poisson  (  Cyprin 
nus  eoriaceus  )  est  ainsi  nommé  parce 
u'il  a  la  peau  nue ,  dure  et  épaisse, 
es  ornithologistes  disent  les  pieds 
des  oiseaux  coriaces ,  quand  la  peau 
en  est  ép<iisse  (  ex.  Pigeons). 

GORI  AGE  9  adj.  ,  eoriaceus.  Ëpi- 
tbète donné  par  les  minéralogistes  k 
des  corps  composés  d'un  assemblage 
de  fîlamens  tellement  entrelacés  en» 
semble  qu'ils  imitent  un  morceau  de 
cuir.  Ex.  Asheste  coriace, 

GORIAGES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Coriacea ,  Coriaceœ»  Nom  donné  par 
Ciivier  ,  Latreille  et  Ëichwald  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Diptères  pupi- 
pares ,  comprenant  ceux  dont  les 
parties  du  corps  paraissent  être  seule- 
ment coriaces,  et  par  Blainyille  à 
une  famille  de  la  classe  des  Zoanthaî- 
res ,  dans  laquelle  il  range  ceux  de 
ces  animaux  qui  ont  le  corps  en- 
croûté ou  solidifié  par  des  corps  étran- 
gers ,  et  formant  par  la  dessiccation 
une  sorte  de  polypier  coriace. 

GQRIâNDRÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Cdriandreœ.  Nom  donné  par  Kocb 
et  Candolle  à  une  tribn  de  la  famille 
des  Ombeliifères  9  qui  a  pour  type  le 
genre  Coriandrum, 

GORIABIÉES9  adj.  et  s.  f.  pi., 
Coriarieœ.  Gaffîn  et  Candolle  dési- 
gnent sous  ce  nom  une  famille  de 
plantes  ,  ayant  pour  type  le  genre 
Coriarid. 

GORUiUQiB)i  s*  f.  ^  cmmrimu  k\^ 
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catU  qte  Pejtchier  clit  avoir  rencontré 
dons  les  feuilles  du  Coriaria  mjrti" 
foUa  y  mais  que  ISees  d*£senJbeck  n'a 
po  y  retrouver. 

GOfilMDONIQUSS^  adj.  et  s.  f. 
fk.  Nom  imposé  par  Omnlius  à  un 
genre  de  roches  pierreuses  dans  le-^ 
qnelil  place  l'ëmert. 

GOWONy  s.  m«,  coràan.  Kirbj 
appeUe  ainsi,  dans  les  insectes,  m 
portion  cornée  ou  coriace  de  l'héioé^ 
Jytpe* 

GOBlO^OMS^adj.,  coriophorus 
(xof^tc,  punaise  y  7^»  9  porter)  ;  qui 
a  une  forte  odeur  de  punaise.  Ex. 
Orehis  coriophora,  Stênoglossumco" 
riophorum. 

GQRISANTHÉ AIE  9  s.  f . ,  coriscatr 
ikeria»  Nom  donné  y  dans  le  système 
de  Jnssten ,  à  une  classe  de  plantes 
dicotylédones  monopétales ,  h  corolle 
épî^yne,  qui  ont  les  anthères  dis- 
tinctes. 

GOaiSIES,  adj.  et  s.  f.  pL ,  Cori^ 
siœ.  Nom  donné  par  Latreille ,  Gold- 
foss ,  Ficînns  et  Carus  à  une  famille 
de  l'ordre  des  insectes  Hémiptères, 
«jant  pour  type  le  genre  Coreus. 

COBMKS^  s.  m.  9  cormus  ;  xopfMc; 
Siiel  (ail.)-  Willdenow  appelait  ainsi 
tonte  la  p<>rtion  d'une  plante  crypto«> 
saiOQ  qui  se  trouve  hors  de  terre, 
lA  fructification  exceptée.  Ce  mot 
exprime ,  pour  Bemhardi ,  la  portion 
d'«ine  tige  qui  termine  le  tronc,  et  qui 
porte  presque  toujours  la  fleur  et  le 
fruit ,  médiatement  ou  immédiate- 
ment. 

GORNS^subst.  m. ,  cornzi;x^«c; 
fforn  (ail.  ,angl.).  On  donne  ce  nom  : 
!<>  en  botanique ,  au  bec  des  capsules-, 
quand  il  est  recourbé  ;  aux  éperons  de 
certaines  fleurs  (ex.  Linaria);  sa^ 
vant  Jacqoin ,  aux  appendices  qoi 
terminent  le  capuchon  des  Siapebm; 
k  certains  appendices  qui  naissent  sur 
la  fructification  de  plusieurs  crypt9^ 
games;  a^  en  zoologie,  à  des  émineacés 
«cmifnet  et  dtnrei  €fpi  «aiiieiH  aov  k 
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front  (ex.  Bœuf  y  Cerf)  ,  eu  le  ne» 
(ex.  Rhinocéros) y  chez  certains  maBir 
mifères;  à  deux  éminences  pointuf» 
que  le  céraste  d*Egypte  porte ,  une 
au  dessus  de  chaque  œil  ;  àun.prolonr 
gement  plus  ou  moins  considérable 
qui  surmonte  la  tête  ou  le  eorsekl  de 
divers  insectes;  à  une  protubérance 
charnue  que  certaines  chenilles  (ex* 
celles  des  Sphinx)  pertcnt  suf  te 
onzième  anneau.  C'est  aussi  le  noia 
e  le  vulgaire  donne  aux  «ntennes 
s  insectes,  et  aux  pédicules  qui 
supportent  les  yeux  des  limaçons. 
On  donne  également  cette  épilhète  à 
la  substance  solide,  sèche  et  insensible 
qui  recouvre  le  pied  de  certains  «1^^ 
«kanx  (  ruminons ,  soUpèdes,  pachjr^ 
dermes),  et  qui ,  considérée  eu  égard 
à  sa  forme  et  à  ses  usagea ,  prend 
celle  de  sabot. 

GORNÉ,  adj. ,  eorneus)  kornariig 
(ail.);  comeoy  (it.)  ;  qui  a  la  consie- 
tance,  la  dureté,  la  compacité.,  la 
flexibilité,  la  demi-transparence,  h 
couleur,  en  un  mol  l'aspect  de  la 
corne,  comme  lis  coolie  àeêPkii»' 
noràus  eorneusy  HelLx>oorneat\  Buer 
cinum  eorneum;  Yopercuie^  de  oer^ 
taines  coquilles  univalves;  le  mérhf 
sperme  des  Rubiacécs  ^  les  pUds  des 
oiseaux  rapaces  ;  le  poUen  de  YAselèr 
pias,  la  tige  et  les  expansions  de  plu- 
sieurs Fucus. 

GOOItNÉE  9  s.  f. ,  eornêeté  Membraae 
transparente  qui  forme  la  partie  ant* 
térieure  de  rcdl  chez  lea  animao^ 
pourvus  de  cet  organe ,  et  qui  permet 
à  la  lumière  de  s'introduire  dans  son 
intérieur.  On  donne  le  même  nom 
à  toute  la  partie  extérieure  de  l'oeil 
des  insectes.  > 

GOitI\»ix»^adj.  et  s,  f.  pi. ,  Cetr^r 
neœ.  Nom  donné  par  Knntli  à  nmt 
section  de  la  famille  des  GàprîMitt- 
•eéetf  et  parCandolk  à  nne  famille  de 
juntes,  ayant  peur  type  le  gcnve 
Cormui 
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'  CfNMMLLlQinE:  9  aéj. ,  corotlidu^. 
Êpîritètc  donnée  par  Lestiboudois  à 
Vinsértion  des  étamincs,  quuud  ces 
«irçarres  sont  soudés  avec  la  corolle. 
■  VtoRMiiilSTE  ,  adj.  et  s.  in. ,  co^ 
rùlUsta,  Épitliète  donnée  par  Liirk 
tfvix  'boitiinistes  ^i ,  comme  Rivin  , 
Ludwig,  Tou-rrieîort,  Plumier 'et  Pon- 
tedera ,  ont  tiré  de  la  coroUe  les  ca- 
l^ncitèreB  distinctîfs  des  classes  dans 
rértfblîssemisnt  'de  ienrs  méthodes. 

dOROIiiiUIiE  9  s.  f .  ,  coroUula; 
Bfumenkronclien  (aH.).  Petite  coroMe. 
On  donne  qatelqùcfois  ce  nom  aux 
fleurons  des  Synao ihérées. 

.  COn^liAIRK',  adj.  et  s.  ittk.  pi. , 
Coronati'  (corona-y  couronne).  De»- 
iNfck^lédîgne  ainsi  tme  tribu  de  la^fa- 
Mille  des  Animonées  ,  comprenant 
celles  dont  le  c6té  est  aniié  d^one 
Tangëe  de  -tuberoules  on  de  i>0Hftes 
^tfi  paraissent  s^élev.er  au-dessus  "des 
tours  ^e  "Spire  en  Corme  decotironne. 

JG^BONAffiBS,  adj.  et  s.  f.pl.^ 
f(k)P9narùie(eorona ,  couronne).  Nom 
Àiôiané  par  Linné  è  une  Camille  de 
plantes  ,  comprenant  les  Liliacées 
-qui  ont  six  ^pétales ,  sans  apathe , 
^omme  >la  'lultpe. 

.  'COIIONA!L*,'adj.,  coronalls  j(;co^ 
•rotiaf  couronne).  Marquis  appelle 
HSini^i  le  ypérianthe  'proprement  dit , 
^tii '€nvekippe  cîrcitiGiirement  lesor^ 
ganes  sexuels  y  en  formant  autour 
^à'eii^  une  aorte  d'antieau  ou  -de  oou- 
•fOntie. 

"CMIRQNAE/ES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Coronahs'i  cbtôna  ,  couronne).  Nom 
^dttné  paf^  liâmar<jk'«t  BlàinvîUe  aux 
coquilles  mtïUrvatveB  ,  lorsqu'étaiit 
'disposées  d'tioteiniinièreplusou  moins 
"régulière  riiildur'dVin  axe  commun  , 
'«Iles  sont  sc/lidenient  engrenées  on- 
"ttrc-eHes  pr  les  bords ,  de  manière  à 
•former  une  cavité  complète. 

GORGNIFCBllE f    adj.  ,    coroni- 

yhrmis;  kronénformig  (ail.)  {coronay 

^ttittùnne  ^Jhrma  ,  forme)  :  q^ii  a  la 

foriD9  d'une  cotiroime.  H.  ^Caitsini 


4onne  cette  épîthèle  ,  dons  \o&  Sy«<» 
nanthérées  ,  au  bourrelet  apicUaire  j 
quand  il  est  très-élevé,  imitant  tine 
aigrette  en  couronne  (ex.  Sparganth^ 
phorus  )  ;  et  à  V aigrette ,  lorsqu'elle 
consiste  en  un  simple  rebord  coirtinii , 
qui  entoure  et  surmonte  l'aréole  api- 
ciiairc  du  finiit. 

OORONILLÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Coronilleœ,  Nom  donné|)ar  CanaoUe 
à  une  section  de  la  tribu  des  flMy— 
sarées,  par  C.-H.  Ëbermaier  à  one 
tribu  de  la  famille  des  Paprlionocéès^ 
ayant  pour  type  le  ^enre  Corôniiia. 
GORONVLAOéS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Coronulacea,  Nom  donné  >par  Menkfe 
à  Hine  famille  de  la  classe  aes>Bostrj- 
ohopodes  ou  Cirripèdes  y  qui  a  poar 
type  le  genre  Coronuia. 

:0(»lOBrIJLAI>ÉS5adj.ets.in.'|il.  , 
-Coronuladœ.  Nom  donné  par  Làaeli 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Cirri* 
f)èdes  acamptosomes  ,  ayant  pour 
4ype  le  genre  Coronuia. 

GOIMMVULE,  s.  f.  ,  coronuia  ;  eo^ 
■ronetta  (it.)  (corona ,  coUfontte)kKir- 
by  donne  ce  nom  à  une  couronne  o« 
•demi* couronne  d'épines  qui  garnit 
le  sommet  du  cubitus  ou  du  tibia  ^ 
•quelques  insectes  (  ex.  Fulgora  can^ 
delaria).  On  l'applique  aussi  (Sae^ 
menkrôncken ,  ail.)  au  rebord  mem* 
èraneux  de  certains  fruits  (ex.  Sca^ 
ibiojfa.) 

GOHOAmLIDÉS,  adj.  et  s.  m.  pi. ^ 
iCoromilidce.  Nom  donné  par  J.-E. 
'Gray  et  Menke  à  une  famille  de  la 
-classe  des  Girripèdes ,  qui  a  le  genre 
'Ooronula    pour   type. 

GORPORALITÉ  ,  s.  f. ,  corporûU^ 
^tas.  Etat  de  ce  qui  est  corps. 

GORPORÉITÉ ,  s.  f.,  Korperliek- 
keit  (ail.).  Ce  qui  constitue  un  corps 
tel  qu'il  est. 

GORPOZOAIIIK,  adj,  et  s.  m.  pi;, 

Corpoxoa  (  corpus ,  corps^  %^w  ,  ani* 

mal  ).  Sous  ce  nom ,  Ficinus  et  Garus 

désignent  un  embranchement  du  tè^ 

:gne  animal  lembrmaut  Ica  aainNiak 
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qui  ont  un  système  sanguin  et  un 
système  nerveux  simples  ,  et  qui  pos- 
sèdent essentiellement  les  organes  de 
la  nutrition  (du  corps)  de  l'homme. 

CORPS  9  s.  m.  y  corpus  f  aûfia  ; 
Korper  (ail  )  ;  body  (angl.)  ;  corpo 
(it.)«  Étendue  limitée  et  impénétra- 
ble ,  qui  peut  produire  en  nous  cer« 
taines  impressions,  en  agissant  sur 
les  organes  de  nos  sens.  Les  conchy- 
liologistes  appellent  corps ,  dans  les 
coquilles  univalves,  tout  ce  qui  se 
trouve  compris  entre  le  sommet  et 
l'ouverture  ,  quelquefois  aussi  le  der« 
nier  tour  de  spire,  quand  on  ne  dé-» 
couvre  que  lui ,  qui  est  alors  ordi- 
nairement le  plus  gros,  et  où  se 
trouve  l'ouverture.  £n  zoologie  , 
corps  se  prend  tantôt  pour  l'animal 
tout  entier ,  tantôt  aussi  pour  sa  pan* 
tie  la  plus  épaisse  ^  abstraction  fàit^ 
des  membres  ou  appendices  ;  dans  ce 
dernier  sens ,  le  mot  est  synonyme 
de  tronc, 

CORPUSCULAIRE  ^  adj . ,  corpuscw- 
laris,  La  théorie  atomistique  est  ap- 
pelée quelquefois  théorie  corpuscu^ 
laire.  Cependant  ce  root  est  plus 
usité  en  philosophie  que  dans  les 
sciences  physiques. 

CORPUSCULE  98.  m. ,  corpuscu^ 
lum.  Petit  corps.  Synonyme  à^atome. 
Voyez  ce  mot. 

CORRÉLATIF  ,  adj .  Ëpithète  don- 
née par  les  physiciens  à  deux  ou  plu<^ 
sieurs  propriétés  ,  lorqu'elles  sont 
tellement  dépendantes  l'une  de  l'au-* 
tre  qu'elles  ne  peuvent  exister  oa 
qu'on  ne  saurait  les  définir  séparé-* 
nient. 

CORRIGIOLÉ,  adj.,  corrigioUt'- 
la  tus  {corrigiay  courroie).  Un  in- 
secte (  Ceyx  corrigiolatus)  est  ainsi 
appelé  parce  qu'il  porte  au  dessus  dos 
genoux  une  bande  brune  en  forme  de 
jarretière. 

CORSELET,  s.  m.  Les  conchy- 
liologisles  appellent  ainsi  la  partie 
antérieure  et  ovalaire  des  crocheté 
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d*une  coquille  bivalve^  à  laquelle 
s'insère  le  ligament  quand  il  est  ex- 
terne ,  e|  dont  une  moitié  se  trouve 
sur  chaque  valve.  La  signification  du 
mot  corselet  {F^orderleib^  f^ruststûck^ 
ail.)  a  varié  en  entomologie.  Geoffiroy 
et  autres  donnent  ce  nom  à  toutes  lès 
parties  découvertes  du  thorax  des  in^ 
sectes,  Straus  au  prothorax,  La<^ 
treille  au  prothorax  ,  quand  il  sur- 
passe notablement  les  pièces  suivan- 
tes en  étendue ,  et  que  celles-cf ,  réu- 
nies avec  l'abdomen,  semblent  en  faire 
partie  intégrante.  Ainsi  on  a  appliqué 
cette  dénomination  tantôt  au  premier 
segment  seul  du  tronc  (  Coléoptères  y 
Orthoptères  et  plusieurs  Hémiptères)'; 
tantôt  à  la  partie  supérieure  comprise 
entre  la  léte  et  l^abdonien,  tandis 
qu'inférieurement  on  ne  la  donne 
qu'à  la  portion  placée  entre  la  tête  et 
Kl  poitrine  ;  tantôt  enfin  an  dos  de  la 
poitrine  ,  c'est-à-dire  à  l'espace  com- 
pris entre  le  prertiier  segment  dii 
tronc  et  l'abdomen.  Depuis  que  les 
parties  constituantes  de  l'enveloppe 
solide  des  insefetes  ont  été  analysées 
anatomiquement ,  la  conservation  da 
mot  corsetet  n'est  plus  propre  qn'à 
porter  de  la  confusion  et  dti  Tagué 
dans,  les  descriptions. 

CORTICAL,  s.  m.  .f  indttmenlum 
corticale  {cor te» f  éeorce  ).  Quelque^ 
anatomistes  ont  appelé  ainsi  la  sub- 
stance existante  dans  plusieurs  dents 
composées ,  à  laquelle  on  donne  piué 
généralement  le  nom  de  cémenta 
f^oyez  ce  mot, 

CORTICAL  ,  adj . ,  cortiéalis  (i&r^ 
tex^  éeorce);  qui  appartient  ou  qui 
adhère  à  l'écorce.  On  nomme  cou^ 
ches  corticales  les  cercles  concentri- 
ques qu'on  observe,  souvent  avec 
peine ,  dans  l'écorce  des  plantes  !!•' 
gncuses;  pores  corticaux^  des  ou- 
vertures ovales  qui  s'aper^ivent  sur 
la  surface  des  végétaux  destinés  à  vi- 
vre hors  de  la  terre  ou  de  Teau; 
plantai  coriicalts ,  eeUes  qm  nirisaeal 
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Cl  Végètent  sur  récorcê  (  ex.  benit- 
coup  de  lichens  et  de  mousses,  le  JPe- 
zizacorticalis,  VAgaricus  eorticalis), 
Xà'jéradus  eorticalis  est  ainsi  appelé 
parce  qu'il  vit  sous  l'ëcorcet 

GORTIGATÉ,  adj. ,  corticateus  ; 
rîndig^  rindenartig  (ali.)  {cortex^ 
^orcc  ).  Épithète  donnée  par  Pâli* 
sot-Beauvois  à  la  graine  des  grami- 
nées y  quand  elle  est  recouverte  par 
la  paillette  supérieure >  fortement 
adhérente.  Une  plante  {Knemacor" 
ticata)  doit  cette  épithète  à  l'épais- 
seur de  son  écorce. 

GORTIGAUX,  adj.  et  s.  m,  pi. , 
Corticalia,  Nom  donné  par  Cuvier  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Polypes  à 
polypiers^  comprenant  ceux  qui  se 
tiennent  tous  par  une  substance  com* 
Biiine  enveloppant  un  axe  de  forme 
et  de  nature  variables. 
,  GORTIGIGOLE  ,  corticicoîa  {cor^ 
tex  y  écorce ,  colo ,  habiter  )  ;  qui  vit 
sur  les  écorces.  £x.  Agaricus  eorti'- 
cicola, 

.  GORTIGIGOLES9  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Corticicoîa.  Nom  donné  par  Savi  à 
une  tribu  de  l'ordre  des  Passereaux , 
comprenant  ceux  qui  cherchent  leur 
nourriture  sous  les  écorces  des  arbres; 
par  Lamarck  à  une  famille  de  Coléo- 
ptères ,  dans  laquelle  il  range  ceux 
dont  les  larves  vivent ,  pour  la  plu- 
part 9  sous  l'écorce  des  arbres. 

GORTIGIFÈRES,  adj.  ets.m.pl., 
Corticiferay  Corticosa.  Nom  donné 
par  Schweigger  à  une  famiUe  de  Zoo- 
phytes  céralophytes ,  par  Latreille  à 
une  tribu  de  la  familles  des  Alvéo- 
laires ,  par  Eichwald  à  une  famille  de 
la  classe  des  Phy tozoaires ,  par  La- 
mouroux  à  une  section  de  la  division 
des  Polypiers  flexibles,  comprenant 
ceux  qui  ont  un  axe  corné  ou  cal- 
caire recouvert  d'une  croûte  contrac- 
tile et  vivante. 

GORTIGIFORME 9  adj.,  cortici- 
formis)  rindenartig  (  ail.  )  (  cortex  , 
éç4>rcej  forma  ^  hïjne)  ;  qui  a  l'ap- 
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parence  d'une  écorce ,  comme  l'èn- 
croutemcnt  gélatineux  des  polypiers 
corticifëres. 

GORTIGIN£,aubst.  L  y  cortieina 
{ cortex j  écorce).  Braconnot  pro- 
pose de  donner  ce  nom  à  l'apothème 
du  tannin  ,  parce  qu'on  le  rencontre 
assez  généralement  dans  les  écorces. 

GORTINE,  s.  f.,  cortina;  Mans" 
chette  (ail.)  {cortina ^  rideau).  Sorte 
de  frange  filamenteuse  qui  borde  le 
chapeau  de  plusieurs  champignons  ^ 
et  qui  est  produite  par  les  débris  du 
volva  déchiré.  Ex.  Agaricus  ara» 
neosus» 

GORTIQUEUX  ,  adject. ,  corticosus; 
rindig  (ail.)  ;  cortecciato  (it.)  {cor tex j 
écorce  ).  On  donne  cette  épithète  aux 
baies  y  quand  la  pannexteme  forme  à 
leur  superficie  tine  écorce  ferme, 
épaisse  et  sèche ,  ou  peu  succulente. 
"ÉiX,  Arbustus  Unedo. 

GORTIDÉS^adj.  ets.m.pl.,  Cor- 
9idœ.  Nom  donné  par  Yigors  à  une 
famille  de  Tordre  des  Dentirostres, 
par  Lesson  à  une  famille  de  l'ordre 
des  Passereaux ,  ayant  pour  type  le 
genre  Connus, 

GORVINS9  adj.  et  s.  m.  pi.,  Cor^ 
vina.  Nom  donné  par  Yigors  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Corvidés ,  qui 
renferme  le  genre    Connus, 

GORYDALÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Corydaleœy  Corydalcs,  CaflTin  et  Mar- 
quis donnent  ce  nom  à  la  famille  des 
Fnmariacées ,  en  raison  Au  genre  Co- 
rydalis  qu'elle  renferme.  Linné 
avait  déjà  établi  une  famille  de  plan- 
tes sous  cette  dénomination  ,  et  il  y 
rangeait  celles  qui  ont  les  fleurs  épe— 
ronnées  ou  de  forme  particulière. 

GORYDALINE  ,  s.  f. ,  corydalina. 
Alcali  végétal  qui  a  été  découvert  par 
Wackenroder  dans  la  racine  du  Co- 
rjrdalis  bulbosa, 

GORYDALIQUE,  adj.,  corydali- 
eus,  Épithète  donnée  par  Berzelius 
aux  sets  qui  ont  la  corydaline  pour 
b^ise. 
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CORYBIBE  9  subst.  m . ,  corfmhus  ; 
Doldentraube  (ail.)  ;  mazzetto y  CO" 
rimbo  (  it,  )  (xôpu^^oç,  sommet). 
Assemblage  de  fleurs  qui  sont  tou- 
tes placées  à  peu  près  au  même  ni- 
veau, mais  dont  les  pédoncules  ue 
partent  pas  du  même  point ,  ou  se 
ramifient  irrégulièrement  (ex.  Sam^ 
bucus  )  ;  inflorescence  dans  laquelle 
l'axe  central  se  comporte  à  la  ma* 
niërc  des.  inflorescences  terminées 
{voyez  ce  root),  et  oii  les  rameaux 
latéraux  suivent  la  loi  des.  inflores- 
cences indéfinies  (voyez  ce  mot), 
comme  dans  la  plupart  des  Synan- 
thérées. 

CORYSIBÉ  ,  ad  j .,  corymbosus;  dol" 
dentraubig  (ail.)  ;  corimboso  (it.). 
Se  dit  d^une  plante,  quand  ses  bran- 
ches et  rameaux  sont  disposés  en 
corjmbe.  £x.  Knoxia  corymbosa , 
Cardiopathium  corymbosum, 

CORYMBEUX.  royez  ConYMBÉ. 
.  CORYIUBIFÉRE  9  adj.  ,  corymbi- 
Je  rus  {corymbus,  corymbe,  Jero  , 
poctcr  )  ;  qui  a  des  fleurs  disposées  en 
corjpabes.  Ex.  Cuphea  corymbifera^ 
Linum  corymbiferum, 

C0RY1I3IFËRES,  ad),  et  s.  f.  pi. , 
Corymbiferœ,  Nom  donné  par  "Vail- 
lant à  un  groupe  qu'il  a  établi  dans 
la  famille  des  Sjnantherécs ,  d'après 
Morison  et  Ray,  qui  a  été  adopté 
par  Jussieu ,  L.-G.  Richard  et  C^te 
dolle ,  et  qui  comprend  la  plupart  de 
ces  plantes  dont  les  fleurs  sont  dis* 
posées  en  corymbes. 

CORYJUBIFLORE,  adj.  ,.  corym^ 
bijlorus  (  corymbus  ,  corymbe  ^flos , 
fleur  )  ;  qui  a  les  fleurs  disposées  en 
corymbes.  Ex.  Sloanea  corymbijlora, 

CORYMBIFORIUE  ,  adj. ,  corymhi^ 
Jormis  {coiymbus  ^  corymbe  ^  forma, 
forme).  Ëpithèle  donnée  par  Cail- 
dolle  à  la  grappe  siniple  ,  lorsque  les 
pédicellcs  inférieurs  sont  très-longs 
et  les  supérieurs  fort  courts  y  d'où 
résulte  que  les  fleurs ,  quoique  par- 
tant de  poiqts  différens^  atteignent 
I. 
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toutes  à  peu  près  au  même  niveau 
(ex.  Ornithogalum  umbellatum);k 
la  grappe  composée  ,  soit  que  les 
branches  latérales  inférieures  soient 
plus  longues  aue  les  supérieures  y  soit 
que  chacune  d'elles  ,. considérée  iso- 
lément ,  présente  les  mêmes  phéno- 
mènes y  quant  à  la  longueur  de  ses 
pédicules  (  ex.  Viburnum  Laniana}» 

GORYMBULEra^  adj.  «  corymbu^ 
losus;  qui  a  ses  fleûi^s  disposées  en 
petits  corymbes.  Ex*  Crasjuia  co- 
rymbulosa. 

GORYPHÉNIDES,  a^j.  et  s.  m. 
pi.,  Corypluenides,  I^om  donne  par 
Lalreille  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Acantoptérygiens  kystophores,  etpar 
Ficinus  et  Carus  à  une  famille  de 
l'ordre  des  Stemoptérygiens  ortbo- 
somes ,  qui  a  pour  type  le  genre  Çp- 
ryphœna, 

CORYPHINÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Coryphinœ.  Nom  donné  par  Martius 
et  Kunth  à  un  groupe  de  la  famille 
des  Palmiers,  ayant  pour  type  le 
genre  Corypha,  ^;» 

CORYPHOPHYTE9  s.  m.,  eaiy- 
phophytum  (xopv^:^ ,  sommet ,  ^utÔv» 
plante).  Nom  donné  par  Necker  aux 
plantes  dont  les  élamine^  peu  lAm- 
b reuses  sont  insérées  au  sommet  du 
calice. 

GORYSTÉRION9  8.m.  (xopumc» 
casqué).  Kirby  désigne  ainsi ,  dans 
les  insectes  trichoptères  et  dans  quel* 
ques  diptères,  l'organe  sécrétoire  du 
gluten  qui  sert  comme  de  basé  ou  de 
nid  pour  leurs  œufs. 

€ORYSTIDES  9  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Corystidœ,  Nom  donné  par  Leach  à 
une  famille  de  Crustacés  décapodes , 
qui  a  pour  type  le  genre  Corystes, 

CORYTOPUYTE,  s.  m.  ,  cory-^ 
tophytum  (  v.opu; ,  casque ,  ^rov  , 
plante).  Nom  donné  par  Necker  "'aux 
plantes  doqt  la  partie  supérieure  de 
la  corolle  a  la  forme  d'un  casque. 

COSMIQUE ,  adj. ,  cosmicus  y  k^s^ 
misch  (alJ.)  («9opc  »  univers).  Lésas- 
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tnmon«S'  doÉneiit  eelte  épîdièle  aux 
pWnoiBèiiés  célestes  qaî  coïncident 
mfee  l'instefii  àa  soleil  levant  ^  par 
)pxeiifp)e  aa  coucher  et  au  il^i^^  des 
Mlreâ. 

.  CWBlOOAflE  9  S.  f.  I  coSTnogcnia 
(m^PH)  «nitenr,  Tévfljscoi;,  naître). 
Branche  de  l'a  physique  générale  qui 
Veiecvpe  des  hypothèses  relatives  à 
]fef%ine'et  &  la  formation  de  Tani- 
▼ers, 

COMCKrOME  ^9.  f. ,  cosmogonia; 
xoffpoyovta  ( xôfffxoç ,  univers,  yov^  , 
origine).  Tnéorte  on  hypothèse  sur 
la  formation  de  1  noiVers. 

COflUOCnULnBtB^  s.  f. ,  cosmo» 
grçphi»  (xârptoç,  univers^  t^^  j 
^riré).  -  I>efleHpèion  de  f  iniirers  , 
Itel  qti'd!  /eïïte  à  nos  sens  et  à  nos 
n^yens  d*iRvestigatioii. 

COSMOLOGIE,  s.  f. ,  cosmoîàgiu^ 
sciêntia  cûfmiea  ;  xo9pto>oyta  ^7c6ap.oç  ^ 
Univers ,  ^i^yoç .  discours  ).  Ensemble 
de  tent  ce  que  les  sens  nous  appren* 
Bent  sur  Tniavers  et  des  eonséquen- 
cis.  que  notre  esprit  en  déduit. 

iSOSMONCRIHE  9  s.  f.  ,  cosmotio^ 
mut  (  xoopco; ,  univers  ,  vopio; ,  lof}. 
Flirtii^  de  k  physique  générale  qui 
tnMi  des  lois  auxquelles  l'univers 
est  sosmis. 

GOSMOSOPHIE  ,  s.  f . ,  cosmoso^ 
jftda  (xo9fiioç,  Univers,  ffd^êa ,  science). 
Etude  de  Funivers,  instituée  d'après 
de»  i^incipes  et  dans  des  vues  roysti- 
erses. 

C«SOWI»ES,adj.ets.m.pl.,  Cos* 
sonides.  Nom  donné  par  Schœnherr 
à  un  groupe  de  là  légion  des  Curcu- 
Konides  gonntocères  mécorhynques  , 
ffà  a  pour  type  le  genre  Cossonus. 

COBSrraéNEl^,  adj.  et  s.  m.  pi.  y 
Cossyphenes  ,  Cossyphones,  Nom 
donné  par  Cuvier  et  Latreilte  à  une 
trièu  de  la  famille  des  Coléoptères 
tïxicornes ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Cossyphns, 

eOSSYPBfmS  ^  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
C^jjrphina,  Nom  dovné  par  Vigors 
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&  une  triha  de  la  larniHe  des  M^m* 
Udes,  ayant  pour  type  le  genre  Cos^ 
.  sypha» 

COSAYPBMMRB».    f^oj^    Cossr- 

VHnèiffEs. 

COSTAL,  adj.  ,  casiàlis  {cùsUt, 
côte).  Robineau - Desvoidy  ap)pdle 
costaux  des  paires  de  pièces  qm  , 
partant  de  la  face  supérieure  du  Im- 
skil ,  dans  la  vertèbre  des  animanx 
articulés  ,  représentent  les  cdtes  ster- 
nales  des  animaux  supérieurs ,  et  for- 
ment l'arceau  dorsal ,  le  tergum  de 
l'animal.  Kirby  nomme  nervure  eos'^ 
taie ,  dans  l'aile  des  insectes  ,  la  pre- 
mière et  la  principale  nervure  ,  eelle 
qui  forme  le  bord  antérieur ,  dont 
cependant  elle  est  qnelquefefîs  é}oi<- 
ffnéé  :  aréole  costale ,  la  partie  dfe 
Paile  située  entre  le  bord  antérieur 
et  la  nervure  postcostale. 

COSTÉ9  adj.,  costatus ;  gerippt 
(aïï.)  [  Costa  y  côte).  On  donne  cette 
épitfaète  aux  coquilles  unrvalves  , 
qoand  elles  offrent  des  élévations  , 
des  protubérances  convexes  ou  aiguës, 
qui  descendent  en  suivant  Taxe  de  la 
coquille ,  ou  dans  le  sens  de  l'axe 
(ex.  Turbo  costatns y  Cerithium  cos" 
tatum  )  ;  aux  coquilles  bivalves  iatd 
la  surface  présente  de  grandes  éléva- 
tions ,  séparées  par  àes  enfoncemens 
profonds.  Linné  et  Bruguîère  la  ré- 
ap'vaient  pour  le  cas  ou  les  côtes  sni* 
tent  la  direction  des  bords  de  la  co- 
quille ,  et  lui  sont  parallèles.  Un  in- 
secte {Helluo  costatus)  est  ainsi  ap- 
pelé parce  que  ses  élytres  portent 
trois  côtes  saillantes. 

GOSTIFÉRE,  adj.,  costiferus  (cos* 
ta  ,  côte  ,  fero ,  porter  )  ;  qui  est 
marqué  de  côtes  longitudinales.  Ex. 
Spongia  costifera, 

COSTÏPÈDE,adj.,  costipes  {costUj 
côte  ^pes  ,  pied  ).  Se  dit  d'un  oisean 
dont  les  jambes  sont  placées  de  ma- 
nière que  le  corps  se  trouve  en  équi- 
libre parfait. 

COSITLE^  s.  f. ,  CQstula,  Petite 
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cite,  s^mMable  aux  stries  d'accroif- 
scmcnrt  qaî  se  voyent  à  )a  surfaèé  âe 
cf  rtnincs  corpiillcâ ,  de  ^Ue  du  It- 
maçoii ,  par  exemple. 

COTE  9  s.  f.  Les  fféograpbos  ap- 
pellent ainsf  (////er^)Fes  portions  de 
terre  découverles  qui  sont  frappées 
et  baignées  pai^  la  mer.  Cote  {clit^uJ) 
exprime  aussi  le  penchant  d'une  mon- 
tagne. En  botanique  y  on  donne  ec 
nom  (  cosia  )  a  la  netVnre  qui  pas^e 
par  le  milieu  d'une  feuille  ,  quand 
elle  est  imiomparàblement  plus  forte 
que  les  autres,  et  aux  lignes  saillantes 
[jug€ê)Axi  fruit  des  ombellifères. 

C6TÉ.  Voyez  Gostê. 

GOTEAV9  s.  m.  9  c6Uis;Ahhang  (al .) 
hilloek  (  aiigl.  ).  Flanc  d'uh^  colline. 

COTELE,  adj. ,  cùstulatus  ^  cos^ 
tuhsTis  ,  costellaris ,  costularis  ,  crfl- 
ticulatus.  Se  dit  d'une  coquille  qui 
est  couverte  de  saillies  longitudinales. 
Ex.  Fusu^ costnlatus ,  Clausilia  cos^ 
tidalay  Cerithium  costidatiim ,  Tur^ 
bo  costnlosus ,  Murex  costularis  , 
Milra  costellaris,  Trochus  costeUa- 
tus ,  Petricoh  eostellata  ,  Turbin 
nelia  craticulata. 

COTEUX,  adj.  y  costoszrs ^  costa~ 
tus;  qui  est  relevé  de  côtes  ou  ner- 
vures saillantes ,  comme  le  calice  du 
Ballota  nigra ,  le  crémocarpc  du  Co- 
nium  maculatum ,  le  disque  de  VEu» 
rjale  coslosum, 

COTHUniMÉ  ^adject. ,  cothurnntus 
{cothurnus  ,  colhuroe).  Un  insecte 
(  Ccyx  cothurnatus)  est  ainsi  appelé 
parce  qu'il  a  les  quatre  derniers  ge- 
noux noirs. 

COTON 5  s.  m.,  tomentunij  gos^ 
sypium  ;  gptov  ;  Baumwolle (ail.);  cor- 
ton  (angl.);  bambagia  (it.).  Duvdt 
compose  de  poils  longs ,  crépus  et  en* 
trecroises,  qu'on  remarque  sur  di- 
verses parties  d'un  assez  grand  nom- 
bre de  végétaux. 

CÔTOX^'ElîX,  adj, ,  tontentosus  , 
lanatus.  Se  dit  d'une  variété  i*asbeste^ 
qui  est  en  filamettS  déliés ,  comme 
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eenx  du  cototo  ;  du  cfrrselet  des  in- 
sectes ,  quand  il  est  couvert  de  pofb 
très- fins,  très-serrés  et  assez  lon^ 
(  ex.  Bombjrx.  Vàjez  ToMENTEmt , 
Vei.0  \  On  dît  de  certains  frùife 
qu'ils  devicmient  totonneux ,  lorsque 
leur  parenchymese  desséche  et  prend 
trne  apparence  filandreuse.  \lAgari^ 
eus  gossypinus  est  arast  appelé  à  caua6 
de  son  sfipe  velir. 

GOTOLÉES,  adj.  et  s.  t  pi. ,  C6^ 
tuleœ.  Nom  donné  par  H.  Catoîiii  à 
un  groupe  dé  hi  seclioh  desf  Anthé- 
midées  chrysantlkémées ,  et  par  les- 
sîng  à  une  seetion  dé  la  sotâ-t^b 
des  Sénccionidées  artémisiéejTi  âjant 
pour  type  le  genre  Cùtula. 

COTTEE,  s,  f.,  cùlyla  (xott5W, 
creux).  Péron  appelait  ainsi  dés  or- 
ganes qui  paraissent  avoir  quelàti^ 
rapports  de  forme  avee  les  cotjfédons 
des  végétaux ,  et  dont  les  bras  de  ce^ 
taines  espèces  de  méduses  sont  garnis» 

COTYLÉDON  ,  s.  rti. ,  cotylédon; 
îfoTUÏjj^wy  ;  Samenlappe  (ail.)  ;  côti^ 
lédone  (it.).  Les  botanistes  diSfigi&éijtfc 
sous  ce  nom  des  organes,  adbérçns  à 
la  plumule  de  la  graine  ,  qui  repr^ 
sentent  les  premières  feuilles  de  h 
plante  ,  et  servent  k  lui  fournir  uh 
aliment  tout  préparé ,  quand  ils  sont 
ebamus ,  ou  à  lui  en  préparer ,  dès 
l'instant  de  sa  naissance  ,  quand  ils 
sont  foliacés. 

COTYLÉDONAIRE  9  adj. ,  eotyle^ 
donaris.  On  appelle  corps  cotylédo-^ 
naîre  (Samenlappenkorper^  ail.)  une 
niasse  plus  où  moins  charnue  qui 
dans  certaines  plantes,  est  formée 
par  la  soudure  ou  le  rapprochement 
intime  des  cotylédons.  Ex.  jEscuIus. 

COTILÉDONÉ,  adj.,  cotyledo^ 
neus.  Se  dit  à*nne  plante  dont  la  graine 
est  pourvue  de  cotylédons.  Ce  mot  a 
été  pris  par  Jussieu  et  Pries  comme 
synonyme  de  phanérogame^   parce 

Îu'on  ne  trouve  de  cotylédons  que 
ans  les  plantes  à  sexes  distincts  ^ 
quoique  toutes  n*en  aient'point. 
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CQTYLÉPfiORE  ,  ad j . ,  coiylepho  - 
rus  (xoTu).ïï ,  creux  ,  çspw  ^  porter  ). 
ijePlatystacus  cotjrlephorus  eàt  ainsi 
appelé,  parce  qu'il  a  une  partie  de 
^n  corps  couverte  de  petites  cupules. 

COTYLI^ÈRE,  adj,,  cotyliferus 
( *0Tu>>3 ,  creux  jfero ,  porter).  Se  dit 
des  bras  des  méduses ,  qua^nd  ils  sont 
.garnis  de  cotyles. 

COTYLIFORMi:,  adjr,  coly-Ufor- 
mis;  napffôrmig ,  tassenformig  (ail.) 
'  (  xoTv^ïï ,  écuelle  ,  forma ,  forme  ) . 
Ëpithéte  donnée  par  Salisbury  aux 
corolles  qui  sont  munies  d'un  tube 
cylindrique  évasé  et  d'un  limbe  dressé. 

COU.  Foyez  Col. 

GOCGHE^  s.  f.,  S  chichi  (ail.).  En 
géognosie»  on  donne  ce  nom  à  des 
masèes  minérales,  plus  ou  moins 
épaisses,  dont  les  deux  faces  sont 
sensiblement  parallèles,  et  qui  sont 
posées  les  unes  sur  les  autres,  sans 
croiser  ni  couper  d'autres  masses. 
Cette  expression  manqué  d'exacti- 
tude, puisque  les  couches  minérales 
«sonl  pii3  toujours  couchées,  c'esl-à- 
e  à  peu  près  horizontales ,  et  qu'il 
'^  en  a  de  verticales.  Les  couches  des 
terrains  de  sédiment  sont  nommées 
Flotz  en  allemand. 

COUCHÉ^  adj. ,  suninus ,  prostra^ 
tus,  procumbens,  humifusus ,  in^ 
cumbens,  inqubitus;  au/liegendÇoM,), 
Se  dit  i* une  plante  qui  étale  ses  ra- 
meaux sur  la  terre ,  sans  que  ceux-ci 
y  euvoyent  de  racines.  Ex.  Micropus 
supinus,  Sisymbrium  supinum,  ôxy» 
baphus  prostratus ,  Alsine  prostrata^ 
£chiumprostratum  ^  Conocarpus  pro^ 
cumbens ,  Castela  depressa,  Heli- 
chrysum  declinatum.  Foyez  Humi- 

7USE. 

CCNJCHERyS.  m. ,  occasusy  side^ 
rumobitus^Untergang  (ail.).  Dispari- 
tien  d'un  astre  au  dessous  de  l'horizon , 
c'est-à-dire  des  points  de  la  terre  ou 
de  la  mer  où  la  vue  est  limitée  par  la 
courbure  du  corps  de  notre  planète. 
•  'COVPÉ  9  adj.  j  geniculatus*  Se  dit 
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d^une  coquille  bivalve ,.  quand  elle  est 
comme  ployée  dans  toutes  ses  parties, 
et  que  sa  forme  approche  plus  ou 
moins  de  celle  d'uu  demi-cercle.  Ex. 
uneModiole  fossile;  ^o^ezOsNOUitLÉ. 
.  COULANT,  subst.  m.,  flagellum, 
sarmentum ,  viticula.  Jet  de.  plante 
qui  manque  de  feuilles  et  de  racines 
dans  un  espace  déterminé ,  et  qui ,  à 
des  places  fixes,  émet  des  touffes  de 
feuilles  ou  de  racines.  Ex.  Potentilia 
Jlagellaris, 

,  COULÉE,  s.  f.  On  appelle  ainsi, 
en  géognosie ,  un  terrain  sans  strati- 
fication ,  ayant  pour  forme  extérieure 
celle  que  doit  prendre  une  matière 
pâteuse  qui  sort  par  une  ouverture 
déterminée  ,  et  qui ,  en  se  répandant 
.  sur  des  surfaces  diversement  configu- 
rées ,  y  prend  un  aspect  et  des  formes 
différentes ,, comme  un  torrent  qui  se 
serait  solidifié  d'une  manière  subite. 
.  COULEUR,  s.  f.,  color;  xp^na; 
Farbe  (ail.);  colour  (angl.)  ;  colore 
(it.).  Impression  que  produit  sur 
l'organe  de  la  vue  la  lumière  incom- 
plèlement  réfléchie  et  décomposée 
par  la  surface  des  corps  qu'elle  frappe. 

COUMARINE,  s.  f . ,  eoumarina. 
Nom  dpnné  parBoullay  et  Boutron- 
Charlard  à  un  stéaroptène  d'où  dé- 
pend l'odeur  de  la  fève  de  Tonka 
\Dipterix  odorata,  Coumarouna  d'Au- 
blet.  ; 

.  COUPELLATION,  s.  f. ,  eupella- 
tio;  Abtreiben  (ail.).  Opération  qui 
consiste  à  séparer  l'argent,  par  sa 
fusion  avec  du  plomb,  de  tous  les 
métaux ,  l'or  excepté ,  avec  lesquels 
il  peut  être  allié,  et  qui  tire  son  nom 
du  vase  particulier  ,  coupelle,  dans 
lequel  on  l'exécute, 

COURANT, s.  m.  Portion  des  eaux 
de  la  mer  qui  se  meuvent,  d'une  ma- 
nière inconstante  ou  presque  con- 
stante ,  dans  un  sens  déterminé ,  sem- 
blables à  des  fleuves  qui  couleraient 
avec  plus  ou  moins  de  vitesse  au  sein 
de  la  masse  liquide. 


COUR 

COOtBARINE ,  s.  f.\  couriàrina: 
Gnibourt  donne  ce  nom  à  Iff  résiné 
du  Gourbaril. 

'  GOIjBBÉ^  adj. ,  ciavus ,  curt^atus, 
recurf^atus ,  incùrtnu,  torqueseenss 
gekrûmmt  (ail.)  ;  qui  est  infléchi  sur 
soi-mémé ,  comme  les  aiguillons  dû 
Hvsa  museosa,  les  cjrpsèles  du  Calen» 
dula,  les  légumes  de  Medicago  fal^ 
eàta,  le  pépon  du  CucunUsflexuôsus, 
les  palpes  des  Tipules',  lespédonùules 
du  Grimmia  mcurva  f  du  Dryptodon 
incurtnu  et  du  Campylopus  cfgneus , 
V opercule  conique  du  ff^eissia  tor* 

Îfuescens  et  du  Weissia  recurpota  ^ 
tsfeuiUes^  du  Dicrcumm .  cûtvatum. 

COUREUR  9  ad),  y  cursorius  ;  qui 
est  propre  à  la  course.  Il  liger.  appelle 
ainsi  les  oiseaux  dont  les  jambes  sont 
à  demi  nues ,  garnies  de  deux  oatroiA' 
doigts  antérieurs,  confondus  ou  réunis 
k  la  base  par  une  membrane,  et 
privées  de  pouce  (ex.  Autruche).  On 
donne  la  même  épithète  à  certaines 
araignées  qui  sont  vagabondes  et  ne 
filent  pas  de  toiles.  Kirby .  nommei 
pieds  coureurs ,  -  dans  les  infectes  , 
ceux  qui  ne  peuvent  servir  qu'à  la 
progression,  comme  chez  les  Carabes. 

COUREURS,  adj.  et  s.  m.  pi.', 
Cursores,  CursoriL  Mom  donné  par 
Blainville  à  une  famille  de  Torafe 
des  Rongeurs,  renfermant  des  maoï- 
mifères  qui,'  comme  le  lièvre,  ont 
une  grande  aptitude  à  la  course  ;  par 
Illiger,  Mejer,  Temminck,  Lacé- 
péde,  Blainville  et  Eicbwald  à  un 
ordre  de  la  classe  des  oiseaux'^  eoin^ 
prenant  ceux  qui  ne. sont  en  grande 
partie  aptes  qu  à  marcher  ou  courir , 
ou  qui  même  ne  peuvent: jamais  vo- 
ler; pai:  Cuvier  et  Latrmlle  à  une 
famille  de  Tordre  des  Orthoptèrà; 
par  A.-H.  Harvorth  à  une  faoùlle 
de  Crustacés,  renfermant  ceux  ià 
ces .  animaux  dont  les  piedç:  •  sont 
uniquement  propres  à  la  course  |  oa 
qui  se  font  remarquer  par  leur  «gw 
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-  CÙVBiÙNfiâJm  ^  Bileet  f  çorenans 
(eorona,  çouronûe)  ;  qui  se  tetoiine 
eu  couronne.  On  donne  cette  ij^ 
thèie  j  en  botanique ,  9x0.  bractées  qui 
forment  utie  couroniie  au^diessus  dès 
fleurs  (ex.  FtiUUaria  ) ,  mx/euiBes^ 
rosdées  qui  termlnent.la  tige^ët  set 
divisions  (  çx.  Palmiers) ,  wirnecmire^ 
quand  il  forme  une  .courtinnesiprTo- 
vaîre  (  ex.  Sjrnànthérées  )• 

COURONNE^  s.  f ,  cororia  ;  Kranz 
(al).);  eorona  (it.).  On  emploie  ce 
mot  :  i^en  agronomie.  Le  nom  de 
couronne  est  donné  quelquefois  aùr 
hedos.  On  rappliqué  aussi  ah  fojer 
d^une  aurore  boréale  vers  lequel  ré- 
lancent les  gerbes  de  feu  qui  semblent 
partir  de  1-horizon  on  de  l'arç  érîn- 
celant  lui-roéme.  2®  En  minéralogie, 
Dduc  appelle  ainsi  les  cratères*:. dé 
volcans  portant  une  sorte  de  rempart 
circulaire  qui  renferme  le  cratdce  et 
qui  de  loin  ressemble  à  un  cylindre 
placé  sur  un  cône  troùqué.  '3^  "" 
botanique.  Les  botaniste%.x 
sous  le  nom  .de  couronne*^ 
paracoroUa  )   des  appendi^ 
ou /Soudés  qui  -surmontent  la  gorge 
de  ta  coroUp  (ex.  Nardssus "iùaVb^ 
térieur  du  périgoné  {exJPaFsiftora)^ 
et  qui  ont  plus  ou  moins  de  ressein^ 
blance  avec  une  petite  couronne;  te 
limbre    persistant    et    desséché   ant 
dessus  du  calice  des  fruits  provenaet 
d'ovaires  soudés  atec  ce  dernier  (ex. 
Pyrt/Ls  )  ;  d'aprçi  Cassini ,  un  assém^ 
blage  do  fleurs  à  corolles  non  inascà- 
Unes ,  c'est-à-dire  Cflnelles  ou  neutres^ 
qui,'  dans  uneqalathvle  de  Synuithè* 
rée^  occupent  la  bordure  ;  d'après 
Adansoe^  la  partie  supérieure' on  l'o- 
rifice de  la.- gaine  de^    gramifiées*' 
4^  Eo,  zoologie.  On  appelle  '  couromB 
les  pfi>tubértinees  qui  paraissent^  diÎM 
les  premiers  temps,  sur  Tos  fireatd 
du  faotf  de  six  mois  y  croissent  >  s'a- 
longent ,   deviennent  ey^iiidriqik.es  » 
et  se  terminent  par  une  semcè  eon- 
^ve  sor  k^[iirile;iperieM'èx«péiittl< 
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tHeur^e  du  l^ois  des  cer&  âgés  de  qualre 
m  et  plus  ;  la  |>anie  supiérieure  des 
4|e0t^y  celle  qiai  fait  saiUie  hors  des 
Pitiés  molles  de  la  bouche  ;  le  bord 
^pHerieuir  des  sabots,  celui  gui  eu- 
tburc  l'orteil;  le  duvet  qui  eutoure 
la  Mse  du  bec  d'pu  oiseau  de  proie  ; 
Iç  bouquet  de  plumes  redressées  qui 
surmonte  la  tête  de  certains  oiseaux. 
(COURONÀÉ  ,  adj . ,  coromtus;  be- 
Iranzt  (  ail.);  coro/iafo  (it«)  {corona^ 
cofirpune).  Se  dit  :  i^  en  botanique  ; 
d  un  arbre ,  dont  le  sommet  de  la  tige 
ôérity  eu  sprle  que  les  branches  qui 
favoisiiient  s'étalent  éo  une  sorte  de 
eouropne  ;  de  la  çàlathide ,  d'après 
Q.  Cassii^i ,  lorsqu'elle  contient  des 
Cl^roUes  masculines  dans  soi)  milieu 
et  des  cpirolles  non  mqsculin^s  à  sa 
circonférence  ;  du  calice  commun 
4^uDe  Sjoanthérée ,  quand  ii  est  dis- 
posé en  rayons ,  d^  manière  à  former 
lipe  espièce  de  couronne  (  ex.  Gna-' 

«Uium  çoronutum)  ;-de  Vépi^  lors- 
il  f^t  ^rminé  par  des  feuilles  (ex. 
^meUa  uinanas)^  ou  p^f  de  gran* 
fies  bractées  (ex.  Salifia  Horminum); 
àa  fruit  y  quand)  faisant  corps  avec  le 
^lici^,  il  copserveà  son  sommet  une 
pariie  du  limbe  de  ce  dernier  (ex. 
Pyrus)y  ou  quand  la  ba^e  du  style 
persiste  \  son  sommet  (e^.  Seseli 
fiorpnatum)  ;  de  \\mheUe ,  quand  elle 
pfifre  des  fleurs  régulières  au  centre 
et  des  fleurs  irrégulières  à  la  cîrçoD'* 
fér^qce  (ex.  Coriandrum).  %^  En  zoo- 
logie. On  dit  que*  la  spire  d'une  co- 
quille univalve  est  couronnée,  quand 
lies  bords  de  chaque  tour  sont  armés 
depoinies,  de  tubercules  ou  d'épines 
(ex.  quelques  VoUues .).  hc Delphi" 
nus  coronatus  est  ainsi  appelé  parce 
qu'il  a  deux  cercles  jaunes  concen- 
triques sur  le  front;  VOiaria  coro^ 
nattty  parce  qu'elle  a  une  bande  jaune 
sur  la  lèle  ;  le  Ceri^us  coronatus,  parce 
que  SCS  bois,  sans  perches  ni  mcnlcs, 
9Qii(  formas  d'une  simple  empaumure 
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p«!|(S9ni  immédiatement  des  frontaux  ; 
YOry^sus  coronatus  ^  parce  que  lé 
sommet  de  sa  tête  est  couronné  de 
quelques  pointes  ;  le  Circaetuê  coro'^ 
natus^  parce  que  1/ss  plumes  de  sa  tête 
$piit  Uches  fil  retombent >  comme  une 
sqrie  de  huppe  ;,  derrière  l'abdomen  ; 
YEupfirosine  laureata ,  parce  que  ses 
branchies  forment  des  soies  très-lon- 
gues^ élargies  a  l'extrémité  ,  et  imi- 
tant unjs  couronne  de  laurier. 

CQÛIWI!^£]||£]VT  j  %.  m.  ^  dit 
en  parlant  d'un  arbre  couronné  (  v(^. 
ce  mot)  ;  cet  état  est  designé  par  Eei 
sous  le  nom  de  cladanodiitrophie. 

ÇO)UBS ,  s»  m. ,  cursus.  On  ap- 
pelle cqurs  de  la  lune  y  le  temps  qui 
s'écoule  depuis  l'apparition  du  pre- 
mier quartier  jusqu'à  la  pleine  lune , 
et  pendant  lequel  l'étendue  de  la  par- 
tie éclairée  de  cet  astre  augmente 
graduellement  jusqu'à  ce  que  son 
disque  entier  devienne  lumineux.  On 
dit  aussi  le  cours  d^un  astre ,  du  soleil 
eqtr'autres  {soHs  cursus  s,  circui-' 
tus),  ou  sa  révolution,  soit  réelle,  soit 
apparente  ;  le  cours  d*un  fieuve  (  flu^ 
minXs  cursus)  ,  ou  le  mouvement 
que  la  pente  du  terrain  imprime  k 
ses  eaux  ;  le  cours  de  la  vie  (  vitœ 
cursus  /.  spatium)  ou  sa  durée. 

ÇOURSIOIV9  s.  m. ,  eoJTM;  Blatl^ 
rose  (  ail.)  Dupetit-Tbouars  appelle 
ainsi  les  sions  tellement  raccourcis  que 
lei^rs  feuilles,  paraissant  sortir  du 
même  point,  fcHrmenl  uneroselte.Ex. 
Mélèze. 

COURT9  adj. ,  bretns;  corle  (it.). 
Ce  terme  s'eniploye  tpu jours  ,  com- 
ine  moyen  d'exprimer  une  rplation  , 
pour  désigner  un  organe  qui  est 
moins  long  qu'un  autre  semblable  ou 
analogue.  Ainsi  on  dit  que  VIxia  ex* 
cisa  a  des  fouilles  courtes ,  que  le 
Desmatodon  curtus  a  une  tige  courte; 
que  la  radicule  est  courte^  quand  sa 
longueur  n'égole  pas  celle  des  cotylé- 
dons (ex.  Cassig^fistult^),  Les  orni- 
thologistes disent  les  pieds  des  oii-*- 
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seaux  courts ,  quand  ik  ont  à  peu 
près  le  cinquième  de  la  longueur  do 
corps  (ex.  Cotinga  ) ,  et  irès~çQurts , 
lorsqu'ils  n'en  excèdent  point  le  dou** 
^ème  (ex.  Martinet  X» 

COUSSINET  9  subst .  m. ,  puUfimu  ; 
H^uUt  (ail.).  Les  botanistes  donnent 
ce  nom ,  d'après  CandoUe ,  à  un  petit 
renflement  de  la  tige  qui  est  situé 
sous  la  feuille,  lui  sert  comme  de  sup- 
port,  et  est  très^risible  surtout  dam 
les  légumineuses  ;  c'est  le  bourrelet 
du  pétiole  de  Dutrochet, 

COUVAGE,  s.  m.  Quelques  écri- 
vains ont  employé  ce  terme ,  au  lieu 
du  mot  indubation  i  qui  seul  est  usité. 
COUVAINjs.  m., Brut  (alL).  fj^Msait^ 
ble  des  œufs  et  des  larves  d6s  insectes 
qui  vivent  en  société  ;  rayon  de  cire 
des  abeilles,  qui  ne  contient  que^dea 
œufs  et  des  larves  ou  des  njmpbei. 

COUVAISON .  Fofez  IircuBATioir. 

COUVEE  9  s.  f.  Totalité  des  œufs 
soumis  à  l'incubaUon  (lÀa;  Brut,  ail.); 
époque  à  laquelle  cette  opération  a 
lieu  ;  ensemble  des  petits  nés  d'une 
même  ponte  (pidlatiê ,  puUilies  }• 

COUVEBGLEy  s,  m.  Autrefois  on 
donnait  ce  nom  à  l'opercule  dea  co« 
quilles  univalves. 

COUVERT,  adj. ,  teelus^  obtectat^ 

rrtus,  occultatus  ^  reconditus  ,  tn- 
'iatus  ;  bedeckt ,  verdeckt,  zuge" 
deckt  (ail.);  €operchiatûfcoperto{iu). 
Se  dît ,  en  botanique,  Awjruit^  quand 
le  calice,  sans  adhérer  à  l'ovaire  ,  per- 
siste autour  de  lui  d'une  manière  là-» 
cbe ,  tend  à  se  fermer  vers  le  sommet, 
et  enveloppe  en  entier  le  fruit  (  ex. 
Phy salis  )  ;  en  zoologie^  des  ailes  dea 
insectes ,  quand  elles  sont  tout-^faii 
cacbées  sous  les  éljtres.  • 

COUVERTURES,  s.  f .  pi.,  tectrices. 
Plumes  qui  recouvrent  le  dessus  et 
le  dessous  des  pennes  des  ailes  et  de 
la  queue  des  oiseaux^  dans  une  partie 
de  leur  longueur. 

GRARE-ARAIGJinÉES,  a.  f.  pi.  La« 

treille  t  établi  sousiee  naiii  une  ebuse 
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d'animaux:  articulés ,  ooi»Breiisii& 
ceux  dont  il  ayait  Corme  autérieac^ 
ment  les  crustacés  branckiopodes  po»- 
cilopes. 

CRARES,  a.  f.  pL  Nom  doané 
par  Lamarck  k  une  tribu  de  la  famille 
des  Àranéides ,  renfemant  ^eux  de 
ces  animaux  qui  pe  font  pas  de  Mka  $ 
et  jettent  seuleaient.quelques  fils  pour 
arrêter  leur  proie ,  en  attendant  Ja* 
quelle  ils  se  tiennent  parfaitemenl 
tranquilles. 

CRARRONIDES  ^  adj.  et  s.  «•  jX^ 
CrabrohUœ^  Nom  donné  parLeaed 
â  une  famille  d'insectes  bjméntfplé^ 
rcs,  qui  a  pour  tvpe  le  genre  Crabr^^ 

CRABRÔNIFERE,  id). ,  ctêàro-' 
rdferus  (  crabro  ,  crabiûo ,  /ero  | 
porter  ).  Épitbète  donnée  à  une  er»? 
chidée.  (  Opkrjrs  crahronifera  \  èoA 
la  fleur  a  paru  ressembler  lis  peu  A 
rinsecte  appelé  Ovi^rae. 

CRARRONITE89  adj.  et  s.  nu  pi.  9 
Crabronites.  Nom  donné  par  La^ 
treille,  Goldfust  et  EichwaM  k  m 
tribu  de  la  famille  des  Hjménop^f^ 
res  porte-aiguillonSf  ayant  peur  l^pe 
le  genre  Crabro.      \ 

CRACIDÉS  9  adject.  et  s.  m.  pi., 
Cracida,  Nom  donné  par  Yigtnf  à 
une  famiUe.de  l'ordre  des  Gallmacés, 
qui  a  pour  type  le  genre  Cresp. 

GRAJDl^8«m.  Ij€ê  mîncnn  ^p-* 
pellent  ainsi  les  fissuret  de  séparation 
des  eoucbes,  lorsqu'elles  ■ontpee-* 
pendicttlaires  ou  très-fortement  în» 
elinéea  à  celles  de  stratificalioB.  ^ef  • 
Faille. 

GRAMRmsS  ^  ad§.  et  s.  m,  pi.  f 
Crambiies*  Nom  donné  par  Latretlle 
et:  £icfawàld  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Lépidoptères  nocturnes,  ayant 
pour  type  le  genre  O'ambuSm 

CRAMOISIy  adj.,  ehermesùmej 
qui  a  la  couleur  rouge  du  kermia.  £z» 
Peziza  chermêsiiUL. 

CIIAIIFON9S.  vu^  fitkfmm ,  atti^ 
gMêorfKlammâr{M*)*  CandoDe  ap« 
pcUe  mm  im  epptndiete  de  b  lî^e 
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ipî  servent  à  l'aceroclier  aux  corps 
Toisîns  y  sans  être  roulés  en  spirale  y 
m  pomper  de  nourriture.  £x.  He^ 
dera . 

.  CRANE  9  s.  m. ,  cranium.  Ljonnet 
donne  ce  nom  à  l'ensemble  des  pr* 
liies  solides  qui  constituent  l'enve- 
loppe extérieure  de  la  tête  des  insec- 
tes, et  Straus  à  l'ensemble  des  six 
pièces  6xes  ou  soudées  ensemble  qui 
forment  cette  iête. 

GRANGES,  adject.  et  s.  m.  ))1., 
Crar^i (Ttpctyyiiv y  pic).  Nom  donné 
par  J.-A.  Ritffen  à  une  £fimiUe  de 
l'ordre  des  Hjloptènes ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Picus, 

CRANGONIPES  ,  adj.  et  s.4n.  pi., 
Cmngonidœ,  Nom  donné  par  A. -H. 
Harvorth  à  une  famille  de  Crustacés 
^Kcippdes macroures ,  ayant  pour  tjpe 
Ie;genré  (Jrangon. 

ÇRANIACÉS,  ad),  et  s.  m.  p). , 
Craniaeea,  NoUol  donné  par  Menke 
k  une  famille  de  la  classe  deis  Brachio- 
gjjdcs ,  qui  a  pour  type  le  genre  Cm- 

^^CRANIOLAIRe;  adj. ,  cràrualaris 
{craniumj  crâne);  qui  a  quelque 
xessemblance  avec  un  crâne ,  comme 
l'oursin  appelé  Fibularia  craniolaris. 

GRANIOLpGIE,  ^.  f.,  cranMogia 
(  xpavtov  y  crâne ,  X^; ,  discours  )• 
Ensemble  des  inductions  que  Gall  et 
ses  partisans  prétendent  tirer  des 
protubérances  de  la  surface  du  crâne , 
velativementaux  pencbans  ,  aux  dis^ 
positions  morales  et  aux  feicuhés  in- 
tellectuelles. 

CRANIOSGOPIE  ,  s.  f .  ,  cranio- 
scopia  (  «pavîov ,  crâne ,  o^xoTriu  ^  con- 
sidérer). Synonyme  de  Graniologie. 

GRASPÉDIÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
CraspecUeœ.  Nom  donné  par  Léssîng 
à  une  section  de  la  sous-tribu  des 
Sénécionidéés-Gnapbaliées  ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Cruspedia. . 

GRÀSSAXEIXAGÉS.,  adj.  et  s.  m. 
pL  ,  Crassatellaeea,  Nom  donné  par 
llpÂke  î^  une  famille  de  l'ordre  de^ 
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Elatobranches  mytilacés,  qui  a  pour 
type  le  genre  CrassaleUa. 

GRASSATELLES ,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Crassalellœ.  Nom  donné  par  Férus- 
sac  à  une  famille  de  la  classe  des  Mol- 
lusques ,  qui  a  pour  tjpe  le  genre 
Crassatella, 

GRASSIGA1H)E  9  adj. ,  crassicau- 
dus  (  crassus ,  épais ,  cauda ,  queue)  ; 
qui  a  la  queue  épaisse  ou  touffue.  £x. 
Sorex  crassicaudus  ,  lacchus  cras^ 
sicaudatus ,  Didelphis  crassicaudata. 

GRASSIGAULE9  adj.^  crassicau^ 
Us .(  crassus ,  épais ,  cauUs  ,  tige  )  ; 
qui  a  La  tige  épaisse  et  charnue.  £x. 
Sanieuia  crassicauiisy  Pelargotiium 
crassicaule, 

GRASSIGEPS9  âdj,  y  crassiceps 
( craj52£j ,  épais ,  caputj  tête);  qui 
a  une  grosse  tête.  Ex.  Tania  cras-^ 
siceps, 

GRASSIGOLLE  ,  adject.  ^  crassi- 
eolUs  {crassus,  épais,  collumy  cou)  ; 
qui  aie  col  épais.  Ëx.  Fasciola  cras-' 
sicolits. 

GRASSIGORNE  ,  adj.  ^  crassicor- 
nis  (  crassus  y  épais  ,  cornu  y  corne  ). 
Se  dit  d'un  insecte  qui  a  deux  arti- 
cles des  antennes  plus  gros  que  les 
autres  (ex.  Delphaa:  crassicornis)  y 
ou  tes  antennes  plus  épaisses  a  la  par- 
tie moyenne  (ex.  ^oterus  crassicor-^ 
nis  )  ;  d'une  actinie  dont  les  tenta- 
cules sont  épais  (  ex.  Actinia  crassi^ 
cornis) . 

GRASSICORNES9 adj.  et  s.  m.  pL, 
Crassicornes ,  Nom  donné  par  La- 
treille  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Coléoptères  taxicornes  ,  comprenant 
ceux  dont  les  antennes  se  terminent 
en  massue  d'une  manière  brusque. 

GRASSIGOSTÉ,  adj. ,  crassicosta* 
tus  (crassus y  épais,  costa  y  côte). 
Se  dit  d'une  coquille  qui  est  mar- 
quée de  grosses  côtes.  Ex.  Cardita 
crassicosta. 

GRASSIDENTÉ,.  adj.  ,  crassidcn^ 
talus  (  crassus  ,  épais  ,  dens  ,  dent)  ; 
qui  a  des  dents  épaisses.  Ex.  Lutra^ 
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riacrassidens^  FhistrdcrassîderUatax 

CRASSIFOLIË,  HÙ'j.jCrassifoÙus; 
dickblàttrig  (ail.)  {crassus  ^  épais  , 
folium  ,  feuille  )  ,  qui  a  des  feuilles 
épaisses.  £x.  Loranthus  crassifoUusj 
Erucaria  crassifoUa ,  Bellium  craS'" 
sîfolium. 

GIUSSIJlJGl]É,adj.  ,  crassijuga- 
tus  {crassus,  épQÏSyjugum,  cylindre). 
Nom  donné  à  une  Ombellifére  dont 
le  fruit  est  relevé  de  côtes  épaisses* 
£x.  I^achy pleur um  alpinum, 

GRASSILABRE,  adj.  ,  crassilo^ 
hrus  {crassus ,  épais  ,  labrum^  lèvre). 
Se  dit  d'une  coquille  dont  le  bord 
droit  offre  un  épais  bourrelet  au-<de^ 
sous  du  limbe.  Ëx,  Monoceros  crassi' 
lahrum ,  Clausilia  crassilabris, 

CBASSILOBÉ,  adj.,  crtusiloba^ 
tiis  (  crassus ,  épais ,  hbtu ,  lobe  )  ; 
qui  a  des  lobes  volumineux.  Ex. 
Spongia  crassiloba^ 

CRASSINERVÉ  ,  adj. ,  crassiner^ 
plus  {cmssus  y  épais',  nervus ,  nerf). 
Se  dit  d'une  feuille  qui  a  les  nervures 
trëft-sailiantes.  Ëx.  Ficus  crassmer^ 
via ,  Phaseum  crassinert^ium. 

CRASSIPÉDE  9  adject. ,  crassipes 
[crassus y  épais  ,^tf^,  pied).  Épilbète 
donnée  à  des  insectes  qui  ont  les  cuis- 
ses renflées.  Ex.  Musca  crassipes  , 
Meloloniha  arthritica  y  Melolontha 
gonagra*  Voyez  Chiragre. 

GRASSIPÉDES)  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Crassipedes,  Nom  donné  par  La- 
marck  à  une  section  de  Tordre  des 
Conchifères  dîmjaires,  comprenant 
ceux  de  ces  animaux  qui  ont  le  piod 
épais. 

GRASSIPENNE,  adj.  ,  crassipeth- 
nis  (  crassus ,  épais ,  penna  f  aile  )  ; 
qui  a  les  ailes  épaisses.  Ex.  Musca 
crassipennis , 

GRASSIPÉTALE9  adj. ,  erassip9^ 
talus  (  crassus ,  épais  ,  petalum ,  pé- 
tale); qui  a  des  pétales  épais.  Ex. 
Unona  crassipetala» 

GRASSIROSXRE  9  adj.  ,  crassi^ 
rosiris  (  crassus  ^  épais ,  '  rostrum  , 
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bec)  ;  qui  a  le  bec  épais.  Êx.  Deri^ 
drocolaptes  crassirostris» 

GRASSIROSTRËS,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Crassifostres,  Nom  donné  par 
Linné  et  Goldfuss  à  une  famille  de 
l'ordre  des  grimpeurs ,  comprenant 
ceux  qui  ont  le  bec  gros  et  fort. 

GRASSISPINÉ  ,  adj.  ,  çrassirpi^ 
nus  (  crassus ,  épais ,  spina ,  épine). 
•Se  dit  d'une  coquille  qui  est  hérissée 
de  longues  épines  épaisses  à  la  base. 
Ex,  murex  crassispina, 

CRASSISQVAIIIE^  adj.  ,  cras^i'- 
squamatus  (  crassus ,  épais ,  squama^ 
écaille).  Épithète  donnée  à  une  co- 
quille dont  le  sommet  est  gaçni  desîx 
ou  sept  rangées  d'écaillés  épâisM. 
Ex.  Spondylus  crassisquama. 

GRASSI9ULGE9  adj.^  crassisUl- 
cus{  crassus  ,  épais  ,  stilcus ,  sillon). 
Se  dit  d'une  coquille  qui  es^marquée 
de  larges  sillons.  Ex.  Venus  crassi" 
sulca, 

GRASSVLAGÉES  9  adject.  et  s.  f. 
pi.,  Crassulaceasy  Sempen^ivœ ,  Sju^ 
cUlentœ.  Famille  de  plantes  qui  • 
pour  type  le  genre  Crassula. 

CRASSULéIeS,  adj.  9  CrassuUa. 
Nom  donné  par  Candolle  à  nne  tribu 
de  la  famille  des  Crassulacées ,  qui 
renferme  le  genre  Cnusula. 

GRATÂRE ,  s,  m.  ;  crater  j  cra^^ 
fera  ;  xpsmip*  Dépression  plus  ou 
moins  profonde ,  en  forme  de  coupe 
ou  de  bassin  ,  qui  est  creusée  au  som* 
met  d'une  montagne  volcanique ,  et 
qui  livre  issue  aux  déjections  de 
toutes  espèces  fournies  par  le  foyer 
dont  elle  est  en  quelque  sorte  le  sou- 
pirail. 

CRAtÉRIFOBBIE^  adj.,  crateri" 
formiî  [crater ,  coupe  ,  forma ,  for- 
me). Se  dit  d'nn  corps  qui  est  con- 
cave ,  hémisphérique  et  rétréci  à  sa 
base ,  comme  le  squelette  fibreux  du 
Spongia  crateriformis  et  les  apothé- 
cies  des  Calycium. 

CRATÉR0IDÉE8,  adj.  et  s.  f.  pL, 
Cfoteroideœ  (i^sernp^  eoope,  M^Çy 
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jnetsemblance).  Nota  donné  par  Rei- 
chenbach  à  une  famille  4e  Licbeiis , 
comprenant  ceux  qui  portent  dés  ré- 
4^ptacle8  de  corps  reproducteurs  en 
forme  de  coupe. 

CBATOOPHYTEy  g.  m.  ,  cratoo^ 
phjrtum  (  y.poLrai(ioà ,  fortifier  |  f utov  , 
plante  ).  Nom  donné  par  Necker  aux 
fiantes  réputées  propres  à  forti^er. 

CRlÊATINf:,  8.  f.  {Y.piaç,  chair). 
STom  dpnqé  par  Ghevreul  à  une  sub- 
stance particulière  qu'il  a  retirée  de 
lustrait  aqueux  de  la  chair  muscu- 
laire. 

GfUÈBBIGOSTi:  9  ad}.  ,  crebrico^^ 
fatus  (sreber,  serré,  oosia,  côte), 
SieÀiif  d*un9^coqni)le  qui  est  marqqée 
d'élévatiops  longitudinales  ,  on-  de 
isoles  ^  tr^s-rapproché^s  lea  unes  des 
.9}itres^  £:(.  Fusus  crebricostatus  , 
^itr^  creiricosta. 

CiB^^kUSULGEy  adj.  ,  crebrisul^ 
eus  (creber ,  serré  ,  sulcus ,  sillon  )• 
Épi(héte  donpée  à  une  coquille  qui 
1^1  jnarquée  de  sillons  tran$versauj|K 
tirlip-rapprocbés*  Ex.  Venus  crebrU 
suka, 

ÇEÉMâSTRi:)  s.  f. ,  çremasira; 
^c^flTTpa  (  xpsfiiui  suspendre)*  Kirbj 
appelle  ainsi  les  crocheta  voisins  de 
l^us  par  lesquels  certaines  chrysa- 
lides se  suspendent. 

G|UÉ1M0€ABP£  »  s.  m. ,  cremocar-^ 
pium.  (  Ttpi^fJM  y  suspendre ,  xapxrôc  , 
tiruit).  Nom  donné  par  Mirbel  k  un 
fruit  simple  p  faisant  corps  avec  le  ca- 
lice, et  se  divisant  en  deux  coques  in- 
déhiscentes ,  monospermes  ,  qui  res- 
tent quelque  temps  suspendues  ,  par 
leur  sommet ,  à  un  axe  central  grêle. 
£j^.   OmbelUferesM 

GKÉlllOSt»£R]II£  9  adj.  ,  cremo^ 
^permus  { nptiiio^i  suspendre ,  çT^épiicc  | 
graine).  Ëpilhète  donnée  par  G.  Âll- 
inan  aux  plantes  dont  les  graines  sont 
attachées  par  le  sommet  ou  par  la 
partie  moyenne. 

CRÉN4TE,  s.  m. ,  crenas.  Genre 
^  sels  qui  résultent  de  la  combiivâ* 
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^on  de  racide  crénique  avec  le9  bafiça 
salifiablesi 

CBdbiÈ.  Voyez  CaiNELÉ. 

CRÉNELÉ  9  adj.  ,  crenatus ,  ser^ 
ratus  f  crenulatusj  crenularis  ;  ge^ 
ierbt ,  kerbzàhnig  (ail.)  ;  crenalo  , 
intaccato  (it.)  ;  qui  présente  des  cre- 
nelures  {voyez  ce  mot),  comme  les 
pétales  du  Dianthus  Caryophyllus 
et  du  Ranunculus  crenaiuSf  le  ca- 
Uce,  du  Guarea  tricKilioides  ,  le 
stigmate  4u  Crocus  satit^us.  On 
donne  cette  épithëte  aux  filets  d'é- 
tamines  qi]|i  sont  marqués  au  côté  in- 
terne de  sillons  transversaux  formant 
des  crépelures  (  ex.  Urtica  )  ;  à  l'ai»* 
drophore ,  lorsqu'il  a  son  limbe  dé*- 
coupé  en  crénelures  (  ex.  Gomphrena 
globosa  )  ;  aux  feuilles  dont  le  bord 
présente  des  crénelures  (  ex.  Potho4 
çrenata  t  Saurtuija  crenulata ,  Elœo^ 
carpus  serratus  ,  Splachnum  serra^ 
iim)\  aux  coquilles  qui  sont  mar- 
quées de  lignes  saillantos  pu  de  cotea 
bâchées  (  ex^  Venerupis  crenaia , 
Cerithium  crenatum ,  Trochus  cre^ 
nulatus  f  Venus  crenuJataj  Trocku^ 
çrenularis)  ;  aux  étales  des  insectes , 
lorsqu'elles  sont  légjbrement  incisées 
sur  les  bords  (ex.  quelques  Sphinx)  ; 
|iu  corselet  de  ces  animaux  ,  quand  le 
bord  en  est  terminé  par  de  petitfis 
dents  rapprochées  et  ohtuses  (  ex.  la 
plupart  des  Pfibnw).  Un  chéiro- 
ptère  (  Phyllostoma  crenutata  )  est 
ainsi  appelé  parce  qu'il  a  sa  feuille 
nasale  crénelée  sur  les  bords. 

CRÉNELÎJitiË',  s.  f.  y  crena  ,  cre--» 
lULtura  ;  Kerbzahn  {s\\,) .  On  donne 
c§  nom  à  de  petites  parties  saillantes 
et  arrondies  qui  sont  séparées  par 
des  angles  rentrans. 

CRÉNICOLLE ,  adj.  ,  crenicoUis 
(cren^usy  crénelé  ,  coUum^  col).  Le 
Scotinus  crenicoUis  est  appelé  ainsi 
à  cause  de  son  corselet  crénelé  sur 
les  deux  bords  latéraux. 

CRÉNIFÈRE  ,  adject. ,  creniferus 
(  01^110  1  crénelore,  yèr0|  porter  )% 
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Vue  coquille  (MUracrenifêra)  doit 
ce  nom  îi  ce  qu'elle  est  marquée  de 
Tsmt%  colorées  dout  le  bord  supérieur 
offre  des  crénelures  semblables  à  oelr- 
les  des  anciennes  {brtîfications. 

CaÉNIQUE  9  adj . ,  crenkus  (xpn v»  , 
source  ).  Nom  donné  par  Berzelius  à 
un  acide  organique  nilrogéué  ,  dont 
il  a  découvert  rcxisLence  dans  les 
eaux  de  Porla. 

CaÉNIBQSTRES  ,  adj.  a  s  m.  pi., 
Crenirostres  (crenaj  crénelure  ,  rasr- 
tfum  f  bec  ).  Nom  donné  par  Dume- 
ril  et  par  BUinville  à  une  famille  die 
Tordre  des  Passereaux^  comprenant 
ceux  qui  ont  une  ou  deux  échan- 
crures  au  plus  prés  de  la  pointo  du 
bec. 

CRÉKVLÉ  ,  adj . ,  crenulaiiu  ;fùi^ 
gekerbi  (ail.)  ;  qui  offre  de  très- pe- 
tites crénelures. 

CIUÉCMPHAGESy  «dj.  et  i.  m.  pi.  , 
Creophagi  {inpio^  ,  cbair^  ffvm ,  man- 
ger). Nom  donné  par  Dumeril  à  une 
famille  de  l'ordre  des  Coléoptères  y 
comprenant  ceux  qui  vivent  de  ma- 
tières animales. 

CaÉOPHILES ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
CreophUœ  (^'ntpioLi^  cbair,  fiXio»,  ai- 
mer). Nom  donné  par  Cuvier  et  La- 
treille  à  une  sous-tribu  de  la  tribu 
des  Mnscides ,  comprenant  des  diptè- 
res qui  vivent  de  viande  ou  se  tien- 
nent dessus. 

CRÉPIDÉES  ,  ad j .  et  s.  f .  pi . ,  Cre^ 
pidea.  Nom  donné  par  Ht  Cassini  k 
une  section  de  la  tribu  des  Lactucées, 
ajant  pour  type  le  genre  Crépis • 

CRÉPIDOPODES ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Crepidopoda  (xpiiirld  sandale  , 
9roûÇ|  pied).  Nom  donné  par  Gold- 
fuss  9  Ficiuus  et  Qirus  à  un  ordre  de 
la  classe  des  Mollusques ,  comprenaut 
ceux  dont  le  dessous  du  corps  est 
formé  par  un  disque  cbarnu  sembla- 
ble à  une  semelle. 

GRÉPIDULÉ,  adj.  ,  crepiduhtus 
{crepidulajSQxsXiiix)»  Épitbète  donnée 
à  une  coquille  qui  a  la  forme  d'ua 
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petit  «oulier  ou  d'un  sabot.  Es.  As>^ 
taeolus^  icrepidulatus, 

GRÉPITAGLE,  s.  m.,  crepiUuu^ 
lum»  Nom  donné  prinûlivieqieDt  par 
Des  vaux  au  fruit  connu  aujourd'hui 
sous  celui  de  regmate  ,  parce  qu'il 
s'ouvre  avec  élaslicitit^  ^t  bmit. 

GRÉPITAHITy  adj. ,  crépa^fu  (fr^- 
pito ,  craquer  ) .  Nom  doni»é  à  un  oit* 
seau  (^Psophodes  crépitons)  doqtle 
chant  imite  le  bruit  éclatant  et  aig|u 
d'un  fouet  ^e  cocher ,  à  un  autfe 
{Psophia  crépitons  )i\m1  fait  enteur^ 
dre  des  daquemens  sourds ,  à  des  ia- 
sectes  (ex«  Brachynus  crépitons  )  qui, 
lorsqu'on  tes  saisit,  produisant  une 
petite  explosion  due  à  upe  vapeof 
acide  lancée  brusquement  par  l'anus* 

GRÊPU9  adj.  j  crispas;  crispo  j 
iacrespalOj  ^ceiuto  (it,).  Se  dit  d  una^ 
feuille  dout  la  lame  est  irrégulièrer 
ment  plissée  sur  toute  sa  .superfiçÎB 
(  ^x.  Ran^x  crispus  ,  Molva  crispa^ 
Hfpericum  crispum  ,  Arabis  cris^ 
pata  I  Cnaphalùim  crispatubun  ^ 
fVeissia  crispufa);  des  sépales  du  PIp 
lice,  quand  ils  sont  ondulés  par  de$ 
rides  transversales  (  ex.  Clemaiis 
crispa);  des  pétales f  lorsqu'ils  sont 
dans  le  même  cas  (ex.  Pterocarpm 
crispatus  )  ;  des  coquilles  ,  lorsque  , 
leur  surface  étant  lamelleuse  «  les  la* 
ipes  sont  découpées  régulièrement  et 
quelquefois  traversée^  à  i^iiglt  drpit 
par  d^  sillons  (ex.  F'enusreticuUttdy 
Link  n*appdlo  feuilles  cr^ues  que 
celles  qui  sont  ondulées  sur  les  bords, 
et  dont  les  ondulations  sont  elles- 
noéines  ooduleuses. 

CRÉPUSCULAIRE^  adj.,  crépus- 
cularis.  Se  dit  d'un  animal  qui  sort 
de  sa  retraite  à  l'approche  du  cro<- 
pusciile  du  soir.  £x.  Noctua  crepu^ 
cularis. 

CRÉPUSCULAIRES,  adj.  et  s.  n. 
pi.,  Crepusculari^.  Nom  donné  par 
Cuvier ,  Lamarck  et  Latreille  à  une 
famille  de  l'ordre  des  Lépidoptères, 
eompveoaat  les  papiUoM  qui  m  vq« 
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lent  guères  que  le  soir^  ou  aussi  le 
malin ,  et  restent  IranquîUea  pendant 
la  journée* 

CRÉPUSCULE  9  s.  m.,  crcpuscùr 
Iwn;  Dàmmerûng  (ail.  )  ;  iwiUght 
(angl.)*  Espace  de  temps  qui  s'écoule 
entre  la  ipit  et  le  coucker  où  le  lever 
du  soleiL  on  appelle  crépusciâe  du 
matî/ij  on  aurore  (Morgenrothe^  ail.), 
la  clarté  qui  précède  le  lever  du  so- 
leil ,  et  dont  le  commencement  est 
Vaube ,  le  point  du  jour;  et  crépus^ 
ode  du  soir  [Abendr'ôilie^  ail.) ,  celle 
qui  suit  le  coucher  de  cet  astre  jus- 

Su'à  là  nuit  close.  Dix-huit  degrés 
'abaissement  du  soleil  au  dessous 
de  l'horizon  paraissent  être  l'extrémé 
limite  du  crépuscule  astronomique  ; 
mais  le  crépuscule  civil  finît  Lien 
plus  tôt ,  suivant  le  sente  d'occupa* 
tiens  auquel  on  fait  allusion  ;  il  com- 
mence ,  pour  le  vulgaire ,  à  l'instant 
où  l'on  cesse  de  ppuvoir  se  livrer  à 
ses  occupations  ordinaires  dans  les 
maisons,  sans  le  secours  d'une  lu- 
mière artificielle ,  et  finit  à  Tinstant 
cil  l'on  peut  discerner  les  petites 
étoiles  a  la  vue  simple. 

CRÉTACÉ  9  adj . ,  cretaceus  {creta, 
craie  )  ;  de  là  nature  de  la  craie.  Oma- 
lius  et  Brongniart  désignent  sous  ce 
nom  un  groupe  de  terrains  où  ils 
rangent  ceux  dans  la  composition 
desquels  il  entre  en  général  de  la 
craie  et  d'autres  roches,  ordinaire- 
ment friables,  qui  se  lient  avec  la 
craie.  Cette  même  épi thete  est  donnée 
à  des  plantes  qui  croissent  dans  les 
endroits  crayeux  (ex.  Medicago  cre» 
•  tacèay  Hedysarum  creiaceum  ),  qui 
ressemblent  à  des  dépôts  de  craie 
(  ex.  jéuricuiarid  cretacea) ,  ou  qui 
ont  la  couleur  blanche  de  la  craie  (ex. 
jégaricus  cretaceus ,  Auricularia 
calcea), 

CRÊTE  ,  s.  f . ,  crista  ;  Xo<j)o;  ;  Kamm 
(ail.)  ;  cresta  (it.).Trinîus  désigne  sous 
ce  nom,  dans  les  Graminées,  un 
axe  plat  ou  triangulaire,  portant  k  son 
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côté  inférieur  de  nombreux  épillets 
à  courts  pétioles 9  disposés  sur  deux 
séries  (ex.  Digitaria).  Les  ornitho- 
logistes l'appliquent  a  la  caroncule 
charnue  qui  s'élève  sur  la  tête  du 
coq  et  de  certaines  poules  ;  les  géo** 
gnOstes,  au  sommet  d'une  chaîne  ou 
d'un  rameau  de  montagne  qui  ne 
correspond  point  à  un  plateau. 

CRÊTE  9  adj. ,  cristatiis;  kamm^ 
fàrmig  (ail.).  Se  dit:  i°  en  minéra- 
logie ,  de  cristaux  indéterminables  , 
qui  9  étant  miuces  et  arrondis  sur 
les  bords ,  imitent  jusqu'à  un  certain 
point  des  crêtes  de  coq  (ex.  Baryte 
stilfatée  crùée).  tP  En  zoologie  :  d'un 
oiseau  j  dont  la  plaque  charnue  du 
front  se  relève  et  forme  une  vérita- 
ble créle  (  ex.  Fulica  cristata)  ;  d'une 
coquille  relevée  d'une  large  côte  (ex. 
Strombus  cristatus  ,  Cerithiutii  cm- 
tatwn  )  ;  du  corselet  d'un  insecte  -, 
quand  il  porte  des  poils  ramassés  en 
faisceaux  représentant  une  crête  (ex. 
quelques  Noctuelles)  y  on  quand  il  est 
relevé  en  carène  (ex.  Acridium  cris" 
tatum);  d'un  mammifère  ,  lorsqu'il  a 
sur  le  cou  de  très-longs  poils  formant 
une  sorte  de  crête  (ex.  Ca^iacristatà); 
d'un  polypier  dont  les  expansions 
forment  des  plis  imitant  des  crêtes 
(  ex.  Explanaria  cristata  ). 

CREUX,  adj. ,  cavus ;  xoûo;  ;  hjohl 
(ail.).  En  botanique  ,  cette  épithète 
est  donnée  à  des  parties  qui  n'offrent 
qu'un  seul  enfoncement ,  comme  le 
réceptacle  de  la  Rose ,  dn  une  seule 
cavité  intérieure  ,  comme  le  péri^ 
sperme  du  Cocos  nucifera^  XeBjeuilles 
de  VAllium  Cepa» 

CREVASSÉ  9  aà]>jrimosus  ;  rissig 
(ail.)  ;  screpolato  (it.)  ;  qui  offre  des 
fentes  ou  des  fissures ,  comme  le  pé^ 
risperme  de  VAnona  ,  la.  tigp  de 
VUlmuSy  le  squelette  fibreux  de  la 
Spongia  rimosa, 

CREVETTINES,  adj.  et  s.  m,  pi.  , 
Gammarinœ,  Nom  donné  par  Cuvier 
et  Latreille  a  une  fiamille  de  l'ordre 
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des  Crustacés  ampbipedes  9  qui  ft 
pour  type  le  genre  Crevette. 

CRI 9  s.  m.  ,  clamor  ;  xpouyi  ; 
^cArc»  (ail.);  ^rx(»"g*0-Craquement 
particulier  que  l'clain  fait  entendre 
lorsqu'on  le  ployé.  Explosion  de  la 
\oix  qui  exprime  une  émotion  vive 
et  soudaine. 

CRIARD  f  adj. ,  clamator,  clamo' 
sus.  Se  dit  d'un  animal  qui  a  le  cri 
fort  (ex.  Caprimulgus  clamator)^  ou 
dont  les  cris  se  font  entendre  à  une 
grande  distance  (ex,  Cucuhis  clamo-' 

sus), 

CRIBRIFORME^  adî.  ,  çribriforr 

mis^cribruMj  tamis, ^rwa,  forme). 

Un  polypier  [jideonia  cribriJornUs) 

est  ainsi  appelé  parce  qu'il  a  la  forme 

d'une  lame  percée  à  jour  comme  Hn 

crible. 

CRIGÉTmS^  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Cricetini,  Nom  donné  par  Desma- 
rest  à  une  famille  de  l'ordre  des  Ron- 
geurs ,  qui  a  pour  type  le  genre  Cri- 
cetus, 

GRIGOSTOME^adj. ,  cricostomus 
(xpixo; ,  anneau ,  ffrôfwt ,  bouche).^ On 
applique  cette  épitbète  aux  coquilles 
univaives  dont  l'ouverture  est  ronde 
(  ex.Cyclostoma  ). 

ÊRIGOSTOBIfiS  9  adj .  et  s.  m.  pi. , 
Cricostomata,  Nom  donné  par  Blain- 
\ille  à  une  famille  de  l'ordre  des  Pa- 
racépbalopborcs  asipbonobrancbes  9 
renfermant  ceux  dont  l'ouverture  de 
la  coquille  est  à  peu  près  circulaire. 

GRIN,  s.  m. ,  crinis.  On  appelle 
ainsi ,  cbez  les  mammifères,  des  poils 
assez  longs  et  épais  ,  raides ,  mais  ce- 
pendant flexibles.  Candolle,  don- 
ne aussi  ce  nom ,  dans  les  végétaux , 
à  tous  les  poils  raides  comme  un 
crin ,  quelle  qu'en  soit  la  ])psition. 

GRINAL  ,  adj. ,  crinalis;  qui  est 
de  la  grosseur  d'un  crin  de  cheval. 
Ex.  Gelidium  crinale. 

GRINIGORNE9  adj.  9  crinicornîs 
{crinisj  crin,  cornu ^  corne)  ;  oui  a 
les  antennes  terminées  par  une  Ion- 
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gue  soie  lisse  (  ex.  Psihpus  crinl" 
cornu  ) ,  ou  les  antennes  velues  (  et, 
Saperda  crinicornîs  ), 

CRINIÈRE  ,  s.  JF. ,  juba  ;  x^^ra  ; 
Màhne(sl\,);  mane  (angl.).  Masse  de 
longs  poils  qui  garnissent  une  étendue 
plus  ou  moins  considérable  de  la  ligne 
dorsale  (ex.  Chet^alf  Sanglier) y  ou 
toute  la  région  antérieure  du  cou  (ex. 
Lion  y  Felis  jubatay  Oiariajubaia), 
On  appelle  aussi  de  ce  nom,  dans  les  oi« 
seaux,  une  crête  bérissée sur  l'occiput 
et  le  long  du  cou  (  ex.  Bucerosjuba" 
tus  )  ,o\x  une  huppe  de  plumes  ejffii- 
lées  sur  la  te  te  (ex.  Ânas  jubata), 

GRINIFLORE9  adject. ,  eriniflorus 

(crinisy  crin,  flos,  fleur).  Le  Me* 

.  sembrytuuhemum  çrinijlorum.  a.  un 

calice  divisé  ien  cinq  lobes ,  dont  tf ois 

très-longs. 

CRINIFORIIIE9  adj.  f  criniformis 
{crinis  ,  crin,  forma ^  forme);  qui 
a  la  forme  d'un  crin.  Ex.  Rhizomor" 
pha  criniformis, 

GRINITARSE  9  adj.  ,  crinitarsiis 
(cri/tiV,  crin,  tarsuSf  tarse);  quia 
les  tarses  velus.  Ex,  Pœcilnia  crini^ 
tarsis. 

CRINGIDES^  adj.  et  s.  m.  pL  , 
Crinoides  (  xpîvov ,  lis ,  sT^oc ,  ressem- 
blance ) .  Noin  donné  par  Muller  à 
une  famille  d'animaux  rayonnes, 
comprenant  èeux  dont  le  corps  se 
compose  d'une  colonne  articulée  ,  au 
sommet  de  laquelle  on  voit  une  sé- 
rie de  plaques  formant  un  corps  qui 
ressemble  à  une  coupe  on  à  un  lis. 

GRINULE  9  s.  f . ,  crinula  (  crinis , 
crin).  Mirbel . appelle  ainsi  les  filets 
hygrométriques  -que  renferme  l'o— 
vaire  du  Marchantia^  et  qui  servent 
de  support  aux  séminulcs. 

CRIOCÉRIDES^adj.  et  s.  m.  pi. , 

Criocerides,  Nom  donné  parCuvier, 
Latreille  et  Eicbwald  à  une  tribu  de 
la  famille  des  Coléoptères  Eupodes , 
qui  a  pour  tjpe  le  genre  Ctioceris. 
CRI<^  >  §•  U  En  terme  de  ma- 
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ffne,  éelîiôf  désîgfte  ntfe  (réî^pçtîte 
hùk. 

GRISPATIF  9  aJjcct.  ,  crhpatiims 
{  erispus  f  frisé  >  On  dri  Xaptéfàtia- 
^<m  efisf^it^  y  ch»»#^  le  dffscfiire  dé  la 
AnHiferest  repliée  ibrt  irfégtfUèf emèftt, 
tt  en  qucfqiM  Sorte  it\ûi 

CiMIinÈ^  adj. ,  cft^pus ,  crisfdius; 
ktuus  ,  geKfâàsell  (  ail.  )  ;  qui  est 
ffiûiti  &  îawièrts  fities  et  courtes  , 
iirigéeS  en  dfiffârotas;  sens.  Xe  ]tf^/(z- 
;^i!rf4  cYispafbC  â  ssi  tige  nmtiie  de 
qtiâire  atfgiéâ,  dô.nt  cba<^im  porte  uiie 
jhertibrarte  cvkpv^ y  etVUlota  crùtpa, 
fe  Pîcroftàm  éf^^pum  et  le  Èrdchjr- 
pééium  erisp«tum  otH  <fes  (eofUes  qal 

||iQlé  ttîilsî  pMHBe?  q«K?  les  plume»  ^s 
parties  inférieures  de  soh  eorps  soîAt 
Mîlnirtjéiîs  en  Mns  inverse  ;  im  autre 
f.PKaHOrtus  eriêjniâ  ) ,  porce  qoé  tdû- 
lë»  «M  pUimes  dont  rètoariiéei  en 
haut  et  comme  frisée?^  ^o^^GbÉvo. 

CiaSPIFIiOKE^  âdj.  ,  cfis'piflorus 
(cfispusf  crêpû,  ^of,  flfeur).  Se 
oit  diitiis  plante  dont  fes  pétales  sout 
ondulés  et  cpmme  frisés  sur  les  borâs. 
lÈi,  Chôrisia  erispiftofà  ^  Cynan- 
èHùm  crisp^orurh, 

•  CÇIâPIFOLBÉi,  adj.  y  crispijolius  ; 
irausblàttri^  (ail.)  {cri^pus ,  crépu,, 
folium  ^  feuille  ).  Les  feuilles  dé  1'/- 
sothecium  crispifolium  se  crispent  par 
la  dessiccation. 

CiBISSUlIf^^ubst.  m.  ^crissum.  On 
nomme  ainsi ,  dans  les  oiseaux  ,  l'ex- 
trémité de  la  partie  inférieure  du 
corps  ,  depuis  les  cuisses  jusqu'à  la 
qiiëue  y  qui  est  couverte  par  les  plu- 
mes anales. 

CRISTACÉS,  adj.  et  s.  m/  pi.  , 
Cristacea.  Nom  donné  par  Lamarck 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Mbllus- 
quçs  céphalopodles  ,  par  Blainville  à 
tioe  famille  de  celui  dfrs  Céphaloph'o- 
tes  polj^llalam'acés ,  renfermant  des 
mimatix  dont  la  coquille  est  aplatie 


clé  ftfamèrè  à  repf ésfefftef'  trtfe  éai^ife 
ou  h  peu  pfës. 

CltlSTlL ^ sttbst.  m.,  crystalUtm ; 
fpyf^OLXkfi^  ;  KrjrmH  (  *H.  )  (îepTÎoç, 
frèîd ,  ffTi»e(r0ai,  ôtré  àtrété).  Autré- 
fiiis  ot)  U 'appel ait  aîiksî  qrre  les  pi^o- 
àxAis  de  la  crÂstàltisàtnm  ^i  sent 
transparens  comme  le  cristal  de  rd- 
the  ,  qu^oh  croyait  produit  par  une 
«opération  naturelle  semblable  à  çeHe 
^irf  dcteihnnine  la  lormafton  de  la  gîacé, 
ea!i:  dans  l'otîgine  on  U^àppelàit  erùfàl 
<jfae  la  glace ,  et  c'est  en  ce  sefis  ren- 
iement que  les  Grecs  ont  pris  le  mot 
jusqu^au  temps  dé  Platon.  Aujour- 
d'hui ou  donne  ce  nom  à  tout  solide 
polyédrique  termiué  par  dèà  faceltes 
j^îàueii ,  unies  ,  régulières ,  qui  sont 
placées  symétriquement  lesr  une^r  par 
rapport  aux  autres ,  et  dont  les  iif  - 
clitiaisons  mutuelles  suiveut  des  lois 
.  détefmiuahles ,  mais  non  pa^  cepeû— 
daiit  iuvai<iables  comme  ou  l*a  cru 
peudant  long-temps.  En  effet  il  a  été 
constaté  par  Mitscherlich  et  Béudaht 
que  les  angles  sont  constabâ  seule- 
ment poiir  des  températures  égales 
dans  tous  les  poiuts  de  l'a  masse  et 
pour  des  compositions  identiques. 

GRISTALLIFÈtô  ,  adj. ,  trrsM-^ 
tiferits  (  crystaHuni y  cristal,  fera  ^ 
porter).  Se  dît,  en  minéralogie,  d'une 
géode  dont  ^intérieur  est  garui  de 
cristaux. 

cmSTAlLLIIV,  adj. ,  crfstallîrius  ; 
krysidllinisch  (ail.).  On  employé  ce 
mot  en  plusieut^  sens  divers  :  i^  en 
minéralogie ,  on  appelle  système  cYis^ 
tallin  d'un  minéral  ,  l'ensemble  des 
lois  systématiques  principales  aux* 
quelles  les  différentes  parties  de  ses 
(ormes  cristallin  es  paraissent  être  as- 
sujéties  ;  et  texture  cristalline ,  celle 
qu'une  roche  présente  lorsque  ses  par- 
ties ont  été  réunies  par  voie  de  cristal- 
lisation confuse  et  simultanée.  Boty  , 
parmi  les  étMs  primitifs  de  la  matière, 
en  admet  un,  qu'il  nommé  cristallin^ 
et  qu'elle  affecte  suivant  lui  (ftvxui 
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elWr  est  diore  ^  pesante^  trââsldci^  ^ 
lamiDâîre  ^  anguleuse ,  et  que ,  par  le 
desséekement ,  elle  adopte  une  inuV- 
titude  de  formes  déterminables ,  mdÎÉ 
jamars  rien  d'ang^nlècnE.  Sous  Te  nom 
de  roches  eristallines ,  G.  Prevo^ 
désigne  nn  ordre  de  roches  ^  compre^ 
nant  celles  qui  sont  eomposëes  dedif* 
férenles  parties^  dkcernayes  à  l'œil 
nud  f  lesquelles  ont  élé  précfpitëes 
ensemble  ^  après  avoir  été  préalable-^ 
ment  dissoutes.  7?  En  boianiqife.  Le 
PUôholus  crystallinus  est  un  cbanf-> 
pignon  dont  les  filamens  se  terminent 
au  sommet  par  une  vésicule  remplie? 
de  liquide.  fj%  Ricêia  erysfaliina  a  des^ 
femilles  dont  la  hee  supérieure* offrcf 
un  aspect  eristàUin  ,  dû  k  une  nftilti<-' 
tude  de  petits  pavots ,  que  quelqueiï 
observateurs  disent  être  des  trous  irré" 
guliers.  Le  Triânthema  cryslallina  et 
k  Mesembryaruhemum  crystaliinttm 
sont  cbargÀ  de  petites  vésicules  Ttxn* 
plies  de  liquide. 

CRISTALLINE  ^  s.  f . .,  crystaîlina. 
Une  base  salifiablé  oléagineuse  ,  que 
Unverdorbeo  a  découverte  dans  Phuile 
empjreumatique  d'indigo  ,  a  reçu  de 
lui  ce  nom  ,  parce  qu'elle  forine  avec 
les  acides  des  seb  <jm  sont  suscepti- 
bles de  cristalliser. 

GRI9TALLISABIL1TÉ,  s,  f.^  Krfs^ 
tallisirbarkeit  (alL).  Propriété  de  cris- 
talliser^ d'affecter  la  forme  cristalline. 
GRISTALLISABLE^ad].,  kiyslailè^ 
sirbar  (ail.)  ;  qui  a  la  propriété  de 
prendre  une  forme  cristalline. 

CRISTALLISATIOIV,  s.  f.,  crj-stal- 
lisallo;  Anschiesseny  KrystalHsirung 
(ail.)  ;  cristaUizzeizione  (il.).  Ce 
mot  est  pris  dans  quatre  acceptions 
différentes.  Il  exprime  :  i°  Popéra- 
tion  par  laquelle  les  corps  prennent 
des  formes  polyédriques  réguli^es  ou 
symétriques  ,  soit  en  passant  de  l'é- 
tat liquide  ou  gazen^  à  l'état  solide , 
soit  en  se  séparant  d'une  dissolution 
ou  d'une  combinaison  dont  ils  faî- 
^ent  partie  ^  ^vec  assez  deletiteot 
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pckir  qûè  kirrs  partietitëS  puisseftt  se 
.réunir  dans  le  sens  où  elles  exercent 
b  plus  grande  action  mutuelle  ;  i^Pen- 
semble  des  observations  qu'on  peut 
foire  sur  tes  divers  crisFtatix  d'une 
même  substance  ;  3*»  Pensembl'e  des^ 
observations  que  présentent  teus  leï 
cristaux  qui  ont  été  reconnus  danaf 
k  nature  ;  4**  tout  ce  qu'on  peut  dire 
colleetivement  des  fermes  poljéc^ 
que»  qu'affectent  les  minéraux  et  èt% 
observations  auxqiielles  ces  formes 
donnent  lieu. 

CRISTALLC^ÉLECTRIQUIE! ,  àdj. , 
crjstalîo-eîectricUs.  On  a  donné  cette 
épitbète  aux  phénomènes  électriques 
que  manifestent  certains  cristaux  soi^- 
mis  à  l'action  de  la  chaleur.  La  p?o« 
priété  d'acquérir  la  polarité  électri- 
que par  Papplicatioé  de  la  chaleur 
éyixX.  connue  depuis  îong^temps  dans» 
la  tourmaline  et  la  topaze  :  Haiij  l'a 
constatée  dans  le  bofacitè  ,  la  prehnî-' 
te  ,  la  mésotjpe ,  le  zinc  silicate  et 
le  sphèue  ,  Êrard  dans  Paxinite  , 
Brewster  dans  la  scolezite ,  la  méso- 
lîle  9  le  spath  calcaire  ^  le  diamant , 
l'orpiment,  l'analcime  ,  l'améthyste  , 
le  béril ,  le  sulfate  de  bary  tp ,  le  sul- 
fate de  strontiane  ,  le  carbonate  de 
plomb ,  la  diopside ,  le  spath  fluor  ^ 
le  quarz  du  Dauphiné,  i'idocrase^ 
le  soufre  naturel ,  le  grenat  et  la.di-* 
chroïte. 

CRISTALLOGÉNIE9S.  f.,  crystaU 
îogenia  (itpu«TaXXoc>  cristal ,  ytuofioi  ^ 
naîtrp  ).. Science  qui  traite  de  la  for- 
mation des  cristaux  ou  de  la  n^anîère 
dont  ils  se  produisent. 

CRISTALLOGRAPHIE  9  s.  f.,  crys 
taUograpkia;  Knfstdllographie(jà\\,); 
cristaUografia  (it.)  (xpwcraXXo; ,  cris- 
tal,  7pdi^^  écrire).  Science  qui  ap-* 
prend  à  décrire  les  cristaux  a?ee  le 
secours  d'une  langue  de  convention  , 
composée  de  mots  et  de  signes. 

€Ri^TALLOGRAFHIQinB  ,ad|ect , 
qui  a  rapport  à  la  ert8taUo|riiÎ4iie] 
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caractère,  langage,  système crUtaU 
lographique. 

GBISTAIiliÔIDE  9  adj. ,  cr/stalloir 
des}  xpuffTaXX&>^)ic  (xpuffTaXXoc ,  cristal, 
ti'^oc  ,  ressemblance  ).  Se  dit ,  en  mi- 
néralogie ,  d'une  concrétion  pseu*- 
domorpbîque.,  lorsque  c'est  un  cris- 
tal qui  a  été  remplacé* 

CjRlSTAIXOIiOGIE  9  9.  f.j  crys' 
iallologia {TtpùvroLykoç ,  cristal ,  Xoyo^., 
discours)..  Science  ayant  pour  objet 
tout  ce  qui  se  rapporte  à  Ija  connais- 
sance des  cristaux. 

GfUSTAIXOniÉTRU:^  s.  f.,  crys' 
taUometria  (%pu9TaX)îoç^  cristal ,  fu^ 
Tploj,.  mesurer).  Science  qui  traite 
des  propriétés  mathématiques  des 
cristaux. 

CRISTAIXOIVOIIIIE,  s.  r.,  crystal- 
/onbmûr  (xpu^of^ç  ,  cristal ,  vo/zo;, 
loi).  Science  qui  développe  les  lois 
d'où  dépendent  les  diverses  pr(^ 
priétés  géométriques  des  cristaux. 

CRISTALLONOSIIQIJE^  adj.,  crys- 
iallonomicus ;  qui  a  rapport  à  la  cris- 
tallonomie^  ^ 

CRYSTALLOPHYSIQUE,  adj.  Épt- 
thète  quelquefois  donnée  aux  phéno- 
mènes qui  concernent  le  clivage  des 
minéraux,  les  effets  de  la  double 
réfraction ,  ceux  de  la  polarisation  de 
la  lumière ,  et  l'influence  de  la  chaleur 

sur  eux. 

CBÎSrrALLOTECHNIE  9  s.  f.,  crys^ 
tallotechnia  (xpuffraUoç,  cristal ,  t£;i^- 
V77 ,.  art  ) .  Art  d'obtenir  des  cristaux 
complets  et  les  diverses  modifications 
dont  chacun  d'eux  est  susceptible. 

CRISTÉ9  adj. ,  cristatus  ;  crestato 
(il.)  {crista,  crête);  qui  est  muni 
dTappefidices  en  forme  de  crêtes , 
/comme  les  anthères  de  VErica  triflora. 
Le  Cachrys  cristata  a  ses  graines  sur- 
i^ontées  de  cinq  crêtes;  ie  Merisma 
cristata  a  ses  rameaux  comprimés  en 
manière  de  crêtes;  \eNepehthes  cris^ 
tata  offre ,  à  la  partie  antérieure  de 
ses  urnes ,  deux  crêtes  longitudinales 
crénelées,  yoyez  C&êté* 


CROG 

CROAJtôEMEIVT,  s.  m.,  crochus ^ 

xpu7|A0(  ;  KràchzenX^^')i  croaking 
(angl.).  Cri  des  oiseaux  qui  appar- 
tiennent au  genre  corbeau. 
,  CROGÉlVEiyTRE  ,  adj. ,  crocewen^ 
tris  {crocus,  ssXt^n  y  venter  ,  ventre); 
qui  a  le  ventre  jaune  de  safran.  Ex. 
Laphria  croceiventris. 

CROCHETAS,  m. ,  hamus,  hamu" 
lus,  apex,  uncus,  unguis;Haken 
(ail.);  amoy  oncino  (it.).  On  appelle 
ainsi  t  1*  en  botanique ,  des  espèces  de 
pointes .  courbes  qui ,  dans  les  Acan- 
thacées ,  naissent  sur  le  placenta ,  et 
retiennent  les  graines ,  auxquelles 
elles  servent  en  quelque  sorte  de 
support;  2*  en  zoologie,  dans  les 
coquilles  bivalves  ^  une  protubérance 
Conique,  qui  couronne  la  charnière , 
et  qui  doit  ce  nom  à  ce  qu'ordinaire- 
ment celle  d'une  valve  se  recourbe 
plus  ou  moins  vers  celle  de  l'autre 
valve;  dans  les  insectes ^  d'après  La- 
treille  ,  les  mandibules  des  aptères 
masticateurs  ,  et  ,  .d'après  Kirby  , 
deux  paires  d'organçs  robustes  et 
recourbés  dont  VsLQusAe^ocustes  est 
garni  ;  on  donne  également  ce  nom 
aux  pièces  plus  ou  moins  crochues  et 
aiguës  qui  terminent  les  tarses ,  h  de 
petits  appendices  recourbés  que  l'on 
voit  au  milieu  du  bord  antérieur  des 
ailes  de  quelques  hyménoptères,  et 
qui  fixent  l'aile  inférieure  à  la  supé- 
rieure ;  à  .un  appendice  semblable  qui 
est  fixé  à  la  nervure  costale ,  près  de 
sa  base  et  vers  son  côté  inférieur, 
sur  l'aile  de  certains  lépidoptères  ; 
dans  les  Annelides ,  à  des  soies  beau- 
coup plus  courtes  que  les  autres ,  dont 
l'extrémité  se  termine  par  un  crochet 
plus  ou  moins  recourbé  et  dentelé. 

CROCHU 9  adj. ,  aduncus,  uncina'- 
tus  y  hamatus ,  retinaculatus ,  hamo^ 
sus  ;  àyy.Mloç  ;  hakig ,  ImkenfÔrmig 
(ail.  )  ;  hooked  (  angl.)  ;  amoso  (it.). 
£u  minéralogie,  on  dit  qu'un  mi- 
néral -a  la  Cassure  crochue  ,  quand 
elle  présente  a  S9  surface  de  petites 
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aspérités  pointillées  et  contournées , 
ce  qui  est  le  cas  des  métaux  cris- 
tallisés  confusément  à  l'intérieur* 
On  donne  cette  épîthète  à  des  plantes 
qui  ont  quelque  partie  recourbée  et 
crochue ,  en  forme  de  hameçon , 
comme  les  gousses  de  VAstragalus 
hamosus,  les  feuilles  du  Macromi^ 
trium  uncinqtitm,  les  rameaux  du, 
Stereodon  aduncus  et  du  Stereodon 
uncinatus  y  la  lèvre  supérieure  de  la 
corolle  du  Pedicularis  uncinala.  En 
zoologie,  on  dit  les  antennes  crochues^ 
dans  les  insectes,  lorsqu'elles  sont 
recourbées  à  l'extrémité  qui  se  ter- 
mine eh  pointe ,  de  manière  à  figurer 
un  crochet  aigu  (ex.  Papillon  Protée). 
Les  crochets  d'une  coquille  bivalrc 
reçoivent  cette  dénomination  quand 
ils  s'inclinent  l'un  vers  l'autre ,  en  se 
dirigeant  vers  l'axe  perpendiculaire 
de  la  coquille  (  ex.  Pétoncles),  Un 
polypier  (Plumularia  uncinata)  est 
appelé  ainsi ,  parce  que  ses  rameaux 
sont  falciformes  et  recourbés  en  cro- 
chet ;  V Antilope  redunca ,  parce  que 
ses  cornes  se  recourbent  un  peu  en 
av^nt  à  la  pointe. 

GROGIPÉDi;,  adj.,  crocipes  [cro-- 
eus  ,  safran  ,  pes ,  pied)  ;  qui  a  les 
pattes  de  couleur  safranée.  Ëx.  Ela^ 
ter  crocipes. 

GROGODILÉENS;  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Crocodilei.  Nom  donné  i>ar 
Blain  ville ,  La  treille  et  J.-E.  Graj  It 
une  famille  de  l'ordre  des  reptiles 
Emjdosauriens  ;  par  Guvier ,  Gold- 
fuss  et  J.-A.  Ritgen  à  une  famille  de 
l'ordre  des  reptiles  Sauriens,  ayant 
pour  type  le  genre  Crocodilus. 

GROGODILOIDES,  adject.  et  s. 
m.  pi.  y  Crocodiloidea  j  Crocodiloidei. 
P.-F.  Fitzinger  et  Eichwald  dé- 
signent sous  «e  nom  une  famille  de 
reptiles,  qui  a  pour  type  le  genre 
Crocodilus. 

GROGONATE,  s.  m.,  croconas. 
Genre  de  sels  {krokonsaure  Salze, 
ail.),  qui  sont  produits  par  la  combi- 
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naison  de  l'acide  croconique  avec  les 
bases  salifiables. 

GROGONIQUEj  adj.  ,  croeonieus 
(xpôxoy,  safran).  Nom  donné  par 
L.  Gmelin  à  un  acide  {Krokonsaure^ 
alL  )  particulier ,  qu'il  a  décbuv^^ 
et^qui ,  étant  lui-roéme  janne ,  a  la 
propriété  de  former  des  sels  d'un 
jaune  rougeâtre  on  d'un  jaune  dtrin. 

GRODONBUM 9  8.  m.  Nom  donné 
par  Trommsdorff  à  une  substance 
qu'il  crut  d'abord  constituer  un  mé- 
tal particulier,  et  qu'il  a  reconnue 
depuis  n'être  que  de  la  magnésie  cip- 
prifère. 

GROISE,  adj.,  cruciatus ^  decus^ 
satus;  kreuz/ormig  (ail.)  ;  incrociato 
(it.).  Se  dit ,  en  botanique ,  des 
paires  de  parties,  quand  elles  se 
suivent  et  se  croisent  à  angle  droit  y 
comme  les  feuilles  du  F'eronica  de^ 
cussata ,  Ou  les  rameaux  du  Jfyringa 
vulgaris.  Le  Senecio  cruciatus  est 
ainsi  appelé ,  parce  que ,  ses  feuilles 
étant  à  demi  découpées  en  dents 
égaies  à  la  feuille  même ,  il  a  l'aspect 
d  une  croix.  On  donne  cette  épithéte 
aux  ailes  des  insectes ,  quand  le  som- 
met de  l'une  recouvre  entièrement 
celui  de  l'autre,  et  àlenrpro/Aora^, 
quand  il  présente*  deux  lignes  longi» 
tudinales  élevées ,  dont  les  angles 
s'approchent  dans  le  miliep ,  de  ma- 
nière à  figurer  une  croix  de  saint 
André  (ex.  Locusta),  On  l'applique 
aussi  à  des  comUlles  dont  la  surfatbe 
est  marquée  oe  stries  croisées  (e^t. 
Bulimus  decus satus ,  Buccinum  de-^ 
cussatum), 

CROI^-ORUQUANGLE  9  adject. 
cruciato^liquangubis.  On  appelle 
ainsi,  dans  la  nomenclature  minera- 
logique  de  Haiiy,  une  variété  de 
staurolide,  composée  dédeux  priâmes 
qui  se  croisent  sous  des  angles  de  120 
et  de  60  degrés. 

GROISEHEUSGTAJVGULAIRB  9  adj., 
cruciatO'^ectangularis,  Nom  donné , 
dans  la  nomenclature  miuéralogîque 
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de  Haây,  à  une  yariëlé  de  siaurolîde, 
çQmposée  de  deux  prismes  qai  se 
croisei^t  s^s  l'angle  de  90  degrés. 

jbaOÂlÔGnAPfimÇ  ^  s.  f. ,  crono^ 
nÊphia  .{TtpôvaÇf  Saturne,  7p^fi>9 
eorire  ).  Descriptiob  de  la  plunète  Sa- 
tonae.. 

CJaONOGRAPHI<K^,  adj. ,  cronih 
g^aphicus,  Schroeter.a  publié  un  tra- 
T^ll  sur  la  planète  Ssiurne ,  en  1808 , 
sons  le  titre  de  Fragméns  cronùgra^ 

.^CRQSSETTE^  6.  1^,  malleolus; 
Ahreis  (ail.).  Nouvelle  pousse  qui 
porte  à  sa  base  un  tronçon  de  vieux 
hpti&j  et  (pli  est  susceptible  de  re- 
prendre racine  lorsqu'on  la  met  en 
te^re^.Ce  nom  est  plus  particuliëre- 
nent  destiné  à  désigner  les  boutures 
de  la  yig-ne  ^  parce  qu'elles  ont  la 
ijpre  d'une  petite  crosse  j  ee  qui  leur 
^.  valu  aussi  les  noms  vtilgaires  de 
iiftfûilole  et  malléole  (de  malleolusj 
ptMt  luaillet) ,  plus  faciles  à  expli- 
^er  que  ceux  de  broche  et  de  cÂa- 
jPoa;.  usitée  dans  quelques  endroits. 

.  GRdSMPéxALE,  ad^ect.  et  s.  f.. 
fï,  i .  CrossopeUilœ  (xpovffoc,  frange , 

finàwj  pétale).  Kom  dotané  par 
'{œhiicb  a  une  section  du  genre 
Gmuana  >  comprenant  cefllcs  qui  ont 
les  corolles  ciliées  sur  les  bords  de 
leur»,  divisions. 

.j  ÇKOTALIBIÉS,  adj.,  Crotalidei. 
Koin  donné  par  J.-E.  Graj  à  une  fa- 
mille de  l'ordre  des  reptiles  Ophi- 
diens, ayant  pour  tjpe  le  genre 
Crotalus, 

.  CROTALOIDES,  adj.  et  s.  m.  pl.^ 
Crotaloidea^  CrotaloideL  Nom  sous 
lequel  P«-F.  Filzinger  et  Eichwald 
désignent  une  famille  de  reptiles, 
qfii  à  pour  type  le  genre  Crotalus. 

CBOTAIiliBESy  adj.  et^.  m.  pL  , 
Crotalurt,  Nom  donné  por  J.-A. 
JKitgen  à^une  famitlexle  rordre  des 
reptiles  Ophidiens,  ayant  le  genre 
Crfêaku  foat  type. 
'CÂOTOVAHS;  s,    m*f  crotoms. 
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Genre  de  sels  (crotonsaure  Sahe^ 
aQ.),  qui  sont  produits  par  la  combi- 
naison de  l'acide  crotonique  avec  les 
bases  salifiables. 

GROTONÉES,  adj.  et  s.  f.  pL, 
Crotoneœ,  Nom  donné  par  Â.  Jussieu 
à  une  section  de  la  famille  des  £u- 
phorbiacées ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Croton. 

CROTONINE,  s.  f.,  crotonina. 
Alcali  qu'on  trouve ,  d'après  Bratides  , 
dans  la  graine  du  Croton  Tiglium, 

GROTOiyiQDE,  adj.,  crotonicus. 
Nom  donné  par  Brandes  à  tin  acide 
particultsr  ( Crotonsaure^  ^H*  )  t  ^^® 
Pelletier  et  Gaventou  ont  découvert 
dans  l'huile  de  Croton  Tiglium ,  et 
Qu'ils  avaient  appelé  jatrophique. 
Cette  dénomination  appartiendrait 
aussi ,  dans  la  nomenclature  chimique 
de  Berzelius,  aux  sels  ayant  pour 
base  la  crôtonine. 

CROUPIQN  ,  s.  m.  ,  uropygium  ; 
Steiss  (ail.  )  ;  rump  (  abgl.  ). 
Extrémité  du  tronc  des  oiseaux ,  qui 
se  compose  des  dernières  vertèbres 
dorsales  et  de  Tos  caudal,  et  qui 
ressemble  à  un  soc  de  charrue,  ou  à 
un  disque  comprimé. 

GROUTEK  ,  adject. ,  crustatus  / 
schorfig  (ail.)  (crusta ,  croûte  ).  kpi— 
théte  donnée  à  quelques  champignons 

2ui  forment  des  plaques  semblables  à 
es  croûtes.  Ex.-  Xjrlomjrzon  crusto^ 
swn.F'oyez  Cbustacé. 

GRV  9  adj . ,  crudus .  On  appelle  eaux 
crues ^  celles  qui,  contenant  plus  de 
sels  calcaires  qu'il  ne  s'en  trouve  dans 
les  eaux  de  rivière  en  général ,  ne 
peuvent  ni  cuire  les  légumes ,  ni  dis- 
soudre le  savon.  On  les  dépouille  ai** 
sèment  de  leur  crudité ,  en  décom-* 
posant  et  précipitant  le  sel  calcaire 
par  le  moyen  d'un  sel  de  potasse. 

CRUGIATO  -  COMPLIQUÉ  ,  adj,  , 
cntciato^complicatiis»  Epithète  don-* 
née  par  Kirby  aux  ailes  des  insectes  ^ 
quand  elles  spnt  à  la  fois  croisées  et 
pliwées;  Ex,  Pentatoma, 
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CHCCIATO  -  INCOMftÀlÏT ,  adj. , 
crucialO'incumbens,  Kirby  donné 
cette  épilhëte  aux  ailes  des  iiisectès, 
lorsqu'elles  sont  crbîsëes,  rnnîs  non 
plîssées,  et  qu'elles  couvrent  l'abdo- 
men. Ex.  Jpis . 

CRUCIFÈRES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
CrucîferOi,  Famille  de  plantes ,  ainsi 
appelée  parce  ^nt  les  végétaux  qui  la 
coflstitaent  ont  les  pétale  disposés 
^  croix. 

GRVGIFCttUIIE  9  ad).,  cf'iiciformis ^ 
cruciaius;  crociforifie  (rt.);  qui  a  lai 
forme  d'une  croix.  Se  dît:  i^  eu 
minéralogie ,  d'tin  cristal  composé  de 
deux  autres  qui  se  cfôisent  qè  itia- 
nîëre  que  lès  pTarn  de  l'un  sèiënt  per- 
pendièulàires  surcouxdeFaûtre  (ëx; 
Harmotànié)-;  a^  en  botanrqutî ,  des 
parties  d'une  plante  qui  sont  sitttéès 
sur  le  même  plsfn  h'onzontal  et  dis- 
posées en  lAarirèrè  de  crohr,  comme 
la  corolle  dès  Crucifères^  oti  le  ritC" 
taire  du  Pterfgodium  caihoHcum, 

CRUGIF0RIIIR9  ,  àdj;  et  s.  f.  pi. , 
Cruciformes.  Nom  èàmé  par  Toùr- 
ficfort  à  une  classe  renfermant  les 
plantés  qui  ont  les  pétales  ôppfosés  en 
croix. 

€RVGl6ÈRE  ,  adj.  ,  trùcigerus 
{cfux ,  croix,  geroy  poWcr)  ;  qui 
porté  une  croix.  Le  Bignohia  cruci" 
géra  est  ainsi  nommé  pafce  que  là 
coope  transversale  de  ses  tiges  pré- 
sente la  figure  d'une  croix  ;  la  2V/- 
lina  crucigcra^  parce  qu'elle  offre  une 
croix  pourpre  sur  lès  somfTncts  de  sa 
coquille  ;  VÀnrelia  crucigera ,  parce 
qu'on  voit  une  croix  roossâtre  sur  le 
centre  de  son  disque  ;  la  Vespa  cru- 
cigera ,  parce  qu'elle  a  une  croix 
noire  sur  lé  dos  de  l'abdomen. 

CRUCIROSTRB',  adj. ,  crucirostris 
(  crux^  croix  ,  rostrum ,  bec  ).  Se  dit 
d'un  oiseau  dont  les  mandibules 
sont  croisées  l'une  sur  l'autre,  Ex. 
Connus  crucirostra. 

GRtJ1IIÉIVIf1È:RE,adj. ,  crumenife* 
rus{cramena^  bôurse,^o ,  porter); 
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qui  |)ortè  udé  bourse ,  semblable  i 
celle  qu'on  voit  sur  le  front ,  çn  ar- 
rière de  là  feuille  nasale,  dans  lé 
Rhînolophus  crumenijferus» 

GlUJIItéKOlVrHAtlËE  ,adj.,rm-> 
Thenàphthalmus  (çrûmenaj  bourse^ 
o^ioîhAOi ,  œil  )  ;  qui  a  les  yeux  èn- 
toutés  d'une  sorte  de  bourse  mem- 
braneuse j  percée  au  centre ,  éomme 
le  Càranx  crùmenophihalmûs. 

GftvMtoÉRÊS,  adj.  et  s.  in,  pi, 
Cruphàderà  (xpufotoc,  caché  «  H^Çf 
peau).  Nom  donné  par  Duméird  àiine 
familié  de  l'ordre  des  Oiseaux. rapa- 
ces  y  renfermant  ceux  qui  ont  la  tête 
et  le  èol  garnis  de  plûmes.  Ployez 
Plumicolles.  . 

GRCÂtAtÉ,  adject.,  crustaceusj; 
schor/ig  {vUl)  (crr^^/a ,  croûte*  )•  Se^ 
dit  ,  en  botanique  ,  des  parties  qixx 
sont  fermés ,  dures  et  fragiles ,  eom.- 
me  Yérème  du  Saluia ,  la  torique  in. 
Papài^er,  le  péricarpe  au  Passerina^ 
le  tègmen  Se  VAreca  faufil;  ou  d'n'nè 
plante  qui  est  étendue  sur  les  corpk 
en  forme  de  croûte  mince  ^  comme 
le  Systotrema  crusta^eum^  Poyex 
Crouteux. 

GRUSTitGÉI»VlV£S ,  adj.  et  s.  f.  pl.^ 
CrustaeecB,  Nom  donné  par  Lamarck 
à  une  section  de  l'ordre  désÀracbnf- 
des  antennéés  tracbéennes ,  eomprcs- 
nant  celles  qui  ont  le  corps  souvent 
écailleux  ,  et  qui  constituent  une 
branche  isolée ,  qu'on  peut  regarder 
comme  la  tige  des  crustacés. 

GRUSTAGÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
CrUstaceœ.  Nom  sous  lequel  Dcbultz 
désigne  un  ordre  de  la  classe  des  Li- 
cbens ,  comprenant  ceux  qui  affectent 
la  forme  de  croûtes. 

GRUSTAGÉOLOGIE,  s.  f.,  crusta^ 
ceologia.  Histoire  spéciale  des  ani- 
maux de  lu  classe  des  crustacés. 
GRUSTAGÉS,  adj.  et  s.  m. 
Nom  donne  par  Cuvier  à  une  classe 
du  règne  animal ,  qu'il  a  le  premier 
établie ,  et  que  depuis  tous  les  natn  j 
ralbtes  ont  afdoptce  |  <|ueIquefoÎ9 
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lu  subdivisant  en  plusieurs  autres  ^ 
ou  la  désignant  sous  un  autre  nom  , 
notamment  sous  celui  de  Malacostra- 
4:és*  Elle  renferme  des  animaux  sans 
Tertèbres,  mais  articulés,  dont  le 
corps  est  protégé  par  un  test  solide. 

GRUSTODIJMilES,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Crustodermata[crusta^  croûte, 
âlbua^  peau).  Bïaînville  propose  d'ap- 
peler ainsi,  à  cause  de  l'enveloppe 
dure  qui  les  recouvre  ,  les  poissons 
composant  l'ordre  des  Brancbiostè- 
ges  ae  Linné. 

GRtSTODÉâ ,  adj.  et  s.  mv  pi.  , 
Cfustodea.  Nom  donné  '  par  Bory  à 
un  ordre  de  la  classe  dés  Microscopi- 
^es ,  renfermant  ceux  de  ces  ani- 
maux qui  ont  le  corps  protégé  par 
niî  test  capsulaite  ^  univalve  ou  bi- 

CRCSTULIFOBMi: ,  adj.  ,,.crz^m/2- 
Jhrmis  {crustula^  écbaudé  ,  forma- j 
forme  ].  Épitbète  donnée  à  un  cbam- 
ptgnon  (  jégaricus  crustuliformis  ) 
qui  ressemble  à  un  écbaudé  pour  la 
ftrme  et  la  couleur. 

GRTEROSE  ,  subst.  m. ,  cryerosis 
(xpv»}âçy  froid).  Hermann  propose 
de  donner  ce  nom  aux  reptiles ,  à 
cause  du  froid  qu'ils  font  éprouver 
quand  on  y  touche ,  et  de  l'horreur 
qu'en  général  iU  inspirent. 

GRYOLICHÉNÉES  ,  adj.  et  s.  f. 
pi.  ,  Cryolichenes,  Nom  donné  par 
^enker  à  un  ordre  de  la  famille  des 
lichens ,  comprenant  ceux  qui  affec- 
tent la  forme  de  croûtes. 

GRirOPHORE,s.  m.^  cryophorus 
(xpuoc  j  glace  ,  ^spc.) ,  porter  ).  Nom 
donné:  par  Wollaslon  à  un  instru- 
snept  au  moyen  duquel  l'eau  est  ame- 
née à  se  congeler  par  l'effet  de  sa 
|Vopre  évapora tion. 

GRYPTANDRE  ^  adj.  ^ cryptander 
(xpuTrro^;,  caché,  cév:%p,  homme).  Frîes 
propose  de  donner  cette  épithctc  aux 
▼égétaux  qu'il  appelle  hétéronéméensy 
parce  qu'ils  ont  des  organes  jusqu'à 
lin  certain  point  analogues  aux  par* 
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ties  sexuelles  des  plantes  phanéro- 
games. 

GRYPTANDRIQtE,  adj.  ,  cjypt-^ 
andricus,  Voyez  Cryptandre. 

CRYPTANTHE,  adj.,  crjptonfAwx 
(xpwTTToç ,  caché ,  avôoç,  fleur).  L'^#- 
gardhia  cryptantha  est  ainsi  nommé 
à  cause  de  la  petitesse  de  ses  fleurs* 

GRIVTANTHÉRÉES,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Crypiantherœ  (xpuirroç ,  caché  , 
avOaipoç  ,  fleuri  )•  Rojen  donnait  ce 
nom  à  une  classe  de  plantes ,  compre- 
nant celles  dont  on  ne  connaît  point 
les  sexes. 

GRYPTANTHES  9  adj.  et  s.  f.  pL  , 
Cryptanthœ,^6m,àoniké  parWachen- 
dorsTà  une  section  de  végétaux,  com- 
prenant ceux  qui  ont  des  fleurs  ob- 
scures, ou  dont  on  ne  connaît  pas  les 
fleurs^ 

GRYPTINÉES ,  adject.  et  s.  f.  pi.  , 
Cryptineœ,  Nom  donné  par  RaBnes- 
que  à  une  famille  de  plantes ,  qui  a 
pour  tyre  le  genre  Cryptina, 

GRYPT0BIOTE,ad].,  cryptobio^ 
tus  (xpvTrTÔç,  caché,  ^ioc ,  vie).  Quel- 
ques physiciens  désignent  ainsi  les 
corps  dans  lesquels  la  vie  est  cachée, 
ou  à  l'état  latent. 

GRYPTOBRANCHES  9  ad ject.  et  s. 
m;p].,  Cryptobranchia^  Crypiohran" 
chiata  (xpuTrTÔ;,  caché,  Ppcéy^^ta  , 
branchies).  Nom  donné  par  Dumé— 
rii  à  un  ordre  de  la  sous-classe  des 
poissons  osseux,  comprenant  ceux 
qui  n'ont  point  d'opercule ,  mais  sont 
pourvus  d'une  membrane  branchio- 
stège  ;  par  Goldfuss ,  Ficinus  et  Ca- 
rus  à  une  famille  de  l'ordre  des  Crus- 
tacés isopodes ,  renfermant  ceux  dont 
on  ne  connaît  point  les  branchies  ; 
par  J  .-£•  Gray  à  une  sous-classe  de 
la  classe  des  Gastéropodophores,  ren- 
fermant ceux  qui  ont  les  branchies 
cachées. 

GRYPTOBRATVGHOIDES,adj.  et 
s.  m.  pi. ,  Cryptobranchoidea^  Cryp^ 
lobranchoidei»  Nom  donné  par  P. -F. 
Fitzinger  et  Eichwald  à  upe  faioille 
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de  Reptiles  j  chez  lesquels  les  bran- 
chies ,  qui  persistent  toute  la  vie  y  ne 
sont  point  visibles  à  l'extérieur,  et 
qui  a  pour  type  le  genre  Crjrpto^ 
branchas, 

GRYPTOGARPE,  adject. ,  crypto- 
car  pus  y  cryptocarpos  (xisuTTroç'^  ca- 
che, xapTrôç,  fruit)  ;  qui  a  les  fruits 
caches.  Ex.  jÉstragalus  cryptocarpos. 
GRYPTOG ARPES ,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Cryptocarpa.  Nom  donné  par 
F.  Eschenholtz  à  une  section  de  l'or- 
dre des  Acalèphes  discophores. 

GRYPTOGÉPHALE  ,  adj.  ets.  m.^ 
cryptocephalus  (  xpvTrroç ,  caché ,  xc- 
tfoilii ,  tête  ).  Nom  donné  par  Geoffroy 
Saint-Hilaire  à  un  genre  de  monstres, 
comprenant  ceux  chez  lesquels  la 
té  le  est  réduite  à  un  assemblage  de 
très-petites  pièces  osseuses  non  appa- 
rentes au  dehors. 

GRYPTOGÉPHALES,  adj.  et  s. 
m.  pi. ,  Cryptocephaia  (  xpuTTToç ,  ca- 
ché ,  Titffctkh^  tête).  Nom  donné  par 
Latreille  à  une  famille  de  Tordre  des 
Ptéropodes  mégaptérjgiens ,  dons  la- 
quelle il  range  ceux  de  ces  animaux 
dont  la  tête  ne  fait  point  de  saillie. 
GRYPTOGOGHLID£$9adj.  et  s. 
m.  pi. ,  Cryptocochlides  (xpuTrxo;,  ca- 
ché, xo;(Vtç  ,  coquille).  Nom  doniié 
par  Latreille  à  une  division  de  l'ordre 
des  Gastéropodes  pectinibranches  , 
comprenant  ceux  dont  la  coquille  est 
renfermée  dans  le  manteau  de  l'ani- 
mal. 

GRYPTOGOTYLÉDONES  ,  adj.  et 
s.  f.  pi. ,  Cryptocotyledonea  (xpuTr- 
To; ,  caché  ,  xotuXd^ùv  ,  cotylédon  ). 
Nom  donné  par  Agardh  à  une  divi- 
sion du  règne  végétal,  embrassant 
les  plantes  dont  en  général  les  toty* 
lédons  restent  dans  la  semence ,  ne  se 
développent  point ,  ou  sont  mécon- 
naissables. 

GRYPTODIBRANGHES  ,  adj.  et  s. 
m.  pi.,  Cryptodibranchiata ,  Crypto- 
dibranckia  (xpvTrro;,  caché,  Sic,  deux, 
poay;((a  ^  branchies  ).  Nom  donné  par 
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Eîchwald  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Mollusques  ;  par  Orbîgny,  Blainville 
etMenke  à  un  ordre  de  celle  des  Cé- 
phalopodes ou  Géphalophores ,  com- 
prenant ceux  de  ces  animaux,  dont 
les  branchies  sont  cachées  dans  le 
sac  qui  enveloppe  le  corps. 

GRYPTeGAME ,    adj.   et   s.  f.  ; 
cryptogamus  j  criltogamo  (it.)  (xp\>ir- 
T0(^  caché,  ydé^oc  ,  noce).  On  donne 
ce  nom ,  tantôt  aux  plantes  qui  n'ont 
pas  d'organes  sexuels,  ou  n'en  ont 
que  de  peu  apparéns ,  et  dont>  on 
ignore  le  mode   de  reproduction  ;r 
tantôt  à  celles  dont  les  fleurs^  quand 
elles  en  ont ,  ne  sont  visibles  qu'au 
microscope ,  qui  sont  peu  ou  point 
symétriques,  ou  chez  lesquelles  on  ne 
distingue  pas  l'es   organes  sexuels.. 
Une  Synanthérée  {Leibnitzia crypto^ 
gama)  a  été  appelée  ainsi  parce  que 
ses  corolles  ^ont  entièrement  cachées 
par  les  aigrettes ,  qui  les  dépassent  de 
beaucoup,  et  par  le  péricfine^  qui 
est  fermé  sur  elles. 

CRYPTOGAUnE  ,  s.  f.  ,  crypto^ 
gamiaj  crittogamia  (it.).  Nom  don- 
né ,  dans  le  système  de  Linné,  à  une 
classe  renfermant  les  plantes  dont  les 
organ*  sexuels  sont  cachés.  Les 
Cryptogames,  ainsi  appelées  par 
Linné ,  qui  croyait  qu'elles  ont  des 
fleurs  ,  quoiqu'on  •  ne  les  ait  point 
encore  découvertes ,  sont  nommées 
inembryonées  ,  c'est-à-dire  privées 
d'embryons^  par  L.  -  C.  Richard  ;* 
acotylédenées  ,  oii  dépourvues  de 
cotylédons,  par  Jussieu;  œthéoga^ 
mes,  ou  résultat  d'un  mode  insolite 
de  fécondation,  par  Palisot-Beauvoîs ; 
agames ,  du.  sans  fécondation  ,  par 
Necker;  aphroïtes,  c'est  -  à  -  dire  y 
renfermant  en  elles-mêmes  leurs  or- 
ganes générateurs ,  par  GaertnerJ 
Tous  ces  noms  reposent  sur  des  hy- 
pothèses plus  ou  moins  inexactes. 

ORYPTOGAMIQDE  9  adj. ,  crypto- 
gamicus.  Synonyme  àt  cryptogame  • 
Voy,  ce  mot. 
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CRYPTQG4MISTE  5  s.  w.,  cr/p^' 

gfimUta*  Naturaliste  quisçlîvrpspé- 
Ofileipent  à  l'étude  des plqntes cryp- 
togames. 

PRYPTOGAMOLQGIE  ,s.  f.,  cryp- 
tçgqmoiogîa,  Trajté  pu  ]^i$toire  des 
plantes  cryptogames. 

..GRVPTOGÀStBESy  a^j.  et  s.  f. 
pi. ,  Cryptpgastrœ  (xpuTrioç  ,  caché, 
^<rr«p^  veptre).  Nom  donné  par  La- 
treille  a  un  groupe  dp  la  famille  des 
lïuscides,  comprenant  ceu3c  4^  p^ 
insectes  dont  l'écusson  recouvre  toi^t 
le'  dçssi;s  de  l'abdomen. 

iCRYPTpjIÏÈNES  ^adj.  et  s.  m.  pi., 
Çryptogena  (i^vt^to;,  cac)i^,  yîvofAAi^ 
paître).  Nomi  donné  .par  Latreilie  à 
une  classe  d'animaux  açépbales,  çon^- 
prenant  ceux  qui  yiyent  dans  l'inté- 
rieur du  corps  4^  divers  autres  ani* 
manx ,  pomine  les  animalcules  sper- 
ipatiques  et  les  acéphalocjsteç. 

1cRY1?ÏOIïEIJB]E:S,  adj.  y  CrjrptO' 
idfiura  (xpvTTTo; ,  caché^vsvpov,  nerfj* 
Kûdolphi  désigne  sous  ce  |)pm  une 
s^ie  d  animsmx  dans  lacjuelle  il  range 
4ceux  49nt  le  système  nerveux  eçt 
"^^^  et  confpndn  avec  la  masse  en 
^ppar^nce  homoorène  qui  les  consti- 
tua ,  comme  les  Zoophytes.  # 

GBYPTOPHILE,  adj. ,  cryptophi^ 
b^  Ç^^WTÔç,  caché,  9>tX«oi> ,  aimer)  ; 

SfLJ  aime  les  endroits  cachés ,  comme 
^Hnçoup  de  plantes  cryptogame^,  ^x- 
SpQVQtrîchum  latebrarum. 

Ç^yPTOPHYTEy  s.  m. ,  çrypto^ 
p^ytum  (  s^uYrroç ,  caché,  çutov,  plan* 
tp).  liink  Résigne  sous  ce  npm  col- 
lectif les  4-lgues ,  les  Lichens  et  les 
CJiJi^pignQns ,  qui  sont  les  plus  im- 
parfaites des  plantes ,  celles  dont  on 
connaît  je  moins  bien  l'organisation 
e^  Iç  mode  de  reproduction. 

flRYPTQpipDES^yj..  et  s.  m.  pi., 
Çryptopoda  (xpuino;,  caché,  Trpi^ , 
pied).  Ifom  donné  par  Meyer  à  une 
famille  de  reptiles  ophidiens,  com- 
prenant ceux  qui  ont  des  rudimens 
ue  pieds,  mais  non  visibles  i^u  de- 


hors  ;  par  Latreilie  et  Eichwald  à  une 
famille  de  l'ordre  des  reptiles  cbçlo- 
niens,  dans  laquelle  il  range  ceu^  qui 
peuvent  faire  rentrer  la  tête  et  les 
pieds  sous  leur  carapace;  par  Latreilie 
et  Ëichwald  à  une  section  pu  tribu  de 
la  famille  des  Crustacés  Décapodes 
Macroures ,  embrassant  ceux  de  ces 
minimaux  dont  les  pieds,  à  l'exceptipn 
des  serres ,  peuvent  se  retirai*  yous 
djBS  dilatations  latérales  et  postérieure 
4a  test. 

GRYPTQPOR:^  9  adj. ,  cryptoporus 
(  xpVTTTÔç ,  caché ,  ffopoç  ,  pof^  )  ï  ^1^^ 
a  des  pores  peu  apparens.  £^.  Heiey 
rapora  cryptopora. 

CRYPTOP^fQISS ,  adj.  et  s.  m.  pL , 
Cryptqpsides,  Nom  dqnnépsfrSchœii- 
herr  à  un  groupe  de  la  famil)e  i& 
Curculionides,  ayant  le  genre  Crypi^ 
ops  pour  type. 

ÇRYPTORH|I\II£J«&  9  adj.  et  s.  m. 


nageurs ,  dans  laquelle  il  compreDjd 
cenx  qui  ont  des  nariaes  linéaires ,  k 
peine  visibles. 

GRYPTQlUnNGHIDEg ,  adj.  et 
s.  ni.  pi. ,  Cryptorhynchides.  Nom 
donné  par  Latreilie  et  Scbœnherr  à 
un  grpupe  de  la  tribu  ou  famille  des 
Curculionides,  qui  a  pour  type  le 
genre  Cryptorhynchusm 

G|lYFTQ§TâlON£$,  adj.  ets.  f. 
pi. ,  Cryptostemones  (xpurro; ,  cache, 
9T^fi&»v,  etamin^).Gleditsch  et  Mœnch 
ont  établi  so|is  cp  nom  une  classe  de 
plantes  ,  comprenant  celles  qui  n'ont 
point  d'étamines  visibles. 

GRYPTURINS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Crypturi  (  xpuTTro;  ,  caché  ,  oùpà  , 
queue).  Nom  donné  par  Illîger  et 
C.  Bonaparte  à  une  famille  d'oiseaux, 
de  l'ordre  des  Rasores^  comprenant 
ceux  dont  la  queue  est  trèsTCOurte  , 
ou  qui  n'en  ont  pas. 

GTÉNOBRANGHES  ,  adj.  et  s.  m. 
pi. 9  Çunobranchia,  ÇÛnobraachiam 
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fxTti; ,  peigne ,  ppav/ta ,  branchies  ). 
î(om  donné  par  Schweigger ,  Eîch- 
"wald ,  Fischer,  Menke  et  Gray  à  une 
famille  ou  à  un  ordre  de  Gastéro- 
podes ,  renfermant  ceux  de  ces  mol- 
lusques qui  ont  des  branchies  pecti- 
nées. 

GTÉIVOPHORES ,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Ctenophora  (xrstc  ,  ££igQ6«  ^spo), 
porter).  Nom  donné  pâ.Hk  Eschen— 
holtz  à  un  ordre  de  la  claSe  des  Aca- 
lèphes,  comprenant  ceux  qui  ont  une 
grande  cavité  digestive  au  centré  des 
rangées  extérieures  de  filamens  na- 
tatoires. 

GTONOGÉNE,  CHTHONOGÈNË^ 
adj.  et  s.  m.,  chtiionogenus  {^^Bènv ^ 
terre  ,  yivo^ai,  produire).  Brongniart 
désigne  par  cette  cpithète  les  métaux 
oui  j  en  s'unîssant  à  Toxigène  ,  pro- 
duisent des  terres  et  des  alcalis. 

CUBE  9  s.  m. ,  cubus;  xu6oc.  Solide 
à  six  faces  carrées,  inclinées  entre 
elles  de  go  degrés,  ayant  huit  angles 
égaux ,  et  douze  arêtes  égales  et  sem- 
blablement  placées.  Les  faces  sont 
inclinées  à  chacun  des  quatre  axes  ou 
diagonales  qiron  peut  mener  -d^un 
angle  solide  à  son  opposé ,  de  35^ 
i5'  S2" y  et  les  arêtes  sont  inclinées 
à  ces  mêmes  axes  de  54**  4?'  ^"' 

CUBIQUE  9  adj. ,  cubieus  ;  qui  a  la 
forme  d'un  cube  ,  cominç  la  graine 
du  P^icia  lathfroïdesy  ou  le  corps 
quadrangulaire ,  comme  VOstracwn 
cubieus, 

CUBITAL  ,  adj, ,  cubilaîis,  Jurine 
appelle  cellule  cubitale ,  dans  l'aile 
des  insectes,  un  espace  membraneux 
formé  par  le  bord  postérieur  de  la. 
nervure  radiale  et  par  une  autre  ner- 
vure qui ,  née  de  1  extrémité  du  eu-* 
bitus ,  près  du  carpe ,  se  dirige  vçfs 
le  bout  de  l'aile. 

CUBITUS  ,  s.  m. ,  cubitus.  N<JB* 
donné  par  Kirbj  au  quatrième  article 
des  pattes  antérieures    des  insectes 
hexapodes,  et  par  Jurine  à  la  nervure 
interne  ou  postérieure  de  leurs  ailes. 
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CUBO-DODECAEDRE  ^S.  m.  Gns- 

tal  ayant  la  forme  d'un  ctibe  4onl  les 
douze  bords  sont  remplacés  par  aU«i> 
tant  de  facettes  ^  qui ,  prolonçéw 
jusqu'à  s'entrecouper ,  produiraient 
un  dodécaëdrc  rhomboïdal. 

CUBO-ICOSA^DRE  ^  s.  m.  Gris* 
tal  qui  participe  de  la  forme  du  cubé 
et  de  celle  de  Ticosaëdre^ 

CUBOIDE  ,  adi .  m  s^^m*  9  çuboh 
deus  ;  rM^ozi^hç.  oe  dit  d'un  crist4 
en  rhomboïde  aigu  si  peu  différent 
du  cube,  que  l'o&il  peut  s'j  tromper. 
Ex.  Chaux  carbonatée  cuhoide. 

CUBO-OCTAEPRE  9  adject,  Kpi^ 
donné  ,  dans  la  nomenclature  mipér 
ralogique  de  Haiiy  5  à  un  c^be  j^jûX 
les  huit  angles  solides  sont  rempUc& 
par  autant  de  facettes  qui ,  prploor 
gées  jusqu'à  s'entrecouper,  produi- 
raient un  octaëdre  régulier.  %x.  F&ç 
sulfuré  cubo^Qctàëdre* 

CUBO-PRISMATIQUE  9  adj  •  j,  cubo- 
prismaticus.  Nom  donné  »  (lans  I9 
nomenclature  minéralogiqu04eH4ii7/ 
à  un  cuboïde  qui  a  s^  deux-sommets 
séparés  par  six  faces  parallèles  à  l^a^e* 
Ex.  Chaux  carbonaUe  cubo'prisT/Mr 
tique. 

CUBO-TÉTRAEDl^  »  ad}.  Nom 
donné  ,  dans  la  nomenclature  miné— 
ralogique  de  Hjiiij ,  à  un  cristal  ofr 
frant  la  combinaison  des  facjcs  du  ci^Kp 
avec  celles  du  tetraëdre  primitif.  lEi« 
Çuiure  pjrriteux  cubo-titraëdrc* 

CUBO-TRIÉBlAltGINÉ  9  adj . ,  cur 
boririemarginatus,  Nom  donné,  dans 
la  nomenclature  minéralogique  de 
Haiij,  à  un  cristal  ajant  Içi  forme 
d'un  cube  dont  chaque  bord  est  rem- 
placé par  trois  facettes.  Ex.  CIuuuç 
Jluatée  cubctriémarginée, 

GUBO-TBIÉPOINTÉ  9  adject.  Nom 
donné  y  d^nsJa  nomeadature  miné- 
ralogique  de  Haûj ,  à  un  cristal  (BU- 
biquè  dont  chaque  at^le  solide  est 
remplacé  par  jtrois  facettes.  Ex* 
Chauxjltmtée  cuio-4riépointée. 

çnçunsisxBS M  adj,  çt  #•  m.  pi*  s 
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Cucujipedes.  Nom  donné  par  Gold« 
foss  I  ricinus  et  Carus  à  une  tribu  de 
la  famille  dés  Coléoptères  xylopba- 
fgts  ,  qui  a  pour  t  jpe  le  genre  (7k- 
cy'us. 

CVCULÈS,,  CUCllLIDES^adj.  et  s. 
m.  pi.  V  Cuculei,  Cuculidœ ,  Cucu" 
tides.  Nom  donné  par  Vigors  ',  La^ 
treille ,  L^on  ^^icînus  et  Carus  à  ^ 
,me  famille  d^seaux  grimpeurs  j 
ajanf  pour  type  le  genre  Cuculus. 

CtJGULINES ,  adj.  et  s.  f.  pi.  ,  Cu- 
culinm.  Nom  donné  par  Latreille  à 
un  groupe  de  la  tribu  des  Apiaires  , 
comprenant  ceux  de  ces  hyménoplè- 
TèB  ciui  ont  les  habitudes  du  coucou , 
c'est-à-^ire  qui  '  déposent  leur  œufs 
diains  les  nids  de  dirers  autres  Mel- 
lifères,, 

'  CVCULLIFéBi: ,  Vidj.y  cuculliferus 
{eucullus  ,  cornet  ,  fero  ,  porter), 
Mifbel  donne  cette  épitbètc  à  l'an- 
drophore ,  lorsqu'il  porte  des  appen-^ 
dîces  en  forme  de  cornet.  £x.  As' 
cUpias  syriaca. 

'  CtJGULLIFOLIÉ ,  adj.  ,  cucullifo- 
tiujf  ;  kàppenfflâitrig  C^lî.)  (  cuculbis , 
capuchon,  /o/mm ^ ' feuille ) ;  qui  a 
d<^s  feuilles  en  forme  de  capuchon. 
Ex.  Géranium  cucullatum» 
'  ClJCtJLLlFOBlHE/adj.  ,  cuculli'- 
Jormis  y  éuctdlatUs ,  cucullaris ,  con," 
ikidtus  {cucuUus  ,  cornet ,  forma  , 
forme);  qui  est  rotilé.en  cornet, 
qui  a  la  forme  d'un  capuchon  ^  com- 
iiié  lés  bractées  du  Loranthus  cucul" 
Utris ,  Xes  feuilles  du  Géranium  eu- 
cùUaUimy  lés  pétales  dé  VAquilegia 
iDulgaris^  la  spàthe  des  Arùm.  Kirby 
âp(i>él1e  afnçi  le  prolhoràx  des  insec- 
tes 9  quand  il  est  élevé  en  forme  de 
route,  qui  rccoit'la. tête  ("éx.  Tingi' 
cucidlat^s  ) .  Koyez-  Cafugëonne  . 

CfJGUMtFOIlME  ,  adj , ,.  cudumifor* 
mis  (  cucuihis , '  cou  cotnbre  ,  forma  , 
forme)  ;  qui  a  la.foraVc  d'un  concom- 
bre. Ex,  jélcyoiiium  cnca  mi  forme» 

GUC'.IJRBITilGÉES,  adj.  ets.  f.  pi., 
Cttcurbitaceœ,  Famille  déplantes  qui 
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a  pour  type  le  genre  CucurbiUi. 
,  GUCURBITÉES^  adj.  et  s.  f,  pi.  , 
Cufiurbiteœ,  Nom  donné  par  Can- 
doUe  à  une  tribu  de  )a  famille  des 
Cucurbitacées ,  qui  renferme  le  genre 
Cucurblta, 

GUGURBITIN9  adj.  i  cucurbitinus. 
On  applique  cette  épithète  SiUX  baies  f 
quand  elta^ont  éparses ,  arrondies , 
et  qu'clleflKsscmblent  à  un  potiron. 
Ex.  Crescentia  Cujete, 

GUEILLERON  9  s.  m,  ,  squama  , 
halterum^  abila;  Kolbendecke  (ail.)» 
Sorte  de  lame  cornée ,  voûtée ,  com- 
posée de  deux  squames  réunies  en 
forme  de  valves  de  coquille  ,  qui  ^ 
dans  les  insecteà  diptères  ,  se  voitau 
dessous* de  l'origine  de  l'aile  ,  sur  les 
parties  latérales  du  corselet.  Kobi- 
neau  appelle  cet  appareil  calypta; 
il  le  regarde  comme  destiné  à  soute^ 
nir  le  corps  pendant  le  vol ,  et  à  don— 
ner.plus  d'étendue  à  la  base  de  l'aile. 

CUIRASSE  9  s.  f . ,  lorica.  Sorte  de 
revêtement  osseux  que  produisent  les 
éciiilles  de  certains  poissons ,  qui  sont 
serrées  et  unies  de  m^^ière  à  ne  for- 
mer qu'une  seule  pièce.  Ëhrcnberg 
donne  le  même  nom  à  toute  enve- 
loppe protectrice  quelconque  de  ceux 
des  infusoires  qui  n'ont  pas  le  corps 
nud. 

ClllRASSÉ^  adj.  ,  loricatus  <,  ca- 
taphractus  ,  scutatus.  Epithète  don- 
née à  plusieurs  animaux^  notamment 
à  des  poissons^  qui  se  font  remarquer 
par  des  lames  cornées  ou  de  fortes 
écailles  sur  quelque  partie  de  leur 
corps ,  comme  sur  les  flancs  de  1'^/»- 
phisile  sciUata  ,  ou  par  une  forte  cui- 
rasse osseuse  qui  les  enveloppe  en- 
tièrement (  ex.  Cottus  cataphractus , 
Loricaria  cataphracta  ,  Pertstedium 
MMaphractum  ) ,  ou  par  des*)  pointes 
qui  hérissent  leur  corps  de  toutes 
l^àHs  (ex.  Silurus  mili taris). 

•^GUmASSÉS,  adj.  et  s.  m;  pi.  , 
Cmgulata  ,  Cataphracta  ,  Loricata. 
Nom  donné  par  llligcr  ù  uiic  famille 
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de  l'ordre  des  Mammifères,  qui  porte 
.aussi  celui  de  Cingùlés  (vor»  ce  mot); 
par  La  treille  et  P. -F.  Fitzinger  h  une 
seclioa  de  la  classe  des  Kepliles  , 
comprenaut  ceux  dont  le  corps  est 
emprisonné  entre  deux  boucliers  ,  ou 
couvert  en  dessus  de  graiiaes  plaques 
d'une   seule  sorte  et  alignées  ;  par 
G.-G.  Ëhrenberg  ^  à   un  ordre  de 
chacune  des  deux  sections  delaclaàse 
des  Polygastriques ,  et  à  un  ordre  de 
celle  des  Rotifëres ,  dans  lesquels  il 
range  ceux  de  ces  animaux  qui  ont 
le  corps  protégé  par  un  test. 

CUISSE  98.  f. ,  crus  ^  fémur  y  coxa; 
pvjpô;.  Première  pièce  du  membre  pel- 
vien d'un  animai  vertébré  ;  troisième 
d'une  patte  simple  de  crustacé.  La- 
treille  donne  ce  nom  au  second  des 
quatre  principaux  articles  d'une  patte 
d'insecte  hexapode,  et  Kirbj  au  pre- 
mier article  de  leurs  pattes  de  der- 
rière. 

CUIVRE ,  s.  m. ,  cuprum ,  œs  ^ve- 
nus,  œs  cyprium  s,  crprînum;  x^?^<> 
Kupfer  (ail.).  Métal  rouge,  connu  dès 
la  plus  haute  antiquité ,  et  dont  le 
nom  vient  de  l'ile  de  Chypre  ,  d'où 
les  anciens  le  tiraient  principalement. 
CUIVRÉ',  adj. ,  cuprœus;  qui  a  la 
couleur  rouge  du  cuivre.  Ex.  CucU" 
las  cuprœus  y  Cotinga  cûprœa^  Oxy^ 
cera  cuprana, 

CUIVREUX,  adj.  ,  cuprosus.  Dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius  ,  on  nomme  oxide  cuit^reux  {pro^ 
toxide  de  cuwre  ;  KupferoxydulyM.) 
le  premier  degré  d'oxidation  du  cui- 
vre; sulfure  cuivreux  {Schwefelkup'- 
fer  ,  ail.) ,  son  premier  degré  de  sol- 
furation  ;  et  sels  cm^^reiix  (Kupfer- 
oxydulsalzen y  ail.),  cçux  qui  résul- 
tent de  la  combinaison  de  l'oxide  cui- 
vreux avec  les  oxacides^  du  cuivre 
avec  les  corps  halogènes ,  et  du  sul- 
fure cuivreux  avec  les  solfides. 

CUIVRICO-ALUÏlIIWQUEjadj.,  eu- 
pnco-aluminicus.  Nom  donnée,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berzc* 
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lius  f  à  des  sels  doubles  qui  résultent 
de  la  combinaison  d'un  sel  cuivrique 
avec  un  sel  aluminique.  Ex.  Fluo^ 
rure  cuwrico^lwfnirdque  [fluate  de 
cuivre  et  d'alumine  ). 

CUIVRIGO-AMMONIQUE  ,  adject , 
cuprico  -  ammonicus.  Noqi  donné  , 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius ,  à  des  sels  doubles  qui  r^ 
sultent  de  la  combinaison  d'un  sel 
cuivrique  avec  un  sel  ammonique. 
Ex.  Chlorure  cuivrico  -  ammonique 
(  hydrochlorate  de  cuivre  et  étammo" 
niaque  ). 

CUIVRIGQ-GOBALTIQUE5  adj.  ^ 
cuprico-cobalticus,  Mom  donné,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius ,  h  des  sels  doubles  qui  résultent 
de  la  combinaison  d'un  sel  cuivrique 
avec  un  sel  cobal tique.  Ex*  Sulfate 
cuivrico-cobakique  (  sulfaté  de  cuivre 
et  de  cobalt), 

GUIVRIGO-POTASSIQUE  ,  adject., 
cuprico  -  potassicus.  Nom  donné. , 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius ,  h  des  sels  doubles  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'un  sel 
cuivrique  avec  un  sel  potassique.  Ex. 
Sulfate  cuivrico'potassique  (  sulfate 
de  cuivre  et  de  potasse), 

CUIVRICO^ODIQUE,  adj.  ,  cw 
prico-sodicus.  Nom  donné,. dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelius, 
h  des  sels  doubles  qui  résultent  de  la 
combinaison  d'un  sel  cuivrique  àyec 
un  sel  sodique.  Ex.  Oxalate  cuivri- 
co-sodique  (^oxalate  de- cuivre  et  de 
soude). 

CUIVRIQUE  ,  adj. ,  cuprîcus.  Dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berze* 
lius ,  on  donne  le  nom  à' oxide  cui^ 
vrique  {deutoxide  de  cuivre;  Kupfer^ 
oxyd ,  ail.  )  au  second  degré  d  oxi- 
dation  du  cuivre  ;  de  sulfure  cuivri^ 
que  (JKupferschwefely  ail.),  à  son  se- 
cond degré  de  sulfura tion  ;  de  sels 
cuivriques  [Kupferoxydsdheny  ail.) , 
aux  combinaisons  de  l'oxide  cuivri- 
que avec  les  oxacides,  a  celles  du 
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livre  avec  les  corps  halogènes  qui 
irrespondent  à    1  oxide    cuîvrique 


cuivre 

corresponaeni:  a  i  oxiae  cuivnque 
pour  la  composition^  et  à  celles* du 
sulfure  cuivriqae  avec  les  sulfides. 

GtJIVROSOHPOTASSIQlJE^  adj.  , 
cuproso'potassicus ,  Nom  donnée  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lins ,  à  des  sels  doubles  qui  résultent 
de  la  combinaison  d'un  sel  cuivreux 
avec  un  sel  potassique.  £x.  Sulfite 
àiwroso'potctssique  (  sulfite  de  cuwre 
et  de  potasse) , 

CULASSE,  s.  f.  Nom  sous  lequel 
les  agronomes  désignent  la  partie  de 
la  racine  qui  se  trouve  immédiate- 
ment au-dessous  du  collet. 

CULIGIDES  ,  adj .  et  s.  m.  pi. ,  Çu^ 
Hcides,  Nom  donne  par  Latreille  et 
Ëichwald  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Diptères  némocères  j  qui  a  pour 
type  le  genre  Culex, 

CnULIGIFOBBIES,  a'Sj.-et  s.  f.  pi., 
Culiciformes  {çulex ,  cousin  ^forma^ 
forme  )•  Nom  donné  par  Latreille  à 
i^ne  section  de  la  tribu  des  Tipulai- 
xes,  renfermant  ceux  de  ces  insectes 
.qui  re3scmblent  à  des  cousins. 

CULMIFÉRES  ,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Culmiferœ  (  culmus  ,  chaume  ^/ero^ 
porter).  Morison  appelait  ainsi  les 
Graminées  ,  à  cause  de  leur  tige. 

GCLiniGrENG  9  adj.  ,  culmigenus 
(^culmus y  chaume,  g^^no,  produire); 

2UÎ  naît  ou  croî(  sur  les  chaumes, 
ix.   Peziza  culmîgena ,  Hysterium 
çiilmigenum, 

CULMINANT  9  adj. ,  culminans.  On 
dit  qu'un  astre  est  à  son  point  culmi" 
nant  lorsque  ,  par  l'effet  du  mouve- 
ment apparent  du  ciel ,  il  atteint  sa 
plus  grande  hauteur^  sa  hauteur  mé- 
Vidienhe ,  c'est-à-dire  qu'il  passe  par 
le  méridien  supérieur  de  l'observa- 
teur. 

CULMINAltQN  9  s.  f.,  cubnùiatîo; 
transit  (  angl. )  (  culmen  ,  sommet  ). 
l^assage  d'une  étoile  dans  le  plan  du 
méridien  ,  c*est- à-dire  point  le  plus 
ésIcYé  de  sa  course  appareatc. 
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CULOT 9  s.  m.  Masse  métallique 
qui  se  trouve  au  fond  du  creuset  , 
après  une  fonte  en  petit  qu'on  a  exé- 
cutée da'ns  un  laboratoire. 

CULOTTÉ  9  adj. ,  braccatus.  Épi- 
thète  donnée  par  Illiger  aux  pieds 
des  oiseaux ,  lorsque  les  plumes^des 
cuisses  sont  alôngees  et  pendantes. 

CULTRICOLLE  9  adj.,  cultricollis 
{cultety  couteau»  cçllum^  col)  ;  qui 
a  le  col  ou  le  thorax  comprimé  et 
muni  d'une  carène  aiguë ,  ce  qui  lui 
donne  l'apparence  d'un  couteau* 
Ex.  Cyphus  cultricollis» 

CULTBIFOLIÉ9  adj.,  ctdtrifoUus 
{cuUery  couteau,  folium  y  feuille)  ; 

?|ui  a  des  feuilles  ensiformcs  ou  falci- 
prmes.  £x.  Cassia  cvltrifoUa, 

CULTRIFORME  9  adj. ,  cultroUis ; 
messerfôrmig  (ail.)  (  culter ,  couteau, 
forma ^  forme);  qui  est  aminci  et 
tranchant,  en  manière  de  couteau, 
comme  les  feuilles  du  Mesembryan" 
themum  cultratum^  et  le  ventre  du 
Crprinus  cultratus, 

'^CDLTiUROSTRES^adj.  et  s.  m. 
pl. ,  Cultrirostres  .{culter  ^  couteau, 
rpstrum ,  bec).  Nom  donné  par  Blain- 
ville  à  une  famille  de  Tordre  des 
Passereaux ,  par  Cuvier ,  Duméril , 
Ficinus ,  Carns  et  Latreille  à  une  fa- 
mille de  celui  des  Échassiers ,  com- 
prenant des  oiseaux  qui  ont  le  bec 
coipprimé  en  forme  de  couteau  ,  ou 
long,  fort  et  tranchant. 

CUlllINÉES,adi.,  Cumineœ.  Nom 
donné  par  CandoUe  et  Kunlh  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Ombellifères , 
qui  a  pour  type  le  genre  Cuminum, 

CUNÉAIftE^adj. ,  cunearius y  cu- 
neatus  [cuneus  y  coin).  Se  dit,  eu 
botanique,  d'une  partie  qui  va  en 
s'élargissant  de  la  base  au  sommet , 
lequel  est  trèsr-obtus  ou  même  tron- 
qué ,  comme  les  pétales  du  Linum 
austriacum^  les  feuilles  de  VIsopO' 
gone  cuneatusy  du  Josephinia  eu- 
neata  et  du  Delphinium  cuneatum ,  la 
coauiUe  de  la  Crtusatclh  cimcata. 


cuKi 

CUNÉIÇ^^PS?  adj. ,  cuneiceps  [cw 
neus ,  coin ,  caput  ^  tête  )  ;  qui  a  la 
tête  en  forme  de  coin.  Ex.  Tœni^ 
cuneiceps.  • 

GUNÉIFOLIÉ,  adj.  ,  cuneifolius 
[cuneus ,  coin  ^jfoUunfh ,  feuille)  ;  qui 
a  les  feuilles  en  coin  (ex.  Rumejp  cU" 
neifoUus ,  Pat^onia  cuncifolia  ^  Tali^ 
nup  cuneifoliitm).  Il  se  dit  aussi  d'un 
cbpnipignon  dont  les  lames  ont  la 
même  forme  (ex.  Agaricus  cunei-r 
folius), 

CUNÉIFORME,  adj. ,  cuneîformîs; 
ieilfiirmig    (ail.)    (cuneusj    coin, 
forma  y  forme).  Se  dit ,  en  minéra- 
logie ,  d*un  octaèdre ,  quand  il  a  subi 
un  alongement  dans  le  sens  de  deux 
faces  parallèles ,  d'où  il  résulte  que 
les  autres  ne  sont  plus  des  triangles , 
ipais  des  trapèzes^  çofiimp  les  d^ux 
côtés  d'un  coin  ;  en  botanique ,  d'un 
^let  d'étamine  (  ex .  Thaliclrum  pelor 
loïdçum),  ou  d'une  feuille  {ex.,  J^çrr 
hena  c'tçneiformis)^   qui  a  la  forme 
d'un  coin;  en  zoologie ,  d'uue  co^ 
quille ,  qui  a  la  même  forme  (ex. 
Gasfrochœna  cuneiformis'). 

CjUNÉIROSTRES^  adject.  et  s.  m. 
pi.  ,  Cuneirostres  {cuneus  ,  coin  , 
rostruniy  bec).  Nom  donné  par 
Schaefier  à  un  ordre,  par  Duxpéril  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Passereaux, 
comprenant  des  oiseaux  qui  ont  le 
bec  en  forme  de  coin. 

CUNIGLXAIBE  9  adj. ,  cuuicularius 
{cuniculum^  terrier).  Épitbète  don* 
née  à  un  oiseau  {Alauda  cunicularift) 
qui  creuse  des  trous  en  terre  pour  y 
déposer  ses  œufs. 

ClJIVIGULAIRES,^dj.  et  s.  m.  pi., 
Cunicularia  (  cuniculus ,  lapin  ) .  Nom 
donné  par  Illiser  et  Goldfuss  si  une 
famille  de  l'ordre  des  Rongeurs ,  qui 
renferme  le  lapin  et  les  mammifères 
voisins. 

■ 

GUNIGCLÉ  9  adject. ,  cuniculatus; 
gehohlkehlt  (ail.)  ;  qui  est  muni  d'un 
enfoncement  dont  le  diamètre  va 
p\x  croissant  v^rs  l'intérieur. 
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GmOlVIApÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 

Cunoniaceœ,  iiofn  donné  par  B..firowQ 
à  une  famille  de  plantes,  par  Kup^h 
et  A.  Richard  à  une  tribu  de  la  fa*- 
mille  des  Saxifragées^  ajant  pour 
type  le  genre  Cunonia.  • 

GUNOkiÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pi. ,,  Cm- 
nonieœ.  Nom  donné  par  Capdolle  k 
une  tribu  de  la  faràille  des  Saxifra- 
gées ,  qui  a  pour  type  le  genre  Cur- 
nonia. 

GIJPRESSINÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  » 
Cupressineœ,  Nom  donné  par  Kunth 
et  A.  Richard  à  une  tribu  ou  sefUion 
de  la  famille  des  Gonifères ,  quia  poui' 
tjpe  le  genre  Cupressus. 

Çl^RIGO  -  ALfjnf INiQUJE.   Fojez 

CuiVRICO-ALUMINlQDE. 

GUPRIfCO  -  À]IIMONIQl]£.    Foyez 

CuiYRlCO-AMMONIQUB. 

CUPRICp  -  COpÀLTIQUE.   f^oj^fS 

Cpi  VRlpO-COBALTIQUE . 

Gl^RIGO  -  POTASSIQUE.   Voyez 

CuiVRICO -POTASSIQUE. 

GUPRIGO-SÔDIQpE:.  Foyez  Ciri- 

YRICO-SODIQUE.. 

GIJPRIDÉS,  s.  m.  pi.,  Cuprides 
(cupruoi,  cpîvre).  Nom  donné  par 
I3eudant  à  une  famille  de  minéraux^ 
qui  comprend  le  cuivre  et  s^  combi- 
naisons. • 

CUPRIFÈRE,  adj.^  cupri/erusjf 
kup/erhallend  (ail.)  {cuprum ,  cuivre, 
fera ,  porter).  Se  dit ,  en  minéralogie , 
d'un  corps  qui  contient  accidentelle-' 
ment  du  cuivre  (  ex.  Plomb  carbonate 
cuprifère) ,  ou  qui  est  coloré  par  du 
cuivre  (ex.  Soude  murintée  cupri" 
fère). 

GUPRU^NTVE,  adj.,  cupripenriis 
(^cuprum  ,  cuiyre ,  penna ,  aile )  ;  qui 
a  les  ailes  ou  les  ély très  d'une  couleur 
de  cuivre.  Ex,.  Pœéilus  cupripennif. 

CUPRIROSTRE^adj.,  cupriroslris 
(^cuprum y  cuivre,  rostrum^  bec); 
qui  a  le  bec  ou  la  trompe  de  couleur 
cuivreuse.  Ex.  Bhyncbœnus  cupri^ 
rostris^ 

GJJPIlOFIluaNiginB^  adject.  Ea 
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faisant  bouillir  ensemble  de  Teau  9  de 
.  l^argent  fulminant  et  du  cuivre ,  on 
obtient  du  cuivre  fulminant  y  que 
Liebig  regarde  coinme  un  cuproful- 
mihate  de  cuivre,  c'est-à-dire  une 
combinaison  de  cuivre  et  d'acide  eu- 
profulmînique. 

CIJPROSO- POTASSIQUE.    Fo^ez 

CUIVROSO-POTASSIQDE . 

€l^ROXIDE  9  s.  m.  y  cupros)rdum 
(cuprum,  cuivre  9  oxjrdum ,  -oxide). 
Beudant  appelle  ainsi  les  combinai- 
sons du  cuivre  avec  l'oxigène. 
-  CVPULAmE^9id]*jCupularis(cU' 
piday  petite  cuve);  qui  a  la  forme 
d'une  petite  coupe  ou  d'un  godet, 
comme  Varille  de  VEffonjrmus  verru^ 
cosus  y  le  calice  du  Laurus  cupidaris  j 
ViriiKducre  de  VAchiUea  Ptarmica , 
lepériclme  du  GyninaïUhemamcupu^ 
lare  y  la  chalaze  du  Citrus  medica. 
Les  bractées  cuptUaires  sont  celles 
qui  forment  une  cupule  ovale  et 
membraneuse  sous  la  baje  (ex.  f7/- 
cum  cupulatum), 

CUPIXAIRES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Cupidares,.  Nom  donni^  par  Fries  k 
une  tribu  de  l'ordre  des  Hyméno- 
mjcètes  tremelles ,  comprenant  ceux 
de  ces  champignons  qui  ont  un  ré- 
ce|>tacle  en  forme  de  cupule. 
'  €UPULE,  s.  f. ,  cupula;,  Hûll" 
kàtzchenj  Bechçry  B echer huile  (ùi\,); 
cupole  (ît.)*  On  nomme  ainsi,  en 
botanique^  un  assemblage  de  petites 
bractées  écailleuses,  soudées  entre 
elles  par  1%  base ,  formant  une  espèce 
de  coupe ,  qui  entoure  les  fleurs  et 
persiste  autour  du  fruit ,  qu'elle  en- 
veloppe en  totalité  (ex.  Corjflus)  ^ 
ou  a  la  base  seulement  (ex.  Quercus); 
d'après  Mirbel  et  Schubert ,  la  partie 
externe  des  enveloppés  de  l'ovaire 
dans  les  fleurs  femelles  des  Cjcadces 
et  des  Conifères  ;  la  partie  creuse  de 
tous  les  champignons  appartenant  à 
la  tribu  deâ  Pé^izées  ;  les  apotbécions 
sessiTcs  et  creusés  en  godet. 

CDPULÉ9  adj.  y  cupulaltis;  qui  est 
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muni  d'une  cupule ,  comme  le  fruit 
des  Quercusy  lùsjleurs  des  Coni- 
fères. On  appelle  poilt  cupules  ceux 
qui  se  terminent  par  une  glande  con- 
cave, comme  dans  le  Pois-Cbicbe. 
la  Orthotrichum  cupulatum  est  nommé 
ainsi  à  cause  de  ses  coiffes  demi- 
globuleuses. 

CCPULÉS9  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Cu- 
pulati.  Nom  donné  par  Fries  à  une 
tribu  de  l'ordre  des  Hjménomycètes 
elvellacés ,  comprenant  ceux  qui  ont 
le  réceptacle  cupule.      • 

CtUPULEPÊRE,  adj.,  cupuliferus 
{cupula y  cupule,  fero,  porter).  Le 
Loranthus  cupuUfer  est  ainsi  appelé , 
parce  que  ses  pédicelles  sont  ample- 
ment dilatés  en  cupule  au  dessous  du 
fimit. 

CUPULIFÊBES 9  adj;  et  s.  f.  pi.; 
Cupuliferœn  Famille  de  plantes^  éta- 
blie par  L.-C.  Richard ,  qui  j  range 
les  plantes  dont  le  fruit  est  enyeloppé 
en  tout  ou  en  partie  par  «ne  cupule. 

CUPULIFÔRUlEy  adj. ,  cupuUfor^ 
mis}  napfformig  (ail.)  {cupula y  cu- 

Sule ,  forma ,  forme  )  ;  qui  a  la  forme 
'une  cupule ,  comme  la  glume  de 
VJIlopeeurus  agrestîs, 

GinaCtlLIONIDES ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Cùrculionides»  ISfom  donné  par 
dchœnherr  et  Ëichwald  h  une  famille 
de  l'ordre  des  Coléoptères,  ayant 
pour  tjpe  le  genre  Curculio* 

CURARINE,  s.  f. ,  curarina,  Bous- 
sidgault  et  Roulîn  ont  appelé  ainsi  un 
alcali  découvert  par  eux  dans  le  cu- 
rara  ou  urariy  poison  dont  les  In- 
diens d'Amérique  se  servent  pour 
garnir  leurs  flèches. 

GURARIQUE,  adject. ,  curaricus, 
Cçtte  épithète  appartient,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelius, 
aux  sels  qui  ont  pour  base  la  curarine. 

GURGIJMINE,  s.  f. ,  curcumina. 
Chevreul  nomme  ainsi  une  matière 
colorante  jaune  que  contiennent  les 
rhizomes  du  Curcuma  longa. 

GURSORIPÈDE9  adj.,  cursoripes 
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(cursoriusj  coureur,  pes^  pîcd).  Oa 
donne  cette  épithète  aux  oiseaux  qui 
ont  trois  doigts  en  avant ,  fendus  jus- 
qu'à la  base  j  ou  à  ceux  qui  j  comme 
Tautruche,  ne  peuvent  que  matcher 
et  courir^ 

GURTIPÊDE  9  adj.  ',  curtipes  (  cui^ 
tus  ,  court  y  pes ,  pied  )  ;  qui  a  le  pied 
ou  le  stipe  court.  £x.  Agaricus  cui> 
iipes, 

GUEVATIF,  adject. ,  cun^atifnis 
(curpo  9  courber).  Candoile  donne 
cette  épitbéfté  wjjl  feuilles  renfermées 
dans  le  bourgeon ,  lorsque,  le  roule- 
ment est  à  peine  sensible ,  à  cause  de 
leur  peu  de  largeur. 

GURVÉBIBRYÉ  ,  adject. ,  curPem- 
hryus  (  curvus  ,  courbé  ,  embrrp  , 
embrjon).N6m  donné  parCandoUe 
à  une  division  de  la  famille  des  Légu- 
mineuses ,  comprenant  celles  qui  ont 
la  radicule  infléchie  sur  la  commis?* 
sure  des  cotylédons. 

CURTIGAIJDE,  adj. ,  cuTi^îcaudiJLs 
{curt^us,  courbé,  couda ^  queue), 
iJEpeira  curcicauda  a  l'abdomen 
terminé  par  deux  grandes  cornes  re- 
courbées en  dedans. 

GURTIGAVLE,  adj. ,  curuicaulis 
(^curt^us,  courbé ,  caulis  y  tige)  ;  qui 
a  la  tige  courbée  ,  comme  l'est  a  sa 
base  celle  du  H^eissia  çur^icaulis  ^ 
qui  ensuite  se  redresse. 

GURVIGOLLE5  adj.,  curvicollus; 
qui  a  le  col  courbé.  Les  pédoncules 
qui  supportent  les  urnes  àxiPhaseum 
curi^icollum  sont  recourbés ,  et  peu-, 
chés  vers  la  terre. 

GURTIGOSTÉ  ,  adj. ,  curricostOn 
tus  (^curçfus y  courbé,  costa ^  càte); 
qui  est  marqué  de  petites  côtes 
courbes.  Ex.  Plewostoma  curyi-' 
Costa. 

GURTIDENTÉ,  adj.  ,  curf^idens 
(  curt^us ,  courbé ,  dens  ,  dent  )  ;  qui 
a  des  dents  recourbées.  Le  Tomicus 
curi^idens  a  les  éljtres  chargées  de 
dents  nombreuses ,  dont  trois  plus 
grandes  (ont  recourbées. 
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fiiJRVIFLOREy  adj.,  curpifloms 
{curyusy  Courbé, T^Oif,  fleur);  qui  a 
la  corolle  courbe..  Ex.  Erica  eurpi^ 
flora, 

Gl]R¥IF(NLIÉ  ,  adj. , .  curf^i/olius ; 
krummblàttrig  (ail.)  (^curcusy  courbé, 
folium ,  feuille)  ;  qui  a  les  feuille^  in- 
fléchies oa  recourbées.  Ex.  Drjrpto* 
don  curf^ifolius ,  ArmeKia  curuifolïa , 
Mesemhryanthemam  curf^ifolUtm. 

GURTINERTIÊ,  adj. ,  cuMnerifis ; 
hrummnervig  (ail.)  (  curvus ,  courbé, 
nertfuSf  nerf).  Se  dit  d'une  feuHÎ^ 
dont  les  nervures  sont  courbées  de 
manière  à  suivre  presque  le  bord  de  la 
feuille ,  ou  se  prolongent  en  décri*- 
vant  une  courbe.  Ex.  Plantage  média* 

GVRVIPÉDE  9  adj* ,  curt^ipes  (  eur- 
pus  y  courbé,  pes  ^  pied)  ;  qui  a  les 
jambes  courbes.  Ex.  Nomia  curpipes. 

G|}R¥IROSTRE ^  adj.,  curpiros^ 
trus  (  eurvus  ,  courbé  ,  rostrum  , 
bec  )  ;  qui  a  le  bec  recourbé  (ex.  C<h 
lumba  curuirostra ,  Rostellaria  cwvi* 
ras  tris,  Dendrocohiptes  procwvtu^m 
Le  Qjrmnostomum  cur^irostrum  et  le 
Weissia  curvirostra  ont  l'opercule 
de  leurs  urnes  en  bec  recourbé. 

GVRVmOSTRES  9  adj.  et  s.  m.  pi.; 
Cwvirostres»  Linné  désignait  sous'  ce 
nom  une  section  de  l'ordre  des  Ëchas- 
siers,  comprenant  ceux  de  ces  oiseaux 
qui  ont  la  mandibule  supérieure  un 
peu  courbée  au  bout. 

GDRVI8ÂTE9  adject.,  curçisettt^ 
(eurpusy  courbe,  seta^  soie).  Le 
Gymnostomum  ciavûêtum  et  le  PokUa 
curpùseta  ont  des  pédoncules  re- 
courbés. 

CUSGOTÉES,  adject.  et  s.  f.  pL, 
Cuscutea^  Nom  donné  par  Bartling  à 
une  famille  de  plantes ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Cuscuta, 

GUSPARIÉES9  adj.,  Cuspâriea. 
Nom  donné  par  A.  Jussieu  à  un 
groupe  de  la  section  des  Rutacées 
diosmées,  qui  a  pour  type  le  genre 
Cusparia. 
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Cl/^t^Ë,  Àifet.f.,  éiispls ;  kârte 
* Spitze  (aïl.).  Petite  pointe  acérée, 
âîon'gée  et  un  pett  raide. 

GIJSPIDÉ,  adj. ,  cuspidatus;  feirt- 
gespitzt  (ali.)  ;  dppuhtdio  (ît.)  ;  flônt 
le  commet  àé  termine  en  une  pbiuté 
ai^é  et  dure,  è'bmYne  le  bmit  des 
feuilles  dû  Lorafithus  cuspidatus , 
âeVAcal/pha  cUspidatàj  ctPhas- 
cum  cùspidatUm ,  et  léè  angles  p6)sf é-' 
néîirs  de  la  6of(ùilté  de  VHjràldea 
tUspidàtà, 

dtôPmiFÈRË,  adj.,  cusfddifer 
{.cuspis j  pointe )  f^^Oj  porter);  qui 
porte  des  pointes.  Ex.  Ophiura  eus* 
piiifera ,  Alcjfonum  cuspidiférum» 

GIJSPIDIFOLlé  9  adj. ,  cuspidifdius 
Icuspis,  pointe,  folium^  feuide); 
qui  a  leà  feuilles  cuspîdées.  Ex.  Co" 
proivua  cuspidijotia. 

CVSPIPIFÔBSiÈ  ,  d^à\.^euspidi-' 
formis  (  mspis  ,  .  pointe  ,  forma  ,* 
forme);  qtti  a  k  forme  d'une  petite 
j^nte* 

OUnOOLES^adj.  ei  s.  f.pl.,  Cû^ 
tUala:  {cutis y  pean  ,  colp^  habîier). 
Nom  donné  par  Clark  à  une  faniille 
d'OËstres ,  comprenant  ceux  de  ces 
Visectes  dont  les  larves  vivent  sous  la 
peau  des  animaux. 

CUTICULE  9  s.  f .  9  cuticula.  Gan- 
dolle  appelle  ainsi  la  membrane  qui 
revêt  les  jeunes  pousses  et  les  feuilles 
des  plantes .  et  ne  se  renouvelle  pas 
quund  on  1  enlève;  Gaertner,  le  lé- 
rament  qui  eyeloppe  les  grains  du 
pollen  ;  Bernbardi ,  la  pellicule  exté- 
rieure des  graines.  Grew  employait 
ce  mot  comme  synonyme  d'épiderme 

des  plantes. 

CUTICULEUX,  adj. ,  cuticulosus 
(ciàiculuy  petite  peau).  Le  Peziza 
cuticulosa  est  appelé  ainsi ,  farce  que 
sa   coupe   ou  cupule  est  membra- 

iiacéé. 

CYASIOIDE,  adject. ,    cyamoîdés 

fx^ajAoç,  fève,  eïlbç,  ressemblance). 

Epilbète  donnée  à  une  variété  dé^r 
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àtigislCy  ïparce  qu'elle  ressëitiblë  à 
une  petite  fève. 

CYANATE,  s.  m. ,  cyanûs.  Genre 
de se\s  [cyarlsemre  Sahe^  ail.  )  ,  ^î 
sont  produits  par  la  cô'mbinaîso'n  de 
l'acide  cyanique  avec  les  bàâës  sali^ 
fiables. 

CYAItÉES^  ad],  et  s.  f.  pi. ,  C/fl- 
itece.  Nom  donné  par  H.  Cassini  k 
une  section  du  groupe  des  Gentaii- 
néés  jàcéinées ,  qui  a  poifr  type  le 
gfenrè  Cfdnus, 

CYANElGOIAiE,  aidjcct. ,  c^àttei- 
cdllis  (  cjarims ,  bleà ,  càllum ,  col)  ; 
qui  a  le  col  Mèù.  Ex.  Pàrphyrib 
cyaneicollis. 

GYAI^EUX  9  adject. ,  cydtibstU.  On 
9^^\e'acide  cjraneux{cY{ini^eSâurt, 
âfW.  )  le  prëthier  degré  a  cfxidatîon  du 
èyano'gène,  Soupçon  nébàfVtfuqtfelIn, 
et  démontra  par  Woébfér ,  qtd  en  à 
f^  connaître  la  cotriposition  ;  chlo-^ 
ridecyaneux  {Chlorcjrar^^  ail.),  Tùrfè 
Ses  comMnarson<$  du  cbtorë  àVec  le 
éjranogène  ;  sulfidè  cyaneux\S(ck^e* 
félcjrah  ,  ail.  )  ,  d'après  Bërzélîns , 
îe  stiffocfyanogène  considéré  côiftn^e 
jounnt  le  rô!e  d'afcîde. 

CYAl^iBASE.  s.  f.  06  a  proposé 
d'appeler  afiùsi  Tes  cyanni^es  dé  fer 
doubles ,  qui  forment  avec  Pacîdè 
sùlfurique  des  sels  dans  lesquels  leur 
cyanogène  joue,  par  rappelât  aux 
dfenx  métaux  avec  lesquefs  il  est 
cônfibiné,  le  même  rdle  que  Pdxi- 
gène  à  l'égard  des  oxibases ,  dans  les 
bxfsels. 

CYANIGORNE ,  adj. ,  cyanîcornis 
{cjraneus  ,  bleu ,  cornu ,  corne  )  ;  qui 
a  les  antennes  bleues.  Et.  Staphyli^ 
riiis  cyanicomii. 

CYANICTÈRE,  adj.,  cyanicterus 
(  cyaneus ,  bleu ,  icîerus ,  Jaune  )  ; 
qui  a  le  corps  bleu  et  jaune.  Ex.  Py- 
ranga  cyardctera. 

GYANIDE  9  subst.  m. ,  cyanidium, 
Nom  donné  par  Berzelius  aux  com-< 
binnisons  du  cyanogène  avec  dés 
corps  simples  y  dans  h^t^&Ui^  les 
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rapports  atomiques  sont  les  mêmes 
que  dans  les  bases. 

GYANIPÉDE,  adject.  ,  cyanipes 
(  cyaneus ,  bleu ,  pes ,  pied  ).  L  A" 
cridium  cyanipes  a  les  jambes  pos- 
térieures jaunes  ,  avec  l'extrémité 
bleue. 

GYANH^ENNE,  adj.,  cyanîpennîs 
(  cyaneus ,  bleu  ,  penna  ,  aile)  ;  qui 
a  les  ailes  bleues ,  comme  lés  élj'tres 
du  Ceutorynchus  cyanipennis. 

CYAIVIQUE9  adject.,  cyanicus.  On 
appelle,  en  cbîmie,  aciile  cyanique 
(  ÇyansUure ,  ail.  ) ,  le  second  degré 
d'oxîdation  du  cyanogène ,  qui  a  été 
obtenu  par  Serullas  ;  chloride  cya^ 
nique  {Cyanchlor^  ail.),  Tune  des 
combinaisons  de  ce  dernier  corps  avec 
le  chlore  ;  sulfide  cyanique  (gaschwe- 
felt^  Schwefelcyan) ,  d  après  Berze- 
lius,  l'hjpersulfocjanogène ,  consi- 
déré comme  jouant  le  rôle  d'acide; 
éther  cyanique ,  un  étber  solide ,  dé- 
couvert par  Woebler ,  qui  se  produit 
quand  on  fait  passer  des  vapeur&  dé- 
cide cyanique  à  travers  de  l'alcool 
anhydre. —  GtndoUe  donne  l'épi thète 
de  cyaniques  aux /leurs  de  la  nuance 
desquelles  la  couleur  bleue  est  le 
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CYÂ]VIROSTRE,adj.  ^cyanirostris 

(  cyaneus ,  bleu ,  rostrum ,  bec  )  ;  qui 

a  le  bec  bleu.  £x.  Motacilla  <yani-' 

rostris. 

GYANITE  9  s.  m. ,  cyanis.  Genre 
de  sels  (  cyanigsaure  Sahe ,  alL  )  , 
qui  sont  produits  par  la  combinaison 
de  l'acide  cyaneux  avec  les  bases  sa- 
li fiables. 

GYANOGABPE  ^adj. ,  cyanocarpùs 
(xûavo; ,  bleu  ,  xopTroc  ,  fruit)  ;  qui  a 
des  fruits  azurés  ou  bleuâtres,  comme 
les  baies  du  DrymoplUla  cyanocarpa 
et  du  Melastoma  cyanocarpon, 

GYAXOCÉPHALE  ,  adj. ,  (yano" 
cephalus  (xuavoç,  bleu  ,  xtfaXii,  tête]} 
qui  a  la  tète  bleue,  ^x.  CucUlus  cya* 
nocephaUis ,  Columba  cyanocepnala. 

CYANOGOÏiLË,  adj.y  cyanocoUis 
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(  cyaneus  y  bleu ,  coltum  9  col)  ;  qui  a 
la  gorge  bleue.  £x,  Syhia  cyano^ 
collis. 

GYAN0FERRE,8.  m.  ,  çyanofer^ 
rum  ;  Cyaneisen  (  ail.  ).  Gay-Lussa6 
admet  sous  ce  nom  un  corps  combu^ 
rant ,  ou  radical  d'acide  9  composé  de 
cyanogène  et  de  fer,  qui,  suivant 
lui  5  en  se  combinant  avec  l'hydro- 
gèiie,  produit  l'acide  bydrocyano- 
ferrique. 

GYANOFERRURE9  8.  m. ,  çyano-- 
ferruretum.  Combinaison  du  cyaiio— 
ferre  avec  un  corps  simple. 

CYANOGASTRE,  adject.  (xîSavoc, 
bleii,  yoçT^p,  ventre);  qui  aie  ven- 
tre bleu.  Ex.  Psittacus  cyanogias-- 
ter^  Certhîa  cyanogastra,  roy,  Çyi- 

JiOVENTRE.  . 

CYANOGÈNE ,  subst.  m. ,  cjranoge- 
nium;  Cyan  (ail.)  (xvavoç,  bleu, 71- 
yojxat,  engendrer).  Combinaison  de 
carbone  et  d'azote,  découverte . en 
1 8  l4|>ar  Gay-Lussac ,  qui  lui  donna 
ce  nom  parce  qu'elle  est  un  des 
princrpes  constituans  du  bleu,  dtt 
Prusse. 

CYANOGYlWB,.adj.^  cynnogynus 
(  xuavo; ,  bleu ,  yw^ ,  femme)  ;  qui  a 
le  style  bleu.  Ëx.  Hibiscus  çyànogy"^ 
nus. 

CYANOLEl}QIJE,  adj^,  (yanoleu" 
eus  (xuavoç,  bleu,  Xtyxoç ,  blanc); 
quia  le  corps  bleu  et  blanc.  Ex.  Pla^ 
tyrhynchos  cyanoleueus  ,  Hirundo 
cyojiùleuca.  • 

GYANOliEL Ad  ,  adj. ,  cyanomdt^ 
(xuavo;,  bleu^  fAf>aç,  noir);  qui  â 
ie  corps  bleu  et  noir.  £x.  Psittacus 
tyanomelas. 

GYANOMÈTRE  ,  s.  m. ,  cyaname^ 
trum  (xuavoç ,  bleu ,  lurpita ,  mesurer). 
Instrument  imaginé  par^  Saussure 
pour  déterminer  les  dificiiens  degrés 
d'intensité  du  bleu  que  nous  offre  la 
voûte  céleste. 

CYANOPATBIE ,  8.  f.  ,  eyanopa-^ 
thia  (xvovcK,  bleu,  Trptôoç^  i^aladie); 
Etat  anomal  I  dans  lequel  j  par  dej| 
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causes  qu'on  ne  connaît  pas  bien  en- 
core j  la  peau  de  llionime  offre  nne 
teinte  bleue. 

CYANOPHLYGTE,  adj.  ,  cyanth- 
jMyctis  (xvavoc  y  bleu ,  fXuxrtç  y  pus- 
tule) ;  qui  a  des  pustules  ou  taches 
Meues  sur  le  corps.  Ex.  Rana  cjrano^ 
pkl/ctis, 

€YA]^OPHTHAL]|IE,  adj.  ,  c/afi" 
vphthalmus  (xvovoc ,  bleu ,  o^aXpiôc , 
ceil  )  ;  qui  a  les  yeux  bleus.  £x. 
Musca  cyanophthalma» 

CYANOPOTASSIQDE  ,  adj ,,  cyano- 
■pot€tssicus,.GToV}ïVLSs  admet  lexîs* 
tence  d'un  gaz  cyaho-potassique  ^ 
c'est-à-dire  aune  combinaison  ga- 
zeuse de  cyanogène  et  de  potassium. 

GYANOPTÉRE  9  adj. ,  cranopterus 
(xi^oc^  bleu,  frrcpôv,  aile);  qui  a 
les  ailes  (ex.  F'espertiUo  cyanopte^ 
Ttu,  SaUator  cyanopterus ,  Anthrax 
cjranoptera)  ,  ou  les  nageoires  (ex. 
èheilodipterus  cyanopterus)  bleues. 

GTANOPODÊ^  adject.yry^aitopifj 
(mSâvocy  bleu  j  ttoûc  ,  pied)  ;  qui  a  les 
pattes  bleues.  Ex.  Numenius  cydno^ 
pus. 

GTANOFYGE^  adj.  ,  cyanopygius 
(xOeevoc,  bleu,  wrpfij  fesses);  qui  a 
k  croupion  bleu.  Ex.  Psittacus  cya-- 
nopygius. 

GYANOPYBRE  9  adj. ,  eyanopyr-» 
rus  (xûavoc,  bleu,  wvppô;,  roux)  ; 
qui  a  le  corps  bleu  et  roux.  Ex.  Hi^ 
rundo  cyanûpyrra. 

GYANOR09TRE,adj.,  cyanoros" 
tris  {cyaneusj  bleu ,  rosïrum ,  bec)  ; 
qui  a  le  bec  bleu.  Ex.  A  nos  cyano^ 
rostris. 

GYANOTE9  adj. ,  cyanotis (xûavoç , 
bleu,  ovç,  oreille).  Le  Philemon 
cyanotis  a  les  oreilles  d'une  couleur 
de  plomb  foncée. 

GYANOIWS9  adj. ,  cyanarus  (xûa- 
v6ç/  bleu  ,  owpà  ,  queue)  ;  qui  a  la 
queue  bleue.  Ex.  Trochilus  cyanu* 
TUS ,  Ardea  cyanura. 

CYANOUBINE^  s.  f. ,  cyanourina 
(xvQEVOÇ;  bleu,  ovpov,  urine).  Bra- 
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eonnot  donne  ce  nom  à  des  matières 
colorantes  qui  teignent  quelquefois 
l'uritie  en  bleu,  et  quil  considère 
comme  constituant  une  base  salifia— 
ble  particulière. 

CYA^OVENTRE^adj.,  cyanoveri" 
tris  {tyaneus,  bleu,  venter  y  ventre); 
qiû  a  le  ventre  bleu.  Ex.  Alcedo  cyon 
nouentris.  Voyez  Cyihogastre. 

GYANIJRATE9  s.  m. ,  cyanuras. 
Sel  produit  par  la  combinaison  de 
l'acide  cyanurique  avec  une  base  sa- 
lifiable. 

GYANVRE  9  s.  m. ,  cyanuretum  , 
cyanetum.  Combinaison  du  cyano- 
gène avec  un  corps  simple  autre  que 
l'oxigène ,  dans  laquelle  les  rapports 
atomi(fues  sont  les  mêmes  que  dans 
les  bases. 

GYANVRIQtE,  adj.,  cyanuricus 
(de  la  première  syllabe  des  mots 
cyanogène  et  urine).  Nom  donné  par 
Woenler  et  Liebig  à  un  acide  qui 
s^ôbtient  en  soumettant  l'acide  urique 
à  la  distillation  sèche.  Cet  acide,  déjà 
observé  par  Scbeele ,  fut  appelé  en- 
suite pyro~urique  par  Chevallier  et 
Lassaigne,  puis  assimile  par  Woebler 
à  celui  que  Serullas  nommait  acide 
cyanique  et  auquel  on  a  donné  en- 
suite le  nom  diacide  cyaneux. 
Woebler  et  Liebig  ont  enfin  reconnu 
qu'il  diffère  de  ce  dernier  en  ce  qu'il 
contient  de  l'hydrogène, 

GYATHÉ AGEES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Cyatheaceœ.l^om  donné  par  Kaulfuss 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Fougères, 
qui  a  pour  type  le  genre  Cyatkea. 

GYATHÉOIDÉES,  adj.  et  s.  f.pL, 
Cyatheoideœ.  Nom  donné  par  Kaul- 
fuss à  une  section  de  la  tribu  des  Cya- 
théacées ,  qui  renferme  le  genre  Cya^ 
thea. 

GYATHIFORME^adj.,  cyathifor-^ 
mis;  becherf'ôrmig  {v\\.)  ;  ciatiforme 
scodellare  (li,)  {cyathus ,  coupe  ,yôr- 
ma,  forme)  ;  qui  a  la  forme  d'un  go- 
belet ,  c'est-à-dire  qui  est  concave 
et  ressemble  k  un  cône  renversé , 
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comme  le  fruît  du  Drepanocavpus 
cyathiformis .,  la  lête  du  Tœnia  cya- 
thifqrmis ,  l'éponge  appelée  Spqngia 
cyathina ,  et  la  Turhinalia  cyathai- 
des.  Oq  donne  çetle  épilhëte  à  la 
corolle  y  quaud  elle  a  son  tube  cylin- 
drique un  peu  dilaté  vers  la  partie 
supérieure ,  et  ^on  limbe  droit  (  ex. 
Sympkytum  tulterosum)  ;  aux  glan^ 
des,  lorsqu'elles  consistent  eu  un  dis- 
que cbarnu ,  creusé  d'une  fossette  à 
son  centre  (  ex.  Prunus  Cerasus  ). 
Uj4gariçus  cyathiformis  et  VAgari-^ 
eus  irulloefotmis  sont  ainsi  appelés  à 
cause  de  leur  chapeau  infundibuli- 
formc. 

GYATHOIDE  ;  adj. ,  cyathoideus 
(xuaOoc,  tasse ^  eT^o;,  ressemblance); 
qui  a  la  forme  d'une  tasse  ou  d'une 
soucoupe,  £x.  Peziza  crathoidea» 

CTATHOPHOUE  ,  adj.  ,  CffitJiO'- 
phorus  (xuaOoç,  tasse,  «pspu,  porter). 
Le  Passifiora  crathophora  est  appelé 
ainsi  parce  qu'il  porte  sur  ses  pétioles 
deux  grandes  glandes  excavées  en 
forme  de  coupe. 

CYCADÉES,adj.  els.  f.pl.,  Cy- 
cadeœ*  Famille  de  plantes  ,  instituée 
par  L.-C.  Richard  ,  qui  a  pour  tjpe 
le  genre  Cycas. 

GYCLADÉS9  adj.  et  s.  m.  4))., 
Cycladea.  Nom  donné  par  Férussac 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Pédifè- 
res ,  par  Mcnke  à  une  famille  de 
l'ordre  des  Elatobranches  cardiacés  , 
ayant  pour  type  le  genre  CycUis* 

CYCLADLXES^  adj.  et  s.  m.  pi.  ^ 
Cycladina,  Nom  donné  par  Latreille 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Conchi- 
fcres  tubulipalles ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Cyclas, 

CYCLANTHÉES,adj.  et  s.  f.  pi., 
Cyclanlheœ,  Poiteau  a  établi  sous  ce 
nom  une  famille  de  plantes  ,  qui  ne 
renferme  encore  que  le  genre  Cyclau' 
tlms.  C'est  pour  Çartling  une  tribu 
de  la  famille  des  Callacées. 

CYCLE  9  subst.  m. ,  cyclus  ;  xux^oç; 
Zeitkreis  (ail.).   Les  chronologiôles 
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Consent  ce  nom  à  une  période  de 
temps  après  laquelle  les  mêmes  mou- 
vemens  ou  les.  mêmes  phénomènes  se 
reproduisent  di^ns  le  même  o;rdre. 

CYCLÉAiID£S,adj.  et  s.  f.  pl.,OK- 
clemides.  Nom  donné  par  Robineau- 
Dcsvoidy  à  une  Iribu  de  l'ordre  des 
Myodaires  calypléréea. 

CYCLIQUES,  adj.  et  s.  ml  pL , 
Cyclica  (xuxXqç  ,  cercle  ).  Nom  dcmné 
par  Cuvier ,  Latreille  et  EicWald 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Coléoptè- 
res, comprenant  ceux  de$  Tétramérés 
dont  le  corps  est  ordinairement  ar- 
rondi. .      ,     ' 

CYCLOBRANGHES  ,  adj  '..  et  s.  m. 
pi.,  Cyclobranchiata  (xuxlo^,  cer- 
cle yppiy^ia ,  branchies).  Nota  donné 
par  Mchweigger ,  Goldfuss  ,  Eioh- 
wald ,  Ficin.us  et  Carus  à  une  famille 
de  l'ordre  des  Mollusques  gastéropo- 
des ,  par  Cuvier ,  Fischer  et  Gray  à 
un  ordre  de  la  classe  des  Gastéropo- 
des, par  Blaînville  à  un  ordre  de 
celle  des  Paracéphalophores ,  par 
Latreille  à  un  ordre  de  celle  des  Pel- 
tocochlides ,  comprenant  ceux  de  ces 
animaux  qui  ont  ]es  branchies  ran- 
gées en  cordon  sou$  les  rebords,  du 
manteau,  ou  rassemblées  symétri- 
quement auprès  de  l'anus. 

GYCLOCARPE  ,  adj.,  cyciocarpus 
(  xuxXo; ,  ççrcle,  xapwo^ ,  fruit)  ;  qui 
a  des  fruits  orbiculaires.  Ex.  Goua^ 
nia  cyclocarpq. 

CYCLOCÉLE,  adject. ,  cychcœlus 
(y.ux^,  cercle,  xoiXîa,  intestin).  Épi- 
thëte  donnée  par  C.-G.  Ehrenberg 
aux  infusoiresentérodëles  dont  le  ca- 
nal intestinal  est  disposé  en  forme  de 
cercle ,  de  sorte  que  la  bouche  et  l'a- 
nus se  confondent  ensemble.  Ëx.  F'or" 
ticella . 

CYCLOGASTR£,adj.,  cyclogaster 
(y.Ox>o;,  cercL-,  yoLcrvip  y  ventre).  Le 
Lîparis  cyclogaster  a  les  nageoires 
abdominales  réunies  en  disqiie. 

CYCLOID£S,qdj.  et  s.  m.  pi.  ^ 
C^çloides  (  'A\i'ÀK% ,  cçrcle  ,  1^0; ,  res- 
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semblance).  Nom  sous  lequel  Blàîn- 
Ville  a  désigné  un  ordre  de  Cérato- 
dermaîres ,  comprenant  ceux  dont  le 
corps  a  une  forme  circulaire. 

eirCf.OLOBEES9adj.ets.  f.  pL, 
Cjrclolùbeœ  (xux^ç  ,  cercle,  >opoç, 
lobe).  C.-A.  Meyer  appelle  ainsi  une 
section  de  la  famille  des  Chénopo- 
éées  ,  renfermant  celles  de  ces  plantes 
^^ui  ont  un  embryon  périsphéri- 
^e. 

TDYCLOMIJDES,  adj.  cl  s.  m.  pi.  , 

Cftlomtdes.  Nom  donné  par  Schœn- 

'lierr  à  un  groupe  de  la  famille  des 

Gurculionides     gonatocërcs,    qui    a 

pHoar  Ijpç  le'gehre  Cyclonius. 

CYCt<OM>]liPfiES ,  adj.  et  s.  m. 
Jl.,  Cyclomorpha  (xvxXoç,  cercle, 
jpfopfr} ,  forme) .  Nûm  donné  par  La- 
tmfle  à  un  ordre  de  la  classé  des  Aca- 
tèpbes  y  dans  lequel  il  range  ceux  de 
ces  animaux  qui  ont  le  corps  orbicu- 
laîre  et  dépHmé. 

CYGLOrliOTE,    adj.  ,    Cfclonbfus 

(  ieûx>o4 ,  cercle  ,  vwtoç  ,  dos) .  La  Cya- 

nea  cjclonota  est  ainsi  appelée  parce 

'  quMle  porte  un  anneau  central  roux. 

GYtiiOPHORB,  adj.,  cfclophp- 
TUS  (y.vxXo; ,  cercle  ,  fêpoi ,  porter). 
Le  Sphœrobolus  cyclophorus  est  ainsi 
appelé  parce  qu'il  a  son  péridion  mar- 
qué dSin  cercle  rouge  dans  le  milieu  ; 
\k  Lernœa  cyclophora  ,  parce  qu'elle 
potte  un  renflement  discoïde  en 
avant  de  son  corps  ;  la  Cephea  cyclo" 
phora  ,  parce  qu'elle  a  le  corps  hé- 
misphérique. 

CYCLOPHYLLE  ,  adj.  ,  cyclophrl- 
his  '{  y.vx>o; ,  cercle ,  cpvXXov  ,  feuille). 
La  Phorcynia  cyclophylla  aie  corps 
borde  d'un  large  limbe  entier. 

CYCLOPBDÉSjadj.  et  s.  m.  pi.  , 
Cychpidœ,  Nom  donné  par  Leach  et 
par  Di'smarest  à  une  famille  de  l'or- 
dre des  En  lom'ost racés  lophyropode^ , 
ayant  pour  type  le  genre  Cyclops. 

CYCLOPIE  ,  s.  f .  ,  cyclopia^vM-f," 
Xw^  ,  cyclope).  Genre  de  monstruo- 
BÎté  qui  consiste  dans  la  fusion  des 


CVCL 

deux  yeux  en  un  seul  placé  au  mi- 
lieu du  front. 

CYCLOPTÉRE,  adj.,  cyclopterus 
(xvxXoc^  cercle ,  TTTspov ,  aile).  XJHi- 
rœacychptera  a  son  fruit  garni  d'une 
grande  aile  presque  orbiculaire. 

GYGLOSE9  s.  f.,  c/c/o^zV  (xuxXoç  , 
cercle).  Schuitz  désigne  ainsi ,  pour 
éviter  de  la  confondre  avec  la  circu-* 
lation  générale  des  animaux  supé- 
rieurs ,  l'espèce  de  circulation  ,  qui 
semble  locale  pour  chaque  organe  , 
dont  il  a  fait  la  découverte  dans  les 

Ï liantes  à  suc  laiteux  ,  et  dont  la  réa- 
ité  a  été  constatée  par  Surîray  , 
Moyen  et  Amici ,  quoique  Dutrochet 
>aît  prétendu  qu'on  doit  l'attribuer  à 
une  simple  illusion  d'optique. 

GYGLOSPERME  , adj. ,  cyclosper- 

mus  (xvxXoç  y  cercle  ,  tritipita. ,  graine); 

qui  a  des  semences  planes  et  orbicu- 

laires.  Ex.  Acacia  eyclosperma, 

CYCLOSTOMAGÉS,  adj.  et  s.  m. 

£1.  ,  Cyclostomacea,  Nom  donné  par 
lenke  à  une  famille  de  Gastéropodes 
cœlopnés ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Cyciostoma, 

G YCLOSTOME ,  adj . ,  cycloslomus 
(xvxXo;  ,  cercle  ,  cropa ,  bouche  ).  Se 
dit  d'un  poisson  qui  a  la  bouche  très- 
ronde  { ex.  Éodianus  cyclostomus)  , 
ou  d'une  coquille  dont  Touverlure 
est  ronde  (  ex.  Bulimus  cyciostoma  , 
Solarium  cyclostomum ,  Trochus  cy-^ 
clostomus  ) . 

GYGLOSTOMESjadj.  elsubst.  m. 
pi.,  Cyclostomi,  Cyclostomata.  Nom 
donné  par  Duméril  à  une  famille  de 
l'ordre  des  poissons  cartilagineux  tré- 
matopnés ,  par  Goldfuss  à  une  famille 
de  celui  des  Ghondroptérygiens  ,  par 
Ficinus  et  Garus  à  un  ordre  de  la 
classe  des  poissons  ,  par  Ëichwald  à 
une  famille  de  l'ordre  des  poissons 
helminlhoïdes ,  renfermant  ceux  de 
ces  animaux  qui  ont  une  bouche  cir- 
culaire. 

GYGLOTSÉLE,  adj.  ,  cyclothclis 
()evxXoç,  cercle,  ^y^kh^  mamelon).  UAu* 


CYLl 


CYLI 


35S 


ricularia  cycîothelu  çst  aîasi  appela  fleur)  ;  qnî  a  des  fleurs  cylindriques^ 
à  cause  des  papilles  orbiculaires  et  de  comme  les  calices  du  Silenetcylin^'^ 
couleur  plus  foncée  qui  garnissent  sa   Jlora, 


surface. 

CYGLOZOAIRES  9  adj.  et  Sw  m. 
pi.,  Cyclozoa  (xuxXo;,  cercle,  Ç&>oy , 
animal).  !Nom  donné  parË.  EicWald 
à  un  type  de  l'organisation  animale  , 
comprenant  Içs  acalèphes  et  les  ra* 
diaires  ^  c'est-n-dire  les  ^^H^/jnaux 
dont  le  corps  est  généralement  cons- 
truit sur  un  plan  circulaire. 

CYGIiVREy  adj. ,  c/cZuri^^ (xvx^oCf 
cercle ,  oupà ,  queue);  qui  a  une  queue 
orbiculaire.  £x.  Loligo  cyclwa^  Uro" 
maslix  cyclurus, 

GYLADES  y  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Cf^ 
lades,  Nom  donné  par  Scbœnherr  à 
un  groupe  de  la  section  des  Gurculio- 
nides  orthoeères  ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Cylas* 

GYLINDIlAGÉ^adj.,  cylindraceus 
(^  cylindrus y  cylindre).  Se  dit  d'une 
partie  qui  est  à  peu  près  cylindrique^ 
dont  la .  coupe  n'offre  pas  tout-à-fait 
un  cercle,  comme  la  capsule  de  Vjf.loe 
perfaliaia  ,  la  coquille  du  BaUams 
cylindraceus  et  de  la  Spirula  cyUn^ 
dracea^  Y  épi  floral  deVAstragaUis 
cylindraceus ,  le  follicule  du  Cerop&- 
gia ,  Vint^olucreàu  Senecio  vulgaris, 
le  lés^ume  du  Lotus  cornicuUUus  ,  le 


GYUNDRIFOBME 9  adj.  ^  tylirk^ 
drifornUs  (  cylindrus ,  cylindre  jfor* 
ma  y  forme)  ;  qui  a  la  forme  auia 
cylindre.  Synonyme  peu  usité  de  cy^^ 
Undrique. 

GYLINDRIFORIHES ,  adj.  et  ^.  m. 
pi. ,  Cylindr  if  ormes.  Nom  doâné  par 
Duméril  à  une  famille  de  Tordre  deti 
Coléoptères ,  renfermant  ceux  de  ces 
insectes  qui  ont  le  corps  arrondi.  K^ 
Gylinoroïdes. 

GYLINDRIQW  9  adj.^  cylindricus^ 
walzenformig ,  walzig  (ail.)  ;  cilin^ 
dricd  (it.).  Se  dit  :  1^  enbotanique> 
d'une  partie  dont  la  coupe  trànsver^ 
sale  offre  partout  l'image  d'un  cerdie  y 
eomme  Vandrophore  duHura  erepi^ 
tans  9  Vasae  àixZea  Mays^  le  calice 
du  Dlanlhus  ,  la  capsule  du  Silène, 
acaulijSy  le  chaton  des  fleurs  mâles  du 
Fagus  syli^atica ,  V embryon  de  fjin-- 
tirrhinum  majus ,  Vépi  du  Phyteuma 
spicata^  les  feuilles  du  Sedi^m  al^ 
hum,  la  hampe  du  Tulipa  ,  le  légume 
du  Cassia  fistula ,  les    pédoncules 
de  VAtropa  Belladonna  ,  la  pT^i-^ 
de  du  Lecythis ,  la  ractne  du  Dic^ 
tamnus'albus  ^  Xesilijjueàe  VErysin 
mum  Barharea ,  le  style  du  Cjrno^ 


noyau  da  Cornus  mas  j  le  placentaire    glossum  linifolium^  là  tige  de  l':^-^ 
du  Silène ,  le  spadix  du  Calla  œthiù^    rundo  Donax ,  Ib  tube  de  la  corolle 


pica ,  le  strobiù  de  VAbies  Picea , 
Vurne  du  Dicranum  crUndraceum, 

GYLINDRANTHÉBEES^adj.  et  s. 
f.  pi.  j.Cylindranthereœ.  Nom  donne 
par  Wachendorff  à  la  famille  des  Sy- 
nanthérées ,  à  cause  du  cylindre  pro- 
duit par  les  anthères  réunies  en- 
semble. 

GYLINDRIGORNE  9  adject. ,  c^/in-- 
drlcornis  (^cylindrus  ^  cylindre^  cor-'  aux  coquilles  uni  valves  ,  quand  les 
/la,  corne  )  ;.qui  a  des  antennes  cy-  tours  comprimés  s'enveloppent  pres^ 
liodriques.  £x.  Brentis  cylindricor''  que  entièrement  les  uns  les  autres  , 
nis,  de  manière  que  le  dernier  les  couvre 

G  YLINDRIFIiORE  9  adject.,  cylin-    tous ,  et  ne  laisse  voir  qu'une  portion 
driflorus  {cylindrus  f  cylindre  ^^0^,    de  leur  bord  sofénent  {ex*  Hàmite4 


du  Mirabilis  Jalapa  y  Vurne  du  Tir/* 
ckostomum  cylindricum,  2^  En  zoo« 
logie ,  d'une  partie  dont  le  diamètre 
est  à  peu  près  égal  dans  toute  salon-» 
gueur,  comme  V abdomen  deVEmpis 
cylindr ica ,  ]es  antennes  des  Criquets ^ 
le  corselet  des  Saperda  ,  les  palpes 
des  Ichneumons  ,  le  corps  du  Beroe 
eylindricus.  On  donne  cette  épithètè 
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i^Undvihûs ,  Bulln  cylindrica  )  ;  au5t 
4;pquilies  bivalves  qui  sunt  cgalement 
bombées  de  deux  côtés^,  et  qui  pré- 
sentent à  peu  près  la  forme  d'un  cy- 
lindre (  ex.  Pupa  cylindrus  ,  f^er- 
tigo  cylindrica), 

CYLINDRIQUES  ,  adj.  et  s.  m.  pL, 
Cylindrici ,  Teretes^  Nom  donné  par 
Jjatreille  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Ophidiens  idiopbides  ,  comprenant 
ceux  qui  ont  le  corps  presque  cylin- 
drique, 

CYLINDRISTACHYÉ  ,  adj . ,  cylirt" 
drîstachyus  (yuXtv^pqç,  cylindre,  (rrâ- 
^uc ,  épi  )  ;  qui  a  les  fleurs  disposées 
en  épis  cylindriques.  Ex.  Acœnà  cy- 
lindrisiachya. 

GYIilNDROBASIOSTÉMOlVE  ,  adj., 
fylindrohasiostemonus  (xûXtviîpoç ,  cy- 
lindre 9  pâo-tç ,  base  ,  ffT>îixoav ,  étami» 
ne).  Épilhéte  donné'e  par  Wachen— 
dorff  au3d  plantes  dont  les  étamines 
sont  soudées  ensemble  par  la  base  ou 
les  filets. 

CYLINDROGARPE  ,  adj.  ,  èylin-' 
drocarpus  (xvXiv^poç  ,  cylindre,  xap- 
9ro( ,  fruit  )  ;  qui  a  des  fruits  cylindri- 
ques 9  comme  les  légumes  du  CrotO' 
laria  cylindrocarpa, 

CYLINDROIDE,  adj.,  cylindroi- 
des  ;  vohvSpouSïiÇ  (  xdXiv^poç,  cylindre, 
£i$oçy  ressemblance).  Se  dit ,  en  mi- 
néralogie ,  d'un  cristal  dérivant  d'un 
prisme  qui  s'est  arrondi  à  peu  près 
ep  cylindre.  Ex.  Emeraude  cylin" 
droïdè. 

CYLmDROIDES  ,  ad},  et  s;  m. 
\.  j  Cylindroïdés,  f^om  donné  par 
)uméril  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Coléoptères  ,  par  Blainville  à 'un  or- 
dre de  la  classe  des  Cératodermaires , 
renfermant  ceux  de  ces  animaux  qui 
ont  le  corps  arrondi  ou  cylindrique. 
Voyez  Cylindriformes. 

GYLINDROSOxME^,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Cylindrosomi  (  xvXiv^po; ,  cylin- 
dre, crwfza,  corps).  Nom  donné  par 
Pumciil  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Poissons  osseux  bolobrauclies ,  coni- 
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pretiant  ceux  qui  ont  le  corps  c^liii-^ 
drique. 

GYMâTIOlV,  s.  m.  ,  cymaiium  ; 
Fruchlgehciuse  (ail.)  (xupiâTtov,  petite 
onde).  Nom  sous  lequel  Wallroth 
désigne  les  apothécies  des  Lichens. 

CYMATOPHORE ,  adj.  ,  cymato-^ 
phorus.  Se  dit,  d'après  Wallrolb  , 
d'un  lichen  qui  porte  des  cy mations  , 
ou  des  apothécies. 

CYlMBAIiOIDE ,  adj.,  cymbaloideus 
(  xiîppaXov  ,  cymbale  ,  uBo^ ,  ressem- 
blance); qui  a  la  forme  d'une  na- 
celle. Ex.  Oceania  eymbaloidea, 

GYMBÉGARPE  ^  adj . ,  cymhœcar-- 
^MJ  ( xv|jtp>3 ,  nacelle,  xapTroç  ,  fruit). 
If  Astragalus  cymbœcarjws  a  ses  lé- 
gumes renflés  à  la  base. 

GYMBÉFORME ,,  adj. ,  cymbœf or- 
rais (y.vftp»i ,  nacelle  ^  forma ,  forme). 
JJAspalaihus  cymbœformis  a  les  di- 
visions de  son  calice  ovales  ,  obtu- 
ses et  naviculées. 

GYMBtGOGHLIDES  ,  adj.,  Cymhi^ 
cochlides  (^yat^^n  ^  nacelle,  xo;çXtç  , 
coquille).  Nom  donné  par  Latreille  et 
Menke  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Céphalopodes  octopodes  ,  compre- 
nanl  ceux  qui  ont  une  coquille  uni- 
loculaire ,  en  tout  ou  en  partie  ex- 
terne, faisant  office  de  nacelle  pour 
ranimai. 

GYMBIFOLIÉ,  adj.,  cymbifolius 
(xufitp>ï ,  nacelle  ^folium ,  feuille  )  ; 
qui  a  des  feuilles  oblongues ,  con- 
caves et  creusées  en  nacelle.  Exem. 
Spkagnum  cymbifolium, 

CYMBIFORilÉ,  adj.  ,  cymhifor- 
mis  ;  nachenfôrmig  ,  kaknformig 
(ail.);  cimbiforme  (it.)  (xu^aS»  ,  na- 
celle, ybrma  ,  forme)  ;  qui  a  la  for- 
me d'une  nacelle  ;  comme  la  coquille 
de  la  Carina  cymbium^  et  les  valves 
de  celle  du  Cardium  cymbulare. 
On  donne  celle  épilhéte  au  corps  des 
insectes,  loi'sque  les  bords  du  thorax 
et  des  élylrcs  sont  recourbés  eu  des- 
sus (ex.  Cossyphus), 

GYIUE  9  s.  f.,  cyma;  Afterdolde^ 
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Trugdolde  (ail.);  cima  (it.).  Ensem- 
ble des  branches  qui   termineiit   la 
tige  nue  des  arbres  ;  assemblage  de 
pédoncules   qui  partent  d'un  point 
commun  ,  s'étalent  à  peu  près  hori- 
zontalement, et  produisent  des  pé- 
doncules parliclâ  ncs  à  des  hauteurs 
différentes,  quoique  les  fleurs  arrivent 
toutes  à  peu  prés  au  même  niveau 
(ex.   Sambucus  nigra)»  GandoUe  et 
Kœper  définissent  la  cfme  un  mode 
d'inflorescence   qui    consiste   en   ce 
qu'une  tige  ou  maîtresse  branche,  ter- 
minée par  une  fleur  ,  offre ,  a  la  b^se 
du  pédicelle  de  celle-ci ,   aeux  ou 
plusieurs  bractées  opposées ,  de  l'ais- 
selle de  chacune  desquelles  part  un 
rameau  également  terminé  par  deux 
bractées ,  qui ,  à  leur  tour,  produi- 
sent deux  rameaux ,  et  ainsi  de  suite  ^ 
en  sorte  qu^il  résulte  de  là  une  série 
de  bifurcations  au  centre  de  chacune 
desquelles  se  trouve  une  fleur  soli- 
taire. 

GYMEUX^  adj.  ,  cymosus  ;  trug^ 
doldcnbluthig  (ail.);  c//wojo (it.)  ;  qui 
a  ses  fleurs  disposées  en  cjme.  Ex. 
Tournèforùa  cymosa  ,  Helichrysum 
cjmosum, 

GYIIOTHOADÉS5  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Cymothoada  y  Cymotkçadœ »Vom 
donné  par  Guvier,  Latreille,  Leach 
et  Eichwald  à  une  famille  de  l'oindre 
des  Gruslacés  Isopodes ,  qui  a  pour 
tjpe  le  genre  Cymothoa,  . 

CYNAPINE  ,  s.   f. ,  cynapina.  Al- 
cali que  Ficinus  dit  avoir  découvert 
dans  VyEthusa  Cynapium, 
CYIVARÉES.  f^oycz  Ginaeees. 
CYIVAROGÉPHALES.  FoyezCi^hr 

ROCÉPHALES. 

GYNARKHODE  ,  s.  m. ,  cyncirrJuh 
dium.  Desvaux  appelle  ainsi  un  fruit 
charnu,  composé  d'un  grand  iiombre 
d'ovaires  à  péricarpe  solide  »  renfer- 
més dans  un  calice  charau  et  presque 
clos^  mais  non  adhérens  aux  parois 
de  ce  calice-  Ex,  Roscu 

«YNiPMKPUto  >  «dj,  .et  ^^n.  pi.  r 
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Cynipsera,  Nom  donné  par  Latreille 
à  une  famille  de  l'ordre  des  insectes 
hyménoptères.,  ayant  pour  type  le 
genre  Cynips* 

CYNOCÉPHALE,  adj.  ,'  cynoce^ 
pkalus  (  xucjv ,  chien  ,  ntffoùài ,  tète) ; 
qui  a  une  Icte  de  chien  ,  ou  une  tête 
semblable  à  celle  d'un  chien.  Ex* 
Simia  cynocep/ialus^  Didelphiscyno^ 
cephala, 

CYNODINE  ,  s.  f . ,  cynodùia.  Sub- 
stance cristallisabte  particub'ère ,  que 
Semmola  dit  avoir  trouvée  dans  le 
Cynodon  dactylon,  ""'.  ■ 

GYNODONTÉES,  adj.  ft  a.  f.  pL, 
Cynodonieœ,  Nom  donné  par  Lînk 
à  une  tribu  de* la  famille  des  Grami- 
nées ,  qui  ia  |fcur  type  le  genre  ty— 
nodon, 

CYNÔGRAPUIE  9  s.  f.  ,  joynocrra^ 
phia  (xvûiv,  chien,  ypai^pu ,  écrire). 
Histoire  du  chien. 

CYNOMOLGE  ,  adj. ,  cynjomolgus 
f  xO&>v,  chien,  jULoXyo;,  malicieux).. 
Le  Macacùs  cynomoigus  a  probable-*' 
ment  été  ainsi  appelé  à  cause  de  sa 
pétulance  et  de  sa  ressemblance  avec 
un  chien. 

CYNOMORPHES  ,  adj .  et  8.  m.  pi, 
Cynomorpha  (xvwv,  chien  9  f^op^^y 
forme).  Nom  donné  par  LatreiAe, 
Fieinus  et  Garus  à  une  famille  de 
l'ordre  des  Mammifères  amphibies  ou 
Pinnipèdes ,  parce  que  les  animaux 
qu'elle  renferme  ont  quelque  rapport 
avec  le  chien  ,  par  la  forme  générale 
de  leur  tête  surtout. 

G YIVOPHALLOPHO^E  9  adj. , ^- 
nophaUophorus  (xuoi)v ,  chien,  faXXoç, 
pénis,  fspw,  porter)*  \j^' Cupparis 
cynophaliaphora  a  été  appelé  aiosL 
parce  qu'oi\  a  comparé  au.  péni&d'iiu 
chien  ses  fruits,  qui  sont  lonp,  arron** 
dis  et  à  chair  d'un  roùge  vif. 

GYNOPHILE  ,  adj.  ,  cynQphilus 
(xu«v ,  chien ,  «ptXsw ,  aimer).  On  Di- 
ptère (^Thyreophtïa  cynopkila)  doit 
oe.nom  à  ce  qu'on  le  trouVjS  »ur  leSr 

çadayr^  4^  chiens* 
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DAGRYOIDE  5,  adj. ,  dacryoideus; 
ïkrànenfbrmig  (ail.)  (^axpu,  larme, 
cUbç,  ressemblance).  Se  dît,  en  bo- 
tanique ,  d'une  graine  arrondie , 
oblongue  et  légèrement  pointue  à 
l'une  de  ses  extrémités.  Ex.  Pyrus, 

:  DACTYLE,  adject. ,  dactylosus 
(^xTvXoc,  doigt).  Se  dit  d'un  corps 
de  forme  oblongue ,  à  peu  près  cylih' 
drlque ,  et  qui  ressemble  un  peu  ^ 
un  doigt ,  comme  Vépi  du  Paspalum 
dactprlon^  la  coquille  de  la  Cyprcea 
dactjlosa ,  du.  Pholas  dactylos  et  du 
Pholas  dacfyloides, 

DACTYLES,  ^dj.  et  s.  m.  pi.  , 
J)actylatL  Nom  donné  par  Duraéril 
à  une  famille  de  l'ordre  des  poissons 
Holobi'ancbes ,  comprenant  ceux  qui 
ont  quelques  rayons  isolés  aux  na- 
geoires pectorales. 

DÀCTYLIFÈRÉ,  adj . ,  dactyli férus 
( ^àxTuXoç ,  datte  yfero _,  porter)  j  qui 
produit  ou  porte  des  dattes,  Ex.  Pte- 
nix  dactylifera, 

DACTYLIN,  adject.,  dactylinus 
(JàxTu^oç ,'  ào\^i),\J Echimys  dacty^ 
Imus  est  ainsi  appelé  parce  que  les 
doigts  intermédiaires  de  ses  pattes 
de  devant  sont  beaucoup  plus  longs 
que  lés  autres. 

DACTYLOBES  ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Dactylobi  (  ^axTu>.o{  ,  doigt ,  Xopo;  , 
lobe),  r^om  donné  par  Lcsson  à  un 
sous-ordre  de  Tordre  des  Échassicrs  , 
dan;»  lequel  il  range  ceux  qui  ont.  les 
doigts  antérieurs  soudes  jusqu'à  la 
seconde  phalange ,  et  dont  la  ]fi(;m- 
brane  se  dilate  en  feston  arrondi,  pour 
envelopper  l'extrémité,  de  ces  appen- 
dices et  border  le  pouce. 

DACTYLOIDES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Dactyloidea  (  JaxTu>o; ,  doigt ,  eV^oç , 
ressemblance).  Scheuchzer  désignait 
sous  ce  nom  un  groupe  de  la  f.imilie 
des  Graminées ,  comprenant  celles  de 


ces  plantes  qui  ont  des  épis  digités* 

DACTYLOPTÈRE,  adject. ,  dacty- 
lopterus  (<îay.TyXo;,  doigt,  TTTgpov,  aile), 
un  poisson  (Scorpœna  dactyloptera  ) 
est  appelé  ainsi ,  parce  que  les  rayons 
inférieurs  de  ses  nageoires  pectorales 
sont  libres  dans  une  partie  de  leur 
longueur. 

DACTYLOTHÈQUE5  s.  f. ,  dacty- 
lothcca;  Zehenscheide{a\\»)  (tîaxTuXoc, 
doigt ,  Gr/XYi ,  gaine  ).  Illiger  nommait 
ainsi,  dans  les  mammifères,  la  por- 
tion de  la  peau  qui  recouvre  chaque 
doigt. 

DAGUE  5  s.  f.  Bois  du'  cerf  après 
la  première  année,  quand  il  com- 
mence àse  former ,  et  qu'il  n'a  qu'une 
simple  tige ,  sans  aucune  branche. 

DAIILINE,  s.  f. ,  dahlina.  Nom 
donné  par  Payen  à  l'inuline  qu'il  a 
extraite  des  tubercules  radicaux  du 
Dahlia  (  Georglna  variabilis), 

DALBERGIÉES ,  adj .  et  s.  f.  pi. , 
Dcdbergieœ,  G. -H.  Ebermaier  et 
Caudolle  désignent  ainsi  une  section 
de  la  famille  des  Légumineuses,  ayant 
pour  type  le  genre  Dalbergia» 

DALOIDE,  adj.,  dahides  (<îa>o;, 
tison ,  et^oç ,  ressemblance  ).  Haiiy 
donnait  cette  épilhëte  à  une  variété 
de  houille  ,  pour  exprimer  qu'elle  a 
l'aspect  d'un  tison  ou  d'un  charbon 
éteint. 

DAMIGORIVE,  adj. ,  damicoriiis , 
damœcornis  (^darna  f  daim,  cornu  ^ 
corne  )  ;  qui  a  la  forme  d'une  corne 
de  daim ,  c'est-à-dire  qui  est  élargi 
an  sommet ,  comme  les  rameaux  de 
la  Spongia  damicornis ,  ou  les  lobes 
que  présentent  les  lamelles  du  Chanta 
damœcornis.  Le  Tabanus  damicornis 
porte  une  dent  recourbée  à  l'un  des 
anneaux  de  ses  antennes. 

DAMMARIIME,  s.  f.  ,  dammarina. 
Sous-résine  que  Braudes  a  extraite 
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de  la  résine  de  Dammar  (  Dammara 
alba), 

DAMOGRAPHIE  y  s.  f . ,  damogra- 
phia{dama,  daim,  ypaf  g>>  ,  écrire). 
Traité  sur  le  daim.  A.  Lebwald  a 
publié  un  ouvrage  sous  ce  titre. 

DAN^AGÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
DanœaceèB,  Nom  donné  par  Agardh 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Fou- 
|çéres,  qui  a  peur  type  le  genre 
Danœa, 

DAPHJKIDES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Daphnides,  Nom  donné  par  Straus 
à  une  tribu  de  l'ordre  des  Crustacés 
lopb  jropodes,  ayant  le  genre  Daphnia 
pour  type. 

DAPHNIN£,s.  ï.,daphmna,YsLXï'' 
quelin  appelait  ainsi  un  alcali  dont  il 
admettait  Texistence  dans  le  Daphne 
Mezereum.  C .-G.  Gmelin  et  Baer  ont 
donné  le  même  nom  à  une  substance 
particulière  ,  ni  acide ,  ni  alcaline , 
qu'ils  ont  rencontrée  dans  cette  même 
plante  et  dans  le  Daphne  alpina ,  sans 
pouvoir  confirmer  les  données,  de 
Yauquelin  relativement  à  la  présence 
de  l'alcali. 

DAPHNOIDÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Daphnoideœ,  Nom  donné  par  Yen te- 
nat  et  quelques  autres  botanistes  à  la 
famille  des  Tbymélées ,  en  raison  9if 
genre  Daphne  qu'elle  renferme;  et 
par  CandoUe  à  une  section  du  genre 
Pleurandra^  renfermant  des  espèces 
qui  ont  un  port  analogue  à  celui  de 
certains  Daphne, 

DAPSILOPHYTEjS.  m. ,  dapsilo- 
phytum  {BoL'^Ckifi^,  abondant ,  ywrov  , 
plante).  Nom  donné  par  Necker  aux 
plantes  qui  ont  de  nombreuses  éla- 
mines. 

DARD 9  s.  m.  y  spicula  /  x^vrpov. 
Ce  nom  a  quelquefois  été  donné  anx 
poils  piquans  de  l'ortie  et  de  plusieurs 
autres  plantes.  Les  zoologistes  s'en 
servent  pour  désigner  une  sorte  de 
pointe  crochue  qui  termine  la  queue 
des  scorpions^  ainsi  que  la  partie  essen- 
tielle de  i'aiguilIoD'^  hyménoptèreff, 
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constituée  par  deux  longs  stylets  dé- 
liés ,  adossés  l'iln  à  l'autre ,  et  laissant 
entre  eux  un  léger  sillon  ott  canaU 

DARINYPHYTE,  s.  m, y  dariny^ 
phytum  (  ^ï'appîryvu^i ,  rompre ,  ^tÔv, 
plante  ).  Nom  donné  par  Necker  aux 
plantes  dont  le  fruit  sec  s'ouvre  de 
lui-môme. 

DASYANTHE,  adj.  ^  •  dasyanthus 
(9Myjç ,  velu,  avGoç,  fleUr).  ÏIAstra" 
galas  dasyanthus  et  le  Kochia  da» 
syantha  ont  leur  calice  villeux,  et 
le  Campanula  dasjrantha  le  limbe  de 
sa  corolle  garni  de  poils  sur  le  bord. 

DASYGARPE,  adj.  j  dasycarpns 
(t^a^v;,  velu  ,  liapnà; y  carpe)  ;  qui  a 
des  poils  au  poignet ,  ou  près  du  pli 
du  poignet.  Ex.  ^espertilio  dasy^' 
carpus, 

DASYGARPE9  adj.  ,  dasycarpus 
(^acjù;,  velu,  xapTTo;,  fruit);  qui» 
des  fruits  velus.  Ex.  Ormosa  dasy^ 
carpa ,  Alyssum  dasycarpum» 

DASYGAULE^adject. ,  dasycauloit 
(  $<i<iTj; ,  velu ,  yavio; •  lige)  ;  qui  a 
la  tige  velue  ou  hérissée  de  tuber- 
cules. Ex.  Pelargonium  dasycauloum 

DASYGASTRES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Dasygastra  (^a<jùç,  velu,  yoLtrxripj 
ventre  ).  Nom  donné  par  Lalreille  à 
une  sous-tribu  de  la  tribu  des  Apiaires, 
comprenant  celles  dont  les  femelles 
ont  le  ventre  garni  le  plus  souvent 
d'an  duvet  soyeux,  qui  leur  sert  à  ré- 
colter le  pollen. 

DASYOLOTTE^  adj.,  dasyghuîs 
(^aav;,  velu,  viwrrWj  langue);  qui 
a  des  légumes  velus.  Ex.  Astragahis 
dasyglottis, 

DASYMALLE,  adjeet. ,  dasymaUus 
(^affvç,  velu,  jxoXXôç,  toison).  Le 
Pteropus  dasynuUlus  est  ainsi  nommjé 
à  cause  de  son  poil  généralement 
long  et  laineux.    • 

DASYIIIÈTRE9  subst.  m. ,  dasY'' 
metrum  ;  Dichtigkeitsmesser  (  ail.  ) 
(^a<7Ù«,  épais  ,  serré ,  furpitù ,  mesu- 
rer). Instrument  imaginé  par  Defou-i 
cby  pour  mesocer  k«  Variatioôs^le 
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la  densité  de  Tair ,  et  qui ,  au  fond , 
tjfi  diffère  pas  du  manomètre  de 
Guerike. 

IIASYPEy  adj.,  dasypus  (^ooù;, 
velu,  troue ,  pied)  ;  qui  a  les  jambes 
Lérissées  de  poils.  Ex.  Epicharis 
dasypus ,  Laphria  dasypus. 

DASYPHYLLE,  adj.,  dasyphyllus 
(  ^a<7Ù{ ,  velu ,  yuXXov ,  feuille  )  ;  qui  a 
les  feuilles  velues.  £x.  Byttneria 
dasyphyllay  Paspalum  dasyphyllujn. 

DASYPibES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Dasypidœ,  Nom  donné  par  Graj  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Mammi- 
fères ongulés ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Dasypus, 

0ASYPL£€AE,adj.  ,  dasypleurus 
(  ^ffiic ,  velu ,  9r>f upà  ,  côté  )  ;  qui  a 
les  côtés  velus.  Le  Geotrupes  dasy^ 

Îleurus  a  le  corselet  cilié  sur  les 
ords. 

DASYPOIDES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Dasypoidea,  14 om  donné  par  La- 
treille  k  une  famille  de  l'ordre  des 
Mammifères  rongeurs ,  comprenant 
ceux  qui ,  à  certains  égards,  ont  des 
rapports  avec  le  genre  Dasypus, 

DASYSTAGHYÉ,  adj.  ,  dasysta- 
chys  (^«ffùc ,  velu,  ara;^;,  épi  )  ;  qui 
aies  fleurs  en  épis  velus.  Ex.  Elyqtus 
dasystachys, 

DASYSTÉMONE,  ^ià].  ,  dasysle-- 
mou  (  ^ffv(,  velu  ,  ariniutiv ,  étamine)j 
qui  a  des  étamines  velues.  Ex.  Rosa 
dasystemon, 

DA^YURE,  adj.,  dasyurus  (^affv;, 
velu ,  ovpà ,  queue).  Le  Panicum  da^ 
syurum  est  ainsi  appelé  à  cause  de 
ses'épis  alongcs  et  doux  au  toucher. 

DASYUniNS  9  adject.  et  s.  m.  pi. , 
Dasyuriui,  Nom  donné  par  Gofdfuss 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Mammi- 
fères marsupiaux  ,  ayant  pour  type 
le  genre  Dasyurus, 

DAT1SG]ÉE9,  adj.  et  s.  f.  pi.,  Da^ 
tisûeœ»  R.  Brown  propose  d'établir 
sous  ce  nom  une  famille  de  plantes , 
qui  aurait  pour  type  le  genre  Dadsca. 

HATIj^GOIEys.  t.  y  daiucina.  Sub? 
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stance  9  voisine  de  l'inuline  9  q[ue 
Braconnot  a  retirée  du  Datisca  canr 
nalma. 

D ATISGINIÊES ,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Datiscineœ,  Nom  donné  par  Caffin  à 
une  famille  de  plantes  ,  ayant  le 
genre  Datisca  pour  type. 

DATURIIVE,  s.  f. ,  daturina.  Al- 
cali dont  Brandes  avait  annoncé  la 
présence  dans  le  Datura  Stramonium, 
et  que  Lindbergson  a  reconnu  être 
de  la  potasse  mêlée  avec  une  substance 
narcotique. 

.  DATIJRIQUE9  adject. ,  daiuricus. 
Nom  d'un  acide,  problématique  en-> 
core,  que  Peschier  croit  avoir  trouvé 
dans  le  Datura  Stramonium, 

DAVGINÉESjadj.  ets.  f.pl.,2>az£. 
cinece.  Nom  donné  par  Kocn  et  Gan— 
dojle  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Ombellifères^qui  a  pour  type  le  genre 
Daucus, 

DACGIPÊDE)  adject.  ,  daucipes 
(  daucus  ,  carotte,  /7e^ ,  pied).  L  ^- 
garicus  daucipes  est  ainsi  appelé  à 
causer  de  son  stipe  fusiforme  ,  qu'on 
a  comparé  à  une  carotte. 

DAYALLIOIDÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
DapalUoideœ,  Nom  donné  par  G.-F. 
Kaulfuss  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Bycopodtacées ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Dauallia, 

DÉBILE,  adj.  ,  debilis ;  schwach 
(ail.)  \feeble  (angl.).  Se  dit ,  en  bo- 
tanique ,  d'une  tige  qui  est  trop  fai- 
ble pour  pouvoir  se  tenir  droite  sans 
appui.  Ex.  Anagallis  tenella. 

DÉBORDANT  9  adj.  ^  marginans. 
Ëpitbète  donnée  par  Mirbel  au  nec» 
taire ,  quand  il  est  sensiblement  plus 
large  que  la  base  de  l'ovaire.  Ex. 
Borrago  officinalis. 

DEBRIS.9  s.  m.  pi.  y  reliquiœ'j  ra- 
menta.  On  appelle  ainsi  les  portions 
des  feuilles  adhérentes  et  non  arti- 
culées qui  restent  implantées  sur  la 
tige  aprè^  la  mort  du  reste. 

DÉGABRAGHUqOB  9  adject.  (  ^ixa  , 
dU|  Pp^^y > brai).  Blainville donne 
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celte  éjMthète  aux  céphalopodes,  qui 
ont  dix  appendices  en  forme  de  bras 
sur  la  tête. 

VIÈC ACANTHE  y  adj. ,  decacan-^ 
ihus  (^Exa,  dix,  axav9a,  épine);  qui 
a  dix  épines  ,  Le  Badjanus  decacan- 
thus  porte  dix  rayons  épitieux  à  aa 
nageoire  dorsale. 

DËCACÉBES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Decacerata (dixa ,  dix ,  xspac ,  corne). 
I^om  donné  par  Blainville  et  Menke 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Gépha- 
lophores  crjptodibranches ,  compre- 
nant ceux  qui  ont  cinq  paires  d'ap- 
pendices tentaculaires  attachés  sur  la 
tête. 

DÉGADAGTYLE  ,  adj.  ,  decadac-- 
if  lus  (  SéxoLj  dix  ,  ^dtxTuXo;  ,  doigt  )  ; 
qui  a  dix  doigts.  Un  poisson  (  Polf'» 
nemus  decadactylus)  porte  dix  rayons 
libres  à  chaque  nageoire  pectorale* 
Le  test  d'uû  oursin  (  Scutella  deca^ 
dactylos)  offre  en  arriére  Ain  lobures 
ou  digitations. 

DÉCAÈDRE,  adj.  ,  decaedriciis 
(  ^8xa ,  dix  ,  edpot  y  base  ) .  Se  dit  d'une 
surface  qui  se  compose  de  dix  faces  et 
d'un  même  nombre  décotes. 

DÉCAFIDE^adj.,  decafidus.  Se 
dit  y  en  botanique ,  d'un  calice  oa 
d'une  corolle  dont  le  limbe  est  par- 
tagé en  dix  découpures  qui  s'étendent 
au  moins  jusqu'au  milieu  de  sa  hau«? 
teur.^ 

DEGAGOI\nË  9  adject. ,  decagonus; 
$6x<xy(»ivoç  {Séxatj  dix,7»vta,  angle);  qui 
présente  dix  angles,  comme  le  test  de 
l'oursin  appelé  Scutella  decagonaUs. 
DECAGYNE,  adj.  ,  decqgynus  ; 
zehnweibig  (ail.)  (^îxa,  dix,7uyq, 
femme  ).  Épithète  donnée  aux  plantes 
qui  ont  dix  pistils. 

DÉGAGYNIE,  s.  L  y  decagpua; 
zehnweiberejr  (ail.).  Linné  donnait  ee 
nom  à  un  ordre  de  la  dixième  classe 
de  son  système ,  comprenant  les  plaiH 
tes  qui  ont  dix  pistils. 

DÉCALOBÉ  ,  adj. ,  decaloèatus 
{Hm^àix^lù^y  lobe). St ditd'uM 
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partie  dont  le  limbe  présente  diiL  di«« 
visions  ou  lobes  arrondis. 

DÉGANDBE,  adj. ,  decanderj  d^ 
candrus;  zehnmànnig  (ail.  )  {ikw.  y 
dix,  «V39f) ,  homme).  Se  dit  d'une 
plante  ou  d'une  fleur  qui  a  dix  éta— 
mines.  £x.  Icica  decandrUj  CoJn^ 
bretum  decandrum, 

DÉGANDRIE,  s.  f.  ,  decandfia. 
Nom  donné  par  Linné,  dans  son  sys-! 
tème  sexuel ,  à  une  classe  et  à  un  or- 
dre de  quatre  classes,  comprenant 
des  plan  tes  qui  ont  dix  étamines. 

DÉG ANTATION  ,  s.  f. ,  decaniatiof 
xaTa;(Vfft(  ;  Abgiessen  (  ail.  ).  Opéra- 
tion qui  consiste  à  séparer  un  liquide 
d'une  matière  solide  qui  s'y  est  dé-  . 
posée  ;  on  l'exécute  en  inclinant 
le  vase  pour  faire  couler  le  liquide 
nageant  à  la  surface  du  dépôt. 

DÉCANTHÊBE  ,  adj. ,  decanthe^ 
rus  (^cxa  y  dix  j  àvOvipôc ,  Henri  )  ;  qui 
a  dix  anthères.  Le  Melhanla  decan-^ 
thera  a  dix  étamines  ,  dont  cinq  sté- 
riles et  cinq  portant  chacune  deux 
anthères. 

DÉGAPAiïE  ,  s.  m.  Opération  qui 
consiste  à  rendre  la  surface  d'un  mé-* 
tal  nette  et  brillante ,  en  enlevant , 
au  moyen  d'un  dissolvant ,  ordinaire- 
ment de  nature  acide  ^  la  couche 
d'oxide  qui  s'y  est  formée  et  qui  la 
ternit.  .^ 

DÉGAPARTI,  adj.,  deeapartitus 
(  ^ha ,  dix ,  pars  , ,  partie  ).  Se  dit  , 
en  botanique ,  d'un  organe ,  tel  qu'un 
calicie  ou  une  corolle  ,  qui  est  divisé 
jusqu'à  la  base  en  dix  parties. 

DÉG  APÉTAIiE  9  ad  j . ,  decapetaUu; 
(^sxa,  dix^  iréra^ov ,  pétale).  Dont 
la  corolle  se  compose  de  dix  pétales. 
£x.  Reichardia  decapetala^  AUmi-^ 
gium  decapetaium, 

DÉG  APHYLLE  9  adj .  ^  dêccpfytbis; 
zeJmblatirig  (ail.)  (  4Uol  ,  dix  ,  ^X- 
Wy  feuille  ).  Les  pédicules  de  YOsûOm 
lis  decaphjrUa  portent  chacua  hait 
k  dix  folieues. 

INÉCAPINPB9  edjeet.  ,  decapodus 
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(iiKct ,  dix  y  Ttùxjç  y  pied).  Le  corps  da 
Naîs  decapoda  se  termine  en  arrière 
par  cinq  paires  de  lobes  charnus. 

DÉCAPODES,  ad j.  et  s.  m.  pi. , 
Decapoda  {^iyjoLy  dix,  7roûc,pîed). 
Kom  donné  par  Leach ,  Orbigny  , 
Lalreillc  et  Ëichwald  à  une  famille 
de  Céphalopodes ,  comprenant  ceux 
qui  onlla  tête  couronnée  de  dix  bras  ; 
par  Guvier  ,  Latreille  ,  Goldfuss  , 
Straus,  Ficinus,  Garus  et  Ëichwald 
à  un  ordre  de  la  famille  des  Crustacés, 
embrassant  ceux  qui  ont  dix  pieds 
tboràciques  ;  par  Blaînville  à  une 
classed'animauxéntozoairesdans  la- 
quelle il  comprend  ceux  qui  ont  cinq 
paires  d'appendices  articulés ,  et  qui 
répond  à  l'ordre  précédent. 

DÉGAPODIFORME , adj.  (decapth 
dus  ,  décapode  ,  forma  ,  forme  ). 
Kirbj  donne  cette  épitbèle  à  des  lar- 
vesde  coléoptères  qui  sont  carnivores, 
hexapodes ,  àntennées ,  et  dont  le 
corps,  étroit^  alongé,  convexe  et  com- 
primé, est  garni  de  lames  natatoires. 
Ex.  DytUcus  jégrion. 

DEC APTÉRYGIEKS ,  adj.  et  s.  m. 
pli ,  Decapierjrgii  (  ^exa,  dix ,  wripuÇ, 
nageoire).  Nom  donné  par  Schnei- 
der à  une  classe  de  poissons ,  ren- 
fermant ceux  qui  ont  dix  nageoires. 

DÉGABBONATÉ,  adj.  Il  se  dit 
d'un  oxide  métallique  qui  a  perdu 
l'acide  carbonique  avec  lequel  il  était 
combiné.  On  décarbonate  la  magné- 
sie en  la  chauffant  :  la  chaux  se  dé^ 
carbonate  par  l'action  de  la  chaleur. 

DEC ARmJRATION  ,  s.  f.  Destruc- 
tion de  l'état  de  carburation  d'une 
substance.  L'acier  ,  par  exemple  , 
se  décarbure  ,  c'esl-à-dire  perd  une 
partie  de  son  carbone  ,  sous  l'in** 
fluence  d'une  haute  température. 

DEC  ASPERME  9  adj . ,  decaspermus 
(J5i7ut,  dix ,  vnipiict ,  graine);  qui  ren- 
ferme dix  semences ,  comme  les  baies 
du  Psidium  decaspermum, 

DEC  ATOMES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Vecatoma.  If  om  donné  par  Cuvicr  à 
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une  tribu  de  )a  famille  des  Notacan- 
thés  ,  comprenant  ceux  qui  ont  les 
antennes  composées  de  trois  articles , 
dont  le  dernier  est  divisé  en  huit 
anneaux. 

DÉGEMDEIVTÉ,  adj. ,  decemden- 
tatus  (  decem ,  dix ,  dens ,  dent)  ;  qui 
est  terminé  par  dix  dents ,  comme 
le  calice  du  Leucas  decemdentata. 

DÉCEMFIDE  ^  adj . ,  decemfidus.  Se 
dit  du  calice,  quand  il  est  divisé  en  dix 
découpures  égales  à  la  moitié  de  sa 
longueur  totale.  £x.  Potentilla  anse-' 
rina, 

' DÉCEMLOGULAIBE^adj. ,  decem- 
hcularis  (decem ^  dix,  loculus y  lo- 
gette).  Épithëte  donnée  à  un  fruit 
qui  est  divisé  en  dix  loges.  £x.  Cu- 
cumis  satiuus. 

'  lytCEMMACULÉ^^d]., decemma^ 
culatus  (dccemj  dix,  macula^  tache); 
qui  est  marqué  de  dix  taches^  com- 
me les  élytres  du  Ctenodes  décerna 
maculatus. 

DÉCEMPÉDES^adj.  et  s.  m.  pi., 
Decempedes  {decem^  dix,  »c^,  pied). 
Nom  donné  par  Guvier ,  Latreille  et 
Eichwald  à  une  famille  de  l'ordre 
des  Crustacés  amphipodes  ,  compre- 
nant ceux  qui  n'ont  que  dix  pieds. 

DÉGEMPOIVCTCÉ,  adj.,  decem-' 
punc tatus  {decem ^  dix,  ptinctum  , 
point)  ;  qui  est  marqué  de  dix  points 
colorés ,  comme  les  élytres  du  ÂfrcC" 
topkagus  decempunc tatus  et  de  la 
Crioceris  decempunctata. 

DÉCHIQUETÉ,  adj.',  laciniatus ; 
gerissen  (ail.).  On  donne  celte  épi— 
thète  aux  feuilles  découpées  dont 
les  découpures  sont  elles-mêmes  par- 
tagées plus  ou  moins  profondément 
en  se|i;mens  de  forme  irrégulière. 

DÉCHIRÉ,  adj. ,  erosus y  lacera-- 
tus;  zerschlitzt  (ail.).  Se  dit,  en  bo- 
tanique, à'une  feuille^  ou  de  toute  au- 
tre partie  d'une  plante,  dont  les  bords 
présentent  des  découpures  inégales  et 
aussi  difformes  que  si  on  les  avait  dé- 
chirés; comme  les  e;ipamions  du  Coi^ 
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lema  lacerum;  en  zoologie^  dès.  ûilès 
des  insectes,  lorsqu'on  j  aperçoit 
sur  le  bord  des  incisuresirrégulLères, 
qui  ne  gardent  entre  elles  aucun  ovr 
dre  ,  n*ont  aucune  proportion  ensem- 
ble ,  et  paraissent  comme  le  résultat 
d'une  déchiiiire  (ex.  quelques  Noc- 
tuelles). 

DÉCIDU9  adj.  5  dcciduus;  alfal" 
lend  (ail.)  ;  cascante  (it.)  {deeiduo  , 
tomber).  Ëpithète  donnée,  en  bota- 
nique, à  tout  organe  qui  ne  se. déta- 
che que  plus  ou  moins  long-temps 
après  son  développement,  comme  les 
corolles  qui  tombent  après  la  fécon- 
dation ,  les  calices  qui  sont  dans  le 
même  cas  ,  les  feuilles  dont  la  cbute 
a  lieu  en  automne  seulement,  ou  avant 
Ja  nouvelle  pousse. 

DÉGIDUODÉCniUL  ,  adj.,  deci- 
duodecimalis  (decem  y  àix^  duodeciuty 
douze).  Nom  donné,  dans  la  nomen- 
clature minéralogique  de  Haiiy ,  à 
une  variété  de  topaze,  qui  ne  présente 
qu'un  $eul  somn^et  à  douze  faces,  avec 
un  prisme  décaèdre. 

DÉGIOCTONAIi^adj. ,  decioctonor 
lis  (^decemy  dix  ,  octo  ,  huit).  Nom 
donné,  dans  la  nomenclature  minéra- 
logique de  Haiij ,  à  un  cristal  qui 
présente  dix-huit  faces.  £x.  Feld-' 
spath  décioctonaL 

DÉGIQUATUOJRDÉCniIAIi 9  adj.  , 
deciquatuordecimalis  (  decem ,  dix  y 
ouatiiordecim  y  quatorze  )f  Se  dit, 
dans  la  nomenclature  minéralogique 
de  Haiij ,  d'un  cristal  qui  a  vingt- 
quatre  faces.  Ëx.  Feldspath  décl- 
quatuor  décimaL 

DËCISEXDÏÊGIMAL  adj.,  decisex- 
decimalis  (  decem  ,  dix ,  sexdecim  , 
seize).  Nom  donné,  dans  la  nomen- 
clature minéralogique  de  Haiiy  ,  à  un 
cristal  dont  la  surface  peut  être  sous- 
di  visée  en  deux  assoftimens^  dont  l'un 
de  dix  et  l'autre  de  seize  faces.  Ex. 
Baryte  sulfatée  décisexdécimale, 

DÉGLIIM9  s.  m»  yjlexus  ;  nstpomyLYi  ; 
^bnehmeii  (ail.)  j  decay  (angl.).  Etat 
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d^une  chose  qui  penche  vers  sa  fin  : 
déclin  du  jour  (  dieiinclinatio)  ,  de 
l^dge  (  aetatisflexus)»  En  parlant  de 
la  lune ,  déclin  est  synonyme  dp  dé-^ 
cours*  /^..ce  mot. 

DÉCLINAISON,  s.  f. ,  declinatio; 
jilflenkun^y  Abweichung  (alL);  «fec/i- 
nation  (angl.).  On  appelle  ainsi: 
1°  en  astronomie ,  la  aistance  des 
astres  à  l'équateur ,  mesurée  sur.  un 
cercle  perpiendiculairê  à  ce  dernier. 
2°  En  physique ,  Tangle  que  le  plan 
verlical  qui  passe  par  l'axe  du  bar- 
reau aimsinté  fait  avec  le  plan  du  mé- 
ridien d'un  lieu^  ou  l'angle  copn- 
pris  entre  le  méridien  magnétique  et 
le  méridien  astronomique.  La  décli— 
naison  a  été  observée  pour  la  pre- 
mière fois  en  1492  par  G.  Colomb, 
et  en  i522  Gunter  a  reconnu  qu'elle 
n'est  pas  toujours  la  même  dans  un 
même  lieu.  Oi|  ne  connaît  sur  le 
globe  que  quatre  points  oii  elle  soit 
nulle  ,  c'est-à  dire  où  les  pointes  de 
l'aiguille  se  dirigent  exactement  vêts 
les  pôles;  partout  ailleurs  elle  ^t 
sensible  et  variable ,  non  seulen^ent 
d'un  lieu  à  un  autre,  mais  encore 
dans  la  même  localité ,  et  elle  a  lieu 
▼ers  l'est  pour  les  uns,  yers  l'ouest 
pour  les  autres. 

DÉCLINÉ  9  adject. ,  declihatus; 
niedergebogen  (ail.).  Se  dit  du  style 
et  des  étaminesy  lorsque  ,  dans  une 
fleur  irrégulière,  ils  se  portent  vers 
la  partie  inférieure  de  cette  fleur  pla- 
cée horizontalement  (ex.  Hemero'^ 
callis  fulva  ) .  Le  Regmatodon  dècli-- 
,  natus  a  la  tige  procombente* 

DÉCOCTION,  subst.  m. ,  decoctio  ; 
à«psAp>ipa  ;  Abkochungy  Absieden  (ail.) 
(coquo  ,  cuire).  Opération  par  laquelle 
on  soumet  une  sul).stance  a  l'action 
d'un  liquide  bouillant,  pourla  dissou- 
dre en  toutou  en  partie,  pour  en^ ex- 
traire les  parties  qui  sont  solubles  à 
cette  température.  On  donne  le  même 
nom  au  produit  de  l'opération  ,  au  li- 
quide qui  a  bouilli  ainsi  ^  et  que  Chaus* 
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kîtv  à  proposé  d'appeler  decoctum. 

DÉCOCTUllf  ^  s.  m. ,  decoctum.  On 
a  voulu  introduire  ce  mot  dans  notre 
langue  pour  désigner  tout  liquide  qui 
a  bouilli  avec  une  substance  dont  il 
tt  diâsous  quelque  principe,  et  pour  dis- 
tinguer ainsi  l'acte  de  la  décoction  de 
fton  résultat,  qu'autrement  on  est  obli- 
gé d'exprimer  par  un  même  terme. 
.  DÉCOLLÉ  9  ad j .  ,  decollatus^  Se 
dit  de  la  spire  d'une  coquille  spiri- 
Valve ,  quand,  à  la  suite  de  l'âge ,  son 
extrémité  se  brise  et  se  casse.  Ex» 
Bulimus  decottatus ,  Melania  decoi-^ 
iàta. 

DécOLOIU.TlON  9  s.  f . ,  decciora- 
tw>;  Entfarhung  (ail.  ).  Perte  de  la 
'Couleur  naturelle  d'un  corps ,  qiri 
devient  blanc,  ou  acquiert  une  teinte 
pltts  ou  moins  rapprodiée  du  blatic. 

DÉCOLORÉ  9  adj. ,  décolor ,  deco^ 
hratusj  exoletitJ  ;  Wcxpowç  ;  'enifarht 
fM.)  ;  discoloured  (angl.)  ;  qui  a  per- 
^nsa  couleur.  Ex.  Coluher  eoooietus. 

DÉCOHIBAJVT  9  ad|. ,  decumbens  ; 
niederliegend{  ail.).  Epithèle  donnée 
h  la  tige  des  plantes ,  quand  elle  s'é- 
lève d'abord  un  peu  à  sa  naissance , 
et  qu'elle  tombe  ensuite  sur  la  terre 
par  débilité  (ex.Olif^eria  decumbens); 
aux  étamines ,  lorsqu'elles  se  portent 
•vett  la  partie  inférieure  de  la  fleur 
(ex.  Dictamnus  albus").  Dans  ce  der- 
viiercas ,  décoinhantesi  synonyme  de 
décliné.  Ployez  ce  mot. 

DÉ  COMBUSTION,  s.  f . ,  Secom^ 
hustio,  Fourcroy  considérait  ce  mot , 
maintenant  inusité,  comme  synonyme 
de  désoxidation ,  parce  que ,  pour  lui, 
lîombustion  et  oxidation  étaient  deux 
termes  de  même  valeur. 

BéCOMPOSABL£ ,  adj .  ,  zersetz- 
bar  (ail.)  ;  qui  est  susceptible  de  se 
laisser  décomposer. 

DÉCOMPOSÉ  ,  adj . ,  decompositus , 
dissoluius,  Epitbète  donnée  ,  en  chi- 
mie (  zersetit ,  ail. ) ,  à  tout  corps  qiti 
a  subi  une  décomposition  ;  en  bota- 
tii^e    (  doppekzusammengesefzt  y 


ail.),  à  la  tige  des  plantes.  Ion— 

Îu'elle  se  divise  en  une  multitude 
e  ramifications  dès  sa  base,  de  sorte 
qu'elle  s'évanouit  pour  ainsi  dire  (ex. 
Ulea:  europœus)  ;  de  leurs  feuiUes , 
quand  elles  sont  partagées  en  nom- 
breuses divisions  îrrégulières  (ex. 
Lindsea  decomposita ,  Panax  decom^ 
positum). 

DÉCOMPOSITION  9  s.  f. ,  c&'^^/tf- 
tio;  ôvdtXtxreç  ;  Zersetzungy  Ai^losun^ 
(ail.).  Destruction  d'un  corps  com- 
posé ,  par  la  séparation  des  diverses 
principes  ou  des  différentes  substan- 
ces qui  le  constituent. 

DÉCORtlQUANT,adject.,J«corr»- 
can^.Un  champignon  {Auriùukxria  dé- 
cor ticans  )  est  ainsi  appelé  parce  qu'il 
croît  sur  les  branches  sèches  du  cbéne, 
dont  il  sépare  et  détruit  l'écorce. 

DÉCXKJPÉ^  adj. ,  ineisns.  Se  dit 
des  parties  minces  et  foliacées  des 
plantes,  quand  leur  bord  semble 
avoir  été  ro«:né  en  divers  sens. 

Dé€OVraiE, s.  (.,incisio, Terne 
général  dont  les  botapnistes  se  servent 
pour  exprimer  la  division  quelcon- 
que des  bords  d'une  expansion  mince 
et  foliacée. 

DÉCOURAKT.  F'oyez  DéciTRRENT. 

DÉCOURS9  s.  m.,  -decursiis ;  Ab^ 
nehmen  (ail.)  ;  decrease  (angl.)  ;  scor^ 
rimento  (it-)*  ^^  appelle  décours  de 
la  lune  (  Ittnœ  decresoentia  ),  le  temps 
qnî  s'écoule  depuis  la  pleine  jusqu'à 
la  nouvelle  lune ,  c'est-à-dire  depuis 
que  le  disque  éclairé  de  cet  astre 
commence  à  diminuer  jusqu'à  ce  qu'il 
disparaisse  tout-à-fait^ 

DÉCOUVERT^  âdject. ,  detectus , 
exsertus  y  apertus  ,  nudus  ;  aufge^ 
decktf  nackt  (ail.) ;  uncopered (angl.)  ; 
scoperto  (it.).  Ëpithète  donnée  par 
les  botanistes  aux  fruits  qui  ne  sont 
masqués  par  aucun  organe  étranger , 
et  ne  contractent  aucune  adhérence 
capable  de  les  rendre  méconnaissables 
(ex.  Cerise);  parles  entomologistes, 
aux  uiles  des  insectes  ^  ^[umid  elles 
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dépassent  les  élytres  (ex.  Fcr/icuie)j 
et  aux  élytres ,  d'après  Kirbj  y  lors- 
qu'elles ne  sonl  pas  couvertes  par  un 
mësothorax  scutelliforroe  (ex.  beau- 
coup d'Hémiptères  homoptères). 

DÉCRÉPIT,  adject. ,  decrepitujj 
abgelebt  (ail.)  ;  qui  est  dans  la  pé- 
riode de  la  décrépitude. 

DÉCRÉPTTATION  9  s.  f . ,  decre^ 
pitatio  ;  tpo<poç  ;  Knisteruy  Abknistern 
(ail.).  Petit  bruit,  pétillement  que 
certains  tels  font  entendre  lorsqu'on 
les  soumet  à  l'action  de  la  chaleur  j 
et  qui  tient  à  l'évaporation  de  Teau 
simplement  interposée  entre  leurs 
molécules,  laquelle  brise  l'obstacle 
que  les  parties  salines  opposent  à  son 
passage ,  et  les  projette  au  loin  avec 
plus  on  moins  de  force. 

DÉCRÉPITUDE  ,  s.  f.  ^  decrepitudo , 
atas  decrepîta  s*  summa ,  ullîma  se^ 
nectus*  e^xaTov^p  aç  ;  abgelebte  Alter, 
Abgelebtheit  (  ail.  )  ;  decrepitness 
(  angl.);  decrepità  (it.  ).  Dernier 
terme  de  la  vieillesse ,  période  de  la 
yie  humaine  qui  commence  à  quatre- 
vingts  ans. 

DÉCRESGENTE-FENNÉ  ,  adject. , 
decrescenle^pinnatus.  Se  dît  d'une 
feuille  pennée  dont  les  folioles  dimi- 
nuent insensiblement  de  grandeur  de 
la  base  au  sommetf  Ëx.  F'iciasepium, 
DÉCROISSEMENTySubst.  m.  ,  de- 
crescentia,  dccrementum;  hâomç  ;  Ab^ 
nahme  (ail.)  ;   decrease  (angl.)  ;  de- 
crescimento  (it.).  Afin  d'expliquer  la 
manière  dont  la  nature  s' j  prend  pour 
produire   les   diverses'  modifications 
qu'on  observe  dans  les  différens  so- 
lides  que  les   minéraux   cristallisés 
nous  offrent,  Haiiy  a  imaginé  une 
hvpolhèse  fort  ingénieuse ,  qui  con- 
siste à  admettre  que  les  choses  se 
passent  comme  si  cet!e  nature ,  après 
avoir  fait  une  certaine  forme  fonda- 
mentale, l'avait  ensuite  enveloppée 
de  lames  successives  à  chacune  des- 
quelles il  manquait  un  certain  nombre 
de  molécules ,  c'est-à-dire  de  lames 
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décroissantes  >  depuis  h  première 
jusqu'à  la  dernière ,  suivant  certaines 
lois. 

DÉCURRENCE  ,  s.  f. ,  decUrreniia. 
Etat  de  ce  qui  est  décurrent. 

DÉGDRRENT,   adj.  ,    demirens ; 
herablaufendy  ablaufend  (ail.);  efc- 
corrente,  scorrente   (it.).  Ëpithète 
donnée  par   les  botanistes  k  toute 
feuille  dont  le   limbe   se  prolonge 
d'un  et  d'autre  côté  en  languettes 
foliacées  qui  semblent  naître  de  la  tige 
elle-même ,  soit  que  la  fenîlle  adhère 
à  cette  dernière  par  la   face  supé- 
rieure de  sa  nervure  moyenne,  de 
manière  qu'elle  paraisse  n'en  sortir 
qu'à  l'endroit  où  la  soudure  cesse , 
et  que  la  partie  du  limbe  qui  naît  de 
la  partie  de  la  nervure  collée  à  la 
tige  semble  naître  de  celle-ci  même 
(ex.  Huellia  decurrens)^  soit  qne  la 
feuille  se  prolonge  à  la  base  en  orefl- 
letles  qui  se  dirigent  le  long' dé  la 
fige  et  sont  collées  contre  cHe  (  ex^ 
Prenanthes  viminea^  Culhmia  de- 
currens).  Le  dernier  cas  est,  poAr 
Link ,  le  seul  qui  constitue  '  la  feuiBe 
décurrente. 

DÉCURSIF,  adject.,  decurshms^ 
L.-G.  Richard  donnait  cette  éplthète 
au  siyle ,  quand  sa  base  descend  en. 
rampant  sur  un  des  côtés  de  l'ovaire, 
jusqu'au  pomt  correspondant  au  hile 
de  l'ovule  (ex.  Rmna),  Quelques 
botanistes  l'appliquent  aux  feuilles 
qui  se  prolongent  inférieurement  sur 
la  tige.  Link  la  réserve  pour  lé  cas  où 
le  pétiole  est  collé  k  la  tige ,  sur  la-^ 
quelle  il  produit  une  ligne  saillante, 
c'est-à-dire  pour  le  premieip  des  deux 
modes  de  décurrence  qu'admet  Gan- 
dolle ,  et  dont  il  a  été  parlé  dans  l'at- 
ticle  précédent. 

DÉCURSnnE-PENI«Ë  y  adj. ,  decur^ 
sif^e-pinnatus  ;,herablaufendgefiedert 
(ail.).  Se  dit  d'uney^uiï^ pennée  dont 
les  folioles  se  prolongent  par  la  base 
sur  le  pétiole  qui  les  porte.  Ex.  Afe- 
lianthus  major. 
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DÉGUSSATIF ,  ad j . ,  decusSatii>us ; 
lreutzweissteJiend(aiL)  {decussoy  croi- 
ser ).  Se  dit  des  parties  opposées ,  dont 
les  paires  se  croisent  à  angles  droits. 

dÈdIDODÉGAEDRE  ,  adj. ,  dedi- 
iùdecaedriciis*  Epilhète  donnée  par 
Haiij  à  des  cristaux  ayant  vingt-deux 
faces.  Ex.  Feldspath  dédidodécaëdre» 

DÉFÉCATION  ,  s.  f . ,  defecado. 
Série  d'opérations  vitales  qui  ont  pour 
but  de  séparer  des  substances  capables 
de  nonrrir  le  corps ,  celles  qui  ne 
sont  pas  susceptibles  d'assimilation , 
et  den  procurer  l'expulsion  par 
l'extrémité  inférieure  du  canal  intes- 
tinal. Défécation  (Jiquoris  t  fecibus 
purgalw  ;  KoQaptvyLoç  ;  AùkUiren,  ail.) 
s'emploie  aussi  en  chimie ,  et  la  plu- 
part du  temps  alors  conune  synonyme 
de  décantation» 

DÉFEGTIF  y  adject. ,  defectivus 
{^deficio,  manquer).  Nom  donné, 
.  dans  la  nomenclature  minéralogique 
de  Haûy,  à  un  cristal  dans  lequel 
quatre  angles  solides  du  cube  primitif 
sont  remplacés  par  autant  de  facettes , 
tandis  que  les  angles  opposés  restent 
intacts  par  une  espèce  de  défaut.  Ex. 
Magnésie  boratée  défectipe. 

DÉFEKSE,  s.  f.  On  donne  ce  nom 
k  de  grandes  dents  qui  y  cbez  certains 
mammifères ,  tels  que  le  sanglier  y 
l'éléphant,  le  morse,  font  saillie 
liors  de  la  bouche ,  en  suivant  des 
directions  diverses,  et  servent  de 
moyens  d'attaque  ou  de  défense. 

DÉFEUILLAISON  ,  s-  f.,  defoliatio. 
Chute  des  feuilles  qui  garnissent  les 
plantes  ligneuses  ;  époque  à  laquelle 
s'opère  ce  phénomène ,  qui ,  pour  la 
même  plante,  a.  lieu  en  des  temps 
différcns  selon  les  climats,  frayez 
Défoliation. 

DÉFEUILLÉ  y  adject. ,  defoliaius. 
I>e  Scseli  defoliatum  a  été  appelé 
ainsi ,  parce  que  ses  feuilles  radicales 
tombent  de  trcs-bonne  heure. 

DÉFILÉ  9  s.  f. ,  angustiœ  ;  «rrevà  ; 
Engpass  (ail.);  </e/?/e(angl.)i  defilcUo 
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(it.).  Dépression  ou  creox  dans  utie 
chaîne  de  montagnes ,  qui  se  rétrécit 
au  point  de  rendre  le  passage  diffi- 
cile. 

DÉFINI,  adj. ,  definilus.  Ce  terme 
est  employé  :  i°  en  minéralogie,  oii 
Ton  ^p^tîHt proportions  définies ^  pour 
les  substances  naturelles,  celles  qui 
se  présentent  constamment  dans  un 
assez  grand  nombre  d'analyses  faites 
sur  des  échantillons  de  localités  di- 
verses, et  qui  offrent  des  rapports 
simples  d'un  atome  à  un ,  deux ,  trois, 
quatre ,  etc. ,  rarement  de  deux  à 
trois ,  de  trois  à  quatre ,  etc.  2°  En 
botanique ,  on  nomme  étamines  défi- 
nies ,  celles  dont  le  nombre  ne  dé- 
passe pas  douze  et  se  montre  constant 
dans  une  espèce  donnée  ;  inflorescence 
définie ,  d'après  Candolle ,  celle  dans 
laquelle  la  tige  ou  maîtresse-branche, 
au  lieu  de  se  prolonger  indéfiniment 
en  ligne  droite  et  de  ne  porter  des 
fleurs  que  latéralement  »  se  trouve 
terminée  par  une  fleur  qui  ne  naît  pas 
de   l'aisselle  d'une    branche,    mais 

forte  à  la  base  de  son  pédicelle  deux 
ractées  opposées  et  quelquefois  plu- 
sieurs vertici  liées. 

DÉFLAGRATELR,  s.  m.^  defla^ 
grator.  Energique  appareil  excitateur 
,  de  la  puissance  ^électro-magnétique , 
dont  l'invention  est  due  à  n.  H  are  , 
et  avec  lequel  ou  produit  des  efiets 
surprenans  de  combustion'  et  de  dé- 
flagration. 

DÉFLAGRATION,  s.  f. ,  deflagra^ 
tio  ^  spi9rp)fi9(c  ;  Abbrennen  (ail.). 
Phénomène  qui  a  lieu  lorsque  des 
corps ,  eu  réagissant  fortement  l'un 
sur  l'autre ,  produisent  «  avec  beau- 
coup de  bruit ,  un  degré  considérable 
de  feu ,  entrent  en  fusion  et  lancent 
autour  d'eux  des  parcelles  embrasées. 
DÉFLÉGHI,  adj.,  defiexus  y  dc^ 
clinatus ;  herabhiingend  (ail.).  Se  dit, 
en  botanique,  de  la  tige  y  qui,  après 
s'être  élevée  à  une  certaine  hauteur , 
retombe  vers  la  terre  en  décrivant  un 
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àrc.  Ex.  Echinospermum  de/texuni. 

DÉFLORÉ,  adj. ,  deflordtus  ;  ab" 
geblûht  (ail.).  Ëpîthète  donnée  à 
V anthère  ,  après  l'émission  du  pollen 
qu'elle  contenait. 

DÉFOLIATION  ,  s.  f . ,  defoUatio , 
foliorum  demis sio  /yvHôppoia;  Ablau^' 
ben^  Entblattern  (ail.)  ;  deJogUa^ 
zione  ,  sfogliamento  (it.).  Chute  des 
feuilles.  F",  Défeuillaisost. 

DÉFORMATION  ,  s.  f . ,  déforma- 
iio.  Altération  de  la  forme  des  orga- 
nes d'une  plante  ou  d'un  animal ,  due 
à  une  cause  accidentelle  et  visible. 

DÉGEL  ,  s.  m. ,  glaciei  solutio  ; 
ToO  Trayou  r^Çt;  ;  Aufthauen  (  ail.  )  ; 
thawing  (angl.)  ;  disgelo  (it.). Phéno- 
mcnc  du  passage  de  l'eau  glacée  à 
l'ctat  liquide. 

DÉGENÉRATION,  s.  f. ,  degene^ 
ratio  ,  degenerescentia }  Adcffcrwo-eç  ; 
Aiisartung  ,  Entartung  (  allem.  ). 
Changement  qu'éprouve  un  corps 
organisé ,  lorsqu'il  vient  à  passer 
sous  l'empire  d'autres  circonstan- 
ces, et  dont  le  résultat  est  de  lui 
enlever  son  caractère  générique  , 
de  lui  faire  acquérir  des  formes ,  qua- 
lités ou  propriétés  autres  que  celles 
dont  il  jouit  sous  l'influence  des  cir- 
constances au  milieu  desquelles  il  se 
trouve  le  plus  ordinairement.  Com- 
me on  attache  une  importance  exa- 
gérée à  ce  qu'on  appelle  caractère  gé- 
nérique ,  nature  primitive  ou  origi- 
nelle, on  regarde  ordinairement  toute 
dégénérescence  comme  un  passage  à 
un  état  pire  ou  inférieur ,  et  c'est  en 
ce  sens  que  le  mot  a  passé  dans  la 
langue  usuelle.  Mais,  loin  que  les  dé* 
générations  soient  toujours  des  dégra- 
dations ,  il  leur  arrive  fréquemment 
d'être  profitables  à  l'être  qui  les  subit , 
et  de  tourner  à  son  avantage.  Rien 
ne  prouve  mieux  qu'elles  combien  les 
circonstances  extérieures  influent  sur 
l'organisation ,  dont  on  peut  les  re- 
garder au  moins  comme  le  principal 
régulateur. 
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DÉGélVÉRESGï;jVGE.  F  oyez  Dé- 
génération. 

DÉGÉNÉRESGENT ,  adj.,  degene- 
rescens.  Se  dit  d'un  organe  qui  subit 
ou  a  subi  une  dégénérescence. 

DÉGLUTITION,  s.  f . ,  deglutîtw ^ 
xaTdéTroen;  ;  Niederschluoken  (  ail.  ) 
(  deglutio  ,  fivalcr  ).  Action  de  faire 
passer  les  alimens  et  les  boissons  de 
la  bouche  dans  l'estomac  ,  à  travers 
le  pharynx  et  l'œsophage. 

DÉHISGENGE  ,  s.  f . ,  dehiscentîa. 
Manière  dont  s'effeétue  Touvertui^ 
des  anthères  d'une  plante,  pour  livrer 
passage  au  pollen,  ou  celle  d*un  fruit, 
pour  laisser  échapper  les  graines.  Ac- 
tion par  laquelle  les  parties  distinctes 
d'un  tout  ou  d'un  organe  clos  se  se— 
parent  sans  déchirement  et  le  long 
de  la  suture  d'union.  Phénomène  que 
des  organes  clos  ,  au  moins  dans  leur 
jeunesse,  présentent  à  une  certaine 
époque  de  lenr  existence ,  et  consîs^ 
tant  en  une  rupture  déterminée  et 
régulière  qui  s'opère  en  eux. 

DÉHISCENT,  àdject.  ,  dehiscens  ; 
aufreissend ,  zerspringendj  aufsprirt" 
gend  (a\L  ).  Se  dit  :  en  botanique  , 
d\}njruit  qui  s'ouvre  de  lui-même, 
à  l'époque  de  la  maturité ,  comme  les 
légumes  du  Genista  ;  en  zoologie ,  des 
élftres  d'un  coléoptère ,  quand  elles 
s'écartent  un  peu  l'une  de  l'autre  à 
l'extrémité  (ex.  Pjrrockroa), 

DÉJECTION  ,  s.  f.,  dejectio,  Noià 
collectif  de  toutes  les  matières  qui 
sont  lancées  dans  l'atmosphère  oa 
vomies  sur  la  terre  par  les  volcans  , 
et  de  celles  qui  sont  le  résidu  de  la 
digestion  chez  les  animaux.  Le  mot 
déjection  (  v7ro;(&ip>ipa  ;  Stuhîgang  , 
ail.)  se  prend  aussi  pour  l'acte  au 
moyen  duquel  les  animaux  expulsent 
ces  dernières  matières  de  leur  corps» 

DÉLIIMAGÉES,  adj.  et  s.  f.  ni.  , 
Delimaceœ.  Nom  donné  par  Candolle 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Dillé- 
nîacées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Delima, 
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d'une  corolle  qui  a  la  forme  d'uii  dé-» 
mi-fleuron. 

DEllfI-FL0S€ULEUX9  adj.,  semi- 
^osculosus.  Se  dit  d'une  fleur  com- 
posée qui  résulte  de  la  réunion- d'un 
certain   nombre    de    demi-fleurons 
seulement. 

DEMI-LARVE  ,  s.  f. ,  scmi-larpa. 
On  appelle  ainsi  les  larves  des  or- 
tlioptëres ,  des  hémiptères  et  de  cer- 
tains névroptères  ,  parce  qu'elles 
n'offrent  pas,  comme  celles  des  in- 
sectes appartenant  aux  autres  ordres, 
un  corps  alongé ,  vermiforme  et 
couvert  d'une  peau  molle  ,  au  moins 
sur  le  tronc. 

DESaHLOGE  ^  S.  f . ,  semi-loculus, 
Gandolle  donne  ce  nom  aux  cavités 
d'un  fruit  qui ,  étant  formé  par  l'a- 
grégation de  plusieurs  carpelles  dont 
les  parties  rentrantes  se  prolongent 
dans  l'intérieur ,  sans  atteindre  à 
l'axe,  laisse  un  vide  dans  son  centre , 
et  offre  à  sa  circonférence  autant  de 
loges  ouvertes  à  l'intérieur  qu'il  y 
a-  de  carpelles  agglomérées.  Ex.  cer- 
tains Papaper, 

DEMI-MÉTAL ,  s.  m. ,  semi-me" 
iaUum.  Autrefois  on  appelait  ainsi 
l'arsenic,  le  cobalt,  le  bismuth,  le 
nickel,  l'antimoine  et  le  zinc,  parce 
qu'étant  doués  de  l'éclat  métallique , 
ils  sont  plus  ou  moins  cassans ,  plus 
ou  moins  volatils^  et  ne  jouissent 
par  conséquent  que  d'une  partie  des 
propriétés  des  métaux,  parmi  lesquel- 
les on  rangeait  alors  la  malléabilité  et 
la  fixité  au  feu. 

•  DEMI-MÉTALLIQUE,  adj.,  semî^ 
metallicus.  Se  dit  de  V éclat  des  mi- 
néraux ,  quand  il  ne  présente  l'aspect 
d'un  métal  qu'à  un  degré  moyen. 
Ex.  S chéelin  ferrugineux, 

DEMI-PAL'MÉ,  adj.,  semi-paîma- 
tas»  Épilhète  que  les  ornithologistes 
donnent  aux  doigts  des  oiseaux,  lors- 
qu'une membrane  tendue  entre  eux 
n^  s'étend  que  jusqu'à  la  seconde  pha- 
lange seulement.  Ex.  Sterne^ 
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l)ÉMl-PÉTALOIDE,  adj. ,  semi^ 
pelaloideus.  Se  dit  du  calice,  quand 
ses  divisions  ressemblent  à  une  co- 
rolle par  leur  ténuité  ou  par  leur  co- 
loration. 

D£MI-TRAIVSPARENGE,subst.  f., 
scmi'pcllucîditas  ;  Halèdurchsichtig-^ 
heit  (ail.).  Propriété  dont  jouissent 
certains  corps  de  se  laisser  pénétrer 
par  les  rayons  lumineux,  mais  en 
trop  petite  quantité  pour  permettre 
qu'on  aperçoive  les  objets  à  travers 
leur  épaisseur,  autrement  que  d'une 
manière  peu  distincte. 

DEMI-TRANSPARENT,  adj. ,  je- 
mi'pellucidus;  halbdursichtig^  durch- 
scheinend  (  ail.  )  ;  qui  jouit  de  la 
demi-transparence. 

DEMI-VERTICILLÉ,  adj. ,  semî- 
vcrUcillatus.  Se  dit  des jfeuilles ,  lors- 
qu'elles n'entourent  qu'à  moitié  l'axe 
qui  les  porte.  Ex.  Musa  Sapientiumm 

DENDRIFORME , adj. ,  dendrifor-- 
mis;  baumformig  (ail.)  (^«v^pov  , 
arbre  ,yôrma,  forme).  Mauvais  sy- 
nonyme ,  peu  usité ,  de  dendroïde* 
V^oyez  ce  mot. 

DENDRITE  ,  s.  f. ,  dendrites.  Des- 
sin naturel  qu'on  observe  sur  une 
substance  minérale,  et  qui  repré- 
sente assez  bien  de  petits  arbrisseaux 
très-ramifîés,  semblables  à  des  bruyè- 
res {phylicidesy  éricides)^  à  des  M" 
chens  {lichenides)  ,  il  des  charagnes 
(charolites) ,  à  des  arbres  indéter- 
minés (némolithes) j  à  des  lentilles 
d'eau  (  limnites  ) ,  ou  seulement  à  des 
taches  {stigmites), 

DENDRITIQUE,  adj.  ,  dentriti-- 
eus  (Jfv^pov,  arbre).  Se  dit  d'un 
minéral  dont  la  surface  présente  des 
dessins  produits  par  des  molécules  or- 
dinairement métalliques,  et  sembla- 
bles à  de  petits  arbrisseaux  (  ex. 
Quarz  agate  dendrîlique  ).  Se  dit 
aussi  d'un  champignon  (ex.  Himantia 
dentritica  ),  ou  d'un  lichen  (ex.  Gra— 
phis  dendrilica)y  qui  a  la  forme  d'un 
petit  arbre. 
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DENDROGRAPHIE ,  s.  f . ,  rfc/i- 
drographia  (  ^sj^djpov ,  arbre ,  ypcé^u , 
écrire).  Histoire  ou  traité  des  arbres. 
J.  Jonston  a  écrit  un  ouvrage  sous 
ce  titre. 

DENDR0IDE,8.  f.  dendroides  y 
dendtoîdeus;  ^tv^ftotiSn;  \  baumartig 
(ail.)  ((îsv(îpov ,  arbre ,  cîtîoç,  ressem- 
blance); qui  ressemble  à  un  petitarbre 
par  ses  liges  ramifiées  (ex.  Bryum 
dcndroides ,  Astrea  dendroides  ).  Se 
dit  aussi  d'une  plante  qui  s'élève  au 
rang  d'arbrisseau ,  dans  un  genre  où 
la  plupart  des  espèces  sont  herbacées 
(ex.  Sedum  dendroideum)  ,  ou  d'une 
autre  dont  la  tige  est  arborescente 
(  ex.  Euphorbia  dendroides  ),  dont  la 
tige  se  divise  à  la  manière  de  celle 
des  arbres  (  ex.  Isothecium  arbus"- 
cul  a  ). 

DENDROLIGHÉNÉES ,  adj.  et  s. 
f.  pi.,  DendroUchencs  ((îivjpov,  arbre, 
>ei;^;^v,  lichen).  Nom  donné  par 
Zenkcr  à  un  ordre  de  la  famille  des 
Lichens ,  comprenant  ceux  qui  affec- 
tent la  forme  d'ex  pansions  dendroides. 

DENDROLITHAIRES,  adj.  et  s. 
m.  pi. ,  Dendrolitharîa  (  âivSpov ,  ar- 
bre, Xtdo;,  pierre).  Sous  ce  nom, 
Blainville  a  établi  une  classe  du  règne 
animal ,  qui  comprend  les  coraUines, 
dont  la  forme  est  arborescente  et 
dont  la  substance  se  rapproche  de  celle 
des  polypiers. 

DENDROLOGIE,  s.  f . ,  dendro^ 
logia  {$iv$pov,  arbre^XcToc,  discours). 
Traité  des  arbres  et  arbustes.  J.  llo- 
wel ,  U.  Aldrovande  et  P.  Ha  tin  ont 
publié  des  ouvrages  sous  ce  titre. 

DENDROLOGIQUE  ,adj. ,  dendro- 
logicus  ;  qui  a  rapport  à  ja  dendro- 
logie. 

DENDROPHIDES,  adj.  et  s.   ra. 

Îl. ,  Dendrophidœ,  Nom  donné  par 
\  Boie  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Ophidiens ,  qui  a  pour  tjpç  le  genre 
Dendrophis, 

DENSE 9  adj.,  densus;dickt  (ail.); 
qui  renferme  beaucoup  de  matière 


DENT  373 

sous  un  petit  volume ,  en  raison  du 
grand  rapprochement  des  molécules* 
Se  dit  quelquefois  d'une  plante  dont 
les  feuilles  sont  très-serrées  (ex.  Di^ 
cranum  densum^  Leskia  densa)» 

DENSIFLORE,  adj.,  densiflorus 
{densus ,  dense  yjlos ,  fleur  ).  Se  dit 
d'une  plante  dont  les  fleurs  sont  ser- 
rées les  unes  contre  les  autres.  Ex* 
Fumaria  densijlora  ,  WhaUctrutn 
densiflorum, 

DENSIFOLIË,  adj.  ,  densifoîius 
(^densusy  dense  y  Jblium,  feuille)  ;  qui 
a  des  feuilles  nombreuses  et  serrées. 
Ex.  Phaca  densifolia. 

DENSmOSTRE ,  adj.,  densiros-- 
tris  (densus,  dense ^  rostrum^  bec); 
qui  a  le  bec  très-fort  et  dur.  Ex* 
Turdus  densjrpstris, 

DENSITÉ 9  s.  f.,  densitas } Dicht" 
igkeit  (ail.)  ;  densitjr  (angl.)  ;  densita 
(  it.  ).  Qualité  des  corps  qui  dépend 
de  la  somme  des  parties  matérielles 
qu'ils  renferment  sous  un  volume 
donné ,  c'est-à-dire  du  rapport  de 
la  masse  au  volume ,  d'où  il  suit  qu'à 
volume  égal  des  corps  eUe  est  propor^ 
tionnelle  à  leur  poids ,  et  qu*à  poids 
égal  elle  est  en  raison  inverse  du  vo- 
lume. 

DENT 9  s.  m. ,  dens  y  o^oùc  ,  yofA- 
f  ioc  ;  ZcJm (ail.)  ;  tooth  (angl.)^  dente 
(it.).  On  nomme  ainsi:  1^  en  bota- 
nique ,  les  petites  découpures  du  bord 
des  calices  d'une  seule  pièce  ;  les  piè- 
ces dans  lesquelles  un  péricarpe  val— 
vaîre  se  divise  à  l'époque  de  la  ma- 
turité, quand  elles  sont  aiguës  et 
courtes  relativement  à  la  partie  qui 
reste  indivise;  les  parties  saillantes  du 
bord  de  certaines  feuilles,  quand  elles 
ne  s'inclinent  ni  d*un  côté  ni  de  l'au- 
tre ,  et  qu'elles  ne  vont  pas  au-delà 
des  dernières  famifîcations  des  ner- 
vures ;  les  feuilles  avortées  qui  gar- 
nissent les  racines  ou  plutôt  les  tiges 
souterraines  de  quelques  plantes  (ex* 
Lathraa  )  \  les  lanières  qu'on  voit 
à  l'orifice  de  l'urne .  des  mousses  | 
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<jQaDd  elles  procèdent  de  la  paroi  ex- 
terne ,  et  qu'elles  le  bordent  après  la 
cbute  dé  Fopercule  (ex.  Sporangium), 
â*£n  zoologie  ;  les  petits  corps  com- 
pacts et  très-durs  qui  sont  implantés 
dans  l'une  et  l'autre  mâchoire  ^  chez 
les  animaux  vertèbres ,  et  plus  géné- 
ralement tous  les  organes  plus  ou 
moins  diir^  calcaires  ou  cornés  ,  que 
les  animaux  présentent ,  le  plus  sou- 
vent à  l'entrée  du  canal  intestinal , 
quelquefois  aussi  plus  ou  ni  oins  pro- 
fondément dans  son  intérieur  «  et  qui 
servent  à  retenir ,  saisir ,  déchirer  , 
mâcher,  broyer  une  proie;  les  émi- 
nences  qui  contribuent  à  former  la 
charnière  des  coquilles  bivalves ,  ou 
qui  se  trouvent  quelquefois  dans  un 
point  du  contour  de  l'oaverture  d'une 
fbquîlle  univâlve  ;  d'après  Kirby , 
lès  pointes  qui  terminent  les  mandi- 
bules des  insectes;  enfin ,  parfois ,  et 
eii  raison  de  leur  forme,  les  gra- 
nulations ou  protubérances  plus  ou 
moins  marquées  dont  est  souvent 
garni  le  bord  interne  des  deux  doigts 
de  la  pince  des  crustacés. 

DEM  'fÉ  ,  adj . ,  dentatus  ;  o^ovtwtoç  ; 
gezàknl  (ail.)  ;  notched  (ang\.)  ;  den» 
tato  (it.)  ;  qui  est  garni  de  dents.  Se 
dit  :  1®  en  botanique.  Axe  denté  ,  ce- 
lui qui  est  articulé  ,  et  dont  les  arti- 
culations se  portent  alternativement  à 
droite  et  à  gauche,  laissant  chacune  à 
ison  poin  t  d'attache  une  saillie  à  laquelle 
sont  fixées  les  fleurs  (ex.  Triticum); 
feuilles  dentées ,  celles  dont  le  bord 
offre  de  petites  saillies  pointues  qui  ne 
^'inclinent  ni  d'un  côté  ni  de  l'autre 
(  éx.  Melicocca  dentata ,  Dianthus 
dentosus);  stigmate  denté  {ex,  ffura 
crepitans)  ;  racine  dentée^  celle  qui  est 
iprnie  d'appendices  en  forme  de  dents, 
qui  sont  des  bases  de  feuilles  avor- 
tées (ex.  Dentaria  pentaphylla)  ; 
stipules  dentées  (  ex.  Medicago  po^ 
lymorpha)  ;  20  en  zoologie.  On  donne 
cette  epithète  aux  ailes  des  insectes  , 
lorsqu'elles  ont  les  bords  garnis  de 


découpures  distantes  (  ex.  quelques 
Papillons)  ;  à  la  charnière  des  co- 
quilles bivalves  ,  quand  on  y  remar- 
que des  dents  ;  au  corselet  des  insec- 
tes ,  lorsqu'il  porte  des  prolonge- 
mens  pointus  (  ex.  quelques  Priones); 
à  la  lunule  des  coquilles  bivalves  , 
lorsqu'elle  est  circonscrite  par  des 
dents  ou  des  crénelures  ;  aux  man^ 
dibules  des  insectes  ,  quand  elles  sont 
armées  de  dents  (  ex.  Cicindela  )  ; 
enfin  à  des  animaux  qui  ont  deux  pe- 
tites dents  entre  les  yeux  (ex.  Corystes 
dentatus)  ,  ou  des  dents  très-fortes 
aux  inâcboires  (  ex.  Cyclopterus  den^ 
tex)^  ou  le  corps  couvert  d'écaillés  den- 
telées (  ex.  Pleuronectes  dentatus  )• 

DENTÉES  9  adj.  et  s.  f.  pi.,  Denta-^ 
tœ»  Epithète  donnée  par  Debucb  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Ammonées^  ren- 
fermant celles  qui  ont  des  plis  ou  des 
côtes  saillantes  sur  le  dos. 

DENTELAIEES.   Foyez  Plobiba- 

GINÉES. 

DENTELÉ,  adj.,  serratus ;  irptO'^ 
V6>T0(  ;  dentellato  (  it.  )  ;  qui  offre  des 
dentelures  ,  comme  la  carapace  de  la 
Telphusa  serrata, 

DENTELURE 9  s.  f. ,  serra,  serrai 
tara.  Nom  donné  à  de  petites  parties 
saillantes ,  aiguës ,  qui  sont  inclinées 
vers  le 'sommet  de  la  lame  d'une 
feuille  ,  et  qui  garnissent  le  bord  de 
cette  dernière. 

DENTIGIDE^adj.  On  applique  cette 
epithète  à  la  dissémination  des  graines 
d  une  plante  ,  lorsque  les  dents  , 
d'abord  rapprochées ,  s'écartent  les 
unes  des  autres ,  au  sommet  du  pé- 
ricarpe ,  pour  produire  une  ouver- 
ture. Ex.  Primula, 

DENTIGOLLE  ,  adj.  ;  denlicolUs 
(dens^  dent ,  collum,  col)  ;  qui  â  le 
col  ou  le  corselet  dentelé.  Ex.  Cryp^ 
torhynchus  denticollis. 

DÈNTIGORNE,  adj.,  dentlcornis 
(  dens  ,  dent ,  cornu  y  corne  )  ;  qui  a 
les  antennes  dentées  ou  pectinées. 
Ex  •  Ptinus  denticornis. 
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DENTIGUtlUES^ad].  et  s.  m.  pi,, 
Denticrura  (  dens ,  deut ,  crus ,  cuis- 
se). Nom  donné  par  Cuvier  à  une 
section  de  la  famille  des  Brachéljtres, 
renfermant  ceux  de  ces  coléoptëre» 
qui  ont  les  jambes  de  devant  au 
moins  dentées  ou  épineuses  au  côté 
cxlerpe. 

DEKTICULE ,  subst.  f. ,  denticula 
{dens y  dent).  Dent  extrêmement 
petite. 

DENTIGULÉ,  adj. ,  dentîculatus  , 
sernilatus  y  subserralus^  crenulatus  ^ 
gezclhnelt  (ail.)  ;  qui  est  garni  de  trôs- 
petîtes  dc4its,  comme  le  stigmate  du 
Fumaria  sempervirens ,  les  feuilles 
du  Fuchsia  denticulala  ,  de  VEpilo" 
bium  denticulatum ,  du  Rhamus  cre» 
nulatus ,  de  Vjélnus  serrulatus  ,  du 
Polyosma  serrulaium  et  du  Citha^ 
rexjrlumsubscrratum.  On  donne  cette 
épitbètc  à  un  poisson  {Scarus  denii~ 
culatus)  dont  les  mâchoires  sont  gar- 
nies de  dents  très-fines. 

DENTIFORME ,  adj. ,  dentiformîs 
{dens,  dent,  forma  ^  forme).  Lé 
Balanus  dentiformîs  est  ainsi  appelé 
parce  que  la  base  calcaire  de  ses  val- 
ves a  la  forme  de  la  racine  d'une  dent , 
dont  les  six  valves  réunies  de  la  co- 
quille constitueraient  la  couronne. 

DENTIGÊRE  ,  adject. ,  dentigerus 
{dens,  dent,  gero  y  porter).  Epi- 
thcte  donnée  par  Illiger  au  bec  des 
oiseaux  ,  lorsqu'il  offre  une  ou  plu- 
sieurs*denis  de  chaque  côté. 

DENTIPÈDE ,  adj. ,  dentipes{dens^ 
dent ,  pes ,  pied  ).  Se  dit  d'un  insecte 
dont  les  cuisses  de  derrière  (ex.  Melo^ 
lontha  dentipes)  ou  les  jambes  de  de- 
vant (ex.  Buprestis  dentipes )  sont 
munies  d'une  épine  ou  d'une  petite 
dent  à  leur  partie  interne. 

DEIVTIPORE  ,  adject.  ,  dentiporus 
{dens y  dent ,  porus  ,  pore).  Le  JPo- 
Ijporus  dentiporus  est  garni  en  des- 
sous de  pores  dont  un  des  bords  est 
saillant  et  denté. 

DENTIROSTRES  j  adj.  et  5.  m.  pi., 
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Dentirostres  { dens ,  dent  ^  rostrun^  ,| 
bec).  Nom  donné  par  Cuvier,  IIH- 
ger  ,  Duméril ,  Goldfuss ,  G.  Bona- 
parte ,  Yigors  ,  Latreille ,  Ficinus  et 
Carus  à  une  famille  de  l'ordre  dçii 
Passereaux  ou  des  Percheurs^  com- 

f prenant  ceux  de  ces  oiseaux  qui  QDt 
e  bec  cchancré  près  du  bout. 

DENTITION ,  s.  f . ,  dentitio;  Movto- 
futa;  Zahnausbruch{^\\,)  ;  toùthhtg 
(angl .).  Sortie  des  dents  hors  des  al^éo* 
les  et  des  gencives,  ou  plutôt  ensemll^ 
des  (phénomènes  qui  caractérisent  les 
diverses  périodes  de  leur  formation 
et  de  leur  accroissement,  jusqu'il  leur 
apparition  au  dehors. 

DÉNUDÉ,  adj.  ,  denudatu* ;  ent-^ 
bl'ôsst  (ail.)  ;  snudato  (it.).  Se  dît 
d'un  organe  ou  d'un  corps  qui ,  de- 
vant êlre  recouvert ,  se  trouve  privé 
accidentellement  de  son  enveloppe 
accessoire ,  ou  qui  n'ofiPre  pas  les 
parties  dont  sont  garnis  d'aulras  or  •* 
ganes  ou,  corps  qui  se  rapprocheni 
de  lui.  Ainsi  le  Myriopkjrllum  denu^ 
datum  doit  cette  épithète  à  ce  qu'il 
est  absolument  sans  feuilles. 

DÉNUDÉES,  adj.  et  S.  f.  p1.^  De-, 
nudata.  Linné  désignait  sous  oè  nom 
une  famille  de  plantes ,  dans  laquelle 
il  rangeait  celles  dont  les  fleurs  sonl 
dépourvues  de  calice.  Ex.  Crocus* 

DÉNUDÉS  9  adj.  et  s.  m.  pi.,  I>tf  ' 
nudati.  Nom  donné  par  Duméril  à 
une  famille  de  l'ordre  des  EntomoS'7 
tracés  ,  comprenant  ceux  qui  ont  le 
corps  entièrement  nud.  f^o/es  Gtsi  \ 

NONEGTES. 

DÉOPERCULÉES ^ adj.  et  s.  f.  pL 

Quelques  botanistes ,  entr'autres  ne  ; 
ber  et  Mohr ,  ont  appelé  les  hépati .. 
ques  Calypiraia  deoperciilatœ  fP%r 
ce  qu'elles  sont  privées  de  l'organe 
qu'on  appelle  opercule  dans  les  mous  j 
ses* 

DÉPABT  9  s.  m.y  sepûratio;  Schei^ 
dung  (ail.).  Opération  par  laquellç 
on  sépare  certakis  métaux^l'or  et  l'ar^ 
gent  surtout ,  d'autres  substances  më- 


376 


DÉPR 


talliques  /par  des  moyens  chimiques, 
tels  que  Temploi  de  l'acide  nitrique 
on  de  l'eau  régale. 

D^PHLEGMATION  ,  s.  f. ,  dephleg- 
maiio.  Opération  dont  le  but  est  d'en- 
lever ,  par  un  moyen  quelconque  , 
principalement  par  la  distillalion  , 
reau  qui  se  trouve  mêlée  avec  un  au- 
tre corps  liquide. 

DÉPHLOGISTIQUÉ  ,  adj. ,  dephlo- 
gisticatus  ;  qui  a  perdu  son  ph logis- 
tique. \!air  déphlogis tiqué  de  Técole 
de  Stahl  est  l'oxigène  des  chimistes 
modernes. 

DÉPILANT,  adject. ,  depilans.  La 
Lapljrsia  depilans  est  ainsi  nommée , 
parce  que  Linné  attribuait  à  la  liqueur 
Manchâtrc  et  acre  qu'elle  exhale  la 
propriété  de  faire  tomber  les  poils, 
ce  qui  est  une  erreur. 

DÉPOLARISATION,  8.  f.,  depo- 
larisatio.  Phénomène  qui  a  lieu  lors- 
qu'un faisceau  polarisé  de  lumière 
traverse  un  prisme  biréfringent  dans 
une  certaine  direction ,  c'est-à-dire 
que  le  faisceau  analysé  avec  ce  prisme 
donne  dans  tous  les  sens  deux  images 
blanches  et  d'égale  intensité.  Cepen- 
dant la  dépolarisation  n'est  qu'appa- 
rente dans  ce  cas ,  et  le  faisceau  n'est 
pas  véritablement  naturel  ;  car  il  dif- 
fère de  ce  qu'il  serait  alors  par  plu- 
sieurs caractères  essentiels. 

DÉPOUILLE  ,  s.  f. ,  exuptœ;  ffxv- 
ov.  On  emploie  souvent  ce  terme  pour 
désigner  la  peau  d'une  béte  féroce , 
mais  plus  fréquemment  pour  expri- 
mer l'enveloppe  épidermique  que  re- 
jettent à  certaines  époques  les  ser- 
pens  (anguina  vcrnado;  >«p>3piç),  et 
certains  animaux  articulés,  comme 
]es  araignées. 

DÉPRÉDATEURS,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Prœdones,  Nom  donné  par  La- 
treille  ,  Goldfuss  ,  Ficinus  et  Carus  à 
une  section  de  l'ordre  des  Hymcno- 

Î»tères,  comprenant  ceux  qui,  comme 
es  Mutilles  ,   Fourmis  ,  Sphcx    et 
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Guêpes,  causent  beaucoup  de  dégâts, 
et  cpie  depuis  Latreille  a  dispersés. 

DÉPRESSIGOLLE,  adj.,  dépressif 
collis  (  depressus,  déprimé,  collum, 
col)  ;  qui  aie  coi  ou  le  corselet  aplati. 
Ex.  Ceutorhynchus  depressicoliis, 

DÉPRESSIGORNE ,  adj.,  depres- 
sicornis  (depressus ,  déprimé^  cornu ^ 
corne)  ;  qui  a  des  cornes  déprimées, 
comme  le  sont,  à  leur  base,  celles 
de  V  Antilope  depr  es  sicornis, 

DÉPRIMÉ,  adj. ,  depressus ;  nic^ 
dergedriickt  (ail.)  ;  depresso  (it.).  En 
botanique,  ce  mot  est  pris  dans  le 
sens  de  couché,  à^aplati  et  ai  enfoncé. 
La  radicule  déprimée à.^\ Mgle  Mar* 
melos  est  enfoncée  au  dessous  du  ni- 
veau des  parties  voisines.  La  capsule 
déprimée  de  Vlllicium  anisatum  et  la 
carcérule  déprimée  du  Nei^rada  pros~ 
trata  offrent  une  coupe  transversale 
plus  grande  que  la  longitudinale  , 
comme  si  elles  avaient  subi  une  pres- 
sion dans  le  sens  vertical,  ou  du 
sommet  à  la  base.  U Antichorus  </e- 
pressus  est  ainsi  appelé  à  cause  de  sa 
tige  couchée ,  et  le  Pterygophyllum 
depressum ,  parce  que  ses  rameaux 
sont  abaissés  vers  la  terre.  En  zoolo— 
ie,  le  mot  déprimé  veut  toujours 
ire  aplati  de  haut  en  bas ,  comme  la 
coquille  de  la  Calyptrœa  depressa  , 
le  corselet  des  Cucujus^  le  corps  de 
VAcanthia  depressa  y  le  bec  d'un 
assez  grand  nombre  d'oiseaux,  tels 
que  les  canards. 

DÉPRIHIÉS,  adject.  et  s.  m.  pi.  , 
Depressi.  Nom  donné  par  Eichwald 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Coléo- 
ptères brachéljr  très,  comprenant  ceux 
qui  ont  le  corps  aplati  de  haut  en  bas. 

DÉPURATION,  s.  f. ,  depuratio; 
xadapci;*;  Reinigung  {vM.),  Opération 
par  laquelle  on  débarrasse  une  sub- 
stance de  celle&qui,  par  leur  mélange 
avec  elle  ,  altéraient  sa  pureté  ;  résul- 
tat ou  effet  de  cette  opération. 

DÉRAEUM,  subst.  m.  ,  dcrœum  ; 
Unlerhals  (nM.)  (^«pi,  cou).  Nom 
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donné  par  Iliiger  à  la  portion  infé- 
rieure du  cou  des  oiseaux ,  celle  qui 
est  au  dessous  de  la  gorge  et  de  la 
nuque. 

DÉRATOPTÊRES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Deratoptera  (  (îép«; ,  peau ,  TTTgpov , 
aile).  Nom  sous  lequel  Clair  ville  dé- 
signait une  section  de  la  classe  des 
insectes ,  comprenant  ceux  à  élytres 
simplement  coriaces,  qu'on  appelle 
aujourd'hui  Orthoptères. 

DÉRENGÉPHALE  ,  adj.  et  s.  m. , 
Derencephalus  (Sepyj ,  cou ,  ev ,  dans ,' 
3ce<j>K>^,  tête).  Nom  donné  parOeof- 
froj  Saint -Hilaire  à  un  genre  de 
monstres ,  comprenant  ceux  qui  ont 
un  très-petit  cerveau  ,  enveloppé  par 
les  vertèbres  du  cou. 

DEUMAPTÉRES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Dermapiera  (  ^épaç ,  peau ,  Trtepov  , 
aile  ).  Ce  nom ,  qui  pour  Degeer  était 
synonyme  d'Orthoptères,  est  appliqué 
par  Kirby^  Leach  et  Latreille  à  un 
ordre  delà  classe  des  insectes,  com- 
prenant ceux  qui  ont  les  élytres 
presque  entièrement  crustacées  et  tou- 
jours horizontales. 

DERMATOBRANGHCS ,  adj.  et  s. 
m.  pi.,  Dermatobranchiata  {SépfjLa^ 
peau  ,  ppây/^ix ,  branchies  ).  G.  Fis- 
cher désigne  sous  ce  nom  une  section 
de  l'ordre  des  Mollusques  gastéro- 
podes ,  comprenant  ceux  qui  respirent 
par  une  cavité  pulmonaire,  par  une 
hranchie  aérienne. 

DERMATOGARPES,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Dermatocarpei^  Dermatocarpeœ 
{SspiAOLy  peau,  xapTToç,  fruit).  Nom 
donné  par  Persoon  et  Marqtiis  à  un 
ordre  de  la  classe  ou  à  une  famille 
de  la  section  des  Champignons  angio- 
carpes,  comprenant  les  parasites  qui , 
dans  leur  jeunesse  ,  sont  protégés  par 
l'épiderme  de  la  plante  sur  laquelle  ils 
vivent;  par  F.-G.  Eschweiler  à  une 
cohorte  de  la  famille  des  Lichens  ^ 
ayant  pour  type  le  genre  DermatO'^ 
carpon. 

DERMATODONTE,  adj. ,  cfer/wa- 
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todon  (^spfAcê,   peau,  o^ovc^  dent). 
UHydnum  dermalodum  est  appelé 
ainsi  à  cause  des  dents  submembra— 
neuses  qui  garnissent  le  dessous  de 
son  chapeau. 

DERMATOGASTRES  ,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  DermatogastereS  (  Sépiuiy  peau>. 
yx(TTY,p,  ventre).  Nom  donné  par 
Nées  d'Esenbeck  à  une  tribu  de  cham- 
pignons appartenant  à  la  section  des 
Gastromyces  géogastres. 

DERHIATOIDE,  adj.,  dermatoi" 
deus y  alutaceusX^spit» y  peau,  iiSoçj 
ressemblance  )  ;  qui  a  l'épaisseur  ou 
la  consistance  du  cuir,  comme  la 
fronde  du  Laminaria  dermaioidék^ 
le  chapeau  du  Polyporus  alutaceus , 
du  Peziza  edutacea  et  de  VHydnum 
alutaceian. 

DERMATOPHIDES,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Dermatophides  (^sp/xœ,  peau, 
o(piç,  serpent).  Nom  donné  par  J.-Â. 
Ritgen  à  une  section  de  l'ordre  des 
reptiles  Ophidiens ,  comprenant  ceux 
qui  ont  la  peau  nue. 

DERMATOPNONTES ,  adj.  et  8. 
m.  pi. ,  Dermatopnunta  {Sippia ,  peau^ 
TTvOw,  respirer).  Nom  sous  lequel 
G.  Fischer  désigne  un  groupe  d'ani— 
maux  invertébrés ,  coinprenani  ceux 
qui ,  comme  les  polypes  et  les  infu— 
soires,  respirent  par  la  surface  du 
corps. 

DERMATOPODES,  adj.  et  S.  m. 
pi. ,  Dermatopodes  (9épnaj  peau, 
TToOç ,  pied).  Nom  donné  par  Moehring 
à  une  classe  d'oiseaux ,  dans  laquelle 
il  rangeait  ceux  qui  ont  les  pieds 
couverts  d'une  peau  coriace  et  ru- 
gueuse. 

DERME  9  s.  m. ^  derma ,  corium , 
cutis  ;  dépita  ;  Lederhaui  (ail.)  (^spw, 
écorcher  ).  Peau  proprement  dite  ; 
couche  «la  plus  profonde,  la  plus 
épaisse  et  la  plus  vivante  destéguméns 
communs  des  animaux ,  particulière- 
ment des  mammifères. 

DERMÉENS9  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Der* 
mei.  Nom  donné  par  Fries  à  un  soos- 
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ofdre  âe  l'ordre  des  PhacîdlacéS) 
ayant  pour  type  le  genre  Dermea. 

DERMESTIDES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Dermestidœ,  Nom  donné  parLeachà 
une  famille  d'insectes  Coléoptères , 
qui  a  pour  type  le  genre  Dermestes, 

DERMESTIXS,  adj.  et  s.  m.  pL, 
toermestini.  Cuvier,  Latreillc  et  Eich- 
wald  désignent  sous  ce  nom  une 
tribu  de  la  famille  des  Glavicornes, 
ayant. le  genre  Dermestes  pour  type, 

DERMOBLASTE  ,  s.  m. ,  dermo" 
llastus;  Hautkeim  (ail.)  (Sipiia,  peau, 
piaaryj,  bourgeon).  "Willdenow  ap- 

Ï\ekkii  ainsi  un  embryon  végétal  dont 
e  cotylédon  est  formé  d'une  mem- 
brane qui  se  rompt  irrégulièrement, 
cas  dans  lequel  il  crojait  que  se 
trouvent  les  champignons* 

DERMOBRANtlHES ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Dermobranchiata  (  ^«p|xa ,  peau  , 
^dt7;^ia,  branchies).  Nom  donné  par 
G.  Hartmann  à  un  ordre,  et  par  Du- 
méril  à  une  famille  de  Gastéropodes ,, 
comprenant  ceux  qui  respirent  par 
dies  branchies  extérieures  ayant  la 
forme  de  lames,  de  fiiamens  ou  de  pa- 
naches. 

DERMODÔNTES ,  adject.  et  s.  m. 
pi.  9  Dennodontes  {Sipux ,  peau,  oSoitÇy 
dent).  Nom  sous  lequel  filainville  dér 
fiignc  une  sous-classe  de  poissons, 
dans  laquelle  il  range  ceux  qui  n'ont 
point  de  dents  implantées  dans  Té- 
paisseur  des  os  maxillaires. 

:I]f£iElMOGRAPHI£,  s.  f.,  dermo^ 
graphia  (Sif^yidy  peau ,  Yjadcfu ,  écrire). 
D/3Scription  de  la  peau. 

DERMOLOGIE  ,8.  f . ,  dermologia 
[Sép^QLy  peau,>o7o;,  discours). Traité 
sur  la  peau. 

DERMOPTÉRES,  adject.  et  s.  m. 
pi. ,  Dermopteriy  Dermoptera  (^«pfta, 
peau ,  impov ,  aile).  Nom  donné  par 
Illiger  à  une  famille  de  Mammifères , 
comprenant  ceux  qui  voltigent  à 
l'aîde  d'une  membrane  étendue  des 
bras  aux  jambes  ;  parDuméril  à  une 
famille  de  Tordre  dès  poissons  Holo- 
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branches ,  dans  laquelle  il  range  ceux 
qui  ont  la  nageoire  dorsale  adipeuse  ; 
par  Degeer  et  Ciairvilie  à  un  ordre  de 
la  classe  des  insectes,  comprenant 
ceux  qui  ont  les  ailes  supérieures 
coriaces. 

DERMORHYNQUES,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Dermorhrnchi  (^spf/a,  peau, 
pu7;^o; ,  bec).  Vieillot  et  Ranzani  dé- 
signent sous  ce  nom  une  famille  de  la 
tribu  des  oiseaux  nageurs  léléopodes, 
comprenant  ceux  qui  ont  le  bec  re- 
couvert d'un  épiderme,  comme  les 
oies  et  les  canards. 

DERMOSPORÉS  ,  adj .  et  s/  m.  pi. , 
DertnosporiL  Nom  donné  par  Fries  à 
un  sous-ordre  de  l'ordre  des  Tubcrcu- 
larins ,  ayant  pour  type  le  genre  Der^ 
mosporiunu 

DERTRUM,  s.  m.,  derlrum ;  ^ep- 
Tpov  ;  Kuppe  (ail.).  Illiger  désignait 
ainsi  le  bout  de  la  mandibule  supé- 
rieure des  oiseaux ,  lorsc|u'il  est  dis- 
tingué du  reste  par  sa  forme  ou  par 
un  sillon. 

DESAGCOUPLEMENT  9  subst.  m. 
Cessation  de  l'accouplement ,  sépara- 
tion des  deux  sexes  qui  s'étaient  unis 
pour  l'acte  delà  génération.  Ce  terme 
est  surtout  usité  en  économie  rurale. 

DÉSAGGRÉGATlON^s.  f. ,  desag" 
gregatio.  Séparation  des  parties  d'un 
minéral ,  par  l'action  d'une  force  qui 
réduit  ce  dernier  en  grains  ou  en 
poussière. 

DÉSARMÉ  9  adject. ,  inermù  ;  qui 
n*a  point  d'armes,  comme  V^igc 
neiosis  inermis ,  dont  les  narines  sont 
dépourvues  de  cornes.  F'.  Inerme. 

DÉSASSIIMILATEUR,  adject.  ;  qui 
produit  un  effet  contraire  à  l'assimi- 
lation. Faculté  diésassimilairice, 

DÉSASSmiL ATION  9  s.  f.  Action 
organique  qui  a  pour  résultat ^  soit 
la  destruction  de  l'individu  ,  soit  l'en- 
tretien de  l'espèce,  et  qui  parvient  à 
ce  but  en  détruisant  les  rapports  des 
diverses  parties  qui  forment  un  corps 
vivant  ^  ou  en  isolant  quelques  unes 
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de  ces  parties,  pour  produire  un 
nouvel  être. 

DESCENDANT  9  adj. ,  descendens; 
herabsteigend ,  absteigend  (ail.)  ;  des- 
cending  (angl.).  On  emploie  ce  mot  : 
1^  en  astronomie ,  où  l'on  appelle 
nœud  descendant ,  rintersection  du 
plan  de  l'orbe  d'une  planète  ou  d'une 
comète  avec  celui  de  l'orbe  terrestre , 
lorsque  ce  corps  passe  au  côté  sud  de 
la  terre.  2^  £n  botanique.  Caudex 
descendant  (  Caudex  descendens  j 
Truncus  subterraneus  ^"Heàwi^;  Des- 
census,  l'Héritier;  Cormus  descenr' 
dens,  Gandolle),  d'après  Linné,  la 
partie  du  végétal  qui  se  dirige  vers  le 
centre  de  la  terre ,  et  qui ,  en  se  sub- 
divisant, produit  les  radicules  desti- 
nées à  pomper  la  nourriture  de  la 
plante.  Collet  descendant ,  celui  qui, 
en  se  développant ,  s'enfonce  dans  la 
terre  avec  la  radicule ,  de  sorte  qu'il 
devient  partie  constituante  du  caudex 
descendant  (ex.  Damasonium  steUa- 
tum)»  Poils  descendant ,  ceux  qui 
sont  dirigés  vers  la  base  de  la  partie 
qui  les  porte  (ex.  f^eronica  spicatà)» 

DESGENSION,  s.  f.,  descensio; 
Ahsteigung  (ail.).  Les  astronomes  ap- 
pellent descension  droite  d'une  étoile, 
l'arc  de  l'équateur  compris  entre  le 

Îioint  de  l'équinoxe  du  printemps  et 
e  cercle  de  déclioaison  qui  passe  par 
cette  étoile  ;  descension  oblique^  l'arc 
de  l'équateur  compris  entre  le  point 
de  l'équinoxe  du  printemps  d*où  l'on 
compte  les  degrés  de  l'équateur  et  le 
point  de  l'équateur  qui  se  coucbe  en 
même  temps  que  cette  étoile* 

DESGENSIONNEL  ,  ^dject.  On 
nomme  différence  descensionneUe  > 
celle  qui  existe  entre  la  descension 
droite  et  la  descension  oblique  d'vne 
étoile. 

DÉSERT, s.  m.,  desertunif  H^ûsU, 
Ein'ôde  (ail.)  ;  désert  (angl.)  ;  deserto 
(it.).  Vaste  espace,  généralement  uni 
et  souvent  couvert  de  sable  ou  de 
gravier  y  qui  n'est  traversé  par  aucun 
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cours  d'eau  ,  et  dans  lequel  les  corps 
organisés  ne  peuvent  s'établit. 

DÉSHYDROGÉNÀTION  9  subst^  f. 
Soustraction  de  Fbjdrogène  qui  entre 
dans  la  composition  d'une  substance. 

DÉSHYDROGÉNÉ ,  adj.  Se  dit  d'un 
corps  ou  d'une  substance  qui  a  perdu 
son  hydrogène. 

DÉSIIVENGE,  s.  f.,  desinentia. 
Manière  dont  se  termine  un  organe 
ou  une  partie  d'organe,  principale- 
ment chez  les  végétaux. 

DÉSIR,  s.  m. ,  cupido^  cupidiias; 
iTrxeufiia;  Verlangen,  Sehnsucht  CaJL)  ; 
désire  {ùiïçX.);  brama  (it.).  Sentiûient 
intérieur  par  lequel  nous  sommes 
portés  vers  une  chose ,  agréable  pu 
nécessaire,  qui  nous  manque^  u  Tout 
désir  est  un  besoin ,  une  '  douleur 
commencée», M  (Voltaire.) 

DESMATObONTOIDÉES ,  adj.  et 
s«  f.  pi.)  Desmatodontmdeœ*  Nom 
donné  par  Furnrohr  à  un  groupe  de 
la  famille  des  Mousses ,  ayant  pour 
type  le  genre  Desmatodon, 

DESMOGOMPHE ,  âdiect. ,  dtsmo- 

fpmphius {SetTiioç ,  lien  ,7optytoç ,  dent)* 
îpithcte  donnée  par  C.-G.  Éhren- 
berg  aux  inFusoires  Rotifères  dont 
chacune  des  mâchoires  a  la  formé 
d'un  étrier  sur  lequel  sont  étendues 
les  dents ,  qui  y  tiennent  h  la  fois  par 
la  base  et  par  le  sommet»  £x.  Rot^èr, 

DESirmM>PODË9 ,  ad),  et  s.  m. 
pi.,  Desmypsopodes  (^co|iao<,  lien, 
viffoç,  hauteur,  ttoCc,  pied).  Nom 
donné  par  J.-A.  Ritgen  a  une  fattitUe 
de  l'ordre  des  Colobathrepodes ,  qom* 
prenant  des  oiseaux  écfaaBsters  à  doigjto 
unis  par  une  membrane. 

DÉSORGANISATION  ,  8.  f. ,  desof^ 
ganisatio.  Altération  profonde  dans  la 
texture  d'une  partie  organique ,  qui 
lui  fait  perdre  la  plupart  ou  la  totaUlé 
de  ses  caractères  distinctifs  ;  eflet  qui 
résulte  de  cette  altération. 

DÉSOUDAHON.  Foyeik  Désoxi* 

DÉSOUDÉ.  Foyez  Désoiigéhé. 
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DÉSOXIGÉNATION9  s.  f.;  Ent-' 
saucrstaffung  (ail.)  ;  desossidazione 
(it.)<  Soustraction  totale  ou  partielle 
de  l'oxigëne  qui  entre  dans  la  com- 
position d'une  substance. 

DÉSOXIGÉlVÉ^adj.;  qui  a  perdu 
tout  ou  partie  de  son  oxîgënc. 

DESSICCATION,  s.  ï.jsiccatio; 
Çiîpwfftc;  Austrochnung  {9\\.)»  Opéra- 
tion par  laquelle  on  dépouille  une  ma- 
tière solide  de  Tenu  ou  d'un  autre  li- 
quide quelconque  dont  elle  était  im- 
bibée. 

DÉSUNI  9  adj. ,  discretus  y  sejxmc 
lus;  getrennt  (ail.).  I(om  donné ,  dans' 
la  nomenclature  minéralogique  de 
Haûj  j  à  une  variété  dans  laquelle  des 
facettes  produites  par  une  loi  compli- 
quée s'interposent  entre  d'autres  fa- 
cettes produites  par  des  lois  très- 
simples.  £x.  Chaux  carbonatée  dés^ 
Wfde, 

DÉTACHÉ,  adj.,  sohitus ;  lose, 
abgelosl  (ail.).  Se  dit ,  en  botanique , 
des  stipules ,  quand  elles  ne  tiennent 
au  pétiole  que  par  la  base. 

DÉTARIÉES,  adject.  et.s.  f.  pi., 
Detarieœ,  Nom  donné  par  GandoUe 
h.  une  tribu  de  la  famille  des  Légumi- 
neuses ,  qui  a  pour  type  le  genre  Z>e- 
tarùim. 

DÉTERMINÉ.  Foyez  Défini. 

.  DÉTONATION ,  s.  f . ,  detonatio  ; 
Verpuffwng  (ail.). Bruit  plus  ou  moins 
violent  qui  se  fait  entendre ,  soit  dans 
le  cours  des  combinaisons  ou  décom- 
positions chimiques  qui  s'accom- 
plissent avec  rapidité,  soit  quand 
lin  corps  change  brusquement  d'état 
ou  de  volume ,  sans  éprouver  de 
changement  dans  sa  nature. 

DÉTRITIQUE,  adject.,  detriticus 
(deteroj  broyer).  Épithëte  donnée 
par  Brougniart  et  par  Omalius  à  un 
groupe  de  terrains,  postérieurs  à  la 
dernière  révolution  du  globe,  qui 
résultent  d'un  assemblage ,  ordinaire- 
ment meuble  9  de  fragmens  plus  ou 
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moins  rcconuaissables  de  roches  et  de 
débris  de  corps  organisés. 

DÉTROIT,  subst.  m.  ,  freium; 
Meerenge  (all.)î  streight  (angl.); 
strettoÇii,),  Bras  de  mer  resserré  entre 
deux  côtes,  qui  fuit  communiquer 
ensemble  deux  mers  (ex.  détroit  de 
Gibraltar),  ou  deux  portions  d'une 
même  mer  (ex.  Pas-de-Calais). 

DEUIL,  s.  ni.  On  employé  trës- 
souvent  cette  épithète ,  en  histoire 
naturelle,  pour  désigner  des  êtres 
qui  y  dans  leur  coloration ,  offrent  un 
mélange  de  noir  et  de  blanc ,  et  pré- 
sentent en  quelque  sorte  l'aspect  d'un 
drap  mortuaire  ou  d'un  vêtement  de 
deuil,  comme  le  Morœa  lugensj  qui, 
sur  six  pétales,  en  a  trois  noirs  et 
trois  blancs  alternant  ensemble ,  ou 
le  Restio  elegia^  dont  les  anthères 
sont  noirâtres,  avec  une  bordure  blan- 
che. On  la  rend  en  latin  de  manières 
très -variées,  dont  voici  quelques 
exemples  :  Centropus  ateralèus,  Or~ 
talis  mœrens ,  Noctua  leucomelas  , 
Noctua  vidua ,  Actinia  viduata^  Hœ^ 
mopis  luctuosaj  Noctua  tris  lis  ,  Ta^ 
china  orbata, 

DEUTAENOTHIONIQUE  ,  adject. , 
deutœnothionicus  (^surepoc,  second, 
oTvoç,  vin,  Ggîov,  soufre).  Sertuerner 
a  nommé  ainsi  le  second  des  trois 
acides  que  l'acide  sulfurique  produit 
en  agissant  sur  l'alcool  pour  former 
l'éther ,  et  qui ,  comme  les  deux 
autres ,  n'est  que  de  l'acide  sulfovi— 
nique. 

DEUTÉROLOGIE,  s.  f. ,  deutero- 
logia  (^gvTspov,  arrière-faix,  Xo'yoç, 
discours).  Traité  sur  la  nature,  les 
usages  et  les  connexions  de  l'arrière— 
faix.  J.-A.  Friderici  a  publié  un  ou- 
vrage sous  ce  ti  Ire. 

DEUTÉROMÉSAL  ,  adj. ,  deutero^ 
mesalis  (  ^eurspoç ,  second ,  fAe^oç ,  mi- 
toyen ).  Nom  donné  par  Kirby  à  la 
seconde  série  des  aréoles  moyennes 
de  l'aile  des  insectes ,  qui  le  plus  sou- 
vent se  compose  de  deux. 
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bCUTIODURE ,  s.  m. ,  deuliodu" 
retum.  Synonyme  de  biiodure.  Voy, 
ce  mot. 

DEUTOGARBONÉ  ,  adj.  ,  deuto- 
carbonatus^  Le  gaz  hydrogène  deuiO" 
cartoné  est  la  seconde  des  combîn<a{« 
sons  de  l'hydrogène  avec  le  carbone^ 
le  carbure  dihydrique  de  Bcrzelius  ^ 
ou  gaz  o!é fiant. 

DEUTOGHLORURE  ,  s.m. ,  deu-» 
tochîoruretum.  Seconde  des  combi- 
naisons que  le  chlore  forme  avec  un 
corps  simple ,  quand  il  est  susceptible 
d'en  proauire  plusieurs.  Ëx.  DeutO" 
chlorure  de  mercure, 

DËUTO^ÉLÉNIURE  ,s.  m.,  deuto^ 
seleniuretum.  Seconde  des  combinai- 
sons auxquelles  le  sélénium  donne 
naissance  en  s'unissant  à  un  corps 
simple  avec  lequel  il  peut  se  com- 
biner en  plusieurs  proportions  diffé- 
rentes. 

DEUTOSULFATE ,  s.  m.,  deuto^ 
sulphas.  Sel  produit  par  la  combinai- 
son de  l'acide  sulfurique  avec  uHv 
deutoxide. 

DEUTOSULFURE  ,  s.  m. ,  deuto- 
sulphuretum.  Seconde  des  combinai- 
sons que  le  soufre  forme  avec  un 
corps  simple,  quand  il  est  susceptible 
d'en  produire  plusieurs. 

DEUTOXIDE ,  s.  m. ,  deutoxidum. 
Second  degré  d*oxidation  d'un  corps 
simple  qui  peut  se  combiner  en  plu-, 
sieurs  proportions  diverses  avec  l'oxl- 
gène. 

DÉVIÉ ,  adj. ,  det^iatus.  Se  dît,  en 
botanique,  des  feuilles,  quand  elles 
sont  contournées  sur  elles-mêmes, 
de  manière  que  la  face  supérieure  ne 
se  trouve  plus  regarder  le  ciel.  Ex, 
AUium  obîiquum, 

DEXTRE,  aiîj.  ,  dexter.  On  dit 
qu'une  coquille  spirivalve  est  dextre, 
quand  son  bord  terminal  se  trouve 
place  à  In  droite  de  l'animal ,  et  que 
le  sommet  d'une  coquille  univalvc 
est  dexLre  y  lorsqu'il  penche  à  droite, 
la  coquille  étant  supposée  oblique- 


61A6 


3Ôi 


ment  sur  le  dos  de  l'animal.  Ex.  Cki^ 
bochon. 

DEXTROVOLUBILE ,  adj. ,  dexlro^ 
volubilis  y  dextrorsumi^okibilis .  Epi- 
thète  donnée  à  une  tige  ou  à  une 
vrille  qui  tourné  de  gauche  à  droite. 
Cette  disposition  a  été  observé  dang 
les  genres  Basella^  Calyptrion,  Dio'^ 
scorea  y  Humulus ,  Lonicera,  Mo^ 
rinda,  Polygonum ,  Ra/ania,  Ta/w- 
nu^et  Ugena. 

DIAGANTHIÇ,  adj.,  dlacanthus 
(^C9  deux,  axav9a,  épine).  Se  dit  ^ 
en  botanique ,  d'une  plante  qui  pré- 
sente deux  épines  au  dessous  de  cba** 
que  feuille  (  ex.  Ribes  diacantha  )  y 
ou  à  l'aisselle  de  chaque  foliole  (  ex;. 
Limonia  diacantha) ,  dont  le  pcrir- 
cline  est  formé  de  deux  squames ,. 
toutes  deux  armées  d'une  épine  (ex» 
RoUmdra  diacantha)  ^  ou  dont  les 
feuilles  sont  garnies  sur  les  bordft 
d'épines  géminées  (  ex.  Lamyra  dia^ 
cantha  )  \  en  zoologie ,  d'un  poisson, 
qui.  offre  deux  rayons  aigus  à  l'une 
de  ses  nageoires ,  l'anale  par  exemple 
(ex.  Holocentrus  diacanthus)^  ovb 
deux  aiguillons  à  chaque  opercule; 
( ex.  Perça  diacantha  ) . 

DIAGHAIIVE ,  s.  m.,  diachenium^ 
Fruit  simple,  fo^mé  par  un  ovaire 
adhérent  avec  le  calice ,  qui ,  à  sa 
maturité ,  se  sépare  en  deux  loges  om 
achaines.  Ex.  Umbelli/eres, 

DIAGHÉNE.  f^oy.  DuCHAiNE. 

DIAGHYME,s.  m.,  diachyma  (^to-, 
à  travers ,  xu/xô;  ^  sue).  Link  appelle 
ainsi  le  parenchyme  des  feuilles ,  le 
tissu  ^cllalaire  disséminé  entre  les 
divisions  du  pétiole. 

DI ACOUSTIQUE ,  s.  f.,  diacous- 
tica{9ioif  à  travers,  àxou&>,  entendre). 
Branche  de  la  physique  qui  s'occupe 
des  propriétés  du  son  réfracté  dans 
son  passage  à  travers  des  milieux  de 
densité  différente. 

DIADAGTYLOBATHACIENS  9  adjV* 
et  s.  m.  pi.  ,  Diadactylobatrachl 
(  ^(à)   à  travers  ,  9xr.T\iko^  ^  doîgk  ^ 


38a  9IAN 

éôLT^of/pç  ,  grenouille).  Nom  donné 
par  J.-A.  Ritgen  à  une  famille  de 
Reptiles  Pygomolges  ou  Géobatra- 
eiens,  comprenant  ceux  qui  ont  les 
doigts  fendns. 

PIADELPHB  9  adjcot. ,  diadelphus 
(  ^iç  ,  deux ,  0Lèi\yk  \  frère).  Epithète 
donnée  aux  étamines^0Tst{Vk' eWcs  sont 
réunies  par  leurs  filets  en  deux  fais- 
ceaux égaux  (ex.  Fumaria)  ou  iné- 
gaux (ex.  Nissolia  diadélpha). 

DIADELPniE ,  s.  f.  ^  diadelphia. 
Nom  d'une  classe,  dans  le  système  de 
Linné ,  qui  renferme  les  plantes  dont 
les  étamines  sont  réunies  en  deux 
faisceaux  par  la  base. 

DIApELPHIQtJE ,  adj.  ,    diadeî^ 
phicus.  Se  dit  d'une  plante  ou  d'une 
^eur  à  étamines  diadelphes. 

mAGOMÈTRE^  s.  m. ,  dlagomë" 
trum  (^(dpyw ,  conduire  à  travers  ,  ^t- 
Tplw ,  mesurer).  Appareil  que  Rous- 
seau a  imaginé  pour  comparer  les 
conducibilitS  électriques  des  diver- 
ses substances. 

JDIAKÈNE.  yoy.  Diachaine. 
'    DIALLAGIQUE  9  adj . ,  diallagicus. 
Se  dit  d'une  roche  qui  contient  de 
la  dîallage.  Ex.  Sfénite  dinllagique. 

DIANPRf)  9  adj. ,  diander ,  dian-^ 
drus  ;  zweimannig  {^W,)  l^i^y  deux, 
«vnp,  homme).  Epithète  donnée  à  une 
plante  oxxfieur  ayant  deux  étamines. 
Ex.  Scleranthus  diander,  Amaran- 
thus  diandnis  ,  Scabiosa  diandra, 

DIANDRIE  9  s.  f.  ,  diandria.  Ce 
nom  appartient ,  dans  l^  système  de 
Linné,  a  une  classe  et  à  trois  ordres , 
contenant  des  plantes  à  deux  éta- 
mines. —  Malacarne  le  donne  à  une 
classe  de  monstres,  qui  sont  caracté- 
risés par  la  présence  du  sexe  mascu- 
lin double  chez  un  même  indi- 
vidu. 

DIANDRIQIIE9  adj.  ,  diandricus. 

Se  dit  d'une  fleur  qui  ne  contient 
que  deux  étamines. 

DIAIVÈME9  adj.  ,  dianema  (^iç, 
deux ,  v>3(*a  ,  fil  )•  Le  Lonchiurus 


dianema  est  ainsi  appelé  parce  que 
le  premier  rayon  de  chacune  de  ses 
catopes  se  termine  par  un  Joug  fila- 
ment. 

piAIVGléES9  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Diangiœ  (^Iç,  deux,  ày^sïov,  vase). 
Nom  donné  par  Boerhaave  à  une  classe 
de  plantes  ,  comprenant  celles  aux 
fleurs  desquelles  succède  un  péri- 
carpe biloculaire  ou  double. 

DIAIVTCE9  adj.  ,  dianthus  (^Iç, 
deux ,  avôoç ,  fleur  )  ;  qui  porte  deux 
fleurs ,  qui  se  compose  de  deux  fleurs, 
comme  les  ombelles  àeV Hydrocotyle 
diantha,  K,  Biflore  ,  DiflorigÈre. 

DIANTHÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Diantkeœ,  Nom  donné  par  A.  Ri- 
chard à  une  section  de  la  famille  des 
Caryophyllées ,  par  Gaflin  à  une  fa- 
mille de  plantes,  ayant  pour  type  le 
genre  Dianthus, 

DIAIVTIiÉR£9  adj.  ,  diantherus 
(^t;,  deux,  œjBnpoçy  fleuri);  qui  a 
deux  anthères.  Le  Polamsia  adan^ 
thcra  ,  sur  huit  étnmines ,  en  a  six 
stériles,  et  deux  seulement  anthérl- 
fères. 

DIANTdllVÉES  9  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Dianthineœ.  Gandolle  appela  d'abord 
ainsi  la  tribu  de  la  famille  des  Caryo- 
phyllées que  depuis  il  a  nommée 
Silénéfs. 

DIAPÉRALES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
DiaperalcBy  Diaperales,  Diaperiales» 
Nom  donné  par  Cuvicr,  Latreille  et 
Ëichwald  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Coléoptères  Taxicornes,  par  Gold« 
fuss,  Ficinus  et  Carus  à  une  tribu 
de  la  famille  des  Hétérolylres,  ayant 
pour  type  le  genre  Diaperis, 

DIAPÉRIDES9  adj.  et  s.  m.  pi., 
Diaperidœ,  Leach  appelle  ainsi  la 
tribu  des  Diapérales, 

DIAPHANE  9  adj . ,  diaphanes,  dia^ 
pJianeus ,  diaphanus ,  perlucidus  , 
translucidus  ;  Siatfxviiq  ;  durchsichtig 
(ail.)  ;  diaphanous {an^\,);  diajano 
(it.)  (  ^là ,  à  travers ,  çatvw  ,  voir). 
Se  dit  d'un  corps  ^ui  laisse  passer  la 
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lumière  et  permet  qu'on  aperçoive 
nettement  la  forme  des  objets  à  tra- 
vers sa  substance.  Ex.  Turbo  diapha-' 
nus  y  Lenticulina  diaphanea  ,  Bar^ 
bula  diaphana  y  Hieracium  diaphu" 
num  y  rediantius  crystallus.  Syno- 
nyme de  transparent, 

DIAPHANÉITÉ,  s.  f. ,  diaphanei- 
tas ,  perluciditas  y  ^tayavïjo't?,  ^ca^ao-tç, 
^taydévsea;  Durchsichtigkeit  (ail.  )  ;  dia^ 
fanita  (il.).  Qualité  de  ce  qui  est  dia- 
phane. Synonyme  de  transparence» 

DIAPUANIPENNE  ,  adj. ,  diapha^ 
nipennis  (  diaphanusj  diaphane,  pen- 
na ,  aile  )  ;  qui  a  les  ailes  diaphanes. 
Ex.  Tachina  diaphanipennis , 

DIAPHANOMETRE  ,  s.  m.  ,  dia- 
phanometrum.  Appareil  que  Saussure 
a  proposé  pour  examiner  et  apprécier 
les  différences  de  diaphanéité  de 
l'atmosphère  en  des  temps  divers. 

DIAPHNOPHYTE  ,  s.  m. ,  diaph- 
nophytum  (  ^taywvsw  ,  être  diffé- 
rent, «puTov,  plante).  Nom  donné  par 
Hecker  à  un  groupe  de  plantes  qui 
diffèrent  les  unes  des  autres  sous  le 
rapport  de  la  fructification. 

DIAPHRAGMATIQUE  ,  adj. ,  dia- 
phragmigerus  (  ^tà,  à  travers,  fjpséyfAa, 
haie).  Se  dit  d^une gousse  qui  est  di- 
visée en  deux  ou  plusieurs  loges  par 
des  cloisons  transversales.  Ex.  Cassia 
fistula,  Voy,  Phragmigère. 

DIAPHRAGME  9  s.  m. ,  diaphrag- 
ma;  fîtà^ppa^ixa  ;  Querwand  {an)  {<Sià^ 
à  travers,  cppaY/xa,  haie).  Lame  droite, 
plus  ou  moins  étendue  ,  qui  partage 
la  cavité  de  certaines  coquilles  uni- 
loculaires  en  deux  seulement  et  d'une 
manière  incomplète  (  ex.  Septaire), 
Plan  perpendiculaire  qui  divise  en 
deux  ou  plusieurs  loges  une  silique  , 
une  silicule  ,  un    fruit.   V,  Endo- 

PHRAGME. 

DIAPHYSISTÉES,  adj.  et  s.  f  pi., 
Diaphysisteœ  (^tavûw ,  naître  parmi). 
Gaillon  donne  cette  épithète  à  une 
section  de  la  famille  des  Thalassio- 
fhytes,  comprenant  celles^  générale- 
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ment  filamenteuses  ,  qui  présentent 
de  distance  en  distance,  à  l'intérirairy 
des  cloisons  ou  des  renflemens  cellu- 
laires transversaux ,  donnant  aux  fi«- 
lameos ,  dans  leur  continuité^  l'appa- 
rence d'interruption  transversale. 

DIASTÉMATÉLYTRIE,  s.  f. ,  é/ta- 
stematelylria  (âiatrcriuoi,  intervalle 
ehjTpov  ,  vagin  ).  Nom  donné  par 
Breschet  à  un  genre  de  déviations  or- 
ganiques ,  caractérisé  par  la  scission 
longitudinale  du  vagin. 

DIASTÉMATENGÉnBALIE  ,  s.  f.  , 
diastematencephalia  (  'tftao"T>ijixa ,  in- 
tervalle ,  fyxé^paXoç,  cerveau).  Nom 
donné  par  Breschet  à  un  genre  de 
déviations  organiques,  qui  est  carac- 
térisé par  la  scission  du  cerveau  j  jus- 
qu'à sa  base,  sur  la  ligne  moyenne. 

DIASTÉMATIE  ,  s.  f . ,  diastematia 
(^taffTïjLta,  interv.ille  ).  Nom  donné 
par  Breschet  aux  déviations  organî- 
t^ucs  qui  ont  pour  caraclère  la  pré- 
sence d'une  fissure  ou  fente  sur  la 
ligne  médiane  du  corps. 

DIASTEMATOGAULIE,  s.  f.,  dia- 
stcntatocauUa  (SiavrYiiia  ,  intervalle  , 
xau>o; ,  tronc).  Nom  donné  par  Bres- 
chet à  un  genre  de  déviations  orga- 
niques qui  est  caractérisé  par  la  scis- 
sion du  tronc ,  dans  le  ^ens  de  sa 
longueur. 

DUSTÉMATOGHÉILIE  ,  subst.  f. , 
diastematocheîlia  (  ^iaffru/xa  9  ititer— 
val  le ,  x"^®«»  lèvre).  Nom  donné 
par  Breschet  à  un  genre  de  déviations 
organiques  qui  a  pour  caractère  la 
scission  longitudinale  des  lèvres  y  h 
leur  partie  moyenne. 

DIASTÉMATOCRANK  ,  subst.  f.  , 
dtastematocrania  (  êiaarriuot,  inter- 
vaUe,  xpavtov,  crâne).  Nom  donné 
par  Breschet  à  un  genre  de  dévia- 
tions organiques  qui  est  caractérisé 
par  la  scission  du  crâne  sur  la  ligne 
médiane. 

DIASTÉMATO€YSTIE  ,  s.  f.,  rfm- 
stematocystia  (  SioLcrniM,  intervalle  , 
xOvTiç ,  vessie  ).  Nom  donné  par  Bres** 
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chet  à  un  genre  de  déviations  orga- 
niques qui  est  caractérisé  par  la  scis- 
sion de  la  vessie  sur  la  ligne  médiane. 

BUSTÉMATOGASTRIE  ,  subst.  f . , 
diastematogastria  (^îaaTJïaa,  inter- 
valle, yaati^p,  ventre).  Nom  donné 
par  Breschet  à  un  genre  de  déviations 
organiques  qui  a  pour  caractère  la 
scission  des  parois  du  ventre  à  leur 
partie  moyenne. 

DIASTÉMATOGLOSSIE  ,  subst.  f . , 
diastematoglossia  (^iaoT>îf*a,  inler— 
valle ,  yAwffffa ,  langue).  Nom  donné 
par  Breschet  à  un  genre  de  déviations 
organiques  qui  a  poUr  caraetcre  la 
scission  de  la  langue  en  deux  moi- 
tiés* 

DIASXÉMATOGN ATmE ,  s.  f.  , 
diastematognathia  (ftaaxïjfAa,  inter- 
valle/yvàdoç,  mâchoire).  Nom  donné 
par  Breschet  à  un  genre  de  déviations 
oi^aniques  qui  a  pour  caractère  la 
scission,  des  mâchoires  sur  la  ligne 
médiane. 

DIASTÉMATOMÉTRIE,  subst.  f., 
diflstematometria  {SiaarTniioLj  inter- 
valle) p/iT/Mc,  matrice).  Mom  donné 
par  Breschet  à  un  genre  de  déviations 
organiques  ayant  pour  caractère  la 
scission  de  la  matrice  en  detix  sur  la 
ligne  médiane. 

DIASTÉMATOPYÉLIE  ,  subst.  f. , 
diastematopyelia  (  ^taffTjjfxa ,  inter- 
valle, TTue^oç,  bassin  ).  Nom  donné 
par  Breschet  à  un  genre  de  déviations 
organiques  qui  a  pour  caractère  la 
scission  du  bassin  sur  la  ligne  mé- 
diane. 

DIASTÉMATORAGHIE ,  subst.  f. , 
diastematorachîa  (  êlumniM  ,  inter- 
valle, pàyjçy  rachis).  Nom  donné  par 
Breschet  à  un  genre  de  déviations 
organiques,  caractérisé  par  la  scission 
longitudinale  de  la  colonne  épinière. 

DIASTÉMATORHINIE  ,  subst.  f .  ^ 
diastematorhinia  (^taertn^a,  inter- 
valle, piv ,  nez).  Nom  donné  por 
Breschet  à  un  genre  de  déviations 
organiques  qui  a  pour  caractère  la 
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scission  du  nez  sur  la  ligne  médiane. 
DIASTEMATOSTAPHYLIE 9  s.  f., 

diastemalostaphylia{$ioLVT-n^ ,  inter- 
valle, oTa^v>.>j,  luette).  Nom  donné 
par  Breschet  à  un  genre  de  déviations 
organiques ,  caractérisé  par  la  scission 
de  la  luette. 

DIASTÉMATOSTERNIE, subst.  f., 

diastematosternia  {SixarriiioLy  inter- 
valle, «TTgpvov,  sternum).  Nom  don- 
né par  Brescbet  à  un  genre  de  dévia- 
tions organiques  qui  a  pour  caractère 
la  scission  longitudinale  du  sternum. 

DIASTÉME ,  s.  m.  (^taoryjwa  ,  in- 
terstice). Nom  donné  par  Balcclls 
aux  pores  accidentellement  épars  sur 
la  surface  du  corps ,  et  qu'on  peut 
seulement  démontrer  par  la  pénétra- 
tion des  fluides  dans  les  solides  ;  ces 
pores ,  qu'il  appelle  aussi  secondaires 
ou  physiques,  variant  suivant  la  for- 
me des  parties  qui  composent  les 
corps  et  la  manière  dont  elles 
«ont  réunies,  ne  donnent  lieu  qu'à 
quelques  actions  physiques ,  et  sont 
peu  propres  à  produire  de  grandes 
différences  dans  les  propriétés  des 
corps. 

DIASTÉME ,  s.  f.,  diaslema;  Zaka- 
lûcke  (ail.)  ((îià,  en  travers,  terraj^i, 
se  tenir).  Nom  donné  par  Illiger  à 
rîntervalle  qui,  chez  le  plus  grand 
nombre  des  Mammifères ,  existe  en- 
tre les  dents  canines  et  les  molaires 
(voyez  Bârre  )  ;  par  Savigny,  dans 
les  Arachnides,  à  la  portion  de  la 
tête  qui  précède  immédiatement  le 
chaperon,  ou  véritable  épislome ,  et 
où  sont  insérées  les  chélicëres  ou  for- 
cipules. 

DIASTÉAIENTÉRIE  ,  s.  f. ,  diaste- 
menteria  ( ^tadryjpia ,  intervalle,  evrc- 
pov ,  intestins).  Nom  donné  par 
Breschet  à  un  genre  de  déviations  or- 
ganiques qui  a  pour  caractère  la  scis- 
sion longitudinale  du  canal  alimen- 
taire. 

DIASTROPUYLLE ,  adj.  .diastro- 
phyllus  (  ^tavTpecpw ,  distordre,  ^ u^Xov^ 
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feuille  ).  VH/pnum  diastrophyUum 
a  ses  feuilles  élégamment  rejelées 
vers  l'un  et  l'autre  côté. 

DIATOMÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Diaiomeœ»  Nom  donné  par  Agardh  à 
un  ordre  de  la  famille  des  Hydrophj- 
tes  et  par  Fries  à  une  famille  d'Algu<!fs, 
ajant  pour  type  le  genre  Diatoma. 

DIATOMIQU£«    Foyez  Biatomi- 

QUE. 

DIATONIQUE,    adj.,   diatonlcus 
((îîa,  pa,r,  Tovo;,  ton).  On  appelle 
échelle  diatonique  celle  qui  n'admet 
d'autres  intervalles   que    ceux    qui 
marquent  les   rapports  réciproques 
des  huit  sons  successifs  de  la  gamme. 
Le  nombre  des  vibrations  qui  pro- 
duisent Vut  étant  exprimé  par  i  ,  le 
rapport  entre  lui  et  celui  des  vibra- 
tions d'oii  naissent  les  autres  notes 
est  8  à  9  à'ut  h  ré ,  àe  fa  k  jol, 
et  de  la  à  si;  g  à  lo  de  r^  à  mi  et  de 
solh  la;  i5  à  i6,  de  mi  k  fa  ei  de 
si  à  ut.  De  ces  intervalles  ,  qui  sont 
autant  de  secondes ,  les   trois   pre- 
miers et  les  deux  suivans ,  qui  sont 
égaux  entr'eux,  sont  appelés  tons  en- 
tiers ,  et  les  deux  derniers,  qui  sont 
à  peu  près  la  moitié  des  autres,  sont 
nommes  demi-tons  ^  on  appelle  tons 
majeurs  les  intervalles   8.  à    9,   et 
tons  mineurs  les  intervalles  9  à  10. 
Ainsi  l'échelle  diatonique  se  compose 
de   cinq  Ions ,  dont  trois  majeurs , 
deux  mineurs ,  et  de  deux  demi-tons. 
La  tierce  est  majeure ,  quand  elle  ren- 

»  1  .  ue     fa     »ol 

ferme  deux  tons  entiers  i?»  i;r  TT»  ^*^ 
mineure  quand  elle  renferme  un  ton 

•i         .    .    '       mi     rë      la         •»  , 

et  un  demi- ton  ;;n  "fa"  ^  5  '^  quarte 
est  simple  quand  elle  est  formée  de 

1  .1»  1         •  .         Ht  ,rë    mi  toi 

deux  tons  et  d  un  demi-ton 7^-  ^^  -^  -^i 
et  superflue ,  lorsqu'elle  renferme 
trois  tons  ^  ;  la  quinte  se  compose  de 

..  .1»  1  *.  utrë    ml    fa  . 

trois  tons  et  d  un  demi-ton  ^-^  "îT"^  "iïr' 
la  sixte  peut  être  mineure ,  quand  elle 
contient  trois  tons  et  un  demi-ion  ~  î 

If 
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majeure^  lorsqu'elle  se  compose  de 

quatre  tons  et  d'un  demi-toa  ^  -^  » 

la  septième  peut  être  viajeure ,  si  elle 
contient  quatre  tons  et  deux  demi^ 

tons  —,  ou  mineure ,  si  elle  ren- 
ferme  cinq  tons  et  un  demi- ton  ,  ^  • 

DIAZElJXIÉ£S,^dj.  et  s.  f.  pL  , 

Diazeuxi^œ.  Nom  aènnépar  D.  Ûoii 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Labiati-> 
flores ,  qui  a  pour  type  le  genre  Dâi- 
zeuxis. 

DIBOTHUYDE  9  adj. ,  dlbothrydus 
(^Iç,  deux  ,  ^ôOptov,  fossette).  Épi- 
thëte  donnée  aux  bothryôcépfaales 
qui  ont  deux  fossettes  sur  les  côtés 
de  la  tète. 

DIBRANGHES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Dibranchia  (  ^i;,  deux,  Ppô^p^ra,  bran* 
chies  ) .  Nom  sous  lequel  Latreille  dé- 
signe un  ordre  de  la  classe  des  Girri- 
pèdes,  comprenant  ceux  dont  les 
branchies  consistent  en  deux  feuillets. 
DIGARPE  y  sxdieci.^dlcarpus  (Sic , 
deux  ,  xopTroç ,  fruit  ),  Se  dit  d'une 
bulbe,  lorsqu'elle  peut  produire  deux 
tiges  l'une  après  l'autre  (ex.  Colchi^ 
cum) .  Le  Fissidens  dicarpos  a  ses  pé- 
doncules ordinairement  géminés. 

DICARPES,  adj.  et  s.  f.  pL,  Di- 
carpœ.  Nom  donné  par  Haller  à  une 
famille  de  plantes ,  dont  le  fruit  se 
compose  d'un  double  follicule  :  elle 
répond  à  peu  près  aux  Apocynées. 

DIGÉLUPHE  ,  adject. ,  dicelaphus 
(5tç,  deux  ,xi^v^oç,  écorce  ).  Moquin- 
Tandon  donne  cette  épithéte  aux  œufs 
monstrueux  qui  ont  une  double  co- 
quille. 

DIGÉPHALE,  adject.,  dicephalus 
(  ^tç ,  deux  ,  xicpa>:Q ,  tête).  Se  dit , 
d'a|)iôs  Mirbel ,  d'une  capsule  pn>- 
•  venant  d'un  ovaire  qui  a  deux  soiQ-^ 
mets  organiques  (  ex.  Saxifraga  ). 
Se  dit  aussi  d'une  plante  dont  la  tige 
se  partage  en  deux  rameaux  termi-^ 
nés  chacun  par  une  calathide  soli-v 
t(iirc  {Qjf,  Prçm  (fiçephala  \ 

»5 


386  DICH 

DIGAeATE  9  adj. ,  dlcerattts  (ft; , 
deax^  x^ç ,  corae  )  ;  qui  a  deux  cor- 
net, «omme  Y  Isocardia  dicerata,  dont 
les  sommets  très-écartés  se  roulent  de 
dédans  en  debors. 

DIGÈRE  9  adject. ,  dicerus  (^i;, 
deux  y  xipaç  j  corne  ).  Menke  donne 
celte  épithèie  aux  mollusques  gasté- 
riopodes  qui  n'ont  que  deux  tentacules 
à  la  télé.  Ex.  Parlula  pudica. 

piGÉaES,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Di- 
cerata  (^iç,  deux,  tioct^  ^  corne). 
Hom  donné  par  Blainville  à  une  fa- 
mjlle  de  Tordre  desParacéphalophores 
pQljbranches  ,  comprenant  ceux  qui 
ont  deux  tentacules  sur  la  télé.  Quel- 
ques auteurs  se  sont  servis  aussi  de 
ce  ternie  pour  désigner  les  insectes , 
parce  que  ces  animaux  n'ont  que 
deux  antennes. 

DlCBiEKÊES^adj.  et  s.  f.  pi., 
Dichœnei.  Nom  donné  par  Fries  à 
une  tribu  de  l'ordre  des  Pyréuom j- 
côtes  sphaeriacces,  qui  a  pour  tjpe  le 
genre  Dichana. 

MCHOPÉTAJLE  9 adj. ,  dtchopeia- 
lus  (jO-X^  '  ^^  deux  ,  itéroàov  ,  pétale); 
qui  a  des  pétales  bifides.  Ex.  Chail^ 
ùtia  dichopetala, 

DIGHËLYPSOPODES,  adj.  et  s. 
in«  pi. ,  Dichelypsopoda  {Btyr^^y  fen- 
flu,  v\|/o; ,  bauteur,  ttov;,  pied). 
Ifom  donné  par  J.-Â.  Ritgcn  à  une 
famille  de  Tordre  des  Parai imnoptè- 
nes ,  comprenant  des  oiseaux  qui  ont 
les  pieds  fendus  et  robustes. 

DIGHILES  9  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Di- 
chiles  (  ^tç ,  deux ,  y(inyM ,  pince).  Nom 
donné  par  Klein  à  une  famillç  de 
Mammifères,  comprenant  ceux  qui 
ont  les  pieds  garnis  de  deux  sabols. 

DIGHOGAMIE,  s.  f . ,  dichogamia 
Iftyoi^  en  deux,  yiuo;,  noces).  C.-C. 
Sprengcl  s'est  servi  de  ce  terme  pour 
désigner  le  mode  de  fécondation  qui 
a  lieu  dans  les  végétaux  unisexués  , 
lorsque  leurs  fleurs  mâles  et  femelles 
ne  se  développent  pas  en  méine  temps; 
jl  pense  ^ivalors  les  insefïtes  déter* 
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minent  une  fécondation  artificielle, 
en  opérant  le  transport  du  pollen. 

DIGHOGAMIQUE  ^  adj. ,  dichoga- 
micus  ;  qui  a  le  caractère  de  la  dicbo- 
gamie. 

DIGHOPTÉRE,  adj. ,  dichoutems 
( iiyipL ,  eo  deux,  Trrepov,  aile).  "UOxy- 
tropis  dichoptera  est  ainsi  appelé  par- 
ce que  ses  ailes  sont  écbancréea. 

DIGHOTOMAL  ,  adj. ,  dichotomalis 
( ^x^,  en  deux,  tcuvo» ,  couper).  Epi- 
tbète  donnée  au  pédoncule  ^  quand  il 
naît  de  Taogle  formé  par  deux  ra- 
mea.ux  sur  une  tige  dichotome. 

DIGHOTOHE;,  adj. ,  ^ii^tomus  ; 
^t^oTopiç  ;  gabelformig  y  zweîiheiUg, 
gaSelartigy  gabclspalhg,  gcJfeUheiUg^ 
gabeliistig  ,  zweizinkig ,  zweiseUg^ 
gezweiiheill ,  zweifachgetheill  (ail.); 
dicotomo ,  Jorcuto  ,  forcelluto  (  it.  )  ; 
qui  est  coupé  en  deux.  Se  dit  :  1^  en 
astronomie  ,  de  la  Lane  ,  lorsqu'elle 
est  coupée  par  le  milieu ,  c'est— à-dire 
quand,  à  Tépoque  d'un  deses  quartiers, 
elle  parait  sous  la  forme  d'un  demi-cer* 
cle  ,  la  ligne  des  cornes  étant ,  dans 
toute  sa  longuear,lalimitedela  partie 
lumineuse.  2P  En  histoire  naturelle , 
dichotome  s'igniîie  qui  se  divise  et  se 
subdivise  de  deux  en  deux ,  ou  par 
bifurcation.  11  se  dit  de  la  cyme 
(  vo/ez  ce  mot  ),  quand  la  fleur  est 
munie  de  deux  bractées ,  et  que  les 
rameaux  vont  en  se  bifurquant  sans 
cesse;  des  feuilles  {ex.  Ceratophjrl^ 
lum  demersum)y  de  \skJronde  {ex, 
Spongodium  dlcholomum  ) ,  des  pe- 
doncules  (ex.  Cucubalus  Behen)  , 
de  cerl^lus  polfpes  (ex.  Isis  dicho^ 
toma)y  (les  poils  (ex.  Alyssum), 
des  rameaux  (ex.  Allagopappus  di^ 
ehotomus  ) ,  du  style  (ex.  Cordia  )  , 
de  la  tige  (  ex.  Ranunculus  dichoto-^ 
mus  y  f^arronia  dichotome  ,  Pliry^ 
nium  dichotomum). 

DIGHROÉ,  adj.  ,  dichrous  ^  di-- 
chroos  ;  zweijàrbig  (ail.)  (  Jlc ,  deux, 
ypdae^  couleur)  ;  qui  est  de  deux  cou* 
Shxn,  Le  Loranth^s  dichroos  a  dey 
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fleurs  pourpres ,  dont  le  sommet  est 
vert  ;  VAuricularia  dichroa  est  blanc, 
avec  (les  p.n pilles  rousses  ;  VHydnwn 
dichrouniy  d^une  teinte  pâle,  avec  des 
dents  couleur  de  chair  ;  le  Laphria 
dichroa^  jaune ,  avec  le  corselet  et  les 
antennes  noires. 

DIGHROISME  9  adj.  ,  dichroismus. 
Propriété  qu'ont  certams  minéraux 
transparens  d'offrir  une  couleur  dif-r 
férente  suivant  qu'on  les  regarde  par 
réflexion  ou  par  réfraction.  Ex.  Cor- 
diérite ,  Tourmaline* 

DIGHROITE,  adject. ,  dichroites: 
Épithëte  donnée  par  Beudant  aux 
minéraux  qui  ne  montrent  qt:e  deux 
couleurs  ,  n'ajant  qu'un  seul  axe  de 
réfraction. 

DIGHRONE,  adject. ,  dichronus; 
zweyzeitig  (  ail.)  (^'k  ,  deux ,  XP«*««  > 
temps).  ÉpilhètedDunée  parWallroth 
aux  plantes  dont  la  végétation  dans 
nos  climats  est  suspendue  pendant 
une  partie  de  Tannée  et  active  pen- 
dant l'autre. 

BIGHR(MH*HYTE  9  s.  m.,  J/cAroo- 
-phytum  (^ixpooç  ,  fourchu  ,  çwtov  , 
plante).  Nom  donné  par  Necker  aux 
plantes  dont  les  anthères  sont  bifur- 
quées. 

DIGBBVRE,  adj.  y  dichrurus{9içy 
deux  ,  xP^x ,  couleur ,  oxtpoi ,  queue). 
Dont  la  queue  est  de  deux  couleurs, 
comme  eelle  du  Mas  dichrurtis  ,  qui 
est  brune  en  dessus  et  blanche  en 
dessous. 

DIGLAPODES ,  a(clj.  et  s.  m.  pi.  , 
IHclapoda  (  ^îc  9  deux  ,  y^w  ,  fer- 
mer ,  TToûç ,  pied  ).  Nom  donné  par 
La  treille  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Crustacés  ,  comprenant  ceux  dont  Içs 
deux  pieds  antérieurs  au  moins  et  les 
appendices  qui  les  précèdent  sont  divi- 
sés en  deux  branches  à  leur  extrémité. 

BIGIiéSIE  9  s.  f.  ,  diclesium  (Siç^ 
deux,  x^cib) ,  fermer).  Nom  donné 
par  Desvaux  à  un  fruit  simple,  com- 
t»0f  é  de  la  graine  soudée  af  ec  Ta  base 
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de  la  corolle  endurcie  et  persistante. 
Ex.  Mirabilis, 

DIGLINE  9  adj. ,  diclinisi  dielin^ 
eus  (^rc  ,  deux  ,  x>(v)2,  lit).  Se  dit 
d'une  plante  dont  les  individus  n'ont 
chacun  qu'un  seul  sexe  ,  chez  la^ 
quelle  les  sexes  sont  répartis  sur  des 
individus  différens.  Ex.  JbfckntÈ  ii^ 
clinis, 

DIGLINES  ,  adj.  et  s.  t.  pi. ,  Di- 
clina.  Nom  donné  par  Link  à  nne 
tribu  de  la  famille  des  Ghraminées  , 
comprenant  celles  qui  sont  dielioet. 
DIGLINIE ,  s.  f . ,  dicUnia.  Nom 
collectif  sous  lequel  Linné  embrassait 
toutes  les  plantes  didines. 

DICLINISBIE  9  s.  m. ,  dklimsnmÊ. 
Sépjflration  des  deux  sexes,  dont  cba- 
cun  appartient  à  un  individu  distinct. 
DIGLINOÉDRIQDE 9  adj.,  |^Â- 
noedricus  (  ^i; ,  deux  ,    xiivi) ,  lit  9 
l^pœ ,  base  ).  Naumann  donne  cette 
épithète  à  un  système  de  cristalliaa- 
tîon  dans  lequel,  les  plans  coordonnés 
n'étant  pas  perpendiculaireaentr'eox, 
deux  des  angles  sont  aigus  ou  obtus, 
le  troisième  étant  droit. 
DIGOLOR.  Foyez  BicoLOR. 
DICONQl]E,adj.  ^^diconchtts  (Ac, 
deux  ,    wiyyii  ,   coquille  )•  Klein  a 
employé  ce  mot,  comme  synonyme 
de  bii^ahe ,  en  [parlant  des  coctQiUes» 
BICOQUE  9  adj . ,  dicoceus  ;  m^ei^ 
kn'ôpfig  (alU)  ( ^k,  denx^  xotneoç, co- 
que). Se  dit  d'iin  fruit  ^i  est  formé 
de  deux  coques  accoile'esl'tiaecoDtfe 
l'autre  par*  leur    côte  interne.  £x. 
Psydrax  dicoccos ,  Bifora  dieoeea. 

DICOTYLÉDON,  adj.  ^  dieoiyU^ 
doneus  (^cç  ,  deux ,  xorvXii^y  ,  to- 
tylédon  ).  Communément  on  ap- 
plique cette  épithète  aux  embryons 
qui  sont  munis  de  deux  cotylédons^ 
aux  plantes  dont  la  graine  contient 
deux  cotylédons.  CandoUe  appelle 
embryon  dîcotylédon  celui  dont  lep 
cotylédons  sont  opposé»,  4:^ést-è*4ire 
situés  sor  nn  même  ideii  borixoiii^ 
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BIGOTYLÉDONÉ  ,  ailj. ,  dicoiyte^ 
doneus  ;  qui  a  deux  cotylédons. 

DICOXIXÉDOWES ,  adj.  et  s.  f. 
pi.  Jussieu  et  Macleay  admettent  sotis 
ce  nom  une  grande  division  du  règne 
végétal ,  comprenant  les  plantes  à 
deux  cotylédons ,  quoiqu'ils  y  fassent 
entrer  des  végétaux  qui  n'en  ont 
qu'un  ,  d'autres  qui  en  ont  plus  de 
deux  9  et  quelques  uns  qui  n'en  ont 
pas  du  tout. 

DIGOTYLËS,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Di- 
cofj/ejéLink  propose  de  substituer  ce 
mot  a  celui  de  dicot^lcdons. 

^DICRàNTHÉBÉ,  adj.  ,  dïcran^ 
iherus  (  ^îxpavoç ,  fourchu ,  àvOigpo;  , 
fleuri).  ïi/frthroslemma  dicranthe- 
rum  es^  ainsi  appelé  parce  qu'il  a  son 
connectif  alongc  en  une  soie  née  de 
l^baseméme. 

^GRANOBRANGHES  ,  adj.  et  s. 
m.  pi*  9  Dlcranobranchia  (^ixpavoç, 
fourchu,  ^pirf/ioL,  branchies).  Nom 
jonné  par  J.-E.  Gray  à  un  ordre  de 
la  sous-classe  des  Gastéropodophores 
cryptobranches  ,  comprenant  ceux 
q[ui  ont  les  branchies  fourchues. 

DIGRAIVIOIDÉES ,  adject.  et  s.  f. 
pi. ,  Dicranoideœ .  Nom  donné  par 
Greville  ,  Arnott  et  Bridcl  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Mousses^  ayant 
pour  type  le  genre  Dicranum. 

biGRURINS  9  adj.  et  s.  m.  pi.,  Di- 
crt^ina^  Nom  donné  par  Vigors  h. 
un  groupe  d'oiseaux ,  de  la  tribu  des 
Laniades ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Dicrurus. 

DIGTAMNÉES,  adj.  *ct  s.  f.  pi.  ^ 
Dictamnea,  Nom- donné  par  Bartiing 
à  une  tribu  de  la  famille  desDiosmées, 
qui  a  pour  type  le  genre  Dictam-^ 
nus. 

DIGTYOGARPE,  adj.,  diclyocar- 
pus  (^txTuovy  réseaa ,  x«p7rôç,  fruit)  ; 

3ui  a  des  fruits  réticulés.  Ex.  Zornia 
ictyocarpa ,  Delphinium  dictyocar'^ 
pum. 
.  DICTYODE,  adj.,  dictyodes  (JiV.- 
tvov  y  résean  y  cT^oç ,  ressemblance  )  ; 
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qui  a  les  ailes  réticulées.  Ex.  Tetct^ 
nocera  dictyodes, 

DIGTYOPTÈRES ,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Dicty optera  (.otxTwov ,  réseau  , 
TTTEpov  ,  ,  aile).  Clairville  désigne  sous 
ce  nom  une  section  de  l'ordre  des  in-r 
sectes  ptérophores,  comprenant  ceux 
qui  ont  les  ailes  réticulées,  ou  les 
Névroptères. 

DIGTYORHIZE,  adj.  ,  dictyorJti^ 
zus  (  ^ixTuov,  réseau,  pilja,  racine); 
qui  a  des  racines  rétiforraes  ou  réti- 
culées. Ex.  Agaricus  diclyorhizus. 

DICTVOTÉÈS,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Dictyoteœ.  Nom  donne  par  Reichen- 
bach  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Fucoïdées  ,  par  R.-K.  Greville  à  un 
ordre  de  celle  des  Algues  ,  par  La— 
mouroux  h  un  ordre  de  celle  desTha- 
lassiophytes  symphysistées  ,  ayant 
pour  type  le  genre  Dictyota, 

DIDAGTIXE  ,  adj.  ,  didactyliu  ; 
zweizeing  (ail.)  (  ^i;  ,  deux ,  ^ay.TvÀoç, 
doigt  )  ;  qui  n'a  que  deux  doigts  , 
commeV  Autruche  y  parmi  les  oiseaux , 
ou  le  Sirène  didactylum ,  parmi  les 
reptiles.  Le  Pterophorus  didactylus  a 
ses  ailes  supérieures  divisées  en  deux 
parties  ou  doigts.  La  Grillotalpa  di^^ 
dactyla  ne  porte  que  deux  dents  à  ses 
jambes  antérieures.  Certaines  arachni- 
des ont  des  mandibules  didaclyles  , 
c'est-à-dire  composées  de  plusieurs 
articles ,  dpnt  le  dernier  est  mobile 
en.  forme  d'onglet ,  et  le  précédent  se 
prolonge  aussi  en  une  dent  plus  ou 
moins  forte,  de  manière  que  la  mandi- 
bule représente  une  espôce  de  pince. 
DIDAGTYLES  ,  adj.  et  s.  m.  pi.,  Di- 
dactyli.^om  donné  par  Klein  à  une 
famille  de  Mammifères,  dans  laquelle 
il  range  ceux  qui  ont  deux  doigts  à 
chaque  pied. 

PIDÉGAEDRE  j  adj. ,  didecaedrus 
($1;  ,  deux  ,  $iy.a  ,  dix  ,  sSûol  ,  base). 
Nom  donné  ,  dans  la  nomenclature 
minéralogique  de  Haiiy ,  à  une  va- 
riété dont  les  faces  oflVeut ,  par  leur 
ensemble,    la  combinaison  de  deux 
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solides  à  dix  faces.  Ex.  Feldspath  dl" 
décaèdre, 

DIDELPHES,  adj.  et  si!  m.  p1. , 
Didelphi  (  ^tç ,  deux ,  ^i>^vç  ,  lûa- 
trice  )•  BlainvîUe  désigne  sous  ce 
nom  une  sous-classe  ,  et  Tîedemann 
un  ordre  de  la  classe  des  Mammifères, 
comprenant  ceux  qui  ont  un  double 
utérus,  c'est-à-dire  au  dehors  une 
sorte  de  poche  abdominale  servant  à 
recevoir  les  petits,  qui  naissent  étant 
encore  h  Tétai  d'embryon. 

DIDELPHIDES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Didelphidœ.  Nom  donné  par  J.-E. 
Gray  à  la  famille  des  Didelphes, 

DIDIPLASE  ,  adj. ,  didiplasus  (  Jic, 
deux  ,  ^t7rXào"toç,  double  ).  Nom  don- 
né, dans  la  nomenclature  minéralo- 
gique  de  Haiiy ,  à  une  variété  de 
chaux  carbonatce,  composée  de  deux 
rhomboïdes  dans  lesquels ,  la  per-> 
pendiculaire  sur  l'axe  étant  suppo- 
sée égale  de  part  et  d'autre,  le  rap- 
port entre  les  axes  est  celui  de  un  à 
deux  ,  et  de  deux  dodécaèdres  à  trian- 
gles scalènes ,  dan^  lesquels  les  parties 
de  l'axe  qui  excèdent  celui  du  noyau 
ont  entr'elles  le  même  rapport. 

DIDODÉGAEDRE9  adj.  et  s.  m. 
(^'iC,  deux,  ^&>(Î£xa,  douze,  cd)pa, 
base).  Nom  donné  ,  dans  la  nomen- 
clature minéralogique  de  Haiiy ,  à 
une  variété  dont  la  surface  est  com- 
posée de  vingt-quatre  faces  qui ,  prises 
douze  à  douze  et  prolongées  par  la 
pensée,  formeraient  deux  dodécaèdres 
différens.  Ex.  Chaux  carbonatée  di~ 
dodécaèdre, 

DIDYME,  fldj.  ,  didymus ;  ^î^v* 
pto;;  zweik'ôpfig  (ail.).  Se  dit  d'une 
partie  qui  est  composée  de  deux  lobes 
arrondis ,  réunis  par  un  seul  point , 
et  qui  paraît  ainsi  formée  de  deux 
scgmens  distincts,  comme  les  an- 
thères  du  Spinaeia  oleracea ,  le  fruit 
du  Biscutella  did/ma  et  du  Centhiùm 
didymum  y  les  tubercules  de  VOrchîs 
militaris  ;  ou  d'une  partie  qui  est  par- 
tagée en  deax  ^  comme  les  aréoles  de 
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Failc  le  sont  par  une  nervure  dans  le, 
Cjrclostoma.  Le  Monarda  didyina  est 
ainsi  i|[)pelé  ,  parce  que  sçs  fleurs  ont 
souvent  une  seconde  paire  d'étaminies 
stériles;  le  Botrytis  didyma^  parce 
que  SCS  sporules  sont  cloisonnées.. 
Nées  d'Esenbeck  donne  l'épithëte  de 
didfmes  aux  lames  dçs  agarics ,  lors- 
que ,  de  chaque  coté  d'une  lame  cn-^ 
tière,  s'en  trouve  une  qui  ne  s'étend 
que  jusqu'à  la  moitié  de  la  largeur 
du  chapeau. 

DIDYMOG ARPE 9  ad}.,  didynuh; 
car  pus  (  ^t^ujxoç ,  didyme  ,  xg^jto^,^ 
fruit  )  ;  qui  a  des  fruits  didymes.  Ex* 
Ronabea  did/mocarpos, 

DIDYMOGARPÉES,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Didymocarpeœ,  Nom  donné  par 
D.  Don  à  la  famille  des  Cyrtandra- 
cées ,  à  cause  du  genre  Didymocar^ 
pus  y  qu'elle  renferme. 

DIDYNAME,  adject.,  didynanms; 
zweimachtig  (  ail.  )  (  ^iç ,  deux , 
^uvautç ,  puissance  ).  Epithète  donnée 
par  Linné  aux  élamines ,  lorsqu'elles 
sont  au  nombre  de  quatre,  dont  deux 
plus  longues  semblent  dominer  les 
autres.  Ex.  Rosmarinus, 

DIDYNAMIE,  s.  f.',  dldynanda. 
Nom  d'une  classe ,  dans  le  système 
sexuel  de  Linné,  qai  renferme  les 
plantes  à  étamines  didynames. 

DIDYN AMIQUE 9  adj. ,  didynami-^ 
eus.  Se  dit  d'une  plante  ou  d'une 
Jleur  à  étamines  didynames. 

DIDYNAMISTE ,  adiect. ,  didyna- 
mista.  Synonyme  de  didynamique. 

DIEGTASITE  ,  ad ject. ,  diectasites 
( $iç  y  deux ,  exTa^tç  ,  extension).  Nom 
donné,  dans  la  nomenclature  miné- 
ralogique de  Haiiy ,  à  une  variété  qui 
résulte  de  deux  décroissemens  sur  un 
même  bord  ou  sur  un  même  angle , 
l'un  en  largeur,  l'autre  en  hauteur. 
Ex.  Chaux  carbonatée  cUeclasite^ 

DIENNÉAEDRE9  adj.,  dienned^ 
dricils  (S'iç  y  deux',  cvvia,  neuf,  l^pa, 
base).  Nom  donné,  dans  la  nomen- 
clature minéralogique  de  Haiiy  ^  h 
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vin  cristal  termine  par  dîx-huît  faces  ^ 
^i  sont  situées  neuf  à  neuf  vers 
chaque  sommet.  £x.  Chaux  mrbô^ 
naiie  diennéaëdre, 

DléiUÉSILE,  subst.  f .  ,  dieresilis 
(f(«cpc&>  ,  diviser).  Mirbel  appelle 
ainsi  un  fruit  capsulaire  sec  et  régu- 
lier ^  formé  de  plusieurs  loges  ran- 
Î^êes  autour  d'un  axe  et  produites  par 
es  valves  rentrantes.  Ex,  Galium 
verum, 

DIÉRÉSILIEN9  adj. ,  dieresilius , 
dieresileus,  Épitbète  donnée  par  Mir- 
bel aux  fruits  simples  qui ,  à  leur 
maturité  ^  se  divisent  en  un  plus  ou 
moins  grand  nombre  de  graines  ;  aux 
capsulçs  dont  les  loges ,  formées  par 
des  yalves  rentrantes ,  se  partagent  à 
la  maturité  en  plusieurs  boites  ou^ 
vertes  intérieurement,  qui  ne  dif- 
fèrent des  coques  de  diérésile  qu'en 
ce  qu'elles  ne  se  séparent  pas  cam- 
plètement  après  la  dcbiscence.  Ex. 
Linum  perennc 
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parée  à  aucune  de  celles  qu'on  coq<» 
naît. 

DIFFORMES,  adj.  et  s.  m,  pi.  ^ 
pijfformçs.  Nom  donné  parDuméril  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Orthoptères, 
bomprçnant  ceux  de  ces  insectes  qui 
se  font  remarquer  par  la  bizarrerie  de 
leurs  formes. 

DIFFR ACTIF,  adj.,  diffractii^us 
(^diffringo^  briser).  Epitbète  donnée 
à  tpute  action  dont  le  résultat  est  de 
produire  le  phénomène  de  la  diffrac- 
tion. 

DIFFRACTIOIV ,  s.  f  ,  diffractia. 
Phénomène^  découvert  par  Grimaldi» 
qui  consiste  dans  les  inflexions  que 
les  rayons  lumineux  éprouvent  lors- 
qu'eu  passant  près  des  extrémités  des 
corps ,  ils  s'écartent  de  leur  route  di- 
recte. 

DIli'FVS ,  ad]. ,  dijffusus, On  donne 
cette  épitbète  à  ce  qui  manque  de 
cohérence  (  idées  diffuses  ) ,  de  pré- 
cision {style  diffus) ,  de  netteté  (o^- 


DIFFIiUENS^adject.  et  s.  m.  pi.,    jets  diffus),  et,  en  botanique,  aux 
Dijpuentes,   "^om  donné  par  ^ees     parties  qui  sont  étalées  horizon tale- 


d'bsenbeck  à  une  division  de  la  tribu 
des  champignons  Aérogastrcs  sporo* 
mestcs,  comprenant  ceux  qui  se  ré- 
solvent en  mucus  peu  de  temps  après 
leur  apparition. 

DIFFLljENT,  adj.,  diffluens.  Se 
dit  des  choses  qui  se  confondent  en- 
semble. Les  étoiles  de  Vjàstrea  dif-^ 
fiuens  sont  difUucntes,  c'est-à-dire 
se  confondent  entre  elles. 

DIFFORME  ,  adj .  ,  difformis  ,  de^ 
formis  ;  ccctWç  ;  ungèstàltet ,  unjorm- 
Uçh ,  Hbelgeèildel  (ail.)  ;  déforme 
(it*)*  Se  dit  d!un  corps  organisé  qui 
présente  une  forme  générale  bizarre , 
comme  la  graminée  appelée  ChaetO" 
spora  de  formis ,  ou  d'une  partie  qui 
n'a  pas  la  forme  et  les  proportions 
qu'elle  devrait  avoir ,  comme  les  an*' 
t hères  du  Justicia  hyssopifoUay  dont 
la  figure  est  singulière ,  ou  comme 
les  pétales  de  VEpimedium  y  dont  la 
formQ  ifré^lière  ne  peut  être  conn*» 


ment ,  sans  direction  fixe  ,  comme  les 
rameaux  du  Cyperus  diffusus ,  du 
Threlkeldia  diffusa  et  de  VAlyssum 
diffusum,  H.  Cassini  l'applique  aux 
squames  du  péricline  des  synanthé- 
rees ,  lorsqu  étant  sur  plusieurs  rangs  ^ 
elles  sont  à  peu  près  égales  en  lon- 
gueur ou  irrégulièrement  iné^les. 

DIFLORIgIrE ,  adj. ,  dijlorigerus 
(^tç,  deux^  Jlos,  fleur,  gero,  por- 
ter); qui  porte  deux  fleurs,  y.  Bi- 

FLORE,  DiANTHE. 

piGAM£ ,  adject. ,  digamus  (  ^l;  , 
deux,  yifAoc,  noce).  Nom  donné  par 
H.  Cassini  à  la  calathide  des  synan- 
thcrées  y  quand  elle  contient  deux 
sortes  de  fleurs  de  sexe  différent.  Ex. 
Aster  chiruensis* 

DIGÉNE  9  adject. ,  digenus  (  ^ic  » 
deux,  7CV0C,  race).  Lestiboudois  pro- 
pose d'appeler  ainsi  les  plantes  dico- 
tylédones, parce  qu'elles  ont  deux 
surfaces^  d'atcproissemeut* 
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DIGÉNDS)  s.  f. ,  digenia,f  gmeréUio 

digenea  ;  paarige  Zeugung  ,  gC'» 
schlechtliche  Zeugung  (aU.).Nom  sous 
lequel  Burdach  désigne  la  généralîoa- 
qui  s'effectue  par  le  concours  dé  deux 
sexes.   * 

DIGESTEUa,  s.  m.,  ou  machine 
de  Papin ,  Olla  Papiniana,  Cylindre 
de  fer  dont  le  couvercle  est  fortement 
vissé  9  ce  qui  permet  de  faire  rougir 
les  liquides  qu'on  y  renferme ,  sans 
qu'ils  se  volatilisent. 

DIGESTION  9  s.  f. ,  digestio;  ctv<£- 
^offi; ,  ^tacpa)v>ja-i;  ;  Dauung  ,  ^cr- 
dauung  (ail.)'.  Opération  par  laquelle 
on  expose  un  corps  liquide  à  l'action 
d'une  douce  chaleur  pendant  un  laps 
de  temps  plus  ou  moins  long.  Série 
d'aclions  qui  s'exécutent  dans  l'inté- 
rieur du  corps  d'un  trës-grand  nombre 
d'animaux ,  et  qui. ont  pour  but  de 
séparer  ,  d'assimiler  et  d'absorber  les 
parties  des  alimens  capables  de  servir 
à  l'entretien  des  organes ,  à  leur  ac- 
croissement ,  à  la  réparation  de  leurs 
pertes. 

DIGITAL,  adject.  ,  digitalis.  Une 
méduse  (^Melicerta  digitalis  )  est  ainsi 
appelée  parce  que  son  estomac  libre 
et  pendant  se  prolonge  en  un  pédon- 
cule garni  d'une  multitude  de  braB»^ 

DIGITALIFORHIE  9  adject. ,  digi-- 
taUformis  (  digitus  ,  doigt ,  forma , 
forme  )  ;  qui  a  la  forme  d'un  dé  à 
coudre  ou  d'une  cloche  alongée,  à 
bords  droits,  comme  le  champignon 
appelé  Verpa  digitaliformis* 

DIGITALINE  ,  adject. ,  digitalina* 
Alcali  organique  qui  a  été  découvert 
par  Leroyer  dans  les  feuilles  du  Di" 
gitalis  purpurea, 

DIGITALIQUE,  adj.,  digitalicus. 
Ëpithcte  que  portent,  dans  la  no- 
menclature chimique  de  Berzelins, 
les  sels  à  base  de  digitaline. 

DIGITÉ9  adj.  9  digitatus ;^9aaitfnik»' 
To;  ;  fingerfôrmig  (ail.)  ;  ditato  (it.). 
Se  dit  :  i^  en  botanique,  d'un  épi 
qui  est  divisé  jusc^u'à  la  base  en  plu- 
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sieurs  rameaux  simples  (ex«  Carex 
digitata);  À^wne  fronde  qtii  est  dé-* 
coupée  en  plusieurs  lai9es-(ex.  La^ 
minaria  digitata)  ;  d'une  femll^ 
composée,  dont  le  pétiole  coiùmiin 
porte  des  folioles  qui  la  tehnineat 
comme  autant  de  digitations^  au  lîea 
d'être  disposées  sur  ses  deux  coUfo 
(ex.  JSscidus)  ;  d'une  racine,  tubé« 
reusc  qui  est  divisée  profondément 
en  lobes  -  comparables  à  des  doigts 
(ex.  Ùioscorea  allernifolia),  7,^  En 
zoologie  9  âe^l^sdes  insectes  ,  quand 
leur  bord  présente  des  incisions  pro- 
fondes ,  et  qu'il  résulte  de  là  des  es- 
pèces de  lanières  figurant  les  doigts 
de  la  main  (ex.  Pterophorus);  do 
cubitus  de  ces  animaux ,  d'après  Kirr 
by  9  lorsque  son  extrémité  est  divisée 
en  plusieurs  longues  dents  (ex.  Gr/l^ 
lotalpa  )  ;  d'une  coquille  univalve , 
quand  son  bord  droit  est  garni-  de 
longs  appendices  (ex.  Pteroeeriùs).. 

DIGITÉ-PENNÉ  y  adj.  ^  digitata^ 
pennatus.  Se  dit  d^ une  feuille  dont 
le  pétiole  commun  est  terminé  par 
des  pétioles  secondaires  sur  lesqueU 
des  folioles  sont  attachées.  Ex.  Mi^ 
mosa  purpurea, 

DIGITÉS ,  adj.  et  s.  m.  pi.  ^  Di- 
gitàti.  Nom  donné  par  Blumenback 
à  un  ordre  de  la  classe  des  Mammi- 
fères 9  comprenant  ceux  qui  ont  les 
doigts  libres  aux  quatre  pieds. 

DIGITIPOLIÉ,  adj. ,  digitifoUus  ; 
fingerblàttrlg  (ail.);  qui  a  d^  feuilles 
digitées.  Ex.  f^aleriana  triphyllos» 

DIGITIFOBMB,  adj.,  digiti/brmis; 
fingerfôrmig  (aU.)  {digitus^  doigt, 
fbrma ,  forme  )  ;  qui  a  la  forme  dSin 
doigt  ^  comme  les  épines  de  certains  . 
oursins  et  les  feuUUs  du  Mesem^ 
hryanthemum  digitiforme;  ou  qui  a 
des  feuilles  digitées ,  comme  1  Hi'* 
bisous  digitiformis, 

DIGITIGRADES)  adj.  et  s.  m.  pi.. 
Digitigrades  {digitus  y  doigt ,  gra^ 
diorj  marcher).  Mom  d<mné  par  Storr^ 
Cuyier^  Desmarest^  Dwoéiîl^  Hv^ 


deinann ,  Blainv^lè ,  Latreille  »  Fi' 
ctdus  et  Carusà  tune  famille  ou  tribu 
éfi  Mammifères ,  comprenant  ceux 
qui  marchent  sur  le  bout  des  doigts. 

DIGITINERVÉ^adj.^  digitinenfis, 
'Jigitinervius  (  digitus,  doigt^  nert^us^ 
nerf  )•  Se  dit  d^uxie  fèidlle  dont  les 
iservures  partent  toutes  de  la  base  et 
se  dirigent  vers  le  sommet ,  sans 
éprouver  de  division.  Ex.  Graminées. 

DIGONE  j  adj . ,  digonus  (^l; ,  deux, 
7h»via ,  angle);  qui  a  deux  angles. 
Bx.  Terehratula  digona» 

BIGYNE^  adj.,  digynus ;  zwelwei» 
hig  ,  zweigriffiich  (ail.)  (  $iç ,  deux  , 
Tuv^  ,  femme).  Épithùte  donnée  à 
voie  fleur  qui  à  deux  pistils  distincts  , 
ou  un  £tyle  surmonte  de  deux  stig- 
mates ;  ou  même  deux  stigmates  ses- 
siles.  Exi  Riimex  digjrnus ,  Halora-^ 
gis  digyna, 

BIGYNIE ,  s.  f.  ,  digynia.  Nom 
donné  par  Linné  à  un  ordre  de  cinq 
classes  du  système  sexuel ,  compre- 
nant des  plantes  qui  ont  deux  pistils  ; 
par  Malacarne,  à  une  classe  de  mons- 
tres, ayant  pour  caractère  la  présence 
du  sexe  féminin  double  chez  un  in- 
dividu. 

DIHEPTAPODES ,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Diheptapoda  (  ^iç ,  deux  ,  sTcrâ, 
sept,  trovç,  pied).  Latreillc  propose 
de  substituer  ce  nom  à  celui  de  Te- 
tradécapodes  introduit  par  Blainville. 

DIHEXAEDRE,  adj.,  dîhexaedrus 
(^U,  deux,  IÇ,  six,  «opa,  base). 
Nom  donné ,  dan^  la  nomenclature 
minéralogique  de  Haiiy ,  à  un  cristal 
ayant  douze  faces  qui ,  prises  six  à 
six ,  et  prolongées  jusqu^à  se  réunir , 
donneraient  deux  solides  hexaèdres. 
Ex.  Chaux  carbonatée  dihexaëdre. 

DIHYDRiqUE,  adj.  ,  dihfdricus. 
Se  dit ,  dans  la  nomenclature  chimi>- 
que  de  Berzelius ,  d'un  composé  con- 
tenant deux  fois  antant  d^'hydrogène 
Îu'un  autre  du  même  genre.  Ex. 
Carbure  di hydrique  ,  ou  gaz  hydro^ 
gène  d^uiocarbonc. 
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DILATABILITÉ,  s.  f.^  dilatabi-' 
litas ;  Dehnbarkeit  (ail.  )•  Propriété 
qu'ont  les  corps  de  changer  de  vo- 
lume par  l'influence  de  la  chaleur  , 
de  s'agrandir  quand  on  les  chauffe  , 
desç  resserrer  lorsqu'on  les  refroidit, 
et  de  revenir  exactement  aux  mêmes 
dimensions  quand  on  les  ramène  pré- 
cisément au  même  degré  de  chaud  ou 
de  froid. 

DILATATION ,  s.  f. ,  dilatatio  ; 
eupu^fiô;  ,  ^Kupufffio;  ;  Ausdehnung 
(ail.).  Augmentation  dans  tous  les  sens 
qu'éprouvent ,  sans  changer  de  con- 
stitution ,  les  corps  soumis  à  l'action 
de  la  chaleur.  II  a  été  reconnu  qu'à 
chaque  degré  du  thermomètre  de 
Réaumur ,  le  fer  se  dilate  d'environ 
i/*^ 5,000  dans  chacune  de  ses  di- 
mensions, le  cuivre  de  i/43,ooo  , 
le  platine  de  1/92,000^  le  verre  de 
i/i  ,000,000.  Quant  aux  gaz,  leur  di- 
latation est  de  i/2i3,33  du  volume  , 
pour  chaque  degré  de  chaleur. 

DILATÉ  ,  adj. ,  dilatatus ;  ausge^ 
breitet  fall.).  Se  dit  :  1°  en  minéra- 
logie ,  d'un  dodécaèdre  dans  lequel 
les  bases  des  pentagones  extrêmes 
éprouvent  une  sorte  de  dilatation  , 
par  suite  de  l'inclinaison  des  faces  la- 
térales (ex.  Chaux  carbonatée  dila^ 
tée)  ,  ou  d'un  prisme  qui ,  en  consé- 
quence d'un  défaut  de  parallélisme 
aans  deux  de  ses  pans  opposés  ,  sem- 
ble subir  une  dilatation  (ex.  Arrago- 
nite  dilatée)  ;  2^  en  botanique ,  d'une 
partie  qui  s'élargit  en  lame ,  de  la 
base  vers  lesontmet ,  comme  \e  filet 
des  étamincs  de  V  Ornithogalum  py^ 
renaicum  ,  la  gorge  de  la  corolle  du 
Mirabilis  Jalapa,  \c  stigmate  de  l'O- 
robanche  minor  ;  5®  en  zoologie ,  du 
corselet  des  insectes ,  quand  ses  bords 
latéraux  sont  grands  et  avancés^  com- 
me dans  quelques  cigales. 

DILATIGORNE  ,  adj.,  dilaticornis 
(  dilatatus,  dilaté,  cornu^  corne)  ;  qui 
a  des  antennes  dilatées  dans  une  por- 
tion de  leur  étendue  y  comme  le  sont; 
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au  milieu  de  leur  longueur  celles  du 
Malachius  dilaticornù. 

DILATRIDÉES^  adj.  et  S.  f.  pi.  9 
Dilatrideœ,  Nom  donné  par  Jùssieu 
h  la  famille  des  Homodôracéés ,  à 
cause  du  genre  Dilatris  qu'elle  ren- 
ferme. 

DILÉPIDE,  adject,  ,  dilepidus 
(<^t;,  deux,  Wic^  écaille);  qui  a  deux 
écailles. 

DILLÉMAGÉES,  adj.  et  s.  f.  pL, 
Dilleniaceœ,  Famille  de  plantes ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Dillenia. 

DILLÉIVIÉ£S,adj.  et  s.  f.  pi.,  J9t7- 
lenieœ.  Nom  donné  par  Candolle  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Dilléniacées  , 
qui  renferme  le  genre  Dillenia, 

DILOPHE,  adj.  ,  dilophus  (  ^'t;  , 
deux  ,  ).ofoç, aigrette).  Epithète  don- 
née à  un  oiseau  qui  a  la  tête  cou-* 
ronnée  par  une  double  huppe  verti- 
cal e  (  ex ,  Columba  dilopkà) ,  ou  pa r 
deux  touffes  de  plumes  ,  l'une  sur  lé 
synciput ,  l'autre  sur  l'occiput  (  ex, 
Hfdrocorax  dilophus). 

DILUVIAL,  adj. ,  dilui^ialis.  Syno- 
nyme peu  usité  de  diluç^ien, 

DILIJVIEK^  adj.  I  diliwîanus.  Les 
géognostes  appellent  dépôt  dilui>ial 
ou  dilui>ien  un  dépôt  fort  irrégulier 
de  sable  ,  d'argile  ,  de  gravier  à  gros 
grains  ,  dont  la  formalroa  est  due  à 
des  courans  consîdérableP  produits 
par  des  causes  qui  nou^jlBont  incôn-^ 
nues.  Brongniart  et  Omalius  don- 
nent cette  epithète  à  une  classe  ou  à 
un  groupe  de  terrains,  comprenant 
ceux  qui  sont  dus  ,  pour  la  plus 
grande  partie ,  à  la  catastrophe  dési- 
gnée sous  le  nom  de  déluge  dans  les 
monumens  historiques.  Un  polypier 
(  Bérénice  dilui^iana) est Sdusi  nomme 
parce  qu'on  ne  le  trouve  qu'à  l'état 
fossile. 

DILUVIUHf ,  s.  m.,  dilupium,  Buc- 
kland  comprend  sous  ce  nom  tous  lés 
résultats  d'une  inondation  marine 
qu'il  suppose  avoir  eu  lieu  autrefois , 
et  à  laquelle  on  ne  saurait  néanmoins 
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comparer  aucune  de  celles  qui  sont 
arrivées  dans  les  temps  historiques  , 
tant  sous  le  rapport  de  l'étenduèj  que 
sous  celui  de  la  variété. 

DEHÈRE  j  adj.,  dimerus{Siç ,  deux^ 
pjpôç,  partie).  Kirhy  donne  cette 
epithète  aux  insectes  dont  le  trouje 
est  composé  de  deux  grands  segmcns. 
Ex.  Coléoptères. 

DimÈilÉ ,  adj. ,  dimerus.  Dumé- 
ril ,  Lâtreille  et  Eichwald  admettent 
sous  ce  nom  une  section  de"  l'ordre 
des  Coléoptères ,  comprend[nt  ceux 
qui  n'ont  que  deux  articles  à  tous  les 
taises ,  ou  plutôt  qui  semblent  n'ea 
avoir  que  deux,  car  llliger  et  Keichen- 
bach  ont  reconnu  que  cette  division  du 
tarse  en  deux  articles  n'est  qu'appa- 
rente, celui  qui  se  trouve  le  plus 
^rès  de  la  jambe  étant  si  petit  qu'on 
a  de  la  peine  à  le  distinguer. 

DIMEBÊDES;  adj.  et  îi..m.4)L, 
Dimeredes  (  S\ç  ,  deux  ,  ftïîpoç ,  par- 
tie ).  Nom  donné  par  Duméril  à  une 
famille  de  Poissons  holobranches  y 
comprenant  ceux  qui  ont  plusieurs 
rayons  flexibles  distincts  aux  nageoi- 
res pectorales. 

DIMÉRIÉ  ,  adj.,  dimerius.  Breds- 
dorff  nomme  ainsi  les  minéraux  com- 
posés dans  lesquels  les  principes  cons- 
titùans  positifs  et  négatifs  sont  sim-^ 
pies. 

PIMÉROSOIIATES ,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Dimerosomata  (^tç,  deux,  jjhi- 
po;,  partie,  orûua,  corps).  Nom  donné 
par  Leach  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Arachnides ,  comprenant  ceux  qui 
ont  le  corps  divisé  en  deux  grands 
segmens. 

DIMIDIÉ^  adj.,  dimidialus ;  di^ 
mezzato  (it.).  Se  dit,  en  botanique , 
d'un  organe  qui  a  perdu  la  moi- 
tié'de  ce  qui  le  constitue  ailleurs ,  de 
sorte  que  le  mot  unilatéral  a  la  même 
signification  et  serait  préférable  ; 
chapeau  dimidié  y  dans  les  champi- 
gnons 9  celui  dont  U  ne  se  développe 
^ue  la  moitié  (ex.  jégaricus odàra^ 
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tus  )  ;  couronne  dimidiée  ,  dans  le& 
Sjnanthérées  ,  d'après  H.  Cassini , 
celle  qui  n'occupe  qu'un  seul  côté  de 
là  ealathide  ;  int^olucre  dimidié^  celui 
qui  n'entouré  le  pédoncule  qu'à  moi- 
tié (ex.  Apium  Petroselinum)  ;  ver^ 
ticille  dimidié  ,  celui  dans  lequel  les 
ffeurs  n'entourent  qu'à  moilié  Taxe 
qui  les  porte  (ex.  Rumexacetosa)» 
DIUfORPHE  y  adj.  ,  dimorphus  ; 
zweiformig  ,  verschiedengestaltig  , 
zweigestaltig ,  doppeltgestaltig  (  aîl.  ) 
(  $U  I  deux  ,  fxop<p^ ,  forme  ).  Se  dit , 
en  minéralogie ,  d'une  substance  qui 
peut  donner  des  cristaux  appartenant 
à  deux  systèmes diSeren s  (comme  le 
Spath  d^ Islande  et  VArragonite  )  , 
ou  appartenant  à  un  même  système  y 
mais  avec  de  telles  diflerences  d'an- 
gles,  qu'on  ne  saurait  les  dériver, 
aune  forme  fondamentale* commune 
(  ex.  Oxide  de  lithium).  £n  bolani- 

?|ue,  de  toute  partie  qui  offre  des 
ormes  différentes  dans  une  même 
plante  :  ainsi  Bridel  appelle  les  mous* 
ses  dimorphes  ,  p:  r je  qu  elles  ont  ' 
deux  modes  d'inflorescence  ,  les  ur- 
nes et  les  rosettes. 

DIMORPHISME  ,  s.  m.  ,  dimor- 
phismus.  Phénomène  qui  caractérise 
les  substances  dimorphes. 

pnHYAIRE,  adj.  ,  dimyarius  ((îlç^ 
deux  ,  pvcjv ,  muscle).  Ëpithète  don- 
née par  Lamarck  aux  coquilles  bi- 
valves qui  ont  deux  impressions  mus- 
culaires sur  chaque  valve.  Ex.  Venus. 

DIMYAmES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Dimyaria.  Nom  donné  par  Lamark  à 
un  ordre  de  la  classe  des  Gonchifères, 
comprenant  ceux  qui  ont  deux  muscles 
d'attache,  et  dont  la  coquille  offre  dis- 
tinctement deux  impressions  muscu- 
laires séparées  et  latérales. 

DIIUYES^  adj.  et  s.  m.  ph,  Dimya 
(^(ç,  deux,  fAuwv  ,  muscle).  Nom 
donné  par  Menke  à  un  sous-ordre  de 
l'ordre  des  Elatobranches  Ostracés, 
comprenant  ceux  qui  ont  deux  impres- 
NOOS  muscolaiires  sur  leur  coquiUe» 


MOI 

DUVÈME  9  adj.  ^  dinemus  (  ^ic  , 
deux  ,  v^fjta^  fil).  Une  Méduse  {Ocea- 
nia  dinema)  est  ainsi  appelée  parce 
qu'elle  a  quatre  bras,  deux  de  chaque 
côté  du  corps. 

DIOGTAEDRE  9  adj. ,  dioctaedri- 
eus  (  ^iç  ,  deux ,  oxTO) ,  huit ,  î$pa  | 
base).  Se  dit,  dans  la  nomenclature 
minéralogique  de  Hauj,  d'un  cristal 
qui  oiOfre ,  dans  l'ensemble  de  ses  fa- 
ces, la  combinaison  de  deux  octaèdres 
différens.  Ex.  Pyroxène  dioctaëdre. 

DIOGTONAL9  adj.,  dioctonaUs. 
Nom  donné,  dans  la  nomenclature 
minéralogique  de  Haiiy,  à  un  cristal 
offrant ,  dans  l'ensemble  de  ses  faees, 
la  combinaison  d'un  octaèdre  avec  un 
solide  qui  a  pareillement  huit  faces , 
mais  dont  la  forme  est  d'espèce  dif- 
férente ,  telle  que  cell^e  d'un  prisme. 
Ex.  Cuivre  carbonate  bleu  dioc tonal. 

DIODONGÉPHALE ,  adj.  et  s. 
m.  ,  diodoncephalus  (  $ïç  ,  deux  , 
,  dent ,  Ttsifoàri  ,  tête  ).    Nom 


donùé  par  Geoffroy  Saint-Hilaîre  à 
une  classe  de  Monstres^  comprenant 
ceux  qui  offrent  une  double  rangée 
de  dents. 

DIOEGIE  9  s.  f .  ^  dioecia  (  ^t;  , 
deux  ,  oixia  ,  maison  ).  Nom  donné 
par  Linné ^  dans  son  système  sexuel, 
à  une  classe  et  à  un  ordre  de  plantes , 
comprenait  celles  qui  ont  des  fleurs 
unise^elle^  mâles  sur  un  individu 
et  femelles  sur  un  autre.  La  dioécie 
peut  avoir  lieu  de  dix-huit  manières 
différentes  ,  dont  la  nature  parait 
n'avoir  réalisé  que  le  plus  petit 
nombre. 

DIOIQ€E  9  adj.,  dioïcus;  TfWeihàu" 
sig  y  getrenntblumig  (ail.).  Se  dit 
d'une  plante  dont  les  sexes  sont  sé- 
parés sur  des  individus  différens.  Ex. 
Urtica  dioïca  ,  Diosma  dioïcum, 

DIOIQUES^  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Dioïca.  Nom  donné  par  Latreille  à 
une  section  de  la  classe  des  Céphalo- 
podes ,  par  Blainville  à  une  sous— 
dasse  de  celle  des  Paraçéphaloplioresy 


BIOS 

opmprenaDt  ceux  de  ces  animaux  oui 
ont  les  sexes  distincts  j  portes  par  des 
individus  differcns. 

DIOMÉDÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  f 
Dlomedeœ,  Nom  donne  par  Lessing  à 
une  section  de  la  sous-tribu  des  Às- 
téroïdées  Ecliptées  ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Diomedea. 

DIOPHRYS,  adj. ,  diophrys  (ôt; , 
deux  ,  o^pv; ,  sourcil).  La  Sylvia  dio^ 
phrys  est  ainsi  appelée  parce  qu'elle 
a  les  yeux  placés  entre  deux  traits 
noirs. 

DIOPS^  ûdj.,  diops  {3'iç  ^  deux, 
wij*,  œil  )  ;  qui  a  deux  jeux.  Le  Mus- 
cicapa  diops  doit  ce  nom  à  une  tache 
blanche  qu'il  porte  au  devant  de  cha- 
que œil. 

DIOPTBIQUE,  adj.,  dioptricus  ^ 
(^eéè,  à  travers,  oTTTopwte,  voir).  Nom 
donné  à  tous  les  instrumens  composés 
de  verres  qui  grossissent  ou  rapetis- 
sent les  objets  qu'on  regarde  à  tra- 
vers.Gœthe  donne  cette  épiihète  aux 
couleur Ji  qui  sont  produites  parla  ré-^ 
fraction  de  la  lumière. 

DIOPTRIQUE,  s.  f. ,  dioptrica^ 
dioptrice.  Partie  de  hi  physique  qui 
traite  de  la  lumière  réfractée  y  des 
phénomènes  qu'elle  produit  en  tra- 
versant des  milieux  de  densité  diiSe- 
rente. 

DIORITIQUE  ,  adj. ,  dioriticus;  qui 
contient  du  diorite.  Ex.  Porphyre 
dioritique. 

DIOSGORÉES,  adj.  et  s.  T.  pi.  , 
Dioscoreœ,  Nom  donné  par  R.  Browa 
à  une  famille  de  plantes  qui  a  pour 
type  le  genre  Dioscofea,  Reichenbach 
a  établi  sous  ce  nom  un  groupe  dans 
celle  des  Liliacées. 

DIOS€ORINÉES  9  adj.  et  s.  f.  pi.» 
Dioscorincé,  Runtb  appelle  ainsi  la, 
famille  des  Dioscorées. 

BIOSafiÊES,  adj.  et; s.  f.  pL,  Dios^ 
meœ.  Nom  donné  par  Bartlîng,  Wencl- 
land ,  CandoUe  ,  A.  Jussieu  et  A.  Ri- 
chard à  une  tribu  ou  section  de  la 
famille  desRutacées  ;  qni  a  pour  typ^ 
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le  genre  Diosma ,  et  que  R.  Bi^own  H 
érigée  en  famille. 

DIOSMIIME9  s.  f.  ,  diosmina,  Bran- 
des  désigne  ainsi  une  substance  amére 

?iui  paraît    être  le  principe  actif  dea 
euilles  du  Diosma  crenala, 

DIOSPYRÉES,  adj.  et  s.  fém.  pt.  ^ 
Diospyreœ.  Nom  donné  par  Çaffin  à 
la  famille  des  Ëbénacées  ,  en  raison 
du  genre  Diospyros  qu'elle  renferme% 

DIPÉRIANTHÉ9  adj,,  diperian^ 
thus  (  ^Iç ,  deux ,  Trcpi ,  autour  j  «vdoç, 
fleur).  Marquis  donne  ce  nom,  dé* 
jà  employé  pr  Wachendorff,  aux 
plantes  dicotylédones  qui  sont  pour- 
vues de  deux  enveloppes  florales  dis- 
tinctes. 

DIPÉTALE)  adject.,  dipelulus  ; 
zweibldttrig  {  ail.  )  (  ^tç,  deux,  Trira- 
Xov,  pétale).  iSe  dit  de  la  corolle.,  quandt 
elle  est  formée  de  deux  pétales  (  ex* 
Pelargonium  dipetalwn  ) ,  et  de  la 
carène,,  lorsque  les  deux  pétalçs  qui 
la  forment  sont  libres  dans  toute  leur 
longueur. 

DIPHYDES ,  adj.  et  s.  m.  pi.,  AV^ 
phydes.  Nom  donné  par  Qnoy,  Gai*- 
mard  et  filainville  à  une  famille  de 
Zoophy tes  y  comprenant  ceux  dont  l« 
corps  est  composé  de  deux  parties 
transparentes ,  situées  à  la  suite  l'une 
de  l'autre,  comme  dans  les  Diphyes. 

DIPHYIDÉES,adj.ets.  f.pl.,  Ai- 

Ûideœ,  Nom  donné  par  F.  Eschen* 
tz  à    une   famille    d'Acaléphes  , 
ayant  pour  type  le  genre  Diphye. 

DIPHYLLE  ,  ardj.,  diphyllus;  zwey^ 
blàltrig  (aM.);  bifilio  (it. )  (^iç, 
deux ,  ifuXkov ,  feuille  )  ;;  qui  est  com- 
posé de  deux  feuilles  ou  pièces ,  com- 
me la  spalhe  de  VAltium  carinatum  et 
le  calke  des  Papayer,  ou  qui  ne  |)ortc 
que  deux  feuilles  ,  comme  la  bulic 
au  ChiloglûUis  diphrlUi ,  et  la  tige 
du  Dentaria  dlphyua.  On  «ppelle 
diphythsles  feuilles  .composées  4ont 
le  pétiole  commun  ne  pprte  que 
deux  foliole3  (ex.  Cassia  dÙphyUa , 
Hedysarum  diphj^Uum) ,  ou^  oelleiF 
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qui  sont  profondément  divisées  au 
sommet  en  deux  lobes  (  ex.  Jefferso^ 
niadiphflla),  J^ojez  Bifolie. 

DIPHYLLOBRANGHES  ,  adj.  et  s. 
m.  pi.  yDiphyllohranchia  (^iç,  deux, 
9vX^v ,  feuilles  ,  ppâyxia  ,  branchies  )• 
Nom  donné  par  J.-E.  Gray  à  un 
ordre  de  la  classe  des  Mollusques  sac- 
cophores ,  correspondant  aux  Brpho— 
res  de  Cuvier. 

DIPHYSES.  F'oyez  Diph^ïtes. 

DIPHYTANTHE,  adj. ,  diphytan- 
tkus  (  ^iç ,  deux,  fUTov,  plante, 
^vGo; ,  ûeur  )  ;  qui  por-te  des  fleurs 
diff  rentes'  sur  des  pieds  divers.  Sy- 
nonyme de  dioïque  ,  dont  s'est  servi 
Wacbendorff. 

DIPHYTES,  s.  f. ,  Diphytœ  (^i; , 
deux,  çpTitov,  plante).  Nom  donne  par 
Bory  à  une  section  de  la  famille  des 
Ghaodinées ,  comprenant  celles  dans 
lesquelles  il  semble  y  avoir  deux 
existences  végétales  distinctes,  des 
filamens  principaux  et  des  ramules  de 
formes  trës-di£férentes^  dont  les  pro- 
longemens  ciliformes  sécrètent  du 
mucus. 

DIPLÉGOIiOBÉES,  adj.  ^dipleco" 
îobeœ  (  ^tç  ,  deux  ,  gr^exw ,  plisser , 
AO^ôç^  lobe).  Nop  donné  par  Can- 
dolie  à  un  ordre  de  la  classe  des  Cru— 
eifères ,  comprenant  celles  dont  les 
cotylédons  sont  plies  deux  fois  eu 
travers. 

DIPLEUROBR ANCHES,  adj.  et  s. 
m.  pi.,  Dipleurobranchia (^Sïç y  deux, 
7r>cupcv ,  coté ,  Ppa7;^ia  ,  branchies  )  • 
Nom  donné  par  J.-E.  Gray  à  un 
ordre  de  la  classe^  des  Gastéropodo- 
phores  cryptobranchefs ,  qui  corres- 
pond aux  pleurobrapches  de  Cuvier. 

DIPLOGÉPHALIE  ,  s.  f .  ,  diphce 
phah'a  (  Sin'kooç ,  double  ,  xs^ aX^  , 
tête).  Nom  donné  par  Bresehct  à  un 
genre  de  déviation  organique  qui  est 
caractérisé  par  la  présence  de  deux 
têtes  sur  un  même  corps. 

DIPLOGASTRqS  ,  s.  f.  ,  diplogas- 
tria  (  ^(irXoôf  ^  double  9  yaoriip  ^  ven* 
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tre).  Nom  donné  par  Breschet  à  un 
genre  de  déviations  organiques  qui 
est  caractérisé  par  la  présence'  de 
deux  troûcs  implantés  sur  un  même 
bassin. 

DIPLOGËNÉEIV,  adj. ,  dîphgeneus 
{  ^(ttXoo;  ,  double ,  ysvvaw  ,  produire  ). 
Fries  donne  celte  épithète  aux  végé- 
taux qui  sont  produits  par  des  fila- 
mens et  conslitués  par  des  cellules 
régulièrement  unies, 

DIPLOGÉNÈSE,  s.  f. ,  diplogene- 
.rw  (  ^iTT^ooç ,  double,  7év6ff»ç,  pro- 
duction). Sous  ce  nom  Breschet  dé- 
signe un  genre  de  déviations  organî- 
3ues  qui  est  caractérisé  par  la  réunion 
é  deux  ou  plusieurs  germes. 

DIPLOLEPAIRES ,  adj.  et  s.  m. 
pi.  y  Diplolepariœ,  Nom  donné  par 
Laitiarck  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Hyménoptères,  par  Goldfuss  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Ichneumo- 
nides ,  ayant  pour  type  le  genre  Z>/- 
plolepis, 

DIPLOLÉPIDES,  adject.  et  s.  m. 
pi. ,  Diplolepidœ,  Leach  désigne  la 
famille  des  Diplolépaires  sous  cette 
dénomination. 

PIPLOIVEVRES,  adi.  et  s.  m.  pL  , 
Diploneura  (  ^tTrXooç ,  double ,  vsûpov , 
nerf).  Nom  donné  par  Rudolphi  à 
une  section  de  la  série  des  animaux 
phaoéroneures ,  comprenant  ceux  qui 
ont  deux  systèmes  nerveux ,  l'un 
ganglionnaire ,  l'autre  cérébro-racbi- 
diep,  et  correspondant  aux  verté- 
brés. 

DIPLONOME)  adj.  ,  diplonomus 
(^i7r>oôç,  double,  vofzo;,  loi).  Nom 
donne,  dans  la  nomenclature  miné- 
ralogique  de  Haiiy ,  à  une  variété 
dans  laquelle  chacun  des  angles  subit 
deux  décroissemens,  tandis  que  chaque 
bord  n'en  subit  qu'un  seul ,  ou  réci- 
proquement. Ex.  Baryte  sulfatée  di^ 
plonome. 

BIPLOPÉRISTOIUATES,  adject.  et 
8.  m.  pi.  9  Diploperistomati  (^tTrXoè;, 
double,  TTipi  y  autour ,  9TÔjAa ,  bouche)  • 
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Nom  sous  lequel  Bridel  désigne  Une 
classe  de  Mousses ,  comprenaat  celles 
qui  ont  le  péristome  double. 

DIPLOPËRISTOMIÉES,  adj.  et  s. 
f.  p!. ,  Dfploperîstomîi,  Hedwi^  np- 
pelnlt  ainsi  les  mousses  dont  Torifice 
de  l'urne  est  garni  de  dents  en  dehors 
et  de  cils  en  dedans. 

DIPLOPOGONES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Diplopogones  (^ittXooç  ,  double,  Trwywv, 
barbe).  Nom  donné  par  Palisot-Beau- 
vois  à  un  ordre  de  Mousses ,  compre- 
nant celles  qui  ont  un  double  péri- 
stome. 

DIPLOPTÊRE,  adj.,  diplopterus 
(^tTrXoo;,  double,  tttsoôv  ,  aifc).  Un 
poisson  (  Callianira  diploptera)  est 
ainsi  nommé  parce  que  son  corps 
offre  de  chaque  côté  une  aile  mem- 
braneuse partac^ée  en  deux  folioles. 

DIPLOPTÊRES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Diploptera,  Nom  donno  par  Cuvier  , 
Latreille  et  Ëiehwald  à  une  famille 
de  Tordre  des  Hyménoptères,  ren- 
fermant ceux  de  ces  insectes  qui  ont 
les  ailes  supérieures  pliées  dans  le  sens 
de  leur  longueur,  pendant  le  repos. 

DIPLOSANTHÉRÉES,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Diplosantherœ  (^tTrXoo; ,  double, 
dtvOjfjoo; ,  fleuri).  Nom  donné  par 
Kojen  à  une  classe  de  plantes,  dans 
laquelle  il  range  celles  qui  ont  des 
étamines  en  nombre  double  'de  celui 
des  divisions  de  la  corolle. 

DIPLOSTÉMOKES ,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Diplostemoncs  (  ^tTrXooç ,  double, 
aT>;pi6>)v,  filament).  Nom  donné  par 
Wachendorff  et  Hallcr  aux  piaules 
dans  lesquelles  les  étamines  sont  en 
nombre  double  de  celui  des  divisions 
de  la  corolle. 

DIPLOSTÉMONOPÉTALES ,  adj. 
et  s.  f.  pi. ,  Diplostemonopelalœ  (^c- 
TT^oo; ,  double ,  ffT>;u<ov ,  étamine  ,  ttc^ 
TaXov,  pétale).  Synonyme  Ae  diplà" 
stemones ,  dont  s'est  servi  Wachen- 
dorff. 

DIPLOTÉGE,  s.  m.,  diplotegù, 
diplotegia  ,     diplotègium    (  ^twXoôç  , 


double  yTéyoc ,  toit  ).  Desvaux  appelle 
ainsi  un  fniit  sec ,  indéhiscent  et  in* 
fère  ou  engagé  dans  le  calice.  £);:• 
Campanula. 

DIPNEUMONÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Dipneumoneœ  (êïçy  deux,  9rvcti|X6Jv  , 
poumon).  Nom  dontié  par  Latreille 
et  Ëichwald  à  une  section  ^u  tribu 
de  la  famille  des  Aranéides,  compre-^ 
nant  celles  qui  n'ont  que  deux  sacs 
pulmonaires. 

DIPNOÉS ,  adject.  et  s.  in.  pi.  , 
Dipnoa  (^eç,  deux,  ttvcw  ,  respirer). 
Nom  donné  par  P.- F.  Fîtzînger  k 
une  division  de  la  classe  des  reptiles , 
comprenant  ceux  qui  respirent  par 
des  branchies  et  des  poumons  eh 
même  temps,  soit  seulement  dans 
l'état  imparfait,  chez  ceux  qui  su- 
bissent une  métamorphose ,  ^oit  pen- 
dant toute  la  vie ,  chez  ceux  qui  n'en 
subissent  pas. 

DIPODES,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  />/- 
poda  {$Uj  deux,  ttoOç,  pied)^  Nom 
donné  par  Blainville  aux  poissons  qui 
n'ont  que  deux  membres ,  par  lui  et 
par  Latreille  à  une  famille  de  la  classe 
des  reptiles,  comprenant  ceux  qui 
n'ont  que  deux  pattes  seulement. 

Di;POLYG0TYLÉ])ONÉ ,  adj.,^i'- 
polycotfledqneus  ((ît;,  deux,  tto^ù;, 
beaucoup,  7oru).>;^cav ,  cotylédon). 
Quelques  botanistes  ont  proposa  d'ap- 
peler ainsi  les  végétaux  qui  ont  deux 
cotylédons  multifides. 

DIPOROÛAANGHES,  adj,  et  s.  m. 
jÀ.^Diporobranchia  (^iç,  deux^  îropoç, 
pore,  Ppay^toL  y  branchies).  Latreille 
désigne  sous  ce  nom  une  famille  de 
l'ordre  des  Ichthyodères  suceurs,  Fici- 
nus  et  Carusune  famille  de  l'ordre  des 
Cyclostomes ,  comprenant  ceux  dont 
les  branchies  s'ouvrent  à  l'extérieur 
par  deux  trous,  un  de  chaque  côté. 

DIPROSOPES,  adj.  et  s.  m.  pi, 
Diprosopa  (^i; ,  deux  ,  it^ocvsouù ,  re- 
garder). Nom  donné  par  Latreille  :\ 
une  famille  de  Tordre  des  Subbra- 
chiéns ,  par  Ficinus  et  Carqs  à  un^ 
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|i6urpres  en  dessous  ;  celles  du  Cea^ 
Hothùs  Jiscolor ,  d'un  brun  foncé  en 
dessus  et  blancMtrcs  en  dessous;  celles 
du  Momogjrne  discolor  luisantes  en 
dessus  et  tomenteuses  en  desisous.  Le 
Gnaphalium  discolorum  a  les  écailles 
extérieures  de  son  involucre  rouges  et 
les  internes  blanches.  F'oyez  Versi- 

COLOR  ,  DiCHROE  9  BiCOLOR. 

BI^GONTIl^U,  adj.  ,  discontinuus. 
I^om  donné ,  dans  la  nomenclature 
minéralogîque  de  Haiiy ,  à  une  va- 
riété dont  le  signe  est  composé  d'ex- 
posans  formant  une  progression  à  la- 
quelle il  manque  un  terme  pour 
qu'elle  soit  continue.  £x.  Chaux  sul- 
Jatée  discontinue. 

DISGOPHORï:,  adj. ,  discophorus 
(^(ffxoc,  disque,  fspu ,  porter).  Le 
Tetrathynchus discophorus  a  un  ren- 
flement céphaliquc  en  forme  de  dis- 

:':  mSlOOPHORES,  adj.  et  s.  m. pi., 
'DîscopKora.  Nom  donné  par  ¥.  E- 
schennoltz  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Acalèphes,  renfermant  ceu^c  qui  n'ont 
qu'un  seul  organe  natatoire  en  forme 
de  disque. 

DISCORDANT,  adj.  ,  discordans! 
Se  dit ,  en  gcognosie ,  de  la  stratifié 
cation  ,  quand  deux  ou  plusieurs  sys- 
tèmes (le  couches  qui  se  touchent  im- 
médiatement, ont  une  inclinaison  dif- 
férerile. 

DISGOSURE  9  ad  je  et.  ,  discosurus 
(  ^îorxo; ,  disque  ,  ovpà  ,  queue  ) .  L'//- 
gama  discosura  a  la  queue  déprimée 
et  orbiculée  à  la  base, 

DISDIAGLASIQUE ,  adj.,  disdia'- 
clasicus  ( ^'i;  j  deux ,  ^taxXaw  j  briser). 
La  chaux  carbbnatée  rhomboïdale 
d'Islande  a  été  nommée  spath  disdia-' 
clasiqUe^  à  cause  de  la  double  réfrac- 
tion dont  elle  jouit. 

DISÉPALE,  adj. ,  disepalus.'Èpi^ 
thète  donnée  au  calice ,  quand  il  se 
compose  de  de;ux  pièces  distinctes. 
Ex.  Papai^er  Rhœas, 

DISJOINT  9  adj. ,  disjunçtus.  Nom 
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donné  ,  dans  la  nomencl.ature  miaé- 
ralogique  de  Haiiy ,  à  une  variété 
dans  laquelle  les  décroissemens  fout 
un  saut  brusque ,  comme  de  un  à 
quatre  ou  à  six  (ex.  Chaux  carbo^ 
natée  disjointe).  Les  entomologistes 
disent  qu'un  insecte  a  le  corps  dis-' 
joint ,  quand  la  tête  ,  le  tronc  et  l'abr 
domen  sont  séparés  les  uns  des  autres 
par  des  incisures. 

DISJONGTIF,  adj.,  disfunctit^us. 
Ëpithète  donnée  par  A.^Richard  à  l'in-: 
sertîon  pleurodiscale  des  (ctamines  , 
quand  les  pétales  sont  attachés  sous 
le  disque,  et  non  à  ce  disque,  de  mê- 
me que  les  étamines.  Ex.  Simarou- 
bées. 

DISJONGTIFLORE  ,  adj . ,  disjunc 
tiflorus;  qui  a  les  fleurs  écartées.  Ex. 
Croton  disjunctifloruni.  Voyez  Dissi- 

TIFLORE. 

DISPRRME9  adjcct. ,  dispermus  , 
zweisaamig  {pW,)  («îtç,  deux^  CTréppa, 
graine  )  ;  qui  renferme  deux  graines  , 
cçmme  les  baies  du  Jasminum  di^ 
spermumtX  duRuellia  disperma  ,  la 
carcérule  de  la  Circœa  lutetiana  ,  r«- 
rème  des  Labiées  y  les  légumes  de 
V  Indigo  fer  a  disperma  et  du  Doryc-- 
nium  dispermum  ,  les  pyxides  du 
Plantago  sticta, 

DISPERSIF  5  adj. ,  dispersii^us.  Ou 
appelle  pouvoir  dispersifd* une  subs- 
tance, ie  quotient  que  l'on  obtient 
en  divisant  sa  dispersion  par  son  in- 
dice moyen  diminué  de  l'unité  ,  et 
l'indice  moyen  de  réfraction  est  celui 
qui  appartient  à  la  lumière  moyenne 
du  spectre. 

DISPERSION,  s.  f.  ,  dispersio  ; 
^taffTraTt;  ;  Zerstrcuung  (alL).  Qu<in- 
tilé  dont  UD rayon  de  lumière  se  di- 
late par  l'elTet  de  la  réfraction  ;  effet 
par  lequel  les  molécules  simples ,  de 
diverses  couleurs  ,  dont  l'assemblage 
produit  la  lumière  blanche  qui  pro- 
vient du  soleil ,  sont  débrouillées  et 
rassemblées  en  plusieurs  faisceaus^ 
distincts. 
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DISQUE  9  s.  m. ,  dîscus  ;  $'i<sm;  ; 
Scheibe  (ail.).  On  employé  ce  mot: 
i^  en  astronomie,  où  îl  exprime  la 
surface  visible  du  soleil ,  de  la  lune , 
d'une  planète  ,  d'une  comète;  2^  en 
botanique.  On  nomme  ainsi  toute  la 
partie  de  la  surface  d'une  feuille  qui 
est  située  entre  les  bords,  ceux-ci 
exceptés  ;  la  portion  centrale  de  l'as- 
semblage des  fleurs  qui  constituent 
une  ombelle ,  un  capitule ,  un  co-^ 
rjmbe  ;  la  surface  élargie  d'un  pédon- 
cule de  Synanthérée  ,  qui  supporte 
les  petites  fleurs  ;  d'après  Gassini,  l'as- 
semblage de  fleurs  à  corolles  masca* 
lines,  c'est-à-dire  hermaphrodites  ou 
mâles ,  qui  ,  dans  une  calathide  de 
sjnanthérée  composée  de  fleurs  diffé- 
rant essentiellement  parla  corolle, 
occupe  le  milieu  de  la  calathide,  c'est- 
à-dire  les  fleurons  du  centre  ;  d'à— 
près  Adanson  et  L.-G.  Richard ,  un 
corps  charnu ,  de  nature  glanduleuse, 
ordinairement  jaunâtre  ,  plus  rare* 
ment  vcrd,  qui  ,  dans  beaucoup  de 
plantes  ,  placé  sur  le  réceptacle ,  tan- 
tôt est  resserré  sous  l'ovaire  (ex.  /?u^â), 
tantôt  le  déborde  un  peu  (  ex.  Bar- 
ra go)  ,  tantôt  s'étend  bien  avant  sur 
la  partie  interne  du  calice  (ex. Pe^fiica), 
et  semble  quelquefois  repousser  l'in- 
sertion des  éta mines  vers  l'orifice  de 
ce  dernier  ;  enfin  ,  d'après  Âcharius , 
la  partie  supérieure  des  apothécioni 
ouverts  et  marginés  ;  3^  en  zoologie. 
Jurine  appelle  disque  toute  la  partie 
de  l'aile  des  insectes  qui  se  trouve  en- 
fermée entre  les  bords  ;  mais,  comme 
alors  le  mot  devient  synonyme  de  sur» 
Jace,  Latreille  pense  qu'on  doit  le  res- 
treindre à  exprimer  le  milieu  de  l'aile. 
On  donne  ce  nom  à  la  partie  convexe 
d'une  coquille  bivalve ,  celle  qui  se 
trouve  au-dessous  du  ventre  ,  c'est- 
à-dire  du  point  le  plus  saillant  ;  quel- 
quefois aussi  au  corps  d'une  coquille 
u nival ve  (ex.  Haliotis)  ^  mais  alors 
on  n'entend  par  là  que  le  dernier  toar 
de  la  spire. 

I. 
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DISSEMBLABLE ,  adj .,  dissîmilis; 
unàhnlick  (ail.).  Se  dit ,  en  botani- 
que ,  d'un  organe  qui ,  sur  le  même 
individu ,  offre  plusieurs  variétés  dans 
sa  forme ,  comme  les  lobes  des  an- 
thères du  Salifia  ;  les  anthères  des 
étamines  du  Cassia  ,  dans  une  môme 
fleur  ;  les  feuilles  du  Morysia  dîper^ 
sifolia  et  du  Ludia  heterophftta  (vof. 

DlYERSIFOLlÉ  ,  HÉTÉROPHTLLE  ,  Va- 

RiiFOLiÉ),  suf  lin  même.  pied.  Les  co-^ 
irlédons  dissemhlablés  sont  ceux  qui 
différent  entr'eux  d'une  manière 
quelconque  dans  le  même  embryon 
(ex.  Ceratophyllum  demersum), 

DISSÉMINATION  ,  s.  f . ,  dissemi^ 
natio;  Ausstreuen  (ail.).  Dispersion 
naturelle  des  graines  sur  la  surface  de 
la  terre  ,  à  l'époque  de  leur  maturité; 
manière  dont  les  plantes  répandent 
leurs  semences  lorsque  celles-ci  sont 
mûres. 

DISSÉMINÉ,  tkd]. ,  disseminauis. 
Les  géognostes  donnent  cette  épithète 
aux  parties  accessoires  d'une  roche 
qui  sont  réunies  en  paquets  ou  pelo- 
tons dans  certaines  parties  de  cette 
roche,  comme  l'agate  datis  le  por- 
phyre ;  aux  minéraux  qui  sont  enga- 
gés ,  eu  cristaux ,  grains  ou  rognons  , 
dans  des  roches,  et  répandus  assez 
uniformément  dans  ces  masses  pour 
paraître  en  faire  partie  constituante , 
comme  le  diamant. 

DISSÉQUÉ ,  adj. ,  disseclus;  zer^ 
schnitlen  (  ail.).  Se  dit  d'une  plante 
qui  a  ses  feuilles  très-découpées.  Ex* 
P^iola  dissecia ,  Heracleum  dissec 
tum  ,  Ranunculus  dissectus^  Rhus 
dissecta  ,  Peucedanum  dissectum* 

DISSnilLAIRE 9  adj. ,  dissimUa-^ 
ris.  Se  dit ,  en  minéralogie ,  de-  la 
poussière  d'un  corps  ,  quand  elle  dif- 
fère sensiblement  de  celle  de  la  masse  « 
et  d'une  variété  dans  laquelle  les 
bords  et  les  angles  sur  lesquels  agis- 
sent les  décroissemens  en  subissent 
chacun  deux ,  à  l'exception  d'un  bord 
ou  d'un  angle  qui  ne  stibit  qu'un  seul 
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décroissement  (  ex.  Chaux  carbona^ 
tée  dissimilaire).  En  zoologie,  on 
applique  cette  épilbète  à  Vopefrcule , 
quand  il  n'a  pas  la  forme  de  l'ouver- 
ture de  la  coquille  ,  à  quelque  pro- 
fondeur qu'il  s'y  trouve  enfonce  ;  à 
la  charnière  d'une  coquille  bivalve , 
4{uand  elle  n'est  pas  semblable  sur 
Hè  deux  valv«s,  et  qu'il  y  a  d*un 
côté  des  dents  qui  ne  correspondent  à 
lien. 

JDIS^TIFLOBE  9  adj . ,  dissitiflorus 
{dissitus  ^  éloigné,  flosi  fleur); 
dont  les  fleurs  sont  écartées,  comme 
les  épillets  de  l'épi  du  Paspalus  dis» 
^iti/lorus, 

biSSItALVE,  adject.  ,  dissii^alwis 
(difsitus^  éloigné,  valt^a,  valve). 
Jhinys  de.  Montfort  a  créé  ce  nom 
pouP:  daigner  les  mollusques  muiiis 
de  plusieurs  valves  non  réunies  ,  et 
distinctes  entr'elles ,  c'est  à  dire  non 
assemblées  par.  des  lîgnmens  ou  des 
charnières*  Ex.  Taret. 

DISSOLUTIOIM  ?  s.  f . ,  dissolulio  ; 
^câXuffiç;  Auflôsung ^  L6sung{9\\,). 
Liquéfaction  d'un  solide  ou  d'un  gaz 
par  son  union  avec  un  liquide.  Union 
intime  de  deux  liquides  diffcrens , 
qui  n'en  forment  plus  alors  qu'un 
ieul  parfaitement  bomogène  à  l'œil. 
Résultat  de  cette  opération.  On  a 
proposé  de  réserver  ce  terme  pour 
désigner  le  cas  où  le  corps  dissous  et 
le  corps  dissolvant  changent  de  na- 
ture, et  ,  d'après  Proust^  les  combi- 
naisons en  proportions  indéfinies , 
quel  que  soit  l'état  des  corps  qui  les 
\iConsti tuent.  Ces  restrictions  n'ont 
■^»oint  été  adoptées,  malgré  l'avan- 
*Hge  qu'il  7  aurait  à  distinguer  la  sim- 
ple disgrégation  d'un  corps  par  un 
liquide  qui  l'absorbe  tel  qu'il  est , 
de  celle  d'un  autre  corps  par  un  li- 
quide qui  en  change  la  nature.    * 

BISSOLVANT,  adj.  et  s.  m.,  dis- 
iûh^anSy  diluens  *  ^îaXvrtxo;  ;  Aujl'ôs^ 
ungsmitUl^  LôsungsmitteKjiW,) .  Li- 
quide qui  a  la  propriété  de  dissoudre 
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une  substance  solide,  liquide  ou  ga- 
zeuse. 

DISS0IVAIVGE9  s.     f . ,    dissonans 
sonus  ;  icTyj^itfCfi'j'Kx.  ;  Misslaut(a\\,),  On 

appelle  ainsi  tantôt  l'intervalle  de  deux 
sons  qui  forment  ensemble  un  accord 
désagréable ,  tantôt ,  et  plus  souvent, 
celui  de  deux  sons  qui  choque  parce 
qu'il  est  étrangère  l'accord,  et  ce 
nom  vient  de  ce  que  les  sons  ,  quoi- 
que simultanés ,  sont  perçus  par  To- 
reille  comme  s'ils  étaient  distincts. 
Suivant  Rousseau  ^  il  n'y  a  de  vrai- 
ment dissonans  que  les  intervalles 
dont  les  rapports  sont  irrationnels, 
parce  qu'ils  sont  les  seuls  auxquels 
on  ne  puisse  assigner  aucun  son  fon- 
damental commun.  Or,  au  delà  du 
point  où  les  harmoniques  (  voyez  ce 
mot)  naturels  sont  encore  sensibles, 
là  consonance  des  ir»tervalles  com- 
mensurables  ne  s'admet  plus  que  par 
induction  ,  et  quoique  ces  intervalles 
fassent  bien  partie  du  système  har- 
monique, pusqu'ils  sont  dans  Tor- 
dre de  sa  génération  naturelle  et  se 
rapportent  au  son  fondamental  com- 
mun ,  ils  ne  peuvent  être  admis 
comme  consonans  par  l'oreille ,  qui 
ne'les  aperçoit  pas  dans  l'harmonie 
naturelle  du  corps  sonore. 

DISSOUS,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  disse* 
luti.  Nom  donné  par  Nées  d'Esenbeck 
à  une  section  de  la  famille  des  ^ro- 
gastres  trichocystes. 

DÎSTACHYÉ,  ndj.  ,  distachyus ; 
zwpylihrig  (ail.)  (  <îiç  ,  deux  ,  (7rdc;^v;, 
épi);  qui  porte  deux  cpis.  Ex.  Cf- 
perus  distachyos  ^  Eriochloa  dista^ 
chya ,  j4ponogeton  distachyon. 

DiSTAîVCÈ,  s.  f.',  dislantia;  j4h- 
stand ,  Rntfermung  (  ail.  )  ;  distanza 
(it.).  Espace  à  parcourir,^entre  deux 
lieux  ,  pour  aller  de  l'un  à  l'autre  ; 
temps  qui,  entre  deux  époques,  s'est 
écoulé  depuis  la  plus  aiicicnne  jus- 
qu'à la  plus  récente;  ensemble  des 
objets  intermédiaires  et  de  même  na- 
ture;  en  nombre    plua  ou    moins 
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grand ,  que  nous  pouvons  concevoir 
entre  deux  objets  considérés  comme 
séparés. 

DISTANT  ,  adj. ,  dis  tans  ^  remotus; 
enffernt  (aM.),  Se  dit  des  étamines  j 
quand  elles  sont  plus  ou  moins  éloi- 
gnées (ex.  Lycopus) ,  et  des  antennes 
d'un  insecte ,  lorsqu'elles  sont  écar- 
tées Tune  de  l'autre  à  leur  origine. 

DISTÉGE ,  adject. ,  distegus  (  Jiç  , 
deux ,  OTST»!,  toit).  Nom  donné,  dans 
la  nomenclature  miriéralogique  de 
Haiij ,  à  une  variété  de  chaux  car- 
bonatée  dans  laquelle  les  arêtes  ho- 
rizontales sont  remplacées  par  des 
facettes  qui  forment  comme  la  nais- 
sance d'un  second  sommet  au  dessus 
de  celui  que  produisent  les  faces  ex- 
trêmes. 

DISTÉjMONE,  adject.^  distemonis 
(^iç,  deux,  9Tr;|x&)v,  étamine).  Se 
dit  d'une  plante  qui  a  deux  étamines. 

DISTÉMONOPLÉAI^TIIÉRÉES,  adj. 
et  s.  f.  pi. ,  Distemonopleantherœ  (^iç, 
deux,  ffTT^puv,  étamine,  tt^iv,  pins, 
fltvô)îpo; ,  fleuri) .  Nom  donné  par  Wa- 
chcndorfif  à  une  classe  de  plantes  , 
comprenant  celles  qui  ont  les  anthè- 
res en  nombre  double  de  celui  des 
fila  mens. 

DISTIGHOPHYLLE  ,  adj. ,  distich(H 
pkfUus  (  ^toTixoç ,  sur  deux  ranm  , 
f  vXXoy ,  feuille  )  ;  qui  a  les  feuilles  dis- 
posées sur  deux  rangs.  Ex.  Ehrharta 
distichophflla ,  Panicum  disticho^ 
phjrllum. 

DISTIGMATE,  adj. ,  distigma  (^t;, 
deux,  (TTÎypia,  stigmate).  Se  dit  d'un 
pistil  qui  a  deux  stigmates.  Ex.  Trip" 
sacum, 

DISTIGMATIE,  s.  f.,  distigmatia. 
Nom  donné  par  A.  Richard  à  une 
section  de  la  Sjnanthérie,  compre- 
nant les  Sjnanthérées  qui  sont  mu- 
nies de  deux  stigmates. 

DISTILLATIOIV  >  «.  f. ,  distillation 
Àbziehen  (  ail.  )  (  stillo ,  dégoutter  ). 
Opération  dont  le  but  est  de  soumet- 
tre une  substance  à  l'action  de  la  cha- 
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leur ,  dans  des  vaisseaux  clos ,  pour 
la  réduire  en  produits  qui  diffèrent 
les  uns  des  autres  sous  le  rapport  de 
la  volatilité. 

DISTILL ATOIRE ,  adj.,  distilla-- 
torius.  Le  Nepenthes  distillatoria  est 
ainsi  appelé  parce  que  sa  feuille  asci- 
diée  est  pleine  d'un  liquide  sécrété , 
à  ce  qu'on  croit ^  par  les  parois  mé-^ 
mes. 

DISTINCT,  adj.,  distinctus,  di^cre^ 
tusy  disjunctus;  ahgesondert ,  unver^ 
bunden  ,   imterschicden  (ail.).    On 
employé  ce  mot  :    i°  en  minéralo- 
gie ,  pour  désigner   une  variété  de 
magnésie  boratée   dans   laquelle  les 
angles  solides  opposés  n'ont  pas  de 
faces  semblablement  situées  ,  tandis 
que ,  parmi  les  quatre  qui ,  sur  une 
même  variété  appelée  stirabondânte  ^ 
remplacent  tel  angle  solide,  il  y  en  a 
une  située  comme  celle  qui  est  solitaire 
à  l'endroit  de  l'angle  solide  opposé. 
2°  En  botanique ,  il  se  dit  d'un  organe 
qui  n'a  ni  connexions,  ni  adhérences 
avec  les  organes  voisins.  On  dit  éta» 
mines  distinctes ^  celles  qui  ne  se  tien- 
nent ni  par  les  filets,  ni  par  les  an— 
thères  ;  lobes  distincts ^  dans  les  anthè- 
res, quand  leurs  contours  respectifs 
sont  i)ien  arrêtés  (  ex.    Tradescen-^ 
tia  virginica  )  ;  neruules  distinctes  , 
dans  le  placentaire ,  quand  elles  for- 
ment des  cordons  séparés  (ex.  Por^^ 
tulaca  )  ;   stipules   distinctes  ,  lors- 
qu'elles sont  séparées  Tune  de  l'auf  re, 
dans  toute  leur  longueur  ,   comme 
c'est  le  cas  le  plus  ordinaire  ;   teg^ 
men  distinct^  quand  il  est  séparé  de 
la  lorique ,  de  manière  à  pouvoir  en 
être  détaché  sans  rupture  ou  déchi- 
rement (  ex.  Nymphœa  )  ;  values  dis* 
tinctes ,  lorsqu'elles  sont  rentrantes  , 
et  qu'elles  n'ont  pas  d'union  entre 
elles  (ex.   Colchique),  3^ En  zoolo- 
gie, Kirby  donne  cette  épithëte  an 
scutellum  ,  quand  il  est  séparé  du  dor* 
solum  par  une  suture  (ex,  Hymé'^ 
nop(ères). 
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DISTIQVE^adj . ,  distichus;  ^'KTxiyti^X 
zweizeilig  j  zweireihig  (ail.).  Se  dit 
des  parties  qui  sont  rangées  en  deux 
séries  disposées  le  long  d^un  axe 
commun ,  et  dans  le  même  plan , 
mais  à  des  hauteurs  différentes ,  de 
manière  qu'il  y  en  ait  alternativement 
une  d*un  côte  et  Tautre  de  l'autre  ; 
de  celles  qui  sont  très-rapprochées  , 
et  forment  deux  rangs  bien  pronon- 
cés \  de  celles  qui ,  partant  de  deux 
S  oints  opposés  ,  sont  attachées  sur 
eux  rangs  seulement,  comme  les 
feuilles  de  VEustachys  disticho^ 
phylla ,  du  Trisetum  distichpphyl^ 
luin ,  du  Didymodon  distichus  ,  du 
Schuhertia  disticha  et  du  PuchyphyU 
lum  distichum  ;  les  fieurs  de  VHor^ 
deuni  distichum  ;  les  poils  du  TeU' 
crium  Chamœdrys  s  les  rameaux  de 
Vuibies  canadensis  ;  les  spatellules  du 
Briza  média. 

DISTORT,  adj.,  distortus ;  qui 
est  de  travers  ,  comme  la  coquille  du 
Turbo  distortus ,  dont  les  tours  de 
spire  supérieurs  sont  plissés  longi- 
tudinalement ,  et  dont  la  surface  est 
couverte  de  sillons  tuberculeux. 

DISTRACTILE 9  adj.,  distractilis 
(^distractus  ,  feéparé  ).  Se  dit  du  con- 
nectify  quand  il  écarte  très-sensible- 
ment les  loges  de  l'anthère.  Ex.  Sal» 

via. 

DISTYLE  ,  àdject.,  distylus  ($ïç  , 

deux,  (jTu^o;,  style).  Se  dit  d'une 
fleur  dans  laquelle  il  y  a  deux  styles. 
Ex.  Casuarina  distyla, 

DITAXION9  s.  m.  ^  dilaxion  (8\^  , 
deux,  TàÇiç,rang)\  Fruit capsulaire 
contenant  deux  séries  de  loges.  Ex. 
Marettia. 

DITÉTRAEDRE,  adj.  ,  ditetrae- 
drus  (^t;  ,  deux  ,  rcrpa,  quatre,  etîpa, 
base).  Nom  donné  ,  dans  la  nomen- 
clature minéralogiqlie  de  Haiiy ,  à 
une  variété  en  prisme  tétraèdre  à  som- 
mets dièdres.  Ex.  Feldspath  dilé~ 
traëdre. 

prniYni:^  ad).  ,  dithyrus  (t^tç, 
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deux ,  Gupa  ,  porte).  Aristote  appelait 
ainsi  une  coquille  bivalve,  et  Turton 
s'est  servi  de  ce  mot  en  place  de  co/i- 
chijere, 

DITOME,  adject.  ,  ditomus  (^iç, 
deux ,  Tipw ,  couper  ).  Synonyme  de 
bivali^e ,  dont  s'est  servi  Tournefort. 
piTRIDAGTYLES  ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Ditridactyles  (  ^iç  ,  deux  ,  roiç  , 
trois,  ^àxTu^oç,  doigt).  Nom  donné 
par  Vieillot  à  une  tribu  d'oiseaux 
Echassiers  ,  comprenant  ceux  qdi 
ont  deux  ou  trois  doigts  devant ,  et 
point  derrière. 

DITRIIVOME,  adject. ,  ditrinomus 
(^'iç  ,  deux  ,  rpiç ,  trois,  vo/xoç ,  loi  ). 
Nom  donné ,  dans  la  nomenclature 
minéralogique  de  Haiiy ,  à  une  va- 
riété qui  résulte  de  décroissemens 
par  une  ,  deux ,  trois  rangées  ,  dont 
chacun  agit  sur  deux  parties  de  la 
forme  primitive. 

DIURJKE  j  adj.,  diurnus  ;  ^psprîorioç, 
jîjzgptvoç  ,  îQ/xeptoç  ;  tàgUch  (ail.);  diur- 
nal  (angl.)  ;  diurno  (it.).  Ce  qui  ap- 
partient ou  est  relatif  au  jour.  On  em- 
ployé ce  mot  :  i®  en  astronomie. 
Uarc  diurne  est  celui  que  les  corps 
célestes  décrivent  depuis  leur  lever 
jusqu'à  leur  coucher  apparent.  Le 
mouf^ement  diurne  est  la  rotation 
journalière  de  la  terre  sur  son  axe , 
ou  la  révolution  apparente  commune 
à  tous  les  astres ,  qui  s'accomplit  dans 
l'espace  d'un  jour  et  d'une  nuit.  On 
nomme  variations  diurnes}es  mouve- 
mens  que  l'aiguille  de  déclinaison 
éprouve  tous  les  jours  à  l'est  ou  à 
l'ouest  du  méridien  magnétique  , 
quand  ils  sont  réguliers  et  périodi- 
ques :  observées  pour  la  première 
fois  par  Graham  ,  en  1712,  elles  ont 
été  ensuite  étudiées  par  Hiorter ,  Cel- 
sius ,  Wargentin,  Canton,  Asclepi 
et  Cassini.  2°  En  histoire  naturelle. 
On  donne  celle  épithète  aux  animaux 
dont  la  vie  ne  se  prolonge  pas  au 
delà  de  vingt-quatre  heures  (ex.  Ephe^ 
mera),  et  aux  plantes  dont  les  fleurs 
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S  ouvrent  et  se  ferment  pendant  que 
le  soleil  est  sur  l'horizon  (  ex.  Ces- 
trum  diurnum ,  Mesembryanihemum 
pomeridianum  ). 

DRIRMES,  adject.  ,  DiurnL  Nom 
donné  par  Cuvier ,  Blainville ,  Vieil- 
lot et  Lesson  à  une  section ,  famille 
ou  tribu  de  Tordre  des  oiseaux  acci- 
pitres,  par  Cuvier,  Lamarck,  La- 
treille  et  Eichwald  à  une  famille  de 
l'ordre  des  insectes  lépidoptères,  com- 
prenant des  animaux  qui,  pour  la 
plupart ,  ne  volent  guères  que  pen- 
dant le  jour. 

DIVARIQUÉ,  adj.  ,  dwaricatus  ; 
ausgesperrt ,  ausgebreitet  (ail.)  ;  a/- 
lontanato  (it.).  Sedit^en  botanique, 
àe&  pédoncules  dont  les  ramiBcalions 
s'écartent  les  unes  des  autres  dans 
tous  les  sens  ,  sans  former  d'angles 
très- ouverts  (  ex.  Poa  dwaricala, 
Poljrgonum  diuaricatiim  )  ;  des  ro" 
meaux  qui  s'écartent  beaucoup  dès 
leur  origine,  et  se  portent  brusque- 
ment en  diffcrens  sens  (ex.  Plagiant 
thus  dii^aricatus  ,  Mimetes  dit^ari^ 
cata  ^  Dy sodium  dwaricatum), 

DIVELLENT.  adj.,  dit^ellcns  (  di- 
çello^  arracher).  Autrefois  on  disait 
que  deux  dissolutions  salines  mêlées 
ensemble  se  décomposent  par  Teflet 
d'une  affinité  diçellente ,  c'csl-à-dire 
parce  que  la  somme  des  affinités  de 
leurs  acides  respectifs  pour  leurs  bases 
respectives  est  moindre  que  celle  des 
affinités  de  l'acide  de  chacune  d'elles 
pour  la  base  de  l'autre  ,  en  sorte  que 
les  acides  semblent  s'arracher  réci- 
proquement leur  base.  On  donne 
cette  épilhète,  dans  la  nomenclature 
minéralogique  de  Haiiy,  à  une  va- 
riété relative  au  rhomboïde  ,  dans  la- 
quelle des  faces  naissent  sur  les  an- 
gles inférieurs  et  se  rejettent  en  ar- 
rière ,  comme  pour  fuir  d'autres  faces 
qui  naissent  sur  les  bords  dont  la  réu- 
nion forme  ces  mômes  angles  (ex. 
Chaux  car b ouatée  di^^ellenté), 

DIVERGENCE 9  subst,  f«  [di^  de , 
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vergo  ,  tourner  )•  Écart  d'un  centre 
commun. 

DIVERGENT 9  adject. ,  dipergens  ; 
ausgesperrt  ,  auseinanderfahrend  f 
auseinanderlaufend ,  auseinander^ 
stehend  (ail.)  (dif^ertOy  détourner)) 
qui  s'écarte  d'un  centre  commun. 
Ëpithëte  donnée  ,  en  minéralogie  , 
dans  la  nomenclature  de  Haûj ,  à 
une  variété  produite  en  vertu  de 
deux  décroissemens  ,  l'un  simple  f 
l'autre  intermédiaire ,  en  sorte  que 
la  loi  des  décroissemens  semble  ai— 
verger  à  l'égard  d'elle-même  y  en 
passant  du  premier  au  second  (ex. 
Fer  oligiste  dit^ergent)  ;  2'^  en  bota- 
nique :  on  dit  camares  dit^ergentes  ^ 
celles  qui  s'écartent  les  unes  des  autres 
(  ex.  Pœonia  )  ;  cotylédons  divergeas^ 
ceux  qui  s'éloignent  l'un  de  l'autre 
par  leur  sommet  (ex.  Aconitum  pyre-^ 
naicum)  ;  folioles  divergentes  ,  dans 
une  feuille  trifoliolée,  celles  qui,  pen- 
dant le  sommeil ,  redressées  et  rap- 
prochées par  leur  base  9  s'écartent 
l'une  de  l'autre  par  leur  sommet  (ex. 
Melilotus)  ;  follicules  divergens  (  ex. 
Asclepias  nigra)  ;  lobes  dnfergens 
d'une  anthère  ,  ceux  qui  sont  rappro- 
chés ou  confluens  par  l'une  de  leurs 
extrémités  et  écartés  par  l'autre  (ex. 
Thymus  patai^inus)  ;  nervures  diver-^ 
gentes  ,  celles  qui  se  dirigent  vers  di- 
vers points  de  la  péripncrie  de  la 
feuille  ;  rameaux  divergens ,  ceux  qui 
sont  très-ouverts  et  verticiilés  (  ex. 
Abies)  ;  stipules  divergentes ,  celles 
qui  s'écarteut  l'une  de  l'autre  y  et  se 
placent  dans  une  direction  horizon- 
tale par  rapport  à  la  base  de  la  feuille 
(ex.  Ranunculus acris). 

DIVERGENTIFLORE9  adj^.  ,  di^ 
vergenttflorus  ;  qui  a  des  Ûeurs  di- 
vergentes ,  comme  celles  du  Dicli" 
euxia  divergentijlora, 

DIVERGINERVE ,  adj.,  divergi^ 
nervius.  Épithète  donnée  par  Mirbel 
SLnx  feuilles  dont  les  nervures  ,  diri- 
gées en  ligne  drpite,  se  portent  cp 
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divergeant  de  la  base  au  sommet.  Ex. 
yihurnum  Qpulus, 
.  DIVERGIVEINÉ,  adj.,  dwergi-- 
yenosus.  Nom  donné  aux  feuilles 
dont  les  veines  se  portent  en  diver- 
geant de  la  base  au  sommet.  Ex.  Sa-' 
iisburia  asplenifolia. 

DIVKRSIGOLOR9  adj.  ,  dv^ersi" 
color.  Il  se  dit  de  quelques  champi- 
^ons  dont  la  couleur  varie  suivant 
les  individus.  Ex.  .Peziza  dwersi^ 
color,  Pezi'za  variecolor. 

DIV£RSIFLOR£ ,  adj. ,  dwersiflo- 
TUS.  Se  dit ,  d'après  Cassini ,  de  la 
^alaihide ,  de  la  couronne  et  du  disque 
des  Synanthérées,  quand  ils  sont  com- 
poiïés  de  fleurs  à  corolles  variables.  Il 
se  dit  aussi  de  Vombelle\  quand  les 
fleurs  du  centre  sont  régulières  et  cel-* 
\es  de  la  circonférence  irrégulières 
(ex.    Tordylium  officinale), 

DIVERSIFOLIÉ  ,  adj^ ,  d'u'ersifo- 
lius  [d'u^ersus  ,  divers  ^folium ,  feuil- 
les )  ;  qui  n'a  pas  les  feuilles  toutes 
semblables.  Ex.  Sabiœa  dit^erslfolia^ 
Pelargonium   di^ersifollum.    Ployez 

DlSSEMBLABl^E  ,    HÉfÉROPHYLLE  ,  Va- 
RIIFOLIÉ. 

DIVERSIFORME.  Foyez  Hetéro- 

KORPHE. 

DIVERSIFRONS  ,  adject.,  dwersi-- 
jfrons.  Une  fougère  (  Hymenostachys 
diversifrons  )  est  appelée  ainsi^  parce 
que  ses  frondes  stériles  sont  pinnati* 
fides ,  tandis  que  les  fructifères  sont 
simples  et  linéaires. 

DIVERSISPORËES,adj.,  Dlf^ersi- 
sportœ  [dif^ersus ,  divers  ,  ffTropà  ,  se- 
mence ).  No(n  donné  par  Link  à  une 
série  de  l'ordre  des  Gasléromycèles , 
comprenant  des  champignons  dont 
les  conceptacles  contiennent  des  spo- 
ridies  de  formes  diverses. 

DIVISE 9  adj.  ,  diuisus  ;  getheilt , 
zertheilt  (ail.)  ;  dii^ided ( an. )  ;  diuiso 
(it.)  [dii^ido,  partager).  Se  dit,  en  bo- 
tanique, de  tout  organe  qui,  bien  que 
formé  en  apparence  d'une  seule  pièce, 
se  partage  profondément  en  plusieurs 
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parties  qui  vont  presque  jusqu'à  sa 
base.  On  nomme  androphore  dii^isé  , 
celui  qui  est  partagé  a  son  sommet  en 
plusieurs  filets  (  ex.  Jatropha  pan,'» 
durfffolia  );  o^^aire  dit^isé ,  celui  qui, 
n'ayant  qu'un  style,  est  compose  de 
plusieurs  loges  non  soudées  ensemble, 
dont  chacune  a  souvent  été  décrite 
comme  un  ovaire  particulier  (ex.  La- 
biées ). 

DIVISIBILITÉ,  s.  f. ,  dîpisibilltas; 
Theilbarkeit  (allem.);  diç^isabeiness 
(angl.). Propriété  qu'ont  tous  les  corps 
de  pouvoir  être  divisés  en  plusieurs 
parties ,  et  les  parties  elles*mêmes 
en  parcelles  plus  petites  ,  jusqu'à  ce 
qu'elles  échappent  à  nos  sens  et  à  nos 
instrumens.  On  peut  étirer  un  lingot 
d'argent  de  dix-huit  grammes  ,  doré 
avec  cinq  décagrammes  d'or ,  en  un 
fil  plat,  également  doré  partout, 
long  de  six  mille  mètres ,  et  dont  on 
estime  que  la  pellicule  d'or  n'a  pas 
plus  de  la  deux  cent  vingt-deux  mil- 
lième partie  d'un  millimètre  d'épais- 
seur. Haûy  a  obtenu  des  lames  de 
mica  dont  le  calcul  lui  a  fait  évaluer 
l'épaisseur  à  quarante-trois  millio- 
nièmes de  millimètre.  De  là  on  ne 
doit  pas  conclure  que  les  corps  sont 
divisibles  à  l'infini ,  du  moins  physi- 
quement parlant ,  puisqu'il  ne  nous 
^est  permis  par  aucun  procédé  d'en 
isoler  les  particules  mêmes ,  et  de  les 
4)ttaqucr  individuellement. 

DIVISION  9  s.  f .  ,  diçfisio  ;  Siaipetru; 
Theilungy  Zertheilung  (ail.).  Opéra- 
tion par  laquelle  on  réduit  un  corps 
solide  en  parties  plus  ou  moins  té- 
nues. Haiiy  appelait  division  mécani^ 
que,  la  propriété  qu'ont  un  grand 
nombre  de  minéraux  cristallisés  de 
se  diviser  mécaniquement  dans  des 
directions  planes. 

DOGIMASIE  9  s.  î,,docimasia,  ars 
docimastica; Probirkunst^aW,  )  (^0- 
xi|xa2;&>,  essayer).  Partie  de  la  chimie 
analytique  qui  ap|[>reud  à  détermi- 
ner la  nature  et  les  proportions  des 
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métaux,  utiles  contenus  dans  les  mé- 
langes naturels  et  arlinciels,  afin  d'é- 
valuer les  produits  qu'on  peut  espérer 
de  leur  exploitation  en  grand. 

DOCnUASTlQUE ,  adj. ,  docimas- 
iicus  ;  qui  a  rapport  à  la  dociniasîe. 
Art  y  moyeriy  opération^  procédé  doci" 
mastique. 

DODECAEDRE,  adj.  ,  dodecae-' 
drus  ((îw^gxa,  douze,  «(îpa ,  base). 
Nom*  donne  ,  dans  la  nomenclature 
minéralogique  de  Haiiy,  à  un  cristal 
dont  la  surface  est  composée  de  douze 
facettes  triangulaires ,  quadrangulai-  ^ 
res  ou  pentagones  ,  toutes  égales  et 
semblables,  ou  seulement  de  deux 
mesures  d'angles  différens  (ex.  Fer 
sulfuré  dodécaèdre).  Les  utricules 
du  pollen  du  Geropogon  sont  à  douze 
facettes. 

DODÉGAFIDE ,  adj.,  dodecafidus. 
Se  dit,  en  botanique^d'une  partie  dont 
le  limbe  est  divisé  en  douze  segmeus 
plus  ou  moins  profonds. 

DODÉGAGO.XE,  adj.,  dodecago^ 
nus  (^&>(?gxa  ,  douze  ,  7&)véa  ,  angle  )  ; 
qui  a  douze  angles.  £x.  Pegasia  do* 
decagona. 

DODÉCAGYKE5  adj.,  dodecagy-- 
nus  (  SùiS&yot ,  douze  ,  yuvh ,  femme  )• 
Se  dit  d'une  Jleur  qui  a  douze  pistils, 
douze  styles,  ou  douze  stigmates  ses- 
si  les. 

DODÉC  AGYNIE ,  s.  f .  ^dodecagjrnia. 
Nom  d'un  ordre  dans  l'une  des  classes 
du  système  sexuel  de  Linné ,  compre- 
nant des  plantes  qui  ont  douze  pistils. 
DODÉCAÈDRE  ,  adj. ,  dodecander, 
ïïodccandrus  ;  z^^felfmdnnig  (  ail.) 
(^w^gv.a,  douze,  àv:^p,  homme).  Se 
dit  d'une  plante  qui  a  douze  étami- 
nes  dans  chaque  fleur.  Ex.  Jussiœa 
dodecandra, 

DODÉCANDRIE  ,  s.  f. ,  dodecan- 
dria.  Nom  donné  ,  dans  le  système 
sexuel  de  Linné,  à  une  classe  et  à  trois 
ordres  ,  comprenant  des  plantes  qui 
ont  de  douze  à  dix-neuf,ctamines. 
DODEG AM)BIQU£ ,  adj.,   dode^ 
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candricus.  Synonyme  de  dodécandre» 

DODÉCANOmE  9  adj. ,  dodecano* 
mus  {^§iiOiY,7.y  douze,  vo|aoc,  loi). 
Nom  donné ,  dans  la  nomenclatufe 
minéralogique  de  Haiiy  ,  à  une  va- 
riété qui  résulte  de  la  combinaison 
de  douze  lois  de  décroîssement.  Ex» 
Ep idole  dodécanome. 

DODÉCAPARTI,  ùày^dodeccpar^ 
titus.  Se  dit ,.en  botanique,  d'une  par- 
tie dont  le  h'mbe  est  divisé  en  douze 
par  des  incHions  aiguës. 

DODÉC  APÉTALE,  adj.,  dodceapc 
talus  ;  qui  a  douze  pétales. 

DODOIMÉ ÂGÉES  ,  adj.  et  s,  f.  pi. 
Dodonœaceœ,  Nom  donné  par  Cam* 
bessèdes  et  Kunth  h  une  tribu  de  la 
famille  des  Sapindacées ,  tpd  a  pour 
type  le  genre  Dodonœcu 

DOIGT  , s.  m. ,  digitus,  dojciylus ^ 
^àxTu^o;;  Finger  (ail.,  angl.)  ;  dilo 
(it.).  On  appelle  ainsi  chacune  des  dou« 
ze  parties  égales  dans  lesquelles  on  di- 
vise le  diamètre  d'un  astre  ëclPpsé  ;  les 
cinq  prolongemens  qui  forment  l'ex- 
trémité de  la  main  de  l'homme  ;  les 
prolongemens  analogues  qui  terroi* 
nent  les  quatre  membres  d'un  très- 
grand  nombre  de  mammifères ,  d'oî- 
seaux  et  de  reptiles;  chacun  des  deux 
derniers  articles  de  la  pince  des  crus* 
tacés ,  dont  l'un  est  mobile ,  et  l'an- 
tre immobile  ;  enfin  ,  d'après  Kirby , 
l'ensemble  des  articles  de  la  patte  des 
insectes ,  hors  le  premier,  qu'il  nom- 
me tarse. 

DOLARRIFORME ,  adj. ,  dolàbra^ 
tus  y  dolabriformis\  hobelfôrmig  (ail.)  ; 
•  atetlijorme  (  it.  )  (  dolabra ,  doloire, 
forma  ,  forme).  Se  dit  à\\ne  Jeuille 
charnue  ,  presque  cylindrique  à  la 
base  9  plate  au  sommet ,  offrant  deux 
bords  ,  l'un  épais  et  rectiligne ,  l'au- 
tre élargi ,  circulaire  et  tranchant 
(e\.  Peperomia  dolabriformis'^  Mê» 
sembryanthemum  dolabriforme  ).  Les 
phyllodes  ont  la  même  forme  dans 
V Acacia  subfalcatum  ,  et  la  coquille 
dans  la  Pinna  dolabrata.lLxThy  donne 
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cette  épilhèteati  cubitus  des  insectes, 
lorsque  son  sommet  est  dilaté  et 
représente  en  quelque  sorte  la  tête 
d'une  hachette. 

DOLASPISTE  ,  adj .  et  s.  m. ,  dolas- 
pistis  (  ^ôXoç ,  perfidie ,  AoitU  ,  bou- 
clier ).  Nom  que  J.-A.  Rilgen  donne 
aux  serpens  à  plaques  qui  ont  des 
crochets  à  venin. 

DOLÉRITIQUE  ,  adj.,  doleritîcus ; 
qui  contient  de  la  dolerite.  Roche  do' 
léritique. 

DOLIAUUES  ,  adj.  et  s.  m.  pi.,  Po- 
liaria.  Nom  donné  par  Latreille  à  une 
famille  de  l'ordre  des  Pectinibranches, 
qui  a  pour  type  le  genre  Dolium» 

ÉlOLiCHOGÉRES^adj.  et  s.  m.  p\., 
DoUchocera  (  ^o^tx^C  9  ^ûng ,  xépaç  , 
corne).  Nom  dopné  par  Cuvier  et 
Jjatreille  à  une  sous- tribu  de  la  tribu 
des  Muscides ,  comprenant  ceux  de 
ces  insectes  dont  les  antennes  sont  de 
la  longueur  de  la  face  de  la  tête. 

BOIilCHODÈRE,  adj.,  dolichodei- 
rus  (  $okixoiy  long,  $tpvi ,  cou);  qui  a 
le  col  long.  Ex.  Plesiosaurus  doli^ 
chodeirus» 

DOLIGHOPODES ,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  DoUchopodœ  (  t^oXi/oç ,  long  , 
iroCc,  pied).  Nom  donné  par  La- 
treille, Wiedemann  ,  J.  Macquart  et 
Eichwald  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Tanystomes  ;  par  Goldfuss ,  Fici- 
nus  et  Garus  à  une  famille  de  l'ordre 
des  Diptères,  ayant  pour  type  le 
genre  Dolichopus. 

DOLIOLOIDE ,  adject. ,  doîiçloïdes 
(  doUum  y  tonneau  ,  eT^o; ,  ressem- 
blance). Lamarck  appliquait  cette 
épithète  aux  chrysalides  qui  ont  le 
corps  ovalairc  ,  un  peu  dur ,  en  géné- 
ral subcerclé  par  les  restes  des  an- 
neaux ,  et  sur  lesquelles  les  parties 
que  doit  avoir  l'insecte  parfit  ne  for- 
ment aucun  relief.  £x.  la  plupart 
des  Diptères. 

DOLOMITIQUE  9  adj . ,  dolomiticus ; 
qui  contient  de  la  dolomie.  £x.  Ser^ 
fientine  dohmilif^ue. 
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DOLOPE  ,  adj . ,  dolops  (  ^o>o>p ,  es- 
pion ).  Nom  que  J.-A.  Ritgen  em- 
ploie dans  le  même  sens  que  celui  de 
Dolaspiste.  Voyez  ce  mot. 

DOMBËYACÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Dombeyaceœ.  Nom  donné  par  Can- 
dolle  à  une  tribu  de  la  famille  des  Butt- 
nériacées  ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Domheya* 

DOMINANT  9  adj.  Brochant  appelle 
forme  dominante  d'un  cristal ,  le  so- 
lide géométrique  simple  auquel  on 
peut  le  rapporter,  en  ne  considérant 
que  l'ensemble  de  ses  faces  les  plus 
étendues  et  faisant  abstraction  mo- 
mentanée des  facettes  qui  les  modi- 
fient. Il  admet  neuf  de  ces  formes  : 
le  tétraèdre,  leparallélipipède,  l'oc- 
taè'dre  ^  le  prisme  hexaèdre,  le  dodé- 
caèdre rhomboïdal,  le  dodécaèdre 
Îientagonal ,  le  dodécaèdre  triangu- 
aire,.  l'icosaëdre  triangulaire  et  le 
trapezoïde.  Il  w^^^q  faces  dominan- 
tes ou  principales  d'un  cristal ,  celles 
qui  sont  le  plus  étendues,  et  dont 
l'ensemble  détermine  la  forme  géné- 
rale de  ce  cristal. 

DORÉ, adj.,  auratus,  aurosus,  au- 
reus  ',  goldgelb  (ail.)  ;  qui  a  la  couleur 
jaune  de  l'or.  Ex.  Erianthus  aureus  , 
Dillenia  aurea,  Ribesaureum,  Gobius 
auratus  ,  Cetonîa  aurata ,  Ampelis 
auréola,  Conus  aurisiacus ,  Trochilus 
aurulentus ,  Campœa  chrysitis,  Da* 
sypogon  aurarius ,  Hypsonotus  au^ 
rosus. 

DORIDÉS,  adject.  et  s.  m.  pi.  , 
Doridea.  Nom  donné  par  Menke  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Gastéro- 
podes gymnobranches ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Doris, 

DORINÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  £>o- 
rineœ.  Nom  donné  par  Robineau— 
Desvoidy  à  ime  tribu  de  la  famille 
des  Myodaires  muciphorécs. 

DORONIGÉES,  adject.  et  s.  f.  pi.  , 

Doroniceœ.  ^om  donné  par  H.  Cas- 
sipi  à  une  section  de  la  tribu  des  Se- 
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néciônidées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Doronicum, 

DORSAL  9  adj.,  dor salis  ;  rûch en" 
stàndig  (  alL  ).  Se  dit  :  i°  en  bo- 
tanique ,  d'une  partie  qui  naît  sur  le 
dos  d^un  autre  organe;  arèle  dorsale 
(ex.  A  gros  lis  canina};  connectif 
dorsaly  celui  qui  n'existe  que  sur  le 
dos  de  l'anthère  (ex.  Lilium)  ;  radi^ 
cule  dorsale ,  celle  qui  se  replie  sur  le 
dos  de  l'un  des  cotylédons  (ex.  Cru— 
ci  fer  es  notorhizées)  ;  suture  dorsale^ 
d'après Gandolle ,  la  nervure  moyenne 
delà  feuille  carpellairc ,  quand  ,  celle- 
ci  étant  ployée  sur  cette  nervure  pour 
former  la  carpelle,  il  se  détermine 
une  rupture  le  long  de  la  nervure.  On 
lui  donne  même  cette  épithète  dans 
le  cas  où  elle  ne  s'ouvre  pas ,  pourvu 
que  la  nervure  soit  bien  prononcée, 
a^  £n  zoologie ,  les  plumes  dorsales 
sont  celles  qui  couvrent  le  dos ,  et  la 
nageoire  dorsale^  celle  qui  surmonte 
le  des.  On  donne  ce  nom  au  crochet 
d'une  valve  de  coquille  bivalve , 
quand  il  répond  au  dos  de  l'animal 
ou  au  bord  supérieur  de  la  coquille. 
Ou  l'applique  aussi  à  des  animaux 
dont  le  dos  se  fait  remarquer  par  une 
particularité  quelconque,  commecelui 
du  Zosterops  dorsalisy  qui  est  cendré, 
au  milieu  a'un  plumage  jaunâtre. 

DORSAUÉES,  adject.  et  s.  f.  pi. , 
Dorsaleœ,  Nom  donné  par  Lamarck 
à  une  famille  de  l'ordre  desAnnelides 
sédentaires,  comprenant,  celles  qui 
ont  les  branchies  sur  le  dos. 

DORSÉ , adj . ,  dorsatus.Sç  dit  d'un 
animal  dont  le  dos  est  autrement  co- 
loré que  le  reste  du  corps,  comme  le 
Noctilio  dorsatus  y  qui  a  une  bande 
blanche  tout  le  long  ^u  dos.  La  /^e- 
nus  dorsata  est  blanche  en  dedans , 
avec  une  teinte  de  couleur  de  chair 
clans  le  disque. 

DORSIBR ANCHES 9  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Dorsibranchiata  {dorsum  ^  dos, 
ppàyytay  branchies).  Nom  donné  par 
Cuvier  et  Straus  à  un  ordre  de  la 
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faïuille  des  Annelides,  comprenant 
celles  qui  ont  les  branchies  saillantes 
sur  la  partie  moyenne  ou  sur  le  coté 
du  corps. 

DORSIFÊRE  ,  adject. ,  dorsi/erus 
(  dorsum ,  dos ,  fero ,  porter  ).  Quel- 
ques botanistes  ont  appelé  ainsi  les 
Fougères ,  par  allusion  à  leur  fructifi- 
cation, qui  naît  en  général  sur  le  dos 
des  organes  foliacés. 

DOKSIGÊRE,  adj. ,  dorsiger,  dor- 
sigerus,  La  Leucops^s  dorsigera  a 
l'abdomen  noir,  marqué  de  bandes 
jaunes.  Le  Tabanus  dorsiger  a  le 
dos  brun  ,  marqué  de  raies  blanches. 
Le  Rhinotragus  dorsiger  porte  sur  les 
élytres  une  tache  qui  est  commune  à 
ces  deux  étuis. 

DORSIPARES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Dorsipari  (  dorsum ,  dos  ,  paro ,  pro- 
duire). Nom  donné  p&r  Blainville  à 
un  sous-ordre  de  l'ordre  des  Batra- 
ciens ,  comprenant  ceux  dont  les  petits 
se  développent  dans  la  peau  du  dos 
de  la  mère. 

DORSIPÉDE,  adj. ,  dorsipes  {dor- 
sum^ dos  ,  pesy  pied);  qui  a  les  pieds 
sur  le  dos.  Un  crustacé  (  Ranina  dor^ 
sipes)  a  les  pieds  de  la  dernière  paire 
insérés  sur  le  dos. 

DORSOLUM,  s.  m.,  dorsolum, 
Kirby  appelle  ainsi  une  pièce  située 
entre  le  collier  et  l'écusson ,  à  laquelle 
est  en tièrement  attaché  le  prophragme, 
et  qui  donne  insertion  aux  organes 
antérieurs  du  vol. 

DORSTÉiMI ÂGÉES,  DoRSTiNÏEES  , 
adj.  et  s.  f.  pi. ,  Dorsteniaceœ y  Dor^ 
stenièœ.  Nom  donné  par  A.  Richard 
à  un  gi^oupe  de  la  famille  des  Ur- 
ticées ,  qui  a  pour  type  le  genre  Dor^ 
stenia. 

DOS 9  s.  m. ,  dorsum,  tergum;  vwtoç  ; 
Riicken  (  ail.  )  ;  back  (  angl.  )  ;  dorso 
(it.).  On  nomme  ainsi  :  1"  en  botani- 
que, la  partie  relevée  d'une  strie;  celle 
des  faces  d'une  graine  comprimée  qui 
est  tournée  du  côté  des  parois  du  pé« 
ric^rpe;  d'après  CaudoUe  ^  la  portion 
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de  la  feuille  carpellaire  opposée  à  la 
suture  formée  par  le  rapprochement 
des  bords ,  et  due  elle-même  à  la  ner- 
vure moyenne  de  la  feuille.  2°  En 
zoologie,  la  partie  postérieure  du 
tronc  ;  la  partie  supérieure  du  nez , 
de  la  main ,  du  pied  et  de  la  verge , 
chez  l'homme  ;  la  région  du  côté 
spinal  du  corps  des  mammifères  qui 
est  comprise  entre  le  cou  et  le  bassin  , 
et,  dans  le  cheval  en  particulier,  celle 
qui  se  trouve  entre  le  garot  et  la 
croupe  ;  dans  les  oiseaux  ,  la  partie 
la  plus  élevée  du  milieu  de  la  man- 
dibule supérieure ,  depuis  la  base  du 
bec  jusqu'au  sommet ,  et  le  dessus  du 
corps ,  depuis  le  cou  jusqu'au  crou- 
pion ;  dans  les  insectes ,  tantôt ,  d'a- 
près Degeer  et  Olivier  ,  l'ensemble 
des  parties  supérieures  des  segmens 
moyen  et  postérieur  du  thorax  des 
insectes,  qui  sont  Varrière^tergum , 
ou  arrière^dos  d'Audouin  ;  tantôt , 
d'après  ce  dernier^  toute  la  partie 
supérieure  du  corps  entier  de  l'ani- 
mal ;  dans  les  coquilles  unîvalves  ,  la 
face  opposée  à  l'ouverture  ;  dans  les 
coquilles  bivalves ,  d'après  Blainville, 
le  bord  supérieur  de  la  coquille  ^ 
celui  qui  serait  en  l'air  si  l'animal 
XDarchait  devant  l'observateur. 

DOTHIDINES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Dothidini.  Nom  donné  par  Fries  à 
un  sous-ordre  de  l'ordre  des  Pyréno- 
mycètes  sphériacés ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Dothidea, 

DOUBLANT,  adject. ,  duplicans. 
Nom  donné,  dans  la  nomenclature 
minéralogique  deHaliy ,  à  une  ^iiriété 
dans  le  signe  de  laquelle  les  exposans 
forment  une  progression  qui  serait 
régulière  si  l'un  d'eux  n'était  double 
(ex.  Péridot)»  La  chaux  carbonatée 
rhomboïdale  était  appelée  autrefois 
spath  doublant ,  quand  elle  avait  assez 
de  limpidité  pour  permettre  d'obser- 
ver le  phénomène  de  la  double  ré- 
fraction. 

DOUBLE  f  adj.  y  duplex;  doppelt 
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(ail.);  rfoa^/c  (angl.)  ;  doppio  (it.). 
On  se  sert  de  ce  mot  :  i°  en  astrono- 
mie; on  appelle  étoiles  doubles  y  non 
celles  qui  semblent  se  toucher  par 
l'effet  optique  de  la  direction  sous  la- 
quelle nous  les  voyons ,  mais  celles 
qui ,  réellement  très-rapprocbées  , 
forment  un  système  tournant  pério- 
diquement autour  d'un  centre  com- 
mun de  gravité.  2^  En  physique, 
on  nomme  double  réfraction  un  phé- 
nomène qui  consiste  en  ce  que  chaque 
rayon  lumineux  qui  traverse  certains 
cristaux  (par  exemple  ceux  du  Spath 
d'Islande) ,  se  partage  en  deux  rayons 
émergens  distincts,  dont  l'un  suit  la 
ioi  de  la  réfraction  ordinaire ,  et 
l'autre  suit  une  loi  particulière  dont 
la  découverte  est  due  à  Huygens. 
3^  En  chimie,  Berzelius  appelle  sels 
doubles  ceux  qui  résultent  de  la 
combinaison  de  deux  sels  haloï- 
des  (  ex.  Chlorojluorure  bary tique, 
Chlorure  ferroso^ potassique)  ,  de 
deux  oxîsels  (  ex.  Oxalate  potas" 
sicO'Sodique  ) ,  de  deux  sulfosels  , 
d'un  sel  haloïde  et  d'un  oxisel  (  ex. 
Chlorure  et  carbonate  plombiques  )  , 
d'un  sulfosel  et  d'un  oxisel  (ex.  iV*- 
trate  et  sulfomolybdate  potassique  ). 
4°  En  botanique ,  on  nomme  calice 
double  celui  qui  est  muni  d'une  espèce, 
d'involucre  simulant  un  second  calice 
(ex.  Erica  vulgaris)  ;  périanthe 
^02^^/^^  d'après  Mirbel,  celui  qui  se 
compose  d'une  corolle  et  d'un  calice, 
ou  de  deux  enveloppes  florales  ;  pé" 
ricline  double  9  d'après  Cassini,  celui 
dont  les  squames  internes  et  externes 
sont  d'une  nature  assez  différente 
pour  qu'on  puisse  les  distinguer  en 
deux  rangées  ;  stigmate  double ,  celui 
.  qui  est  double  pour  un  seul  pistil  (ex. 
Coni^ohulus  sepium).  hafleur  double 
des  botanistes,  pleine,  des  fleuristes 
(  /los  multiplicatus  ) ,  résulte    de   ce 

Sue  les  divers  organes  floraux  ou  l'un 
'eux  prennent  l'apparence   de  pé- 
tales;  une  fleur  polypétale  devient 
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double  quand  le  nombre  de  ses  pé- 
tales augmente  (  ex.  Ranunculiis  asia* 
ticus  ) ,  et  une  monopëtale ,  quand  il 
s'y  développe  plusieurs  corolles  l'une 
dans  l'autre  (  ex.  Hyacinthus  orien^ 
talis);  une  synanlhérée  qui  double 
ne  fait  que  changer  de  forme,  ses 
demî-âeurons  dt  venant  des  fleurons , 
ou  ses  fleurons  des  demi-fleurons. 

DOUBLE-FOLLICULE,  subst.  m., 
bijblliculus.  Fruit  composé  de  deux 
follicules.  Ex.  Asclepias  f^inceloxi'» 
cum. 

DOUTEUX ,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Du- 
bia.  Nom  donné  ps\r  Blainville  à  une 
sous-classe  de  la  classe  des  Actino- 
zoaires,  comprenant  des^  animaux 
auxquels  on  ne  peut  point  encore 
assigner  positivement  de  place ,  et 
qu'on  laisse  là  d'une  manière  provi- 
soire. 

DOUX 9  adj.  ^  dulcù  ;  yluxùc;  qui 
agit  faiblement  sur  nos  organes,  ou 
du  moins  sans  les  ofFt'user  (  son  doux , 
n)oix  douce);  qui  a  une  saveur  su* 
crée  (fruit  doux).  Un  métal  doux 
est  celui  que  l'on  peut  aplatir  sous  le 
marteau,  sans  le  briser  {Jer  doux). 

DRACÉNAGÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Dracœnaceœ ,  Dracœneœ,  Nom  don- 
né par  Keicbenbach  et  par  Link  à 
un  groupe  de  la  famille  des  Lilia— 
cées ,  qui  a  pour  type  le  genre  Dra^ 
cœna, 

DRACINE,s.  f.,  dracina.  Helan- 
dri  appelle  ainsi  un  alcali  organique 
qu'il  a  découvert  dans  le  sang-dragon. 

DRACIQUE  ,  adj. ,  dracinus.  Nom 
que  doivent  porter,  dans  la  nomen- 
clature chimique  de  Berzelius,  les 
sels  à  base  de  dracine. 

DRAGOMENS^adj.  et  s.  m.  pi., 
Draconii,  Nom  donné  par  J.-A,  Rit- 
gen  à  un  sous-ordre  de  l'ordre  des 
ncptiles  campsichroles ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Draco, 

DRACOIVII\IE ,  s.  f.,  draconina.  V. 
Drâcini. 

DIUGONITIQUE9  adj.^  âratoni^ 


DRES  4ii 

iiciis.  Le  temps  que  la  Lune  met  à  re- 
venir à  l'un  de  ses  nœuds ,  et  qui  est 
de  27  j.  5h.  7',  est  appelé  mois  dra^ 
conitique  parce  qu'autrefois  on  nom-* 
mait  le  nœud  ascendant  tête ,  et  le 
nœud  descendant  queue  du  Dragon. 

DRAGONOIDES,  adj.  et  s.  m.  ph, 
DraconoideOf  Draconoidei.^om  don» 
né  par  P.-F,  Fitzinger  et  EicLwald 
à  une  famille  de  Reptiles,  qui  a  pour 
type  le  genre  Draco, 

DRAGONTIEES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Dracontieœ,  Salisbury  appelait  ainsi 
la  famille  des  Aroïdées,  à  cause  du 
genre  Draconiium  qu'elle  renferme. 

DRAGEON  ,  subst.  m.,  stolo,  sur" 
culus;  fi^urzelsch'ôssling  (ail.) ;  shoot 
(angl.).  Toute  pousse  ou  tige  nouvelle 
qui  s'élève  des  racines.  Plusieurs  bo- 
tanistes ont  donné  ce  nom  aux  cou* 
lansy  ou  filets  traçans ,  qu'on  rencon- 
tre cbez  un  assez  grand  nombre  de 
plantes.  On  l'applique  aussi  à  des  jets 
particuliers  qui  partent  de  la  tige  de 
certaines  mousses ,  et  qui  s'étalent  à 
la  surface  du  sol. 

DRAPÉ,  adj .  ^pannaceus,  pannosus^ 
qui  a  la  forme  d'un  morceau  de  drap 
ou  d'un  feutre,  comme  le  squelette  de 
la  Spongia  pannacea ,  ou  la  masse 
deS  filamens  de  VOscillaria  pannosa. 

DRAP-MARIN  y  s.  va.  Espèce  de 
pluche  ou  de  laine  qui  garnit  la  sur- 
face extérieure  d'une  coquille  uni- 
valve  (  ex.  Turbinella  râpa  )  ou  bi- 
valve (ex.  Arca  pilosa), 

DRÉGHE , subst.  f.  Orge  dontona 
arrêté  la  germination  au  moyen  de  la 
chaleur ,  et  qui ,  après  avoir  été  mou- 
lue ,  sert  à  faire  la  bière. 

DRESSÉ  9  adj .  ^  erectus;  aufstehend 
(ail.).  Se  dit,  en  botanique  ,  d'une 
partie  qui  est  perpendiculaire  ,  ou  à 
peu  près ,  au  plan  de  sa  base ,  qui  se 
dirige  de  bas  en  haut  d'un  axe  ration- 
nel ou  réel.  Les  anthères  dressées 
sont  notablement  longues,  fixées  par 
Tun  de  leurs  bouts,  et  elles  se  tiennent 
dans  une  direction  verticale  par  rap* 


'4ia  DROr 

port  au  plan  de  la  base  de  la  feuille. 
lia  camare  est  dressée  dans  le  Sedum 
album^  elle  chaton  dans  le  Salix  trian- 
dra,  La  cupule  du  cal  jbîoa  est  dressée^ 
quand  son  orifice  est  tourné  vers  le 
point  opposé  à  la  base  de  son  support 
(ex.  Taœus)\  c'elle  du  strobilc  l'est 
dans  le  Cupressus.  \j  embryon  dressé 
est  celui  dont  la  radicule  se  dirige 
vers  la  base  de  la  graine,  c'esUà-dire 
vers  la  cicatricule.  Les  étamines  dres- 
sées se  tiennent  par  leur  propre  force 
dans  la  direction  de  l'axe  de  la  fleur 
(ex.  Tulipa  ).  hes  Jeuilles  dressées 
forment  un  angle  très-aigu  avec  la 
tige  (ex, Iris  germanica  ).  Les  fleurs 
dressées  se  dirigent  vers  le  ciel  (ex. 
Genliàna  verna).  Les  folioles  d'une 
feuille  coinposée  sont  dressées  la  nuit, 
pendant  le  sommeil^  lorsqu'elles  s'ap- 
pliquent au  dessus  du  pétiole  com- 
mun par  leur  face  supérieure  (ex. 
Coluteà),  Les  follicules  du  Nerium 
Oleander  sont  dressés.  La  graine  dres- 
sée est  fixée  au  fond  du  péricarpe , 
dont  elle  suit  plus  ou  moins  bien  la 
direction  (ex.  Ber^cw)  ;  la  grappe  de 
VAcer  campesire  est  dressée  y  comme 
Yépi  du  Reseda  lutea»  Le  limbe  d'une 
corolle  monopétale  est  dit  dressé , 
quand  il  est  parallèle  à  l'axe  de*  la 
fleur  (  ex.  Cynoglossum  officinale  )  ; 
les  pétales  prennent  cette  épithète 
dans  la  xnême  circonstance  (ex.  Ha-~ 
licteres  Isora) .  Les  rameaux  dressés 
montent  vers  le  ciel  (ex.  Populus 
fastigiata).  Le  stigmate  dressé  a  une 
longueur  notable  et  la  même  direc- 
tion que  celle  de  l'axe  de  la  (leur 
(ex.  Statice  Armeria)  .La  tige  est  dres- 
sée dans  V  Orthostemon  erectum, 

DROIT 9  adj.,  rectus ;  suOù;  ;  auf^ 
recht  (ail.)  ;  right  (angl.);  dirittoÇii.). 
Se  dit  :  1^  en  astronomie  ;  Vascen-^ 
sien  droite  d'un  astre  est  la  distance 
comptée  depuis  le  point  de  l'équateur 
qui  est  au  commencement  du  bélier 
jusqu'au  point  de  l'équateur  qui  se  lève 
eQ  même  temps  que  l'astre.  ^«  Des- 
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CENSioN.  2"  En  minéralogie  ;  le  pris- 
me ,  soit  rectangulaire  ,  soit  rbomboï- 
dal ,  est  appelé  droit  par  Brochant , 
quand  la  base  qui  le  termine  est  per- 
pendiculaire à  l'axe  et  par  conséquent 
aux  arêtes.  Le  prisme  rectangulaire 
droit  peut  être:  A.  cubique^    quand 
les  plans  de  clivage parallèlesaux  faces 
latérales  et  aux  bases  sont  tous  éga- 
lement nets  et  distincts  ,  en  sorte  que 
chacune  des  faces  se  trouve  dans  le 
même  rapport  avec  le  clivage  qui  lui 
correspond ,  que  tontes  sont  identi- 
ques ,  et  qu'on  peut  les  regarder  tou- 
tes comme  étant  à  une  égale  distance 
d'un  point  central  ;  B.  à  base  carrée  , 
quand  les  plans  de  clivage  parallèles 
à  quatre  faces  sont  également  nets  et 
distincts ,   et   un   troisième  plus    ou 
moins  distinct  qu'eux,  ou  même  nul, 
d'oii  il  suit  que  ces  quatre  faces  sont 
semblables  et  semblablement  ordon- 
nées par  rapport  h  une  ligne  joignant 
les  centres  des  deux  autres ,  que  cette 
ligne  constitue  l'axe ,  et  que ,  pour 
représenter  l'identité  de  position  des 
faces  latérales  par  rapport  à  cet  axe, 
on  doit  considérer  les  bases ,  c'est-à- 
dire  les  autres  faces  ,  comme  carrées  ^ 
G.  à   base  rectangle,  quand  les  trois 
sens  du    clivage  sont  différemment 
distincts,  en  sorte  que  chaque  face 
peut  être  regardée  comme  différente 
des  deux  autres,  ou  quand  deux  sens  de 
clivage  parallèles  à  l'axe  ne  sont  pas 
parallèlesaux  faces.  Ltc prisme  rhom^ 
boïdal  droit  peut  être  :  A .  à  base  iso- 
sccle,  quand  les  deux  faces  latérales, 
celles  qui  ne  sont  pas  perpendiculaires 
entre  elles ,  présentent  des  clivages 
identiques  ;  B.  à  base  oblongue,  quand 
ces  deux  faces  présentent  des  cliva- 
ges différens.  he  prisme  pentagonal  y 
soit   régulier,   soit   symétrique ,   est 
droit ,  quand  sa  base  est  perpendicu- 
laire à  l'axe.  3**  En  zoologie,  les  dents 
sont  droites,  quand  leur  direction  est 
perpendiculaire  à  l'axe  des  mâchoires. 
Les  ailes  des  insectçs  prennent  cette 
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épithète  toutes  les  fois  que,  dans  le 
repos ,  elles  sont  relevées  perpendicu- 
lairement à  la  surface  du  corps.       , 

DROITS  ,  adj.  et  s.  m.  p\,yErecta. 
Nom  donné  par  Illiger  à  un  ordre 
de  la  classe  des  Mammifères  ,  qui  ne 
comprend  que  le  genre  Homme, 

DROMALEGTORES ,  adj.  et  s.  m. 
^\.  y  Dromalectores  (^popcoç,  course, 
à>sxTû>>p,  coq).  Nom  donné  par  J.-A. 
Ritgen  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Ghoroptènes ,  comprenant  les  galli- 
nacés coureurs. 

DROMOCHOROPTÉNES,  adj.  et 
s.  m.  pi.  ,  Dromochoropteni  {$fi6iioçj 
course ,  x^poî  »  champs ,  nBnvoç ,  vo- 
latile). Nom  donné  par  J.-A.  Ritgen 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Ghoro- 
ptènes, comprenant  les  gallinacés  qui 
courent  dans  les  champs. 

DROMORlVITHES^adj.  et  s.  m. 
jÀ.y  Dromornithes  (^po|xoç,  course, 
opvt;,  oiseau).  Nom  donné  par  J.-A. 
Hitgen  à  un  ordre  de  la  section  des 
Mydalornithes,  comprenant  les  oi- 
seaux qui  ne  sont  aptes  qu'à  marcher 
et  courir. 

DROSÉRAGÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Droseraceœ,  Famille  de  plantes ,  éta- 
blie par  Gandolle ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Drosera, 

DROSOMÊTRE ,  s.  m.,  drosome^ 
trum  y  Thaumesser  (ail.)  (^pôdoç ,  ro- 
sée, |:xgTp£w ,  mesurer).  Instrument 
qui  a  été  proposé  pour  mesurer  la 
rosée. 

DRUPAGÉ  adj. ,  drupaceus ;  stein" 
fruchtarùg  (ail.)  ;  qui  est  de  la  na- 
ture du  drupe ,  qui  ressemble  à  un 
drupe.  Le  calybion  drupacé  a  l'aspect 
d'un  drupe ,  parce  que  sa  cupule  est 
formée  de  deux  substances ,  l'une  in- 
terne ^ligneuse,  l'autre  externe  suc- 
culente (ex.  Cycas  ).  Le  légume  drU" 
pacé  a  une  partie  externe  succulente 
et  charnue ,  et  une  interne  ligneuse  , 
imitant  un  noyau  (ex.  Geoffrœd).  Un, 
péricarpe  drupacé  est  celui  dont  l'en- 
docarpe est   dur   et   révéla   d'une 
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écorce   séparable  ou  distincte  et  à 
peine  charnue. 

DRWAGÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Drupaceœ,  Nom  donné  par  Gandolle 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Rosacées, 
comprenant  celles  de  ces  plantes  qui 
ont  pour  fruit  un  drupe. 

DRUPE  9  s.  m.,  drupa; Steinfruçht 
(ail.).  Fruit  charnu  ,  indéhiscent  , 
qui  renferme  dans  son  intérieur  un 
noyau  formé  par  l'endocarpe  endurci , 
auquel  s'est  jointe  une  partie  plus  ou 
moins  épaisse  du  sarcocarpe  (  ex. 
Cerise).  Gandolle  définit  le  drupe  une 
carpelle  indéhiscente  où  le  mésocarpe 
est  charnu  et  l'endocarpe  osseux. 

DRUPÉOLE ,  subsl.  m. ,  drupeola. 
Mirbel  appelle  ainsi  les  drupes  qui 
sont  plus  petits  qu'un'pois.  Ëx.  Rh^s, 

DRUPÉOLE ,  ad j .  ,  drupeolaius. 
Ayant  Tapparence  d'un  petit  drupe  , 
par  sa  structure  succulente  en  dehors 
et  ligneuse  en  dedans  ,  comme  la  ca^ 
mare  de  VActœa^  le  cénobion  du  Pra" 
sium  majus  ,  la  cjrpsèle  du  Cliba^ 
diurrk  y  la  graine  de  V Ixia<  chinensis. 

DRUPIFÉRE  j  adj.  ,  drupiferus  ; 
qui  porte  des  drupes.  Ëx.  CamelUa 
drupifera. 

DRUPIFJÈRES  ,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Drupiferœ,  Nom  donné  par  Batsch  à 
une  famille  de  plantes  ,  qui  corres- 
pond à   la  tribu  des  Drupacées. 

DRUSE9S.  f.,  drusa  (^pûo),  cacher] . 
Gavité  qu'on  rencontre  dans  certai- 
nes roches  ,  et  qui  est  tapissée  ou 
Comme  hérissée  de  cristaux  ordi- 
nairement prismatiques. 

DRUSIFORME,  adj.,  drusi/ormis; 
(  drusa  ,  druse  ,  forma ,  forme  )  ; 
qui  a  la  forme  d'une  druse  ou  d'un 
rognon ,  comme  la  variété  de  chaux 
sulfatée  appelée  Spath  drusiforme. 

DRUSILLAIRE  ,  adj.,  drusillaris ; 
qui  est  en  masses  concrétiônnées  ^ 
comme  la  variété  de  cuivre  oxidulé 
appelée  Spaih  drusillaire, 

DRUSIQUE9  adj.  ,  drusicus  ;  qui 

a  la  fprme  d'un  rogoon  ;  comme  la  ya- 
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riété  de  chaux   carbonatce   appelée 
Spath  drusique. 

DRYADE ,  Vià]*^dryadeus^  dryinus 

Jdjpô;,  chêne)  ;  qui  croît  sur  les  troncs 
es  chênes.  Y*x»  Polyporus  dryadeus^ 
jigaricus  dryinus. 

DRYADÉES,  adjecl.  et  s.  f.  pi. , 
Dryadeœ,  Nom  donné  par  Ventenat 
et  Candolle  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Rosacées ,  que  CafHn  a  érigée  en 
famille  ,  et  qui  a  pour  type  le  genre 
Dry  as. 

DRYMIRRHIZÉES ,  adj.  et  s.  f. 
pl. ,  Drymirrhizeœ.  Ventenat  appe- 
lait ainsi  la  famille  des  Amomées. 

DRYOPHILE,  adj.  ,  dryophilus 
(^pGç,  chêne,  ff'CUtii,  aimer);  qui 
▼it  dans  les  forêts.  Esc.  uigaricus 
dryophilus ,  Petiza  dryophila. 

DRYOPHTHORIDES ,  adj.  et  s.  m. 
pl. ,  Dryophlhorides .  Nom  donné 
par  Schœnherr  à  un  groupe  de  Tor- 
are  des  Curculionides  gonatocéres  , 
ayant  pour*  type  le  genre  Dryoph- 
thorus, 

DRYOPTÊRE  ,  adj.  ,  dryopteris 
( dpûç ,  chêne ,  7rr«ptç ,  fougère  ).  Le 
Polypodium  dryopteris  a  ses  frondes 

ailées. 

DUALISUE^  8.  m.  9  duaUsmus, 
Système  dans  lequel  on  explique  tous 
les  phénomènes  de  la  nature  au 
moyen  de  deux  principes,  qui  son| 
l'origine  et  la  cause  de  tout. 

DIJALIST£  ,  s.  m. ,  dualisia.  Par- 
tban  de  la  doctrine  du  dualisme. 

DUALISTIQUE  ,  adj. ,  dualisiicus; 

3ui  a  rapport  au  dualisme  :  théorie 
balistique, 
DDCTILE  I  adj, ,  ductilis  ,  ducti-^ 
hilis;  oXxtjxoc,  èvôXxtpio;;  geschmeldig^ 
dehnbar{sk\\,)  ;  duttileS\U)[duco,  con- 
duire); qui  peut  s'alonger  et  s'étendre. 
DUCTILITÉ,  subst.  f.,  ductilitas ; 
Streckbàrkeitj  Ziihigheit^  Gesclimei'^ 
digke'U  (ail.)  ;  ductility  (angl.)  ;  dut^ 
tililà  (it.).  Propriété  qu'ont  certains 
corps  de  pouvoir  s'étendre  par  Teffet 

de  la  pmmii  ^  de  la  percu;&ttOD  j  de 
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la  tension  ,  ou  de  la  traction  y  et  de 
conserver  sensiblement  la  forme  qu'ils 
ont  ainsi  reçue,  quand  la  force  a 
cessé  d'agir  sur  eux. 

DUFOURIDES,  adj.  et  s.  f.  pî., 
Dufouridœ.  Nom  donné  par  Robi- 
neau-Desvoidy  à  une  section  de  la 
famille  des  Myodaires  calyptérées  j 
qui  a  pour  type  le  genre  Dufouria. 

DUmCOLE^adj.  ,  dumicola  {du' 
mus ,  buisson  ,  colo  ,  habiter  )  ;  qui 
vit  dans  les  taillis ,  dans  les  brous- 
sailles. Ex.  Sylvia  dumicola, 

DUNE  ,  s.  f .  ,  Sandhûgel  (ail.)  ; 
down  (angl.).  Colline  de  sable  mobile^ 
que  les  vents  dominans  sur  une  plage 
accumulent  près  des  bords  de  la  nier, 
et  font  avancer  peu  à  peu  dans  l'in* 
térieur  des  terres 

DUODÉCIMFIDE 9  adj.,  duode^ 
cimfidus  (duodecim ,  douze  ^Jindo  , 
fendre).  Se  dit  du  calice  ,  quand  il 
offre  douze  divisions  égales  à  la  moî« 
tiède  sa  longueur  totale.  Ex.  Peplis, 
DUODÉCIMLOBE  ,  adj.,  bissexlo^ 
batus  (  duodecim  y  douze  ,  lobus  « 
lobe  )  ;  qui  n  douze  lobes.  La  Coro^ 
nula  bissexlobata  est  une  coquille  for- 
mée de  six  pièces  hilohées. 

DUODëCIMPOKCTUÉ  ,  adj. ,  duo^ 
decimpunc talus  (  duodecim ,  douze  , 
punctum^  point)  ;  qui  est  marqué  de 
douze  points.  £x.  Coccinella  duo^ 
decim-punctata. 

DUODÉCITERNAL  9  adj. ,  duode-- 
citer nalis.  Nom  donné ,  dans  la  no- 
menclature minéralogique  de  Haiiy , 
à  une  variété  de  topaze  dont  le  pris- 
me est  à  douze  pans ,  et  dont  le  som- 
met supérieur  se  termine  par  une  face 
perpendiculaire  à  l'axe  ,  entre  deux 
obliques, 

DUODENAIRE  9  adj.,  duodenaràis. 
Wîichendorff  employait  ce  mot  com- 
me synonyme  de  dodécandre. 

DUOTRIGÉSIMAL ,  adj.  ,  duoiri- 
gesimalis.  Nom  donné  ,  dans  la  no- 
menclature minéralogique  de  Haiiy  , 
à  luie   variété  dont   la  3urfacq   est 
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composée  de  trente-deux  facettes.  Ex» 
Chaux  carbonatée  duotrigésimale, 

DUPLICATEUR , s.  m.,dupiica(or; 
Elektricildtsi^erdoppler  (  ail .  ) .  Ben- 
net  a  fait  connaître  sous  ce  nom  un 
appareil  propre  à  colliger  des  quan- 
tités d'électricité  trop  faibles  pour 
être  appréciables  à  l'électromètre  mê- 
me le  plus  sensible ,  jusqu'à  ce  qu'el-> 
les  aient  acquis  assez  de  tension  pour 
produire  des  phénomènes  électriques 
bien  manifestes.  Nicholson ,  en  y 
joignant  un  mécanisme  ^  y  a  fait  un 
pei^Ktionnement,  que  Bohnenber- 
gefljpdepuis  modifié  aussi. 

DUPLIGATILE  ,  adj. ,  duplicatilis 
{duplex  ,  double).  Épithète  donnée 
aux  ailes  des  insectes^  quand  elles  se 
ployent  en  travers.  Ex.  Coléoptères* 

BUPLIG ATO'CRÉIMËLÉ  ,  adject. , 
duplicato  -  crenatus.  Se  dit  d'une 
feuille  dont  les  crénelures  sont  elles- 
mêmes  crénelées.  Ex.  Chrysosple^ 
nium  alternifolium. 

DUPLICATO-DEIVTELÉ  ,  adj.,  du- 
plicaio-serratus.  Se  dit  d'une  feuille 
dont  les  dentelures  sont  elles— mômes 
dentelées.  Ex.  Ulmus  campestris. 

DUPLICIDENTÉS,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Duplicidentata  {duplex ,  double , 
dens  ,  dent  ).  Nom  donné  par  lUiger, 
Goldfuss,  Ficinus  et  Garus  à  une  fa- 
mille de  rongeurs  ,  comprenant  ceux 
qui  ont  quatre  incisives  à  la  mâchoire 
supérieure. 

DUPLIGIPENNES ,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Duplicipennes  {duplex ,  double, 
penna^  aile) .  Nom  sous  lequel  Dumé- 
ril  désigne  une  famille  de  l'ordre  des 
insectes  Hyménoptères ,  comprenant 
ceux  dont  les  ailes  supérieures  for- 
ment un  pli  longitudinal ,  lorsque 
l'animal  est  en  repos. 

DUPLO€OI\E,  adj.  ,  duploconus 
{duplex  ,  double  ,  coniis  ,  cône)  ; 
qui  a  la  forme  de  deux  cônes  super- 
posés. Ex.  Balanus  duploconus, 

DUR  ,  adj .  ,  durus  ;  tnîXjjpo;  ;  kart 
(ail.)}  haed  (angt.);  duro  (it.).  Sc4il, 
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au  sens  propre,  d'un  corps  qui  résiste 
à  l'action  d'un  cboc  tendant  à  le  br^i^J  »- 
ser ,  qui  ne  cède  pas  quand  on  le  ^ 
presse  enlre  les  doigts  ,  qu'on  ne  peut 
entamer  avec  Tongle  ou  avec  un  ins- 
trument tranchant  ;  et ,  au  sens  fi- 
guré ,  de  ce  qui  blesse  un  organe  de 
sens  par  son  âpreté,  soit  l'oreille 
{voix  dure ,  son  dur) ,  soit  la  langue, 
comme  les  eaux  dures ,  ou  chargées 
de  sels  calcaires  ,  qui  sont  en  outre 
impropres  à  cuire  les  légumes. 

DURAMEN,  s.  m. ,  duramen.  Du- 
trochet  propose  d'appeler  ainsi  le 
bois  parfait  ou  le  cœur  du  bois. 

DURÉE  ,  subst.  fém. ,  longinqui^ 
tas  ,  iemporis  spatium  y  ânx^AoïtYi  ; 
Dauer{aU,)'y  duration  (angl.)  ;  du^ 
rata  {\\..)\  Temps  plus  ou  moins  long 
pendant  lequel  peut  se  prolonger 
l'existence  d'un  corps  ou  la  manrtes- 
talion   d'un  phénomène  quelconque. 

DURETE 9  s.  f. ,  duritia ,  duritias  ^ 
duritudo;  (nànpôrviç,  <jx>)îpvcr|kto;;  Hàrte 
(ail.  )  ;  hardness  (  angl.  )  ;  durezza 
(il.).  Généralement,  on  appelle  ainsi 
la  résistance  d'un  corps  à  tout  effort 
quelconque  qui  tend  a  le  diviser,  d'où 
il  suit  que,  quand  on  parle  de  cette 
propriété,  à  l'occasion  d'une  sub- 
stance donnée,  il  faut  toujours  an- 
noncer de  quelle  manière  on  s'y  prend 
pour  l'éprouver.  Aussi ,  en  minéra- 
logie, éntend-on  par  dureté  d'un 
eorps  la  résistance  qu'on. rencontre 
lorsqu'on  cherche  à  l'entamer  avec 
nn  instrument ,  à  le  rayer  ou'â  l'user 
avec  un  autre  corps. 

DURIVEIVTRE,  adj.,  durii^entris 
{durus,  dur,  venter,  ventre)  ;  qui 
a  le  ventre  dur  ou  rude.  Ex.  Myletes 
duriuentris. 

DUVET,  s.  m.,  auium  molliores 
plumœ ;  \(kyyn  ;  Flaumhaare  (ail.  )  ; 
flfcwv/i  (angl.  ).  On  donne  ce  nom  à 
de  petites  plumes  dont  la  tige  est 
très-faible,  et  qui  sont  garnies  de 
barbes  aîongées ,  plus  ou  moins  cré- 
pue»^ non  attachées  ensemble  par 
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leurs  barbulcs.  On  l'applique  aussi 
(  poil  follet  ;  lanugo  ;  ïouXoç  ;  Milch^ 
haare  (ail.).»  aux  petits  poils  doux  et 
flexibles  qui  garnissent  le  menton  des 
adolescens.  En6n  les  botanistes  le  don- 
nent par  extension  à  des  poils  mous  et 
peu  nombreux  qui  se  développent  sur 
diverses  parties  »  dans  les  végétaux. 

DUVETÉ 9  9ià],  ^  flaumig  (  ail. }  ; 
4owny  (  angl.  ).  On  nomme  pUtn" 
tes  duf^etées  celles  qui  sont  cou- 
vertes de  poils  courts ,  doux  et  peu 
serrés  (  ex:  Circœa  lutetiana,  F'oyez 
Pdbescent)  ;  plumes  dui^etées ,  celles 
dont  les  barbes  et  barbules  s'alongent 
en  un  duvet  fin  et  sojeux  (ex. 
Chouettes). 

DYIVAMIE,  s.  f.  On  appelle  ainsi , 
ou  unité  dynamique,  celui  des  effets 
dont  les  forces  sont  capables  qu'on 
choisit  pour  terme  de  comparaison  9 
lorsqu'on  veut  mesurer  ces  forces  ou 
plutôt  leurs  effets.  On  peut  nommer 
djrnamie,  par  exemple ,  la  force  ca- 
pable d'élever  un  kilogramme  à  un 
mètre  de  hauteur.  Dire  alor^  qu'une 
force  vaut  cent  dy nanties ,  c'est  ex- 
primer qu'elle  peut  élever  dans  un 
temps  convenu  cent  kilogrammes  à  un 
mètre ,  pu  vingt  kilogrammes  à  cinq 
mètres ,  etc. 

DYNAMIQUE,  adj.  ,  dynamicus» 
Honge  appelait  effet  dynamique  le 
résultat  de  l'emploi  d'une  force,  ou 
le  nombre  d'unités  dynamiques  {voyez 
Dynamie)'  qui  en  mesurent  l'effet. 
C'est  ce  que  Coulomb  nommait  quan^ 
tilé  d^ action ,  Smeatlion ,  puissance 
mécanique ,  et  Carnot ,  moment  d^ac- 
tii^ité»  Or  cette  quantité  est  le  pro- 
duit de  la  pression  du  moteur  sur  le 
mobile,  multipliée  par  l'espace  que 
ce  dernier  parcourt  dans  le  sens  de  la 
pression. 

DYiXAIHIQUE,  subst.  f. ,  dynamica 
(^wvatpç,  force).  Expression,  intro- 
duite par  Leibuitz ,  pour  désigner  la 
partie  la  plus  abstraite  de  la  méca- 
nique y  celle  dgut  l'objet  çst  de  se 
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livrer  à  des  recherches  sur  les  forces 
motrices  en  général  et  sur  les  lois  des 
mouvemens  qui  en  résultent. 

DTNABUSME  9  s.  m.  ^  dynaimsmus. 
Système  qui  établit  que  la  matière 
n'a  point  d'existence  par  elle-même ,  ' 
qu'elle  est  le  résultat  de  la  tendance 
en  sens  opposés  de  deux  forces  y  l'une 
conlractive,  l'autre  expansive»  dont 
la  première ,  si  elle  parvenait  à  sub- 
juguer l'autre  totalement,  réduirait 
la  matière  à  n'être  qu'un  point  ma- 
thématique. 

DYNAMISTE,  s.  m. ,  dynaj^ta. 
Partisan  des  doctrines  du  dynaiflft|e. 

DYNAMOLOGIE  ,  s.  f .  ,  dynSIno^ 
logia  (^ûvor|xic,  force,  Xoyoç,  discours)» 
Traité  sur  les  forces  considérées  ab- 
stracti  ventent. 

DYNAMOMÈTRE 9  s.  m.,  dyna- 
mometrum  ;  Krn/tmesser  (M.)  (^w- 
yflcpttc,  force,  fAcrpcu,  mesurer).  In- 
strument propre  à  mesurer  les  forces 
d'un  homme  ,  d'un  animal ,  ou  du 
moteur  d'une  machine  ,  dans  certai- 
nes circonstances  données.  Grahara  , 
Leroy  et  Régnier  ont  imaginé  des 
instrumens  de  ce  genre.  Celui  de 
Régnier  est  le  plus  commode  et  le 
meilleur;  cependant  G.-G.  Munke 
l'a  modifié  depuis.  —  On  employa 
quelquefois  le  mot  de  dynamomètre 
comme  synonyme  à^auxomèlré.  Voy* 
ce  mot. 

DYSASPISTES,adj.  et  s.  m.  pi., 
DysaspLstes  (^v;,  marque  de  priva- 
tion, cé(j?r't; ,  plaque).  Nom  donné 
par  J.— A.  Ritgen  à  une  division  du 
groupe  des  Hémichalinaspistes ,  com- 
prenant les  serpens  qui  n'ont  qu'un 
petit  nombre  de  plaques  sur  le  corps. 

DYSCOLOBATIIRISTES ,  adj.  et 
s.  m.  pi.,  Dyscolobathristes  (^Sùa^ 
xoXo; ,  diillcile ,  pâBpx ,  échasse).  Nom 
donné  par  J.-A.  Ritgen  à  une  famille 
de  l'ordre  des  Limnoptènes ,  compre- 
nant des  oiseaux  qui  ont  les  jambes 
longues ,  presque  en  échasses. 

DYSCOriDUPTJÈNE^^adj.  «ts.  m.. 
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pi.,  Dyscopidopteni  (^ù;,  à  demi, 
xoTTtç,  sabre,  tttjîvô;,  volatile).  Nom 
donné  par  J.-A.  Eitgen  à  une  farnîlle 
de  l'ordre  des  Haliptcnes ,  compre- 
nant des  oiseaux  qui  ont  les  ailes  à 
demi  en  forme  de  sabre. 

DYSÉGHIES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Dysechies  (^ùç,  à  demi,  i;(6i^iovy 
vipère).  Nom  donné  par  J.-A.  I(itgen 
à  un  groupe  de  l'ordre  des  Àspistes , 
renfermant  les  ophidiens  qui  ont  à  la 
mâchoire  supérieure  des  dents  ordi- 
naires et  des  crochets  à  venin. 

DYSÉRÉTES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Djrscretœ  (^ùç ,  à  demi ,  cpcr>i; ,  ra- 
meur). Nom  donné  par  J.-À#  Kitgen 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Halico— 
lymbes ,  comprenant  des  oiseaux  qui 
nagent  sur  l'eau  avec  des  moignoos 
de  bras. 

DISGYHINOPHIDES  ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Dysgymnoplûdes  (^v;,  a  demi, 
yupoç,  nu,  o^c,  serpent).  Nom 
donné  par  J.-A.  E.Ltgen  à  une  section 
de  l'ordre  des  Strepsichrotes  ^  com- 
prenant les  serpens  qui  n'ont  que 
très-peu  d'écaillés  sur  le  corps. 

DYSGYRIOPHIDES,  adj.  et  s.  IQ. 
pi.  ,  Dysgjrriophides  (^ùç,  à  demi, 
Yjpioçy  circulaire,  o^tc,  serpent)* 
Nom  donné  par  J.-A.  Kitgen  à  une 
section  de  l'ordre  de  Strepsichrotes , 
comprenant  des  serpens  qui  ne  peu- 
vent rouler  leur  corps  qu'incpm- 
plètement. 

DYSHÉRODIENS ,  adject.  et  s.  m. 
pi. ,  Dysherodii  (^ùç ,  à  demi ,  ipci»- 
dto; .  héron).  Nom  donné  par  J.-A. 
Bitgen  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Colobathropodes  ,  comprenant  des 
oiseaux  qui  se  rapprodieut  beaucoup 
des  hérons. 

DYSHERPYLES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Dyserpylœ  (  Jùç ,  ù  demi ,  ep;rw ,  ram« 
pcr).  Nom  donné  pair  J.-A,  Ritgen  à 
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une  famille  du  groupe  des  Holodon- 
taspistes ,  comprenant  des  ophidiens 
qui,  comme  l'arophisbène,  rampent 
diflicîlement. 

DYSMOLGES,  àdj.  et  s.  m.  pi. , 
Dysmolgœ ,{^ùç  ,  à  demi ,  ^oXydç,  sai- 
lamandre).  Nom  ^onné  paf:J.->A.* 
Kitgen  à  une  section  de  l'ordre  d^ 
Uromolges\  comprenant  des  batra- 
ciens qui  ressemblent  beaucoup  smjL 
Salamandres ,  comme  les  sirènes. 

DYSODES9  adj.  et  s.  m.  pi:,  Dy^ 
sodés  (^uaod^jQç,  fétide).  Nom  donné 
par  Yieillot  à  une  famille  de  Tordre 
des  Sjlvains ,  par  ^Latr^illé ,  Ficinus 
et  Carus  à  une  famille  de  celui,  des 
Passerigalles ,  par  Lesson  h  une  fa- 
mille de  celui  des  Grimp€|urs ,  côm- 
pcenant  un  seul  oiseau ,  dont  la  chair 
exhale  Todeur  désagréable  du  casto- 
réum. 

blSSODIÉES,  adj.  et  s.  f.  p\., 
DyssodiecBj,  Nom  donné  paf  I}.  Gas- 
«ini  à  une  section  de  la  tribu  des  Ta- 
gé^inées,  qui  a  pour  type  le  genre 
£)yssodia,  » 

DYSSimlÉTIUE,  s.  r.,  dyssyme- 
tcia.  Défaut  de  symétrie,  comme 
lorsque  les  cristaux  d'une  substance 
minérale  sont  groupés  en  sens  in- 
verse. 

DYTIGIDES  9  adject.  et  s.  m.  pl^, 
Vyticidœ,  Noiù  donné  par  Leaçh  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Goléoptère9| 
ajant  pour  type  le  genre  DyUscufi 

DYTIGITES,  adject..  et  s.  m.  pi. , 
Dyttciles,  Nom  donné  par  Latreille  à 
un  groupe  de  la  tribu  des  Hjdrocayl- 
thares ,  qui  a  pour  type. le  genre  Z>^- 
tisci^s. 

DYTIQIJES,  adjeet.  et  s.  m.  pi. 
(^urexoc,  plongeur).  Nom  donné  par 
Kanzaui  à  une  famille  de  l'ordre  des 
oiseaux  Plongeurs,  comprenant. ceux 
qui  ont  l'habitude  de  plonger. 
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ÊAU",  s.  f. ,  aqtta;  v^wp  ;  Pf^asser 
(ail);  avaler  (angl.);  acqua  (it.). 
Lrquîdc  qui  réstllte  de  la  combinaison 
de  l'oxigône  avec  rhjdrogènc.  Les 
(Chimistes  nommenteau  mère  le  liquide 
qûî  resle  après  la  cristallisation  d'une 
où  plusieurs  substances  qu'il  tenait  en 
dissolution ,  celui  qui ,  ayant  déjà 
dohné  des  cristaux ,  ne  peut  plus  en 
fournir  dans  tes  mêmes  circonstances 
où  il  avait  produit  les  premiers.  En 
ivkîncralogie ,  le  terme  A^eau  exprime 
iiti  gcnt*e  de  transparence  et  de  lim- 
pidité que  présentent  lès  pierres 
femmes.  On  appelle  eau  de  crlstaUi" 
yàtion  celle  qui  se  trouve  répandue 
eritre  les  parties  intégrantes  de  cer- 
tains cristaux,  qui  est  même  une 
condition  indispensable  de  l'existence 
de  plusieurs  sels ,  et  qui ,  dans  toù^ 
les  cas,  s'y  rencontre  en  quantité 
déterminée  et  telle  que  l'oxîgône 
u'elle  contient  est  uif  multiple ,  par- 
ois aussi  un  sous*multiple ,  par  un 
nombte  entier,  de  l'oxigèhe  de  la 
base. 

ÉBABBVLÉ)  adj.,  ebarbulatus. 
lËpithéte  donnée  aux  quatre  ou  cinq 
pennes  de  l'aile  ducasoar,  qui  sont 
dépourvues  de  barbes  et  qui  ressem- 
blent à  des  piquans  de  porc-épic. 

ÉBAUCHÉ,  adj.,  inchoatus,  La- 
trcille  donne  cette  épithète  à  une  mé- 
tamorphose qui  accroît  le  nombre  des 
pieds  et  quelquefois  celui  des  anneaux 
du  corps  (ex.  Iule ^  Scolopendre, 
Monocle), 

ÉBÉNAGÉES^  adject.  et  s.  f.  pi., 
Bbenaceœ.  Nom  donné  par  Jussicu  à 
une  famille  de  plantes ,  ciont  fait  par- 
tie l'arbre  qui  fournit  le  bois  d'é<^ 
bène  (  Diospyros  Ebenum  ) . 

ÉBOULIS,  s.  m.  Omalius  appelle 
ainsi  les  dépots  modernes  ou  posté- 
rieurs aux  demères  révolutions  du 
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globe ,  qui  ont  été  produits  par  ébou- 
lement ,  et  qui ,  au  lieu  de  former  des 
assises  super Bciell es ,  composent  sou- 
vent'des  talus  de  montagnes  et  quel- 
quefois des  (i^ons  ou  des  amas. 

ÉBRAGTÉOLÉ,  adj. ,  ebracteola-' 
tus  ;  qui  est  dépourvu  de  bractéoles 
{voyez  ce  mot) ,  comme  le  calice  du 
Tephrosia  candida, 
,  ÉBRAGTÉTÉ  ,  adj . ,  ebracteatusi 
déckblattlos  (  ail.  )  ;  qui  n'a  point  de 
bractées*  £x.  Quisqualis  ebracteata^ 
Thesium  ebracteatum. 

ÉBULLITION  ,  subst.  f. ,  ebulh'tlo; 
dcvdéJ^eo-tç ;  Aufwallen  ,  Aufkochen  , 
Aufsieden  (ail.  )  ;  ebolUmento  (il.  ). 
Mouvement  violent  d'un  liquide 
soumis  à  l'action  du  calorique ,  que 
produisent  les  grosses  bulles  aux- 
quelles donnent  naissance  celles  de 
ses  parties  inférieures  qui ,  réduites  à 
l*état  de  vapeursur  les  points  où  s'ap- 
plique plus  particulièrement  la  cba- 
leur,  deviennent  par  cela  même 
plus  légères ,  traversent  toutes  les 
couches  supérieures ,  et  viennent  cre- 
ver à  la  surface.  Tous  l^  liquides  ne 
bouillent  pas  à  la  même  température, 
sous  la  pression  moyenne  de  Tatmo- 
sphère,  et  ils  exigent  une  température 
ou  plus  haute  ou  plus  basse  suivant 
qu'on  augmente  ou  qu'on  diminue 
cette  pression.  Tant  que  celle-ci  reste 
la  même ,  la  température  d'un  liquide 
qui  a  commencé  à  bohiilir  ne  change 
plus. 

ÉBURlvé,  tdj.,  eburneus ;  elfen^ 
beinarlig  (all.)(c^Mr,  ivoire).  Se 
dit ,  en  histoire  naturelle ,  de  corps 
qui  ont  là  blancheur  et  l'apparence 
de  l'ivoire.  Ex.  Larus  eburneus  , 
Conus  eburneus,  Clui^aria eburnea^ 
Dentalium  eburneum, 

EGAILLEES,  f.,  squama,  tegmen" 

twn  ;  ^97fIç  )  Schuppc  (  ail. }  )  ^calç 
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(angl.)  ;  scaglia  (it.  ).  On  emploie  ce 
mot  :  1®  en  botanique.  Le  mot  d'c- 
caille ,  qu'on  y  applique  en  général 
à   de  petits  corps  planes  et  pointas, 
placés  sur  divers  points  de  la  surface 
des  végétaux ,  a  par  cela  même  une 
signification  très-vague.  En  effet ,  on 
donne  ce  nom  à  des  espèces  de  disques 
pelles    qui  semblent  formés  par  la 
soudure  habituelle  de  plusieurs  poils 
rayonnans  sur  le  même  point  (ex. 
Elaeagnus  angustifolins)  ;  à  des  poils 
élargis,  scarieux  et  dilatés ,  au  moins 
à  la  base ,  qui  garnissent  les  pétioles 
des  fougères;   aux  indusîes   de  ces 
plantes,  d'après  Linné  ;  à  des  expan- 
sions membraneuses  qui  couronnent 
le  fruit 'des  Sjnanthérées  et  de  quel- 
ques Dipsacées;    à   des  appendices 
membraneux  qui  font  partie  du  ca- 
lice (  ex.  SaUola  ),  ou  de  la  gorge  de 
la  corolle  (ex.  Nerium)  ;  aux  lames, 
en  forme  de  cuiller  ou  d'écaillé  de 
poisson,  qui  constituent  l'oignon  du 
lis  ;  à  la  glande  nectarifère  qui  garnit 
l'onglet   de  chacun  des  pétales   des 
renoncules  ;  à  de  petits  corps  planes 
qui  sont  des  rudimens  de    feuilles 
avortées  ou  d'organes  analogues ,  sti- 
pules ,  bractées  ,  sépales  ,  M  même 
d'autres  organes  réduits  &  de  très- 
petites  dimensions  (  ainsi  les  écailles 
du  calice  des  œillets  sont  des  bractées^  ' 
celles  des  rameaux  du  Pictetia  squct^ 
mata  des  stipules  ;  celles  des  involu- 
cres  des  Composées  et  des  Dipsacées 
des  feuilles;  celles  cpi'on  trouve  entre 
les  fleurs  des  Composées,  des  bractées 
avortées  ;  celles  de  certaines  aigrettes 
de  Sjnantbérées ,   des  pièces  du  ca- 
lice ,  aussi  bien  que  celles  drs  cônes  et 
des  glumes  de  plusieurs  Graminées 
et  Cypéracées  ;  celles  qui  entourent 
les  bourgeons  ,  des  rudimens  ou  des 
avortons,  tantôt  de  pétioles  (ex.  Sarh^ 
bucus  ) ,  tantôt  de  stipules  (ex.  Z«- 
riodendron) ,  tantôt  de  feuilles).  Les 
feuilles    prennent   l'apparence   d'^ 
çailUs  dans  la  portion  enfouie  ca 
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terre  des  plantes  herbacéieis  et  vi- 
vaces  ;  elles  l'-affeclent  même  dans 
la  portion  aérienne  des  Orobrancfaes 
et  de  la  Clandestine.  2^  Enzoolo^ 
gie.  Oii  appelle  écailles  les  lamed 
minces  et  aplaties  dont  la  peau  3e  la 
plupart  des  poissons  est  recouTertc  ; 
les  petites  plaques  coruées  oti  dâseii^ 
ses  qui  garnissent  le  co^  du  pltu 
grand  nbmbi^  des  Sauriens  et  d^ 
Ophidiens ,  la  queue  de  divers  Mann 
mifères  (  Castor ,  Rat  ) ,  le  com  de 
quelques  uns  d'enite  eut  (ex.  i'an- 
goUn  ) ,  les  pattes  des  oiseaUt ,  les 
ailes  des-  manchots  ,  et  les  bords  d^ 
doigts  de  quelques  échassîers;  leis  p}â« 
ques  imbriquées  qui  recouvrent  là 
carapace  du  Chelonia  inJirJcald  \  el 
auxquelles  s'applique  spécialement  te 
nom  A* écaille  dans  le  commerce  ;  les 
petites  membranules  pellucides  et 
farinacées  que  produit  l'épidiprme  des 
mammifères  et  des  oiseaux ,  en  se  à^'^ 
tachant  ;  les  valves  de  la  coquille  dé 
l'huître  et  d'autres  bivalves  ;  ube 
petite  plax]ue  cornée  et  verticale  qui 
se  remarque  sur  le  pétiole  de  ràbdo- 
men.  des  fourmis. 

ÉGAILLEtTO,  8.  f.  ,  squamuia^ 
te^ula.'Petite  écaille  cornée ,  ayant  la 
forme  d'une  valve  de  coquille  dont 
la  concavité  regarderait  en  dessus  j» 
qu'on  voit  à  la  naissance  des  ailes 
dès  guêpes. 

ÉGAILLEDX,  adject.  ^  squama-r 
tus^  squamosusj  squamulosus  j  gle^ 
hosus  ,  ostryas  ;  >S7ri5bpc5iîç  ;  >8irt^w- 
To;  ;  heschùppl  (ail.)  ;  scaly  (ang.); 
scaglioso  ,  squamoso  (it.  )  j  qui  est 
accompagné  d'écaillés ,  ou  en  forme 
d'écaillé.  On  emploie  ce  terme:  i®  en 
minéralogie.  On  donne  cette  épithète 
à  une  variété  de  mica  ,  dont  les  mas-« 
ses  sont  composées  d'une  infinité  de 
parcelles  qui  se  détachent  aisément 
par  l'action  du  doigt.  2°  £q  botani-« 
que ,  on  appelle  aigrette  écaîlleuse , 
celle  qui  résulte  d'un  assemblage  d'é* 

cailles;  boutm  tcmlkwo^  celui c^uî 
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est  enveloppé  d'écaillés  ;  Bulhè  écûiU 
îeuse  ,  celle  dans  laquelle  les  feuilles 
extérieures^  naissant  de  la  tige  sou- 
terraine, sont  réduites  à  l'état  d'écail- 
lés charnues,  rétrécieç  à  la  base  (ex. 
Lis)\  bulbille  écailleuse  ^  celle  qui 
est  composée  d'écaillés  (ex.  Ulium 
bulMferum)  ;  hampe  écàilleuse ,  celle 
qui  porte  d^s  ruoimens  de  feuilles 
comparables  à  desécaiUes  (ex.  Tus" 
jUago  Far  fora);  péricarpe  écaillewvj 
celui  qui  est  couvert  d'écail  les  im- 
briquées, furfuraoées  (ex.  Coronilîa 
jquamata  )  ;  pérule  écàilleuse ,  celle 
qui  est  composée  d'écaillés  appliquées 
les  unes  contre  les  autres  (  em.Daphr- 
ne)  ;  racine  écàilleuse  ,  celle  qui 
est  couverte  d'écaillés  (  ex.. £a/Ara;a 
Sauamaria)  ;  tige  écàilleuse j  celle 
qui  porte  des  écailles  (ex.  Orobanche 
màjqr)  ;  rameaux  écailleux  (  ex.  Pic- 
teÙa  squamata  ).  Le  Carpinus  ostrya 
a  été  appelé  ainsi  ,  parce  que  ses 
fruits  sont  formés  de  capsules  agré- 
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que  leur  cbapeau  est  chargé  de 
petites  écailles.  3^  £n  zoologie  , 
on  dit  les  pieds  des  oiseaux  écaiUeuxj 
quand  ils  présentent  toutes  soites 
aécailles ,  et  les  ailes  des  insectes 
écailleuses ,  lorsqu'elles  ,sont  recou- 
Tertcs  d'une  poussière  dont  les  grains, 
TUS  à  la  loupe,  ressemblent  à  des 
écailles  imbriquées.  Une  coquille  bi- 
valve est  dite  écàilleuse ,  quand  ses 
côtés  ou  sa  surface  offrent  des  émi- 
nences  minces ,  aplaties  et  saillantes , 
riroples  et  non  découpées  sur  lès 
bords  (ex.  Bénitier)  ,  ou  découpées 
à  leur  circonférence  en  plusieurs  ap- 
pendices inégaux  (  ex.  Chamefeuil" 
ietée  ). 

ÉCAlLLEDX^adj.  et  subst.  m.  pi., 
Squamosa ,  Squamata,  Nom  donné 
par  P. -F.   Fiiziriger  à  une   tribu, 
ar  Merrem  et  Latreilleà  une  section 
e  la  classe  d?s  Beptiles  p  comprenant 
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ceux  dont  le  corps  n'offre  que  des 
écailles ,  qui  ne  constituent  pas  une 
véritable  cuirasse. 

ÉGALYPTRÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. 
Ecafyptrati. HoSmsinn  donnait  le  nom 
de  Musci  ecalyptrati  aux  Hépatiques, 
parce  que  leur  fructification  n'est  pas 
couverte  d'une  coiffe  ,  comme  celle 
des  mousses. 

ÉG ALYPTROGARPES 9  adj.  et  s. 
f.  pi. ,  Ecalyptrocarpa,  Luhnemann 
appelait  ainsi  les  Hépatiques ,  par  le 
même  motif  que  celui  qui  est  exposé 
dans  l'article  précédent. 

ÉGARLATEy  adject.,  coccineus, 

Jlammeus  ;  qui  est  d'un  rouge  vif  et 

éclatant.  lÈ*x.  Endomy'chus  coccineus  y 

Qùercus  coccinea ,  ZygophylUim  coc" 

cineum^  Eihilia  flammea. 

ÉGABTÉ  ,  adject.  ydistans^  dii^er^ 
gens  y  entfernt ,  zerstreut^  ausge'wi'^ 
chen  (ail.).  Les  entomologistes  don- 
nent cette  épithète  aux  pattes  des  in- 
sectes ,  quand  les  paires  en  sont  éloi- 
gnées les  unes  des  autres  à  leur  base , 
comfQe  les  pattes  intermédiaires  des 
Coppis. 

ÉGASTAPHYLLE,  adj.  ,  ecasta^ 
phyltus  (  fixaffToç ,  chacun  à  part ,  ^ û^- 
Xov ,  feuijyie]  ;  qui  a  des  feuilles  sim- 
ples. Le  Pterocarpus  ecastaphyllum 
est  ainsi  appelé  parce  qu'il  n'a  pas 
les  feuilles  composées,  comme  les  au- 
tres espèces  du  genre. 

ÉGAUDE^  adj.^  ecaudaius;  un-- 
heschwcinzt  (  ail.  )  ;  qui  n'a  pas  de 
queue  (ex.  Galbis  ecaudatus ,  GloS'- 
sophaga  ecaudata  )  ;  qui  en  a  une 
très-courte  (ex.  Terathopius  ecau-^ 
datas). 

ÉGAUDÉS  ,  adj.  et  s.  m.  pi.,  fcaie- 
data ,  Ecaudati,  Nom  donné  par  Du- 
méril  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Batraciens,  comprenant  ceux  qui 
n'ont  pas  de  queue  {voyez  Anoures), 
et  par  Latreille  a  un  ordre  de  la  classe 
des  Gymnogènes ,  qui  renferitie  ceux 
chez  IcsqueU  pn  ne  voit  pas  de 
queue. 
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ÉGBANGBÉ,  adj.,  emarginaius. 

Voyez  ËMARGINÉ* 

ÉCHASSIER)  adj.  ,  grallarius. 
Se  dit  d'un  oiseau  qui  a  les  jambes 
très— longues  ^  comme  des  échasses. 
Ex.  yanellus  granarius* 

ÉGHASSIERS,  adj.et  s.  m.  pi.  , 
Grallœ ,  GraUatores.  Nom  donné 
par  Linné  ,  Cuvier  ,  Duméril ,  Vi- 
gors  ,  Vieillot,  Meyei'et  Wolf ,  lUi- 
ger ,  Goldfuss  ,  Ficinus  et  Carus  , 
jBiainyille  ,  Temminck  ,  Latreille  , 
Ranzani,  G.  Bonaparte,  Eichwald  et 
Lesson  à  un  ordre  de  la  classe  des 
oiseaux ,  comprenant  ceux  qui  ont 
les  tarses  longs  et  grêles ,  et  qui  sem- 
blent être  montés  sur  des  écbasses. 

ÉCHELLE  9  s.  f. ,  scakt;  Tonlei- 
ter  (  ail.  ).  On  appelle  ainsi ,  en  mu- 
sique, la  série  des  sons  successifs  que 
reitferme  une  octave.  Cette  manière  de 
parler  des  sons ,  qui  donnerait  à  croire 
qu'ils  sont  placés  à  difierens  degrés  les 
uns  des  autres,  est  un  langage  figuré 
qu'ont  suggéré  les  apparences ,  et 
auquel  les  modernes  ont  assorti  aussi 
leur  système  de  notation  ,  les  notes 
représentatives  dés  sons  étant  ran- 
gées en  manière  d'écbelonsi  iur  les 
portées  de  notre  musique.  ÛB^stin- 
gue ,  en  Europe ,  trois  écbeim  mu-> 
sicales ,  appelées  chromatique ,  dia^ 
ionique  et  enharmonique,  Pojrez  ces 
mots. 

ÉGHÉNOIDES,  adj.  et  8.  m.  pi. , 
Echenoîdei,  Nom  donné  par  Eicbwald 
à  une  famille  de  Poissons  osseux  ma- 
lacoptérjgicns ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Echeneis, 

JÊGHIES,  s.  m.  pl.yEchies  (cyiç, 
vipère).  Nom  donné  par  J.-A.  Kit- 
gen  à  un  groupe  de  reptiles  ophidiens, 
renfermant  les  scrpens  armés  de  cro- 
chets à  venin. 

ÉGHINARIAGÉES,  adj.  et  s.  f.pl., 
Echinariaceœ,  Nom  donné  par  Link 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Grami- 
nées ,  quia  pour  type  le  genre  Echi" 
naria. 


ÉÇHI  431 

ÉGBINÉ  9  adj. ,  echinatusj  stach-' 
Uch  (ail.)  \s/tvo^j  hérisson).  Epithète 
donnée  à  toute  partie  d'un  végétal 
qui  est  hérissée  de  poils  raides ,  cooi- 
me  le  frurt  du  Bighonia  echinata» 

ÉGHINÉENS,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Echinei  (  e/tvo;  ,  hérisson  ).  Noin 
donné  par  Desmarest  à  une  famille 
de  Mammifères^  quA  pour  type  te 
genre  Hérisson. 

'  ÉGHINELLÉES,  adj.  cl  s.  f.  pL  , 
Echinelleœ.  Nom  donné  par  Pries  à 
une4ribu  de  la  famille  des  Diatomées  , 
•et  par  Rcichenbach  à  une  tribu  de 
celle  '  des  Gonfervacées  ,  ayant  pour 
type  le  genre  Echinella. 

ÉGHINIDES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Echinidasj  Eckinides^Echidna.  Nom 
donné  par  Lamarck  à  une  seciîûn  de 
la  classe  des  Radiaires  échînodermes  , 
renfermant  ceux  de  ces  animaux  qui 
sont  plus  ou  moins  voisins  du  genre 
Echinus ,  et  par  BlainVillte  à  un  or- 
dre de  la  classe  des  Polycéroderœai-* 
res  ,  comprenant  ceux  qui  olit  le 
corps  soutenu  par  un  test  calcaire  et 
hérissé  d'épines  raides. 

ÉGHINIFÈDE  ,  adj. ,  echinipes  ; 
ui  a  les  pattes  hérissées  de  ^oiu  rai- 
es ou  de    piquans.  Ex.    Cœcidus 
echinipes. 

ÉGHINITE  ,  adj.^  echinites  {ix^'éoçf 
hérisson  )  ;  qui  est  hérissé  d'épines* 
Ex.  jésterias  echinites. 

ÉGHINOGARPE  ,  adj. ,  echinoear-^ 
pus  («x^voc ,  hérisson  ,  Ttapnoç ,  frui^  ^ 
qui  a  le  fruit  hérissé  de  pointes  raides. 
Ex.  Randia  echinoearpa  ^  Çymtiwn 
echinocarpum, 

ÉGHINODERMAIRES,  àdj.  et  s; 
m.  pi.  ,  Echinoderma  (  i^voç  ,  hé- 
risson ,  êipyix ,  peau  ).  Nom  donné 
par  Blainville  à  une  classe  d'Actino— 
zoaires,  comprenant  ceux  dont  le 
corps  est  enveloppé  d'une  peau 
épaisse ,  molle  ou  solidifiée  par  des 
parties  calcaires.  Gclte  dénomination 
est  inconvenante,  ne  s'appliquant  pas 
à  tous  les  animaux  qu'elle  «obrasse» 
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ÉCBPMIMBIIES  9  adj.  et  s.  m. 

pi. ,  Echiaoderma ,  Ectànodermala 

(ij^cMç  ,  hérisson  ,    ^tpfca  ,    peau  ). 

.Bom  donné  par  Lamarck  à  un  ordre 

de  ladatse  des  Radialresypar  Covier 

tt  Latreille  à  une  classe  du  r^ne 

.animal ,  par  Eichwald  à  un  ordre  de 

Il  classe  des   Cyelozoaires ,  coupes 

.qui  toutes  reifcrment  des  animaux 

a  peau  coriace  ou  crustacée ,  le  plus 

aauTent  armée  de  tubercules  ,  de 

pointes  on  d'épines. 

ÉCHIIKÛIDES9  adj.  et  s.  m.>pl.  , 
Echinoida  (  ê;(tv«ç  ,  hérisson  ,  eôoc  , 
lessemblançe).  Nom  donné  par  La- 
treille à  un  ordre  de  la  classe  des 
Edbiqodennes ,  comprenant  ceux  qui 
çnide  la  ressemblance  avec  un  oursin 

J^ÇWW^PÉSS,  adj.  et  $.  f.  pi.  » 
fichpfopfia.  Nom  donné  par  Gandolle 
|i  ni^e.  section  des  Gjnarocépbales , 

i  i|  pour  type  le  genre  Echinops. 

^CHUOram^,  adj.^  echinophi" 
lus  (  c;(ivoç ,  coque  de  châtaigne  ,  f  î— 
Xm*  9  aimer)  ;  qui  croit  sur  les  invo- 
lucres  des  châtaignes.  Ex.  Peziza 
€çhinophihi. 

£CHIN<miOBE  ,  adj. ,  êchinopho- 
TUS  (iyy»(ii  ,  hérisson ,  ^cpu  ,  porter); 
qui  porte  des  épines  nombreuses  (ex. 
AsUrias  echmophora)  ,  on  des  tu* 
jbercules  verrucîformes  (ex.  Cassi- 
daria  echinopkora) , 

ÉCPINOPODÉES ,  adject.  et  s.  f. 

ê,  ^chinopodeœ»  Nom  donné  par 
,  Gassini  à  une  tribu  de  la  famille 
des  S3riianthécée9 ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Echinopus. 

ÉOHINÛPSIDlÊfiS  ,  adj .  et  s.  f.  pi. , 
Echinùpsidêa,  Nom  donné  par  L.-C. 
Aicbiariî  i  une  section  de  la  famille 
des  Syoanthérées ,  par  Kunlh  à  une 
dijt^ijiipii  de  cette  famille^  par  Lessiag 
^  uoeiWM«*trîbu  de  ht  tribu  des  Ci- 
|ft{irqeft  ,  ^japt  poyr  tjpc  le  genre 
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ECHEVOSTOilES  9  adj.  «1  S.  m.pl  , 

Echinostomata  (  iyjynç^  hérisson,  orô- 
fMc,  booche).  Nom  donné  par  JLa- 
tr^e  à  une  famille  d'Ëlminthogames 
lombricoides  ,  comprenant  ceux  qui 
ont  la  bouche  armée  de  dents  ou  de 
crochets. 

ÉCHIMILÉ  9  adj. ,   echmukUus  ; 

3 ni  est  hérissé  de  petites  épines  ou 
e  petits  tnbefculcs ,  comme  la  partie 
inférieure  de  la  feuille  et  les  sqyames 
du  péridine  de  VHomoîanthus  ecki" 
mdatus ,  ou  le  dernier  tour  de  la  co- 
quille du  Purpura  eekinulatai 

ÉCHIKURE  9  adj. ,  echinurus  («xî- 
ifoc ,  hérisson  ,  oùpà  ,  queue).  La  Sa^ 
Ha  eckinura  est  ai^si  appelée  parce 
que  l'anus  porte  des  appendices,  dans 
les  mâles. 

ÉCHITÉ£S9adjiets.  f.  pL,  Echi- 
tea.  Nom  donné  par  Bartling  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Apocynées  , 
qui  a  pour  type  le  genre  Echues. 

ÈCUSUBE  9  adj. ,  echiurus  (  èxJOÊOÇj 
hérisson,  oùpà,  qaeue);  qui  a  la  queue 
hérissée.  Le  Thalassema  echiurus  est 
ainsi  appelé  parce  qu'il  a  l'extrémité 
postérieure  du  corps  hérissée  d'épines 
raides. 

ÉC^|pES9  adj.  et  s.  m.  pi., 
Echîurù  Nom  donné  par  SaTignj  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Annelides 
lombricines ,  qui  ne  comprend  cjue  le 
genre  Thalassema. 

ÉG0IURIDES9  adj.  et  s.  m.  pi., 
Echiuridea.  Nom  donné  par  Blain* 
ville  à  une  famille  de  Chétopodes 
homocriciens,  renfermant  le  Tha* 
lassema  echiurus  et  ceux  qui  s'en 
rapprochent. 

ÉCHO  9  s.  m. ,  écho  ;  W^îederhatt 
(ail.)  (  ^xoç ,  son).  Répétition  du  son 
réfléchi  par  un  corps;  localité  dans 
laquelle  cette  répétition  se  fait  en-* 
tendre. 

ÉCHOMÉTRE.  f^.  MéraoNom. 
£CL AHI  9  s .  m . ,  fulgur  ;  ff^etUr^ 
slrahlj  tlitz  (ail.  )  ;  lighiping  (angl.). 
Lueur  subite^  plus  ou  moins -^w^ 
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ou  presque  instantaDée  9  que  rëpaii<« 
dent ,  dans  l'espace  qu'embrasse  l'ho- 
rizon d'un  lieu ,  le  sillonnemens  lu- 
mineux tracés  par  les  masses  d'élec- 
tricilé  atmosphérique,  quand  elles  se 
transportent ,  à  travers  l'air  ,  d'un 
nuage  à  un  autre,  ou  d'une  partie 
sur  une  autre  d'un  même  nuage.  On 
appelle  éclairs  de  clialeur  ceux  qui, 
d'après  l'explication  qu'en  a  donnée 
Gaj-Lussac,  paraissent  à  peu  près 
dans  l'horizon  ,  et  ne  sont  suivis  d'au- 
cun bruit ,  parce  que  le  nuage  oh  ils 
ont  lieu  est  trop  éloigné  pour  que  le 
son  j  qui  se  propage  beaucoup  moins 
que  la  lumière  ,  se  fasse  entendre. 

ÉCLAT  ,  subst.  m.  ,  fulgor , 
ssplendor  ;  àt'/kvi  ;  Glanz  (  ail.  )  ; 
hrightness  (angl.)  ;  lucentezza  (it.)* 
On  appelle  ainsi  le  phénomène  tenant 
à  la  vivacité  et  à  l'intensité  avec  les- 
quelles la  lumière  frappe  nos  jeux  , 
quand  la  surface  naturellement  ou 
artificiellement  polie  d'un  corps  la 
renvoyé  en  très-grande  quantité  dans 
une  même  direction.  Il  j  a  ,  dans 
l'éclat ,  deux  effets  différens  ,  dont 
l'un  tient  à  la  réflexion  de  la  lumière^ 
et  varie  suivant  le  degré  de  opli  du 
corps ,  la  finesse  de  son  graidket  sa 
structure  ,  tandis  que  l'autr^lpend 
de  l'action  noéme  exercée  par  lui  sur 
la  lumière,  qui  en  pénètre  pour  ainsi 
dire  la  pellicule  avant  d'être  renvoyée 
à  l'œil. 

ÉCLATANT,  adj.  ^  fidgidus ,  fui-- 
gens>  Dont  les  couleurs  ont  beaucoup 
d'éclat.  £x.  Xeranthemum  fulgi^ 
dum, 

ÉCLIPSE  ,  s.  f. ,  eclipsis  ;  IxXc^cc; 
Gestirnfins  ternis  s  (ail.)  ;  ecUssi  (i^.). 
Disparition  instantanée,  totale  ou  par- 
tielle, d'un  astre,  par  l'effet  de  l'inter- 
position d'un' corps  opaque  entre  lui 
et  l'œil  de  l'observateur,  ou  entre  lui 
et  celui  dont  il  reçoit  la  lumière. 

ÉCLIPTÉES  ,  adject.  et  s.  f.  pi. , 
EcUpteas,  Nom  donné  par  Lessing  à 
une  souB-tribu  de  la  Uibu  des  Asté* 
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roïdées  9  qui  a  poui^  typa  la  geùrt^ 
Eclipta, 

ÉCLIPTIQUE,  g.    f.,  ecHpticttSf 
Sonnenbahît{9\\,)\  eclittiço  (it,)«Orbe 
que  décrit  la  terre  dans  son  meuve-* 
ment  annuel  autour  du  soleil ,  que  ce 
dernier  semble  parcourir  lui-même  ^ 
et  qui   traverse  la  série  des  douae 
constellations  zodiacales.  Grand  cerelé 
fixe  suivant  lequel  le  plan  prolongé 
de  l'orbe  terrestre  va  couper  ta  sphère 
céleste*  Le  mot  éclipiique,  qui  vient 
de  ce  que  la  lune  se  trouve  toujours 
dans  ce  plan  ou  auprès  lorsqu'il  y  a 
éclipse ,  a  été  introduit  par  les  gram- 
mairiens modernes.  Les  astronomes 
grecs  se  servaient  d'une  périphrase  ; 
6  9m  jutcffcjv  TcSv  Ç«i)^tb>y,  h  cercle  par- 
le milieu  des  sortes*  L'écliptique  est 
inclinée  de  23^  28'   sur  le  plau  de 
l'énuateur  céleste.  Voyez  Obliquité. 
ÉCLOSION  ,  s.  f.  ,  exclusion  Aus^ 
hriechen  (ail.  }.  On  s'est  quelquefois 
servi  de  ce  mot  pour  désig^ner  la  sor- 
tie des  petits  horj  de  l'œuf. 

EGNÉPHIE,  s.  f. ,  ecnephia;  exvi- 
fpioLç,  Yent  violent  qui  parait  s'élancer 
d'un  nuage. 

ÉGONGIHIE^  s.  f.,  œconomia; 
otxovofAÎa  (oix£a,  maison,  véfib),  ré- 
gler). Terme  vague  dont  on  se  sert 
pour  désigner  l'ensemble  des  lois  qui 
régissent  l'organisation  des  animaux 
et  des  végétaux,  l'ordre  et  l'en- 
chaînement des  phénomènes  qui  s'ob- 
servent dans  les  corps  organisés. 

ÉGORGE  98.  f. ,  cortex  ;  f  Xotoc  ; 
Rinde  (ail.};  rind,  bark  (angl.)  ;  cor' 
teccia,  scorza  (it.).  Partie  la  plus 
extérieure  de  la  tige  des  végétaux 
herbacés  et  linieux ,  mais  plus  parti- 
culièrement des  dicotylédons.  On  ap« 
pelle ,  par  analogie ,  écorce  de  la 
terre  (  ÈrdrindejBtW,)  la  croûte  exté- 
rieure et  superficielle  de  la  terre,  dont 
on  présume  que  l'épaisseur  moyenne 
ne  dépasse  pas  vingt  lieues,  et  qui  pré- 
sente aussi  de  grandes  irréguliiritni. 
JëCOBCÉ  9  adject. ,  exéorlktOus^ 
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qui  n'a  pas  d'écorce.  Le  Ftichsia 
nxcorticata  est  ainsi  appelé  à  cause 
de  son  troue  très-lisse,,  qui  semble 
avoir  été  dépouillé  d'écorce, 
• ..  ÉCRASÉ^  adj . ,  obtritus,  depressusm  . 
£pithète  donnée  à  la  spire  d'une  co- 
quille sptrivalve ,  quand  sa  marche 
€n  sens  vertical  est  peu  rapide  en 
comparaison  de  celle  en  sens  opposé. 
Sk.  Solarium* 

ÉCRIT 9  adj.f  scriptusj  liltera" 
tus  y  grapkici^,  gljrpkicus ,  signa^ 
tus,  signiferus ;  huckstabenahniich  , 
sckriftàhnlich  (ail.  ).  Épilhèle  don- 
née à  des  corps  qui  offnent  des  taches 
ayant  de  la   ressemblance   avec  des 
caractères  d'écriture  (ex.  C/i/i€r^a 
scripia,  Cymhidium  scriptum^  Crc" 
nilabrus  scriptura,  Cerithiumliltera- 
Umii  yenusUtterata,  Conuslitieratus 
Cftherea  graphica^  Noctua  glfphica, 
Noclua  signala  ,  Noctua  ^ignifèra, 
Heilipus  catagraphus).  On  précise 
quelquefois  davantage  ce  terme ,  en 
comparant  les  taches  9  soit  aux  carac- 
tères d'une  écriture  donnée  (ex.  Conus 
hebraicusi  Cytherea  hebrœa ,  Cocci" 
nella  hieroglyphica,  Noctua  gothica^ 
Noctua  runica)^   soit   aux   dessins 
d'une  carte  de  géographie  (ex.  Noc^ 
tua  geographica)  f  soit  à  une  lettre 
en  général  (ex.  Noctua  litura)^  soit 
à  quelque  lettre  ou  signe  d'écriture 
en  particulier  (ex.  Altica  s»  littera, 
Noctua  iota,  Leptura  exclamationis y 
Noctua  interrogationis y  Noctua  ques" 
tio7iis) . 

ÉGROUISSEMENT ,  s.  m.,  jnetaUi 
Jrigidi excusio ;  Hiirten  (ail.);  Aar- 
dening  (  angl.  )•  Augmentation  de 
dureté  et  de  densité  qu'on  fait  ac- 
quérir h  plusieurs  métaux  ductiles , 
en  les  battant  à  froid  pondant  un 
laps  de  temps  suffisant,  ou  en  les 
faisant  passer  h  travers  les  trous  suc- 
cessifs de  la  filière,  ce  qui  les  rend 
aigres  et  cassans. 

ECTOCARPÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
JSctocarpeœ,  Nom  douiic  par  Agardh 
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à  une  famille  de  Gonfervacées^  qn!  a 
pour  type  le  genre  Ectocarpus. 

ECTOFEOLÉODEy  adject.  ^  ecto^ 
pklœodes  (  sktoç  ,  en  dehors  ,  ^^Loioc  , 
écorce).  Wallroth  appelle  morphosis 
ectophloeodes  le  développement  des 
lichens  qui  naissent  à  la  surface  exté- 
rieure d'autres  plantes. 

EGTOPIE  ,  subst.  f . ,  ectopia  (  ex , 
hors  de  ,  totto;  ,  lice  )•  Nom  donné 
par  Breschet  à  un  genre  de  dévia- 
tions organiques  9  comprenant  celles 
qui  sont  caractérisées  par  une  ano- 
malie quelconque  dans  la  situation 
des  organes  en  particulier. 

EGTOPOGONES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Mctopogoni ,  Ectopogones  (  sxtoç  ,  eu 
dehors,  Trwyo^v,  barbe).  Nom  donné 
par  Palisot-Beauvois  à  une  tribu  de 
Mousses ,  comprenant  celles  dont  l'o- 
rifice de  l'urne  est  garni  de  dents 
doubles  ou  fendues,  qui  composent 
un  péristome  externe. 

ECU,  s.  m. ,  scutum,  Âudouin  ap- 
pelle ainsi  la  seconde  des  quatre 
pièces  principales  qui  forment.la  par- 
tie supérieure  ou  le  tergum  de  chacun 
des  trois  segmens  du  thorax  des  in- 
sectes hexapodes.  J^oy*  Thorax. 

ÉGtfpEi^s.  m.,  scopulus ;  K lippe 
(ail.)  xfî^icksand{piU^,)  \  scogUo(\%,). 
Petite  pointe  de  terre  ferme  qui  s'é- 
lève au  milieu  de  la  mer ,  ou  qui , 
sans  être  tout-à-fait  découverte, 
s'approche  assez  de  la  surface  pour 
gêner  la  navigation. 

ÉGUIUEUXy  adject.  ,  spumosus  , 
spumeus  ,  spumarius  ;  qui  porte  de 
l'écume.  Le  Cercopis  spumarius  est 
ainsi  appelé,  parce  que  sa  larve  s'enve- 
loppe d'une  liqueur  écumeuse  qui  la 
fait  ressembler  à  un  crachat. 

ECUSSON,  s.  m. ,  scuteHam^  scu'^ 
ium;  «GTTrt;.  Ce  terme  est  employé  : 
1^  en  botanique.  Il  y  désigne  les  con- 
ceptacles  des  lichens,  et  alors  il  est 
synonyme  de  scuteile  ;  le  disque  cir- 
culaire qui  entoure  le  capuchon  des 
Stapclia^ei  remplace  souvent  les  lan- 
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guettes*  enfin ,  d'après Palîsot-Beatt^ 
vois ,  la  tache  basilaire  latérale  for-  * 
mée ,  à  la  graine  des  graminées ,  par 
le  blaste  et  rhypoblaste  non  encore 
développés.  2»  En  zoologie ,  on  ap- 
pelle ainsi  des  pièces  de  différentes 
formes  que  présent^  la  peau  dont  les 
tarses  et  les  doigts  des  oiseaux  sont 
recouverts  ;  les  plaques]  calcaires  qui 
sont  contenues  dans  l'épaisseur  de  la 
peau  de  certains  poissons  (ex.  Cofre^ 
Estûr^on  )  ;  d'après  Brugnière ,  Dra- 

Ïiarnaud  et  Lamarck ,  une  dépression 
ongue  et  un  peu  large  au'on  voit 
assez  souvent ,  en  arrière  du  sommet, 
à  la  partie  dorsale  de  la  face  externe 
d'une  valve  de  coquille  bivalve  ;  la 
pièce  triangulaire  {Schildchen ,  ail.  ) 
qui ,  dans  la  plupart  des  insectes  à 
étuis ,  se  trouve  sur  le  dos ,  au  mi- 
lieu du  bord  postérieur  du  corselet, 
entre  les  éljtres ,  surtout  quand  elle 
est  saillante  ou  colorée  ;  les  tuber- 
cules que  le  corselet  présente  entre 
les  ailes  antérieures  des  libellules  ;  la 
partie  postérieure  du  corselet  des 
hyménoptères  9  des  diptères  et  des 
lépidoptères  ;  enfin ,  d'après  Audouin, 
qui  a  rendu  plus  rigoureuse  l'accep- 
tion de  ce  mot,  la  troii||^e  des 
quatre  pièces  formant  la  partie  supé- 
rieure ou  le  tergum  de  chacun  des 
trois  segmens  du  corps  des  insectes 
hexapodes,  pièce  qui  comprend  U 
saillie  accidentelle  à  laquelle  seule  lea 
entomologistes  avaient  avant  lui  ap- 
pliqué le  nom  d^écusson,  ^.Thorax. 
fcUSSONNÉ,  adj.  ,  scutellatus , 
scutellaris.  Les  botanistes  donnent 
cette  épithète  aux  poils  dont  les  ra- 
meaux sont  soudés  ensemble  de  ma- 
nière à  former  des  espèces  d'écaillés 
ou  d'ccussons.  En  zoologie ,  on  dit 
que  le  corselet  d'une  coquille  bivalve 
est  ccussormé ,  quand  il  est  séparé  en 
deux  parties  par  une  ligne ,  ou  par 
des  stries ,  ou  par  un  changement  de 
couleur.  Certains  insectes  ont  reçu 
cette  épithète ,  parce  que  leur  écas- 
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son  offire  quelque  particularité  d« 
coloration  (  ex.  MutiHa-  scutellaris^ 
Cocù(nella  scutellata)  ,  ou  de  form» 
(ex.  Céljrphus  scutatus).  Uncrustacé 
{Albunea  sculeUata)  est  ainsi  ap- 
pelé, parce  qu'il  a  une  carapace 
ovale  et  en  forme  de  bouclier.  Un' 
poisson  (Centriscus  scutatus)  çst  à 
peu  près  dans  le  même  cas* 
•  ]|dENTÉ9  adj. ,  edentulus ,  eieit- 
talus,  ariodonta;  sa^Ti/b^ (ail.).  Epi- 
thète donnée  à  la  charnière  des 
coquilles  bivalves,  quand  elle  ne 
présente  pas  de  dents  (et.  Lucina 
anodonta)^  et  par  Kirbj  aux  man^^ 
dibules  des  insectes,  lorsqu'elles  lie 
sont  point  armées  de  dents  (  ex.  jépo' 
gonia  gemellata)..Le  Phacochœrus 
edentatus  est  ainsi  appelé ,  parce  qu'il 
n'a  de  dents  incisives,  à  aucune.  mâ-> 
choire  ;  le  Blennius  edentulus ,  parce 

?u'il  n'a  pas  de  dents  du  tout;  la 
Ihinonrjrza  edentula ,  parce  que  ses 
antennes  n'offrent  pas  a  leur  dernier 
article  la  dent  qu'elles  présentent 
dans  une  autre  espèce  du  même  genre» 
ËDENTÉSy  adject.  et  s.  m.  pi., 
Edentatiy  Edentata.  Nom  donné  par 
Linné ,  Cuvier ,  Desmarest ,  Latreille  , 
Blainville,  Ficinus  et  Carus,  Blu— 
menbach  et  Yicq  d'Azjr  à  un  ordre 
de  b  classe  des  Mammifères ,  com- 
prenant des  animaux  dont  l'appareil 
dentaire  est  plus  ou  moins  incomplet; 
par  Latreille  à  une  section  de  la  classe 
des  Crustacés  )  à  laquelle  appar- 
tiennent ceux  qui  n'ont  pas  de  man- 
dibules proprement  dites ,  ou  qui  du 
moins  les  ont  transformées  en  filets 
faisant  partie  d'un  suçoir. 

EDOLIENS9  adj.  et  s.  m.  pi.,  Edo-> 
lianœ,  Nom  donné  par  G.  Swainsôo 
è  un  croupe  de  la  famille  des  Lania- 
des  ,  qui  a  pour  tjpe  le  genre  Edo^ 
lius. 

3ÊDREDON.  ^.  AlGLIDOir. 

EDRIOPHTHALMES  9  adj.  et  s. 
m.  pi. ,  Edriophtkalma  (Hpaioc ,  sta- 
ble ^  of^^içp  cciL).  No«i  4009  leq[uel 
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pl.r,  Èlaphornithes  (eXaçoCi  cçrf> 
ojavcc»  oiseau).  Nom  donné  par  J.-Â. 
Âitgen  à  une  famille  d'oiseaux ,  qui 
Qe  comprend  que  le  genre  Casoar. 
.  JÉLAPHRIENS,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
£laphriL  Nom  donné  par  Latreille  h 
un  groupe  de  la  tribu  des  Carabiques, 
ajant  pour  type  le  genre  Elaphrus. 
'  ÉLARGI^  A<^j*  9.  dilatatîis ^  exten^ 
sus  ;  augsgebreitet  (ail.).  Se  dit,  en 
botanique,  de  tout  organe  qui ,  à  sa 
base  ou  à  son  sommet ,  est  plus  large 
transversalement  que  dans  le  reste  de 
son  étendue,  comme  le  réceptacle 
des  PoientiUa, 

ÉLASMIE  9  s.  f. ,  elasmia  (  çXaar|xa , 
lame  ).  Illiger  désignait  sous  ce  nom 
les  plaques  cornées  transversales  qui , 
cbez  les  baleines ,  tiennent  lieu  de 
dents  et  pendent  des  parties  latérales 
'du  palais  dans  la  bouche. 

ELASTES,  s.  m.  pi. ,  elastes  (Aa^- 
t;qc  ,  qui  pousse).  Kirbj  appelle  ainsi 
les  organes  élastiques  des  segmens 
abdominaux  du  MachiUs  potypoda , 
qui  rendent  cet  insecte  apte  à  sauter. 
lËLASTIGITÉ^subst.  f.,  elasticilasy 
elater  ;  Federhrafi ,  Schnellkraft , 
Spannkraft ,  Springkraft{9W,)\  elas^ 
cîty  (angl.);  elasticità  (it.)  ff^atîvw, 
pousser  en  avant).  Propriété  dont 
jouissent  certains  corps  de  reprendre 
exactement  leur  état  primitif  sans  se 
rompre  ,  ni  se  désagréger ,  lorsque 
Tient  à  cesser  la  cause  mécanique  pas* 
«agère  qui  changeait  leur  forme  ou 
leur  volume. 

ÉLASTIQUE,  adj.,  elasticus.  Se 
dit  de  tout  corps  qui  est  à  la  fois  flexi- 
ble et  susceptible  de  revenir  à  sa  pre- 
mière forme.  On  dit,  en  botanique: 
4iiriUe élastique^  celle  qui  s'étend  jus- 
qu'à un  certain  point  à  mesure  que 
la  graine  qu'elle  renferme  prend  un 
plus  grand  volume ,  mais  se  déchire 
enfin  et  se  retire  sur  elle-même  par 
un  mouvement  subit  (  ex.  Oxalis)  ; 
Jilet  élastique  d'étamine,  celui  qui 
cat  0iisceptible  de  m  redresser  avec 
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force  9  au  moment  de  l'épanouîsse- 
ment ,  comme  un  ressort  qu'on  lâ- 
che tout  à  coup  (ex.  Urtica)  ;  pollen 
élastique ,  celui  qui  offre  une  msisse 
susceptible  de  s'alonger  quand  on  la 
tire,  et  qui  reprend  sa  forme  dès 
qu'on  l'abandonne  à  lui-même  (  ex. 
Orckis)  ;  valides  élastiques  d'un  fruit , 
quand  elles  s'écartent  brusquement 
(ex.  Cardamine  Impatiens),  UHy-' 
menophyllum  elasticum  est  ainsi  nom- 
mé à  cause  de  l'élasticité  remarquable 
qu'il  conserve ,  même  après  un  très- 
long  temps  de  dessiccation;  VHeli^ella 
elastica ,  parce  que^  quand  on  coupe 
son  stipe ,  chaque  moribeau  reprend 
avec  élasticité  la  forme  cylindrique  ; 
VEcbalium  elaterium ,  parce  que  son 
fruit  mûr,  quand  on  le  détache  du 
pédoncule,  lance  rapidement  les  grai- 
nes au  loin. 

ÉliATÉRE,  s.  m.,  elater ^  Sporen^ 
schleuder,  Springfad^uXLJ).  CandoUe 
appelle  ainsi  des  filets  élastiques,  mem- 
braneux, tordus ,  qui,  dans  quelques 
hépatiques,  fixentau  placenta  les  grai- 
nes auxquelles  ils  adhèrent,  et  les  dis- 
persent à  l'époque  de  la  maturité. 

ELATERIDES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Elaterides,  Nom  donné  par  Latreille, 
Cuvier  et  Eichwald  à  une  tribu  de  la 
famille  des  Coléoptères  serrieornes  | 
qtii  a  pour  type  le  genre  Elater. 

ÉLATÉBIE,  s.  f .  ,  elaterium. 
L.-G.  Kichard  donnait  ce  nom  à  un 
fruit  qui ,  parvenu  au  terme  de  sa 
maturité  ,  se  partage  naturellement 
eh  autant  de  coques  distinctes  qu'il 
présente  déloges.  Ex.Euphorbiacées, 
ÉLATÉRINE  ,  subst.  f.,  elater ina. 
Matière  cristallisable  que  Hennell  a 
retirée  du  suc  du  Mormordica  Elate^ 
rium ,  et  qui  diffère  de  l'élatine  de 
Pallas. 

ÉLATÉROMÉTRE  ,s.  m.,  elaiero- 
metrum  {êlarrip,  ressort,  ^crpio»,  me- 
surer). Appareil  qu'on  adapte  aux 
machines  à  vapeur  ,  et  aux  machines 
à  coDdensation  j  pour  eonnaitre  Té* 
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lasliché  avec  laquelle  Vskiv  rari^fié  ou 
condensé  dans  le  récipient ,  ou  la  va- 
peur contenue  dans  le  cylindre  de  la 
machine ,  réagit  contre  k  pression  de 
l'air  atmosphérique. 

ÉLATINE,  subst.  f.,  elatina.  Nom 
donné  par  Pallas  à  une  résine  molle 
et  verte  qui  existe  dans  les  fruits  du 
Momordica  Elaterium, 

ÉLATINÉES  ,  adject.  et  s.  f.  pi.  , 
Elatineœ,  Nom  donné  par  Gambes- 
sèdes  à  une  famille  de  plantes,  qui  a 
pour  type  le  genre  Elatine. 

ÉLATOBRANGHES  ,  adject.  et  s. 
m.  pL«  Elatobranchia  {ï^Âxyi  ,ramcy 
Bpefc7;^ta  ,  branchies).  Nom  donné  par 
Menke  à  une  classe  de  Mollusques, 
répondant  aux  lamellibranches  de 
Blainville^  qui  renferme  les  Acépha- 
les à  branchies  tamelleuses. 

ÉLATOSTÉMÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pU; 
Elatostemeœ.  Nom  donné  par  A.  Ri- 
chard h  un  groupe  de  la  famille  des 
Urticées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Elatostema, 

ÉLECTIF,  9id\.  j  electwus  {eligo^ 
choisir  ) .  Les  chimistes  appellent  affi" 
nité  éleclit^e  la  force  en  vertu  de  la-, 
quelle  un  corps  simple  opère  la  dé- 
composition d'un  composé  binaire , 
parce  qu'il  semble  y  avoir  choix  en* 
tre  lui  et  l'élément  qu'il  enlève  à  ce 
dernier. 

ÉLECTRICITÉ 9  s.  t.^electricitaS; 
Elektricitàt^alL );  electricity  (angl.); 
electricità  (  it  •  )  ,  (  ^Xfixrpov ,  succin  )  • 
Nom  collectif  d'une  série  de  phéno- 
mènes que  certains  corps  présentent , 
soit  naturellement^  soit  par  l'action 
de  divers  excitateurs ,  et  parmi  les  ^ 
quels  pu  distingue  la  propriété  d'at»- 
tirer  les  corps  légers ,  qui  fut  dé- 
cou  ver  le  dans  le  succin  dés  le  tempa 
de  Thaïes. 

ELECTRIQUE,  adj. ,  electricus ; 
elektrisch  (ail.);  electric  (angl.); 
clettrico  (it.);  qui  a  rapport  à4'é- 
leclricité.  On  dit,  en  physique,  id* 
gmtç  çlççtrî^uis  I  jet  w  |i^^re  qu^ 
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s'élance  d'une  pointe  placée  Baie  ^ 
conducteur  d'une  machine  ',  quand  on 
tourne  le  plateau  ;  atmosphère  él^^ 
trique  y  on  sphère  (tactmté  électrique^ 
la  plus  grande  distance  à  laquelle  les- 
corps  électriques  puissent  lyanîfestep 
leur  action  ;  commotion  électrique  yïSL 
secousse  plus  ou  moins  violente  que 
l'électricité   imprime    à    l'homiAe'f 
corps  électrique ,  celui  qui  estâUfcÎB|^ 
tiblc  de  devenir  électrique ,  x>u  qui 
l'est  déjà;  étincelle  électrique ^  uoe. 
bleuette  lumineuse  qu'on  :.  tire  dHia 
conducteur  chargéd'électricité ,  eiî}uà , 
présentant  le  doi^i;  fluide ^  force- €i^« 
matière  électrique ,  la  cause  hypothér 
tique  des  phénomènes  de  l'électijéu^; 
tension  électrique ,  la  force  répdbîv^' 
avec  laquelle  les  molécules  du.  jËuide 
4  électrique  répandu  à  la  surface  £dà 
corps ,  tendent  à  s'épàrter  les  unes 
des   autres.  Les    naturaliste^    dôÎQ* 
nent  cette  épilhète  à  plusiej^rç  ani^ 
maux  qui  peuvent  dévehSpper  4  ^ch^Î- 
lonté  des  phénomènes  d  électriciti& 
(  ex.  Gymnotus  electricus  y  t^colopefi-^ 
dra  electriça),  ♦'»  . 

ÉLECTRISARLE,  adj.  >  Se  diti^k? 
tout  corps  qui  est  susceptible  dr'fc4 

quérir  dune  manière  quelconque'^iyi  . 
propriétés  électriques.  '    « 

ÉLECTRISATION^  s.  f. ,  }sleciri^ 
satio ;  Elektrisiren  (ail.  )•  Opéra^tfb 
de  physique  qui  consista  mtKyn^em, 
évidence  ou  à  exciter  ta  |»èdh^^ 
électrique  d^  corps  parle  frotleù^^J;^^ 
le  contact ,  la  chaleur  ou  M  coipjprçsr 
sien.  •■>  *   h  '   •  •.- 

ÉLECTRO-CHIMIE. s.  f.,  VUctro-' 
chemia.  Système  de  cmmie  dan»,!^^— 
quel  la  théorie  des  phénomènes  chi-> 
miques  repose  sur  l'applicatioj^'dH 
lois  connues  de  l'électricité. 

Éjt^ECTRO-CHIMIQUE  y  adj.  ^eleC' 
tro~chemicus;  qui  a  rapport  a  l'éle^- 
tro-chimie.  Théorie  électro-chimique^ 
ÉLBGI|M)-GHIBIIWE  y  Subst.  m. , 
electro'chemismus.  Théorie  dans  la- 
quelle toiljlesphénoméiieii  Ghimiqtteki 
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généraitit  et  particuliers ,  Aes  corp$ 
sobtvxpliqùés  par  les  lois  de  la  pola- 
rité électriqate. 

iXiECTRO-DYNAMIQUï;  ,adject., 
electro'-djrnamicus.  Les  physiciens 
appellent  électro-dynamique  la  pro- 
ipniié  que  les  corps  solides  qui  ont 
iérvi  de  conducteur  à  réleclricilé , 
aèqûîèrent,  quand  ils  sont  placés  dans 
des  circonstauccs  favorables,  de  don- 
ner lien  à  un  courant  électrique. 

ÉLECTRO-DYIVAMISME 9  s.  m., 
ètecîro-dyMunismus,  Terme  créé  par 
Ampère ,  pour  exprimer  les  effets  de 
la  pile  fermée  par  un  fil  métallique 

nmnniquant  livec  ses  deux  bouts. 
t£GTROHGALVANIQV£  ,  âdj., 
étB'èiiv-gahanicw.  Epitfaète  dont  on 
86  'sert  ^elquefois  picmr  désigner  le 
flùilSIe  électrique  ,  lorsqu'on  parle  dés 
effets  de  ta  pile  voltaïquc. 

iSleCTROGÈNE,  s.  m. ,  electro^ 
gettiam.  Querqueis  physiciens  ont  pro- 
]^sé  de  donner  ce  nom  à  la  cause  in- 
connue dès  phénomèmes  de  l'élec- 
tlîbité. 

ÉLÈCTRpLOGIE,  S.  t^electro- 
h^  { S>mpov ,  succîn  ,  \6y6ç ,  dis- 
cf^ntir).  Traité  sur  le  succin. 

ËtiECTROMAGNÉTIQVE,  adject. , 
electrot-magneticus »  On  appelle  ainsi 
la  foràe  qui  produit  les  phénomènes 
deTélectrbmagnélîsme. 

i;E«EGTROM^MlÉTrSIII£  , s.  m.  , 
deçtré-inaghetismus.  Ensemble ,  dc- 
cbtivcrt  en  1820  par  OBrsted ,  des 
phénomènes  magnétiques  qui  sont 
produite  par  rélectricilé  ou  par  l'ac- 
fion  mutuelle]  de  corps  élec Irisés  et 
d^ffîmans  • 

ÀLEClTROMÉTRE,  s.  m.,  eîectro^ 
inetrnm  (  J^iXTpov ,  succin  ,  fzeTp«M , 
mesurer),  instrument  qui  sert  à  déler- 
mîner  d'une  manière  approximative 
la  quantité  de  fluide  électrique  que 
renferme  un  corps. 

ÉLECTROUfÉtHIE  ,  È.Lyelectro- 
metria.  Partie  de  la  nhysiaue  qui  a 

MtUr  objtt  la  mesure  ae  Tmctncité. 
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ÉLEGTROMÉTRIQUE  ^  adj. ,  etec^ 
trometricus  ;  qui  a  rapporta  Télectro- 
métric.  Expérience  électromélrique. 

ÉLEGTROMOTEUR  9  adj. ,  eleclro^ 
motor.  On  appelle  force  électromo^ 
trice  celle  qui  s'exerce  entre  les  sub- 
stances hétérogènes,  aux  surfaces  de 
jonction  y  produit  la  décomposition 
des  fluides  naturels ,  dont  chacun  se 
disperse  j  et  empêche  leur  recompo- 
sition. 

ÉLEGTRONÉGATIF,  adj.  ,  e/^c- 
tro-negatii^us,  Épithète  donnée  aux 
corps  qui  se  portent  an  pôle  positif 
de  la  pile  voltaïque^  comme  l'oxigène 
et  les  acides. 

ÉLEGTROPHORE,  s.  m.,  eiectro^ 
phorum  (  ^exrpov ,  succin ,  ^ tp» ,  por- 
ter). Instrument  dont  on  fait  usage 
*pour  rendre  l'électricité  sensible  à 
volonté. 

ÉLECTROPOSITIF,  adj . ,  electro- 
positwus,  Epithète  donnée  aux  corps 
qui  se  portent  au  pôle  négatif  de  la 
pile  voltaïque ,  comme  les  corps  in- 
flammables et  les  bases  salifiables. 

ÉLEGTROSGOPE  ,  s.  m.^  electro- 
scopium  (  S^xT|9ov  ,  succin ,  okottsu  , 
considérer).  Instrument  propre  à  dé- 
terminer l'espèce  d'électricité  dont 
ûto  corps  est  animé. 

ÉLEGTROSGOPIE,s.  f.,  electro- 
scopia.  Branche  de  la  physique  qui  re- 
cherche de  quelle  espèce  d'électricité 
les  divers  corps  sont  animés. 

ÉLEGTROSTATIQCE ,  adj. ,  elec- 
trostaticus,  Epithète  donnée  par  Am- 
père aux  effets  de  la  pile  voltaïque 
ordibaireel  delà  machine  électrique. 

ÉLÉMENT 9  s.  ni.,  élément um; 
ffrot/gtov ;  Ur staff  (ail.).  On  ae  sert 
de  ce  mot  :  i*^  en  astronomie.  On  ap- 
pelle élémens  des  orbites  des  planètes 
les  données  nécessaires  pour  détermi- 
ner la  situation  de  ces  corps  à  un  ins- 
tant quelconque ,  et  qui  Sont  au  nom- 
bre de  sept  :  la  position  de  la  ligne 
des  nœuds ,  l'inclinaison  sur  l'cclip- 

tnjae  |  le  temps  de  la  révcdutton  en-* 
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tièré  j  la  nloyenne  distance  au  Soleil  9 
ou  le  demi-grand  axe ,  l'excentricité^ 
la  situation  d'un  des  somknets  de  l'el- 
lipse ,  enfin  le  lieu  de  la  planète  dans 
son  orbite,  à  une  époque  donnée. 
a°  £u  physique ,  on  nomme  élémens 
des  couples  de  plaques  de  zinc  et  de 
cuivre,  soudées  par  toute  leur  surface, 
dont  on  se  sert  pour  construire  les 
piles  vollaïques  dites  à  auge.  3^  £a 
chimie.  Autrefois  les  chimistes  don- 
naient le  nom  à^élémens  à  tous  les 
corps  qu'ils  regardaient  coo&me  sim<* 
pies.  Ce  mot  avait  alors  pour  eux 
une  signification  absolue.  Aujourd'hui 
on  ne  l'emploie  plus  que  dans  un 
sens  relatif,  pour  désigner  des  corps 
à  l'égard  desquels  on  n'afilrme  pas 
qu'ils  sont  réellement  simples ,  mais 
on  veut  seulement  dire  que ,  jusqu'à, 
ce  jour  ,  la  chimie  n'a  pu  les  réduire 
en  plusieurs  sortes  de  matières.  On 
compte  maintenant  cinquante-trois 
de  ces  corps. 

ÉLÉMENTAIRE  9  adj.  ,  eîementa-i^ 
ris  ,  elementarius  ;  qui  a  ou  auquel 
on  attribue  le  caractère  d'élément. 
Les  minéralogistes  de  l'école  de  Haiij 
appellent  molécules  élémentaires  cel- 
les qui ,  par  leur  combinaison  ,  pro- 
duisent les  molécules  intégrantes  ,■ 
ou  la  nature  même  de  chaque  miné- 
ral ,  comme  la  chaux  et  l'acide  car- 
bonique dans  la  chaux  carbonatée. 
En  zoologie,  et  surtout  en  botanique; 
on  donne  le  nom  de  parties  élémett-' 
taires  à  des  tissus  qu'on  retrouve  sem- 
blables à  eux-mêmes  dans  toutes  les 
parties  des  animaux  et  des  v^étaux 
qu'on  analyse ,  et  qui  semblent  en 
être  les  élémens.  Berlhollet  nomme 
affinité  élémentaire  celle  qui  s'exerce 
quand  un  corps  composé  agit  par  ses 
élémens,  c'est-à-dire  par  un  de  ses 
élémens  plutôt  que  par  l'9utre ,  com- 
me quand  on  fait  passer  sur  du  fer 
rouge  de  l'eau ,  qui  se  décompose  et 
abandonne  son  oxigène  au  métal  , 
taudis  ^ue  son  hydrogène  »e  d^aget 
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ÏLÉMIFéBE  y  ,adj .  y  elemiferus  / 
qui  donne  ou  produit  de  la  résine 
élému  Ex,  Amyris  ehmifera, 

ÉLËODÉES,  adj.  et  s.  f.  pkir. , 
Elceodeœ  (  c>«tdb^»c ,  onctueux).  Nom 
que  Léman  propose  de  donqer  à  une 
famille  de  plantes  qui  serait  instituée 
pour  le^enre  Chara  ,  pat'ée  que  les 
graines  de  ces  végétaux  s0nt  envelop- 
pées d'une  matière  mucilagindis^' 

ÉLÉOPTÉNE,  s.  m^^,  elœopteàu 
(eXatov ,  huile ,  tttuvqç,  tçlatil).  Nom 
donné  par  Berzelius  à  la  partie  Aiàk 
huiles  volatiles  qui  reste  liquide  au* 
dessous  de  la  teippéra^ure  onUnaire. 

ÉLÉPHANTinKS,  adj.  et  &  m. 
pi.,  ElepkantMet»,  Nom  donné  par 
J.-Ë.  Grayàune  famille  de  Mammi- 
fères pachydermes ,  ayant  pour  type 
le    §tnre  Èlephas* 

ÉLÈPRANTOi  ,  ;)ià].,eiepkaniikus} 

2ui  a  la  forme  et  la  légère  courbure 
'une défense d'déphant;  Ex.  C^niti-^ 
tes  elephantinusj  Ûentalium  elephan^ 
tinum*  -j 

ÉLÉPHANTmS  ,  adj.  et  s?  m.  pi., 
Elephàntinim  Nom  donné  par  Vicq 
d'Azyr  h  une  cla^  de  Mammifères , 
ayant  pour  type  Je  genres  Elephàs* 

ÉLÉPHANTOdRAPHlÈ^  a.  f. ,  ele^ 
phantographia  (  tXifoc  ,  éléphant  , 
7pàfft> ,  écrire)»  Traité  ou  histoire  de 
l'éléphant. 

ÉLEPHANTOpES^adj.,  elephan^ 
toides  (eX^^ac,  éléphant ,  6l^;,re8-» 
semblanoe)  }«quî  a  de  la  ressemblance 
avec  l'éléphaiit  ;  commme  le  Mastom 
don  étepnantoides ^  dont  les  dents  mo« 
laires  se  ra|^rochent ,  pour  h^  forme, 
de  celles  de  ce  mammifère.  * 

ÉUÉPHAWTOPÈDB,adj.,  efe;>Aan- 
topea;  qui  a  des  pieds  semblables  à 
ceux  de  l'éléphant.  UHydrochartu 
elephantopedes  a  été  ainsi  appelé  à 
cause  du  volume  de  ses  jambes  et  de 
l'épaisseur  de  la  peau  de  ^s  pieds. 

ELÉPJOANTOPÉES  ,  adj.  et  s.  f. 

E\.  j  Elephantopeœ.  Nota  donné  par 
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tifSi  qui  a  ponrl^pe  le  genre  Èle" 
phantopus»  ^         ^ 

ÉL£PHA9rn>POI>É£S  adj.'  et  $. 
f ..  pi. ,  Elephâr^opodeœ\.  Nom  ddiyié 
p^r  Lessing  à  une  9oi|s-trîbu  de^a 
«tiibu  d^  Yernonlacéé^,  qui  a  pour 
ijpë  le  genre  Eiephantopus. 
\  iÉLÉPtfANlmNITHES^fif.  m.pL, 
JEléphantomiÛier  (  êXé^a;  ,  éléphant , 
;ç  /oiseau).  Nom  donné  par  J.-Â* 
^.,g;en  à  une  famille  d'oiseaux  qui 
renjterme  le  droite,  remarquable  sur- 
tput  par  son  cor(x».  lourd  et  massif  > 
comme  «elui  dé  l'éléphant. 

therantherus(eUu$ipifç^  libre,  àvO«ipo;, 
fleuri);  Mœnch  daniiïlb  celte  épilhète 
aux  plantes  do«titc;is  anthères  ne  sont 
point  soudées  ensemble. 
\  ÈâJSJOTBÈfJkJÉS  y  adj.  et  s.  m. 
pi.  'f  EUÊUherata  (i>€uOepoç ,  libre  ). 
>£fbm.  donnée  par  Fabricius  à  une 
glande  division  de  là'  classe  des  in- 
jBectes  ,  comprenant  ceux  qui  ont  les 
n^choires  nues  et  libres ,  comme  les 
Coléoptères* 

•  ÉI.EIJTHERÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Eleuikereœ»  Nom  ^onué  par  Kobi— 
neau-Desvoidj  à  u^e  tribu  de  la  fa- 
mille des  Myod^reso 

ÉLEUTHÉAOGtNE  9  adj . ,  eleuthe- 
rogynu-f  (sXcuOcpoc ,  libre  ,  tuv:^  ,  fem* 
me)*  Éplthète  imposée  à  toute  ^eur 
dmit  Tovaire  n'a  point  d'adhérence 
avec  le  calice. 

ÉLEUTHÉROGYNIE  9  8.  f.y  elew 
therogynia.  Nom  donné  par  A*  Ri- 
chard à  une  classe,  renfermant  les 
Slantes  monocotjlédones  et  dicotjlé- 
ones  dont  l'ovaire  est  libre. 
ÉLEVTHÉROMAGROSTÉIIIQNES, 
adj.  et  s.  f.  ^\,y  Eleutheromacroste" 
mones{iUîfBtpo^^  libre,  puxxpoç ,  grand , 
crr>}fib>v  ,  étamine  ).  Nom  donné  par 
Wachendorff  aux  plantes  qui  ont 
leurs  étamines  libres,  et  quelques 
unes  de  ces  dernières  plus  longues 
que  les  autres. 
£JLM}XHGROP^WUI«S99  adject. 
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et  s.  f.  pi.  ,  EleuterophjrUîna  (  ftev* 
Ofpoç,  libre,  ^û>Diov,  feuille).  Nom 
donné  par  Keichenbach  à  une  section 
de  la  famille  des  Hépatiques ,  renfer- 
mant celles  qui  ont  les  feuilles  libres. 

ÉLEUTHEROPODES  9  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Eleulheropoda  (s^suOspoc ,  libre , 
iroûç ,  pied).  Nom  donné  par  Duméril 
à  une  famille  de  poissons ,  compre- 
nant ceux  qui  ont  les  nageoires  pec- 
torales séparées. 

ÉLEUTHÉROPOIUES,  adj.  et  s. 
m*  pi.,  Eleutheropoma{sk€'j9sço(;,  li- 
bre ,  TTÛ^,  opercule).  Nom  donné 
par  Duméril  à  une  famille  de  poissons 
cartilagineux ,  comprenant  ceux  qui 
ont  l'opercule  dépourvu  de  mem- 
brane. 

ÉLEUTHEROSTÉniONE  ,  adject., 
jeleutherostemonus  (  IkeùBepoi  ,  libre  , 
oDifAuv  ,  ^étamine).  Ëpithëte  qu'on 
applique  aux  plantes  dont  les  étami- 
nes sont  libres  de  toute  adhérence. 

ELEUTHÉROTHÉLE,  adj. ,  eieu-- 
therotheius  (ék^uôepoç,  libre,  Bnkviy 
mamelon).  Nom  sous  lequel  G.  AU- 
man  désigne  les  plantes  dont  l'ovaire 
est  libre. 

ELEVE  ,  adj.,  excelsus ,  exaltaius; 
qui  a  une  grande  taille  (ex.  y^ga^' 
ricus  procerus ,  Knightia  excelsa^ 
Fraxinus  excelsior^  Lycopus  exal- 
talus ,  Plantago  exallata ,  Thalic" 
trum  exaltatum).  Les  conchjliolo- 
gistes  donnent  cette  épithète  à  la  spire 
d'une  coquille  spirivalve ,  quand  le 
cône  spiral  avance  plus  en  hauteur 
qu'en  largeur. 

EU^ITE  ,  s.  f.  Desvaux  propose 
ce  mot  pour  remplacer  celui  d'eoro^- 
toséjen  parlant  des  végétaux. 

ÉLEVGUE  9  adj.  ,  elinguis  ;  qui  n'a 
point  de  langue.  Le  Nais  elinguis  est 
ainsi  appelé  parce  qu'il  a  la  bouche 
obtuse,  sans.trompe. 

ELLAbATE,  s.  m. ,  ellagas.  Sel 
produit  par  la  combinaison  de  l'ncidc 
ellagique  avec  une  base  snlinable. 

EU^GIQVE,  adj.,  dkgicus  (du 
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mot  galle  renversé).  Nom  donné  par 
Bracoanot  à  un  acide  qui  se  forme 
par  la  décomposition  spontanée  de 
rinfusion  de  noix  de  galle. 

EIXEBORINE  9  s.  f . ,  elleborina. 
Nom  donné  à  la  résine  molle  que 
Yauquelin  a  trouvée  dans  la  ^racine 
de  VHelleborus  hyemalis ,  et  qui  est 
la  partie  active  de  cette  racine. 

ELLIPANTHE,  adj.  «  ellipanthus 
(è^W:iç,  incomplet,  avôoç  ,  fleur). 
Ëpithèle  donnée  par  Wachendorff 
aux  plantes  dont  les  fleurs  sont  in- 
complètes ,  ne  renfermant  que  des 
étamines  ou  des  pistils.  Synonyme 
de  dioïque, 

ellipsoïde  9  adj.  ,  ettipfoideus 
(  eXXetij;iç  ,  ellipse  ,  «^oç  9  ressem- 
blance )  ;  qui  a  la  forme  d'une  ellipse  ; 
dont  le  diamètre  longitudinal  égalé 
environ  une  fois  et  demie  à  deux  fois 
au  plus  le  diamètre  transversal ,  et 
dont  la  masse  s'arrondit  cgalenietit 
et  insensiblement ,  du  sommet  aux 
deux  bouts ,  qui  sont  obtus ,  de  sorte 
que  la  coupé  longitudinale  o9re  un 
plan  à  peu  près  elliptique.  Les  bota- 
nistes donnent  cette  épithète  à  la 
graine  (ex.  Quercus  Robur) ,  à  Vem^ 
bryon ,  à  la  sorose  (  ex.  Artocarpus 
incisa  )  ,  au  drupe  (  ex.  Olea  euro-^ 
pœa)  ,  à  la  carcérale  (ex.  Zostera 
marina  ) ,  à  la  capsule  (  ex.  Silène 
Armeria),  au  crémocarpe  (ex  Carum 
Cariai) ,  à  Vérème  (ex.  Salvia  bico* 
lor)  ,  au  calice  (ex.  Astragalus  e/- 
lipsoideus),  .^    • 

ELLIPSOSPERME  9  adj.  ,  ellipso^ 
spermus  {sXktf^iç,  ellipse  ,  a-rcpfia  , 
graine);  qui  a  des  graines  elliptiques. 
Le  Sphœria  eUipsosperma  est  ainsi 
nommé  à  cause  de  la  forme  presque 
globuleuse  de  ses  périlhécions. 

ELLIPSOSTOME  9  adj.,  ellipso-^ 
stomus  (g^cirptç ,  ellipse ,  (7T(î|xa,  bon- 
che).  Epilhëte  donnée  aux  coquilles 
univalves  dont  l'ouverture  est  ovale, 
c'est-à-dire  a  un  diamètre^ longitu-* 
I. 
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dinal  plus  long  que  le  transversal* 
Ex.  Melania. 

ELLIPSOSf OIHES ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Ellipsostomata,  Nom  donné  par 
^lainville  à  une  famille  de  l'ordre 
des  Asiphonobranches  9  comprenant 
cjpux  dont  la  coquille  a  une  ouverture 
elliptique ,  et  à  une  famille  de  Co- 
quilles ,  dans  laquelle  sont  rangées 
celles  dont  l'ouverture  a  la  même 
forme. 

ELLIPTIQUE  ,    adj*  ,   élUpticus  ; 

elliptisch  (ail.)  ;  ellittico  (it.)   (ïX- 

Xfi^fiç ,  ellipse)  ;  qui  a  la  forme  d'une 

ellipse ,  c'est-à-dire  dont  le  diamètre 

longitudinal  est  une  fois  et  demie 

plus  grand  que  le  transversal  9  et  la 

circonférence    circulaire,    avec   les 

deux  extrémités  arrondies  également 

(ex.  Mycetophagus  eUipticus).  Les 

botanistes  donnent  cette  épithète  a  là 

graine  (  ex.  Isatis  tinctoria  ) ,  au  hilt 

tex.  Phaseolus  communis  )  9  à  la  /*- 

licule  (  ex.  Draba  verna  )  ,  à  la  cep^ 

suie  (  ex.  F'eronica  multifidà) ,  aux 

pétales  (  ex.  Saxifraga  decipiens), 

Viuxjeuilles  (ex.  Lyperanthus  ellipti^ 

eus,  Maba  elliptica  ,  Oaylobium  e/- 

lipticum)  ,  aux  urnes  des  mousses 

(  ex.  Dryptodon  ellipticus  ).  Le  Lut^ 

janus  ellipticus  est  ainsi  nommé  à 

cause  d'une  ellipse  de  couleur  vio^- 

lette  qu'il  porte  à  la  partie  supérieure 

du  corps. 

ELMINTHiJPHOGTES  9  adj.  et  S. 
m.  pi. ,  Elniinthaprocta  {ïk^iit^^  Ter, 
oc  priv. ,  irpfiAXTo; ,  anus  )  •  Nom  donné 
par  Latreille  à  une  classe  du  règne 
animal ,  comprenant  les  Entozoaires 
qui  sont  dépourvus  d'anus. 

ELMINTHOGABIES,  adj.  et  s.  m» 
pi.  ,  Elminihogama  (  IXfAivc  ,  ver  9 
ydéttoç,  noces).  Nom  donné  par  Lfa- 
treille  à  une  classe  du  règne  animal, 
comprenant  les  Vers  qui  ont  des  or- 
ganes sexuels  séparés  et  qui  s'ac- 
couplent. 

ELMINTIIOIDES  ,  adj.  et  s.  m.  pi., 

Elminthoidà  ( «Xucyç>  ver ,  Mçfi ,  res- 

20         ' 
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àemblance).  Nom  donne  par  Latreille 
à  une  race  d'animaux 'Cephalidiens, 
comprenant  les  Girnpèdes  et  les  An- 
félines ,  et  qui  tire  son  nom  de  ce 
qjijie  là  plupart^ des  animaux  qu'elle 
comprend  ont  la  forme  de  vers* 
^  ÉLObtXAItUE: ,  adj.  ,  elocularis 
\e^  pn^'.j  locula ,  loge).  Se  dit, 
a  après  Lînk^  du  péricarpe^  quand 
on  n^y  aperçoit  pas  le  moindre  vestige 
de  cloisons.  Ce  mot  est  donc  syno- 
tijme  ^uniloculaire. 

ÉLOIGNE  y  '  adject. ,  remotus.  On 
donne  cette  épithète ,  en  zoologie  , 
Jàux  écailles  des. poissons ,  quand  elles 
;spnt  éparses  à  la  surface  du  corps , 
jsans  se  toucber  (  ex*  jénguille  )  ;  eu 
3iK>tanique ,  2lux  feuilles  ,  lorsqu'elles 
jkypt  placées  les  unes  à  l'égard  des 
imitres  a  une  plus  grande  distance 
.moelles  ne  le  sont  dans  la  plupart  des 
jglantes;'  aux  lobes  des  antbères, 
quand  ils  sont  tenus  à  une  distante 
liotable  l'un  de  l'autre,  soit  par  le 
filet  (  ex.  Bégonia  dichotoma) ,  soit 
iar  le  connectif  (  ex.  Melissa  gran- 
aiflora). 

ÉL0NG4NTH£,  adj.^  elonganihus. 
^Itolepis  elongantha  est  ainsi  ap-* 
|>elé,  parce  qu'il  a  ses  fleurs  disposées 
en  épi  un  peu  alongé. 

JÉLONGATION  ,  s.  f.  ,  elongatio  ■; 
'Ausweichung  (ail.  ).  On  appelle  ainsi, 
en  astronomie  ,  l'élcMgnement  appa- 
rent d'une  planète  du  soleil  ,  ou 
l'angle  que  font  ensemble  les  lignes 
^ées  vers  cette  planète  et  vers  le 
(Centre  dusolcK. 

'£L¥£LLAGÉ£S  ,  adj.  et  s.  f.  p]., 
EfpellaceL  Nom  donné  par  Pries  à  un 
prdre  de  cbampignons  nyménomjcè- 
te» ,  qui  a  pour  type  le  genre  Ael-^ 

jÉLVnUE:/».  m.,  eiftrum;  Deck-r 
jchildf  Flugeldecke  (ail.)  (IXwO/jov. 
gaine  ).  On  appelle  ainsi  :  i<*  en  bota- 
nique, d'après  jVlirbel,  les  concep- 
tafiles  particuliers  qui  renfçripçnt  les 
corps  r^rçdpcteurs'de  quelques  Ù» 
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chens  et  algues ,  et  qui  sont  réunis 
dans  des  conceptacles  communs. 2^  £n 
zoologie ,  les  ailes  supérieures  des 
insectes  à  quatre  ailes ,  quand  elles 
sont  coriaces ,  peu  flexibles ,  et  pro- 
tègent les  inférieures  ,  comme  pour- 
raient le  faire  des  gaines,  des  four- 
reaux ou  des  étuis.  On  donne  aussi 
le  nom  èiélytres  aux  écailles  qui  re- 
couvrent le  dos  des  Annelides. 

ÉLYTBIGULE  ,  s.  m.  ,  elytriculus 
(iXuOpov,  gaine  ).  Nom  donné  par 
Necker  à  chacune  des  petites  fleurs 
qui ,  par  leur  assemblage,  constituent 
les  fleurs  composées. 

ÉLITROPTÈRES  ,  adject.  et  s.  m. 
pi.,  Elftroptera  (  e)u9pov,  gaine,  tttI- 
pov ,  aile).  Nom  donné  par  Clairville  à 
une  section  de  la  classe  des  insectes, 
qui  correspond  à  l'ordre  des  Coléo- 
ptères ;  par  Latreille,  Ficinus  et  Ga— 
rus,  à  une  division  des  Insectes  ailés  , 
comprenant  ceux  qui  ont  les  ailes  pro- 
prement dites  recouvertes  par  des 
élytres  ou  des  demi-ély très. 

ÉHAIL^s.  m.  ,  indumentum  vi-^ 
treum  ,  denlium  nitor.  Substance 
blanche ,  lisse ,  polie ,  et  d'apparence 
vitreuse ,  qui  recouvre  d'une  couche 
mince  le  fût  ou*  la  couronne  des 
dents. 

ÉM AILLÉ  9  adj . ,  nitens  ;  qui  est 
couvert  d'émail,  ou  qui  a  l'apparence 
de  l'émail. 

ÉMANATION  ,  s.  f. ,  emanatio  (  e  , 
hors  de,  mano ,  couler).  Se  dit  à  la 
fois  et  d'un  corps  qui  tire  sa  source 
d'un  autre  corps ,  comme  la  lumière 
du  soleil ,  suivant  le  système  newto- 
nien,  ou  les  odeurs  des  plantes,  et 
de  l'acte  par  lequel  a  lieu  cette  pro- 
Tenance. 

ÉMANDIBULÉ  ,  t^àj.^emandil^ula^ 
tus.  Ëpitbètc  donnée  par  Kirby  aux 
insectes  qui  sont  dépourvus  de  man- 
dibules. 

ÉAIANUÉS 9  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Ema-- 
uuatiy  (  e,  privr  9  inanus  y  main  ).  Nom 
donné  par  G.-G.-C.  Storr  à  yne  tribu 
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àe  Mammifères  ,  comprenant  ceux 
dont  les  pattes  ne  sont  pas  conformées 
en  manière  de  mains. 

ÉMARGINÉ  9  adj. ,  emarginatus  ; 
auseerlindert  y  ausgezwickt ,  einge^ 
herht  (  ail.  )  ;  emarginato  (  it.  )  (  e , 
priv. ,  margo,  hovà).  Synonyme  d'i>- 
chancré.  On  emploie  ce  mot  :  i»  en 
minéralogie.  L'épi thète  A^émarginée 
est  donnée^  dans  la  nomenclature  mi- 
néralogique  de  Haiiy ,  à  une  variété 
qui  présente  la  forme  primitive 
ayant  chacun  de  ses  bords  remplacé 
par  une  facette  (ex.  Chaux  phospha- 
tée émarginée),  2»  En  botanique,  elle 
s'applique  à  toute  partie  qui  est  ter- 
minée par  un  sinus  rentrant  ou  par 
une  entaille  arrondie.  Ainsi  on  dfit  : 
pétales  émarginés  (exemp.  Berheris 
emarginata  )  ;  feuilles  émarginées 
(ex.  Loranthus  emarginatus ,  Glr^ 
cine  emarginata  )  ;  Jilet  (Tétamme 
émarginé  (ex.  Allium  Porrum)  ;  stig^ 
mate  émarginé {ex,  Circœa  lutetia" 
na);  capsule  émarginée  (ex.  Euphra- 
sia  offieinalis);  lettre  supérieure  émar- 
ginée ,  dans  une  corolle  labiée  (  ex. 
Lycopus  europœus  )  ;  Cypsèle  émar- 
ginée (ex.  Encelia)  ;  silicule  énmrgi" 
née  (ex.  Thlaspi  campestre)  ;  urne 
émarginée  ( ex.  Teiraphis  repanda)', 
folioles  émarginées  (  ex.  Oalactia 
emarginata  ).  5^  En  zoologie  :  la 
Salpa  emarginata  a  l'extrémité  pos- 
térieure du  corps  échancrée. 

ÉMARGINATIFRONT  ^  adjectif  , 
emarginatifrons.Èpxihèie  donnée  par 
A. -H.  Harvorth  aux  crustacés  dont 
le  Iront  présente  une  échancrure.  Ex* 
Hyas. 

EMARGINATmOSTRES^ad].  et  s. 
m.  pi. ,  Emarginatirostres {emargi* 
natusj  échancrc ,  rostrum^  bec).  Nom 
donné  par  Linné  à  une  section  d'oi- 
seaux, renfermant  ceux  qui  ont  une 
petite  échancrure  de  chaque  coté  de 
la  m&choire  supérieure,  avant  soi^ 
extrême  pointe. 

9MBÉUÉS9  9 adj.  «t  S«  f*pl.9  £^71** 
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lelleœ.  Nom  donné  par  Barlllngà  une 
tribu  de  la  famille  des  Ardisiacées^ 
qui  a  pour  type  le  genre  Embelia. 

EMBOLE  9  s.  m.  y  emholus^Horn- 
zapfen  (ail.  )  (  s^^oXo; ,  piston  ).  111  i- 
ger  appelait  ainsi  l'axe  osseux  des 
cornes  des  Ruminans  cavicornes. 

EMBOUCHUBE,  s.  f.,  ostium;Mûn^ 
dung  (ail.  );  mouth  (angl.)  ;  shoc-^ 
co  (  it.  ).  Point  où  un  cours  d'eau  99 
jette  dans  une  mer  ou  dans  un  lac. 

EMBRASSANT  ,  adj. ,  amplectans, 
amplexans.  Se  dit ,  en  botanique , 
des  feuilles^  quand  elles  embrassent 
la  tige  par  leur  base  élargie  (ex. 
Silène  Armeria),  Ployez  Amplexi— 
GAULE,  Kirby  donne  cette  épithète  au 
collier  y  dans  les  insectes,  lorsqu'il 
est  courbé  en  arrière ,  de  manière  à 
former  un  large  sinus  qui  embrasse 
le  dorsolum  (  ex..  Vespa  )• 

EMBRASSÉ,  adject. ,  ampUxus*, 
Epithète  donnée  par  Gandolle  aux 
feuilles  contenues  dans  le  bourgeon  ^ 
lorsque  leurs  côtés ,  repliés  l'un  sutv 
l'autre ,  sont  recouverts  par  les  deux: 
côtés  de  la  feuille  précédente,  pliéa 
de  même  (  ex.  Iris germanica)* 

EMBRYOGRâPHIE  ,  s.  f . ,  embryo^ 
graphia  (  ^^^/ai^ov  ,  fœtus ,  ypo^oft  ^ 
écrire  )•  Description  générale  du  foe* 
tus. 

EMBRYOLOGIE  9  s.  f.,  embryolo- 
gia  (  f/xppuov ,  fœtus^  ^b'Toç,  discours)» 
Traité  qu  fœtus. 

EMQRYON,  8.  m. ,  embryon;  t^. 
Ppuov  ;  embrione  (  it.  )  (cv,  dans,  ppvM^ 
pousser)  .Premier  rudiment  d'un  corps 
organisé ,  peu  de  temps  après  qu'il 
a  été  formé  par  l'acte  de  la  génération*^ 
Les  botanistes  appellent  embryon 
(  corculum ,  d'après  Césalpin  et  tdn-^^ 
né^  cor  seminis)^  la  partie  essentielle^ 
d'une  graine  parfaite  ,  celle  qui  con- 
stitue le  rudiment  d'une  nouvelle • 
plante  semblable  au  végétal  qui  l'a- 
produite.  Raspail  donne  aussi  ce  nom 
à  la  sommité  rudimeAtaire  dSm  ni«' 
peau» 
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1SMBRYONÉ,adj.,  emhryonatus. 
Ifom  donoé  par  L.-C.  Eichard  aux 
v^étaux  pourvus  d'un  vcrilable  em- 
bryon. 

EllBRYO^'£LLE9  s.  m.,  emhryo- 
Tiettum.  Agardh  nomme  ainsi  les 
spores  des  plantes  cryptogames,  pour 
les  distinguer  des  germes  des  plantes 
pourvues  de  Teritables  graines,  aux- 

Ïiels    il    réserye  la    dénomination 
embryon. 

EMBRTON-GRAIXE  ,  s.  m.  Turpin 
désigne  ainsi  quelquefois  les  graines 
des  végétaux ,  et  plus  souvent  les 
embryons  libres.  Trayez  Libre. 

EMBRlfOKIFÉRE,  adj. ,  embryo- 
mferus  (  embryon  ^  embryon  ,  Jero  , 
porter).  L.-G.  Richard  applique  cette 
épîtbète  à  la  cavité  d'une  amande  qui 
Tenferme  l'embryon. 

EBIBRYONIFORME  9  adject.^  em- 
bryoniformis  ;  qui  a  la  forme  d'un 
embryon  ,  comme  les  petits  des  mam- 
mifères marsupiaux  ,  au  moment  oiî 
ils  quittent  la  matrice  pour  entrer 
dans  la  pocbe  ventrale. 

EMBRYONNAIRE  ,  adj. ,  embryon- 
-maris;  quia  rapport  à  renibryon.<$'tfc 
embryonnaire  ;  vie  embryonnaire 
{^Fruchtldten  ,  Fôtuslebcn,  Embryo- 
menkben ,  ail.  ). 

•  EMRRYC^ARE,  adj.,  embryopa- 
rus  (  embryon ,  embryon ,  paro ,  en— 
cendrer).  Nom  imposé  par  Desmou- 
Kns  à  une  sous-classe  de  la  classe  des 
Mammifères ,  comprenant  ceux  dont 
les  femelles  accoudient  d'embiyons , 
cenme  les  marsupiaux. 

KHRRYOTÉGE 9  s.  m.,  embryo- 
tegiam  (  lu&çr^'v  ,  embryon  ,  zsyk , 
toit  )•  Nom  donné  par  Gaertner  à  une 
petite  saillie  en  forme  de  calotte  qui , 
daas  certaines  graines ,  correspond  à 
l'extrémité  radiculaire  de  renvbrvon, 
et  se  détacbe,  au  temps  de  la  germi- 
nation ,  pour  livrer  passage  à  ce  der- 
nier. £x.  Tradescaniia  cristata^ 

SKRRIOTROPBE,  s.  m.,  em- 
èry^lrophe;  Fruchtstoff  (ail.)   C^- 
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Ppvov ,  embryon ,  -z^ri ,  nourriture). 
Dutrochet  nomme  ainsi  les  enveloppes 
séminales  ou  leurs  annexes,  dont  le 
parenchyme  est  destiné  à  contenir  la 
substance  qui  doit  nourrir  l'embryon. 
Il  propose  ce  mot  pour  remplacer 
celui  de périsperme,  qui ,  suivant  lui , 
ne  désigne  pas  un  organe  partout 
identique ,  et  qu'il  pense  par  consé- 
quent devoir  disparaître  lorsqu'on 
aura  déterminé  quel  est,  dans  chaque 
famille,  l'organe  embryotrophe  qui 
accompagne  l'embryon  dans  la  graine, 
et  qui  a  pour  destination  de  la  nourrir, 
soit  pendant  son  développement  dans 
l'ovaire ,  soit  pendant  la  germination. 
Burdach  employé  le  même  terme 
pour  désigner  la  substance  de  laquelle 
se  forme  l'embryon  des  corps  orga- 
nisés ,  c'est-à-dire  l'amnîos  dans  les 
plantes ,  le  jaune  et  le  blanc  de  l'œuf 
dans  les  animaux. 

EHERAtDIXÉ  ,  adj. ,  smaragdi- 
nos;  qui  a  la  couleur  verte  de  Téme- 
raude ,  comme  l'épiderme  du  Mytilus 
smaragdinusj  ou  le  corps  de  la  Gym^ 
nttis  smaragdinea  et  de  la  Gnatho^» 
cera  smara^dina. 

ÉMERGE,  adj. ,  emersus  (f,  bors 
de,  mergOj  plonger).  Se  dit ,  en  bo- 
tanique, d'une  plante  aquatique  qnt 
élève  sa  sommité  hors  de  l'eau  (ex. 
Ceraiophyllum  emersum  ) ,  et  de 
feuilles  que  leurs  pétioles  élèvent  aa 
dessus  de  la  surface  de  l'eau  (ex. 
Alisma  Planlago). 

ÉMERGENCE  9  s.  f . ,  emergentia. 
Les  physiciens  appellent  point  «Te- 
mergence  celui  par  lequel  un  rayon 
lumineux  sort  d'un  milieu  qu'il  a 
traversé. 

ËMERGEVr.  adject. ,  emergens  ; 
hen^rragend,  herausstehend  (ail.). 
Se  dit ,  en  physique ,  d'un  rayon  de 
himière  qui  sort  du  milieu  dans  lequel 
il  avait  pénétré;  en  minéralogie , 
dans  la  nomenclature  de  Hau  v ,  d'une 
variété  d*arragonite  composée  de  six 
prismes  i-homboidcs^dont  cinq  tendent 
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il  produire  un  prisme  uuîque ,  et  le 
sixième  semble  sortir  de  cet  assem- 
blage en  faisant  des  angles  rcntrans 
avec  les  deux  prismes  adjacens. 

ÉniËllSIOX  5  s .  f . ,  emersio  ;  A  ustritt 
(ail.).  Les  astronomes  se  servent  de 
ce  terme  ,  lorsqu'ils  parlent  d'un 
corps  céleste  ,  pour  désigner  l'instant 
où,  après  avoir  été  éclipsé,  il  paraît 
de  nouveau ,  en  se  dégageant  de 
l'ombre  du  corps  qui  le  èacbaît. 

ÉMÉTINE  5  s.  f .  ,  emetina  {l^iivi , 
vomir).  Alcali  végétal  qui  a  été  dé- 
couvert par  Pelletier  dans  la  racine 
d'ipécacuanba ,  et  qui  est  ainsi  ap- 
pelé parce  qu'il  possède  à  un  baut 
degré  la  faculté  d'exciter  des  vomisse* 
mens. 

ÉMETIQUE,  adj. ,  emeticus.  Épî- 
tbète  donnée ,  dans  la  nomenclature 
cbimique  de  Berzelius,  aux  sels  qui 
ont  pour  base  l'émétine. 

iÉMIGRANT^  9ià\>  j  emigrans y  mi-^ 
gratorius  {e,  de,  migroy  déloger). 
Se  dit  des  animaux  qui ,  à  certaines 
époques  de  l'année  ,  quittent  un  pays 
pour  passer  dans  un  autre.  Ex.  Core^ 
gonus  migratorius  y  Columba  migra- 
toria  y  Acrydium  migratorium, 

ÉMIGRATION,  s.  f . ,  migratio. 
Passage  d'un  pays  dans  un  autre. 

ÉniISSIF  ,  adj. ,  emisswus  (e,  bors 
de,  milto y  envoyer).  En  pbysîque, 
on  appelle  pout^oir  émissif  la  faculté 
qu'ont  tous  les  corps  et  les  corps  lu- 
mineux d'émettre,  les  premiers  de  la 
cbaleur,  et  les  autres  de  la  lumière  , 
dans  tous  les  sens. 

EMMAILLOTTÉ  ,  adject. ,  încuna- 
bulatus.  Latreille  appelle  ainsi  les 
nymprhes  dont  le  corps  est  couvert 
d'une  pellicule  commune,  mais  qui 
ont  le  tborax  et  l'abdomen  distincts , 
comme  celles  des  Lépidoptères. 

EMMÉNOLOGIE,  s.  f . ,  emmeno- 

logia   (  epiusva  ,   menstrues  ,    ^079$  , 

discours).  Traité  sur  la  menstruation. 

EMIIIÉSOSTOMES,  adj.  et  s,  m. 

pi.  y  Emmesostomi{t\i\ii(S(^i^rsÂioy^u , 
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(7To/x5e,  boucbe).  Nom  donné  par  Klein 
aux  Ecbinodermes  qui  ont  la  boucbe 
placée  exactement  au  milieu  du  corps» 

EMMORPHOSE  ,  s.  f.  ,  emmorpho- 
sis  (^efipLopfoç y  revêtu  d'une  forme)» 
Latreille  donne  ce  nom  au  mode  de 
métamorphose  dans  lequel  la  forme 
de  l'insecte  reste  à  peu  près  la  mêmCf 
c'est-à-dire  dans  lequel  les  larves  ne 
dificrent  des  nymphes  que  par  la  taille 
et  les  dimensions  des  parties ,  ou  par 
l'absence ,  le  rudiment  ou  le  déve- 
loppement complet  des  ailes,  rani-* 
mal  conservant  sous  les  trois  états  le» 
mêmes  mœurs  et  la  même  nature  de 
nourriture  (  ex.  Orthoptères  ,  Hé- 
miptères et  quelques  Névroptères). 

ÉMOUSSÉ,  adj. ,  hebetatusy  reîu^ 
sus;  geslumpft  (al!.).  Épithète  don- 
née :  1®  en  minéralogie ,  dans  la  no- 
menclature de  Haiiy,  à  une  variété 
dans  laquelle  certaines  facettes  inter- 
ceptent et  rendent  comme  émous— 
sées  des  parties  qui ,  sans  elles ,  se- 
raient plus  saillantes  que  les  autres 
(  ex.  Chaux  carbonatée  émoussée)  ; 
a^  en  botanique,  à  des  organes  qui' 
sont  dépourvus  de  pointe ,  ou  dont 
le  sommet  est  si  obtus ,  qu'il  semble 
avoir  été  retranché  à  dessein  (ex» 
Salixretusa). 

EMPÂTÉ,  adj.  Les  minéralogistes 
disent  qu'une  roche  a  une  texture 
empâtée ,  lorsque  sa  base  est  une  pâte 
sensiblement  homogène ,  dans  la- 
quelle sont  disséminées  les  parties 
constituantes  ou  accidentelles  (ex. 
Porphyre).  Bonnard  appelle  roches 
empâtées  celles  dont  les  parties  sont 
enveloppées  par  une  pâte  très-dis- 
tincte (ex.  Hiimophyre). 

EMPATEMENT 9 s.  m.,  ^e^.  Base 
élargie  et  épaisse  des  Hydrophytes , 
qui  sert  à  les  fixer  sur  les  rochers  ou 
sur  les  corps  auxquels  ces  végétaux 
sont  attachés.      ' 

EMPÂTÉS^  adj.  et  s.  m.  pi.  Nom 
donné  par  Lamarck  à  une  section  de 
la  elasse  des  Polypiers ,  comprenant 


eèa^^  qui'  isQiit  compoiëa  de  iiom<- 
Itféoes  fituf^  eonées  et  d'ùnè  pulpe 
Aiforlrae  <hi  gélatineuse ,  empâtant  lés 
fiMfès  et  cbnléiialit  les  poljpes. 
'^Jasi^àJ&ÊC0M9  9.  F.  ISota  donné  à 
1é  îèBiïrdnne  dû  bols  de  eerf ,  quaii4 
^Bé  ie  divise  en  manière  d^^main, 
-  'fippfe^iivâ^  ad]eet.  ,  pmnatus^ 
%fiUùjiàt  peu  usité  à^enné.  Ftffet 

'  lâliPâïnAtlÉBS  f  adj.  êi  s,  f.  pi,. 
SSk^mceai,  Empetreœ.  Nom  donne 
pif  A.  Richard  à  une  section  de  h^ 
nielle,  des  Brîcinées,  par  NuttaUi 
A  etKnntli^une  fatnîUe  de  plantes^ 
iQt  pour  typ0  Iç  geni^  jB'ii}/>elriijn. 

ifclllf^fei^,,  a,*,  i  iwenmj  Aw-h 
i^îeSI ,  (ali.  )«  illiger  donnci  cette 
*''^  iinx  pieds' âes  oSseaux  (cov\^. 
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v^(es  de  plumes.  Ex.  Aquilafenn 
nàiu. 

ÈMPBEINTEy  s.  f.  Les  géognostes 
désignent  sous  ce  nom  les  impre^ons 
que  laissent  dans  les  conçues  pier- 
r^ufes  les  corps  organisés  qui  s'y 
sont  trouvés  emprisonnés  au  momeni 
de  leur  formation. 

BllPBOOPQYTBi  s.  m. ,  empr 
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CQqjw  de  l^anunal  debout  efl^parfiâ^ 
XKÎçnt droit.  ^x»Manchou^ 

'  isWp:||TIU6iKS9adîect  et  â.  f.  pi. , 
JB]^pâlra<9^  Nom  donné  par  BarUiog 
hiW^9t  finnille  de  plantes ^  qui  a  pour 
lljiqpe  lé^geivre  Empeirum. 

'  ÈMPitKÉ»^  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Tn- 
P9bui.  Nom  donné  par  Ylcq  a'Azyr  à 
ni^e. classe  deMammifèreai  conipre- 
ittubt  ceux  qui  ont  les  membres  ter 
âults  à  l'état  ;rudimentairç ,  comme 
lés  phoques  et  les  lamantins. 
'  £]HMYS£HAT£inL,adj./^mpAy' 
épàatàsàs{y,f  dans,  fH^àai,  souffler  ); 
^  est  rempli  d'air,  ou  gonBé  à  la 
littinière  d'utlé  vessie,  comme  les 
ttiùLxXsixiCokiteaarborescens, 

EMDPIDES,  s.  m.  pi, ,  Ëmpidès^ 
Empidœ,  Empidiœ.  iHom  donp^  par 
Wiedèmann .  et  J.  ttafequart  i  une 
famille,  par  £atreil|e  et  Ë,  Eichwald 
à  une  tribu  d'inçectesBîptères,*  ayant 
pour  type  le  getirc  ÉmpUé 

.EllIPHJMÉ,aai.,  pèmatus.  Épi- 
ibéte  donnée  par  les  ornithologistes  A 
^9  oiseaux  ^lû  oi^  U  j^^^ibw  j^^h** 


phjtfm  (  tfiTTvp^tt  y  brûler  ,  ^rjy , 
plante).  Nom  aonné  par  Necker  aux 
plantes  dont  les  sucs  acres  exercent 
tine  action  caustique  sur  les;  tissua 
animaux, 

ElIPTIunAUllQV^  adj. ,  empy^ 
Ta^maticus;bren:fUch{si\»)  (t|AirvpM»  | 
br&ler)  ;  oui  a  les  qualités  ou  les  ça«» 
ractères  de  Tempyreume.  Odfujt  ^ 
k^uti$  y  saveur  empyreumaùnuê^ 
'  mgtmSX^^  subst.  m.,  ejTiny^ 
rf^ifoia;  IfATnSiûfuJMi,  Odeur  pariiçuiière 
qu'exlmlent  les  produits  volatils  qu!Qi| 
obtient  en  distillant  les  matiirea  ani- 
midçs  ou  vestales. 

ïiniliSlNE,  s.  f. ,  muUina.  Nom 
ionné  par  FFaiTà  la  matière  qui  est 

Îilus  généralement  connue  soùs  celui 
^imrgdd^ne.  t^orçs^  ce  mot, 
EHYpÉSS  9  adj .  et  s.  f .  pL ,  Emy^ 
dpa^  Nom  donné  par  Jf.-É.  G'ray  k 
une  famiUe'de  reptiles  GhélQuiensi 

lamMPË»»  adject.  et  s.  m.  pU, 
Ejipjrdiù^ '^^  Bell  donne  ce  nom  ti 
un^  £miUe  de  reptiles  Chéloniena, 
«yant  pour  type  le  genre  Emjrs. 

WÈKVVmvS^  adject.  et  s.  m.  pU  , 
£myi£ha.  «Nom  donné  par  ï»  Bell  k 
^ue  section  de  la  famille  des  Emydi- 
ijfi$ ,  qui  renferme  le  genre  Emj-s. 

£MYDOV>£S»  ^di.  et  s.  m«  i^.  , 
EmydfHdea^  Non^  donné  par  1^.*F« 
Fibwiger  k  une  famille  de  reptUea 
sauriens^  qui  a  pour  type  le  genru 

PffVDOKailiaiDSNS,  adj..  eta.  ia« 
j^^j  Evàior'Simriii^  Bbiaville,  J»-EU 
Oi;ay,  Xatreille,  Fieiaus  M  Carus 
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des  reptiles  ^  comprenant  ceux  qui  se 
rapprochent  des  Gbéloniens  par  leur 
corps  cuirassé  et  des  sauriens  par  leur 
forme  générais ,  comme  les  croco- 
diles. 

Él\ ALLOSTÊGLES  ;  adj.  et  s.  m» 
pi. ,  Enallostega  (evaXXo;  y  différent  j 
aiifn  ,  toit  ).  Som  donné  par  Orbi-* 
gnj  y  Eichwald  et  Menke  à  une  fa- 
mille de  Mollusques  céphalopodes  , 
comprenant  les  Foraminifères  aplos- 
tcgues  dont  les  loges  sont  assemblées 
en  tout  ou  en  partie  par  alternance  , 
ou  enfilées  sur  deux  ou  trois  axes  dis- 
tincts ,  mais  sans  former  une  spirale 
caractérisée. 

ÉJVANTIOTBÉTES)  adj.  et  s.  m. 
pi.  y  Enantiotreta  (  svàvTtoc  ,  opposé  | 
t^(d ,  trouer  ).  Nom  donné  par  G.-G. 
Ëhrenberg  à  une  famille  de  la  classe 
des  Poly gastriques ,  comprenant  ceux 
qui  ont  la  bouche  et  l'anus  termi- 
naux ,  opposés.  ' 

ÉNAnTUROGARPÉES  9  adj.  et  s. 
f.  pi. ,  Enarlhrocarpeœ,  Nom  donné 
par  Mejcr  et  Bunge  à  une  tribu  de 
la  famille  des  Gruciféres ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Enarthrocarpus, 

EiVGADRÉ ,  adj.  Épithète  donnée , 
dans  la  nomenclature  minéralogique 
de  Haiiy  ^  à  des  cristaux  offrant  des 
facettes  qui  forment  une  sorte  de  ca- 
dre autour  d'une  forme  plus  simple, 
déjà  existante  dans  la  même  espèce* 
£x.  Idocrase  encadrée^ 

ËNGALYPTJÈESyâdj.  et  s.  f.  pL, 
Encalypieœ,  Nom  donné  par  Fum» 
rohr  à  un  groupe  de  Mousses»  qui.ii 
pour  type  le  genre  Encalypia. 

EXCÉPHALK  9  s.  m. ,  encepliabim 
{ivy  dans,  Kgya^«,  tête).  Ensemble 
de  toutes  les  parties  qui ,  diez  les  ani- 
maux vertébrés  9  sont  eontenues  dans 
4a  cavité  du  crâne* 

ENGÉPHAIilQUE  9  adj.  |  encephaUr 
eus  ,•  qui  a  rapport  ou  qui  appartient 
à  l'encéphale,  yaisseaux  eneéphë^ 
îiques. 
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loîdeus  (sTxi^Xovy  cerveau^  {iSqz^ 
ressemblance  )  ;  qui  offre  des  sinuo- 
sités comparables  à  celles  qu'on  aper'« 
coit  sur  la  surface  du  cerveau.  Ëx. 
Poljrporus  encephalum  y  Coniophon 
cerebella, 

EIVCEPHALOZOAHUSS ,  adj.  et  s<r 
m.  pi.,  EncephalozoaÇ  e^s^Xav  9  cex^ 
veau  y  (ûov^  animal  ).  Sous  c^  nopi  , 
Ficinus  et  Carus  désignent  un  em^ 
branchement  du  règne  animal^  com<« 
prenant  les  animaux  qui  sont  pourvus 
de  deux  systèmes  nerveux ,  l'un  san^p 
glionnaire ,  l'autre  cérébro-spinaL 

ENGHAINÉ9  adj.,  concatenatus Ji 
xusammengekettet  (ail.);  qui  o(Dre 
l'apparence  d'anneaux  disposas  à  la 
suite  les  uns  des  autres,  et  constituant 
une  chaîne  ,  comme  les  vésiculef  reu" 
fiées  dont  sont  garnis  de  distance  ei| 
distance  les  rameaux  àa^ufus  concùfr 
tenatus,   V.  Gatenitèee,  Caténu- 

LAIRE   ,     GaTBNULÉ. 

ENCHÂSSÉ  9  adj.  Épithète  donnée 
par  les  botanistes  aux  grmngs ,  quaiid 
elles  sont  fixées  une  à  une  dans  les 
fossettes  d'un  placentaire  alvéolé.  Ex» 
Primulacées, 

ENGHJÉLYES9  adj.  et  s.  ni.  plt, 
Encheljra.  Nom  donné  p^  Ç,»G« 
Ëhrenberg  à  une  tribii  dfi  la  plass^ 
des  Polygastriques ,  qui  a  poç^  type 
le  genre  Enckeljrs, 

ENGHELYOIDES;  adj.  et  s.  m.  pl^^ 
Enchelyoïdes  (lyx>^^  r  ^g^U^e.»  ^ 
^oc ,  ressemblanoe  ).  Nom  çfn^  par 
Goldfusa  y  Fieinuset  Car^ià  me  S»f 
mille  de  Poissons  »  reB&rndi«t  l^n* 
guille  et  ceux  qvU  lui  ressen^^nt^  - 

EKGHÉLYSOMK  9  ady .  »  étèchefy^ 
•maius  {  cy^^^^  9  anguiHe  »  m/Aie  ^ 
eorps).  filainviUe  donne  c^tie  épi- 
thète aux  poiasotts  qui  oAtie»coff|0 
long  et  cylmdrioae  ou  pea.l^fltti, 
comme  x»inide  1  anguille*. 

ENdLlâiCilWJSyAdj, ,  4ncrasi-^ 
rAo&i/ (  ^.9  dans  y  Mpdiw  9  mticK ,  TgoXiqy 
bile).  Ëpitbète  donnée  à. mi  poisson, 
randhoii  (  Engrméi  4Mmsicholus  ), 
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parce  qu*il  a  la  tête  fort  nmère ,  ce 
qui  fait  qu'on  la  loi  enlève  ayant  de 
le  saler. 

ENCRUVES,  su  m.  pi.,  Encrini. 
Goldfuss ,  Ficinus  et  Carus  ont  établi 
sous  ce  nom  une  famille  de  Litho* 
zoaires  ,  qui  a  pour  tjpe  le  genre 
JEncrinus. 

'  ENGRINmQlJE,  adj.y  encrinîti" 
eus;  qui  renferme  des  encrines  :  ca/- 
caire  tncrinitique* 

'ENORINOIDÉENS,  adj.  et  s.  m. 
pi.  y  EncrinoïdeL  Blainville  employé 
quelquefois  ce  terme ,  comme  syno- 
nyme ^ Astérencriniens  {voyez  ce 
mot  ) ,  parce  que  les  animaux  qu'il 
sert  à  déifgner  sont  voisins  des  j?/i- 
crinus. 

ENCROUTANT^  adj. ,  incrustans; 
qâi^nveloppeles  corps,  et  forme  au- 
tour d'eux  une  sorte  de  croûte  plus 
ou  moins  épaisse.  Ex.  Alt^eolita  in^ 
crustans ,  Spongia  incrustans, 

ENDÉCA6YNE  9  adj.  ,  endecagy^ 
nus;  eilfweibig  (ail.)  (Iv^cxa,  onze, 
fyth  9  fetrome  )•  Se  dit  d'une  plante 
qui  a  onze  pistils. 

ENDÉGANDRE  ,  s.  f . ,  endecan- 
drus  (  Iv^sxa ,  {onze  ,  à^tii^  ,  homme  ) . 
Se  dit  d'mue  plante  qui' a  onze  étami- 
iles  dans  chaque  fleur.  Ex.  Hende-^ 
cdndra  procumbens» 

El^éCANDRIE  9  s.  f.  ^  endecan- 
Jtria  (fV^exa,  onze,  àv^p ,  homme). 
l¥om  donnée  dans  le  système  sexuel 
de.  Linné  ,  à  un  ordre  renfermant  des 
"plantes  qui  ont  onze  étamines. 

Era>éGA^ilfLLE  9  adj. ,  endeca-* 
jphyllus;  eU/hlâftrig{i\\.)  {hdna, 
tmze  ,  fûX>ov  ,  feuille)  ;  qui  a  des 
feuilles  ailées ,  composées  de  onze 
folioles  ,  dont  l'impaire  terminale. 
"Ex.  Indigo  fera  entlecaphjrlla. 

ÉKDÉSuQVE,  adj.  ^  endemicus  ; 
einheimisch  (ail.)  (èv,  dans ,  ^/xoç  9 
peuple).  Epithète  donnée  parGan- 
nielle  aux  genres  et  aux  familles  de 
plantes  dont  toutes  Jes  espèces  crois- 
sent dans  nn  niéiii9  pays  >  comme  les 
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Hermannia  au  cap  de  Bonne-Espé- 
rance^ les  CiVicAo/ifl  dans  l'Amérique 
du  Sud ,  «les  Epacr idées  dans  l'Aus- 
tralasîe. 

ElVpOBRAlVGnES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Endobranchiata  (evJov,  dedans  , 
^pdéy;^ta ,  branchies  ).  Nom  donné  par 
Duméril  à  une  famille  de  la  classe 
des  Annelides^  comprenant  ceux  de 
ces  animaux  qui  n'offrent  pas  de 
branchies  à  l'extérieur  du  corps. 

ENDOCARPE,  s.  m.  ,  endocar- 
pium ,  membrana  interna  s,  cortex 
internus  peridii  ;  Innenhaut,  fi^and^ 
haut  (  ail.)  (  ev^ov  ,  dedans  ,  xaoTrôç  , 
fruit).  Nom  donné  par  L.-G.  Richard 
à  là  membrane  qui  revêt  la  cavité  in- 
térieure du  péricarpe,  et  dont  l'é- 
paisseur et  la  dureté  augmentent 
quelquefois  par  des  couches  addition- 
nelles qu'y  dépose  successivement  la 
partie  parenchymateuse,  comme  dans 
le  noyau  de  la  pêche. 

ENDOGARPÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi.  ^ 
Endocarpeœ  ,  Endocarpieœ.  Nom 
donné  par  Fries,  Reichenbach  et  Zen« 
ker  à  une  tribu  de  Lichens ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Endocarpon, 

ENDOGÉPHAIiES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Endocephala  (ev^ov  ,  dedans  , 
x«oa>i^  y  tête).  Nom  donné  par  La- 
treille  à  une  division  de  la  branche 
des  Mollusques  agames  ,  comprenant 
ceux  qui  n'ont  pas  de  tête  saillante. 

ENDOGHROME  ,  s.  m.^  endochro- 
ma  (ev^ov ,  dedans ,  XP^P'  »  couleur). 
Gaillon  désigne  ainsi  chacun  des  ar- 
ticles ou  entrenœuds  tubuloïdes  qui 
composent  les  algues  marines  ,  parce 
qu'en  général  ib  sont  colorés  inté- 
rieurement. 

ENDOGÈNE  ,  adject. ,  endogenus 
(Iv^ov  ,  dedans,  ytwau ,  engendrer). 
Epithète  donnée  par  Gandolle  aux  vé- 
gétaux vasculairés  dont  les  vaisseaux 
sont  comme  épars  dans  toute  la  tige , 
et  disposés  de  manière  que  les  plus 
durs ,  c'est-à-dire  les  plus  anciens  , 
se  trouvent  à  l'extérieur  y  en  sorte 
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qne  l'accroissement  principal  a  lieu 
de  dedans  en  dehors. 

SNDOMYGHIDES  ^  adj.  et  s.  m. 
pi.  y  Endomyckidœ,  Nom  donné  par 
Leach  à  une  famille  d'insectes  co- 
léoptères ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Endomychus, 

ENDOPHORE,  s.  m. ,  endophora 
(cv^ov  ,  dedans  ,  cpepo) ,  porter).  Dé- 
nomination que  divers  botanistes  ont 
ssignéc  à  Vendoplèt^re,    Voyez   ce 
mot. 

ENDOPHRAGME  ,   s.  m.  ,  enio- 
phragma  (  h$ov ,   dedans  ,   f^pAy^ut  , 
cloison).  INom  donné  par  Gaillon  aux 
diaphragmes  transversaux  qui ,  dans 
les  Thalassiophytes  diaphysistées ,  ré- 
sultent de  l'application  bout  à   bout 
des  cellules  dont  la  plante  est  formée. 
ENDOPLÉVRE,  s.  f. ,  endoplewa^ 
tegmen  ,  tunica  interior  s,  interna  , 
integumenium  interius  (  Link) ,  nw^ 
cleanium  (Tittmann),  hilo férus  (Mir- 
bel  )  ;  Pergamenthaut ,  Lederkaut , 
Kemhaut   (ail.)    (ev^ov,   dedans, 
3rOi8\ipà^  côte).  C'est  le  nom  que  Can- 
dolle  donne  à  la  pellicule  intérieure 
de  la  graine. 

ENDOPTILE  ;  adjcct.  ,  endoptiluj 
(  sv(^ov  ,  dedans,  tttîXov,  petite  plume). 
Nom  que  Lestiboudois  propose  de 
donner  à  l'embryon  des  plantes  mo- 
iiocotylédones ,  parce  que  sa  gem- 
mule est  renfermée  entièrement  dans 
la  cavité  cotylédon naire. 

EIMDORHIZE,  adj.  ,  endorhizus 
(ev^ov ,  dedans ,  pî^a ,  racine  ).  L.-G. 
Kichard  donne  cette  épithète  à  l'em- 
bryon végétal  dont  la  radicule ,  à  l'é- 
poque de  la  germination ,  ne  s'alonge 
presque  pas  ,  mais  donne  naissance  y 
soit  latéralement ,  soit  par  lesommet, 
à  quelques  radicelles  simples ,  qui 
jouent  le  rôle  de  radicule.  Une  plante 
endorhize  est  celle  qui  produit  un 
semblable  embryon. 

ENDOSlfOBlÊXRE,  8.  m.,  endos^ 
momeirum  {endosmosis ,  endosmose 9 
/Acrpcfi»,  mesurer).  Nom  donné  par 
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Dutrochet  à  un  instrument  au  moyen 
duquel  on  peut  rendre  sensibles  les 
phénomènes  de  l'endosmose. 

ENDOSMOSE  9  s.  f.  ,  endos mq sis 
(  sv$ov  9  dedans ,  ù^pto; ,  impulsion  )  • 
Phénomène  ,  découvert  par  Dutro- 
chet ,  qui  consiste  en  ce  que,  quand 
deux  liquides  différens  d'ascension 
capillaire  sont  séparés  par  une  cloi-  ^ 
son  mince  et  perméable ,  il  s'établit^ 
au  travers  de  cette  cloison  ,  deux 
courans  dirigés  en  sens  contraire  ;  un 
fort  j  qui  est  celui  du  liquide  le  plus 
ascendant ,  se  porte  vers  le  liquide  le 
moins  ascendapt  ;  un  faible  9  qui  est 
celui  du  liquide  le  moins  ascendant , 
se  porte  vers  le  liquide  le  plus  ascen- 
dant. 

ENDOSPERME^  s.  m.  j  endosper-^ 
ma  (ev^ov  ,  dedans ,  aitipyux. ,  graine  )  • 
Mauvais  nom  donné  par  L.-C,  Ri- 
chard au  corps,  distinct  de  l'embryon 
végétal ,  et  formant  avec  lui  l'amande 
de  la  graine ,  qu'on  appelle  plus  gé-. 
néralement  périsperme,  ou  mieux  al» 
bumen, 

ENDOSPERMIQUE  ,  adj.^  endosper- 
micus  (ev^ov  ,  dedans,  vnipuoi ,  graine).  • 
Épithète  donnée  à  un  embryon  végé- 
tal qui  est  accompagné  d  un  endo- 
sperme  ou  albumen.  Turpin  appelle 
Jluide  endospermique  celui  qui  rem- 
plit le  sac  ovutaire  et  dont ,  après 
qu'il  a  servi  d'aliment  à  l'embryon  ^ 
le  résidu  se  concrète  autour  de  ce 
dernier ,  pour  produire  l'endosperme 
ou  albumen. 

.  ENDOSPORÉ  9  adject.,  endosporus 
(sv^ov ,  dedans,  ervropà ,  semence).  Ëpî* 
thète  donnée  aux  champignons  dont 
les  spores  sont  situées  à  l'intérieur. 
Ex.  Lycoperdon. 

ENDOSTOME  ^  s.  m.  ^  endostoma 
(sv^ov  ,  dedans,  oropia  ,  bouche). 
Mtrbel  appelle  ainsi  l'ouverture  dont 
est  percée  la  partie  de  l'ovule  qu'il 
appelle  secondine,  et  par  laquelle 
sort  le  nucelle ,  qui  est  inséré  par  sa 
base' au  fond  de  cette^emière. 
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ËIVDOTBIGBÉES  9  adj .  et  â.  f .  pL  i 

'JBndotrichœ  (  svSov  ,  dedans  ,  6ptg  , 
poil).  Epilbète  donnée  par  Frœlich  à 
une  section  du  genre  Gentiana^  en 
raison  des  appendices  capilliformcs 
jg[arnissant  Tentrée  de  la  corolle  des 
espèces  qu'elle  renferme. 

ÉNÉOLÊHIE^  s.  m. ,  eneilema  (ev, 
,«ledans ,  elXsu,  renfermer).  Nom  don-- 
ué  par  Dutrochet  à  la  membrane  in- 
terne de  la^  graine. 

ÉNERVÉ  9  adj., c/icrm,  enert^ius^ 
tiffenius;  aderlos ,  rippenlos  (ail.); 
finert^ato  (it.)  (e ,  priv.,  nerpusy  nerf). 
Se  dit  d'une  Jfiuille  qui  n'a  pas  de 
nervures.  Ex.  Pleurandra  ettert^ia. 

ENFANCE  ,  s.  f . ,  in/antia ,  pocri- 
tîa,  pueriiitas;  nal^La;  Kindheit(?M,); 
infarK^  (angl.);  inftmzia  (it.)  (en, 
nég. ,  fari^  parler).  Période  de  la 
Vie  humaine  qui  s'étend  depuis  la 
naissance  jusque  vers  la  septième  au- 
iiée. 

^  ENFANT  ^odj.  et  s.  m.,  in  fans  ^ 
farputus;  Tvcdç;  Kind  (ail.)  ;  cA//// 
(^n^l,);  fanciullo  (it.).  Individu  de 
l'espèce  humaine  qui  est  dans  l'âge 
de  l'enfance. 

.  ENFANTEMENT  ,  s.  m. ,  partttri^ 
tîo.  On  appelle  ainsi  la  parturition 
{voyez  ce  mot) ^  danâ  l'espèce  hu- 
inaine. 

ENFERMES 9  adj.  et  s.  m.  pi., 
Çlausi,  Inclusa.  Nom  donné  par  Gu* 
^^er  et  Schweigger  à  une  famille  d'A- 
céphales Testacésy  par  Menke  à  un 
ordre  de  la  classe  des  Elatobranches, 
l'enfermant  ceux  qui  ont  l'habitude 
âe  s'enfoncer  dans  le  bois  y  le  sable  , 
les  pierres  y  ou  de  s'envelopper  d'un 
tube. 

ENFILÉ 9  adj. ,  perforatus»  Syno- 
nyme peu  usité  ie  perfolié,  Ployez 
ce  mot. 

ENFLÉ ^  adj. ,  inflalus ,  turgidasy 
tumiduâ,  uiricidatus.  Se  dit  :  1°  en  bo- 
tanique ,  d'une  partie  membraneuse 
i|ui  se  dilate  vers  sa  partie  moyenne 
et  se  reaiem  k  son  foniniet  de  manier 0 
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ii  ressembler  à  une  vessie  pleine  d'air  i 
comme  le  calice  du  Çucûhalus  bacci'* 
férus  et  du  Silène  iftfiatus ,  le  tuùe 
de  la  corolle  de  VErica  inflata  j  le 
légume  du  Colutea  arborescens ,  la 
siUcule  de  VAfyssum  utriculatum ,  le 
pétiole  du  Trapa  natans.^  \e  follicule 
de  Y  Asclepùisfruticosa ,  les  segmens 
de  la  fronde  du  Fucus  inflatus ,  les 
rameaux  du  Pilotrichum  tumidum  ; 
3^  en  zoologie»  d'une  coquille  qui  a  l'air 
d'avoir  été  soufflée  (  ex.  Crassatella 
tutnida^  Venus  turgida)* 

ENFONCÉ  jadj.,  recessus,  immer* 
sus ,  defvxus%  Épilhète  donnée  par 
les  botanistes  aux  feuilles  dont  les 
intervalles  des  nervures  sont  creux  ; 
aux  sutures  des  valves ,  d'après  Mir- 
bel ,  lorsqu'elles  sont  placées  au  fond 
d'un  sillon  plus  ou  moins  ptofond 
(ex.  Bhododendrum)%  aux  tubercules 
d'un  lichen ,  quand  ils  sont  plongés 
dans  la  substance  même  de  la  plante 
(ex.  Lichen  immersus);  aux  racines 
fusiformes,  qui  pénètrent  profondé- 
ment en  terre  (ex.  Crinum  defixum), 

ENFUME 9  Sià}.  y  fumosus ,fumiga' 
tus  y  fuscatus;  affumicato  (it.)  ;  qui 
a  la  couleur  de  la  fumée;  qui  est  d'un 
bniB  noir  ou  d'un  roux  brun.  Ex. 
Cypris  fuscata,  Clat^ria  fwmosa^ 
Spondylocladimn  fumosumy    Conus 

fumigatitsm 

ENGAINANT  9  adject. ,  ^aginans; 
guainante  (it.)  ;  qui  enveloppe ,  com- 
me ferait  une  gaine.  Se  dit  ^  en  bota- 
nique ,  de  toute  partie  qui  embrasse 
la  tîge;  des  feuilles  (ex.  Myricaria 
vaginata)y  des  pétioles  (ex.  Cislus 
vaginatus)f  dei  stipules  (ex.  Ononis 
vaginaUs  j  Heêysarum  vaginale  y 
Psychotria  vaginans).  Le  stigmate 
reçoit  cette  épithète^  quand  il  se 
compose  de  deux  lames^  dont  l'une 
embrasse  l'autre  (ex.  Sideritis  inca^' 
na)j  et  VandrophorSy  lorsqu*étant 
tnbuleux ,  il  forme  une  gatne  autour 
du  pîâtil  (ex.  Malm  officinàlis).  En 
wm^^  on  api^Ue  éngaiiantes  les 
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coquilles  tmîralves  qui  sont  coniques 
et  sans  spire  proprement  dite  (ex. 
Patella). 

ENGAIIVË ,  này^vaginatus  ;  guai" 
nato  (it.)*  Epithète  donnée  à  la  tige, 
lorsqu'elle  est  enveloppée  par  des  ba- 
ses de  feuilles  (ex.  Graminées  y  Di" 
cranum  vaginatum) ,  ou  par  des  pé-> 
tioles  (ex.  Musa paradîsiaca)  engaî- 
nans. 

ElVGAmÉS,  adj.  et  s.  m.  pi.,  f^a- 
ginaU\  IHom  donné  par  lUîger  à  une 
famille  d'oiseaux  Ëcnassiers,  compre- 
nant ceux  dont  le  bec  est  garni  d'une 
gatne  cornée  à  la  base  de  sa  partie 
supérieure. 

ENGINITES,adject,  et  s.  m.  pl.^ 
Enginites*  Nom  donné  par  Cuvîer  à 
une  tribu  de  la  famille  des  insectes 
Coléoptères  clavicornes ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Engis. 

ENGOUFFRANS,  adj.et  s.  m.  pi. , 
Hiantes»  Illieer  désignait  sous  ce 
nom  une  famille  d'Oiseaux ,  compre- 
nant ceux  qui  engouffrent  les  insec*- 
tes  en  volant. 
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queue  singulière.  Le  Trochilus  eni^ 
curus  est  ainsi  appelé  parce  qu'on  ne 
connaît  point  d'autre  oiseau  que  lui 
qui  n'ait'pas  six  pennes  à  la  queue; 
le  Caprimulgus  enicurus ,  parce  que 
Ses  pennes  caudales  offrent  une  échan* 
crure  en  carrée  la  troisième  dépas- 
sant la  première  de  quatre  lignes ,  et 
les  quatrième  et  cinquième  de  dix. 

EIVIYRANT^  adj.,  inebràms^  me^ 
thysticus  ;  pieOto'Tixoç  ;  berauschenJL 
(ail.);  qui  produit  l'ivresse.  Le 
Piper  melhjfsticum  est  ainsi  nommé 
parce  que  les  insulaires  de  la  mer  du 
dud  s'en  servent  pour  faire  des  bois«- 
sons  enivrantes. 

ENNÉ  ACANTHE,  adj.  ,  enneacan^ 
ihus  (  svvsa  ^  neuf ,  cexavOoe ,  épine)  | 
qui  a  neuf  épines,  comme  le  Scarus 
enneacanthus y  dont  la  nageoire  dor- 
sale offre  neuf  rayons  aiguillonnés. 
ENNÉACONTAEDRE  9  adj. ,  e/i- 
neacontaedrus  (  «vvcv>jxovTa ,  «quatre- 
vingt-dix  ,  £^pa  ,  base).  Epithète 
4onnée  ,  dans  la  nomenclature  miné- 
ralogique  de  Haiiy,  à  un  cristal  qui; 


ENHARMONIQUE 9  adj.,  enharmo"    présente  quatre-vingt-dix  faces:  £x« 
nicus,  Epithète  donnée  à  une  échelle    Idocrase  ennéacontaëdre. 


musicale  composée  d'une  succession 
de  vingt-et-un  sons  consécutifs  d'une 
octave  à  l'autre ,  échelle  qui  n'existe 
que  par  supposition.  Chaque  ton , 
même  mineur,  contenant  plus  de 
deux  demi  -  tons ,  le  complément 
de  la  somme  de  ces  deux  demi- 
tons  au  ton  entier  est  précisément 
Vint^rt^alle  enharmonique  ,  appelé 
communément  quart  de  ton ,  lequel 
prend  l'épithëte  de  majeur  quand  il 
est  le  complément  de  <Ieux  demi-tous 
au  ton  majeur^  et  celle  de  mineur 
lorsqu'il  est  le  complément  de  deux 
demi-tons  au  ton  mineur. 

ENHYDRE,  adj.,  enhrdrus  (w, 
dedans ,  vSùip ,  eau).  Se  ciit  d'un  mi- 
néral qui  renferme  quelques  gouttes 
d'eau.  Elx.  Quarz  géodique  enhydre% 

ÉNICURE  9  adj. ,  enicurus  (ivcxo; , 
singulier,  ov^â^  queue);  (pi  a  uqo 


ENNÉAGONE^  adj.  ^  enneagonus 
(svvsa,  neuf  y  fmiaj  angle);  quia 
neuf  angles,  comme  l'organe  nata- 
toire antérieur  de  YEnneagonum 
hjalinum. 

ENNÉAGYNIE)  s.  f. ,  enneagymU 
(svvta,  neuf,  yuvi,  femme).  Nom 
d'un  ordre  y  dans  le  système  sexuet 
de  Linné ,  qui  comprend  des  plante* 
ayant  neuf  pistils. 

ENNËAGYNIQUE^adj.  f  emeagy^ 
nicus  ;  qui  a  neuf  pistib. 

EXNEAHEXAEDttE  ^  adject. ,  en^ 
neahexuAdrus {ittyix y  neuf,  l$|  six^ 
s^pa,  base).  Épilhéle  donnée,  dan» 
la  nomenclature  niincralogîque  de 
Haiiy,  à  une  variété  de  c^iaux  ftuatéa 
en  cube,  dont  chaque  angle  solide 
est  remplacé  par  six  facettes  situées 
de  biais. 

lENNfiAWnS  9  4Jipcl«  I  esmeaniot 
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(Ivvsa,  neuf,  àvîp,  homme).  Nom 
doQué  à  toute  plante  qui  a  neuf  éta- 
mines.  Ex.  Icica  enneandra» 
'  ENKÉANDRIE  ,  s.  f.,  enneandria. 
Nom  d'une  classe  et  de  deux  ordres , 
dans  le  sjstëme  sexuel  de  Lînné, 
comprenant  des  plantes  qui  ont  neuf 
étamines. 

ENNÉANDHIQUE ,  adj.,  cnnean- 
dricus.  Se  dit  d'une  plante  qui  a  neuf 
ëtamincs. 

ENNÉANTHÉRE,  adj. ,  ennean- 
iherus  (  «vv«a ,  neuf ,  àvOïîpoç ,  fleuri). 
Nom  donné  par  Gledifsch  aux  plantes 
qui  ont  neuf  étamines. 

ENNÉAPÉTAXiE^   adj. ,   ermeape-- 
ialus(svvsoty  neuf,  Trsra^ov,  pétale). 
Se  dit  d'une  plante  dont  la  corolle  est 
composée  de  neuf  pétales. 
,     ENNÉAPHYLIiE  9  adj . ,  enneaphyl" 
lus  ;  neunblàttrîg  (ù\h)  (  evvsa ,  néuf^ 
fù'k'hv^  feuille).  Epithète  donnée  à 
imc  plante  dont  les  feuilles  sont  com- 
posées de  neuf  folioles  (ex.  Oxalis 
enneaphylla) ,  ou  pennées  et  formées 
de  neuf  folioles  /  dont  une  impaire 
\(  ex.   Indigofera  enneaphj'Ua)  y  ou 
!triternées  (ex.  Sarcocapnos  ennea^ 
phylla^  Dentana  erineaphyllos), 

ENNEAPTERYGIENS,  adj.  et  s. 
m.'i»!. ,  Enneapierygn(;èvvs«^  neuf, 
TrrcpvÇ,  nageoire).  Nom  donné  par 
Schneider  à  upe  classe  de  poissons, 
comprenant  ceux  qui  ont  neuf  na- 
geoires. 

ENNÉ  ARRHINE,  ad] . ,  ennearrhmus 
(twea,  neuf,  appuv ,  mâle).  Terme  que 
Necker  employait  comme  synonyme 
d*ennéandre.  Voyez  ce  mot. 

EiVNÉASÉPALE,  adj.  ,  ennease^ 
palus.  Epithète  que  Necker  propose 
de  donner  au  calice ,  quand  il  est  com- 
posé de  neuf  folioles. 

ENNÉASPERME,  adj. ,  e/2n«a^^er- 
mus  (cvvia,  neuf,  rrripiMy  graine). 
Dont  le  -fruit  contient  neuf  graines. 
Ex.  lonidium  enneaspermum. 

ÉNODË,  adj.,  cnodis;  knotenlos 
(ail.)  (  e  j  priy.  y  nodus ,  nœud  ) .  Ri- 
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cbard  donne  cette  epithète  aux  tiges, 
qui  sont  entièrement  dépourvues  de 
noeuds. 

ENROULÉ,  adj.,  ref^olutus ,  con^ 
uolvans ,  convolulus  ;  zusammenge^ 
rollt  (ail.).  Epithète  donnée  à  une 
co^£^{7^  univalve  discoïde,  comprimée 
de  droite  à  gauche  ,  dont  Taxe,  est 
tout-à-fait  transversal,  et  dont  on 
n'aperçoit  pas  le  sommet,  soit  que  les 
tours  se  touchent  sans  se  pénétrer 
(ex.  argonaute) ,  soit  que  le  dernier 
enveloppe  et  cache  tous  les  autres 
(ex.  Nautile  flambé)  y  soit  enfin  que 
les  tours  ne  se  touchent  pas,  et  que 
la  coquille  représente  en  quelque 
sorte  une  crosse  (  ex.  Spirula  convoU 
pans ) . 

ENROULÉS,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Z?e- 
^o^^a.Nom  donnéparLamarckà  une 
famille  de  Mollusques  trachéiipodes , 
comprenant  ceux  dont  la  coquille  a 
ses  tours  de  spire  enroulés  de  manière 
que  le  dernier  recouvre  presque  en- 
tièrement les  autres. 

ENSANGLANTÉ,  adj.,  cruentus, 
cruentatus,  sanguinolenlus  ;  qui  est 
marqué  de  taches  rouges,  qui  a  des 
parties  rouges.  Le  Crinum  cruentum 
a  les  filets  de  ses  étamines  d'un  rouge 
de  sang;  le  Cineraria  cruentata  a 
ses  feuilles  agréablement  teintes  de 
pourpre  en  dessous;  la  Chrysomela 
sanguinolenta  a  le  bord  externe  de 
ses  élytrcs  d'un  jaune  rougeâtre;  le 
Gobius  cruentatiis  a  la  bouche,  la 
gorge ,  les  opercules  et  les  nageoires 
tachetés  de  rouge  ;  la  Nalica  cruen^ 
tata  est  blanche  et  parsemée  de  taches 
rouges  et  rousses  ;  la  Columba  cruenta 
a  une  tache  rouge  sur  la  poitrine. 

ENSEVELI,  adj. ,  sepultus.  Epi- 
thète donnée  par  Kirby  à  Valitronc 
des  insectes,  lorsque  sa  face  supé- 
rieure est  totalement  couverte  par  le 
thorax,  les  élytres  ou  autres  organes 
de  vol.  ^%,  Coléoptères  j  Orthoptères, 
'  ErisiCAUDE,  adj.,  ensicaudatus 
(  ensis ,  épée ,  cauda ,  queue  )  ;  qui  a 


È^BÎ 

la  queue  plate,  amîncîe  sur  lcsl)orjs 
et  pointue.  Ex.  ascaris  ensicaudata, 
£NSIFÉRE  5  adj . ,  ensiferus  (  ensis , 
t*pée,yêro  ,  porter).  Y! Alcyonum  en» 
siferum  est  ainsi  appelé  parce  qu'il  a 
SCS  rameaux  longs ,  étroits ,  un  peu 
comprimés  et  arqués. 

ENSIFOLIÉ,  adject.  ,  ensifolius  ; 
schwerdtblattrig  (ail.)  (ensis ^  épée, 
foliumy  feuille);  qui  a  des  feuilles 
ensiformes.  Ex.  Juncus  ensifolius^ 
Lindsœa  ensifolia ,  Ornithogalum  en- 
sifolium. 

ENSIFORME,  adj. ,  ensiformis  ^ 
gladiatus  ,  ensatus  ;  schwertformig 
(ail.)  ( ensis ,  sabre ,  forma ,  forme ) • 
Epithète  donnée  par  les  botanistes 
aux  feuilles ,  quand  elles  sont  un  peu 
épaisses  au  milieu,  tranchantes  aux 
deux  bords  et  rétrécîes  de  la  base  au 
sommet,  qui  est  aigu  (ex.  Iris 
xiphium);  au  fruit  {ex,  Dotichos  en" 
sijbrmis ,  Dolichos  gladiatus ,  Doli'" 
chos  cultratus)  y  et  au  style  ^  quand 
ils  ont  la  même  forme.  Les  zoologistes 
l'appliquent  aux  coquilles  qui  ont  la 
forme  d'un  sabre  (ex.  Solen  ensis )j 
aux  antennes  des  insectes,  quand 
elles  sont  larges  à  la  base ,  terminées 
en  pointe  et  anguleuses  (ex.  Truxale); 
h  Voifipositor  de  ces  animaux ,  d'après 
Kirby ,  quand  il  est  long ,  comprimé 
et  tranchant  (ex.  Acrydium). 

ENSIFORMES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Ensafœ,  Nom  donné  par  Linné  à 
une  famille  de  plantes  qui  ont  les 
feuilles  ensiformes  et  les  fleurs  mo- 
nopérianthées ,  et  par  fiartling  à  une 
classe  comprenant  les  faoyUes  des 
Eurmanniacces ,  des  H  jpoxidées ,  des 
Haemodoracées ,  des  Iridées,  des 
AmarjUidées  et  des  Broméliacées. 

ENSIPEi\NE ,  adject.  ,  ensipennis 
(ensis ,  épée ,  penna ,  plume).  \J0^  . 
njrsmia  ensipennis  est  ainsi  nommé , 
parce  que  les  baguettes  des  rémiges 
de  ses  ailes  sont  aplaties  et  élargies , 
re  qui  leur  donne  une  disposition  re- 
courbée ,  en  faron  de  sabre. 
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ËNâmOSTRE  ,  adject.,*  ensirostris 
(ensis ,  épée ,  rostrum  ,  bec)  ;  qui  a  le 
bec  ou  le  rostre  comprimé  et  recourbé 
en  forme  de  sabre.  Ex.  Calandra  c/i* 
sirostris. 

ENTASSÉ  ,  adj. ,  con/ertus.  Se  dît 
des  feuilles  y  lorsqu'elles  sont  en 
assez  grand  nombre  et  placées  si  prés 
les  unes  des  autres ,  sur  la  tige ,  qu'elles 
se  dérobent  presque  à  la  vue. 

ENTÉROBRANGHES  ji  adj.  et  s.  m. 
pi, ,  Enierobranchiot  (  «vTffpov ,  intes— 
lins ,  ppa7;(ta,  branchies).  Nom  donné 
par  La  treille  à  un  ordre  de  la  classe 
des  Annelides ,  comprenant  ceux  de 
ces  animaux  dont  les  branchies  sont 
intérieures ,  ou  ne  font  pas  de  saillie 
au  dehors. 

ENTÉRODÉLES,  adj.  et  s.  m.  pi,, 
Enterodela  (  syirtpov ,  intestins ,  ^îjioç  , 
manifeste).  Nom  donné  par  C.-G» 
Ehrenberg  à  une  section  de  la  classe 
desPolygaslriques ,  comprenant  ceux 
de  ces  animaux  qui  ont  un  tube  intes- 
tinal parfait ,  c'est-à-dire  terminé  par 
une  bouche  et  un  anus. 

ENTÉROPHLÉODE 9  adj.,  ente^ 
rophlœodes  (svrepov,  intestins,  yÎLoiôc, 
écorce).  Wallroth  nomme  mqrphosi s 
enterophlœodes  le  développement  des 
lichens  qui  naissent  sur  l'intérieur 
mis  à  nu  des  tiges  ligneuses  d'autres 
plantes,  sur  la  moelle  ^  l'aubier ,  le 
liber ,  le  bois ,  etc. 

ENTÉROSTÉS9  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Enterostea  (  ivrspov ,  intestins ,  èoriw  , 
os).  Nom  donné  par  Latreille ,  Fici- 
nus  et  Carns  à  une  famille  de  Cépha- 
lopodes ,  comprenant'  ceux  qui  ont 
dans  l'intérieur  du  corps  une  pièce 
calcaire  en  forme  de  lame  et  repré- 
sentant la  coquille. 

ENTHELMINTHES,  s.  m.  pi.  ,  i?/i- 
thelmintha  (cvroc  ,  dedans,  IXfiivc  , 
ver).  Nom  donné  par  Goldfuss,  Fi- 
cinus  et  Carus  à  une  classe  du  règne 
animal ,  qui  comprend  les  vers  intes- 
tinaux. 
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Îetheilt  (ail.);  intiero  (ît.).  Se  Jit ,  en 
otaDique ,  de  tout  organe  qui  n'oflfre 
Bur  ses  Bords  ni  incisions^nî  dentelures, 
ni  découpures  ,  comme  \^  feuilles  du 
Biciïïius  integrifoUus ,  du  Tessaria 
integrifolia  et  du  Chrysanthcmum 
întegrifolium  ;  le  calice  du  Fissilia^ 
la  lèvre  supérieure  de  la  corolle  du 
Moluccella  lœ^is  ;  les  stipules  du  Po- 
Irgonum  amphibium.  Les  JeuiUets 
des  agarics  sout  dits  entiers ,  quand 
ils  s'étendent  depuis  le  pédicule  jus- 
iqu'à  la  circonférence  du  chapeau. 

ENTIMIDES  9  adj.  et  s.  m.  pi..  En" 
timides.  Nom  donné  par  Schœnherr  ^ 
un  groupe  de  la  famille  des  Curcu- 
lionides  gonatocères  brachjrliinques , 
qui  a  pour  type  le. genre  Entimus. 

EIKTOGÉPHALE  ^  s.  m. ,  entoc&~ 
phalum{èvroç ,  dedans ,  xKfcûA ,  tête), 
Audouin  donne  ce  nom  à  une  pièce  , 
correspondante  à  Pentothorax ,  qu'on 
trouve  dans  la  tète  des  insectes  hexa- 
podes. . 

ENTODISGAL9  adj.  9  entodiscalis 
(ivToç,  dedans,  ^igrxoçy  disque  ).Ëpi- 
ihète  donnée  par  Lcstiboudois  à  Vin" 
sertion  des  étamines,  lorsqu'elle  a  lieu 
en  dedans  du  disque. 

£!«T06A$TBE,  s.  m. ,  entogas^ 
irium  (cvToç,  dedans,  yaorrip^,  ven- 
tre )•  Sous  ce  nom  y  Audouin  désigne 
une  pièce  ,  correspondante  à  l'ento- 
thorax ,  qu'on  trouve  dans  le  premier 
anneau  de  l'abdomen  des  insectes 
hexapodes. 

.  ENTOIIE  9  8.  ni •)  eniomon  (r/rofAo;, 
incisé  )•  Nom  collectif  donné  par  La- 
treille  aux  animaux  articulés  qui  sont 
pourvus  de  pieds  également  articulés. 

ENTOMOBIES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Entomobiœ  (ifvTOfiOc  ,  insecte ,  pio&> , 
vivre).  Nom  donné  par  Robineau- 
DesvoidjT  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Myodaircs  calyptérces  ,  comprenant 
cdles  qui  vivent  dans  le  corps  des 
insectes. 

«OTOMO^ÈNEyadj.,  entomogC" 
fUM  (fvrofAQÇ;  insecte;  yri^v^  y  engen* 
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drer  )  ;  qui  vit  sur  les  insectes  morts, 
Ex.  Racodium  entomogena, 

ENTOMOGEAPHE  ,  s.  m.  ,  enlo^ 
mographus  (  hroyLoç  ,  insecte  ,  7pa^, 
écrire).  Naturaliste  qui  se  livre  spé- 
cialement à  l'étude  des  insectes. 

ENTOMOGRAPHIE»  s.  f.  ,  enio^ 
mographia.  Histoire  des  insectes. 
Synonyme  ^^entomologie  |  employé 
par  G.  Fischer. 

EIVTOllOGRAPHIQUE,  adj.,  #n/o- 
mographicus  ;  qui  a  rapport  à  Tento» 
mographie. 

ENTOMpIDES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Entomoïda  (  Ivrojxoç  ^  insecte ,  imo^  , 
ressemblance  ).  Nom  donné  par  La- 
treille  à  un  ordre  de  la  classe  des  El- 
minlhogames  ,  renfermant  ceux  qui 
sont  généralement  munis  d'appendi- 
ces simulant  des  pieds. 

ENTOMOLOGIE  9  s.  f.  ,  entomola^ 

fia  (cvTOfAoç ,  insecte  ,  \vfwi ,  discours), 
iranchc  de  la  au)ologie  qui  traite  de 
l'histoire  des  insectes. 

EQiTOMOLOGISTE  ,  s.  m. ,  ento^ 
mologista.  Naturaliste  qui  s'occup6 
spécialement  deThistoire  des  insectes. 

ENTOMOMÉILII^iE,  s.  f. ,  entomo- 
meilina  (  cyTOjiof  ,  insecte  ,  pg tXoc^ , 
noir).  Lassaigne  désigne  ainsi  la  sub- 
stance animale  à  laquelle  Odier  a 
donné  le  nom  de  chitine.  Voyez  ce 
mot. 

ENTOMOPHAGE ,  adj.  ,  entomo^ 
phagus  (hroy^oç ,  insecte,  çayu,  man« 
ger)  ;  qui  vit  d'insectes. 

ENTOMOPHifiE»,  adj.  et  a.  m. 
pi. ,  Entomophagi  ,  Entomopkaga, 
Nom  donné  par  Latrcille  ,  Fictnus  et 
Garus  à  une  famille  de  Mammifères 
marsupiaux  ,  par  Goldfuss ,  Ficinus 
et  Carus  à  une  famille  d'insectes 
coléoptères ,  renfermant  des  animaux 
^i  font  leur  principale  nourriture 
d'insectes. 

E](«T01IIOPHILE,adj.^  entomophU 
lus  (  eyrouoç^  insecte  j  fiXcu,  aimer)) 
qui  aime  les  insectes. 

ENXO1IIOB0IZJE  )  adj. ,  eniomo'^ 
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thizus  (ïvTÔfAOç ,  insecte ,  ptW*> ,  croî- 
tre )  ;  qui  naît  ou  qui  croît  sur  les  in- 
sectes (ex.  Sphœria  entomorhiza  , 
Isaria sphingum).  Il  paraît,  d'après 
les  observations  de  Wydler  ,  que 
beaucoup  de  prétendues  clavaires 
naissant  sur  des  insectes^  ne  sont 
autre  chose  que  des  niasses  poUini— 
ques  et  pédiculées  d'orchidées. 

ENTOMOSTÂGUES  ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Entomostegéa  (evrofiioç,  insecte, 
xnrffiy  toit).  Nom  donné  par  Orbi- 
goj  et  Menke  à  une  famille  de  Cé- 
phalopodes foraminifères  ,  dont  la  co» 
quille  est  garnie  de  cellules  subdivi* 
s.ées  par  des  cloisons  transversales  , 
de  manière  que  sa  coupe  représente 
une  sorte  de  treillis. 

ENTOMOSTOIlfE ,  adj.  ,  entomo» 
stomus  (rvTOftoç,  insecte ,  (rro|xa ,  bou- 
che). Ëpithètc  donnée  à  toute  co- 
quUle  uni  valve  dont  l'ouverture  est 
plus  ou  moins  profondément  échan- 
crée  en  devant. 

ENTOMOSTOMËl^,  ad],  et  s.  m. 
pi.,  Enlomostomata»  Nom  donné  par 
Blainville  à  une  famille  de  coquilles , 
comprenant  les  univalves  non  symé- 
triques dont  l'ouverture  est  échan— 
crée  ,  et  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Paracéphalophores  siphonobranches , 
comprenant  ceux  de  ces  animaux  dont 
la  coquille  est  munie  d'un  canal  très- 
court  ,  plus  ou  moins  échancré  en 
avant. 

EIMTOMOSTRACÉS,  ad},  et  s.  m. 

pi. ,  Entomostraca  (evropto;,  coupé  , 
ooTpay.ov ,  coquille  ).  Nom  donné  par 
Dumcril  et  Ëichwaldà  un  ordre,  par 
Desmarest  et  Leach  à  une  sous-classe, 
pnr  Cuvicr  à  une  division  de  la 
classé  des  Crustacés,  par  Blainville 
à  une  famille  de  la  classe  des  Hété- 
ropodcs  normaux  ,  coupes  qui  toutes 
renferment  des  animaux  à  tégumens 
cornés  très-minces  ,  qui  ont  le  test 
en  bouclier  ,  composé  d'une  à  Jeux 
pièces. 
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pi.  ,  Entomotilla.  (evrofÀo^,  insecte^ 
TtUb),  blesser).  Nom  donné  par  Du— 
méril  à  une  famille  d'insectes  hymé- 
noptères ,  dont  la  plupart ,  à  l'était 
de  larve ,  se  développent  dans  l'in-» 
térieur  du^t^ps  d'autres  insectes. 

ENTOMOZOAIRES^  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Entomozoa  (evrofioç,  insecte^ 
(âov,  animal).  Nom  donné  parBlaint^ 
ville  à  un  type  du  sous-règne  des 
animaux  artiomorphes  j  comprenant 
ceux  dont  le  corps  est  articulé  exté<« 
rieurement. 

ENTOMOZOOLOGIE  ,  s.  f. ,  ento^ 
mozoologia  (  svto|xoç  ,  insecte  ,  Çûov  , 
animal  ,  ^©yoç ,  discours  ).  Syno- 
nyme à^ entomologie ,  employé  par 
Blainville. 

ENTONNOIR,  s.  m. ,  scyphus.  On 
appelle  ainsi  le  pédoncule  creux  et  en 
forme  d'entonnoir  qui  porte  la  fruc'* 
tifîcation  de  certains  lichens. 

ENTOPHYLLINES9  adj.  ets.  f.  pi., 
Entophjrlîina  (  evrôç  ,  dedans ,  yvXXov, 
feuille  ).  Nom  donné  par  Reichenbach 
à  une  section  de  la  famille  des  Hépa- 
tiques ,  comprenant  celles  qui  por* 
tent  des  bourgeons  ou  gemmes  plon« 
gcs  dans  la  substance  même  de  la 
plante. 

ENTOPHYLLOCâBPES,  adj.  et  s. 
f.  pi.,  Entophjllocarpi  (evtoç,  de- 
dans, flpuUov,  feuille,  awtpTroç,  fruit)» 
Nom  donné  par  Fumrohr  à  un  grou^ 
pe  ,  par  Bridel  à  une  classe  de  Mous- 
ses ,  comprenant  celles  dont  la  fruc- 
tification naît  dans  le  sein  des  feuilles , 
par  une  duplicature  oU  une  fissure  de 
ces  dernières. 

ENTOPHYTES,  adj.  ets.  m.  pi., 
Entophytœ  ,  EntophytL  Nom  donné 
par  Fries  à  un  ordre  de  Champignons 
coniomycètes ,  par  Link  à  une  série 
de  l'ordre  des  Mucédinces ,  renfer- 
mant des  champgnons  qui  croissent 
sur  les  plantes  vivantes  ou  mortes  | 
dans  leur  tissu  même. 

ENTOPOGONES  ,  adj.  et  s.  t  pi.  ^ 

Entopogoncs  {hfTQç ,  dedans  ^  irolTwyi 
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l>arbe).  Nom  donné  par  Palîsot-Beau^ 
*Voisà  un  ordre  de  Mousses,  compre- 
nant celles  dont  le  péristome  simple 
et  interne  est  formé  de  cils  libres  ou 
réuilis  en  une  membrane  plissée. 

ENTOPTIQUE  9  adj.^  entopticus 
(  «vToç  ,  dedans,  oTTTopa*,  voir).  Goe- 
the appelle  ainsi  les  couleurs  qui  se 
forment  dans  des  prismes  ou  des  cubes 
de  verre  refroidi  rapidement,  lors* 
qu'un  rayon  de  lumière  obliquement 
iréfléchi  y  pénètre  et  s'y  réfracte. 

ENTORTILLÉ,  adj.  ,  irwolutus. 
Expression  que  quelques  botanistes 
substituent  à  celle  de  volubile  {voyez 
ce  mot),  en  parlant  de  la  tige. 

ENTOTHORAX,  s.  m.  ,  entotho-- 
rax  (evTo;,  dedans^  6&>paÇ,  poitrine). 
Nom  donné  par  Audouin  à  une  pièce 
qui  ,  dans  les  insectes  hexapodes  , 
existe  au-dessus  du  sternum  et  à  sa 
face  interne ,  c'est-à-dire  au  dedans 
du  corps  de  l'insecte  ,  sur  la  ligne 
médiane  ,  et  qui  naît  ordinairement 
de  l'extrémité  postérieure  du  ster- 
num ,  à  chacun  des  segmens  du  tho- 
Tax.  C'est  \^  pièce  en  forme  â^y  grec 
de  Cuvier.  y  oyez  Thorax. 

ENTOURANT  ,  adj. ,  circumdans , 
cîrcumsepiens ,  cingèns  ,  amplectens  ; 
umgcbendy  umf assena  (ail.).  Epithète 
donnée  ^m^l  feuilles  ,  lorsque  ,  dans 
le  sommeil  de  la  plante  ,  elles  sont 
roulées  en  cornet,  et  entourent  la 
tige,  comme  pour  protéger  les  Jeunes 
pousses.  Ex.  MalvçL perUviana. 

ENTOURÉ ,  adj.  ,  circumdalus  , 
amplexus  ,  cinctus  ;  umgeben  ,  um^ 
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mal  ^  qui  comprend  les  vers  iuteàfi-* 
naux. 

ENTOZOÉS,  adj.  et  s.  m.  pi.,  £n- 
tozoa^  Latreille  appelle  ainsi  une 
branche  de  la  race  des  animaux  Acé- 
phales gastriques ,  parce  que  tous 
les  animaux  qu'elle  renferme  sont 
parasites. 

ENTOZOIQUE,  adj.,  entozoïcus.Se 
dit  des  animaux  qui  vivent  dans  l'in- 
térieur du  corps  d'autres  animaux 
(ex.  vers entozoïques) ,  et  des  cham' 
pignons  qui  croissent  ,soit  sur  le  corps 
des  insectes  morts  ou  vivans  (ex.  Isa* 
via  sphingum  ) ,  soit  au  milieu  des 
pièces  d'appareil  employées  au  panse- 
ment des  plaies ,  comme  on  en  a  di- 
vers exemples.  Voyez  Ëntomorhize. 
ENTOZOOLOGIE  9  s.  f.,  entozoolo- 
gia.  Branche  de  la  zoologie  qui  traite 
spécialement  de  l'histoire  naturelle 
des  vers  intestinaux. 

ENTRECOUPÉ 9  adj. ,  intersectus. 
Bilderdyk  donne  le  nom  de  vaisseaux 
entrecoupés  au  tissu  cellulaire  moni- 
liforme  oeCandolle. 

ENTRÉE,  s.  f.Quelques  botanistes 
substituent  ce  terme  à  celui  de  gorge, 
en  parlant  des  corolles  monopétales. 

ENTREGREFFÉ,  adj.  ,  coalitus. 
Epithète  donnée,  en  botanique,  à  des 
organes  qui,  après  la  maturité  ,  sont 
réunis  et  ne  forment  plus  qu'une 
seule  masse  ,  comme  les  cotylédons 
du  Tropœolum  majus^  et  les  camares 
du  Rubus  Idœus, 

ENTRELACÉ  ,  adj. ,  împlexuSy  in" 
tertexiusy  intricatus,  contextus  ;  ver^ 


fasst  (ail.).  Nom  donné  ,  dans  la  no-    wcbt ,  veiflochten(jx\\,).  Dans  la  no- 
menclature minéralogîqiie  de  Haiiy  ,     nienclature  min^ralogîque  de  Haiiy, 


à  une  variété  dans  laquelle  lesdécrois- 
semeos  ont  lieu  sur  toutes  les  arêtes  et 
sur  tous  les  angles  solides,  autour  de 
la  base  d'un  noyau  prismatique.  Ex. 
Strontiane  sulfatée  entourée, 

ENTOZOAIRES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Entozoa  (tvTo^ ,  dedans,  ^ûov,  ani- 
mal), r^om  donné  par  Kodolphi  et 
Goldfuss  i\  une  classe  du  règne  ani-p- 


cette  epithète  est  donnée  à  une  variété 
en  cristaux  aciculaires ,  lorsque  les  ai- 
guilles se  croisent  dans  tous  les  sens 
(ex.  Manganèse  oxîdé  entrelacé)» 
Les  géognostes  disent  qu'une  roche  a 
une  structure  entrelacée ,  lorsqu'elle 
est  composée  de  parties  anguleuses, 
arrondies  ou  ovoïdes,  qui  s'engrènent 
lc$  unes  dans  les  auties,  et  semLlcul 
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liées  par  une  matière  colorée  ,  dis- 
posée en  ^nes  ou  .en  réseaux.  Le 
Brjrum  conœxtum  est  ainsi  appelé 
parce  qu'il  forme  un  gazon  épais  et 
serré  dans  les  Alpes. 

ENTRENOGUD  ,  subst.  m.,  interno- 
dirnn;  Zwischenknoten{a\\,);  interno- 
do  (it.)  (inier ,  entre  y  nodûsj  nœud). 
Les  botanistes  appellent  ainsi  l'espace 
compris  entre  deux  nœuds  d'une  tige 
noueuse,  et,  comme  les  feuilles  par- 
tent ordinairement  des  nœuds  dans 
ces  tiges,  on  a  souvent  étendu  ce  nom 
à  la  partie  de  la  tige  comprise  entre 
deux  paires  ou  deux  rangées  de 
feuilles. 

ENTRITIQUE  ,  adjcct. ,  entridcus 
(svTpiTo;,  dépositaire^  entremetteur). 
Nom  donné  par  Brongniart  à  un 
groupe  de  terrains  abyssiques  et  h 
un  autre  groupe  de  terrains  pluto— 
niens ,  comprenant  des  roches  dont 
la  pâte  est  comme  lardée  de  cristaux, 
ou  pétrie  de  nodules  et  de  parties  cris- 
tallisées confusément. 

ENVELOPPANT,  adj. ,  cont^oluti- 
i^us ,  ini^ohens ,  includens ,  'uwolu^ 
ians;  cinhiillend(a\\.  );  si^iluppantc 
(  it.).  Épithète  donnée  v^ux  feuilles, 
lorsqu'étant  alternes,  elles  s'appli- 
quent contre  la  tige,  pendant  le  som- 
meil de  la  plante ,  comme,  pour  en- 
velopper le  bourgeon  situé  a  leur  ais* 
selle  (ex.  Sida  Siùuliton),  t:th  Vesti-^ 
^'ation ,  quand  la  pièce  extérieure  est 
courbée  de  manière  à  couvrir  ou  en- 
velopper toutes  les  aulres  ,  et  que 
celles  qifi  viennent  au  dessous  enve- 
loppent de  mêmes  celles  qui  suivent 
(ex.  les  pétales  de  là  Giroflée). 

ENVELOPPE  ,  s.  f. ,  integumentum; 
in^olucrùmî  îrsptxâXypa;  //£Ï//c(all.). 
On  i\^\tç\\%:im\^eloppc  herbacée  ,  d'a- 
près Mirbel,  une  couche  de  tissu  cel- 
lulaire qui  ,  dans  la  tige  des  plantes 
dicotylédones,  se  trouve  placée  immé- 
diatement au-dessous  de  l'épiderme, 
qu'elle  unit  aux  couches  corticales  ; 
enveloppes  florales  ^  rcnsembU  des 
I. 
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parties  qui  environnent  les  organes 
sexuels  des  plantes  ;  enveloppes  sémi" 
naleSf  celles  qui  entourent  Tamanâe 
de  la  graine. 

ENVELOPPÉ  ,  adject. ,  int^oluius  ; 
eîngehûllt  (nW.),  Les  géognosM^s  di- 
sent qu'une  roche  feuilletée  a  une 
structure  em^eloppée,  lorsque  ses  par- 
ties ,  étant  quelquefois  moins  grosses, 
sont  enveloppées  par  les  feuillets  de 
la  roche  y  qui  se  contournent  et  s'y 
appliquent  dans  tous  les  points.  Ex. 
Stéaschiste  noduUux, 

ENVELOPPÉS,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Jnvolula,'^Qm  donné  par  Menkeà  une 
famille  de  l'ordre  des  Gastéropodes 
cténobranchesjcomprenantceux  dont 
le  dernier  tour  de  la  coquille  enve- 
loppe tous  les  autres. 

ENVERGURE ,  subst.  f.  Etendue 
n'embrassent  les  ailes  d'un  oiseau 
tenriucs  pour  lé  vol. 

ENVIRONNANT,  adject.,  flw^/ijwj. 
Bpithëte  donnée  à  la  superposition 
d'une  roche ,  lorsque  les  couches  su- 
perposées entourent  seulement  la  base 
de  la  roche  ou  montagne  fondamen- 
tale, dont  le  sommet  semble  les  percer. 

ENZOIQUE  ,  adject. ,  enzoîcus  (  cv  , 
dedans ,,Çûov,  animal).  Les  géognostes 
appliauent  cette  dénomination  aux 
terrains  dans  lesquels  on  rencontre  des 
débris  fossiles  d  animaux  en  grande 
quantité. 

ÉPAGRIDÉES,  adject.  et  s.  f.  pi., 
Epacrideœ,  Nom  donné  par  R.  Brown 
à  une  famille  de  plantes ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Epacris. 

EPAIS  ,  ad j . ,  crassus;  vatyy^  ;  dick 
(ail.)  ;  thick  {jxn^.y.fosco  (it.).  Se  dit, 
en  botanique,  de  toutes  les  parties  dont 
l'épaisseur ,  comparée  à  celle  d'orga- 
nes analogues ,  est  plus  grtinde  que 
ne  semblerait  le  comporter  leur  éten- 
due. Celte  épithète  s'applique  à  Van» 
drophore  (  ex.  Hura  crrpitans  )  ;  au 
chaton  (  ex.  Salix  caprœa)  ;  à  Vépi 
(ex.  Typhus  latifolia)  ;  aux/euilUs 
(  ex .  Sarcocapnos  crassifolia  )\   au  x 
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spâihélles  (ex.'  Tfisp^acum  iermo" 
phroditumj.  ' 

-  ÉÎPAKSflSj  âJj.  et  s.  m.  pi.,  /«- 
eras^ata^  ISom  donné  par  fia  treille  à 
'  une  famille  de  l^ordte  clés  Gjmnogè- 
ses  inappexfdicés ,  coiiiprenant  ceux 
de  ces  animaux  dont  le  corps  a  une 
ibertaîhe  cpaisseun 
■  ÉP4I'P^  9  adj. ,  êpalpaius.  Kirby 
jonnè  cette  épithëte  aux  animaux 
a\\i ,  comme  les  Hémiptërés ,  ont  la 
liouche  imparfaite  et  dépourvue  de 
pplpes. 

£^4^1P$]BRÉ^  âdj.  ^  epalpebratus 
(é,  i^fw,  j^jpaîpehra\  paupière)  ;  qui 
n*q  point  pé  paupières.  Êpithète  don- 
née par'A.-H.narvorth  aux  repti- 
lëis  Optii  ji'ens. 

.  ÉP4Li:fD]É£S  9  abject  et  s.  î.  pi.  ; 
Epaltideœ.  Nom  donné  par  Lçssing  à 
tirie  section  de  la  sous-tribu  des  As- 
téroKdées  ICarcbpnanthées ,  qui  a  pour 
ijpe  le  genre  Epalies. 

jÉPAlVOUIj  âdj, ,  effiisus;  aufblû^ 
hend  (ail.  J.  On  dit  qu'une  Jleur  est 
épanouie  y  lorsque  ses  pétales  sont 
parfaitement  développés. 

ÉPANOUÏSSElUElVT^s.ra.  effusio, 
explication  j4uflfiûhen(sl\,);  bîowing 
f  a n gl .  )  j  aprimènlo  (  i t .  ) .  Époque 
^à  laquelle  une  fleur  déploie  ses  pé- 
tales ',  ouverture  de  la  corolle  d  une 
fleur. 

ÉPANTIIE,  eii\\.  <^  epanûius  («ttI, 
sur,  «vOo; ,  fleur).  Èpithelc  donnée  par 
Linné  aux:  champignons  qui  croissent 
sur  les  fleurs  des  végétaux. 

ÉPARAPÉtALE,  adj.,  eparapeta- 
lus.  Mœncb  donne  cette  épithète  aux 
fleurs  qui  sont  dépourvues  de  parapé- 
tales ,  c'q|t-à-dire  de  nectaires. 

ÉPARPILLÉ  9  adj . ,  sparsus. Terme 
quelquefois,  marsjrarement,  employé 
par  les  botanis'es,  c^mme  synonyme 
aépars.  F'oyez  ce  mot. 

EPARPILLEMlilKT,  s.  m.  Dupelit- 
Thouars  donne  ce  nom  au  phénomène 
qui  fait  que,  quelque  nombreuses 
que  soient  les  vlamiucs  ;  Us  anthères 
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sont  parfaitement  isolées  les  unes  des 
autres ,  celles-ci  chercÇmt  à  s'écar- 
ter et  à  laisser  entr'elles,2des  distan- 
ces égales ,  disposition  qui  existe  aussi 
dans  les  feuilles. 

ÉPARS9  ^^j->  sparsus;  ^csorpap 
fflvoç  ;  zerstreut  (  ail.  )  ;  scattered 
^ngl.).  Se  dit,  en  botanique ,  de  tou- 
tes Tes  parties  qui  naissent  sans  ordre 
où  régularité  ;  des  rameaux  ,  quand 
il  n'y  a  aucune  régularité  dans  les 
distances  qui  les  séparent  (ex.  Daphne 
Mezereum)  j  àesjeuilleSf  quand  elles 
sont  solitaires  sur  un  même  plan  ho- 
rizontal autour  de  la  tige  (  ex.  Rhyn~ 
chospora  sparsa  ).  Ce  terme  est 
inexact ,  du  moins  en  parlant  des 
feuilles ,  puisque  ,  daus  le  cas  sup- 
posé, elles  observent  toujours  un 
ordre  régulier. 

lÉPAULE  9  s.  f. ,  scapula  ;  w^oç  ; 
Schulter  (  ail.  )  ;  shoulder  (  angl.  )  ; 
spalla  (  it.  ).  Nom  donné ,  dans  les 
animaux  vertébrés ,  h.  la  partie  du 
membre  thoracique  qui  est  le  plus 
rapprochée  du  tronc  ;  dans  les  insec- 
tes hexapodes , par  Kiiby,  au  second 
article  des  pattes  antérieures  ou  bras; 
parWiedemann,  aux  coins  antérieurs 
au  test  de  la  poitrine. 

lÉPAULETTEjs.  f.  Les  entomolo- 
gistes appellent  ainsi  une  pièce  qui 
enveloppe  la  base  de  l'aile  antérieure 
des  insectes  hyménoptères,    frayez 

tlÉRYGODE. 

ÉPAVLIÉRE  5  s.  f  -  Nom  donné  par 
Straus  à  trois  pièces  mobiles  ,  placées 
en  dedans  de  l'apophyse  bifurquée  des 
élytres  des  insectes  coléoptères  9  au 
moyen  desquelles  celles-ci  s'articulent 
médiatemeut  ou  immédiatement  avec 
l'écusson  et  la  première  paire  iliaque» 

ÉPERON',  s.  m. ,  calcar ,  produc^ 
tunif'xévTpoy;  Sporn[o\\.);  j/?î/r(angl.)  ; 
sperone  (it.).  On  appelle  ainsi  :  1**  eu 
minéralogie,  l'extrémité  brusque  et 
élevée   qu'un   rameau  de  montagne 

f  présente  en  arrivant  dans  la  plaine, 
or»quo  la  rapidité  avec  laquelle  il  ;»V 
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baisse ,  à  une  dîstapce  plus  ou  moîn^ 
considérable  du  faîte ,  est  si  forte  qu'il 
semble  comme  coupé  à  pic  et  arrêté 
dans  le  milieu  de  son  cours.  2^  En 
botanique  9  une  sorte  de  corne  ou  de 
prolongement  tubulcux  qui  se  dirige 
du  côté  du  pédicule ,  et  qui  est  une 
forte  bosselurci  ordinairement  creuse, 
de  la  corolle  (  ex.  Unaria  ) ,  du  calice 
(  ex.  BaUamina) ,  du  périgonê  ou 
tablier  Tex.  Orchis)^  des  anthères 
(eiL.Arthrostenimacalcaratum).  3°  En 
zoologie,  Tapopbjs^  cornée  qui  se 
voit  à  la  partie  postérieure  du  tarse 
et  au  dessus  du  pouce  de  plusieurs 
oiseaux ,  notamment  dans  les  GaUi- 
nacés;  une  apophyse  que  présente 
l'os  du  métacarpe  du  Jacama ,  qui  se 
dirige  en  nvant,  et  se  termine  en 
pointe  aiguë ,  lorsque  l'aile  est  pliée  ; 
d'après  Kirby,  une,  deux  ou  plu- 
sieurs épines  mobiles ,  ordinairement 
insérées  à  l'extrémité  du  tibia  des 
inscetes ,  et  qui ,  dans  quelques  Ca- 
rabes ,  Lépidoptères  et  Tricboptëres , 
se  vojent  aussi  au  milieu  de  cette 
partie  de  la  patte. 

ÉPERONNJÉy  adject. ,  calcaratusf 
gespornt,  sporntraffend  {a\L)  ;  spur-' 
rtf/(angl.);  spronalo  (it.)j  qui  est 
inun  i  d'un  éperon ,  comme  les  anihères 
de  Y Arlhrostemmacalcaratum.  KiVbj 
donne  celte  épitbète  au  tibia  des  in- 
sectes ,  lorsau'il  est  armé  d'une  ou 
plusieurs  épmes.  On  l'applique  aussi 
au  pied  des  oiseaux ,  quand  il  est 
garni  d'un  ou  plusieurs  éperons,  et 
à  l'aile  de  ces  mêmes  animaux ,  lors- 
que le  métacarpe  ofiCre  une  ou  deux 
excroissances  cornées,  saillantes  et 
aiguës. 

ÉPHÉDRACÉESt  adj.  et  s.  f .  pi. , 
Kphcdraceœ.  Nom  donné  parYule  à 
une  famille  de  plantes ,  qu  il  propose 
d'établir ,  et  qui  aurait  pour  type  le 
genre  Eolicdra. 

ÉPUEDHÉ  ,  adj. ,  ephedrœus  (cir'i, 
sur ,  c3pa  ,  siège  )  ;  qui  est  GO||^^CNMi 
d'ariiculuiions  empilées  les  uiMihi 
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suite  des  autres.  Le  CoraUina  ephe^ 
drœa  est  ainsi  appelé  à  cause  de  ses 
articulations  longues  et  grêles,  qui 
ressemblent  à  celles  de  la  prêle. 

flPHÉllàRE ,  ephemerus;  ifa^ptipoç; 
eintàtig  (ail.);  ephemeral  (angl.)  ;  effi^ 
mero  (it.)  (tirl,  sur,  jfxipa,  jour);  qui 
ne  vit  qu'un  seul  jour,  ou  même  à  peine 
(ex.  Âgaricus  ephemerus).  On  ap- 
pelle fleurs  éphémères  celles  qui  ne 
restent  ouvertes  que  quelques  heures^ 
et  tombent  ensuite,  ou  se  ferment 
pour  fie  plus  se  roiiyrir  (  ex.  Cactus 
grandiflorus). 

ËPHÉBIÉRES  ;  s.  f.  pi. ,  Epk9^ 
merœ.  Quelques  botanistes  ont  donné 
ce  nom  à  la  tamille  des  Gomméliaées.. 
y  oyez  ce  mot. 

JÈPHEIIÈRES,  s.  m.  pi.,  Ephe^ 
mera.  Lamarck  appelle  ainsi  une 
famille  d'insectes  NéVroptères ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Ephemera. . 

ÉPHÉMÉRIDES^adj.  et  s.  m.  p1.^ 
EphemeridcB,  Nom  donne  par  Leacb 
à  la  famille  des  Epbémérins.  Voyet. 
ce  mot. 

ÉPHÉMÉRINS,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Ephemerinœ»  Nom  donné  par  La« 
treille ,  Goldfuss,  Eicbwald,  Ficinua 
et  Garus  à  une  famille  d'insectes  Né- 
vroptères ,  qui  a  pour  type  le  genret 
Epnemera. 

JÉPHIGRAMIIfE,  s.  m. ,  ephigrami 
ma  (ewl,  sur ,  Tp^fia ,  feuillet  ).  Dra- 
pamaud  appelait  ainsi  l'opercule  mo-' 
mentané ,  presque  membraneux ,  que' 
certains  Mollusques  terrestres  >  à  co- 
quille univalve ,  qui  babitent  les  clî-^ 
mats  froids ,  ont  ut  faculté  de  form^^ 
en  certains  temps  de  l'année,  pour 
boucber  Torifice  de  leur  coqtfiUe. 

ÉPIIIPPIOBHYNQVE,  adj. ,  ephip^ 
piorhjrnchus  (  if  iinrflcov ,  selle ,  puwoç,' 
bec)  ;  qui  a  le  bec  chargé  d'un  ce^ 
roma  en  forme  de  selle.  Ex.  Ciconia 
êphippiorh/ncha, 

ÉPI,  s.  m.,  spica;  arl^niç;  Aehra 
(ail .)  ;  ear  (angl .)  ;  spiga(\t%  Candolla 
oppellc  ainsi  ua  mode  d'ioflorcsceDCo 
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^définie ,  dans  lequel  les  fleurs  nais- 
sent à  Taisselle  des  feuilles ,  soît  ses* 
ailes,  soit  portées  sur  un  pédicelle 
visible    (  ex.  Loranthus  spicaius  )• 
Trinius  donne  ce  nom,  dans  les  Gra* 
minées ,  à  un  assemblage  de  fleurs , 
consistant  en  un  axe  régulièrement 
articulé ,  dont  chaque  article  porte  à 
•a  base  un  épillet  flxé  alternativement 
h  droite  et  à  gauche  (ex.  JEgilops, 
Tripsacum).  Pour  Liok  ,  il  y  a  épi 
jtoutes  les  fois  que  le  pédoncule  ou  le 
xiameau  du   pédoncule   se  prolonge 
jusqu'à. la  dernière  fleur,  et  que  les 
fleurs  sont  sessiles  le  long  de  son 
éléndue.         > 
..ÉPIHLASTEy  s.  m.  9  epiblastanus 
rijçt,  sur,  p>flwrràv«,  germer).  Nom 
donné  par  L.-G.  Richard  à  un  appen- 
dice unguiforme    qui   garnit  anté- 
rieurement le  blaste ,  vers  son  milieu, 
^ans  certaines  Graminées,  le  recouvre 
quelquefois  en  entier  ^  et  semble  n'en 
être  qu'un  simple  prolongement.  Ras- 
pail  considère  cet  organe  comme  uti 
^bri  supérieur  de  la  radiculode. 

ÉPIBLASTÈSE9  s.  f. ,  epiblastesis. 
Wallroth  désigne  sous  ce  nom  l'ac- 
croissement des  Lichens  qui  a  lieu  par 
le  développement  des  gonidies  dans 
l'intérieur  même  du  système  où  elles 
ont  pris  naissance. 

ÉPIBLASTl^TIQUE ,  aàj. ,  epîblas- 
teticus.  Nom  donné  par  Wallroth  à 
l'une  des  quatre  couches  qu'il  admet 
dans  le  talle  ou  blastème  des  lichens , 
celle  qui  en  forme  la  surface  supé- 
rieure ,  et  que  Acharius  appelle  sub-^ 
jtantia  corticalis^. 

JÉPIGALICIE)  s.  f.  ,  epicalycia 
(  Iffi  p  sur ,  xaXvÇ ,  calice  ).   Desvaux 

Sropose  de  donner  ce  nom  à  une  classe 
e  la  méthode  de  Jussieu  ,  qui  porte 
maintenant  le  nom  à!épùtaminie, 
'  ÉPIGARIDES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Epicarides,  Nom  donné  par  Cuvier  à 
une  section ,  par  Latreille  à  une  fa- 
mille de  Crustacés  isopodes,  parce 
oiie  los  animaux  que  ce  groupe  rcn- 
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ferme  se  tiennent  fixés  sur  le  tronc 
de  quelques  salicoques. 

ÉPIGARPANTHÉ,  adj. ,  epicar- 
panthus  (sttI,  sur,  xaprro;,  fruit, 
5vÔoç,  fleur).  Nom  donné  par  Wa- 
chefldorfF  aux  plantes  dont  la  fleur 
est  supportée  par  l'ovaire. 

ÉPIGARPE,  s.  m.,  epîcarpium; 
Fruchtoberhaut ,  Fruchtrinde  (ail.) 
(  cTTi ,  sur,  xapTrôç,  fruit).  Nom  donné 
par  L.-C.  Richard  à  la  portion  de  l'é- 
piderme  général  de  la  plante  qu'on 
distingue  sans  nécessité  dans  le  fruit, 
dont  elle  revêt  la  surface  extérieure  ; 
par  Bernhardi ,  aux  organes  qui  ne 
couvrent  le  fruit  que  d'un  seul  côté , 
comme  les  paillettes  dans  beaucoup 
de  Sjnaothérées.  L'épîcarpe  de  Ri- 
chard est  le  cortex  peridii  de  Link. 

ÉPIGARPIÉ,  adject.,  eplcarpius 
(^i,  sur,  xopTrôç,  fruit.)  Épîthète 
donnée  par  Gleditsch  wxn  fleurs  et 
9XkJi  étamines  ^  quand  elles  sont  su- 
pères  ,  ou  portées  par  le  fruit. 

lËPIGARPIQUE,  adj. ,  epicarpicus. 
Se  dit  d'une  fleur  ou  d'une  partie  de 
fleiir  qui  est  portée  par  l'ovaire.  • 

ÉPIGAULE,  adj.,  epicauUs  (cttc, 
sur,  Tsau^o»)  ^îg®)*  Épilhète  donnée 
par  Link  aux  champignons  qui  crois- 
sent sur  la  tige  d'autres  végétaux. 

£PIGERQlJES,adj.  et  s.  m.  pi. , 
Epicerci  (stti,  sur,  xepxoç,  queue). 
Nom  donné  par  J.-A.  Ritgen  âi  un 
groupe  de  reptiles  Ophidiens ,  renfer- 
mant ceux  qui  portent  des  grelots  au 
bout  de  la  queue* 

ÉPIGHÈME,  s.  m.  ,  epîchemis 
(«Tri,  sur,  x^l^^  ^  coquille).  Kirby 
appelle  ainsi  une  articulation  acces- 
soire qui  se  voit  à  la  base  du  tibia , 
dans  quelques  Arachnides,  et  qui  ne 
paraît  pas  exécuter  de  mouvemens  à 
part. 

ÉPIGHILE,s.  m. ,  epichilium  (ctI, 
sur,.;(sl>o;,  lèvre).  L.-G.  Richard 
donnait  ce  nom  à  la  partie  supérieure 
du  tablier  des  Orchidées ,  quand  elle 
nrûce  en  deux  pirtics  dissem- 
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blables ,  qui  ressemblent  à  des  lèvres. 
ÉPI€HLAMYDÉ£S,  adj.  et  s.  f. 
pî.  jEpichlamydeœ  (èttI  ,  sur ,  y(ia^\j^, 
manteau).  Nom  donné  par  Agardb  à 
une  classe  de  plantes  pnanérocotjlc- 
dones  incomplètes,  comprenant  les 
Ulmacécs  ,  Laurinées  9  £léagnées  , 
Thjmëlées  et  Protéacées. 

ÉPICHYZE,  adj. ,  epichfzus  (sVi, 
sur ,  -^xtai^ ,  amas  de  terres  rappor- 
tées ).  \jj4garicus  epichyzus  croît  sur 
les  racines  des  graminées  dactyloïdes. 
ÉPICLINE,  arij.,  epiclinus  (eTrl, 
sur,  x^iv^g,  lit).  Epitbète  imposée  pan 
Mirbel  au  nectaire ,  quand  il  est  placé 
sur  le  réceptacle  de  la  fleur.  Ex.  La» 
biées. 

ÉPICOROLLÉ ,  adj . ,  epicoraïlatus. 
Nom  donné  ,  dans  la  méthode  de  Jus- 
sieu ,  aux  plantes  dont  la  corolle  est 
épigyne. 

ÉPI€OROLLIE,s.  f.,  epicorolUa. 
Nom  de  deux  classes ,  dans  la  mé- 
thode de  Jussieu,  qui  comprennent 
des  plantes  à  corolle  épigyne^ 

ÉPIGRAIV'E ,  subst.  m.  ,  épiera^ 
nium  (cTTi  ,  sur,  xpaviov ,  crâne). 
S traus  appelle  ainsi  une  dessixpièc<;s 
du  crâne  des  insectes  ,  qui  comprend 
la  majeure  partie  de  la  télé  ,  dont 
elle  occupe  principalement  la  région 
supérieure. 

ÉPIGRAIVIjEiN,  adj.  Pièce  épiera- 
nîenne  est  synonyme  à^épicrâne*  V. 
ce  mot. 

ÉPIDÉME,  subst.  m.,  _epidema 
( girl ,  sur ,  ^f|X6),  construire).  Audouin 
donne  ce  nom  à  de  petits  prolonge- 
mens  lamellaires  qui  existent  dans 
rintérieur  du  thorax  des  animaux 
articulés  ,  ne  naissent  pas  du  point  de 
réunion  de  deux  pièces  ,  et  sont  plus 
ou  moins  mobiles.  Les  uns  {épidèmes 
d'insertion)  donnent  attache  à  des 
muscles  ,  et  jouissent  d'une  grande 
mobilité  ;  les  autres  (épidèmes  d'ar." 
ticulation  )  servent  à  l'attache  des  ap- 
pendices supérieurs  ou  des  ailfiia^/^  ' 
^PIDENDRE,   ad].,   ejllf/lf^us 
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(cTTt ,  sur ,  ^sv^pov  ,  arbre  );;  qui  croît 
sur  les  arbres ,  sur  les  troncs  d'arbres» 
Ex . .  Lycoperdon  epidendrum, 

ÉPIDENDRÉES,  adj.  et  subst.  f. 
pi. ,  Epidendreœ,  Noin  donné  par 
Lindley  et  A.  Richard  à  une  triba 
de .  la  famille  des  Orchidées ,  •  qui  a 
pour  type  le  genre  Epidendrum. 

ÉPIDERME,  subst.  m.,  epiderma, 
epidermis  j  cuUcula  ;  firuïcpfùç;  Ober» 
haut  (ail .  )  ;  ctt/û;^(angl .  )  ;  epidermide, 
cuticolay  soprapelle{it.)  (  cfri,  sur  5 
^spfxa,  pc^u  ).0n  appelle  ainsi  :  1^  ea 
botanique  ,  la  membrane  mihee  , 
ordinairement  incolore  et  transpa- 
rente ,  qui  tapisse  la  superficie  des 
plantes  9  et  qui  se  détache  plus  ou 
moins  facilement  du  reste  au  tissu 
végétal.  Gaertner  donne  ce  ooiu  à 
l'expansion  du  funicule  qui  forme 
une  bourse  membraneuse  ,  sèche  , 
mince  ,  bien  appliquée  a  la  graine  y 
dans  certaines  plantes  ,  et  qui  la  re- 
couvre tout  entière  (  ex.  MaUfacées)^ 
2°  En  zoologie,  lépiderme  est  la 
membrane  sèche  qui  recouvre  lapeau^ 
et  la  pellicule  plus  ou  moins  épaisse  > 
comme  cornée,  qui  tapisse  l'extérieur 
de  certaines  coquilles  univalves  et 
bivalves. 

ÉPIDERMÉ,  adj.,  epidermatus. 
Se  dit  d'une  coquille  qui  est  couverte 
d'un  épiderme. 

ÉPIDERMÉES  ,  adj .  et  subst.  f .  pi. , 
Epidermeœ.  Nom  donné  par  fionne- 
maison  à  une  famille  d'Hydrophyles 
loculées  ,  comprenant  celles  qui  sont 
munies  d'une  membrane  extérieure 
très-délicate. 

ÉPIDERMIQUE ,  adj.,  epidermù- 
eus  ;  qui  a  rapport  à  l'épiderme* 

ÉPIDERMOIDE ,  adj.  ,  ^der^ 
jnaides;  oberhautartig  (ail.),  (tiriF- 
^i^fxic  ,  épiderme  ,  Ciàoç  ,  ressem» 
blance)  ;  qui  ressemble  à  l'épiderme. 

ÉPIDISG AL ,  adj. ,  epidUeaUs  (M, 
sur  ,  Ji(ry.o; ,  disque  ).  L.-C.  Richard 
donne  cette. épithète  kVifutrtionàeÊ 
étamines  ô^  de  la  corolle  stwnioifôre  9 
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lonqu'elle  se  nft  fininédiatemenl  au 

rartonr  du  disque  ,  de  manière  que 
base  ou  le  point  d'origine  des  éta- 
uines  ou  de  là  eoroUe  est  simplement 
en  iMMitact  avec  celle  du  disque ,  et 
me  ks  pétales ,  s'il  y  en  a ,  touchent 
tfjgalemeut  eelui-cî ,  eu  bien  sont  con- 
tign^  aux  étamines  qui  leur  correS'^ 
pondent.  Ex.  fTitis  vimferà. 

iFUmOME ,  adj.  ,  epUromis  , 
^BÎdromus  (èfriJj»o|xo(,  onTert,uni). 
leStromitts  epuiromus est  ainsi  nom- 
mé* parce  que  son  bord  droit  est  dilaté 
ml  rcevé. 

t  MPJÈ  ,  adj.,  spicùttts  ;  aehrenfor" 
mig  (ail.)  ;  spigato  (it.).  L.-C.  Rî- 
«àard  a  proposé  d'appeler  ainsi  les 
^ki^s.  iqui  «ifc^t  Hiisposées  en  épî. 
'/.  BPIJËT y stibst.  m.,  spicula.  Nom 
•donné  psHr  Palisot-Beàuvois  aux  épil- 
leto  Secondaires  dont  sont  formés  les 
.^jiUets  dé  certaines  Graminées. 

ÉPIGASTRE  9  subst.  m. ,  epigas- 
trùan  ^  inefiarptoi  ;  Oberhauch  (ail.) 
(Iffi,  sur,  7«ffTJ5p,  ventre).  Patliie 
•tupérieure  de  la  région  antérieure 
dn  ventre  des  mammifères ,  celle  qui 
rS^  rapproche  le  plus  de  la  poitrine. 
Kirbj  donne  ce  nom  au  premier  seg- 
ment ventral  tout  entier  des  insectes 
hexapodes. 

ApiGÉ  5  adj. ,  epigeus ;  ûherirdig 
(ail.)  (fVt,  sur,  7ÎÎ,  terre).  Épi- 
thèlc  donnée  à  des  plantes  qui  crois- 
sent sur  la  terre  (ex.  Arundo  epigeos, 
Erysiphe  epigtea) .  Les  cotylédons  son  t 
oppelés  ainsi  Idrsque ,  dans  l'acte  de  la 
germination,  ils  s'élèvent  au-dessus  du 
sol ,  avec  le  caudex  ascendant ,  ce  qui 
a  lieu  quand  celui-ci  se  développe  au 
dessous  d'eux  (ex.  Phaseohts  corn- 
miatis), 

ÉPJNGÈIVE  5  adj .  ,  eptgenus  (  sTrt  , 
sur,  Ttvofxai ,  naître).  Noni  donné 
•pér  les  minéralogistes  à  tout  cristal 
•dans  Wqwel  on  reconnaît  que  le  phé- 
-liiMnènè  de  l'ëpigénie  a  en  lieu.  Nées 
d-Ësei^eck  applique  tetle  épithèle 
imx  iirhr^  d^nt  les  feuilles  durent 
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souvent  plusieurs  années  avant  àê 
mourir,  et  Linl  aux  champignons 
parasités  qui  croissent  sur  la  face  su- 
périeure des  feuilles. 

ËPIGÉJVÉSE ,  subst.  f. ,  epigene- 
sis;  imyivtfftÇk  Système  physiologi- 
que suivant  lequel  le  résultat  ou  pro- 
duit de  la  génération  a  '  été  formé 
dans  son  entier  dé  toutes  pièces, 
c'est-à-dire  par  la  réunion  de  mole* 
cules  rapprochées  subitement  ,  en 
vertu  de  1  acte  qui  a  donné  lieu  à  sa 
naissance  ,  de  sorte  qu'il  n'existait 
pas  du  tout  auparavant,  et  que  , 
quand  il  a  été  produit ,  il  a  reca 
toutes  ses  parties  ,  avec  leur  coordi- 
nation et  leurs  propriétés. 

ÉPIGÉNÉSIQUE  ,  adj.  ,  epigene- 
sicUs;  qui  a  rapporta  l'épigénèse; 
théorie  épigénésique. 

ÉPUiÉfii^ï&TE  y  subst.  m.  ,  epi- 
genesisla.  Physiologiste  qui  est  par- 
tisan des  doctrines  de  l'épigénèse. 

ÉPIGÉIVIE,  subst.  1.,  epigenia 
(iiit ,  sur,7tvvdéfij,riaître).  Phénomène 
rui  a  lieu  quand  un  minéral  cristal- 
isé  a  subi ,  depuis  sa  cristallisation  , 
et  sans  que  sa  forme  ait  été  altérée  , 
des  changemens  de  nature  chimique 
consistant  ^  soit  en  perle  d'un  de  ses 
principes ,  avec  admission  a  un  autre , 
soit  en  ce  dernier  cas  seuleinent. 

£ AGLOSSE  9  subst.  f. ,  epighssa 
(èirt,  sur,  '/)&(Taa  ,  langue).  Nom 
donné  par  Savigfiy  à  un  organe  par- 
ticulier de  la  bouche  des  insectes  hy- 
ménoptères ,  à  une  sorte  d'appendice 
membraneux  ,  qui  est  reçu  entre  les 
deux  branches  des  mâchoires  ,  et  qui 
recouvre  le  pharynx ,  dont  il  a  pour 
base  le  bord  supérieur. 

ÉPteLOTTË^  adiect.,  epiglotiis 
(èniy  sur,  y^wTTiç,  glotte).  IjAslra' 
gahis  épiglùtlis  à  été  appelé  ainsi 
parce  qu'on  a  cru  trouver  quelque 
rèissembiance  entre  la  forme  de  ses 
gousses  et  celle  du  cartilage  laryngien 
qui  porte  le  tiôm  d'épiglotte. 
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tis,  Straus  désîguc  sous  ce  nom  le 
dîaphrogme  de  l'anneau  corné  qui 
forme  les  lèvres  des  stigmates  chez 
les  înscctes. 

EPIGOXE,  subst.  m. ,  epigonium 
(  £fri ,  sur ,  70VJ9 ,  rejeton  ).  Nom 
donné  par  Bernhardi  aux  parties  té- 
gumentaires  et  protectrices  qui  n'en- 
tourent les  parties  sexuelles  des 
plantes  que  d  un  seul  côté ,  comme 
les  écailles  des  épis ,  dans  un  grand 
nombre  de  Gjpéracées. 

ÉPIGTOE,adj.  ,  epigynus  (^tti, 
sur,  7Dv4  y  femme)  ;  qui  natt  sur 
l'ovaire,  ou  au  dessus  de  lui.  Epitbcte 
donnée  à  la  corolle  (  ex.  Lonicera  )  , 
aux  étamines  (ex.  Orchidées )j  au 
nectaire  (  ex.  Ombelli/eres), 

ËPIGYNIE ,  subst.  f . ,  epig/ma. 
Terme  dont  on  se  sert  pour  exprimer 
qu'une  partie  d'une  plante  est  supère^ 
par  rapport  à  l'ovaire. 

ÉPIGYNIQUE,  adj.  ,  epigynicus. 
Epitbcte  donnée  par  L.-G.  Richard  à 
Y  insertion  des  étamines  ou  de  la  co* 
rolle  staminifère ,  lorsqu'elle  a  lieu 
tout-à-fait  ou  seulement  en  partie  au 
dessus  de  l'ovaire. 

ÉPIGYNOPHOflQUE ,  adj.,  epi-* 
gynophoricus  (  ctti  ^  sur ,  7VV39 ,  fem- 
me ,  fffpb) ,  porter).  Ëpithète  donnée 
par  Mirbel  au  nectaire  ^  quand  il  est 
placé  sous  l'ovaire  ,  au  sommet  d'un 
gynophore.  £x.  Cucuhalus  Behen» 

ÉPILLET  y  subst.  m.,  spiculus\  la* 
custa  ;  Aehrchen  (ail.  );  spigheita  (it.)  • 
Les  botanistes  donnent  ce  nom  ,  en 
général ,  aux  petits  épis  qui  en  for- 
ment un  grand  par  leur  réunion  ; 
dans  un  sens  plus  restreint ,  aux  pe- 
tits groupes  de  fleurs  qui ,  chex  les 
Graminées ,  sont  renfermés  originai- 
rement dans  la  glume,  et  dont  se 
compose  l'épi  général. 

ÉPILIMNIQUE,  adj.,  epiUmnietù 
(sTTi,  sur,  >tfAV)3 ,  marais).  Ëpithète 
donnée  par  Brongniarl  aux  terrains 
lacustres  supérieurs.  C'est  &  tort  qu'on 
écrit  épiljfmnique* 
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ÉPaOBUCÉES»  ËPILOBIÉES, 
£PIL0BIAIVÉES  ,  ÉPILOBI£IW£8  t 

adj.  et  subst.  f.  pi.,  Epitohiaceœ  ^ 
Epilobiance ,  Epilobieœ»  Ces  divers 
noms  ont  été  appliqués  à  la  famille 
de  plantes  plus  généralement  connue 
sous  celui  aOnagraires  ^  à  cause  du 
genre  Epilobium  qui  en  fait  partie. 

ÉPI]|lÉN£,adject.,  epimenus  (sirl, 
sur,  ufvfij ,  rester).  Terme,  &jnonyuie 
à*épigjrne  {voyez  ce  mot) ,  dont 
I^ecker  s'est  servi. 

ËPIMÉREy  s.  m.^  epimerus  (cVt  , 
sur ,  p>ipoc ,  cuisse).  Audouia  appelle 
ainsi  l'une  des  pièces  latérales  de 
chaque  segment  du  thorax  des  insec* 
tes  hexapodes,  qni  se  soude  avec  l'é- 
pisternum^  lui  est  postérieure,  et  a  des 
rapports  constans  avec  les  hanches  du 
segment  auquel  elle  appartient,  f^oyé 
Thorax. 

ÉPIBIÉRIDE  y  adject.,  epimeridus^ 
Nom  donné,  dans  la  nomenclature 
minéralogique  de  Hauj-^  à  une  Va- 
riété dans  laquelle  les  oordssubîssent 
un  décroissement  de  plus  que  les 
angles ,  ou  réciproquement.  Ex» 
Chaux  c€trbonatée  épiméride^ 

EPIMÉTIUL^adject.j  epimetratit 
(  fTTi ,  sur,  fMTptoc»  médiocre).  Bern- 
hardi appelle  feuilles  épimétnfiles  f 
phylla  epimetralia  ^  les  parties  dont 
la  réunion ,  quand  il  7  en  a  plmîeurs, 
constitue  Vépimètre*  frayez  ce  mot» 

ÉPIMÉTBE^  s.  m.,  epimettium 
(siri,  sur,  juirpcsc»  médiocre).  Nom 
donné  par  Bemhar&i  à  une  partie  \ 
en  forme  de  manbrane  » .  quelquefoif 
aussi  de  poil  ou  de  brosse ,  qui  en- 
toure l'ovaire  d'un  seul  côté ,  dans 
beaucoup  de  Sjnanthérées. 

ÉPINE  9  subst.  f.y  spina  ,  aatl^u  f 
2xayOa;  Dorn  (alL);  lAorn  (angl);  spina 
(ît.)i  Ce  mot  est  employé  :  t ^  eu  bota- 
nique. On  donne  le  nom  Xépinek  toute 
excroissance  dure  qui  nait  dû  curps 
ligneux  ^  et  qui  doit  naissance  à  nu 
organe  cpelrànque  (excepté  racine  y 
graine  ou  poil)  traisformé  enpiquMity 
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pat  exemple  Ik  un  rameau  avorté  (ex* 
Prunus) ,  à  un  lobe  de  feuille  en- 
durci (ex.  Dattier)  y  à  une  stipule  en- 
durcie (ex.  Erythrina) ,  à  un  pétiole 
(èx.  Astragalus  tragacantha) ,  à  un 
coussinet  (ex.  Acacia  hœmatomma), 
^  £n  zoologie.  On  appelle  épines , 
dans  les  poissons,  les  rajons  des  na- 
geoires qui  se  terminent  en  pointe  , 
les  piquans  qui  garnissent  les  cotés 
de  la  queue  ou  la  totalité  de  la  peau 
chez  quelques  uns  de  ces  animaux  , 
et  les  dentelures  de  leur  opercule, 

3uand  elles  ontune  certaine  longueur; 
ans  les  insectes ,  les  piquans  de  na- 
ture fort  diverse  qu'offrent  un  assez 
grand  nombre  de  chenilles  ;  dans  les 
chétopodes ,  les  soies  qui  sont  plus 
longues ,  plus  groeses  et  plus  résis- 
tantes que  les  autres  ;  dans  les  our- 
sins ,  les  bâtons  pu  appendices  cal- 
caires qui  s'articulent  sur  le  corps  de 
ces  animaux. 

lÉPINÉIllE,  s.  m.  ^  epinema  (ïVi, 
sur ,  vfjpta ,  fH).  L.-G.  Richard  donne 
ce  nom  à  la  partie  supérieure'  dis- 
semblable des  filets  stnminaux  des 
Synanthérées,  pour  laquelle  il  rejette 
la  dénomination  i^ article anthérijfère y 
proposée  par  H.  Gassini ,  celle-ct  sup- 
posait une  jonction  articulaire  avec 
le  filet ,  qui  n'existe  pas. 

ÉPlfVBUX^  adj.  ,  spinosus  ^  spi^ 
nesceriSy  punghius^  aculeatusy  mu^ 
ricatus  ,  acanUiias ,  hispidus  ,  hys^ 
tricosus  ;  daavfiJiJïjç  ;  dornîg  (aÛ.); 
ihorny  (angl.);  qui  est  muni  d'épines. 
Se  dit  :'i°  en  botanique,-de  la  tige  (ex, 
Coni^oli^ubis  armatusy  Cctctus  spi^ 
nasissimus  y  M^sa  spinosissima)  ;  des 
rameaux  (ex.  Prunus  splnosa ,  Com* 
hretum  eiculeatum  )  ;    des  pétioles , 

Snand  ils  deviennent  aigus  après  la 
Kute  des  feuilles  (ex.'Cordia  spines^ 
cens)}  du  liord  ée»/euUles  (ex.  Car-^ 
^luus  lanceolaius,  Globularia  spi-* 
ttosa)  ;  de  Vinpôkicre  (ex.  Cenlaurea 
ferox)  ;  du  calice  (  ex.  Moluecella 
jfinosa  )•    a^    En  soplogie  ,    d'an 
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mammifère  dont' les  poils  sont  en- 
tremêlés de  productions  cornées  y 
raides  et  piquantes  (  ex.  Echi^ 
mys  spinosus  ,  Echimys  hispidus  , 
Echidna  hystrix)  ;  d'un  oiseau  dont 
les  pennes  de  la  queue  se  terminent 
chacune  par  une  pointe  aiguë  (ex. 
Anas  'spinosa)y  d'un  poisson  qui  a 
des  aiguillons  à  l'une  de  ses  nageoires 
(ex.  Gasterosteus pungitius ,  Squalus 
acanthias)\  d'une  coquille  biralve 
offrant  sur  toute  sa  surface  (ex.  Car* 
dium  aculealum  )  >  ou  seulement  sur 
quelques  unes  de  ses  parties  (ex.  Cy^ 
therea  dione)^  des  cônes  alongés  et 

Ï pointus ^  qui  y  sout  implantés  par 
a  base;  d'un  insecte  dont  les  cô- 
tés du  corselet  se  terminent  par  des 
épines  plus  ou  moins  longues  et  poin- 
tues (ex.  Capricorne)  ;  d'un  poly^ 
pier  dont  les  rameaux  sont  hérissés 
de  mamelons  raides  (ex.  Eunicea 
muricata), 

ÉPINEUX,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Acu- 
leatUy  Hystricosa,  Nom  donné  par 
IlHger  et  Latreille  à  une  faaiille  de 
Mammifères  rongeurs,  comprenant 
ceux  dont  le  corps  est  armé  de  pi- 
quans. % 

ÉPIOLITHIQUE  ,adj.,  epiolitkicus 
(cTTi,  sur,  ùov,  œuf,  XiOoç,  pierre).  Nom 
donné  par  Brongniart  à  un  groupe 
de  terrains,  appelés oolithiques  supé- 
rieurs par  Conybeare,  qui  sont  su- 
périeurs à  l'oolilhique. 
.  ÉnPÉTALE^  adject.  ,  epipetalus 
(  fTTi ,  sur  ,  TTsraXov ,  feuille)  ;  qui  naît 
sur  la  corolle  ou  sur  les  pétales ,  com- 
me les  glandes  (ex.  Berberis)  j  les 
étamines  (ex.  Labiées), 

ÉPIPÉTALÉ  ,  adj. ,  epipetalatus. 
Se  dit  d'une  plante  doi^t  les  étamines 
naissent  sur  les  pétales. 

ÉPIPÉTALIE,  s.  f.,  epipctaUa. 
Desvanx  a  proposé  d'appeler  ainsi  la 
classe  du  système  de  Jussieu  qui 
renferme  les  plantes  dicotylédones 
polypétales  à  étamines  épigynes. 

j^jO^ÉTIOlÉEN^  ad);y  epipetiola^ 


ÉPIP 

neus  (fVi^suf,  petiolus  y  pëliole). 
Épithète  Aounée  9imL  stipules ,  quand 
elles  adhèrent  à  la  partie  supérieure 
du  pétiole. 

ÉPIPHARYNX ,  8.  m.,  epipharynx 
(eVt,  sur,  fapvyÇ,  pharynx).  Savî- 
gny  a  employé  ce  terme  comme  sy- 
nonyme aépiglotte  (  "voyez  ce  mot) . 
Kirby  s'en  sert  pour  désigner  une 
valvule  étroite,  située  sous  le  labre, 
qui ,  dans  quelques  Hyménoptères  , 
ferme  le  pharynx ,  et  qui  est  un  ap- 
pendice de  son  bord  supérieur. 

ÉPIPHLÉODE,adj.  ,  epiphlœodes 
(  «TTi ,  sur,  yXotèç ,  écorce ),  Wallrolh 
appelle  morphosis  epiphiœodesle  dé- 
veloppement des  lichens  qui  naissent 
à  la  surface  de  Tépiderme  d'autres 
végétanx. 

JÉPIPIILOSE  ,subst.  m.,  epiphlosis 
(c;r(,  sur,  7>ôoc,  peau).  Nom  donné 
par  Lamarck  à  l'épiderme  en  forme 
de  poils  ou  d'écaillés  qui  recouvre  la 
surface  extérieure  de  certaines  co^ 
quilles.  Dupetit-Thouars  a  proposé 
de  désigner  ainsi  l'épiderme  des  vé- 
gétaux. 

ÉPIPHRAGllATIQUE ,  adj.,  epi- 
phragmaticus,  Bridel  appelle  quelque- 
fois l'épiphragme  des  mousses  meni'^ 
brane  épiphntgmatique, 

ÉPIPHAAGME,  8.  m. ,  epiphrag^ 
ma;  ZiverchfeU{9\l.);  epiframma{iu) 
(M  y  sur,  fpàyfMc,  cloison).  Hedwig 
donnait  ce  nom  à  une  membrane  trans- 
versale qui,  dans  quelques  mousses 
(ex.  Catharinea  ) ,  ferme  l'orifice  de 
l'urne ,  et  persiste  long-temps  après 
la  chute  de  l'opercule  ;  Drapamand 
à  une  espèce  d'opercule,  pour  ainsi 
dire  momentané  (operciiàûn  hyber^' 
TtuiTi),  que  certains  mollusques  k 
coquille  uni  valve  fabriquent  pour 
clore  leur  coquille  pendant  la  sai- 
son de  l'hibernation ,  et  qui  parait 
être  le  résidu  calcaire  d'une  excrétion 
de  la  face  inférieure  du  pied. 

ÉPIPHYLLE,  adject. ,  epiphyUus 
(m ,  aor  ^  TOiiitv'i  feuille)  \  ^  a'iii«> 
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sère  sur  les  feuilles ,  comme  les  pé- 
dicules du  Jungermannia  epiphylla: 
ou  qui  croit  sur  les  feuilles ,  comism 
Vjigaricus  epiphyUus,  le  Botrytes 
epiphylla ,  le  Dematium  epiphyllum^ 
ÉPIPHYLLINES ,  adj.  et  s.  f;  pi., 
EpiphyUina,  Nom  donné  par  Reî— 
chenbach  à  une  section  de  la  famille 
des  Hépatiques,  comprenant  celles 
dont  les  organes  reproducteurs  crois* 
sent  à  la  surfaee  des  feuilles. 

ÉPIPHYLLOSPERMES ,  adj.  et  s. 
f.  \A,j  Epiphyllospermœ  (stti,  sur, 
fv^Xov  ,  feuille,  aTrcppia,  graine).  Nom 
que  Haller  donnait  aux  fougères, 
par  allusion  à  ce  que  leur  fructifica- 
tion nait  en  général  sur  le  dos  des 
organes  foliacés.  / 

ÉPIPHYTE,  adject.,  epiphytus , 
pseudo'parasiticus  (  km ,  sur ,  f  utov  , 
plante).  Épithète  donnée  par  Mirbel 
aux  plantes  qui  croissent  sur  d'au- 
tres végétaux ,  mais  sans  en  tirer  leur 
nourriture ,  comme  les  mousses  et 
les  lichens. 

ÉPIPHYTES9  adject.  et  s.  m.  pi. , 
Epiphyta^  Epiphytœ.  Nom  imposé 
par  Persoon,  Pries  et  Link  à  un 
groupe  de  Champignons,  comprenant 
ceux  qui  vivent  en  parasites  sur  les 
végétaux  morts  ou  vivans. 

ÉPIPODE  ,s.  m.,  epipodium  (M, 
sur,  TToCç,  pied).  L.-C.  Richard  ap- 
pelait ainsi  un  ou  plusieurs  tubercu- 
les distincts ,  n'ayant  aucune  con- 
nexion immédiate  soit  avec  l'ovaire , 
soit  avec  le  calice,  qui  naissent  en 
dedans  de  celui-ci ,  sur  le  sommet 
du  pédoncule.  Ex.  Crucifères* 

ÉPIPODIQUE,  adj.  ,  epipodicus. 
Épithète  donnée  par  L.-C.  Richard 
k  {'insertion  des  é( aminés,  quand 
elle  a  lieu  sur  IVpipode. 

ÉPIPOGE  ,  adj. ,  epipogius  (  ^c, 
ressemblance,  Trwyo»»,  barbe).  Lie*5*a- 
tyrium  epipogiutn  est  ainsi  appelé 
parce  que  les  fibres  longues  et  me* 
nues  de  sa  racine  imitent  en  quelque 
ao^te  juna  barbe.  . 
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3ÊPIPTÉIIÉ5  adj. ,  epifiemùJU  (èirii 
Bor,  TTTspov,  aile)  ;  qui  se  prolonge  en 
0iie ,  c'est~^-dire  en  lame  mince  ;  pu 

!ui  porte  une  aile  à  son  sommet, 
pithèie  donnée  par  Mirbel  à  la  car" 
cérule  (ex.  Fraxinus  excelsior) ,  à 
la  graine  (ex.  Blgnonia  Catalpa) , 
AU  légume  (  ex.  Securidaca  volubir- 
iis). 

EPIPTÉRIGIEN ,  adj . ,  epipterigius 
(cTTi,  sur,  TTTipiç,  fougèrc);  qui  croît 
sur  les  fougères  ou  les  mousses.  Ex. 
^garicus  epipterigius  > 

ÉPIRHIZE^adj.,  epirhizus  (sm  ^ 
sur,  pi(a^  racine).  !Nem  donné  par 
Mirbel  ^nx  plantes  parasites  qui  nais- 
sent sur  les  racines  des  végétaux  vi- 
"vans ,  et  se  développent  à  leurs  dé- 
pens. £x.  Cjrtinus  hypocistis. . 

JÉPlBIlÉCHiOGIE  9  s.  L ,  epirreo^ 
logia  (  èTTiàpsoi ,  couler  sur,  X070; ,  dis- 
cours). JPicGonî  propose  d'appeler 
4ÛnSi  la  partie  de  la  botanique  qui 
traite  de  l'influence  des  agens  ou  mi- 
lieux extérieurs  sur  les  êtres  orga- 
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ÈPISÉP ALE  ^  ^d\ect.^  episepalus. 
JBpiihète  donnée  par  Âlirbel  aux  glan-- 
des  qui  naissent  sur  les  sépales  du 
calice.  Ex.  Malpighia  urens. 

ÉP1SPASTIQU£S,  adj.  et  s.  m.  pl.^ 
Ppispastica  (sttI  ,  sur,  ai^oLta ,  attirer). 
iNom  donné  par  Duméril  à  une  famille 
ide  Coléoptères  ,  comprenant  des  in- 
sectes qui ,  pour  la  plupart ,  produi-^ 
^eot  un  effet  vésîcant  à  la  peau , 
quand  on  les  laisse  en  contact  avec 
elle  pendant  Ibug-temps. 

£PISP£R]|1AT1QUE ,  adj.,  episper^ 
Hiaticus  (sTTi,  sur,  aTrcppia,  graine  ). 
iEpithète  donnée  par  L.-G.  Eichard  à 
V embryon  végétal  qui,  étaAt  dépour- 
vu d'albumen ,  sç  trouve  immédiate- 
ment recouvert  par  l'épisperme.  Ex. 
Pkaseolus  convnunis, 

ÉPISPERME^  s.  m. ,  episperma* 
C'çst  le  nom  que  L*-G.  Ricnard  don-* 
ttait  au.  tégument  propre  de  la  graine» 

ÉPISPORINGE  9  »,  m.  I  epùpon 
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rangium  {èm ,  sur,  o^ropi,  graine,  ày  « 
«clov,  vase).  Nom  donné  par  Bern- 
bai^di  aux  indusies  des  Fougères. 

EPISTAniINAt ;  adj.,  epistami^ 
nalis  (  èitï ,  sur,  ar^iitav  ,  étamiue  )  ; 
qui  nait  sur  les  étamines,  comme  les 
glandes  du  Dictamnus  albus* 

ÉPISTAMIIVÉ ,  adject.  ,  epista^ 
nUneus,  Epithètc  donnée  à  toute 
plante  dont  les  étamines  sont  épi- 
gyues. 

ÉPISTAMINIE ,  s.  f.,  epistamima. 
Nom  que  Desvaux  propose  de  don- 
ner a  une  classe  de  la  méthode  de 
Jussieu,  qui  renferme  les  plantes 
dicotylédones  apétales  à  étamines 
épigjnes. 

£PIST£BNAL/adj.,  episternalis 
(cTTi,  sur,  ffTÉpvov,  sternum).  Straus 
appelle  apophyses  épislernales  une 
des  deux  paires  d'apophyses  du  ster- 
num, du  prothorax  et  du  mésothorax, 
celles  qui  se  portent  dans  l'intérieur 
du  corselet  et  se  dirigent  oblique- 
ment en  dessus  et  en  dehors. 

ÉPISTERNVlli  ,  s.  m. ,  episUrnum. 
Audouin  donne  ce  nom  à  une  pièce  ^ 
située  de  chaque  côté  du  sternum  des 
insectes  hexapodes,  qui  est  soudée 
d'une  part  avec  lui ,  de  l'autre  aveo 
la  gièce  supérieure  du  segment. 

ÉPISTOllIE ,  s.  m.,  epistoma ,  epi-' 
sfomium;  Untergesicht  (ail.)  («ri,  sur, 
ffTÔfjba,  bouche).  Nom  donné  par  La- 
treille  à  l'espace  oompris  entre  la  ca- 
vité buccale  et  l'origine  des  antennes 
intermédiaires,  dans  les  Crustacés 
maxillaires  ;  par  Robineau-Desvoidj 
au  bord  antérieur  du  péristome  des 
Mjodaires,  qui  souvent  se  développe 
en  bec  ;  par  Beruhardi  aux  parties 
qui  couvrent  l'orifice  du  réservoir  des 
semences  ,  par  exemple  dans  les 
Mousses. 

ÉPISTOMES,  adject.  et  S.  f.  pi.  > 
Epistomi.  Bridel  donne  ce  nom  à  un 
ordre  de  Mousses ,  comprenanl  celles 
qui  ont  l'orifice  de  l'uraè  Miàé  t>ar 
UB«  miBiobrâtie  hoilri^mitalç 
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ÉPITHÉniE^  s.  m.  ,  epùhema; 
Schnabelaufsatz  (ait.)  (sTrl,  sur,  tî- 
èij^t ,  poser  j .  Nom  donne  par  Illigcr 
à  un  appendice  corné  qui  surmonte 
je  bec  de  certains  oiseaux. 

ÉPirniHALItE  9  adj. ,  epîtriha- 
Utes  (£7ri ,  sur,  rpetç^  trois ,  aXç ,  sel). 
Kom  donné  par  Haûy  à  une  variété 
de  cbaux  onhydrosulfatée  qu'il  re- 
garde comme  un  mélange  d'anhydrite 
avec  trois  autres  sulfates  auxquels 
.elle  a  imprimé  sa  forme. 

ÉPITRIQU:F^S  9  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Epithricha  (eVi,  sur,  Opi^,  poil). 
Nom  donné  par  C.  -  G.  Ehrenberg 
à  une  famille  de  la  classe  des  Poljgas* 
triques ,  renfermant  ceux  de  ces  ani- 
maux qui  ont  le  corps  cilié. 

ÉPIXYLE  ^  adj.,  epîxylon  (iVi, 
sur ,  ÇuXov ,  bois  ).  Epitbëte  donnée 
aux  plantes  qui  croissant  et  végètent 
sur  le  bois  ,  sur  le  tronc  des  arbres. 
Ex.  jigaricus  epixyîon. 

EPIZOAIRES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Epizoarla  {iià,  sur,  |^ûov,  animal^. 
Sous  ce  nom  ,  Lamarck  a  réuni  quel- 
ques animaux  dont  le  rang  parmi  les 
autres  n'a  pas  été  parfaitement  as- 
signé ,  et  qui  sont  parasites  externes» 
Blainville  le  donne  k  une  famille  è 
peu  près  correspondante  de  la  classe 
des  Hétéropo<ies. 

ÉPUOIQUË,  adj.,  epizoicus  (ciri, 
sur,  Çûov^  animal).  Ërongnîart  donne 
cette  épitbële  à  un  ordre  de  terrains, 
comprenant  les  terrains  primordiaux 
de  cristallisation  supérieurs  à  ceux 
qui  renferment  des  débris  de  corps 
organisés. 

ÉPOIIVTÉ ,  adj.  Épitbète  imposée, 
dans  la  nomenclature  minéralogiqne 
de  Haiiy ,  à  des  cristaux  dans  les- 
quels les  angles  solides  de  la  forme 
primitive  ont  été  remplacés  cha- 
cun par  une  facette.  Ex.  Émeraude 
épointée. 

ÉpAmOPHORE  9  adject.,  epomc 
phorus  (cTTi ,  sur,  ôj^aoc,  épaale,  fip^j 
porter),  La  fiiomedea  epomophara 
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est  ainsi  appelée  à  cause  d'ui^e  tache 
noire ,  en  forme  d'épaulette  ,  qu'on 
remarque  à  la  base  de  son  aile  blan- 
che. 

ÉPONGES,  s.  f.  pi.  ,  Spongiœ. 
Nom  donné  par  Blainville  à  un  ordre 
de  la  classe  aes  Spongiaires,  compre- 
nant ceux  de  ces  animaux  qui  ont 
pour  base  une  substance  cornée. 

ÉPONTES,  s.  f.  pi.  On  appelle 
ainsi  les  parois  supérieure  et  infé- 
rieure d'un  filon. 

ÉPOPSIDES9  adj.  et  s.  m.  pi., 
Epopsidcs  (fl7ro4>,  Huppe ,  ci^o$ ,  res— 
semolance).  Nom  donné  par  Vieillot^ 
Ranzani  et  Lherminier  à  une  famille 
de  Passereaux,  comprenant  la  Hupp6 
et  les  oîse«iux  qui  lui  ressemblent. 

EPOPTIQUE  9  adj.,  epopîicus  (  sVi, 
sur,  oTTTepac,  voir).  Nom  donpé  par 
Goethe  aux  couleurs  qui  se  produi-^ 
sent  entre  deux  corps  durs  et  trans— 
parens ,  appliqués  l'un  contre  l'autre 
par  leurs  faces ,  dans  les  minéraux  k 
structure  feuilletée,  et  à  la  surface  des 
bulles  de  savou. 

Époque;»,  f. ,  epocha;  hcoxh; 

Zeitpunkl  (ail.);  é/7ocA(angl.);  epoca 
(it.).  On  appelle  ainsi,  en  astrono- 
mie ,  le  point  où  commence  le  mou- 
vement d'un  corps  céleste  ,  pour  un 
instant  donné;  en  chroilologie ,  le 
point  fixe  du  temps  d'où  l'on  part 
pour  compter  les  années  préeédenles 
ou  suivantes. 
ÉPOUGÉ  ,  adj. ,  epolUeatus;  tm^ 

f'eduumt{M.),  Epithète  donnée  par 
lliger  au  pied  d'un  ôiseAii ,  quand  il 
est  dét)Ourvu  de  ponce. 

Ét^OLGÉS ,  adj.  et  s,  m.  pi. >  Epol' 
licati,  Illiger  et  Eichwald  désignent 
ainsi  une  Emilie  d'oiscnux  sarclcurs , 
comprenant  ceux  qui  n'ont  point  de 
doigts  en  arrière. 

ÉPROBO^GIDÉS  ,  adj  •  et  s.  .m.  pi., 

Eproboscidca  {û,  priv. ,  proloscis  , 
trompe  ).  Nom  donné  pat  Goldfusft  , 

FîdAia  et  Gai^a^  à  mm  f«oiB«  d'ift- 
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sectes  diptères ,  comprenant  ceux  qui 
n'ont  point  de  trompe. 

EPTAHEXAEDRE  ,  adject. ,  hepta^ 
hexaedrus  (  eTrrdl,  sept ,  î\  ,  six  ,  êd|pa, 
base).  Nom  donné,  dans  la  nomen- 
clature minéralogique  de  Haûy  ,  à 
une  variété  dont  la  surface  est  com- 
posée de  sept  rangées  de  facettes  si- 
tuées six  à  six ,  au  dessus  les  unes 
des  autres.  Ex.  Potasse  nitraiée  e/?- 
taheocaëdre. 

ÉQUALIFLOaS  9  adj. ,  {equallflo-- 
rus  (  œqualis ,  égal ,  flos  ,  fleur  ). 
Épithèle  donnée  par  H.  Gassini|  dans 
les  Sjnanthérées ,  au  disque  et  à  la 
calathide  incouronnée^  lorsque  toutes 
les  fleurs  sont  égales  en  longueur. 

EQUATEUR  ,  s.  m. ,  œquator;  iinj- 
fAfpîvoç;  Gleicher  (ail.);  equinoxial 
(angl.)  ;  equatore  (it.  ).  Prolonge- 
ment dans  le  ciel  et  à  la  surface  de 
la  terre  d'un  plan  qui  est  censé  cou- 
per cette  planète  en  deux  moitiés 
perpendiculaires  à  son  axe,  et  qui  est 
«gaiement  distant  de  chacun  de  ses 
deux  pôles. 

ÉQUATION ,  s.  f. ,  asquatio  ;  Glei- 
chung  (ail.),  ^n  astronomie,  en  donne 
ce  nom  au  nombre  qu'il  faut  ajouter 
ou  relrancber  à  des  valeurs  moyennes 
pour  obtenir  les  véritables.  Uéqua^ 
twn  du  centre  (  œquatio  centri,  pros" 
tapharesis  )  est  la  différence  entre 
l'anomalie  vraie  et  l'anomalie  moyen- 
ne d'une  planète.  Yt^ équation  du  temps 
est  la  différence  entre  le  temps  vrai 
ou  apparent  et  le  temps  moyen, 
c'est-à-dire ,  entre  le  temps  inégal 
mesuré  par  le  mouvement  du  soleil 
et  le  temps  égal  mesuré  par  un  mou- 
Tement  uniforme* 

ÉQUATORIAL9  adj . ,  œquatorialis  j 
qui  appartient  à  l'équateur;  contrées^ 
régions  équatoriales» 

EQUESTRE, adj.,  equestris(e^uusj 
cbeval).  JjAgaricus  equestris  est 
ainsi  appelé  parce  que  son  chapeau 
s'ouvre  en  formé  d'étoile,  et  ressemble 
vn  pea  &  un  ordre  de  chevalerie  |  T^- 
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maryllis  equestris^  parce  que  l'ensem- 
ble de  sa  fleur  offre  la  même  appa- 
rence. 

ÉQUIAXE  9  adj . ,  œquiaxis;  gleicha* 
xig  {œquus^égs\^  axis,  axe).  Epitbùte 
donnée,  dans  la  nomenclature  miné- 
r^ogique  deHaiiy^  à  une  variété  dans 
laquelle  les  nombres  qui  désignent  les 
faces  du  prisme  et  celles  de  ses  deux 
sommets  qui ,  dans  ce  cas ,  difiièrent 
l'un  de  l'autre ,  forment  un  commen- 
cement de  suite  arithmétique,  comme 
6,  4)  2.  £x.  Amphibole  équiaxe» 

ÉQUIGOSTÉ,  adj.,  œquicosia» 
tus  {œquus ,  égal ,  costa  ,  côte  )•  Se 
dit,  en  zoologie,  d'une  coquille  dont  la 
surface  offre  des  côtes  ou  saillies  éga- 
les. Ex.  Pecten  œquicostatus, 

lÉQUIDÉS  ,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Equi- 
dœ.  Nom  donné  par  J.-Ë.  Gray  à 
une  famille  de  Mammifères ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Equus, 

ÉQUIDILATÉ  ^Sid]. y  aquidilatatus. 
H.  Gassini  donne  cette  epithete  aux 
squames  du  péricline  des  Synanthé— 
rees ,  quand  elles  sont  disposées  sur 
plusieurs  rangs ,  et  toutes  à  peu  près 
de  la  même  largeur. 

EQUIDISTANT9  siàl.^œquidistans. 
Epithete  donnée  par  Kirby  aux  trois 
.paires  de  pattes  des  insectes  hexapo- 
des, lorsqu'un  intervalle  égal  les  sé- 
pare l'une  de  l'autre  à  leur  base.  Ex. 
Cas  sida, 

ÉQUILARGE9  adject.,  œquilatus ; 
qui  a  la  même  largeur  dans  toute  son 
étendue.  Se  dit  surtout,  mais  rare- 
ment ,  du  tube  d'une  corolle  mono- 
pétale. 

ÉQUIL  ATERAL  9  ad  j . ,  aquilatera- 
lis  ;  gleichseitig  (ail.  )  (  œquus,  égal , 
latus ,  côté  ).  On  appelle  ainsi  une 
coquille  bivalve  qui ,  lorsqu'on  la 
partage  par  une  ligne  médiane  dirigée 
des  crochets  vers  le  milieu  du  bord 
inférieur ,  présente  deux  moitiés  sem- 
blables. Ex.  Pecten, 

ÉQUILIBRE ,  s.  m.  aquilibrium  ; 
Gkichgewickt  (ail.)  (œquus  ^  égal , 
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Uiro  y  peser  ).  Repos  qui  a  lîeu  lors- 
que plusieurs  forces  appliquées  à  un 
même  corps  se  détruiseat  mutuelle- 
ment. 

ÉQUILIBRÉ,  adj. ,  aquilihratus ^ 
œquilibris»  Epilliéte  donnée  ,  dans 
la  nomenclature  minéralogîquc  de 
Haiij ,  à  une  variété  de  chaux  car- 
bonatée,  composée  de  deux  dodé- 
caèdres et  de  quatre  rhomboïdes  , 
en  sorte  que  ,  les  nombre»  de  fa- 
ces relatives  aux  deux  espèces  de 
formes  étant  de  part  et  d'autre  de 
vingt-quatre,  ils  offrent  une  sorte 
d'équilibre.  Illiger  appelait  ainsi,  dans 
les  oiseaux,  les  pieds  posés  au  milieu 
de  Tabdomen  ,  en  sorte  que  le  corps 
de  l'animal  debout  est  presque  ho- 
rizontal et  en  équilibre. 

ÉQUINOXE9  s.  m.,  œquînoctmm ; 
lenQuspta  ;  Nachtgleiche  (ail.)  (œquus, 
égal,  nox,  nuit). On  donne  ce  nom  aux 
deux  points  où  l'écliptique  coupe  l'é- 
teur  céleste  9  parce  que  les  nuits  sont 
égales  aux  jours  en  durée  lorsque  la 
Terre  y  passe  dans  sa  révolution  an- 
nuelle, ce  qui  arrive  le  20  ou  21  mars, 
et  le  22  ou  25  septembrCr 

ÉQUINOXIAL  j  adj.^  aqUinoxialis^ 
i9>jusptvoc  ;  nachtgleichig  (ail.)  ;  equi» 
noclial  (angl.);  qui  a  rapport  aux 
,  êquinoxcs.  On  appelle  points  équi^ 
noxiaux  ,  les  deux  intersections  de 
l'équateur  et  de  l'écliptique  ;  ligne 
équinoxialey  la  trace  de  l'équateur  sur 
la  terre  ;  fleurs  équinoxiales  ,  celles 
qui,  plusieurs  jours  de  suite ,  s'ou- 
vrent et  se  fermenta  des  heures  fixes , 
commeV Ornithogalum  umbellatumk 
onze  heures  du  matin. 

ÉQUIPÉDES^  adj.  et  s.  m.  pi.  ^ 
j^quipedes  [œquus,  égal,  pes,  pied). 
Tfom  donué  par  Latrcille  à  une  fa- 
mille de  la  classe  des  Myriapodes , 
parce  que  les  animaux  qui  la  compo- 
sent ont  les  pattes  à  peu  près  égales. 

ÉQUIPÉTALÉ,  adj.,  œqwpetala- 
lus  (  œquus  ,  égal ,  petalum,  pétale  )• 
3^  dit  y  en  botanique,  d'une  plante 
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dont  les  pétales  sont  égaux ,  ou  à  peu 
près.  £x.  Cuphea  œqiupetala» 

ÉQUIPOLLENT  ,  adj . ,  œquipollens; 
iffo^uva^oç  ;  gleichgeitend  (ail.),  Epi- 
tbète  donnée  ,  "dans  la  nomencla- 
ture minéralogique  de  Haiiy ,  à  une 
variété  produite  par  des  décroisse— 
mens  en  nombre  égal  sur  deux  angles 
ou  sur  deux  bords.  Ek.  Fer  oligiste 
équipollenl, 

ÉQUISÉTAGÉES9  adj.  et  s.f.  pi., 
Equisetaceœ.  Nom  donné  par  Gan- 
dolle ,  Kunth  et  Bartlingà  une  famille 
de  plantes ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Equisetum. 

ÉQUISÉTATE,  s.  m.,  equisetas. 
Sel  formé  par  la  combinaison  de  l'a^ 
cîde  équisétique  avec  une  base  sa- 
V  fiable. 

]ÊQlJISÉTIQUE,adj.  ,  eauiseticus. 
Nom  donné  par  Braconnot  a  un  acide 
qu'il  a  découvert  dans  VEquisettan 
flui^iatUe, 

ÉQUITANT,  ^i\,,equitansy  obt^o^ 
lulus;reitend(aM.)  ;  cat^alcante (it.) , 
Les  botanistes  donnent  cette  épithètc 
aux  cotylédons ,  quand  la  moitié  de 
l'un ,  pliée  dans  sa  longueur ,  reçoit 
dans  scm  pli  la  moitié  de  l'autre, 
pliée  de  la  même  manière  (  ex.  Co/- 
deniaprocumbens);  hut pétales,  dans 
les  corolles  irrégulière$,lorsque,  avant 
l'épanouissement ,  ils  embrassent  tous 
les  autres  (ex.  Légumineuses);  aux 
feuilles,  dans  le  bourgeon,  lors- 
qu'une feuille  entière  (ex.  Hemero^ 
calUsflaua) ,  ou  une  moitié  de  feuille 
(ex.  Saponaria  officinalis) ,  pliée  en 
long,  reçoit  dans  son  pli  une  autre 
feuille  ou  dçmi-feuille  pliée  de  la 
même  manière. 

ÉQlJlTATIFyadject. ,  equitatii^us. 
CandoUe  donne  ce  nom  aux  feuilles 
encore  renfermées  dans  le  bourgeon , 
lorsque  les  deux  côtés ,  séparés  par 
le  moyen  de  la  nervure  longitudinale, 
s'appliquent  ou  tendent  à  s'appliquer 
face  contre  face ,  et  plus  particulière- 
ment y  dans  ce  cas ,  lorsque  étant  op- 
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posées,  cI1e$  sont  légèrement  plîëes 
sur  leur  nervure  longitudinale  ,  Se 
manière  que  leurs  bords  se  touchent. 
Er.  Ligiutrum  vulgare, 

ÉQlSyAUBIVTyadj.  et  s.  m.,  cequi- 
païens {œqiais ,  égal ,  valeo ,  valoir). 
liSpîthête  donnée ,  dans  la  nomencla- 
ture minéralogique  deHauj,  à  un  cri- 
stal dans  le  signe  représentatif  duquel 
l'exposant  qui  indique  un  décroisse- 
ment  est  égal  à  la  somme  des  ej(- 
posans  qui  indiquent  les  autres  (  ex. 
Chaux  sulfniée  équivalente  ).  Les 
chimistes  donnent  quelquefois  le  nom 
i'équi^alens  chimiques  aux  noinbtés 
proportionhels.  Korez  ce  mot. 

ÉQUITALTÉ  y  adject. ,  aquipalvù; 
gleichklapvîg  j  gleichschalig  (ail.) 
(œquus  ,  égal ,  valida ,  valve).  Epi- 
théte  qui  sert  à  caractériser  une  co^ 

fûllle  bivalve ,  lorsque  les  deux  val- 
es  sont  égales  en  grandeur  et  en  pro- 
fondeur, ou  de  forme  semblable.  Ëx; 
f^enus. 

ÉQtIVALVES,  adj.  ^JE^uwaMa. 
Tfom  donné  par  Latreillc  à  une  fa- 
mille de  Brachiopodes ,  comprenant 
ceux  dont  la  coquille  est  composée  de 
deux  valves  égales. 

lÉQUORÉES  ,  adject.  et  s.  f.  pi. , 
Equoreœ.  Nom  donné  par  Ficinus 
et  Carus  à  une  famille  de  la  classe  des 
Acalcphes  et  par  Gpldfuss  à  une  fa- 
mille de  l'ordre  desMédusnires,  ayimt 
pour  t  jpe  le  genre  Equorea, 

ÉQUOBIDEks,  adject.  et  s.  f.  pi. , 
Equorîdeœ.  Nom  donné  par  Escnen- 
hollz  a  une  famille  d'Acalèphes,  qui 
à  pour  tjpe  le  genre  Equorea, 

ÉRABLES,  s.  m.  pi.  Nom  donné 
par  quelques  botanistes  h  la  famille 
des  Acéracées,  Voyez  ce  mot. 

ÈRE 9  s  f . ,  era  j  ara*  Point  îixe , 
pri»  dans  l'histqire  ou  arbitrairement 
choisi ,  à  partir  duquel  on  compte  les 
années  qui  ont  précédé  et  celles  qui 
ont  suivi.  On  peut  diviser  les  ëres  en 
trois  catégories,  i^Ere.t  qui  comment 
cent  à  r époque  arbitraire  de  la  cria^ 
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tion  au  monde  (événement  qui  eut 
lieu  le  7  mars  5984  selon  Petau  , 
en  5634  d'après  les  Septante,  en  6000 
selon  Suidas,  en  8949  selon  Scaliger); 
ère  de  Constanlinopîe ,  en  usage  chez 
les  chrétiens  grecs ,  et  suivie  par  les 
Russes  jusqu'à  Pierre-le-Grand  ,  qui 
fixe  la  création  au  i^r  septembre  55o8 
avaift  J.-C.  ;  ère  des  anciens  Juifs , 

3ui  la  fixe  au  10  avril  4i79  >  ^re  des 
uifs  modernes ,  qui  la  place  au  26 
mars  3762  ;  ère  ancienne  d'Alexan^ 
drie,  imaginée  par  Julius  Africanus, 
et  encore  suivie  par  les  Coptes,  qui  1^ 
ÉXe  à  Tan  55o2  ;  ère  moderne  «T^- 
lexandrie ,  ou  ère  d^Antioche ,  réfor- 
mée par  Panodorus  ,  qui  la  fixe  en 
S493  ;  ère  (TEusèbe ,  qui  la  place 
au  2  mai  52ob.2°  Ères  antéri$ures  a 
la  naissance  de  Jésus^Christ ,  mais 
dont  on  rapporte  Tongine  à  cette 
époque;  ère  des  Olympiades^  dont 
le  commencement  tombe  dans  le  mois 
c|e  juillet  deran^776  avant  J.-C;  ère 
de  la  fondation  de  Romç^  qui  répond^ 
d*aprêsVarron,  àl'an  nSS  avant  J.-C; 
ère  de  la  réforme  julienne  du  çalen-^ 
drier ,  qui  tombe  en  l'an  45  avant 
J.-C.  ;  ère  dès  empereurs  romains , 

Îuî  commence  avec  l'an  27  avant 
.-C;  ère  actiaque,  le  i^^^^hnai  de  Tan 
3 lavant  J.-C;  ère  de  César  ou 
de  Pharsalcy  Tan  48  avant  J.-C.  ; 
ère  d* Espagne  y  Tan  38  avant  J.-C; 
ère  d^ Alexandrie  ou  des  Séleucides  ^ 
le  !«*•  avril  de  Tan  3i2  avant  J.-C^ 
ère  de  Philippe  ^  le  18  févriei:  de 
Tan  324  avant  J.-C.  ;  ère  de  Nabo^ 
nassar ,  le  5  novembre  de  l'an  743 
avunt  J.-C.  ;  la  période  julienne  |  éta- 
blie par  Scaliger  ,  Tan  4?  "  3  avant 
J.-C.  3*  Eres  postérieures  à  la  nais- 
sance  de  Jésus -- Christ  ;  ère  de  Dio~ 
clétien^  ou  ère  des  martyrs,  qui  com- 
mence le  g  août  284;  ère  deTHégyre, 
le  16  juillet  622  ;  ère  d'Iezdegerde  , 
lé  16  juin  63o  ;  ère  de  Dschelalcddin^ 
lo  12  mars  «077.  Par  décret  du  5  oc- 
tobre 1 793  ;  la  CoQYcnlîoo  nationale 
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fixa  le  commencement  de  Vère  répU" 
blicaine  au  22  septembre  1792,  k  mi- 
nait, jour  de  la  fondation  de  la  Rëpi;- 
blique  française.  Cette  ère  fut  abqlie 
par  un  sénatus-consulte  du  22  fruc- 
tidor an  1 3  ,  après  treize  ans  de  du- 
rée (  9  septembre  i8o5  ) ,  et  le  calen- 
drier grégorien  remis  en  vigueur  ^ 
compter  du  i*'*'  janvier  1 806.  Dans 
toutes  ces  ères  les  années  sont  éva- 
luées à  365  ^  jours ,  à  Texception  de 
cinq  ;  celles  de  Nabonassar  et  d'Iez- 
degerde ,  oà  elles  sont  de  565  jours  ; 
celle  de  l'Hégyre ,  de  354  \i  •  c^^'® 
de  Dschelaleddin  de  365  jf ,  et  celle 
des  Juife  modernes  de  365  JIttI* 

ÉIUBCTO-PATENT9  adj.,  erectO' 
patens,  Ëpithéte  par  laqaelle  Kirby 
désigne  les  ailes  des  insectes  lépi- 
doptères ,  lorsque ,  dans  l'état  de  re- 
pos, les  premières  sont  droites  et 
les  autres  horizontales. 

ÉRëDOPHYTE  ,  g.  m. ,  eredophy^ 
tum  (  gpgi^w ,  appuyer ,  çutov  ,  plann 
te).  Nom  donné  par  Necker  aux 
plantes  dont  les  étamines  et  le  pistil 
sont  élevés  et  soutenus  par  un  dis- 
que propre. 

ÉRÉlâims,  s.  m. ,  ereisma  (lpct9f«K, 
soutien  ).  Nom  donné  par  Kirby  à 
un  organe glutineux^  biparti,  rétrac- 
tile ,  qui  fait  saillie  entre  les  pattes  du 
Sminthurus ,  et  que  l'animal  emploie 
pour  se  soutenir. 

£RLM£  ,  s.  m.  ^  eremus  {ipyitioç  9 
solitaire).  Mirbel  désigne  ainsi  une 
boite  péricarpienne  sans  valves  ni  su- 
tures ,  provenant  d'un  ovaire  qui  ne 
porte  pas  de  style.  Ex.  Labiées, 

ï:RÉT£S,  s.  m.  pi.,  Ereta  (ipimç, 
rameur).  Nom  donné  par  J.-A.  Rit- 
gen  à  une  famille  d'oiseaux  aquati- 
ques qui ,  comme  les  Manchots  ,  sont 
organisés  presque  uniquement  pour 
nager. 

KRETMÛCDÉIiONES,  s.  m.  pi. , 
Eretmochelones  (epcTfxoç ,  nageur,  ;^i- 
>u; ,  tortue).  Nom  donné  par  J.-A. 

Kitgen  À  une  famille  de  reptiles  cbé-^ 
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ioniens,  comprenant  les  tortues  ma- 
rines. 

ÉRETMQRNITPES  ,  subst.  m.  pi., 
Eretmornithes  (  iplrpoç  ,  nageur ,  ?|:t- 
VK^  oiseau).  Nom  donné  par  J.-Â» 
Kitgen  à  une  section  de  U  classe  des 
oiseaux,  comprenant  ceux  de  ces 
animaux  qui  sont  aquatiques ,  et  qui 
se  servent  de  leurs  pieds  en  guise  dn 
rames. 

ÉRETMOSURESyadj.  ets.  m.j)1., 
Eretmosurœ  (  ipéritoç ,  nageur ,  ovpac  ^ 
queue  ).  Nom  donné  par  J.-A.  Rit- 
geu  à  une  famille  de  reptiles  sauriens, 
renfermant  ceux  de  ces  animaux  dont 
on  ne  connaît  plus  que  des  débris  fos* 
siles,  et  qui  se  servaient  de  leur 
queue  en  guise  de  rame ,  pour  nager 
dans  les  eaux  de  la  mer. 
*  ERGOT>  s.  m. ,  calcar.  On  donnp 
plus  particulièrement  ce  nom  à  1'^-» 
peron  (voyez  ce  mot)  des  oisçaux.' 
Cependant  on  l'applique  aussi  aux 
doigts  rudimentaires  des  cochons  et 
des  ruminans ,  à  une  petite  excrois- 
sance cornée  qui  se  voit  souvent , 
dans  le  cheval ,  à  la  partie  postérieure' 
et  inférieure  de  chaque  boulet ,  et 
en  général  à  tout  ongle  imparfaite- 
ment développé ,  surtout  lorsque  le 
doigt  auquel  il  appartient  est  placé 
en  arrière  des  autres. 

ÉRIANTHE  y  adject. ,  eriatuhus  « 
erianthos  (Ipiov  ,  coton,  avOoç ,  fleur); 
qui  a  des  fleurs  couvertes  de  poils  lai- 
neux ou  lanugineux  ,  comme  les  ca- 
lices  de  VAstragalus  erianihi^^  les 
insfolucres  de  M Hydrocotyle  eriantha^ 
les  glumes  du  Deyeuxia  eriantha , 
les  corolles  du  Bombax  erianthos  et 
de  V Iresine  erianthos j  les  grappes  du 
Paspalus  erianthus, 

ÉRIGAGÉES,  adj.  et  s.  f.  pi,  £ri\ 
caccœ,  y  oyez  Ericimées. 

ÉRIGÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Eri^ 
ceœ.  Voyez  ËBiciifiES. 

ÉRIGÉTL\  9  adj.,  erlcetinus  (eri-^ 

ca  j  brU;^èro  ).  Épitbèlç  doonée  aux 
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plantes  qui  croisseot  dans  les  landes 
ou  les  bruyères. 

ÉBIGINÉES  ,  adj.  et  s.  f.pl. ,  Eri- 
citieœ.  Nom  donné  par  Jussîeu  à  une 
famille  de  plantes ,  qui  a  pour  typç 
le  genre  Erica. 

ÉRIGOPHILE  9  adj. ,  ericophilus; 
qui  croît  sur  les  tiges  des  Erica,  Ex. 
jintennaria  ericophila. 

ÉRIGÉRÉES  , adj.  et  s.  f.  pl.^  Eri- 

gereœ.  Nom  donné  par  H.  Cassini  à 

un  groupe  de  la  section  des  Âstérées 

♦  prototypes ,  ayant  pour  type  le  genre 

Erlgeron. 

ÉION ÂGÉES,  adj.  et  s.  f.  pL,  Erî" 
naceœ,  Npm  donné  par  Duvau  à  une 
famille  de  plantes  y  qu'il  propose  d'é- 
tablir ,  en  lui  donnant  pour  type  le 
genre  Erinus, 

ÉRIOGAIilGÉ  9  adject.  ,  erioccdj^^ 
(epiov  ,  coton,  vjM\  ,  calice)  ;  qui  à 
le  calice  velu.  Ex.  Myrcia  eryocaljrx. 

ÉRIOCARPE,  adj.  ,  eriocarpus 
(fpiov  ,  coton  ,  xoepîTo; ,  fruit)  ;  qui  a 
le  fruit  velu.  Ex.  Astragalus  erio^ 
earpus  ,   Farsetia  eriocarpa  ,  Acer 

ériocarpivn, 

ÉRIOGAULE*,  adject. ,  eriocaidis  , 
eriocauios(^epiùVy  coton,  xau>oç ,  tige)  ; 
qui  a  la  tige  velue.  Ex,  Astragalus 
moccados ,  Helîanthemum  eriocau" 

Ion, 

ÉRIOGAULÉES  j  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Eriocauleœ.  Nom  donné  par  L.-C. 
Richard,  d'après  celui  du  genre  Erio- 
caulon ,  qui  lui  servait  de  type ,  à 
une  famille  que  R.  Brown  a  depuis 
appeUi  Restiacées,  Kunlh  l'applique 
à  une  tribu  de  cette  dernière  fa- 
mille. 

ÉRIOCÉPHALE ,  adj.,  eriocephalus 

(  «ptov  ,  coton  ,  xt(foà,vi ,  tête)  ;  qui  a 
la  tête  velue.  Le  Lachnea  erioee^ 
phala  est  ainsi  appelé  parce  que  ses 
fleurs  sont  ramassées  en  une  tête  trè*- 
tomenteuse. 

ÉRIOGEPHALEES,  adj.   et  s.   f. 

É,  Erioceplialeœ,  Nom  donné  par 
s^ing  à  une  section  de  la  tribu  des 
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Sénécionidées  artémisiées,  ayant  pour 
type  !e  genre  Eriocephalus. 

ÉRIOGLADE,  adject. ,  eriocladus 
(  cptov  j  coton  ,  xXâ<}oc ,  rameau)  ;  qui 
a  les  rameaux  velus.  Ex.  Spermacoce 
eriociada» 

ÉRIODONTE  ,  adject.  ,  eriodontus 
(  fpiov ,  coton  ,  o^oû;  ,  dent  )  ;  qui  a 
;lcs  dents  du  calice  yclues.  Ex.  Mico^ 
nia  eriodonta, 

ÉRIOLOIIE,  adj.,  eriolomus  (eptov, 
coton  ,  >ûpue ,  bordure)  ;  qui  est  velu 
sur  le  bord ,  comme  les  cupules  du 
Peziza  erioloma, 

ÉRIOMÉTRE,  s.  m. ,  erlometrum 
(cptov  9  coton  ,  jxsTpcu ,  mesurer  ). 
Instrument  que  Young  a  imaginé 
pour  mesurer  les  épaisseurs  des  fibres 
déliées ,  ou  les  diamètres  des  globules 
très-petits. 

ÉRIOPÉTALE ,  ad).  9  eriopetalus 
(  cptov ,  colon  ,  TTCTO^ov  ^  pétale  )  ;  qui 
aies  pétales  velus.  Ex.  Poiinrea  erio" 
petala. 

ÉRIOPHORE,  adj.,  eriophorus ; 
WolUragend  (ail.)  (cpiov ,  coton,  ^ipfa^ 
porter  )  ;  qui  est  chargé  de  poils  c!o- 
tonneux ,  comme  les  silicules  du  CIjT' 
pet>la  eriophora  ,  Vincolucre  du  Sar^ 
colœna  eriophora ,  le  calice  du  Car^ 
duus  eriophorus  tkVBiït  l'épanouisse- 
ment de  la  fleur ,  les  cellules  du  Flus' 
ira  eriophora  ;  ou  qui  a  ses  rameaux 
aussi  déliés  que  des  brins  de  luine  , 
comme  le  Nesœa  eriopJtora, 

ÉRIOPHYLLE  ,  adj. ,  eriophfllus 
(cptov  ,  cotoii ,  fv^Xov^  feuille)  ;  qui 
a  les  feuilles  velues.  Ex.  PeUirgo^ 
nium  eriophjrllum, 

ERIOPILE ,  adj. ,  eriopilus  (  cptov , 
coton  ,  ttOo;  ,  balle  )  ;  qui  a  les  fruits 
velus.  Ex.  Dwroia  eriopila. 

ÉRIOPODE  ,  adject.  ,  eriopodus 
(cptov  ,  coton ,  iroCc,  pied)  ;  qui  aies 
pédicules  velus.  Ex.  Caldesia  erio^ 
poda  ,  Leontodon  eriepodum, 

ÉRIOSTAGHYÉ,  adj.,  eriosta^ 
chyus  (  eptôv  ,  coton  y  ardé;^;  ,  épi  )  \ 
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qiiî  a  les  épîs  velus  ou  laineux  Ex. 
Plantago  eriostachya. 

ÉRIOSPERME ,  adj. ,  eriospermus 
(  cpeov  ,  coton  ,  airipfia ,  graine  )  ;  qui 
a  les  semences  couvertes  de  poils. 
Ex.  Convohulus  eriospermus. 

ÉRIOSTÉMONE  ,  adj. ,  eriostemus 
(  cpcov  ,  coton  ,  ffT/^jxuv ,  étaminc  )  ; 
qui  a  les  ëtamines  velues.  Ex.  Aconi" 
tum  eriostemum. 

ERIRHINIDES  ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Erirhinides»  Nom  donné  par  Schœn- 
herr  à  un  groupe  de  Gurculionides 
gonatocéres  brachyrbjnques  ^  qui  a 
pour  type  le  genre  Erirhinuêk 

ÉRISME  ,*  s.  m. ,  erisma  {t^nitii  , 
appuyer).  Necker  désigne  sous  ce 
nom  le  rachis  des  Graminées. 

ERODÉ  ,  adj. ,  erosus.  Expression 
dont  L.-G*  Richard  se  servait  pour 
désigner  toute  partie  d'un  végétal 
dont  les  bords  sont  dentelés  d'une 
manière  légère  et  fort  inégale  ,  com- 
me si  une  chenille  les  avait  rongés. 

lÊROTYLÉNES^  adj.  et  s.  m.  pi., 
Erotylenœ»  Nom  donné  par  Lamarck, 
Goldfuss  ,  Ficinus  et  Garusà  une  fa- 
mille d'insectes  coléoptères  y  qui  a 
pour  type  le  genre  Erotylus, 

ÉROTYLIDES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Erotylidœ,  Leach  désîgnesous  ce  nom 
la  famille  des  Erolylènes»  Voyez  ce 
mot. 

ERPÉTOLOGIE  ,  s.  f .  ,   erpetolo- 

gia  (  gpTTfTo;,  reptile  ,>o7oç,  discours). 
Branche  de  la  zoologie  qui  traite  de 
l'histoire  naturelle  des  reptiles. 

ERPÉTOLOGIQCJE  ,  adj . ,  erpelo-- 
logicus  ;  qui  a  rapport  à  l'erpétolo- 
gie; classification  erpélologique  • 

ERPÉTOLOGISTE  ,  s.  m.,  erpeto- 
logista.  Naturaliste  qui  se  livre  d'une 
manière  spéciale  à  l'étude  des  reptiles. 
ERRANTES^  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Va- 
gantes.  Nom  donné  par  Robineau— 
Dcsvoidy  h  une  section  de  la  famille 
des  M  use  ides,  comprenant  les  espèces 
qui  n'ont  pas  de  séjour  déterminé. 
ERRAXIQIE,  adjcct.,  crratiats 

1. 
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(  erro  ,  aller  ça  et  là  ).  Maaduyt 
donne  cette  épilhëte  aux  oiseaux  qui, 
comme  les  hérons  et  les  pétrels  , 
n'adoptent  pas  de  patrie ,  et  ne  s'ar* 
rétent  dans  chaque  endroit  qu'autant 
qu'ils  y  trouvent  de  la  nourriture  y 
ou  pour  élever  leurs  petits.  D'autres 
la  réservent  pour  les  oiseaux  «mi- 
grans.  Voyez  ce  mot. 

ÉRUGAIRES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Erucaria  (^eruca^  chenille).  Nom 
donné  par  Lamarck  à  une  famille  d'in- 
sectes hyménoptères  ,  comprenant  * 
ceux  dont  les  larves  offrent  une  sorte 
de  ressemblance  avec  les  chenilles  qu 
larves  des  Lépidoptères. 

ERUGARIÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Erucariœ,  Nom  xloifné  par  GandoUe 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Gruci- 
f  ères ,  qui  a  pour  type  le  genre  ErU'» 
caria* 

ÉRVGIFORIIIE,  adj.  ^  eruciformis 
(^erucoy  chenille, /o/'/ita  y  forme); 
qui  a  la  forme  d'une  chenille,  comme 
le  CypheUa  eruciformis ,  qui  jrassem- 
ble  à  une  cupule  oblongue  ,  velue  et 
blanche  ,  pendante  aux  branches  des 
arbres. 

ÉRUPTION  9  s.  f.,  eruptio;îit^}ftç  ; 
Ausbruch  (ail.)  {erumpo ,  sortir  avec 
impétuosité  ).  Opération  par  laquelle 
les  volons  brûla ns  émettent  les  pro- 
duits d'un  embrasement  intérieur^  de^ 
fumées  ,  des  cendres,  des  scories,  des 
torrens  d'eau  ou  de  boue ,  des  ma<- 
tières  à  l'état  de  fusion  ignée.  On 
donne  quelquefois  ce  nom ,  par  abus^ 
aux  matières  liquides  que  les  volcans 
rejettent  a  la  surface  de  la  terre. 

ÉRYCINES  ,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Ery- 
cinœ  {eruca,  chenille).  Nom  donné 
par  R^bineau-Dcsvoidy  à  une  section 
de  la  famille  dos  Myodaires  caly- 
plérces,  comprenant  des  espèces  dont 
les  larves  vivent  dans  les  chenilles. 

ÉRYXGIÉES ,  adjcct.  et  s.  f.  pL  , 
Erytigieœ.  Nom  donné  par  K.  Sprcn- 
gel   à  une   tribu  do  la  famille  des 

3o 
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Ombeillfèreâ ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Eryngium, 

ÉRYTHIUÈEIV,  adj.,  ejjthrœonen" 
^is  (  spuOpatoç ,  rouge  )  ;  qui  habite  la 
niier  Rouge,  Ex.  Cerithium  erjrthrœo' 
ne^hsc. 

ÉKYTHRIîV,  adjecl. ,  crythrmus 
(  IpuOpoç ,  rouge  );  qui  est  rouge  en 
totalité  ou  eu  grande  partie.  Ex. 
Spartis  erythrinus  ^  Aranea  ery" 
thrina. 

ERYTHMlVE^suLst.f. ,  erjrthrina, 
*  Nom  donné  par  Heeren  h  une  sub- 
stance contenue  dans  le  Lichen  Roc- 
cella ,  qui  donne  naissance  à  la  ma- 
tière colorante  rouge  qu'on  retire  de 
cette  plante. 

ÊRYTHRIQUE^  adj. ,  erythricus. 
Nom  donné  par  Bfugnatelli ,  parce 
que,  de  jaune  qu'il  est,  il  devient 
d'un  rose  rouge  sous  l'action  des 
rayons  solaires,  à  un  acide  (acido 
ossierifrico  j  it.  )  qu'on  obtient  en 
traitant  l'acide  urique  par  l'acide  ni- 
trique ,  et  qui  paraît  être  un  mélange 
ou  une  combinaison  d'acides  ni- 
trique et  purpurique. 

ÉRITUROCARPE,  adj. ,  erythro- 
carpus{èp\)QpoÇf  rouge,  îjapTroî,  fruit); 
qui  a  des  fruits  rouges  (  ex.  Eugenia 
erythrocarpa ,  TriUium  crylhrocar- 
pum)  f  ou  des  Urnes  rouges  (ex. 
Bryum  erythrocarpum), 

ÉRYTHROCÉPHALE,  adj.,  ery- 
ihroccphalus  (epuOpo;,  rouge  ,  y^t^oîkh^ 
tête);  qui  a  la  télé  rougè  ou  d'un 
roux  ardent  (ex.  Car  abus  erythro- 
cephalus  _,  Musca  erylhrocephala  , 
Loxia  rubriceps ,  Tanagra  JFlammi- 
ceps ,  Dicœum  rubricapilla  ,  Sylvia 
ignicapilla ,  Columba  roseicapilla  )  ; 
qui  a  ses  fleurs  disposées  en  capitules 
garnis  de  poils  rouges  (ex.  Coccc" 
cypselum  erythrocephalum).  Se  dit 
ajussi  d'un  champignon  ayant  la  forme 
de  capitules  qui  sont  d'une  couleur 
ronge  (ex,  Hclotium  erythrocepha" 

ÉBYTimOGÉRUil  adj. ,  er^uhroce^ 
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rziw  (gpvÔpô;,  rouge,  xépafç,  corne); 

qui  a  les  antennes  rouges.  Ex.  Cero^ 

mya  erylhrocera» 

'    ÉRlxeROCNÈME,  adj.,  crjMro- 

cnerrtis  (gpyôpôç,  rouge ^  3«v>;a>j,  jambe)  ; 

qui  a  les  jambes  rousses.  Ex.  Allecula  * 

erythrocnemis» 

ÉRYTHROCTÈNE  ,  adj.,  crythro- 
ctenus  (èpvÔpo;,  rouge ,  xTstç ,  peigne); 
qiji  a  les  antennes  pectinées  et  ferru- 
gineuses. Ex.  Ceropr^a  eiythrociena, 

ÈRYTHROD ACTILE ,  adj.,  ery- 
throdactylus  (  gpyOpc; ,  rouge ,  ^«xtu- 
>ç,  doigt);  qui  a  les  doigts  rouges. 
Ex.  Portûnus  ery throdactylus. 

ÉRYTHRODANE  j  s.  m. ,  erythro- 
dcinum  (epuOpô^avov,  garance).  Nom 
que  Fechner  propose  de  donner  à  la 
substance  colorante  rouge  de  la  ga- 
rance ,  généralement  appelée  aliza- 
rine. 

ÉRYTHROGASTRE 5  adj.,Vrj/Aro- 
gaster  (  ipySpo; ,  rouge  ,  ^^txtsxh^  , 
ventre);  qui  a  le  \entre  rouge  ou 
marron.  Ex.  Hypterus  erythrogaster , 
SyMa  erythrogastra ,  Dicœum  ru- 
brii^enter. 

ÉRYTHROGÊ\'E ,  s.  m. ,  erythro- 
genum  (ipyOpo;,  rouge,  yswaw,  en- 
gendrer). Nom  donne  par  Bizio  a  une 
substance  particulière  ,  qu'il  a  trouvée 
dans  la  bile  d'un  sujet  mort  d'hépa- 
tite,  avec  jaunisse,  et  qui,  verte  à 
froid ,  donne  par  l'action,  du  feu  des 
vapeurs  d'un  beau  rouge. 

ÉRYTHROGRAMME 5  adj.,  ery- 
ihrogrammus  (ipyOpè^,  rouge,  7pia:xa, 
raie);  qui  est  marqué  de  raies  ou 
de  traits  rouges.  Ex.  Colubcr erythro- 
gramma. 

ÉRYTHROLEUQt'E ,  adject.  ,  cry- 
throïeucus  ,  erylhroleucos  (  èpuQpo;  , 
rouge,  ).Éy>{o; ,  blanc);  qui  est  mar- 
qué de  rouge  et  de  blanc.  Ex.  Psit- 
tacus  erylhrolciccus ,  Trochus  crythro- 

leucos, 

ÉRYTIIROLOPIIE  ,  adj. ,  erylhro^ 
lophus   (epv9pé;,  rouge,  Wyoç,    9\^ 
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greite)  ;  qui  a  une  huppe  npi^ge.  Ex. 
Opœthus  erythrolophus, 

ÉBYTHRQMELâS,  adj. ,  e/^/Àro- 
melas  (  cpvdpo< ,  rouge ,  /utiXa; ,  noir  )  ; 
qui  est  marqué  de  rouge  eit  do  noir. 
Ëx.  Ardea  erythromelas. 

jÉRYXqiU>NIDiI,  8.  m.,  erytkro- 
nium,  Nom  donné  par  Del  Rio  à  un 
métal  particulier,  dont  il  aperçut 
rexistence  en  1801 ,  que  Collet  Des- 
cotlls  crut  être  du  chrome  impur ,  et 
que  Woehler  a  reconnu  être  le  va- 
nadium. 

ismjWRQ^OT^.  adj.  .^ .  erythro^ 
notosj  erythronotus  (q)«(W|fi>  rouge, 
yâroc,  dos)  ;  qui  a  le  doifi^e.  £x. 
Psittacus  erythronotus.f  FringUla 
erythronota. 

ÉRYTHRWE^  adject. ,  erythropus 

iipnApiçy  rouge,  froGç,  pied).  Se  dit 
'un  chsanpignon  (  ex.  Typhula  ery^ 
thropus)  qui  a  le  stipe,  ou  d'un  in- 
secte (ex.  Nitidula  eryikropa  )  qui  a 
les  pattes  rouges. 

ERYTHRCNPHTH AUIE  ,  ad j . ,  er/- 
throphthalmus  (couOpoc,  rouge,  of- 
^aXftoç,  œil);  quia  le  tour  des  yeux 
rouge.  Ex.  Piaya  erythrophthalma. 

ÉRYTHROPHYLLE,  adject.^  ery- 
thropkyUut  (  «puôpoç ,  rouge ,  fjXkw , 
feuille);  qui  a  les  feuilles  rouges. 
Ex.  Terminalia  erythrophylla. 

ÉRYTHROre^  adject. ,  erythrops 
(  ipyjBpoç ,  rouge ,  o^ ,  œil)  ;  qui  a  Fœil 
entouré  de  rouge.  Ex.  Ficus  ery^ 
throps» 

ÉRYTHROPTÈBE 9  adject.,  «17*- 
ihropterus  (  jpvOpo; ,  rouge ,  Trr^v  , 
aile).  Épilhètc  donnée  à  un  poisson 
qni  a  les  nageoires  rouges  (ex.  Creni" 
labrus  erythropterus) ^  à  un  oiseau 
(ex.  Psiltaeus  ery ihropterus )  j  ou  à 
un  insecte  (ex.  TruxaUs  erythre^ 
pterus^  Leptura  eryihroptera)  qui 
a  les  ailes  rouges. 

ÉRYTHROPYGE9  adj.,  erythro-- 
pygius  (  «pv9pôç ,  rouge  ^  nwyn ,  •  der- 
rière) ;  qui  a  le  tour  de  l'anus,  le 
derrière  I  le  eroapioti  rouge*  £x«  Cih 
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Uns  erythropygius ,  Simid  eryihro-^ 
pyga,  Dicaum  erytkropygium  j  Cet'* 
copithecus  pygerythrœus. 

ÉJ^YTHRORABIPHE,  adj. ,  ery-^ 
throramphos,  eryihroramphus  (^- 
ôpoç,  rouge,  pifA^oç,  bec);  qui  a  le 
bec  rouge.  Ex.  Coracia  eryihroram^ 
phos» 

lÉRYTHRmtBYNQUE  9  adj. ,  er/- 
throrhynckus ,  eryihrorhynchos  (  m«- 
Opoc ,  rouge ,  pùy/nç ,  bec).  Se  dit  dW 
oiseau  (ex.  Cinnyris  erytkrorhyn^ 
chus,  Pelecanus  eryihrorhynchos^ 
Anas  eryikrorhyncha) ,  ou  d'un  insec|e 
(  ex.  Pissodes  erythrorhynchus)^  tfti 
a  le  bec  rouge. 

ÉRYTHROSOIIE  9  adj. ,  erythroso^ 
mus  (^uOpo; ,  rouge ,  o&^  ,  corps  ^  ; 
qui  a  le  corps  rouge.  Ex.  Locusta 
eryihrosoma. 

iJàYVHR€SPEBMÉSS»9  adj.  et  8. 

f.  pi. ,  Èrythrospermete.  Nom  don^é 

par  GandoUe  à  une  tribu  de  la  famiUe 

•  des  Flacourtianées,  qui  a  pour  type 

le  fçenre  Erythrospermuni. 

ÉRYTHROSTOJIIE ,  s.  m.,  ety^ 
throstomum  (  cpuOpoc  9  rouge ,  tni^ , 
bouche).  Nom  donné  par  Desyaux  à 
un  fruit  hétérocarpien  ayant  un  pla- 
centa conique ,  qui  supporte  un 
grand  nombre  d'ovaires  distincts, 
bacciformes ,  provenant  d'une  senle 
fleur.  Ex.  Rubus  Idœus» 

ÉRYTHROSTOME  ,  adject. ,  ery^ 
tkrostomus;  qui  a  la  bouche  ou  Tou^ 
verture  rouge.  Ex.  0/iVa  ervthro^ 
stoma  y  Gymnostomum  eryihrosto^ 
mum.    .  ' 

ÉRYTHROTE,  adject. ,  eryihrotis 
(t|»uOpoç,  rouge,  ovç,  oreille).  Le 
PhiUmon  eryihrotis  est  ainsi  appelé 
parce  qn'il  a  les  oreilles  garnies  d'nn 
ion^  faisceau  de  plumes  rouges.. 

ERYTHROTHORAX  9  adject. ,  ery^ 
throthorax  (IpuOpoç,  rouge,  O^bpoeÇ, 
poitrine  )  ;  qui  a  la  poitrine  ronge» 
Ex.  Columha  erythrothorax^ 

ÉRYTHROXYLB,  ùA\.  y  erythrosym 
fe/  (tpvOpôç ,  rott|[e ,  ÇvXw-^  bpi»)!  quj 
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•  a   le  boîs  roua;c  ou  rougeûtre.  Ex. 
Rhamnus  erythroocylum, 

ÉRYTHRÔXYLÉES,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Eryihroxyleœ,  Nom  donné  par 
Kunlh  à  une  famille  de  plantes,  qui 
a  pour  type  le  genre  Erythroxylon, 

ÉRYTHRURE,  adj,,  erythrurus 
(gjîvôpoç,  rouge,  oùpà ,  queue);  qui 
a  Ja  queue  rouge.  Ex.  Psittacus  ery^ 
ihrurus ,  Cichla  erythrura, 

,      ESGALLONIÉES,  adject.   et  s.  f. 
pi. ,  Escallonieœ,   Nom    donné   par 

,B..  Brown  à  une  famille  de  plantes, 

Iir  GandoUe  à  une  tribu  de  la  famille 
es  Saxifragces  ,  qui  ont  pour  type  le 
genre  Escallonia. 
.  ESGABP£lllEI>iT9S.  m.,abruptum; 
A bdachung  (ail .  )  ;  declwity  (an gl .  ) . 
On  donne  le  norti  à^ escarpement  (Tune 
montagne  \\  son  versant  le  plus  abrup- 
te^ celui  qui  $e  rapproche  le  plus  de  la 

•  perpendiculaire. 

ESGHARÉES,  adject.  et  s.  f.  pi. , 
Esckareœ»  Nom  donne  par  Lamou- 
roux  à  une  famille  de  Polypiers , 
.ayant  pour. type  le  genre  Eschara: 

ESGH0M^:LI£,  s.  f. ,  eschomelia 
I  (  •^x*'^®^  ?  dernier  ,  ps>eoç ,  inutile  ). 
Malacarne  désigne  ainsi  une  classe 
de  monstres  caractérisée  par  la  difibr— 
mile  monstinieuse  de  quelque  mem- 
bre ,  qui  le  rend  impropre  à  remplir 
ses  fonctions. 

éSENBECKIIVE^subst.  f . ,  esen^ 
.heckina,k\fi^\  organique  que  Buchner 
.a  découvert  dans  Técorce  de  VEsen^ 
heckia  febrifuga, 

ÉSEXUEL,  adject.  ,  esexualis  {e, 
priv.  ,  sexus,  sexe).  Quelques  bota- 
nistes ont  employé  ce  mot,  comme 
synonyme  à^agame^  pour  désigner 
les  végétaux  qui  n'ont  point  de  sexes. 

ÉSOGES,  s.  m.  pi. ,  Esoces,  Nom 
.donné  par  Cuvier  à  une  famille  de 
jpoissons  Mfilacoptérygiens  abdomi- 
naux ,  qui  a  pour  type  le  genre  E^ox^ 

lÈSOGlEIVS^  adject.  et  s.  m.  pi.  , 
,M<sçcn^  Esocini,  Nojn  donne  par  La- 
Ucillc,  Eichwald  ,  FjciDus  et  Carusà 
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une  famille  de  poissons  Abdominaux, 
dont  le  genre  Esox  est  le  type. 

ÉSODERME ,  subst.  m. ,  esoderma 
(etxwÔev,  en  dedans,  ^ipfjia,  peau). 
Kirby  donne  ce  nom  à  une  espèce  de 
cuticule  fibreuse  qui  revêt  en  dedans 
l'enveloppe  extérieure  du  corps  des 
insectes. 

ESPACEES.  m,y  spatium;  JRaum 
(ail.);  j^ace  (angl.)  ;  spazio  (il.). 
Idée  qui  reste  après  avoir  fait  abstrac- 
tion par  la  pensée  de  tous  les  corps 
ou  d'une  partie  seulement  des  corps 
de  l'univers  ;  idée  que  nous  nous  for- 
mons dtf  U  epntiguité  des  corps  et  de 
leurs  pnfiies.  Indéfini  pour  notre 
conception.,  l'espace  est  par  consé- 
qlient  infini  dans  la  réalité. 

ESPÈGE  ,  s.  fc,  species;Art.  (ail.). 
On  employé  ce  mot  :  i^  En  cbimie. 
Il  y  a  une  signific<'\tion  différente  sui- 
vant les  corps  auxquels  on  l'applique. 
Lorsqu'on  parle  d'un  corps  simple , 
il  exprime  l'idée  d'une  collection  de 
propriétés  qui  n'appartiennent  qu'à 
ce  corps  ,  et  quand  il  s'agit  de  com- 
posés, on  entend  par  là  une  sub- 
stance formée  des  mêmes  élémens , 
unis  dans  le  même  ordre  et  dans  la 
même  proportion,  une  collection  d'ê- 
tres identiques  par  la  nature  ,  la  pro- 
portion et  l'arrangement  de  leurs 
molécules. 2°  En  minéralogie,  Linné, 
Wallerius,  Bergmann  et  Werner  ont 
employé  le  mot  espèce  pour  désigner 
les  premières  divisions  de  leurs  sys- 
tèmes, sans  chercher  à  le  définir  d'une 
manière  rigoureuse,  et  sans  poser  les 
principes  qui  doivent  guider  dans  les 
déterminations  scientifiques.  Il  est 
défini  par  Haiiy ,  une  collection  de 
corps  dont  les  molécules  intégrantes 
sont  semblables  par  leur  nombre  et 
composées  des  mêmes  principes,  unis 
entre  eux  dans  le  même  rapport; 
par-  Dolomieu  ,  Beudunt  ,  Bron- 
gniart,  une  réunion  d'individus  com- 
posés des  mêmes  principes  combinés 
dans  les  mêmes  proportions  définies  -, 
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par  Mobs  et  Breîlhaûpt,  une  collec-> 
tion  de  corps  qui ,  dans  chacun  de 
leurs  caractères  extérieurs,  sont  iden- 
tiques ou  peuvent  être  considérés 
comme  les  termes  voisins  d'une 
même  série  ;  par  Fuchs ,  une  collec- 
tion de  minéraux  qui  ont  une  même 
cristallisation  et  une  même  composi- 
tion chimique ,  ou  bien ,  quand  il  j  a 
des  élémens  qui  se  remplacent  mu- 
tuellement y  une  combinaison  analo- 
gue sous  le  rapport  slœchiométrique* 
Ainsi,  successivement^  l'idée  d'e/- 
pèce ,  en  minéralogie ,  d'alH|frit^3^c 
et  indéterminée ,  a  été  apfH&|uée  à 
l'accord  entre  la  composition  chimi- 
que et  la  forme  cristalline ,  à  l'idcn- 
ni  lé  ou  à  la  continuité  des  caractères 
extérieurs,  enfin  à  l'identité  ou  à 
l'isomorphisme  des  élémens.  5^  Eu 
botanique  et  en  zoologie ,  l'idée  qui 
se  rattache  au  mot  espèce  ,  quoique 
mieux  déterminée  en  apparence  , 
n'est  guère  moins  vague  dans  la  réa- 
lité.  Ce  mot  exprime,  d'après  Linné, 
toutes  les  formes  diverses  qui  ont 
été  produites  au  commencement  du 
monde;  suivant  Adanson,  tous  les 
individus  qui  se  ressemblent  par  uiie 
succession  constante  ;  selon  Jussieu  , 
tout  individu  quelconque  qui  offre 
la  véritable  image  de  toute  l'espèce 
passée ,  présente  et  future  ;  d'après 
buffon ,  une  ressemblance  parfaite 
entre  les  individus,  et  des  différences 
trop  légères  pour  être  distinguées; 
d'après  Cuvier,  une  réunion  des  in- 
dividus descendus  l'un  de  l'autre  ou 
de  parens  communs ,  el  de  ceux  qui 
leur  ressemblent  autant  qu'ils  se  res- 
semblent entr'eux  ;  une  réunion  de 
corps  dont  la  ressemblance  est  telle 
qu'ils  peuvent  être  considérés  comme 
originaires  d'un  seul  et  même  indi- 
vidu ,  dont  ils  ont  conservé  les  traits 
caractéristiques  ;  selon  Lamarck  , 
toute  collection  d'individus  sembla- 
bles ,  que  la  génération  perpétue  dans 
le  même  état  y  tant  que  les  circoa- 
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stances  de  leur  situation' ne  changent 
pas  assez  pour  faire  varier  leurs  ha- 
bitudes ,  leur  caractère  et  leur  forme  ; 
suivant  Mirbel ,  la  succession  des  in- 
dividus qui  naissent  les  uns  des  au- 
tres par  génération  directe  et  con- 
stante, soit  qu'elle  s'opère  par  œufs 
ou  graines ,  soit  qu'elle,  ait  lieu  par 
simple  séparation  de  parties;  selon 
GandoUe ,  la  collection  des  individus 
qui  se  ressemblent  plus  entr'eux 
qu'ils  ne  ressemblent  a  d'autres ,  qui 
peuvent,  par  une  fécondation  récipro- 
que ,  produire  des  individus  fertiles  y 
et  qui  se  reproduisent  par  là  généras 
tiou  ,  de  telle  sorte  qu'on  peut ,  par 
analogie,  les  supposer  fous  issus  ori- 
ginairement d'un  seul  individu  ; 
d'après  Blainville  ,  une  coUectioa 
plus  ou  moins  nombreuse  de  variétés 
plus  ou  moins  fixes ,  constituée  par 
un  nombre  variable  d'individus  qui , 
semblables  dans  l'ensemble  de  l'or— 
ganisation ,  et  surtout  dans  toutes 
les  parties  de  l'organe  reproducteur  ^ 
peuvent  se  continuer  dans  le  temps 
et  dans  l'espace  par  la  génération. 
Il  est  évident  qu'on  ne  peut ,  dans 
les  corps  organisés ,  considérer  comme 
ejy^èc^  qu'une  collection  d'êtres  quel- 
conques qui  se  ressemblent  plus  en- 
tr'eux qu'ils  ne  ressemblent  à  d'au- 
tres ,  et  que ,  d'un  accord  plus  ou 
moins  unanime  ,  on  est  convenu  de 
désigner  par  un  nom  commun  ;  car 
une  espèce  n'est  qu'une  simple  abs- 
traction de  notre  esprit ,  et  non  un 
groupe  exactement  déterminé  par 
la  nature  elle-même^  aussi  ancien 
qu'elle ,  et  dont  elle  ait  tracé  irrévo-^ 
cablement  les  limites.  C'est  dans  les 
définitions  de  l'espèce  qu'on  recon- 
naît combien  l'influence  d'idées  adop- 
tées sans  examen  dans  la  jeunesse  est 
puissante  pour  obscurcir  les  notions 
les  plus  simples  de  la  physique  géné- 
rale. 

ESPHITj  8.  m?,  «fçi/iw';  irviûfMe  ; 

Geût  (aUOî  ^^j^^^h  Hf^^ 
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(it«  )•  Ensemble  des  facultës  céré- 
brales ,  vivacité  d'imagination  ,  fa^ 
colté  de  créer  des  idées ,  ou  de  les 
combiner  heureusement,  talent  do 
dire  ce  qui  convient ,  d'ass£|isonner 
la  raison  pat  la  délicatesse  du  senti- 
ment n  par  la  justesse  et  la  prompti- 
tude des  pensées.  —  Autrefois  les  chi- 
mistes donnaient  ce  nom  à  tous  les 
liquides  qu'on  obtient  en  soumettant 
les  cor(>s  à  la  distillation* 
.  liSQUAlIlÉ ,  adj .  $  esquamatus  (  e , 

Sirv.^jquama,  écaille)  ;  qui  est  privé 
'écailles.  Sj^nonyme  inusité  Xalépi^ 
dote*  f^oyez  ce  mot. 

E$QIIILIiEUX  9  adj. ,  squidillatus  ; 
spliiterig  (ail «y.  Les  géognqstes  di- 
sent d^une  roche  qu'elle  a  la  cassure 
esquilleusey  qoandla  surface  de  cette 
démiére  présente  une  multitude  de 
petites  écailles  ou  esquilles^  qui  se 
détachent  avec  plus  ou  moins  de  fa- 
cilité. 

•  ESSAI ,  s.  m.,  Probe  {a\ï.)  ;  èssay 
(  angl.  )  ;  assaggio  (  it.  )••  Opération 
analytique  qu'on  exécute  en  petit , 
dans  la  vue  de  déterminer  la  propor- 
tion suivant  laquelle  un  ou  deux  corps 
pfécieux  ou  utiles  se  trouvent  conte- 
nns  dans  une  masse  inorganique ,  en 
négligeant  généralement  de  recher- 
cher la  nature  des  corps  qui  accom- 
pagnent ceux-ci. 

ESSAIM 9  ~s.  m.,  apum  examen; 
Schwarm{2\\,yy  JW(3trw(angl.);  essame 
(it.). Colonie  d'abeilles  qui ,  à  l'époque 
du  printemps ,  où  la  population  aug- 
mente beaucoup  dans  les  ruches  , 
abandonnent  celles-ci  pour  aller  cher* 
cher  gîte  ailleurs.  Pour  qu'un  essaim 
puisse  prospérer ,  il  faut  qu'il  con- 
tienne vingt-cinq  mille  abeilles,  et 
sons  le  climat  dé  Paris ,  une  rnche 
fournit  ordinairement  deux,  quel- 
quefois quatre  essaims. par  année ^ 
c'est-à-dire  dans  l'espace  de  quinze 
à  dix-huit  jours. 

ESSACMEMENT,  s.  m.  Partage 
T*^  I  ^  une  ''«^tMHi  épo^  de  Tan- 
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née,  se  fait  dé  la  population  d^tine 
rtidie ,  dont  une  portion  abandonne 
l'ancienne  demeure   pour  aller   en' 
construire  une  autre  ailleurs.  On  dit 
alors  que  les  abeilles  essaiment, 

ESSENTIEL^  adj.,  essentiaUs;  we- 
sentUeh  (ail.);  {esse,  être).  On 
appelles  caractères  essentiels ,  en  his- 
toire naturelle,  ceux  qui  expriment 
les  particularités  les  plus  remarqua- 
bles des  espèces,  des  genres  et  de 
toutes  les  coupes  systématiques.  En 
minéralogie ,  on  nomme  Dar^i'e^  cons* 
tituantèfr/èssenlielles  d  une  roche , 
celles  dofit^la  présence  est  nécessaire 
pour  la  constituer,  comme  le  quarz , 
le  feldspath  et  le  mica  dans  le  granité, 

ESSORILLÉS,  adj.  et  s.  m.  pi. 
Soriees.  I^om  donné  par  Desmarest  à 
une  famille  de  Mammifères  rongeurs^ 
qui  a  pour  type  le  genreSarex, 

EST98.  m.,  oriens;  Ost{M,)\  east 
(angl.  )  ;  oriente  (it.  ).  L'un  des  qua- 
tre poiqts  cardinaux  du  nK>nde,  celui 
où  le  Soleil  paraît  se  lever  aux  éqai- 
notes. 

ESTHÉOSTOniES 9  adj.  et  s.  m. 
i^»jEstheostomi{Mhçy  vêtement,  9x6^ 
pa*,  bouche).  Nom  donné  par  Hed- 
wig  aux  mousses  qui  n'ont  qu'une 
garniture  simple  à  l'orifice  de  leur 
urne. 

'  ESTIVAL^ ad].,  astivalis,  œstitms. 
Épithète  appliquée ,  par  les  botanis- 
tes, aux  plantes  qui  fleurissent  dans 
le  cours  de  l'été ,  depuis  le  mois  de 
juin  jusqu'à  la  fin  d'août  (  ex.  Ado^ 
nis  œstif^alis  ,  Barbula  astiva  )  ;  par 
les  entomologistes,  à  des  insectes 
qu'on  trouve  en  été  (  ex.  Platyinya 
ttsti^alis  ) . 

ESTIVATION;  s.  f.  ,  eestii^atio. 
Linné  et  R.  Brown  appellent  ainsi  la 
disposition  respective  des  tégumens 
floraux  des  plantes,  avant  l'époque 
de  leur  épanouissement  complet ,  ce 
que  L.-C.  Richard  nommait  préfleu-' 
raison. 

ESTiNHiAC}  s.  ta.^stomaehuSf  ven^ 


ÉTAL 

triculus  )  venter^  ahus  ;  ffTÔ/Aa;fo;  5 
yauT^^p;  Magen  (ail.);  ^to7nac/i(aDgl.); 
stomaco  (  it.  ) .  Portion  du  canal  ail* 
mentaire  dans  laquelle  les  substan- 
ces ingérées ,  à  titre  de  nourriture , 
s'accumulent^  séjournent  pendant 
quelque  teinpâ ,  et  subissent  un  com- 
mencement d'élaboration. 

ESTROPIÉ,  adj.  Épîthète  donnée 
par  Geoffroy  aux  papillons  de  jour 
qui ,  dans  l'état  de  repos ,  tiennent 
leurs  ailes  inférieures  horizontales , 
et  les  supérieures  relevées ,  de  sorte 
qu'ils  ont  l'apparence  d'insectes  i 
ailes  luxées. 

ÉTAGE  9  ad  j . ,  gradalim  ofdinatus» 
Se  dit  des  organes  qui  sont  placés  les 
uns  au  dessus  des  autres  par  ran- 
gées .distinctes  et  régulières.  On  em- 
ployé ce  terme  en  parlant  de  la  queue 
des  oiseaux^  des  bractées ,  des  feuilles 
et  des  graines  dans  les  végétaux. 

ÉTAIN ,  s.  m,jStannum;  xaorffÎTepoc; 
Zinn  (ail.)  ;  tin  (angl.)  ;  stagna  (it.). 
Métal  solide,  et  de  couleur  argentine, 
qui  est  connu  de  toute  antiquité. 

ÉTAIRION  ,  subst.  m.  ,  etairium 
(éracpsta,  société).  Mirbel  donne  ce 
nom  à  un  fruit  comp9sé  de  plusieurs 
camares  disposées  autour  de  l'axe  ra- 
tionnel du  fruit.  Il  faudrait  écrire 
hé  t  air  ion. 

ÉTAIRIONNAIRE  9  adj. ,  etamo- 
narius ,  eiairionaris ,  etairioneus. 
Épithète  donnée  parMîrbel  anx/ruits 
composés  qui  proviennent  d'ovaires 
portant  le  style ,  et  aux  capsules  po- 
lycéphales  qui  sont  divisées  presque 
complètement  en  plusieurs  lobes  re- 
présentant autant  de  camares.  Ex.  Il» 
licium  anisatum, 

ÉTALÉ  9  adj.  ,  patidus ,  patent  , 
ex  pansus ,  ejffusus  ,  diffusus  ;  weit" 
schweifig ,  abstehend  (ail*  )•  Se  dit , 
en  général ,  dans  la  langue  botanique^ 
de  parties  ouvertes  ou  étalées  ,  sans 
ordre  régulier  ,  formant  un  an^le 
presque  droit  avec  celles  d'où  eues 
tirent  leur  origioe,  ea  s'éloignajot 
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beaucoup  de  la  perpendiculaire  ji 
rborizon  ,  comme  les  rameaux  (  ex. 
Oxyhaphus  expansus  ,  Tagetes  pa» 
tula ,  Talinumpatens ,  LeptocauUs 
dijfusus  )  ^  les  feuilles  (ex.  Milium 
effusum)  y  lapanicule  (ex.  Prenant 
thés  muralis)y  les  pétales  (  ex.  Geum 
urbanum) ,  les  sépales  (  ex.  Borrago 
oJ[jficinalis\  le  Unibe  d'une  corolle  mo- 
nopétale  (ex.  Anchusa  italica)  y  les 
étamines  (ex.  Pyrolaminor). 

ÉTAJIimE,  subst.  f.  y  stamen; 
ary/^wv  ;  StaubJade(9M*);  stame(it.)m 
Organe  mâle  des  plantes  phanéro- 
games. 

ÉTAXG9  s.  m.,  stagnum;  Teig 
(ail.)  ;  pond  (angl.)  ;  stagna  (it.). 
Pièce  d'eau  plus  ou  moins  étendue  ^ 
plus  souvent  artificielle  que  naturelle  9 
et  qui  résulte  d'un  obstacle  mis  au 
cours  d'un  ruisseau  dans  une  vallée. 

ÉTÉ  9  s.  f.,  œstas  ;  Bipoç;  Sommer 
(ail.);  summer  (angl.);  state  {ii,)^ 
L'une  des  quatre  saisons  de  Tannée  , 
celle  dans  laquelle  régnent  en  général 
les  plus  grandes  chaleurs.  Dans  notre 
hémisphère ,  l'été  commence  au  pas- 
sage apparent  du  Soleil  par  le  premier 
point  du  signe  de  TEcrevisse  ,  et  fi- 
nit à  son  passage  par  l'équinoxe  d'au- 
tomne ,  vers  le  21  septembre.  Pendant 
sa  durée^  la  Terre  parcourt  réellement 
les  signes  du  Capricorne ,  du  Verseau 
et  des  Poissons. 

ÉTENDARD  9  subst.  m. ,  vnxillum  ; 
Fahne  (ail.).  Les  botanistes  appellent 
ainsi  le  pétale  sapérienr  des  corolles 
papilionacées ,  qui  est  ordinairement 
plus  grand  que  les  autres,  et  redressé 
en  manière  d'étendard.  Illiger  don- 
nait le  même  nom  au  rachis  des 
plumes  pris  collectivement  avec  les 
barbes. 

ÉTENDl) ,  adj.  I  ex  pansus  ,  exten^ 
sus.  En  chimie ,  Berzelius  appelle 
acide  étendu,  un  simple  mélange  queU 
conque  d'un  acide  et  d'eau.  Les  mi- 
néralogistes disent  que  les  parties 
d'une  roche  feuilleté^  sont  étendues. 
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lorsqu'elles  sont  parallèles  aux  feuil- 
lets ,  comme  le  quarz  dans  le  gneiss. 
£n  botanique  ,  Mirbel  donne  l'épi- 
thète  à^ étendu  au  nectaire  qui  forme 
<M)mme  un  enduit  sur  le  sommet  de 
l'ovaire  (  ex.  Saxifraga  hypnoïdes  )• 
Les  entomologistes  disent  les  ailes 
étendues,  lorsque  ,  dans  l'état  de  re- 
pos de  l'insecte ,  elles  ne  se  rabattent 
point  sur  le  corps  et  laissent  l'abdo- 
men à  découvert  (ex.  Libellules)» 

ÉTENDUE  9  subst.  f.  ,  extensio  ; 
Ausdeknung  {laM,)',  extension  (angl.]; 
estenzione  (it.).  Portion  finie  ou  limi- 
tée de  l'espaee. 

ÉTHAL  y  s.  m.  ,  œthalium.  Ghe- 
Ylreul  donne  ce  nom  à  un  corps  gras 
particulier  qu'il  a  découvert ,  et  qui 
est  produit  par  la  saponification  de  la 
eétine.  Ethal  est  formé  des  premières 
svlUbesdes  deux  mots  éthereX  alcool^ 
pur  allusion  à  la  composition  de  ce 
corps. 

ETHER ,  subst.  m. ,  œther  ;  aWrip  ; 
JHimmelsluft  (ail.)  (atôw,  brûler).  Ori- 
ginairement on  appelait  ainsi  le  ciel 
lui-même  :  puis  les  physiciens  grecs 
ont  employé  le  mot  pour  désigner  un 
esprit  hypothétique  qui ,  suivant  eux  y 
animait  le  monde  entier.Lesphysicieos 
modernes. entendent  par  là  un  fluide 
éminemment  subtil  et  élastique,  qu'ils 
admettent  dans  la  nature, ,  pour  ex- 
pliquer les  phénomènes  du  calorique , 
de  la  lumière^  de  la  pesanteur,  et 
qu'ils  supposen  t  remplir  tous  les  corps, 
ainsi  que  les  espaces  intermédiaires. 
Le  mot  éther  a  été  introduit  dans  le 
langage  chimique  par  Frobenius  ,  en 
1730,  pour  désigner  un  liquide,  déjà 
connu  auparavant ,  qu'on  obtient  en 
distillant  parties  égales  d'alcool  et  dia- 
cide sulfurique  ,  et  qu'il  appela  ainsi 
probablement  par  allusion  à  sa  lé- 
gèreté et  à  sa  volatilité.  Aujourd'hui 
on  donne  ce  nom ,  devenu  collectif , 
à  des  composés  dont  plusieurs  ,  n'é- 
jtant  pas  distillables ,  manquent  par 
conséquent  de  la  propriété  en  raison 
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de   laquelle  on  l'avait  appliqué  au 
corps  qui  l'a  porté  le  premier.  Le  mot 
éther  n'exprime    donc  plus  aucune 
relation  aux  propriétés ,  et  ne  s'em- 
ployc  qu'eu  égard  à  la  composition 
des  substances  auxquelles  on  l'appli- 
que, lesquelles  néanmoins  ont  cela 
de  commun  que  toutes  elles  résultent 
d'une  modification  apportée  à  la  com- 
position de  l'alcool  par  l'action  d'un 
corps  électro-négatif,  halogène,  oxa- 
cide ,  hydracide  ,  ou  même  sel ,  soit 
que  le  corps  dont  on  s'est  servi  reste 
en  combinaison  avec  le  produit ,  soit 
que  celui-ci  n'en  contienne  aucune 
trace.  Les  chimistes  allemands  réser- 
vent même  le  nom  à^ éther  pour  ce 
dernier  cas  exclusivement  ,  et  dans 
l'autre  ils  employent  celui  de  naphthe. 
Berzelius  n'applique  le   mot    éther 
qu'aux  composés  au  premier  genre  , 
et  quant  à  ceux  du  second ,  il  les  dé- 
signe par  le  même  terme  ,  auquel  il 
joint  pour  épithète  le  nom  de  l'acide 
dont  les  élémeus  se  sont  combinés  avec 
l'éther. 

ÉTHÉRATE  ,  subst.  m. ,  œtheras. 
Genre  de  sels  (œthersaure  Salze  , 
ail.)  qui  sont  pfo^its  par  la  combi- 
naison de  l'acide  éthérique  avec  les 
bases  salifinbles. 

ÉTHÉBE  ,  adj.  ,  œther  eus  ;  œthe- 
risch'aW,)  ;  qui  a  les  qualités  ou  les 
propriétés  de  l'éther  ;  liqueur  éthérée, 
odeur  éthérée.  Bory  établit ,  sous  le 
nom  de  règne  éthéré  ,  une  grande 
classe  de  corps  naturels  ,  dans  la- 
quelle il  comprend  tous  les  fluides 
impondérables.  Le  Phaeton  œthereus 
est  ainsi  appelé  parce  qu'il  ne  s'é- 
loigne pas  des  régions  que  le  soleil 
n'abandonne  jamais. 

ÉTHÉRIME,  subst.  m.  Nom  gé- 
nérique dont  Guibourt  se  sert  pour 
désigner  les  éthers. 

ÉTHÉRIQUE  ,  adj. ,  œther icus.  Le 
nom  diacide  éthérique  {Aethersiiure  y 
ail*  )  a  été  donné  à  l'acide  lampique  ^ 
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parce  qu'il  est  le  produit  de  la  corn-' 
buslion  de  l'alcool. 

ÉTHÉRISATION  ,  subst.  f.  Conver- 
sion en  ëthcr. 

ÉTHÉRISÉ  ,  adj.  ;  qui  a  été  cou- 
ver li  en  élher. 

ÉTHRIOSGOPE  ,  s.  m. ,  ailltrio- 
scopium  (  oix^^iaL ,  serein  ,  9x071  eu  ,^ 
voir  ).  Sorte  de  ibermoscope ,  ima- 
giné par  Leslie ,  qui  sert  à  faire  con^ 
naître  la  force  du  rayonnement  de  la 
cbaleur  vers  le  ciel  exempt  de  nuages. 

ÉTHULIÉES ,  adj.  et  subst.  f.  pi. , 
ElhuUeœ,  Nom  donné  par  H.  Cassini 
à  un  groupe  de  la  tribu  des  Verno- 
niées  prototypes ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Elhulia» 

ÉTIOLÉ  j  adj.  Se  dit  d'une  plante 
qui,  ayant  cru  dans  un  endroit  obscur 
ou  peu  éclairé  ,  n'a  fourni  que  des 
pousses  grêles  ,  âlongées ,  flexibles  y 
d'un  blanc  soyeux  ,  munies  de  feuilles 
petites,  écartées  et  d'un  blanc  jau- 
nâtre. 

ÉTIOLEMENT,  subst.  m.  ,  chlo- 
rosis;  scloramenlo  {h.).  Phénomène 
offert  par  les  plantes  étiolées ,  qui  , 
jdéjà  connu  d'Aristote ,  a  été  observé 
pour  la  première  fois  dans  les  temps 
modernes  par  Ray,  puis  étudié  par 
Bonnet,  Meese  et  Senebier  ,  dont  les 
recherches  en  ont  fait  connaître  la 
cause  ,  due  à  la  privation  de  la  lu- 
mière. 

ÉTOILE  ,  s.  f . ,  Stella;  oi9rpov;Stem 
(ail.)  ;  star  (angl.)  ;  stellaQx.),  Nom 
donné  aux  astres  qu'on  voit  briller  la 
nuit  d'une  lumière  très-vive ,  dont 
nos  plus  forts  télescopes  n'augmen- 
tent pas  la  grosseur  apparente ,  qui 
paraissent  conserver  toujours  entre 
eux  les  mêmes  situations  respectives , 
qu'on  suppose  lumineux  par  eux- 
mêmes  ,  et  qu'on  regarde  comme  au- 
tant de  soleils  plus  ou  moins  gros  , 
placés  bors  des  limites  dç  la  sphère 
du  nôtre  ,  à  une  distance  plus  ou 
moins  considérable.  Le  nombre  des 
étoiles    que    de    bons   yeux  peu- 
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vent  distinguer  sur  les  deux  hémi- 
sphères du  ciel  s'élève  à  environ  sept 
mille  ;  mais  les  instrumens  d'optique 
le  multiplient  prodigieusement.  Les 
botanistes  appellent  quelquefois  etoi- 
les ,  les  rosettes  des  moussest  >^,ce 
mot. 

ETOILE,  adj.,  stellatus y  stellu' 
latus  y  stelllformis ,  radiatus  ,  oj/c- 
rizans ,    stellaris  ,    sidereus  ;    ge-- 
stirnt  (ail.)  ;  j/arry (angl.)  ;  stel-^ 
lato  (it.);  qui  a  la  forme  d'une  étoile. 
On  employé  ce  mot  :  1^  en  botani- 
que :  calice  étoile ,  quand  il  s'ouvre 
en  forme  d'étoile ,  après  que  la  fleur 
est  passée  (ex.  Lampsana stellata)  ; 
péricline  étoile  f  lorsqu'avant  son  épa- 
nouissement ses  pièces  sont  munies 
de  longues  épines  disposées  en  étoiles 
(  ex.    Calcitrapa  stellata)  ;   corolle 
étoilée  ,   quand  elle  est  monopétale  , 
régulière  ,  à  tube  très-court ,  à  limbe 
ouvert  et  plane ,  mais  que  les  divisions 
de  celui-ci  ont  de  petites  dimensions 
et. sont  pointues  (ex.  V^alantiq,  cru^ 
ciata  )  ;  stigmate  étoile ,  quand  il  est 
découpé  en  lobes  imitant  une  étoile 
par  leur  disposition  (  ex.  Nymphœa 
radiatd)  ;  poils  étoiles  ,    quand   ils 
produisent  des  rameaux  simples ,  qui 
partent  d'un  centre  commun  en  di- 
vergeant   (  ex.    Cistus  polifolius  )  ; 
feuilles  étoilées ,  lorsqu'elles  sont  pe- 
tites, verticillées  et  fort  étalées  au 
sommet  des  rameaux  (  ex.  Callitriche 
verna  )  ;  fruit  étoile ,  lorsqu'il  est  di- 
visé en  lobes  aigus,  qui   divergent 
comme  des  rayons  (  ex.  Damasonium 
stellatum  )  ,  ou  qu'il  se  compose  de 
plusieurs  gousses  disposées  eu  étoile 
sur  un  même  pédicule  (ex.  Astra-^ 
galus  Stella).  2°  En  zoologie,  ce  mot 
est  souvent  employé  comme  épithète 
indiquant  soit  la  disposition  des  cou- 
leurs du  corps  9  qui  forment  une  ou 
Î plusieurs  taches  ou  mouchetures  étoi- 
ées  (  ex.  Mustelus  asterias  j  Balista 
stellatusf  Cfclops  asterizans  y  Mus- 
cicapa  stellata  ^  Ardea  stellaris  f  Nala 
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asterias)^  soit  la  présence ,  sur  diver- 
ses parties  du  corps ,  de  petits  appen- 
dices disposés  de  manière  à  imiter  plus 
ou  moins  bien  une  étoile  (ex.  ûicir 
penser  stelîaiusy  Bodianus  stellatus  ^ 
Astrea  siderea  ^  Astrea  stellulàta)» 

ÉTOILÉ£S,adj.  et  s.  f.  pi.,  Stei- 
latœ.  Nom  donné  par  Linné  à  une 
famille  de  plantes,  qui  correspond  aux 
B.ubiacées  des  modernes ,  et  par  Gan- 
dolle  à  une  tribu  de  cette  dernière 
famille ,  à  cause  de  la  disposition  des 
feuilles  autour  de  la  tige. 

ÉTOILES,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Slel- 
îata.  Nom  donné  par  Eichwald  à  une 
famille  de  la  classe  des  Cyclozoaires, 
i^nfermant  ceux  qui ,  comme  les  as- 
téries ,  ont  le  corps  étoile. 

ÉTOUPE,  s.  î.j  stupa;  ;^cr^(all.); 
hwn  (angl.);  stoppa  (it.).  Matière  fila- 
menteuse qu'on  trouve  soit  au  collet , 
soit  dans  1  intérieur  du  fruit  de  cer- 
taines plantes. 

ÉTOUPEIJX  ,  adj . ,  stuposus;  werg^ 
artig  (ail.).  Les  entomologistes  ap- 
pellent palpes  étoupeux  ceux  qui 
sont  couverts  de  poils  fînsi^  serrés  et 
mous  au  toucher.  £x.  Papillon» 

ÉTUI 9  s.  m.  vagina.  On  donne 
ce  nom ,  cLez  les  insectes ,  à  la  tige 
cornée  qui  fait  partie  de  l'aiguillon 
des  Hyménoptères,  et  qui  est  un 
fourreau  destiné  à  loger  le  dard.  Par- 
fois aussi  on  l'applique  aux  élytres 
des  coléoptères. 

EUCHLORINE,  8.  m.  (fu,  bien, 
;^>wpo5,  verd).  H.  Davy  désigna  d'a- 
bord ainsi  le  gaz  oxide  chioreux , 
découvert  par  lui  en  1 8 1 1 ,  parce  que 
ce  gaz  a  une  couleur  plus  foncée  que 
celle  du  chlore. 

EUCHONDIUTES 9  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Euchondrites  (  su ,  bien^  x°^^P°^^ 
grain).  Nom  donné  par  J.-A.  Eitgen 
à  une  famille  de  Reptiles  ophidiens  , 
renfermant  ceux  qui  ont  la  peau  gre- 
nue et  ne  sont  pas  vénéneux. 

EUGHROIIIE,  adject. ,  euchromus 
CfV}  bien;  xP^fAa,  couleur);  qui  a 
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une  belle    couleur.  £x.    j^quorca 
'  euchroma, 

EUGHinUE  9  s.  m. ,  euchymus  (  eu , 
bien ,  XW^^  t  chyme).  Nom  donné  par 
Hayne  au  cambium  des  végétaux. 

EUGLANÏDOTES ,   adj.   et  s.   m. 

pi.,  Euclanidota,  Nom  donné   par 

G. -G.  Ëhrenberg  à  une  tribu  de  la 

«lasse  des  Rotifères,  qui  a  pour  type 

le  genre  Euclanis. 

EUGLIDIEES  ,  adj .  et  s.  f .  pi. ,  Ew 
clidiea.  Nom  donné  par  Caudolle  à 
line  tribu  de  la  famille  des  Grucifë— 
res ,  qui  a  pour  type  le  genre  Eucli^ 
dium, 

EVDIOMÉTRE  ;  s.  m. ,  eudiome^ 
trum  ;  Luftgûtemesser  (ail.)  (euiîtoç  , 
serein,  fi£Tp£6>,  mesurer).  Instrument 
dont  on  se  sert  pour  mesurer  le  de« 
gré  de  pureté  de  l'air  atmosphérique  , 
la  quantité  d'oxigène  qu'il  contient. 

EUDIOIilÉTRIE ,  s.  f . ,  eudiome^ 
tria.  Art  de  reconnaître,  par  des  pro- 
cédés chfmiques,  la  proportion  d'oxi- 
gène qui  existe  dans  l'air  atmosphéri- 
que. 

EUDIOIUÉTRIQIIE,  adj.,  eudio^ 
metricus;  qui  a  rapport  à  l'eudiomé- 
trie;  expérience  ou  instrument  eudia» 
métrique. 

EUHÉDYSABÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pl.^ 
Euhedysareœ,  Nom  donné  par  Can- 
dolle  à  une  section  de  la  tribu  des 
Hédysarées,  comprenant  celles  qui 
appartiennent  par  excellence  à  ce 
groupe. 

EULEPTOSPERMÉES 9  adj.  et  s. 
f.  pi.  ,  Euhptospermeœ .  Nom  donné 
par  Gandolle  à  un  groupe  de  la  tribu 
des  Leptospermées ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Euleptospermum. 

llOMÉRODES 9  adj.  et  s.  m.  pi., 
Eumèrodes  (  eu  ,  bien  ,  piépo; ,  mem- 
bre). Nom  donné  par  Duméril  à  une 
famille, de  l'ordre  des  Sauriens ,  ren- 
fermant ceux  de  ces  reptiles  qui  ont 
les  membres  bien  conformés. 

EUNIGÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  ,  Eu- 

moa,  Kom  donné  par  Latieille  à  une 
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famille  d'AnDelldesy  qui  a  pour  type 
le  genre  Eunice, 

EtNICES,  adj.et  s.  m. pL,  Euni- 
ces.  Nom  sous  Iqjj^iiel  Savigny  et  La* 
marck  désignent  une  famille  d'Anne- 
lides,  ayant  le  genre  Eunice  pour 
type. 

EUIVIGIENS,  adj.  et  s.  m.  pi.,  Eu- 
niciei*  Nom  donné  par  Audouin  et 
M.  Edwards  à  une  famille  de  l'ordi;çt 
des  Annelides  errantes,  qui  a  pouë^ 
type  le  genre  Eunice. 

EUPATOMACÉES,  adj,  et  s.  f.  pi., 
Eupatoriaceœ.  Nom  donné  par  Les-> 
sing  à  une  tribu  delà  famille  des  Sy- 
nanthérées  ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Eupatorium,  , 

EIJPATOlUDËES^adj.  et  s.  f.  pi.  ,. 
Eupatorieœ,  Nom  donné  par  H.  Cas- 
sini  à  une  tribu  de  la  famille  des  Sy<^. 
nanthérées ,  par  Lessing  à  une  spus- 
tribu  de  la  tribu  des  Ëupatorlacées  , 
ayant  le   genre    Eupalorium    pour 

ECPATORBIE  5  s.  f.  ,  eupatorina. 
Alcali  orgatiique  que  Hipbini  a  dé-> 
couvert  dans  VEupatorium  canna^ 
binum. 

EIJPHORBIAGÉES9  adj.  et  8.  f. 
pi. ,  Euphorbiaceœ,  Nom  donné  par 
Jussieuàune  famille  de  plantes,  qui 
a  pour  type  le  genre  Euphorbia* 

EUPHORBIEES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Eupliorbieœ,  Nom  donné  par  A.  Jus- 
sieu  et  Kuntb  à  une  tribu  de  la  fa- 
mille des  Ëuphorbiacées ,  qui  ren-< 
ferme  le  genve  Euphorbia. 

EUPION^  s.  m. ,  eupion  (  cv  ,  bon  , 
TTiôiv ,  graisse).  Nom  sous  leqilel  Kei- 
cbenbach  désigne  une  huile  pyrogé- 
née  liquide  qui  se  produit  pendant 
la  distillation  sèche  des  substances 
organiques. 

EUPLOTES ,  adj.  et  s.  m.  pi.,  jEu- 
ploia.  Nom  donné  G.-G.  Ëhrenbetg 
à  une  tribu  de  la  classe  des  Infusoires 
Polygastriques ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Euplœa, 

EVPOPJ&99  adj,  et  s.  m.  pi. ,  £»> 
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poda  (fv,  bien,  ttoû;,  pied)*  Nom 
dpnné  par  Latreille  et  Eichwald  à 
une  famille  dlnsectes  coléoptères , 
dont  la  plupart  ont  les  cuisses  posté- 
rieures très-renflées  ou  fort  grandes. 
EUPTÉRIDE ,  adject. ,  eupierideus^ 
(eu,  bien  ,  Trrspi;,  fougère  ).  L'-4/if*— 
pathes  eupteridea  est  ainsi  appelée  à 
cause  de  la  forme  de  ses  pinnules , 

Îui  ressemblent  à  une  belle  plume 
e  paon  décolorée. 

EURYCOPIDOPTÉNES^ai^.  et  s. 
m.  pi. ,  Eurycopidopteni  (eOpv;*,  lar- 
ge ,  xoTTtç ,  sabre ,  7rT>ivôç ,  oiseau).  Nom 
donné  par  J.-A.  Ritgen  à  une  fa- 
mille d'oiseaux  marins  ou  plongeurs,, 
qui ,  comme  les  Pélicans ,  se  font  re- 
marquer par  la  forme  et  la  grandeur 
de  leur  bec. 

ECRYLABE,  adject.  ,  eurylabis 
(  cOûù; ,  large ,  Xapiç ,  tenaille)  ;  qui 
a  1  anus  garni  de  tenailles  trës-larges*- 
Ex.  Asilus  eurylabis. 

EURYLAIMES^  subst.  m.  pi.  Noofe 
donné  par  Lesson  à  une  famille  de 
Tordre  des  Passereaux ,  ayant  pour 
type  le  genre  Eurjrlaimus. 

EURYSTOMES,  adj.  et  s.  m.  pL  , 
Eurystoma  (  «ypùç  ,  large  ,  arofxa  , 
bouche).  Nom  sous  lequel  Ranzani 
désigne  une  famille  de  Passereaux^ 
dans  laquelle  il  range  des  oiseaux  qui 
ont  le  bec  largement  fendu. 

EUSPEBMAGOGÉES 9  adj.  et  s« 
f.  pi.  ,  Euspermacoceœ.  Nom  donné 
par  Gandolle  à  une  section  de  la  fa- 
mille des  Rubiacées ,  comprenant  cel- 
les qui  se  rapprochent  le  plus  du 
genre  Spermacoce, 
.  EUTHÉIIQUE,  adject. >ez£lAd/icz£^ 
(  f  u  ^  bien ,  tiÔiq/ai  ,  disposer  ).  Epi- 
thète  donnée  ,  dans  la  nomenclature 
minéralogiquc  de  Haiiy,  à  une  va- 
riété dont  les  faces  présentent  un  as- 
sortiment d'où  résultent  des  caractè- 
res remarquables  de  symétrie.  Ex. 
Chaux  carbonatée  eulkétique*  * 

EinLÉnnuÈESy  adject.  et  s.  f.  pL  , 
Euxenieœ,  Itom  donné  far  littâing 
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à  une  section  de  la  sous-tribu  des 
Astéroïdées  mélampodiëes  ,  qui  a 
pour    type  le  genre  Euxenia» 

ÉYAGINULÉES ,  adj . ,  Ei'aginulati 
(«,  priv. ,  vaginula,  petite  gaîne). 
Bridel  donne  ce  nom  à  une  classe  de 
Mousses^  comprenant  celles  dont  le 
pédicule  est  privé  de  périchèze. 

ÉVALVE  9  adj  .^ ,  evalçfis  (  e ,  priv. , 
*vali^a^  valve).  Epithète  donnée  par 
lAÀvheX  ^r drupe,  quand  il  est  dé^ 
pourvu ^e  valves  (ex.  Olea  euro~ 
pœa) ,  et  par  quelques  autres  bota- 
nistes aux  péricarpes  qui  ne  s'ou- 
vrent pas ,  cas  dans  lequel  elle  de- 
vient synonyme  de  indéhiscent,  V* 
ce  mot. 

ÉVANESCENT  ,  adj. ,  evanesctns; 
verschwindend  (  ail.  ).  Mirbel  appelle 
nectaire  é^anescent,  eeluî  qui  s'amoin- 
drit à  mesure  que  le  fruit  se  déve- 
loppe ,  et  qui  finit  par  disparaître  en- 
tièrement (ex.  Sàxifraga  hjrpnoides). 
Un  prothorax  é^anescent  est ,  suivant 
Kirby  ,  celui  qui  n'est  point  distinct, 
ou  qui  est  seulement  représenté  par 
une  membrane  (ex.  beaucoup  d'A^- 
ménoptères  et  de  diptères). 

£ VANIADES ,  ad j .  et  s.  m.  pi., 
Eç^aniadœ,  Nom  donné  par  Leacfa  à 
la  famille  des  Eyaniales»  F",  ce  mot. 

ÉVANIALES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Evanialia,  Nom  donné  par  Lamarck, 
Cuvier ,  Latreille  ,  Goldfuss  et  Eich- 
wald  à  une  famille  ou  tribu  des  insec- 
tes hyménoptères  pupivores  ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Evania, 

ÉVANIDINERYÉ,ndj.,  emnidi- 
nervus  (  evanidus  ,  effacé  ,  nervus  , 
nerf).  Se  dit  d'une  plante  dont  les 
nervures  des  feuilles  sont  presque 
effacées.  Ex.  Gymnostomum  gracilli^ 
Tnitm. 

ÉVAPORABLE  ,  adj. ,  vaporabilis; 
^ta(pop)]Ttxo;  ;  qui  est  susceptible  de 
ji'évaporer. 

ÉVAPORATION ,  s.  f .,  vaporisatio, 
evaporalio  ,  xaporatio  ;  SioLffôpviJtç  ; 
jitudûnstung  ^  f^erdûnstung  (ail.). 
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Ascension  lente  et  graduelle ,  dans 
l'air,  d'un  liquide  qui  s'y  répand 
sous  la  forme  de  fluide  aériforoie  ; 
réduction  d'un  liquide  en  vapeur  à 
une  température  qui  serait insutUsanle 
pour  lui  donner  une  tension  égale  à 
celle  de  l'atmosphère  ;  formation 
d'une  vapeur  à  la  surface  libre  d'ua 
iquidc  ou  même  d'un  corps  solide  ; 

parition  graduelle  d'un  corps  li- 

Hle  ou  solide  à  l'air  ;  opération 
qui  consiste  à  réduire  en  vapeur  un 
liquide  contenant  en  dissolution  une 
substance  fixe  ou  susceptible  de  se 
volatiliser  avec  lui. 

ÉVAPOROlMÊTRE,  s.  m. ,  ei^apo^ 
ratorium.  Synonyme  peu  usité  d'a/- 
momètre,  V^oyez  ce  mot. 

EYEGTIoiv  9  s.  f. ,  evectîo.  La  plus 
considérable  des  inégalités  périodi- 
ques auxquelles  est  assujéti  le  mou- 
vement de  la  Lune.  Elle  a  étédécou^ 
verte  par  Ptolémée.  Son  effet  coa^nt 
et  général  est  de  diminuer  l'éqvHBbn 
du  centre  dans  les  syzygies,  et  de 
l'augmenter  dans  les  quadratures. 
Sa  valeur  absolue  varie  avec  la  dis- 
tance angulaire  delà  Lune  au Soleil^^ 
et  celle  de  la  Lune  au  périgée  de  son 
orbite.  Sa  période  estde3ij.8i  iQSp, 
intervalle  après  lequel  elle  reprend 
successivement  la  même  valeur. 

ÉVENT  5  s.  m.  ,  apertura.  On  ap- 
pelle ainsi  les  narines  dès  cétacés, 
parce  qu'elles  leur  servent  à  rejeter 
l'eau  qui  reste  dans  leur  bouche  cha- 
que fuis  qu'ils  la  ferment  pour  saisir 
leur  nourriture.  Au  moyen  d'un  méca« 
nisme  particulier ,  cette  eau  est  reje- 
tée par  les  narines ,  et  lancée  avec 
force  en  un  jet  souvent  fort  élevé. 

ÉVOLUTÉ,  adj.,  et^olutus.  Epi- 
thète que  Férussac  donne  aux  co- 
quilles univalves^  lorsqu'elles  sont 
enroulées  dans  le  plan  vertical ,  et 
que  leur  spire  est  plus  ou  moins 
alongée. 

ÉVOLUTION  ,  s.  f.,  evolutio  (  evoU 
voy  dérouler).  Développement^  ac- 
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tîon  de  se  développer ,  de  se  dérou- 
ler. On  appelle  ainsi  un  sy  tème  pby- 
siologique  (  Einschachtelungslehrej 
ail.),  dont  les  gartisans  supposent 
que  le  nouvel  .ftie  qui  résulte  de 
l'acte  de  la  génération ,  préexistait  à 
cet  acte^  lequel  ne  fait  que  le  tirer 
de  la  torpeur  où  il  était  plongé  ,  lui 
donner  une  vie  plus  active,  lui  impri- 
mer assez  d'énergie  pour  qu'il  puisse 
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tes.  Dénomination  imposée  par  La- 
marck  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Arachnides,  comprenant  ceux  de  ces 
animaux  qui  sont  privés  d'antennes 
et  respirent  par  des  trachées. 

EX4NTHÉ1IIATIQUE ,  adj.,  exan- 
ihematicusj  exanthematosus  (s|av9s&>, 
fleurir)  ;  qui  est  muni  de  tubercu- 
les semblablesà  une  éruplioQ  cutanée. 
Ex.  Varanus  exanthematicus. 


croître  rapidement  et   parcourir  les. ^    EXAIVTHÉMOIDE  ,  adj.,  c^û/i^A^- 

Wmoïdeus  y  qui  ressemble  à  une  érup- 


phases  de  sa  nouvelle  existence. 

ÉVOMPHALE,  adj.,  ei^omphahis 
(eu,  bien,  opi^a^o;  ,  nombril).  Le 
Planorbus  euomphalus  est  ainsi  nom- 
mé parce  qu'il  est  tout-à-fait  plat  en 
dessus  et  concave  en  dessous. 

ÉYONYMOÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Ei^onymeœ,  Nom  sous  lequel  Can— 
doUe  désigne  une  tribu  de  la  famille 
des  Gélaslrinées ,  érigée  en  famille 
par  Gaffin ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Ei^onymus, 

EXi^UMllVÉ  9  adject.,  exalbumi- 
nosus^ex  ,  sans  ,  albumen ,  péri- 
sperme).  Gaertner  donnait  celte  épi- 
Xheie  à  V embryon  ,  lorsque,  après  la 
fécondation  ,  il  absorbe  et  fait  dispa- 
raître l'amnios,  sans  laisser  de  résida, 
en  Hortc  qu'il  ne  se  produit  pas  d'al- 
bumen ou  de  périsperme. 

EXAMPHIGASTRIÉ^adj.,  examphi- 
gastriatus.  Nom  donné  par  J.-B.-G. 
Lindenberg  aux  Jungermannies  dont 
les  feuilles  sont  dépourvues  de  stipu- 
les ou  amphigaslres» 

EXANTENNÉ ,  adj. ,  exantennalus 
{ex,  sans  ,  antenna ,  antenne).  Épi- 
thèle  que  Lamarck  appliquait  aux 
Arachnides  qui  n'ont  point  d'antennes. 

EXAI^TENNÉES-BRANCHIALES , 
adj.  et  s.  f.  pi.,  Exantennalœ-bran^ 
chiales.  Sous  ce  nom ,  Lamarck  désigne 
un  ordre  de  la  classe  des  Arachnideis, 
comprenant  ceux  de  ces  animaux  qui 
n'ont  pas  d'anlcmics  et  respirent  par 
des  poches  branchiales, 

EXAKTKNl^ÉFS-TUACnÉÈNNES, 

adi,  cl  s,  f.  v\,.  Exantcnnatœ-trarhea'' 


tîon  de  boutons  ou  de  pustules, 
comme  certains  champignons.  Ex» 
f^ariolaria, 

EX  APOPHYSE ,  adj . ,  exapophysa^ 
tus.  Epithète  donnée  à  une  mousse 
qui  est  dépourvue  d'apophyse*  Ex. 
Coscinodon  nudum. 

EXARTIGULÉ  ,  adj. ,  exarticula^ 
/££^. Epithète  donnée  par  les  entomo- 
logistes à  des  antennes  qui  n'ont  point 
d'articulations  visibles. 

EXATMOSGOPE,  s.  m.,  exatmo^ 
scopium  (eÇ ,  de,  àrfAo; ,  vapeur ,  «rxo- 
TTfw,  voir).  Synonyme  inusité  d'a/- 
momètre.  Voyez  ce  mot. 

EXCENTRICITÉ ,,  s.  f. ,  excentricl- 
tas  ;  Ekcentricitdt  [a\\.);  eccentricity 
{jMi.){ex^  en  dehors,  centrum,  centre). 
Les  astromomes  donnent  ce  nom  à  la 
distance  du  soleil  au  point  central  de 
l'ellipse  que  décrivent  les  planètes  et 
les  comètes  ,  danS  leur  révolution  au- 
tour de  lui.  En  botanique,  on  ap- 
pelle excentricité  des  couches  ligneu- 
ses ,  la  disposition  ordinaire  des  tjges 
des  arbres  qui  fait  que  la  moelle  oc- 
cupe rarement  le  centre  du  bois^ 
dont  les  couches  concentriques  sont 
en  général  plus  larges  d'un  côté  que 
de  l'autre. 

EXCATE  ,  adj.,  excat^atus;  qui 
offre  un  creux ,  une  excavation.  Les 
filets  des  étamines  du  Clausena  eœca^ 
t^ata  sont  élargis  et  creusés  à  leur  par- 
lie  inférieure,  qui  enveloppe  l'ovaire. 

EXCENTRIQUE  ,  iïd].yexcentricus. 
On  donne  celle  épîthètc  •  ca  botanî? 
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que,  à  Vomirey  quand  îl  n'occupe 
pas  le  centre  de  la  fleur,  mais  $e 
trouve  placé  sur  le  côté  du  ploccnta, 
et  à  V embryon,  lorsqu'il  s'éloigne 
sensiblement  du  centre  du  périsper- 
me',  dans  lequel  il  est  tout-à-fait 
renfermé  (ex.  Cyclamen  europœum). 
Les  physiciens  disent  qu'il  y  a  clwc 
excentrique  quand  les  corps  ne  se 
meuvent  pas  sur  une  même  ligne  qui 
joigne  leur  centre  d'inertie.  ? 

EXGENXROSTOSIES,  adj.  et  s.  m. 
jpl. ,  Excentrostomata  {i\ ,  bors  de  , 
«svTpov  ,  centre, ffTOfza, bouche).  Nom 
donné  par  Blainville  à  une  famille  de 
l'ordre  des  EcLinodermaires  cchini- 
des ,  comprenant  ceux  de  ces  ani- 
*maux  dont  la  bouche ,  au  lieu  d'être 
au  centre  du  corps,  se  rapproche 
plus  ou  moins  de  son  extrémité  an- 
térieure. 

laCIPIENT,  adj.  et  s.  m. ,  exci- 
piens  {excipio  y  recevoir).  Autrefois 
ce  mot  était,  en  chimie,  synonyme 
de  dis  saluant. 

EXGIPULE  5  s.  f. ,  excipuld.  On 
Appelle  ainsi  de  petites  verrues  qui , 
dans  certains  lichens  ,  sont  formées 
par  le  thalle  ,  et  percées  d'une  étroite 
ouverture.  Ex.  Trypethellum» 

£XGIPULIF0RII1£,  adj.,  excipulî- 
formis  (  excipula ,  vase ,  forma  ,  for- 
me); quia  la  forme  d'une  coupe  (ex. 
Lycoperdori  excipuliform e) .  Syn ony- 
me  peu  usité  de  cyati forme, 

EXGITABILITÉ ,  s.  f.,  excitahîli^ 
tas  ;  Reizbarkeù  (ail.).  Faculté  dont 
les  corps  organisés  vivans  sont  doues 
d'entrer  en  action  lorsqu'ils  viennent 
à  recevoir  l'impression  d'une  cause 
stimulante. 

EXCITATEUR,  adj.  et  s.  m.,  cxci- 
tator;  Ausladcr  (ail.).  Instrument 
de  physique  à  l'aide  duquel  on  par- 
vient à  décharger  un  appareil  élec- 
trique ,  sans  craindre  de  recevoir  au- 
cune commotion. 

EXCORIÉ 9  adj, ,  excorîatus  (ex , 
faps,  corium^  peau)  ;  qufn'a  pa3  de 
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peau.  Le  Coccoloha  excoriata  e&tnlnsl 
appelé  parce  que  son  écorce  est  telle- 


que  l'épiderme  dC^Hon  chapes 
adhérent ,  qu'il  semble  en  être  dé- 
pourvu. 

EXGRÉniEIVT,  s.  m. ,  excremen^ 
tum ,  excretum;  Ausleerungcn  (ail.) 
(excemoj  séparer).  Ce  mot  exprime, 
:.  dans  un  sens  général,  tout  ce  qu'un 
*  corps  organisé  rejette  au  dehors  ,  et, 
dans  une  acception  plus  restreinte,  les 
résidus  de  la  digestion ,  chez  les  ani- 
maux pourvus  d'un  canal  alimentaire. 
EXCRÉTION ,  s.  f. ,  excretîo ;  Aus- 
fûhrungyAusleerungy  4ussonderung 
-(ail.)  (^j?cer/io, séparer).  Action  par 
laquelle  un  organe  creux  5e  débar- 
rasse des  matières  qu'il  contenait  et 
3ui  s*y  étaient  accumulées  ;  produit 
e  cette  action. 

EXCRÉTOIRE ,  adj. ,  excretorius ; 
.aus/uhrend{a\\.),  Epithète^^onnée 
aux*  organes  qui  préparent  certains 
liquides  destinés  à  sortir  des  corps 
organisés  vivans ,  et  à  ceux  qui  con- 
duisent ces  liquides  au  dehors. 

EXFOLIATION  ,  s.  f. ,  exfoUalîo 
(  e^  ,  de ,  JoUum ,  feuille  ).  On  em- 
ployé ce  terme  quand  il  s'agit  d'ex- 
primer qu'une  partie  se  détache  de 
,1a  surface  d'une  autre  par  feuillets 
desséchés. 

EXHAt'SSÉ  ,  adj.  ,  suhlatus.  Épî- 
thète  donnée  par  Mirbel  à  Vo\faire  , 
quand  il  s'amincit  en  une  espèce  de 
support  (ex.  Colutea  arùorescens) , 
ou  lorsqu'il  est  porté  sur  un  véritable 
support  (ex.  Silène  Armeria)* 

EXOCHNATES5  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Exochnata  (  êÇw ,  hors  de  ,  y»aOo;  , 
mâchoire).  Nom  donné  parFabricius 
a  un  ordre  d^insectes ,  comprenant 
ceux  qui  ont  plusieurs  mâchoires  en 
dehors  de  la  lèvre. 

EXODERME,  subst.  m.,  cxoderma 
(fÇ«,  hors  de,  Jépfio^,  peau).  Nom 
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donné  pat  Kirby  à  la  croule  exté- 
rieure an  corps  des  insectes. 

EXOEME,  s.  m.  ,  exoemiim  (e^tô  j 
hors  de ,  olfxa&} ,  sortir).  Soifs  ce  nom  , 
L.-C.  Richard  jlésignait  deux  petits 
faisceaux  de  poils  qui  semblent  quel- 
quefois former  un  verticille ,  ou  deux 
petites  éminences  rarement  prolon- 
gées comme  de  très-petites  paillettes, 
au  sommet  du  support  de  la  glume  , 
dans  plusieurs  graminées. 

EXOGÈNE  y  adj. ,  exogenus  (  iÇoa , 
hors  de ,  7svya&> ,  engendrer  ).  Nom 
donné  par  Candolle  aux  végétaux 
dont  les  vaisseaux  sont  comme  épars 
dans  la  tige ,  et  disposés  de  manière 
que  les  plus  anciens  ,  c'est-à-dire  les 
plus  durs ,  occupent  la  circonférence , 
et  que  l'accroissement  principal  a 
lieu  prtr  le  centre. 

EXOGYNE,  adj.^  cxogynus  («Çw, 
dehors  ,  ^w:^ ,  femme)  ;  qui  a  le  style 
saillant  hors  de  la  fleur.  Ex.  Bou-* 
pardia  exogyna. 

EXONDÉ9  adj.  ,  exundalus.  On 
s'est  ser^^i  de  ce  mot  pour  désigner 
les  parties  du  globe  terrestre  qui  font 
saillie  au-dessus  de  la  surface  des 
eaux. 

EXONGUICULÉ,  adj.,  exiingui-^ 
culatiis ,  muticus;  ungenagelt  (ail.) 
{ex,  priv,  unguis ,  ongle).  Épithète 
donnée  par  llUger  aux  doigts  des 
mammifères  ,  quand  ils  ne  sont  point 
garnis  d'ongles. 

EXOPTlLEjadj.,  cxoptiius  {tloi  y 
hors  de,  7rTt>ov  ,  aile).  Lestiboudois 
donne  cette  épithète  aux  végétaux  et 
aux  embryons  dont  la  gemmule  est 
libre,  c'est-à-dire  n'est  point  renfer- 
mée dans  la  cavité  cotylédonnaire. 

EXORIIIZE,  adj. ,  exorhizus  {ê^(ù , 
hors  de  ,  pi  Ça  ,  racine).  Épithète  don- 
née par  L.-C.  Richard  aux  plantes 
dont ,  à  l'époque  de  la  germination , 
la  radicule  s'alonge  par  son  extrémité, 
comme  le  font  les  racines  pendant  le 
cours  de  la  vie ,  et  ne  pousse  qu'assez 
tord  des  radicules  latérales.  Aicbard 
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exprimait  par  là  que  ces  végétaux  ont 
une  radicule  pour  ainsi  dire  saillante 
et  développée. 

EXOSMOSE,  s.  f. ,  exosmosis  (î^ùiy 
hors  de,  wffpioç ,  impulsion).  Impul- 
sion du  dedans  au  dehors,  ployez 
Endosmose. 

EXOâPORES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Exosporil  (  eÇw  ,  hors  de  ,  exTropà ,  se- 
mence ) .  Nom  donné  par  Perspon  à 
une  classe  de  champignons  ,  compre^ 
nant  ceux  dont  les  spores  sont  con- 
tenues dans  un  réceptacle  qui  s'ouvre 
à  l'époque  de  la  maturité. 

EXOSTOME,  s.  m. ,  exostoma  (eÇa», 
hors  de ,  ffro^xa,  bouche).  Nom  donné 
par  Mirbel  à  l'ouverture  dont  est  per- 
cée la  partie  de  l'ovule  qu'il  appelle 
primine. 

EXOSTYLE,  adj. ,  exostylus  (IÇ», 
hors  de ,  otuXo;  ,  style  ).  Épithète  que 
Mirbel  employait  jadis  ,  mais  qu'il  a 
rejetée  depuis ,  pour  désigner  les  pé- 
ricarpes qui  se  divisent  en  plusieurs 
parties  sur  lesquelles  ^1  ne  reste  au- 
cune trace  de  style.  Ex.  Labiées. 

EXOTHALASSIBIÉ  ,  adj.,  exotha-^ 
lassibius  (  eÇw ,  hors  de  ,  0â).affffa  , 
mer,  ptoç,  vie).  Épithète  donnée  par 
Gualtieri  aux  coquilles  qui  ne  sont 
pas  marines. 

EXOTIQUE,  adj.  ,  exoticus y  ex^ 
traneus;èli(ùTnio;  ;  auslandisch  (ail.)  ; 
esotico  (it.);  qui  est  étranger,  qui 
vient  des  pays  étrangers.  Ex.  Car" 
dium  exoticum, 

EXOTRACHIÉE,  s.  f . ,  exotrachea 
(  sÇw ,  •  hors  de ,  zçayslot ,  trachée  ). 
Nom  donné  par  Latreille  aux  tra- 
chées qui ,  dans  quelques  larves  aqua- 
tiques (ex.  Gyrinus)  ,  parcourent  , 
en  forme  de  veines  anastomosées  , 
l'intérieur  de  divers  appendices  ,  ou 
nageoires  latérales  ,  qu'on  appelle 
fausses  branchies. 

EXPAKSIBILITÉ  ,  s.  f. ,  expansi'- 
bilitas  ;  AusdelinsamkeU  (ail.).  Fa- 
culté de  se  distendre  par  l'effet  d'une 
cause  quelconquei  On  employé  sùr«« 
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tout  ce  mot  lorsqu'il  est  question  de 
gaz. 

EXPANSIBLE 9  adj. ,  expansibiiis ; 
ausdehnsam  (ail.)  (expando  ^  éten- 
dre) ;  qui  est  doué  d'expansibrlilc. 

EXPANSIF^  adj. ,  expanswus  ^  qui 
est  susceptible  de  s'étendre. 

EXPANSION,  s,  f.,  expansio;  Aus^ 
dehnung  (ail.)  ;  espanziorie  (it.).  Etat. 
de  dilatation  d'un  corps  doué  d'ex- 
pansibîlité. 

EXPIRATION  9  s.  f .  ,  expi ratio  ; 
EXTTvoïj  ;  Ausathmen  (all.)(ea;,  hors  de, 
spiro  y  souflBier).  Expulsion  de  l'air 
qui  a  été  introduit  dans  l'organe  res- 
piratoire. 

EXPLOSIF  )  adj. ,  exploswus  {ex- 
plodo ,  cbasser  en  poussant).  Les 
physiciens  nomment  distance  explo^ 
siue  le  plus  grand  intervalle  qui  , 
dans  un  milieu. quelconque  non  con- 
ducteur ,  .puisse  se  trouver  entre  deux 
corps  dont  l'un  soutire  le  fluide 
électrique  de  l'autre  par  une  étin- 
celle ,  laquelle  n'a  plus  lieu  au  delà 
de  cette  dislance. 

EXPLOSION,  s.  f.,  eruptio.  Mou- 
vement impétueux ,  et  accompagné 
de  bruit ,  qui  a  lieu  quand  un  corps^ 
s'enflammant  tout  à  coup,  produit  un 
dégagement  considérable  de  gaz  qui 
déplacent  violemment  tous  les  corps 
gazeux.,  liquides  et  solides  euviron- 

nans. 

EXPRESSION  ,  s.  f . ,  exprès sio  ; 

Auspressen  (ail.)  (  ex ,  hors  de ,  /?re- 
mo ,  presser) .  Opération  par  laquelle 
on  sépare  9  au  moyen  de  Ja  pression, 
Tin  liquide  interposé  entre  les  parti- 
cules d'un  corps  solide  ;  manière  dont 
les  impressions  que  nous  recevons  du 
dehors  se  peignent  dans  tout  notre 
extérieur ,  et  notamment  dans  les 
traits  du  visage. 

EXSCUTELLÉ  ,  adj. ,  exscutellatus, 

Épithète    donnée   par  Kirby  à  tout 

jnsecle  dont  on  n'aperçoit  pas  le  scu- 

tellum,  qui  est  couvert  par  Je  pro- 

'  thorax.  Ex.  Copris. 
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ËXSERT9  adj. ,  exserlus  ;  heraus- 
geschoben  (s]\,) ,  L.-C.  Richard  em- 
ployait ce  terme  pour  désigner ,  dans 
les  plantes,  toute  partie  qui  fait  saillie 
au  dehors  de  celle  pair  laquelle  elle  est 
contenue ,  ou  qui  dépasse  les  parties 
environnantes    en   longueur  ou    en 
hauteur  ;  il  s'applique   surtout   aux 
étamines.    Ex.     Morinda    exserta  , 
youapa  staminea ,  Ribes  stamineum. 
EXSERTION ,  s.  f.,  exsertio.  Can- 
dolle  propose  ,  avec  raison  ,  de  sub— 
stituer  ce  mot  à  celui  dUnsertion,  dans 
la  langue  botanique ,  parce  qu'il  s'a- 
git toujours  d'organes  qui  se  séparent 
ou  qui  saillent  d'une  base  commune  y 
et  non  d'organes  qui  s'implantent  sur 
d'autres  ou  s'ajoutent  à  eux. 

EXSTIPULAGÉ  ,  adj.  ,  exstipula- 
ceus;  afterblattlos  (ail.)  (ex,  prîv., 
stipula  y  s\\^xAe),  Se  âX\.A*\iue  feuille 
qui  n'a  pas  de  stipules. 

EXSTIPULAIRE  ,  adj.  ,  exsUpii'^ 
loris  ;  qui  n'a  point  de  stipules.  j£x. 
Sida  exstipularis . 

EXSTIPULÉ,  adj. ,  exstipulalus  ; 
afterblattlos  ,  nebenblattlos ,  nackt- 
winklig  (ail.)  ;  qui  n'a  pas  de  sti- 
pules. Ex.  Calythrix  exstipulatus , 
Pelargonium  exstipulat  m.   ' 

EXTENSIRILITÉ ,  s.  f . ,  extensibi- 
liias;  Ausdehnbarkeit  (ail.)  ;  exten- 
sii^eness  (  angl.  )  ;  stendibilità  (  it.  ). 
Propriété  dont  jouissent  certains  corps 
de  s'étendre  lorsqu'on  les  soumet  a 
l'action  simultanée  de  deux  forces 
agissant  sur  eux  en  sens  contraire. 

EXTENSIBLE  ,  adj.,  extensibilis ; 
ausdehnbar  (  ail.  )  ;  stendibile  (it.)  ; 
qui  est  susceptible  de  s'étendre  ,  de 
s'alonger. 

EXTENSILINGLE ,  adj.,  extensi- 
linguis  (  extensus ,  étendu  ,  lingua , 
langue).  Epithète  donnée  par  A. -H. 
Harvôrlh  aux  reptiles  sauriens  qui , 
ayant  des  pattes  de  longueur  ordi- 
naire ,  ont  aussi  la  faculté  de  tirer  la 
'  langue  hors  de  la  bouche  ^  comme  les 
lézards. 
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,.  .lEXTÉRIEUR,  adjccl. ,  exterior; 
liusserlich.  (ail.)  ;  external  (angK)  ; 
€slerno(\U).  Épitbète  donnée  à  rcm- 
hrjon  végétal  ,  quand  il  est  si  lue  , 
dans  la  graine ,  à  la  surface  du  péri* 
sperme. ^x.  Graminées. 

EXTÉRIEIJRS^  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Extera.  Nom  donné  par  E.  Eichwald 
a  un  ordre  de  la  classe  des  Gramma- 
zoaires,  qui  comprend  les  vers  ex- 
ternesr 

EXTEUrJE,  adjecl. ,  extermis.  Les 
botanistes  appellent  bouton  externe 
celui  qui  fait  saillie  au  dehors  dès 
qu'il  commence  à  se  former.  Ex. 
Sjrringa  vulgàris. 

EXTERNO-mÉDIAL  ,  adj. ,  exter- 
no  '  Tnedialis ,  Epitbète  donnée  par 
Kirby  à  la  troisième  principale  ner- 
vure de  l'aile  des  insectes. 

EXTR4-AXILLAIRE  ,  adj. ,  extra-- 
axillaris ;  es Irascellare  (il.)  {  extra ^ 
en  dehors ,  axilla^  aisselle).  Se  dit 
d'un  bourgeon  ou  à^ane  ftcur ,  quand, 
au  lieu  de  naître  de  l'aisselle  des 
feuilles  ,  il  prend  naissance  au  dessus 
ou  hors  de  ce  point.  Ex.  yitis  vini^ 
fera, 

EXTRACRESCENT,  adj. ,   extra-- 
crescens  ;  qui  croît  ou  se  développe 
♦  en  dehors. 

EXTRACTIF,  adj.  et  s.  m.  (ex- 
traho  ,  retirer).  Nom  donné  par 
Yauquelin  à  une  substance  qu'on 
suppose  exister  dans  toutes  les  plantes, 
être  commune  à  toutes ,  et  posséder 
la  propriété  de  s'épaissir  pendant  l'é- 
vaporation  de  sa  dissolution. 

EXTRACTIFORME ,  ad j . ,  ear^rac- 
tiformis  ;  qui  a  la  forme  ou  l'appa^ 
renée  d*un  extrait;  masse  extracti^ 
forme, 

EXTRADILATÉ,  adj. ,  extradila^ 
tatus.  Epithètê  donnée  par  H.  Gassinî 
au  X  squames  du  péricline  des  Synan- 
thérées ,  lorsqu'elles  sont  disposées 
sur  plusieurs  rangées,  et  que  les 
extérieures  sont  plus  larges  que  les 
intérieures. 

I. 
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EXTRAFÔLIACÉ  ,  adj. ,  txirtjfo^ 
Uaceus;  estrafogliaceo  (it.) .  Éprthètti 
donnée  aux  stipules,  lôrs(][ii'<'ia  lieu 
d'être  placées  sur  les  feuilles  ou  sur 
les  pétioles^  elles  naissent  sur  les  tiges 
ou  les  rameaux.'  Ex.  Légumineuses» 

EXTRAFOLIÉ  ^  adject.  ,  extrafo^ 
liatus,  Ëpilbële  donnée  par  Mirbd  à 
la  hampe,  lorsqu'elle  naît,  sur  la 
nicine ,  d^un  point  autre  que  celui  qui 
donne  naissance  aux  feuilles.  Ex* 
Limodorum  purpureum. 

EXTRAIRE,  adject.,  exlrarius. 
L.-G.  Richard  donne  cette  épitbèle  à 
V embryon  végétal ,  quand  il  est  situé 
au  dehors  du  périsperme  (ex.  Dian-' 
thées).  Suivant  Raspail,  cette  nudité 
de  l'embryon  n'est  qu'une  illusiou 
provenant  de  ce  qu'une  portion  du 
sac  périspermatique ,  pHis  comprimé 
d'un  côté  que  de  l'autre ,  s'eàt  plus 
infiltrée  du  côté  de  la  moindre  pres- 
sion ,  et  que  l'autre  côté ,  réduit  à 
l'état  d'une  simple  pellicule ,  adhère 
quelquefois  en  entier  contre  la  paroi 
correspondante  du  test. 

EXTR AOGULAIRE, adj.,  extrapctt- 
laris.  Se  dit  des  antennes  des  insectes , 
quand  elles  s'insèrent  en  dehors  deti 
yeux.  Ex.  Notonecte, 

EXTRAVERTÉBRÉ,  adj.,  extra-' 
pertebratus.  Synonyme  iTint^erfébré , 
dans  le  système  de  Geoffroy  Saint- 
Hilaire,  qui  admet  que,  chez  les 
animaux  articulés,  le  squelette  est 
extérieur ,  au  lieu  de  ne  point  exister, 
comme  le  pensent  la  plupart  des  na- 
turalistes. 

EXTRAXILLAIRE.  F'oyez  Extra- 

AXILLAIKE. 

EXTRQRSE,  adject.  ,  extrorsus; 
auswàrtsgehend  (ail.).  Epithètê  doiH 
née  par  Richard  aux  anthères ^  lors— 
qu'elles  se  dirigent  en  dehors  (ex. 
Iris),  R.  BroMrn  remplace  celle  epi- 
thètê par  celle  de  posticus, 

EXUVIABLE  ,  adject.  ,  exuuialfilis 
(  cxuo ,  dépouiller  ) .  Se  dit ,  eu  zoolo- 

il 
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qui  ont  le  bée  en  forme  de  faucille. 
FALCONIDES ,  adj.  et  s.m.  pK, 
FalconicUe,  Nom  donné  par  Vigors 
et  Lesson  à  une  famille  de  Tordre  des 
Accipilres ,  qui  correspond  à  l'ancien 
genre  Falco ,  de  Linné. 

FALjCONINS  ,ad j .  et  s.  m .  pi . ,  FaU 
conina.  Sous  ce  nom  Yigors  dési- 
gne une  tribu  de  la  famille  des  Fal- 
iConldcs,qui  renferme  le  genre  Falco, 
FAIiGULAIKE  ,  adject. ,  fûlcularis 
{falcula^  faucille).  Illîger  donnait 
cette  épîthète  aux  ongles  qui  sont 
alongés ,  comprimés  ou  un  peu  arron- 
dis, atténués,  et  implantés  sur  le  côté 
supérieur  de  la  phalange  onguéale. 

F ALGULÉ  5  adj . ,  falculalus;  kral^ 
îenformig.  Se.  dit  d'un  doigt  qui  est 
.garni  d'un  ongle  falculaire. 

FALGULÉS,  adj.ets.  m.  pi.,  Fal- 
culala,  Nom  donné  par  Illiger  à  un 
ordr.e  de  la  famille  des  Mammifères  , 
comprenant  ceux  qui  ont  les  pattes 
armées  die  griffes ,  ou  la  plupart  des 
Carnassiers  des  autres  auteurs. 

FALQUÉ  ,  adj. ,  falcatus  {faix  \ 
faux).  Mirbel  applique  cette  épithète 
aux  cotylédons  ^  lorsqu'ils  sont  alon- 
gés  et  courbés  comme  le  fer  d'une 
faux  ou  d'une  serpette  (  ex.  JElgice^ 
ras  majus)y  et  à  la  /è^re  supérieure 
d'une  corolle  labiée ,  quand  elle  est 
dans  le  même  cas  (ex.  Salvia  pra^ 
tensis). 

FALSINERVE,  adJ.  ,  falsineMs 
{Jalsus ,  ïsiux  ,  nen^us ,  nerf).  Épi- 
thète donnée  par  CandoUc  aux  feuil- 
les dont  les  nervures  n'out  pas  de 
vaisseaux ,  et  sont  composées  de  sim- 
ple tissu  cellulaire ,  comme  dans  les 
Fucus. 

FALUIV  y  s. m.,  Muschelerde  (ail.). 
Terrain  meuble  et  sablonneux,  prin- 
cipalement composé  de  coquilles  et 
r  autres  corps  marins ,  brisés  en  grande 
partie  ,  et  ajaht  peu  d'adhérence  en- 
tr'eux. 

FANON  9  s.  m.,  pal  caria  laxa  ; 
Tf^ammen  («11.);  dewlap  (angl.)j 
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pàgUolaja  (ît.).  Pli  de  la  peau  dit 
bœuf  qui  pend  à  la  partie  antérieure 
du  col  et  de  la  poitrine;  toufle  de  poils 
longs  et  forts ,  qui  naissent  à  la  partie 
postérieure  et  inférieure  du  boulet , 
dans  le  cheval  ;  assemblage  de  lames 
cornées  qui  garnissent  transversale- 
ment le  palais  des  baleines ,  et  qu'on 
a  regardées  à  tort  comme  ses  dents , 
parce  qu'elles  en  tiennent  lieu,  car 
Geoffroy  Saint-Hilaire  a  trouvé  de  vé- 
ritables dents   dans  les  mâchoires  ; 
paire  de  caroncules  situées  sur  les  cô- 
tés ou  à  la  base  de  la  mâchoire  infé- 
rieure ,  dans  quelques  oiseaux  ;  repU 
cutané ,  en  forme  de  goître ,  qui  pend 
sous  la  gorge   de  quelques  reptiles 
sauriens. 

FARINAGK  9  adj . ,  farinaceus  ;  qui 
est  d'une  substance  friable  et  suscep- 
tible de  se  réduire  en  farine  par  la 
trituration ,  comme  le  périsperme  des 
Graminées.  On  donne  cette  épithète 
à  des  plantes  qui  sont ,  ou  couvertes 
d'une  poudre  blanche  (ex.  Peziza 
farînacea  ) ,  ou  parsemées  de  tuber- 
cules farineux  (ex.  Physcia  farina'-- 
cea)y  ou  entièrement  pulvérulentes 
(  ex,  Polfporus farinellus  ), 

FARINAIi  9  Ad]»^farinalis  {farina^ 
farine);  qui  se  nourrit  de  farine^ 
comme  la  larve  de  la  Phalœna  fari» 
nalis, 

FARINEUX  9  adj . ,  farina  sus  ;  meh" 
//^(all. ).  Ce  mot,  qui  a  la  même 
signilieation  que  le  précédent ,  est 
employé  comme  épilhète  pour  de- 
signer des  plantes  qui  offrent  une 
poussière  blanchâtre,  semblable  à  ^e 
la  farine,  sur  leurs  rameaux  (ex.  Lo^ 
ranihus  farinosus  )  ,  leurs  feuilles 
(ex.  Cadaba  farinosa j  Combretum 
farinosum)^  ou  leurs  graines  (ex. 
Phascolus  farinosus).  En  zoologie,  il 
désigne  quelquefois  des  animaux  qui 
se  nourrissent  de  farine  ,  comme  la 
chenille  du  Crambus  farinalis  j  mais 
plus  souvent  des  animaux  dont  le 
corps  est  couvert  d'une  poussière  fa- 
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rînacée  j  comme  le  corps  de  la  femelle  pétiole  commun  si  court  qu'elles  sem- 

du  Coccus  farinosus  ,  ou  les  ëlytres  blent  provenir  d'ilne  même  base  f  ex. 

du  MeMonthafarinosa.  En  rainera-  Aspalathus  ) ,  soit  que  la  véritable 

logie^  la  baryte  sulfatée  terreuse  a  .feuille  avorte  en  tout  ou  en  partie  , 

été  appelée  spatli  farineux  ,    parce  et  que  le  rameau  qui  se  développe  à 

qu'elle  ressemble  à  de  la  farine.  son  aisselle,  reste  très-court  et  chargé 

FASGIATION,   s.   f . ,  fasciatio  ;  de  petites  feuilles  (eXk  Beràetis^. 

Breilwerden  (  ail.  )  [fascia ,  bande).  D'autres  botanistes  appellent y^ttiV/er 

G>nformation  vicieuse  des  branches  ,  fasciculées  celles  qui  partent  ensem— 

pédoncules    et    pétioles  ,   lorsqu'ils  ble  d'un  même  point  (ex.  Laride)^ 

prennent  l'aspect  d'expansions  fas^  ou   celles   qui   forment  des   touffes 

ciee^.  ^o/c2  ce  mot.  épaisses  (ex.  Dicranum  fdsciatum , 

FASGICULAIRE^  adj.,ykfc/cu/a-  Leshia  fasciculosa  ,  Dorwina  Jhsci^ 

ris  {fasciculusj  faisceau) .  Ce  terme  est  cidaris) .  On  nomme  fleurs  fasciculées 

quelquefois  employé  comme  synony-  celles  qui  viennent  en  grappes  serrées 

me  de  fascicule.   On    nomme  ré^  (ex.  Mahoniafascicularis^  Canthium 

serçoirs  fasciculaircs  ^  des  faisceaux  fascieulatum).;   épines    fasciculées  y 

de  petites  cellules  tubulées ,  parai-  celles  qui  proviennent  d'un   même 

lèles  j  et  pleines  de  sucs  propres,  tels  point  (ex.  Cactus  cylindricus);  r£^ 

que  ceux  qui  se  trouvent  dans  l'é-  meaux fascicules ,  ceux  qui  sont  trés" 

corce  des  Apocynées.  serrés  les  uns  contre  les  autres  (  ex* 

FASCICULE  9  s.  m.  j  fasciculus ;  Racornit riumfasciculare^  Les kiacon^ 

Buschel  {a\\,  )  ;  fascicole  (it.  ).  A  gesta);    racines  fasciculées  ^   celles 

quelques  légèresdifférenres  près.  Lin-  qui  sont  divisées  jusqu'à  la  base  en 

né,  Willdenow^  Caiidolle,  |ïayneet  plusieurs  parties  alongées  ,  qui,  par 

Link  définissent   ce    terme  un 'as-  leur  rapprochement,  forment  une  es— 

semblage  de  fleurs  serrées  les  unes  pèce  de  faisceau   (ex;  Ranunculus 

contre  les  autres ,  et  arrivant  presque  fascicularis).  Les  zoologistes  disent 

au  même  niveau ,  dont  les  pédoncules  le  corselet  fascicule ,  dans  les  insec-* 

courts  partent  du  même  point,  ou  tes,  quand  il  est  garni  de  poils ra- 

à  peu  près  (ex.  Dianthus  barùatus).  massés  en  forme  de  houppe  (ex.quel- 

Koeper  définit  le  fascicule  un  mode  q\ieBapresies),L'Hfstrixfasciculata 

d'inOorescence    consistant    en    une  est    ainsi   appelé    parce   qu'il  a  la 

cyme  générale  dont  la  fleur  centrale  queue  terminée  par  un  faisceau  de 

a  avorté,  et  qui  se  divise  en  plusieurs  lanières  cornées  aplaties, 
branches  latérales  9  les  unes  dichoto-  FASCLÉ,  aà],^  fasciatus,  fas^ 
mes  à  la  base ,  les  autres  simples,  et  à  cialis ,  fasciarius ,  fasciolaris ,  fas^' 
fleurs  toutes  latérales  par  l'avorte-  ciolatus;  bandformig  (ail.)  {fascia^ 
ment  des  pétioles  secondaires,  mais  bande).  On  emploie  ce  mot:  i^  en 
où  ces  dernières  sont  très-courtes ,  botanique ,  oii  il  signifie  aplati  en 
de  sorte  que  les  fleurs  se  trouvent  foi'me  de  bandelette.  Candolle  appel* 
agglomérées  ensemble.  le  expansions  fasciées^  des  branches, 

FASCICULE 9  adj.  ,  fasciculatus ,  des  pédoncules ,  des  pétioles  dont  les 
fascicularis  ;  bàschelarlig  ,  buschel"  fibres  ou  nervures ,  au  lieu  de  former 
yormfg"  (ail.);  fl^kr«cZ/a/o  (i  t.);  qui  un  corps  cylindrique,  ou  environ  , 
est  réuni  en  faisceaux.  Candolle  ap-  restent  presque  parallèles  ,  con ver- 
pelle  feuilles  fasciculées  ,  celles  qui  gentes  ou  divergentes  vers  le  sommet, 
paraissent  naître  en  faisceaux  ^  !0>t  mais  à  peu  près  simples,  de  manière  à 
qu'étant  composées  elles  picut  leur    produire  uuc  surfuce  plane ,  di^posî* 
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tion  Daturelle  dans  le  Xylophyîla  «  et 
accidentelle  dans  beaucoup  deplau- 
Uïi ,  entr*autres  dans  les  Asparagus. 
2P  En  zoologie  ,  où  il  signifie  chargé 
d'une  bande  ou  ligne  large  et  colorée 
(ex.  Blennius  fasciatus,  Mactra  fas" 
eiataj  Ctrithium  fasciatum  y  Pleu^ 
rotoma  fascialisy  Purpura  fasciola- 
ris  9  Zuphium  fasciolatum ,  Cory^ 
pfusna  faseiolatay  Campaa  fasciarid), 

FASGIP£NKE,  adj.,  fascipennis 
(  fascia ,  bande ,  penna ,  aile  )  ;  qui 
a  des  ailes  fasçiées ,  comme  cel  es  du 
Limnobia  fascipennis ,  sur  lesquelles 
on  voit  quatre  bandes  d'une  teinte 
plus  foncée. 

FASTIGIÉ^  9ià\tc\.  ^  fastigiatus  ; 
gleiohhoch,  gegipfelt  (  ail.  )  ;  fasti^ 
gated  (  angl.  ).  Se  dit  d'une  plante 
dont  toutes  les  branches  se  rappro- 
àkeaX  de  la  tige  ,  en  sorte  que  les  ra- 
Bieaux  pointent  vers  le  ciel.  £x.  Po- 
pulas  fastigiata. 

WAXJKEi  s.  f. ,  fauna.  Tableau  des 
animaux  qui  vivent  dans  une  contrée. 
Ce  titre ,  donné  à  plusieurs  ouvrages, 
est  trompeur  ou  abusif,  en  ce  qu'on 
n'y  traite  souvent  que  d'une  partie  de 
la  zoologie ,  ou  même  d'un  seul  ordre 
d'animaux.  Ainsi  la  Faune  de  Suède, 
par  PaykuU,  n'a  pour  objet  que  les 
coléoptères ,  et  celle  de  Toscane ,  par 
Kossi,  ne  traite  que  des  insectes. 

FAUNIDES,  adj.  et  s.  f.  pi.,  Fau- 
nidœ.  Nom  donne  par  Robineau-> 
Sesvoidy  à  une  section  de  la  famille 
des  Myodaires  calyptérées  ,  compre- 
nant des  espèces  dont  les  larves  vi- 
vent presque  tontes  dans  les  chenilles. 

FAUSSESuHÉPATIQUES,  subst.  f. 
pi. ,  Hepaticœ  spuriœ.  Nom  donné  par 
Fce  a  une  section  de  la  famille  des 
Lichens ,  qui  ne  renferme  que  le 
genre  Endocarpon, 

FADSTULÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Fanstulcœ,  Nom  donné  par  H.  Cas- 
aini  à  un  groupe  de  la  section  des 
Inulécs  gnapbaliées  ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Fuustula. 
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FAUVE  ,  adj. ,  fulvus  ;  rothgelh  , 
r'àthlichgelb  (ail.)  ; /a//bw  (angl.); 
fulvo  (  it.  ).  En  terme  de  vénerie  , 
bues  fauves  est  une  déoomi nation 
collective  qui  embrasse  les  cerfs ,  les 
daims  et  les  chevreuils.  Fauve  se  dit 
d'un  corps  dont  la  couleur  est  rousse 
ou  roussâlre  (ex.  Mus  Julvus ,  Sil^ 
via  fulva  ,  Ozonium  fulvum  ^  Eury" 
bia/ulvida,  Mactra  helvacea^  Cy^ 
therea  chione). 

FAUX 9  Bd],,Jalsus^  spurius ;  falsch 
(  ail.  )  ;  false  (  angl.  )  ;  Jalso  (  it.  ). 
On  emploje  ce  terme  :  i^  en  chimie. 
C.  Pauquy  appelleyàu^  oxides  tous 
les  composés  qui ,  jouant  le  rôle  de 
base  à  l'égard  drs  acides ,  remplissent 
quelquefois  celui  d'acide  faible  et 
très-imparfait  envers  quelques  oxi- 
des. a^  En  botanique  ;  fausses  clo^ 
sonSj  celles  qui  sont  formées  par  un 
simple  amas  de  tissu  cellulaire  (  ex. 
Chelidonium  gtaucium  )  ;  fausses  h» 
ges ,  d*après  Gandolle ,  certains  vides 
qui  se  trouvent  dans  quelques  fruits  j 
et  qui  ne  renferment  pas  de  graines , 
non  par  avortement,  mais  par  leur 
nature  propre.  Gandolle  range  dans 
cette  catégorie  les  cinq  vides  extérieurs 
du  Nigeâa  damascena ,  dus  à  ce  que 
l'épicarpe  se  gonfle  pendant  la  matu- 
rité ,  de  manière  à  rompre  la  méso- 
carpe  et  à  s'en  écarter  :  le  cas  où 
les  carpelles ,  au  lieu  d'atteindre  à 
l'axe  ,  laissent  un  vide  au  centre  ; 
celui  où  il  s'en  forme  un  entre  les  lo- 
ges, quand  les  faces  rentrantes  dés 
carpelles  ne  sont  pas  soudées  in- 
timement ensemble  ;  ceux  qui  se 
forment  sur  les  côtés  des  valves  , 
quand  celles  -ci  sont  renflées  (  ex. 
Myagrum)  ;  ceux  qu'on  observe  au 
sommet  du  pedicelle ,  ou  dans  l'axe  , 
lorsque  celui-ci  est  fisluleux  ;  ceux 
qu'on  voit  à  la  base  du  style ,  quand 
cette  base  est  elle-même  fistuleitfc. 
Fausses  nervures ,  d'après  Gandolle , 
celles  des  feuilles  qui  n'ont  pas  de 
vaisseaux  ;  et  dont  les  nervures  appa* 
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rentes  sont  produites  par  nn  simple 
tissu  cellulaire  alongé  (  ex.  Fucus)  ; 
fausse  ombelle  ,  ou  corymbe  (  voyez 
ce  mot  )  \faux  ovaires  ,  d'après  H^ 
Gassini  ,  i'ovaire  deini-avorté  et 
inovulé  qu'on  trt)i|ve  très-souvent 
dans  les  fleurs  mâles  et  les  fleurs 
neutres  des  Synanthérées  ;  fausses 
parasites  ,  d'après  Gandolle  ,  les 
plantes  qui  végètent  sur  d'autres  plan- 
tes vivantes  ou  mortes ,  mais  sans 
irivre  à  leurs  dépens  ,  comme  les 
lichens  y  les  mousses,  \ea  Epidendrum; 
fausse  silique  y  d'après  Mœncb ,  celle 
quia  des  graines  attachées  aux  bords 
de  SCS  valves  ;  fausses  trachées ,  d'a- 
près Mirbel ,  les  vaisseaux  annulaires 
ou  rayés  \faux  verticiUe ,  un  mode 
d'inflorescence  dans  lequel  les  pédon^ 
Gules  partent  seulement  de  deux  cô- 
tés opposés ,  mais  où  les  fleurs  ,  plus 
ou  moins  nombreuses ,  se  portent  à 
droite  et  à  gauche ,  et  forment  nn 
anneau  autour  de  la  tige  ou  de  la 
branche  (  ex.  Phhmis  tuJberosa  )* 
3^  iLn  zoologie ,  fausse  aile  y  an  aile" 
ron  (  voyez  ce  mot  )  ;  fausse  chenille 
(  suheruca  ) ,  nom  sous  lequel  on  dé- 
signe les  larves  à  huit,  dix-huit  et 
vingt-deux  paltes,  à  cause  de  leur 
ressemblance  avec  les  cbenilles  (  ex. 
Tenthredo  )  ;  fausses  coquilles  ^  celles 
qui  n'appartiennent  pas  à  des  mollus- 
ques ,  et  qui  sont  composées  d'un 
grand  nombre  de  petits  polygones  ap- 
pliqués les  uns  à  coté  des  autres  y 
dont  l'ensemble  forme  une  ènreloppe 
calcaire  dure  et  cassante  (ex.  Our- 
éins  )  ;  faux  écusson ,  ou  arrière^ 
écusson  j  un  petit  espace  carré  que 
présente ,  dans  quelques  diptères ,  le 
milieu  du  métathorax  ou  segment 
portant  les  ailes  inférîenres  ;  fausses 
nageoires ,  appendices  cutamM ,  rem* 
pi  lis  de  graisse  ,  et  non  supportés  par 
des  rayons  osseux  ,  qu'on  voit  sur  k 
des  de  certains  poissons  (  ex.  Sau^ 
mon  )  ;  parfois  aussi  des  rayons  dé- 
tachés d'uuc  nageoire  y   comme  les 
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derniers  de  la  seconde  dorsdtt  et  hîÉ 
correspondans  de  l'anale^  dan*  feft 
scombres  ;  fausses  neruures  i  d'après 
Kirby  ,  celles,  fort  peu  distinetes,- 
qu'on  observe  quelquefois  en  outre 
de  celles  qui  existent  ordinairement 
(  ex.  Syrphus  )  ;  fausse  nymphe 
(  pseudonympha) ,  d'après  Lamarck, 
une  nymphe  inactive ,  ne  prenant  psif 
de  nourriture  ,  nue  ,  médiocrement 
resserrée  ou  raccourcie  ^  et  en  géné- 
ral enfermée  dans  un  fourreau  que 
le  larve  a  fabriqué  (ex*  Phrygane)  | 
fausses  pattes  ,  d'après  Lamarck  y 
de  très-petits  appendièes  mameloniiiés 
ou  peu  saillaus,  qui  serveirt  moins 
d'organes  locomoteurs  que  de  poittlè 
d'appui,  dans  les  Annelides.  On  donne 
aussi  parfois  ce  nom  aux  pattes  anté-i 
rieures  de  quelques  lépidoptères  dîmr*' 
nés ,  qui  sont  très-courtes ,  coudées  ^ 
repliées ,  sans  ongles ,  et  inutiles  pour 
la  marche.  Dans  les  crustacés  y^  ma 
l'applique  k  quatre  on  cinq  parres  de 
petits  appendices  terminés  ebatun 
par  deux  lames  ou  deux  filets  y  ek 
qui  sont  annexés  aux  premiers  an^ 
neaux  de  la  queue ,  en  dessons. 

FAIÂ-BOMBYX ,  s.  m.  phjPseuâo' 
bombyces*,  Noctuo^bombydtêSi  Noagr 
donné  par  Latreille  k  une  triba  de  là 
famille  des  Lépidoptères  noctnrnety 
renfermant  ceux  qui  ressemblent  «vx 
bombyces  sous  certains  rapports  cft 
en  diffèrent  sous  plnsieofs  antres. 

FAUX-GHAMP16NOKS  ^  S.  m.  pk 
Nom  donné  par  Fee  k  une  seetion  de 
la  famille  des  Lichens ,  dans  laquelle 
il  range  ceux  qui  ont  des  «pbthéeies 
arrondies  et  charnues. 

FAUK-mPO]lYLON9 ,  s.  m.  pi. 
Nom  sous  lequel  Fee  désigne  uùm 
section  de  la  fomiHe  d^  Lichens,  cém* 
prenant  ceux  ^i  ont  des  apothéciet 
linéaires. 

FAVX-SGORPIONS^  8.  m.  «I.  , 
Pseudo^scorpiones.  Nom  donne  par 
Lamarck ,  Cuvier  el  IjAtreiUe  à  une 
famiUc  de  l'ordre  de»  àfmkaièc* 
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trachéennes  ,  renfermant  ceux  de  ces 
animaux  qui  ressemblent  aux  scor- 
pions pour  la  forme  générale  du 
corps. 

FAVÉOLÉ  ,  adj .  ,  fat^eolatus ,  fa- 
posus  ;  wabig  ,  wabenartig ,  bienert" 
zellig  (  ail.  )  {fai^us  ,  alvéole  )  ;  qui 
est  garni  de  petites  cellules  à  parois 
minces  et  adossées  les  unes  contre  les 
autres. 

FAVULEUX  ^  aià],^favulosus;  zellig 
(  ail.  )  (  faillis ,  alvéole  )  ;  qui  est 
marqué-  de  petites  cellules  à  la  sur- 
face. Ex;.  Gljrphls  favulosa, 

FÉCONDATION,  s.  f .  .fœcundatio; 
Befruchtung  (pM,);Jecondazione  (it.) . 
Acte  par  lequel ,  dans  les  corps  orga- 
nités  pourvus  de  sexes  ^  le  mâle  im- 
prime au  germe  les  modifications  né- 
cessaires pour  que  la  vie  puisse  se 
développer  en  lui. 

FÉCONDITÉ  ,  s.  f . ,  fœcundilas  ; 
Jecondità  (  it.  )•  Faculté  de  se  re- 
produire;   reproduction   abondante. 

FÉCULE 9  8.  f. ,  fœcula^  fecula; 
tpvÇ  (fctXj  lie).  Sjnonjme  d'ami- 
don, qu'on  employé  surtout  en  par- 
lant de  celui  des  pommes  de  terre. 

FÉCUJLOIDE  5  adj. ,  fœculoïdeus ; 
^ui  ressemble  à  la  fécule  fions  cer- 
tains rapports ,  comme  la  substance 
des  lichens,  laquelle,  suivant  Raspail, 
renferme  la  partie  soluble  de  la  fécule 
dans  les  tégumens  qui  refusent  de 
s 'ispler  les  uns  des  autres  et  restent 
emprisonnés  ,  avant  comme  après 
rébullition  ,  dans  le  tissu  qiv  les  en- 
gendre. 

FÉDIACÉES9  adj.  et  s.  f.  pi., 
Fediaceœ.  Nom  donné  par  Caflin  à 
la  famille  des  Yalérianées^  à  cause 
du  ^enreFeditty  qu'elle  renferme. 

FELD^ÂTHIFORME,  adl,  fcld- 
spathiformis,  Ëpilhète  donnée  à  une 
variété  de  stéatite ,  qui  présente  la 
forme  d'emprunt  du  feldspath  qua- 
dri  hexagonal. 

FELDSPATHIQUE 9  adj.,  /cW- 
spalhkus.  Se  dit  d'^ne  roche  dont 
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le  feldspath  fait  la  base  (ex.  Euphty* 
tide  feldspathique  ) ,  ou  qui  en  con- 
tient (  ex.  Micaschiste  feldspathique). 
Bonnard  et  Omalius  donnent  cette 
épilhète  à  un  genre  de  roches  dont 
le  feldspath  est  la  partie  constituante 
essentielle  ou  dominante. 

FÉLIDÉS,  adj .  et  s.  m.  pi. ,  Felidœ. 
Wom  donné  par  J.-E.  Gray  à  une 
famille  de  Mamrnifères,  qui  a  pour 
type  le  genre  Felis, 

FÉLINS, adj.  et  s.  m.  pl.,/>/ma. 
Nom  donné  par  Desmarest  à  une  fa- 
mille de  Mammifères  carnassiers , 
par  J.-Ë.  Gray  à  une  tribu  de  la  fa- 
famille  des  Félidés,  ayant  le  genre 
Felis  pour   type. 

FEMELLE,  adj.  et  s.  ^.  y  fœ^ 
mineus.  Les  botanistes  appellent  fleur 
femelle  ,  celle  qui  ne  porte  que  des 
pistils.  En  zoologie,  on  appelley^/T^^Z/e 
l'individu  d'une  espèce  à  deux  sexes 
qui  conçoit  et  porte  les  petits. 

FÉMINIFLORE,  adj.,  fœmini^ 
florus.  Se  dit,  dans  les  Synanthérées, 
de  la  calathide  et  du  disque ,  quand 
ils  sont  composés  de  fleurs  femelles. 

FÉMININ ,  adj .,  fœmininus  ;  weib" 
lich  (  ail.  )  ;  feminino  (  it.  )  ;  qui 
a  rapport  à  la  femme  (  sexe  féminin  ). 
H.  Cassini  donne  cette  épithète  aux 
corolles  de  Synanthérées  qui  ne  cir- 
conscrivent que  des  organes  femcl— 
les. 

FÉMORAL,  Sid],  ^  femoralis  {Je- 
mur,  cuisse)  ;  qui  a  rapport  ou  qui 
appartient  à  la  cuisse  (  plumes  fémo'' 
raies  )  ;  qui  a  les  cuisses  remarqua- 
bles par  leur  dilatation,  leur  volu- 
me (  ex.  Ceratopogon  femoratus  , 
Cinthophorafemorata,  Nymphonfe^ 
moratum  ,  H yla  femoralis)  ,  ou  par 
une  gouttière  dont  elles  sont  creusées 
(ex.  Pedinus femoralis). 

FÉMUR, s.  m. ^  fémur.  Les  ento- 
mologistes appellent  ainsi  la  première 
partie  des  pattes  des  insectes ,  celle 
qui  suit  immédiatement  la  hanche  et 
porte  la  jambe. 
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FENDIIXÉ9  adject.,  Jusuraiusy 
rimulosus;  qui  est  muni  d'une  ou 
plusieurs  petites  fentes  longitudi- 
nales. Ex/  Galerites  fissutalus  , 
Spongia  fissurata y  Àgaricus  rimu^ 
losus, 

FENDU  9  adj. ,  fis  sus  ^  rhagadio^ 
lus;  gespaiten   (ail.)  ;  cleft  (angl.)  ; 
fesso.y  spaccatOj  intagliato  (it.)«   On 
employé  ce  mot  :  1°  en  botanique^ 
pour  désigner  toute  partie  offrant  une 
scissure  médiane ,  plus  ou  moins  pro- 
fonde, dont  les  bords  sont  rapprochés; 
androphorefenduy  celui  qui  est  tubu- 
Icux  et  fendu  dans  sa  longueur  (  ex. 
Poijrgala  keisteria);    calice  fendu  ^ 
celui  dont  chaque  rayon,  creusé  en 
gouttière ,  représente  une  fente  ou 
gerçure  (ex.  Lampsana  rliagadiolus)  ; 
corolle  fendue  ^  d'après  H.  Gassini, 
celle  d'une  fleur  de  Sy nanlhérée  dont 
l'incisure  antérieure  pénètre  jusqu'à 
la  base  du  limbe,  tandis  que  les  qua- 
tre autres  sont  extrêmement  cour- 
tes  (  ex  Lactuca  )  ;  feuille  fendue  y 
celle  qui  est  incisée,   mais  à  lobes 
étroits  ;  gaine  fendue ,  celle  qui  offre 
une  solution  de  continuité  dans  toute 
sa  longueur  (  ex.  Graminées  )  ;  lettre 
fendue  y    dans    une    corolle  labiée , 
quand  elle  est  partagée  en  deux  jus- 
qu'à moitié  (  ex.  Salifia  ùicolor)  ;  pé- 
rianthe  fendu  y  lorsqu'il  offre  des  dé- 
coupures   étroites,   qui   égalent  ^au 
moins  sa  moitié  en  longueur  (  ex. 
Hyacinthus)  ;  tissu  cellulaire  fendu ^ 
d'après  Mirbel ,  celui  dont  les  parois 
présentent  des  raies  transvér«ales,  qui 
sont  peut-être  des  fissures;  tube  fendu 
d'une  corolle  monopétale  irrégulière , 
quand  il  est  fendu  longitudinalement 
ae  manière  qu'on  peut  l'étendre  en 
une  lame  plane,   sans  le   déchirer 
(ex.  Goodenid),  2^  En  zoologie;  on  dit 
les  ailes  des  ÎBsecies  fendues  ,  quand 
elles  présentent  des  divisions  profon- 
des sur  leurs  bords.  liliger  appelait 
pieds  fendus  ,  dans  les  oiseaux ,  ceux 
dont  les  doigts  distincts  ne  sont  ui 
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étroitement  joints ,  ni  réunis  par  une 
membrane. 

FENESTRAL  ,  ^d].,fcnestralis{fe- 
nestra ,  fenêtre  )  ;  qu'on  trouve  habi- 
tuellement sur  les  carreaux  de  vitres. 
Ex.  Latridiûs  fenestralis  y  Sporotri» 
chum  fenes traie, 

FEIMESTRÉ,  adject.  ,yè/i«/rfl/zij , 
pertusus ;  fenesterariig  (ail.);  qui 
est  percé  de  trous  d'un  certain  dia- 
mètre, comme  les  cotylédons  du 
Menispermumfenestratum ,  les  dents 
du  péristome  du  Grimnûa  pertusa 
et  du  Dryptodon  cribrosus  y  lesfeuil' 
les  du  Dracontium  pertusum ,  la  Ji- 
liculeàn  Cochlearia  fenestrata  y  dont 
la  cloison  offre  le  plus  souvent  une 
fente  longitudinale  ;  la  surface  de  la 
Spongia  fenestrata  y  qui  est  irrégu- 
lièrement crevassée  9  et  les  ailes  de 
V Attacus  atlas  y  du  Dasypogonfenes* 
tratus  et  de  Y  Anthrax  fenestrella  , 
qui  offrent ,  non  des  trous ,  mais  des 
taches  transparentes,  simulant  des 
trous. 

FENÊTRE  9  subst.  î.y  fenestra.; 
Fensler  (ail.).  Quelques  botanistes 
ont  donné  ce  nom  au  hile  externe  y 
à  l'ombilic  externe.  > 

FENTE  ,  s.  f. ,  rima  ;  Spaiu  (ail.); 
slit  (angl.)  ;  fessura.  En  géognosie > 
on  appelle  ainsi  des  vides  longitudi- 
naux ,  plus  ou  moins  larges ,  qui 
existent  dans  l'intérieur  d'une  roche 
ou  d'un  terrain  ,  qui  ont  été  évidem- 
ment produits ,  après  la  formation 
des  masses  minérales,  par  l'écarte- 
meut  des  parties  qu'on  trouve,  dis- 
jointes, et  qui  ne  peuvent  élre  at- 
tribués à  nulle  autre  cause. 

FENTE,  adj. ,  rimatus ^  qui  s'ou- 
vre par  une  fente. 

FER,  s.  m.  ^ferrum,  Mars;9iS7i^; 
Eisen  (ail.)  ;  iron  (angl.)  \ferro  (il.). 
Métal  solide  et  d'un  blanc  peu  écla- 
tant ,  qui  est  connu  de  toute  anti- 
quité. 

FERRATE  «  s.  m. ,  ferras.  On 
pourrait  appeler  ferrate  ferriquc  la 
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combinaison  des  oitides  ferriqnc  et 
ferreux,  dans  laquelle  le  premier 
joue  le  rôle  d'acide. 

FERREUX,  adj. ,  fèrrosus.  Dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lins ,  cette  ëpithète  est  donnée  à  un 
oxi'de  {protoxide  de  fer;  Eisenoxyduly 
ail.) ,  qui  est  le  premier  degré  d'oxi- 
dation  du  fer;  à  un  sous^sulfure 
{Achtelschivefeteisen ^  al)*)»  <l^i  ^^ 
le  premier  degré  de  sulfaration  de  ce 
métal  ;  à  un  sulfure  {Einfaehschwe" 
féleisen ,  ail.  ) ,  qui  est  le  troisième  ; 
aax  composés  résultant  de  la  combi-*- 
naison  d'nne  certaine  quantité  de 
fer  avec  un  corps  halogène  (ex.  Chlù^ 
rure ferreux)^  et  aux  sels  (Eisenoxy-' 
Julsalzen  »  ail.)  produits  par  la  corn-*' 
binaîson  de  l'oxide  ferreux  on  du 
sulfure  ferreux  avec  les  acides  on  les 
aolfides. 

FERMENT,  s.  m. ,  fermentum  ; 
Kifh^y  Gàhrungsstoffj  Gàhrungsmittel 
(ah.).  Précipité  insoluble,  qui  se  pro* 
duit  dans  le  suc  des  fruits  sucrés, 
après  qu'ils  ont  subi  la  fermentation , 
el  qui  jouit  de  la  propriété  d'exciter 
la  fermentation  dans  les  dissolutions 
de  sucre  pur. 

FERMENTATION  ,  s.  f . ,  fermen-- 
fafra/ÇvfAGxnç;  GaArun^  (ail.).  Mouve- 
flMttt  intérieur  qni  se  développe  dans 
«0  mixte  y  el  dont  les  produits^  sont 
des  cwpps  jusqu'alors  non  existans. 
Les  conditions  de  la  fermentation 
sont  dtt  sucre ,  de  l'eau  ,  une  certaine 
terapératare  et  une  matière  nitrogé- 
née ,  d'origine  animale  ou  végétale  , 
le  gluten  de  préférence  à  toute  autre. 

FERAffiNTESCIBLE ,  adj.  ,  /«r- 
mênlanoni  obnoxius  ,  gàhrungsfàhig 
(ail.)  ;  qui  réunit  les  conditions  né— 
cenaîres-  pour  entrer  en  iermeala- 
tion. 

FERRIC^-ilMMONIQUE  ,  adjf  et. , 
ferricfhammonicus.  Nom  donné,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius ,  à  des  sels  doubles  qui  résultent 

de  la.cembkiaison  d'uft  sel  ferri^iu? 


FERR 

awc  un  sel  ammonique.  Ex.  CUb- 
rure  ferrico-ammonique  (hfdrochlo^ 
rate  de  fer  et  d* ammoniaque). 

FERRICO-AROENtIQUÈ  ,  adject., 
ferrico^artrenticus.  Nom  donné,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berse- 
lins,  à  des  sels  doubles  qui  résultent 
de  la  combinaison  d'un  sel  ferrique 
avec  un  sel  drgen tique.  Ex.  Cjrctnure 
ferrico  -  argent ique  (  hjdr&cjanate 
de  fer  et  d  drgen  /  ) . 

FERRICO-BARYTIQinB  5  adjeet* , 
ferrico^barfticus.  Nom  donné  ,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berze-* 
lius  ,  à  des  sels  doubles  qui  sont  prcH 
dnits  par  la  combinaison  d'un  sel  feN 
rique  avec  un  sel  barytique*  Ëx.Q^o- 
nure  ferrico  —  ifOrr tique  (  hydrocjrtif*' 
naîe  de  fer  et  de  baryte). 

F£RRIGO-BISMl}THlQlIE,adje6l., 
fertioo-bismuthicus.  Nom  donné,  dans 
ta  nomenclature  ebimiqoe  de  Berte^ 
lius ,  à  dés  sels  doubles  qHÎ  sont  ie 
résultat  de  la  combinaison  d'un  sel 
ferrique  avec  on  sél  bismuthique.  Ex. 
Cjranure  ferrico '^bismuthique  {  hf'* 
dtocy anale  de  fer  et  de  bismuth)* 

FERRICO-^ ALCIQUE^  stà^^^fer*- 
rico'calcicus»  Nom  donné ,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berïeltnâ  » 
à  des  sels  doubles  qui  résultent  de  la 
combinaison  d'un  sel  fei¥ique'  aree 
un  sel  calcique,  Ex.  Cyanure  fèrri*' 
co^calcique  (  hydrocyùnàte  de  fet  et 
de  chaux), 

FERRICO^OBALTIQUE  ^adjeel., 
ferrieo^c^balticus.  Nom  donné ,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Bénie- 
lias ,  à  des  sels  doubles  qui  sorit  le 
prodoit  de  la  combinaison  d'ulAr  sel 
ferrique  avec  un  sel  cobaltique.  Ex. 
Cyanure  ferrieù-cùbaltique  (  hjdff^ 
cyanate  de  fer  et  de  câèalt)* 

FERflIGO-GHItRIQlJE  5  adj^ef .  , 
ferrico- cuprieus.  Nom  donné,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berzc- 
lius, à  des  sels  doubles  qui  résultent 
de  la  combinaison  d'un  sel  ferrique 
avec  an  sel  cuÎTrique.  £x.  Cyanure 
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JerricO'Cuwrique  { hjrdrocjranate  de 
fer  et  de  cuivre  ). 

FERRIGO-HYDRIQUE  9  adj.,  fer- 
rico'hydriciLs.  Nom  doiiné  9  dans  la 
nomenclature  cbîmique  de  Berzelius , 
à  UD  siirsel  produit  par  la  combiiiai'- 
son  d'un  sel  haloïde  avec  l'hjdracide 
du  corps  halogène.  Ex.  Cyanure  fer'» 
rico" hydrique  {hydrocyanate  acide 
de  fer). 

FERRIGO-MANOANIQinB  ^  adj.  , 
Jerrieo-manganicusm  Nom  donné , 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius ,  à  des  sels  doubles  produits 
par  la  combinaison  d'un  sel  ferriqne 
avec  un  sel  manganique.  £x.  Cya^- 
nure  ferrico  -  manganique  (  hydro^ 
cyanate  de  for  çt  de  manganèse  ). 

FERRICO^MERGURIQVE ,  adj.  , 
forrico-mercuficus ,  N  om  donrié ,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius ,  à  des  sels  doubles  qui  doivent 
naissance  à  la  combinaison  d'un  sel 
ferrique  avec  un  sel  inercurique.  Ex. 
Cyanure  forrico-mercurique  {hydro' 
cytmate  de  for  et  de  mercure), 

FERRIGO-NIGGOUQUE  y  adject. , 
forrlco-niccolicus.  Nom  donné ,  dams 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius ,  à  des  sels  doubles  qui  résultent 
de  la  combinaison  d'un  sel  ferrique 
avec  un  sel  niccolique.  Ex.  C^a* 
nure  forrico  -  niccolique  (  hydrocya^ 
nale  de  for  et  de  nickel), 

FERRICOHNimiUQUEy  adject., 
forricQ^plumhicus.  Nom  donné,  doua 
Ja  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius ,  à  des  sels  doubler  qui  sont  pro^ 
duits  par  la  combinaison  d'un  sel  fer- 
rique avec  un  sel  plombique.  Ex, 
Cycumre  forrico* plomàique  {hydror 
cyanate  de  for  et  de  plomè). 

FERRIGOHPOVASSIQUB  ^  adjeet.  , 
forrico'-potassicu%.  Nom  donné,  dana 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius, à  des  sels  doubles  qui  sont 
produits  par  la  combinaison  d'un  sel 
fen:i€[ue  avec  ou  sel  potassique.  Ex» 
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Tarlrate  forrico^potassique  [tartraie 
dépotasse  et  de  for). 

FERRIGO-SODIQUE ,  adj.,yim- 
co'-sodicus.  Nom  donné,  dans  la  no- 
menclature chimique  de  Berzelius  ^ 
à  des  sels  doubles  qui  résultent  de 
la  combinaison  d'un  sel  ferrique  avec 
un  sel  sodique.  Ex.  Cyanure  forfim 
eo'sodique  "{  hydrocyanate  de  fer  et 
de  soude). 

FERRIGO-STANMQtE ,  adj . ,  fer- 
rico-stannicus.  Nom  donné,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelius , 
à  des  sels  doubles  qui  résultent  de. 
la  combinaison  d'un  sel  ferrique  avec 
un  sel  stannique.  Ex..  Cyc^nurefer» 
rico-'Stanmque  {hydrocyanate  de  fer 
et  cTétain). 

FERRIGO-TITANIQUE9  adi.,/er- 

rlco^titanicus.  Nom  donné  ,  dans  U 
nomenclature  chimique  de  Berzelius, 
à  des  sels  doubles  qui  sont  projduitft 
par  la  combinaison  d'un  sel  ferriq;iie 
avec  un  sel  titan tqne.  Ex.  Cyarwr^ 
ferrico- titanique  {hydrocyanate  de 
fer  et  de  titane), 

FERRIGOHLJRANIQVfi  9  ai^. ,  frn^ 
rico^uranicus.  Nom  dooaé ,  dans  la 
BomencUtnre  cbimique  de  Beraelios  , 
à  des  sels  doubles  qui  résultent  de  la 
combinaison  d'im  sel  ferrique  avec  un 
sel  aranique.  Ex.  Cyanure  ferricé^ 
uranique  {kydrocyanaU  de  for  ei 
dHurane  )• 

FERRIGO-VANADiOCBy  ^A^^fof^ 
rico-vauiadicus.  Nom  dbané  ,  dhas  la 
nomenclature  chimique  de  Berae«* 
lins ,  à  des  sels  doubles  qui  sont  pro- 
duits par  la  combinaison  d'un  sel 
ferrique  avec  on  sel  vaoadîqne.  £x. 
Cyanure  ferricO'^vttniuitqHe  (  krdr^^ 
cyanaie  de  fer  et  de  vaneuUum)^ 

FERRICO-ZINGIQUE,  adj[.  ,  fof^ 
rico'zincicus.  Nom  donné  ,  éttns  la 
nomenclature  chimique  de  Beraelios^ 
à  des  sels  doubles  qui  résultent  de 
la  combinaison  i\m  sel  ferriqae  avec 
un  sel  ziitcique.  Ex.  Cyanure firrieo'^ 
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zincîque  {hydrocyanate  de  fer  et  de 
zinc  )• 

FERRIDES^  subst.  m.  pi.  C.  Pau- 
quy  désigne  sous  ce  nom  une  famille 
oe  corps  pondérables,  qui  a  le  fer  pour 
type. 

FERRIFÉRE  ,  adj.  ,  ferriferus  ; 
eisenhaltend  (ail.);  {ferrurriy  fer, 
Jero,  porter).  Se  dit,  eu  minéralogie^ 
d^une  substance  qui  contient  acciden- 
tellement du  fer ,  à  l'élat  d'oxide  ou 
de  carbonate.  Ex.  Magnésie  sulfatée 
ferrifère, 

FERBIQUÉ,  adj.  ,/cmcMx.  Ber- 
zelius  appelle  oxideferrique,  le  second 
degré  d'oxîdation  du  fer  {tritoxide  de 
fer;  Eisenoyd,  ail.)  ;  sous-sulfure 
Jerrique  {^Halbschwefeleisen ,  ail . ) ,  le 
second ,  et  sulfure ferrique  Ç/4nderl^ 
halischwefeleisen  y  ail.),  le  quatrième 
degré  de  sulfuration  de  ce  métal  ;  sels 
ferriques  (Eisenoxydsalzen,  ail.),  les 
combinaisons  de  l'oxide  ferrique  avec 
les  oxacides  ,  ou  du  fer  avec  une  cer- 
taine proportion  des  corps  balogènes. 
FERRO-ARSÉNIFÉRE  ,  adj .  ^ferro- 
arsenîferus.  Se  dit ,  en  minéralogie , 
d'une   substance  qui  contient  acci- 
dentellement du  fer  et  de  Tarsenic. 
Ex.  Argent  antimonial  ferro'-arséni'" 
fère, 

FERRO-CHYAZIQUE  ,  adj., /crro- 
chyazicus.  On  a  appelé  acide  ferro^ 
chyazique  l'acide  cbyazique  ferrure , 
ou  acide  fcrro-cjanique  ,  ou  cyanure 
ferroso-ferrique. 

FERRO-CYANATE,  s.  m. ,  ferro^ 
cyanas»  Sel  produit  par  la  combinai- 
son de  l'acide  ferro-cyanique  avec 
une  base. 

FERRO-CYANIQUE ,  adj. ,  ferro^ 
eyanicus ,  sidero^cyanicus ,  On  a  ap- 
pelé acide  ferro-cyanique  le  cyanure 
ferroso-ferrique  de  Berzelius. 

FERRO-FULMimiQUE  ,  adj.  ,/c/- 
ro'fulminicus.  Liebig  croit  à  l'exis- 
tence d'un  acide  ferro* fulminique  , 
composé  de  fer  métallique  et  d'acide 
fulminique. 


FERR 

FERRO-MANGANÉSIEN.  ^.  Fui- 

r-ManganésifÈre. 

FERRO-MANGANÉSIFÈRE ,  adj., 
ferro^manganesiferus.  Se  dit,  en 
minéralogie ,  d'une  substance  qui  con- 
tient accidentellement  du  fer  et  du 
manganèse.  Ex.  Chaux  carbonatée 
ferro^manganésifère. 

FERRO-PRUSSIQUE  ,  adj.  jferro- 
prussiacus.  Synonyme  à^ferro^-cya' 
nique.  Ployez  ce  mot. 

FERROSO-ALUMINIQLIE  9  adj.  , 
ferroso-aluminicus.  Nom  donné ,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius ,  à  .des  sels  doubles  qui  résultent 
de  la  combinaison  d'un  sel  ferreux 
avec  un  sel  aluminique.  Ex.  Cyanure 
ferroso-aluminique  (  hydrocyanate  de 

fer  et  d'alumine  ) . 

FERROSO-AMMONIQUE  ,     adj.  , 

ferroso -ammonicus.  Nom  donné, 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius  ,  à  des  sels  doubles  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'un  sel 
ferreux  avec  un  sel  ammonique.  Ex. 
Sulfate  ferroso-ammoniqae  (  sulfate 
de  fer  et  d'ammoniaque  ). 

FFRROSO-ARGENTIQUE  ,  adj.  , 
ffrroso  —  argenticus.  Nom  donné  , 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius ,  à  des  sels  doubles  qui  sont 
produits  par  la  combinaison  d'un  sel 
ferreux  avec  un  sel  argentique.  Ex. 
Cyanure  ferroso-argentique  (  hydro- 
cyanaJLe  de  fer  et  d* argent  ) . 

FERROSO-HARYTIQUE  ,  adj.  ,/er- 
roso'-baryticus*  Nom  donné  ,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelius, 
à  des  sels  doubles  qui  sont  produits 
par  la  combinaison  d'un  sel  ferreux 
avec  un  sel  barytique.  Ex.  Cyanure 
ferroso'bar/tique  {hydrocyanate  de 
fer  et  de  baryte). 

FERROSO-RISMUTHIQUE  ,  adj. , 
ferroso  ^  bis  m  uthicus.  Nom  donné  , 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius  ,  à  des  sels  doubles  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'un  sel 
ferreux  avec  uq  sel  bismuthiquç.  Ex. 
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Cyanure  ferroso'  hismuthique  {hydrù^ 
cyanate  de  fer  et  de  Hsfnuth), 

FERROSO-GALGIQUE  ^  adj.  .fer- 
roso'Calcicus,  Nom  donné  ,  dans  la 
nomenclalure  chimique  de  Berzelius , 
à  des  sels  doubles  qui  résultent  de  la' 
combinaison  d'un  sel  ferreux  avec  un 
sel  calcique.  Ex.  Cyanure  ferroso^ 
calcique  {hydrocyanate  de  fer  et  de 
chaux). 

FERROSO-CÉRIQDE  ,  adj.  ,  fer- 
roso^cericus.  Nom  donné  ,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelius, 
à  des  sels  doubles  qui  résultent  de  la 
combinaison  d'un  sel  ferreux  avec  un 
sel  cérique.  Ex.  Cyanure  ferroso- 
cérique  \hydrocyanate  de  fer  et  de 
cérium). 

FËRROSO-GHROMIQIJE ,  adject., 
fcrros(Hchromicus,  Nom  donné ,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  £erze« 
lius  ,  à  des  sels  doubles  qui  résul- 
tent de  la  combinaison  d'un  sel  fer- 
reux avec  un  sel  chromique.  Ex. 
Cyanure  ferroso-chromique  {hydro» 
cyanate  de  fer  et  de  chrome  ). 

FERROSO-GOBALTIQUE ,  adj.  , 
ferroso'cobalticus.  Nom  donné  9  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius ,  à  des  sels  doubles  qui  sont  pro- 
duits par  la  combinaison  d'un  sel  fer- 
reux avec  un  sel  cobaltique.  Ex.  Cya* 
nure  ferroso-cobaltique  {hydrocya^ 
nate  de  fer  et  de  cobcUt  ). 

FERROSO->€l3IVRIQUE  ,  adj.,/er- 
roso'cupricus.  Nom  donné  ,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelius, 
à  des  sels  doubles  qui  résultent  de  la 
combinaison  d^un  sel  ferreux  avec  un 
sel  cuivrique.  Ex.  Cyanure  ferroso-^ 
cuiurique  (  hydrocyanate  de  fer  et  de 

cuwre). 

FERROSO-FERRIQUE  ,  adj.  ,/cr- 

roso-ferricus.  Nom  donné  par  Ber- 
zelius à  un  oxide  (Eisenoxydoxydul, 
ail.),  qui  résulte  de  la  combinaison 
des  deux  oxides  de  fer,  et  à  des  sels 
doubles  {Eisenoxydoxydulsaheny  ail .) 
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résultant  de  la  combinaison  d'un  sel 
ferreux  aviec  un  sel  ferrique ,  comme 
le  cyanure  ferroso^ferrique  y  ou  bleu 
de  Prusse,  découvert  en  ijio  par 
Diesbach. 

FERROSO-GLVGIQUE  ,  adj.,yjr- 
roso'-glucicus.  Nom  donné  ,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelius  , 
à  des  sels  doubles  produits  par  la 
combinaison  d'un  sel  ferreux  avec  un 
sel  glucique.  Ex.  Cyanure  ferroso^ 
glucique  (  hydrocyanate  de  fer  et  de 
glucine), 

FERROSO-HYDRIQtE  ,  adj.,yêr. 
roso-hydricus.  Nom  donné  ,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelius, 
à  un  sur^sel  résultant  de  la  combi- 
naison d'un  sel  haloïde  ferreux  avec 
l'hydracide  du  corps  halogène.  Ex. 
cyanure  fer roso'hydrique  ,  ou  acide 
cyanique  ferrure  ,  ou  cyanure  ferreux 
acide ,  ou  acide  hydroferrocyanique. 

FERROSO-HYPERVANADIQUE  , 
adj. ,  ferroso-'hypen^anadicus.  Nom 
donné,  dans  la  nomenclature  chi- 
mique de  Berzelius ,  à  des  sels  dou- 
bles qui  résultent  de  la  combinaison 
d'un  sel  ferreux  avec  un  sel  hyperva- 
nadique.  Ex.  Cyanure  ferroso'hyper" 
vanadique  [hydrocyanate  de  fer  et  de 
'vanadium), 

FERROSO-MAGNÉSIQVE  9  adj.  , 
ferroso  — magne sicus.  Nom  donné  , 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius  ,  à  des  sels  doubles  résul- 
tant de  la  combinaison  d'un  sel  fer- 
reux avec  un  sel  magnésique.  Ex. 
Cyanure  ferroso^magnésique  {hydro* 
cyanate  de  fer  et  de  magnésie)* 

FERRgSO-MANGANEUX ,  adj.  , 
ferroso-^anganosus.  Nom  donné  , 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius ,  à  des  sels  doubles  qui  sont 
produits  par  la  combinaison  d'un  sel 
ferreux  avec  un  sel  manganeux.  Ex. 
Phosphate  ferra so-manganeux  (  Aj- 
drocyanatedefer  et  de  manganèse), 

FERROSO-MANGANIQUE ,  adj.» 
ferroso^manganicus.    Nom  donné  ^ 


494 


I^K 


4ans  U  tiomenclature  cliîmiqiie  ie 
Jlerzeiias  ^  &  des  sels  doubles  qui  ré- 
jlolteQt  de  la  combinaison  d'un  sel 
ferreux  avec  un  sel  manganîque.  £x. 
Cyanure  ferroso-manganique  (  A/- 
atocyanate  de  fer  et  de  mcuiganèse), 
.  FEBROSO-MERGURIQUE  ,  adj. , 
ferroso-mercuricus,  Dom  donné,  dans 
Ja  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius  y  à  des  sels  doubles  qui  sont  pro- 
duits par  la  combinaison  d'un  sel  fer- 
reux avec  un  sel  mercurîque.  Ex. 
Cyanure  fer  roso'ïïiercuricjue  [hydro^ 
cjanate  de  fer  fit  de  mercure) . 

FERROSO-IMNLYBDEUX  ,  adject. , 
ferroso  »  molybdosus .  Nom  donné  y 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius  ^  à  des  sels  doubles  qui  ré- 
Sttltent  de  la  combinaison  d'un  sel 
ferceux  avec  un  sel  molybdeux.Ëx. 
Cyanure ferroso'-molybdeux  (hydro* 
qyanate  de  fer  et  de  molybdène  ). 

FBAaOSO-BfOLYBDIQUE,  adj.  , 

JSofroso  ^  molybdicus,   ISom  donné  , 

dans   la  nomenclature   chimique  de 

Berzclius  y  à  des  sels  doubles  qui  sont 

groduits  par  la  combinaison  d'nu  sel 
rreux  avec  un  sel  molybdîque.  Ex. 
Cyanure  ferroso^molybdique  (  hydro' 
4^anate  d»  fer  et  de  molybdène). 

FERROSO-NIC  COLIQUE,  adj .  .fer* 
roso^niccolicus.  Nom  donné ,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelius , 
à  des  sels  doubles  qui  résultent  de  la 
combinaison  d'un  sel  ferreux  avec  un 
fiel  niccolique.  Ex.  Cyanure  ferroso" 
niccolique  (hydrocyanaie  de  fer  et  de 

uicAel), 

FERROSO-PLOBIBIQUE ,  adject., 

ferroso'plumbicus.  Nom  douane,  dans 
la  nomenclature  chimique  di^  Berze- 
lius ,  à  des  sels  doubles  qui  doivent 
naissance  à  la  combinaison  d'un  sel 
ferreux  avec  un  sel  plombique.  Ex. 
Cyanure  ferroso-plombique  (  hydro^ 
cyanate  de  fer  et  de  plomb  ). 

FERROSO-POTAS8IQUE ,  adject., 
ferroso^pottissicus.  Nom  donnée  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
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ISud  y  k  des  sels  doubles  qui  résultent 
de  la  combinaison  d'un  sel  ferreux 
avec  un  sel  potassique.  Ex.  Cyanure 
ferroso'potassique  (  hydrocyanate  de 
fer  e/  de  potasse  ) . 

FERROSO-SODIQIJE  ,  adj.  ,  fer^ 
roso'sodicus»  Nom  donné  ,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelius, 
à  des  sels  doid)les  produits  par  la  com- 
binaison d'un  sel  ferreux  avec  un  sel 
sodique.  Ex.  Cyanure  ferroso'sodi- 
que  (hydrocyanate  de  fer  et  de 
soude), 

FERROSO-STANIVIQUE  ,  adj . ,  fer- 
roso^stannicus.  Nom  douné  ,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzetîus  , 
fi  des  sels  doubles  qui  résultent  de  la 
combinaison  d'un  sel  ferreux  avec  un 
sel  stannique.  Ex.  Cyanure ferroso' 
siannique  {  hydrocyanate  de  Jer  et 
êtétain) . 

FERROSa-STRONTIQ|}E  ,  adject. , 
ferroso^stronticus.  Nom  donné ,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Bcrze* 
lius  ,  à  des  sels  doubles  prodoits  par 
la  combinaison  d'un  sel  ferreux  avec 
un  sel  stron tique.  Ex.  Cyanure  fer~ 
rosO'Strontique  (  hydrocyaneUe  de  fer 
et  de  strontiane  ). 

FERROSO-TANTALIQIJE ,  adject., 
ferroso-'tantalicus .  Nom  donné,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius ,  à  des  sels  doubles  qui  résultent 
de  la  combinaison  d'un  sel  ferreux 
avec  un  sel  tantalique.  Ex.  Cyanure 
ferroso^tantalique  (  hydrocyanate  de 
fer  et  de  tantale). 

FERROSO-TH<HUQUE  ,  adj .  yfer- 
roso'thoricus.  Nom  donné ,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelius, 
à  des  sets  doubles  qui  résultent  de  Isi 
combinaison  d'uii  sel  ferreux  avec 
un  sel  thorique.  Ex.  Cyanure  ferroso^ 
thorique  (  hydrocyanate  de  fer  et  de 
thorine). 

FERROSO-TITANIQUE  ,  adj. ,y&r- 
roso-titanicus.  Nom  donné ,  dans  la 
nomeocinture  chimique  de  Berselios, 
à  des  sels  doubles  qui  résultent  de  la 
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eombinaison  d'un  sel  ferrent  avec  un 
sel  titaniqae.  Ex.  Cyanwe  ferroso* 
iitaniquê  (  hydroeyanate  dejer  et  de 
titane  ). 

FUBROSCHORAIVIQUE,  adj. ,  fer^ 
rosO'-uramcus,  Nom  donné,  dans  la 
nomcDolature  chimique  deBerzelius, 
à  des  sels  doubles  produits  par  la  com- 
binaison d'un  sel  ferreux  avec  un  sel 
uranique.  Ex.  CyanureferrasO'Urani* 
que  (  hjrdrocjranate  de  fer  et  d'urane). 
FERROSO-VANADIQUE  ,  adject. , 
JerrosO'Vanadieus.  Nom  donné ,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  fierze- 
lius  ,  à  des  sels  doubles  qui  résultent 
de  la  combinaison  d'un  sel  ferreux 
avec  un  sel  vanadique.  Ex.  Cyanure 
ferroso'Vanadique  (  hydrocyanate  de 
fer  et  de  vanaAixim  ). 

FERROSO-YTTRIQUE,  adj.  ^fer- 
rasa^yttricus.  Nom  donné,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelius, 
à  des  sel  doubles  qui  résultent  de  la 
combinaison  d'un  sel  ferreux  avec  un 
sel  yttrique.  Ex.  Cyanure  ferroso'^ 
y  ttrique  {hydrocyanate  de  fer  et  d^yt-* 
tria). 

FERR080-ZINCIQUE  9adj.,yèrro- 
so^zincicus.  Nom  donné ,  dans  la  no- 
menclature chimique  de  Berzelius  , 
à  des  sels  doubles  qui  résultent  de  la 
combinaison  d'un  sel  ferreux  avec  un 
sel  zincique.  Ex.  Cyanure  ferroso'» 
zincique  (  hydrocyanate  de  fer  et  de 
zinc). 

F£RRUGL\EU]IL  adj. ,  ferrugino^ 

sus  ,  ferreus  ,  ferrugineus ,  fer  rugi* 

natus  ;   roslfarb  ,  roslbraun  ,   rost'» 

fàrbigijkW,)  ;  qui  contient  du  fer  (eau 

ferrugineuse  )  ;   qui  a  la  couleur  de 

la  rouille  de  fer  (ex.  Polyporus  fer» 

reus  ,  Car  abus  ferrugineus^  F'irgilia 

ferruginea  ,   Lasiopelalum  ferrugi'* 

neum  ,   yarrjnia  ferruginosa  ,   J**- 

mia  fcrruginatus  f  Tabanus  ferru-^ 

gatus\ 

FERTBLE ,  adj . ,  fertilis  ;  frucht^ 
bar  (ail.).  Fécond ,  qui  produit  beau- 
coup {fîmiij  plante  fertile).  On  ap« 
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pelle  itamlnes  fertile^  i  celles  dont 
les  anthères  sont  pleines  de  pollen. 

FERTILITÉ  ,  subst.  f. ,  fertiiitas; 
Fruchtbarkeit  (ail.).  Qualité  de  ce 
qui  est  fertile. 

FESTONNÉ^  9ii\.,  répandus.  Se 
dit  des  feuilies ,  quand  elles  sont  mu- 
nies de  découpures  peu  profondes  et 
marginales. 

FESTUGACÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Festucaceas.  Nom  donné  par  Link  , 
Nées  d'Esenbeck  et  Kunth  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Graminées, 
qui  a  pour  type  le  genre /^^p^Iiich. 

FESTUGÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi.,  Fes^ 
tuceai.  Nom  donné  par  Necs  d'E- 
senbeck à  une  section  de  la  tribn  des 
Festucées  ,  qui  renferme  le  genre 
Festuca. 

FÉTIDE9  adj.  jfœtidus  ,  grat^eo^ 
lens,  teter;$M<rà^iiiç;  siinkend(9M,); 
siinking  (angl.);  qui  exhale  une 
odeur  désagréable  ,  soit  par  le  frot- 
tement ou  l'action  du  feu  (  ex.  Ba^ 
ryte  sulfatée  fétide) ,  soit  spontané- 
ment (ex.  JgaricusfetenSf  Helle^ 
borus  fœtidus ,  Passiflora  fatida  , 
Iris  fœtidissùna  ,  Hieraciuni  fœéi» 
dum ,  //tu/a  graveolens  ,  Anthémis 
Cotula).  Quelquefois  on  exprime  la 
fétidité  en  la  comparant  à  une  autre 
odeur  bien  connue  (ex.  Orchis  hir^ 
cina  ,  Hypericum  hircinum^  Cheno^ 
podium  vulvaria  ,  Glycine  bJtumd'^ 
nosa  y  Pelargonium  térebinthina^ 
ceum  ) . 

FÉTIDITÉ  ,  s.  f. ,  fceUdiias  ;  Ai* 
9tù8i%,  Qualité  de  ce  qui  est  fétide. 

FEU,  s.  m.  ,  ignis  f  «Op  ;  Feuer 
(ail.)  ;  fire  (fàiiç\.);  fuoco  (ît.>.  Phé- 
nomène  qui  a  lieu  lorsque  de  la  cha-* 
leur  et  de  la  lumière  se  manifestent 
simultanéroent  à  nos  sens.  On  appli<* 
que  aussi  quelquefois  ce  nom  k  b 
cause  même  du  phénomène  ,  à  la  ma** 
tière  de  la  dtaleur ,  ou  calorique. 

FEU  FOLLET,  s.  m . ,  vapor  ardent^ 
ignisfaîuus ,  ambulo  ;  Irrlicht ,  ItT'* 
msch  (all.)i  vinUwidi  th$  wi^(migl)^ 


496  PEU! 

!Flainme  erratique  produite  par  des 
émanations  gazeuses  qui  sortent  des 
-endroits  marécageux ,  des  lieux  où 
d^s  matières  animales  et  végétales  se 
décomposent ,  et  qui  s'enflamment  à 
une  petite  distance  du  point  d'où 
elles  se  dégagent. 

FEU  SAINT-ELME  , s.  m.  Aigrette 
électrique  qui  brille  souvent  à  l'ex- 
trémité des  corps  pointus ,  bouts  de 
jBâts  ,  croix  de  clochers ,  pendant  les 
temps  d'orage. 

FEUILLADE  9  s.  î.,/rons,  Richard 
désigne  sous  ce  nom  chaque  feuille 
•de  fougère ,  parce  qu'elle  ressemble 
plus  à  une  tige  foliacée  qu'à  une  vé- 
ritable feuille. 

FEUILLAGE^  s.  m . ^f rondes,  folia. 
Ensemble  des  feuilles  d'une  plante  ; 
terme  plus  populaire  que  scientifique. 

FEUILLAISON,  s.  i,  yfoliatio  ;fo' 
gliazione ,  frondes cenza  (it.).  Action 
de  se  couvrir  de  feuilles  ;  époque  à 
laquelle  les  bourgeons  s'épanouisseût. 

FEUILLE  ,  s.  f . ,  folium  ;  cpvX>ov  ; 
•BlaU  (ail.)  ;  hlade  ,  /c«/'(nngl.)  ;/ô- 
giia  (it.).  Turpin  définit  la  feuille 
tout  organe  appendiculaire ,  et  le  plus 
souvent  articulé ,  quelles  qu'en  soient 
les  dimensions  ,  la  forme  ,  la  consis- 
tance et  la  couleur  ,  qui  borde  ex- 
térieurement un  nœud  vital ,  est  sou- 
vent réduit  à  la  nervure  médiane  , 
maîss' élargit  ordinairement,  des  deux 
côtés  de  cette  nervure  ,  en  une  lame 
régulière  ou  irréguliôre,  simple,  dé- 
coupée ou  lobée.  Après  avoir  lu  cette 
longue  phrase ,  ainsi  <)ue  celles  de 
Jung,  de  Ludwig  ,  de  Mœnch  ,  de 
Bek'nhardi,  deVoigt,.de  Candolle  , 
de  Smith,  de  Nées  d'Esenbeck  et 
de  Willbrand ,  on  acquiert  la  con- 
viction, avec  Linné  ,  Linket  Schulz, 
.que  la  feuille  ne  peut  point  être  dé* 
taie  y  ou  avec  Agardh,  qu'il  faut  s'en 
tenir  sur  son  compte  aux  idées  po- 
pulaires j  comme  représentant  en  effet 
l'état  de  choses  qui  a  lieu  le  plus  corn- 
muDément.  Nous  dirons  seulement 
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que  ce  qu'on  appelle  ordinairement 
feuille ,  même  dans  le  sens  vulgaire , 
est  tantôt  une  feuille  entière  ,  com- 
posée du  pétiole  et  du  limbe  (  cas  le 
plus  ordinaire) ,  tantôt  un  limbe  sans 
pétiole  (cas  des  feuilles  sessi les)  ,  par- 
fois aussi  un  pétiole  foliacé  sans 
limbe  (ex.  phjllode ,  vojrez  ce  mot), 
ou  une  simple  fpHole  d'une  feuille 
composée ,  ou  même  enfia  une  tige 
aplatie  et  en  forme  de  feuilles  (ex. 
Cactus  Opuntia), 

FEUILLE  ,  adj. ,  foliatus ^heblâl- 
tert  (ail.).  Se  dit  d'une  plarOe  qui 
est  munie  de  feuilles,  ou  d'une  tige  qui 
porte  des  feuilles.  Plumule  feuîllée, 
lorsque  le  bouton  qui  la  termine 
dans  la  graine  est  assez  développé 
pour  qu'on  y.  distingue  de  petites 
feuilles  (ex.  Ceratophyllum)  ;  pani' 
cuje  feuillée  ,  quand  les  ramifications 
sont  entremêlées  de  feuilles  (ex.Tîa- 
mex  oppositifoUus)  ;  épi  fcuUlé  (ex. 
Pedicularisfoliosa)  et  verticille  feuille 
(  ex.  Erica  cinerea  )  ,  ceux  qui  se 
trouvent  dans  le  même  cas. 

FEUILLET  ,  s.  m.,  lamina;  Bliit- 
terchcn,  Bliittlein  (ail.).  On  donne  ce 
nom ,  en  géognosie  ,  aux  parties  min- 
ces dans  lesquelles  se  subdivise  une 
couche  ,  une  assise ,  un  lit  ;  en  bo- 
tanique, à  la  membrane,  plojée  sous 
forme  de  lames ,  qui  garnit  la  partie 
inférieure  du  chapeau  des  agarics  ,  et 
qui  porte  les  spores. 

FEUILLETÉ,  adj. ,  blattrig  falL); 
foglieltato  (it.).  Se  dit  :  1°  en  minéra- 
logie ,  de  la  cassure ,  quand  elle  pré- 
sente des  lames  excessivement  min- 
ces ,  semblables  aux  feuillets  d'un  li- 
vre (ex.  Mica),  et  de  la  structure,  soit 
d'un  minéral  qui  se  divise  avec  faci- 
lité en  feuillets  extrêmement  minces 
et  flexibles  (  ex.  Mica)  ,  soit  d'une 
roche  qui  paraît  formée  de  feuiUets 
(ex.  Phyllade  micacé)  ;  2**  en  zoologie, 
d'une  coquille  bivalve  qui  a  son  test 
formé  de  nombreux  feuillets  réunb, 
dont  les  extrémités  font  souvent  saillie 
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au  dehors  (  ex.  Ostrea  )  ,  et  des  ati- 
tennes  d'un  jnsecte  ,  lorsque  chaque 
article  est  garni ^  sur  un  côlë  ,  d'une 
lame  mîqce  et  plus  ou  moins  alongée 
(  ex.  Lampyris  pennata). 

FEUILLU,  adj. ,  foliosus ;  hlail^ 
reich  (ail.).  Se  dit  d'une  plante  qui 
est  chargée  d'un  grand  nombre  de 
feuilles,  soit  partout  (ex.  Cytisus 
foliosus^  Buxbaumia  foliosa)  ^  soit 
au  sommet  seulement  (ex.  Elrtraria 
frondosa)  ;  ou  dont  les  feuilles  sont 
disposées  d'une  manière  insolite , 
comme  celles  du  Gymnopogon  foUo^ 
sus,  qui  sont  roulées  ;  ou  enfin  dont 
la  forme  générale  imite  celle  d'une 
feuille  ondulée  (  ex.  Tremella  foUa' 
cea).  On  employé  aussi  cette  épitbète 
pour  désigner  des  polypiers  à  expan- 
sions planes  (ex.  Diastoporafoliacea) , 
ou  des  insectes  qui  ont  quelque  partie 
du  corps  en  forme  de  feuille ,  comme 
le  corselet  du  Membracis  foliata ,  qui 
se  prolonge  en  une  sorte  de  crête. 

FEUrâs,  s.  m.  On  nomme  ainsi , 
chez  les  mammifères ,  des  poils  doux 
et  plus  où  moins  épais ,  qui  garnissent 
immédiatement  la  peau,  et  que  traver- 
sent d'autres  longs  poils  plus  ou  moins 
cylindriques  ;  on  rencontre  principa- 
lement le  feutre  chez  ceux  qui  habitent 
des^ays  reculés  vers  le  nord  ou  très* 
élevés  au  dessus  du  niveau  de  la  mer. 

FÈVE  5  subst.  f.  Nom  vulgaire  des 
chrysalides. 

FIBRE,  s.  î.,fihra,  villus ;  îç; 
Faser  (ail.).  Corps  long  et  grêle,  dont 
la  disposition  et  les  connexions  pro- 
duisent la  trame  de  tous  les  êtres  or- 
ganisés ,  et  dont  on  aperçoit  aussi  des 
traces  dans  quelques  minéraux. 

FIBREUX 9  adj, ,  fihrosus;  faserîg 
(ail.)  \fihroso  (it.);  composé  de  fibres. 
Se  dit  :  i®  en  minéralogie,  d'un  nie- 
tal  qui  prosente  des  fibres  dans  sa 
cassure  {^  fer  fibreux)  \  d'un  minéral 
.dont  les  parties  sont  déliées  et  sem- 
blables à'des  fibres  (ex.  Mésoffpe) ; 

de  masses  qui  résultent  d'un  «ssem* 
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blîige  de  petites  aiguilles  ou  de.  filets 
déliés ,  cristallisés  ou  accidentel^ , 
droits  ou  contournés ,  accollés  sur 
leur  longueur,  disposés  en  rayons  di- 
vergeas ,  et  entrelacés  de  différentes 
maniérés  ;  ^«^  en  botanique ,  d'une 
racine  qui  se  compose  de  filets  d'une 
épaisseur  notable ,  alongés ,  distincts 
et  peu  ou  point  rameux  (ex.  j4lUum 
Cepd);  3°  en  zoologie,  d'après  Illtger^ 
■des  dents  de  mammifères  qui  sqitf 
composées  de  fibres  ou  de  tubes  lon- 
gitudinaux (ex.  Orjrctérope). 

FIBRILLAIRE,  ad}. ,  fibrUlarls  ; 
qui  est  disposé  en  filatncna  très-dé- 
liés ,  comme  les  Himantia,       . 

FIBRILLE,  s.  ï.yfibrilla;  Paser- 
chen  (àll.).  On  donne  ce -.nom  aux 
ramifications  capillaires  d'une  racine 
très-di visée ,  ainsi  qu'aux  filets  dé- 
liés qui  naissent  du  thalle  des  lichens  » 
et  servent  à  fixer  ces  derniers  sur 
l'écorce  des  arbres ,  la  terre  ou  les 
pierres, 

FIBRILLE^  tKày  ^  fibriUatus ;  f^^ 
dig  (alL).  Se  dit  de  la  racine,  quand* 
elle  est  composée  de  fibrilles  ou  de 
fibres  déliées. 

FIBRILLEUX,  adj.  ,  fibrillosus. 
Epithète  donnée  au  stipe  de  certains 
champignons.  Ex.  Agaricus  fibril-- 
losus, 

FIBRil.LIFÉRE ,  adject. ,  /^riT- 
liferus,\^  clinanthe  du  Gymnanthe" 
mum  fibrilliferum  est  muni  de  quel- 
ques fimbritles  piliformes  éparses. 

FIBRINE  ,  s.  f.  ^fibrina;  Faser-- 
stojU  (air.).  Substance  particulière  tiiiî 
fait  la  base  des  muscles  et  du  caillot 
du  sang  des  animaux  à  sang  rouge. 

FIBRINEUX,  adj.  ^fibrinosus  ;  qui 
est  composé  de  fibrine,  qui  en  con- 
tient, qui  en  présente  les  caractères. 

FIBRG-CRANULAIRE ,  adj.,/^ro- 
granularis.  Epithète  donnée,  en  mi- 
néralogie, à  un  corps,  lorsqu'il  pré- 
sente un  tissu  granuleux  entremêlé 
de  fibres.  Ex.  Pfroxène, 

FiBRO-LAAIIKAIRE  j»  adj.  ,/^;o- 
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Utinimaris,  Épithète  donnée  à  un  mi- 
néral ,  lors||u'il  est  fibreux  dans  un 
àçns  et  laminaire  dans  Tautre.  £x. 
Dùtllage. 

•  FIBRO-SCmSTEUX ,  adjecl. ,  fi- 
hfo^chistosusi  Les  géognostes  disent 
qu'une  roche  a  la  structure  fibro- 
schisteuse  y  lorsqu'elle  est  fissile  eh 
jliri^es ,  par  TefFet  de  petites  aiguilleà 
cristallines  qui  sont  rangées  paral- 
lèlement les  unes  aux  autres  et  bout 
àWut,  croisées  et  entremêlées  sur  lé 
même  plan  de  difi*érenies  manières , 
bu  Jetées  en  tous  sens  d'un  plan  à 
i'ttntre  ;  c'est  le  cas  de  certaines  ro- 
ches ^iphiboliques. 
•IPnlRO-SOYEUX,  adj. ,  fibro-seri- 
cetii^  Se  dit  d'un  minéral  qui  est  en 
fildàlëns  réunis  par  faisceaux  et  ajant 
le  luisant  de  la  soie.  Ex.  Alumine 
sulfatée  fibro'Soyèuse, 
-■  FICÉEB,  adj.  et  s.  f.  pi.,  Ficeœ, 
I^om  donné  ppir  A.  Richard  à  un 
groupe  de  la  famille  des  tJrticées ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Ficus, 

-FIGIFORIIIE,  adjecl.,  ficiformis 
X^fietis ,  figue ,  forma  ,  forme  )  ;  qui  a 
la  forme  d  une  figue ,  comme  la  Spori' 
gia  ficiformis ,  laquelle  est  turbinée, 
avfec  une  perforation  au  sommet. 

FliqOIDË^  adj.,  ficoideus.  Épi- 
thète donnée,  ^wx fleurs  conjointes  , 
lorsqu'elles  sont  entièrement  enve- 
loppées par  un  réceptacle  charnu  et 
succulent.  Ex.  Ficus  Carica, 

FiGOIDÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Fi- 
eoidete.  Mauvais  nom  donné  à  une 
façiille  de  plantes ,  que  K.  Sprengel  a 
}troposé  d'appeler  Âizoidées. 

FIGtJE  5  s.  f. ,  carica,  ficus  ;  odxov; 
Feige  (^il)lfig  (angl.);  fico  (il.). 
Gandolle  désigne  sous  ce  nom  un 
fruit  aggrégé,  composé  d'ua  grand 
nombre  de  cariopses  réunies  dans  un 
involucre  charnu  et  succulent.  Ex. 
Ficus  Carica. 

FIGULIN,  adj .  .figulinus^figularis, 
figlinus  {figulus  ,  potier  de  terre). 
On  appelle  argile  figuUne  ^  celle  qui 
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se  laisse  pétrir  et  appliquer  à  la  fa-« 
bficatiôn  des  poteries. 

FIGURÉ ,  adj.  yfiguratus.  On  ap- 
"peWe  pierres  figurées  celles  qui  offrent 
fortuitement,  dans  leur  forme,  quel- 
que ressemblance  avec  des  corps  or- 
gaùisés ,  végétaux  ou  animaux ,  mais 
qui,  dans  leur  structure,  n'ont  au- 
cune trace  de  l'organisation  des  corps 
qu'elles  semblent  représenter  plus  ou 
moins  grossièrement. 

FIL,  s.  m. ,  filum;  Faden  (ail.). 
Ce  liom  est  donné  par  Kirby  à  deux 
organes  filiformes  et  non  articulés 
qui  garnissent  l'anus  des  Machilis, 
rersoon  appelle  fila  seminifera  les 
parties  capillaires  qui  fixent  et  re- 
tiennent les  sporidies  des  cham- 
pignons. Les  paraphyses  {voyez  ce 
mot)  sont  nommées  fila  succulenta, 
Saftfaden  (ail.),  par  quelques  bota- 
nistes. 

FILAGINÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Fi- 
lagineœ.  Nom  donné  par  H.  Gassini  à 
tin  groupe  de  la  section  des  Inulées 
^naphaliées  prototypes^  qui  a  pour 
type  le  grnre  Filago. 

FILÀGINOIDÉES,  adj-  et  s.  f.  pi. , 
Filaginoideœ.  Nom  donné  par  Scbrank 
à  une  section  de  la  tribu  des  Gna- 
phaliées,  qui  a  pour  typa  le  gçnre 
Fila  go, 

FILAMEIVTAIRE,  adj.,  filament 
taris  ;  qui  est  produit  par  des  fila- 
mens ,  comme  le  tube  dû  îi  la  sou- 
dure des  filets  des  étamines  dans 
certaines  plantes. 

FILA1IIE!\IT£UX  ^  adj. ,  filamento- 
SUS)  fadenfôrmig  (ail.) .  Se  dit  :  i  *  en 
minéralogie,  d'un  corps  qui  semble 
être  un  assemblage  de  filamens  plus 
Qi%  moins  déliés  (ex.  Asbeste)  ;  a°  en 
botanique,  de  plantes  qui  sont  alon- 
gées  sous  la  forme  de  filets  grêles 
(ex.  Confcn>a)  ,  ou  qui  portent  des 
filamens ,  comme  ceux  qu'eu  volt  sur 
le  bord  des  feuilles  du  Yucca  fila-* 
mentosa;  3^  en  zoologie ,  d'un  animal 

qui  a  la  forme  d'un  fil  (ex*  TVriia 
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filanûmifM) ,  ou  dont  une  partie  clu 
corps  est  garnie  de  filamens ,  comme 
le  Cantkarus  filamento^us ,  dont  le 
bord  supérieur  de  la  nageoire  caudale 
se  prolonge  en  rayons  filiformes. 

FILANDlânfiS^  adj.  et  s.  f,  pi.  , 
Textoriœ.  Nonji  donné  par  Degeeret 
Lamarck  à  une  tribu  d'Aranéides, 
renfermant  ceux  de  ces  animaux  qui 
font  des  toiles  à  réseau  irrégulier , 
dont  les  fils  se  croisent  en  tous  sens 
et  sur  plusieurs  points. 

FILANDREUll ,  adj.  Se  dit  d'un 
drupe  dont  la  pannexterne  est  divi- 
sible en  filamens.  ¥,x. -Cocos  nucifera, 

FILET  9  s.  m.  y /ilamehtum  y  ca-" 
pillamentumy  pedicuhis;  Trager  (ail.); 
filamento  (it.)»  On  appelle  ainsi,  i^  en 

Séognosie,  un  filon  qui  n'a  pas  les 
imensions  et  la  suite  requises  pour 
élre  exploitable  ;  2^  en  botanique ,  le 
support  d'une  seule  anthère ,  quelle 
que  soit  sa  forme. 

PILEUSES,  adj.  et  s.  f.  pi;  Nom 
donné  parDegeer,  Glerk  et  Lamarck 
à  une  tribu  d'Aranéides ,  comprenant 
celles  qui  tendent  des  filets,  tissent 
des  toiles  ou  filent  des  cordages  pour 
se  transporter  et  se  soutenir ,  bu  pour 
se  procurer ,  dans  ces  sortes  de  pièges, 
les«nscctes  dont  elles  vivent. 

FILIG  AULE ,  adj .  ^filicaulis  ifilum, 
fil ,  caulis ,  tige  )  ;  qui  a  là  tige  fili- 
forme. Ex.  Oxalis filicaulis. 

FILICIFÈRE  ,  adject. ,  filiciferus 
(Hlix ,  fougère  ,yèro ,  porter).  Se  dit 
d'une  roche  qui  renferme  des  fou- 
gères fossiles.  Ex.  Oolithe  filicifère, 

FILIGIFOBBIE ,  adj.  ^  fiiiciformis 
[filixy  fougère,  forma ^  forme).  Se 
dit ,  en  minéralogie ,  d'un  corps  par- 
tagé en  rameaux,  lorsque  ceux-ci, 
étant  sur  le  même  plan ,  imitent  par 
leur  disposition  les  folioles  qui  s'in- 
sèrent des  deux  côtés  de  la  tige  d'une 
fougère.  Ex.  Argent  natif  ramuleux 
filiciforme, 

FILIGIN,  adj. ,  filicinus  {filix  , 
fougère)  \  qui  a  U  forme  d'une  fou- 
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gère*  Le  PaîmariafiUcîna  est  ainsi 
nommé  à  cause  de  sa  fronde,  une  où 
deux  fois  ailée ,  comme  celle  d'une 


fougère. 

FDLICINES,  ad)»  et  s.  f.  pi. ,  /Y/f 
cinœ  y  Filicina.  Nom  donne  par 
Batsçh  et  par  Wibel  à  la  famille  des 
Fougères. 

FILIGOtDI»,  adj.  et  s.  f.  pl.,FI7^. 
cqides.  Non  donné  par  Bridel  ^  uùe 
famille  de  Mousses  ,  et  par  Lîndley 
aux  cryptogames  vasculaires  collectif, 
vement. 

FILIGOME,adj.,/ÎW/!£.r  (Jï* 
lum ,  fil ,  cornu,  corne).  UAgaricus 
fiUcornis  est  ainsi  appelé  à  cause  de 
la  minceur  de  son  stipe  ;  la  Nereis 
filicomisy  parce  que  ses  tentacules 
céphaliques  sont  longs  et  capillaires. 

FILIGORNES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
JF'ilîcornes,  Nom  donné  par  Lamarck 
à  une  famille  de  Coléoptères,  parLa-  ' 
treille  et  Eichwald  à  une  famille  de 
Névroptères ,  par  Duméril  à  une  fa- 
mille de  Lépidoptères ,  comprenant 
ceux  de  ces  insectes  qui  ont  les  an- 
tennes en  fil,  ou  à  peu  près. 

FILIÈRE, s.  î,y  fusus.  Ou  désigne 
sous  ce  nom  des  pores  par  lesquels 
les  araignées  et  les  chenilles  font  sor- 
tir la  matière  soyeuse  doAt  se  servent 
les  premières  pour  tisser  leurs  toiles, 
les  autres  pour  construire  la  c%que 
dans  laquelle  elles  se  changent  en  chry- 
salides. 

FILIFÉRE,  Sidlj  fin  férus  ^ium^ 
fil,  fero^  porter).  Un  polypier  ((7c/- 
laria  fiUfera)  est  ainsi  appelé  parce 
que  ses  rameaux  sont  chargés  de  fila- 
mens sur  les  côtés. 

FILIFOLIÉ,  adj.  ,  fdifolius  ;  fa^ 
denhlattrig  [Jllumy  fil ,  foliumy  feuil- 
le). Se  dit  d'une  plante  dont  les 
feuillts  ou  leurs  divisions  sont  fili- 
formes. Ex.  Aster  filifolius ,  Alhuca 
filifoUa,^  Leptaleumjilifollum, 

FILIFORME,  adject. ,  fiUfotmis ; 
fadenfôrmig ,  fàdlich  (all.J  {fihUh, 
fil  ;  forma ,  forme  )  j  qui  a  là  forme 
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de  fil.  On  emploie  ce  terme  :  i^  en 
minéralogie ,  pour  désigner  un  corps 
^pii  ressemblera  un  fîl  plus  ou  moins 
conloumé  (ex.  Argent  natif  filifor^ 
me  );  2^  en  botan^ue ,  pour  désigner 
les  parties  qui  sont  longues ,  grêles 
6t  cylindriques  ou  aplaties  ,  comme 
les  anthères  du  Ternstroendafilifor^ 
miSfYaxe  du  Phleum pratense^  l'en- 
semble du  champignon  appelé  Clat^a' 
riafilata,  V  embryon  du  Damasonium 
sleuatum^  Vépi  du  Kerhena  triphyllay 
les  feuilles  de  YHymenatherumfili" 
fûliumylejunicide au  Magnolia gran^ 
élifiora  y  les  pédoncules  des  Fuchsia 
coccinea.j  le  placentaire  du  p^elezia , 
la  racine  du  Lemna ,  les  rameaux  du 
Dolichos  filiformis  et  de  VHelichry' 
sum  filiforme  y  le  stigmate  du  Zea 
Mqys^e  style  de  YHalesia  tetrapteray 
la  tige  du  Thymus  filiformis  et  du  Pte* 
rigynandrumfilijorme;  3®  en  zoologie, 
pour  distinguer  des  animaux  dont  le 
corps  ressemble  à  un  fil  (ex.Stenosoma 
filijfarme)y  ou  des  parties  du  corps 
qui  sont  minces,  alongées  et  degro.9« 
seuràpeu  près  égale  partout,  comme 
V abdomen  de  VAsilus  filiformis  ,  les 
antennes  du  Midasfilata^  les  palpes 
des  abeilles, 

MLIFORMES,  adj.'et  s.m.  pL^i^/- 
liformia.  Nom  donné  par  Cuvier,  La- 
treille  et  Ëichwald  à  une  famille  de 
Forare  des  Lœmodipodes ,  compre- 
nait ceux  qui  ont  le  corps  très-grél^ 
ou  linéaire  ;  par  Latreille ,  à  une  fa- 
mille d'Annelides  entérobranches  , 
dans  laquelle  il  range  ceux  de  ces 
animaux  dont  le  corps  est  de  figure 
capillaire. 

FILIGÈRE  9  adj .  yfiligerus;  fiaden' 
tragend  (ail.)  {fiïum^  fil,  gero  y 
porter).  La  Nereis  filigera  est  ainsi 
appelée^  parce  que  sa  ramé  supé- 
îeure  se  compose  d'un  pinceau  de 
."^îes  et  d'un  très-long  cirre  filiforme. 

FILIPÉDE,  adj.,  filipes  {filum^ 
tA%fies,  pied);  qui  a  des  pattes 
tr^-loogues  et  grêles.  Celles  de  la 
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TiptdafiUpes  sont  trois  fois  plus  lon- 
gues que  le  corps. 

FILIPENDULÉ  9  Vi^y  ^  fiUpendula^ 
tus;  angereihet  (ail.).  Se  dit  de  la 
racine ,  quand  elle  est  formée  de  tu- 
bercules attachés  à  des  ramifications 
très-menues.  Ex.  Spiraa  Filipen^ 
duku 

FILIROSTRES9  adj.  et  s.  m.  pi. , 
FiUrostres  {filum,  fil,  rostrum^  bec). 
Nom  donné  par  J.— G.  Schae£Per  à  un 
ordre  de  la  classe  des  oiseaux ,  qui , 
avec  les  doigts  fendus ,  ont  le  bec  fili- 
forme. 

FILITARSE,  tkà\.yfilitarsis;  qui  a 
des  tarses  alongés  et  grêles.  Ex.  Me^ 
lolonthafilitarsis. 

FILITÉLES9  adj.  et  s.  f.pl.,  FiliU' 
lœ.  Epitbète  donnée  aux  araignées 
qui  filent  des  toiles  composées  db  fils 
lâcbes  et  écartés.  Ex.  Aranea  pha^^ 
langioides. 

VTLONy  s.  m.,  Gang  (ail.)  ;  filone 
(it.  ).  Les  géognostes  donnent  ce 
noDpi  ii  des  masses  minérales ,  pier- 
reuses ou  métalliques ,  très-peu  lar- 
ges comparativement  à  leur  hauteur 
et  à  leur  longueur ,  qui  traversent , 
au  moins  dans  une  partie  de  son  élen« 
due ,  un  terrain  ou  une  masse  de 
roches  quelconque.  ^ 

FDLOPÉDE,  Sià].yfilopes;  quia  le 
pied  ou  lestipe  filiforme.  Ex.  Aga^ 
ricusfihpes,      I 

FDLTRATION,  s.  f.  ,filtraiio,  co^ 
latio;  Seihungy  Durchseihung  (ail.). 
Opération  qui  consiste  à  séparer  une 
matière  solide  mêlée  avec  un  liquide, 
en  faisant  passer  celui-ci  à  travers  une 
substance ,  papier  non  collé ,  étoffe  j 
colonne  de  sable  ou  de  verre  pilé  ^ 
dans  les  pores  ou  à  la  surface  de  la- 
quelle reste  celle  qui  troublait  sa  pu- 
rété  et  sa  transparence. 

FILTRE  9  s.  m .  yfiltrum.  Intermède 
quelconque  dont  on  se  sert  pour  ezé* 
cuter  la  filtration. 

FIMBRIÉ.   ^ojez  Frangé. 

FCUBRIIXE  9  subst.  l.^fimbriUa; 
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Spreufadtn  (ail.)*  H.  Gassini  appelle 
ainsi  des  appendices  du  clinanine  des 
Sjnanthérées  qui  ont  la  forme  de  fi- 
lets membraneux ,  laminés ,  linéaires 
ou  subulés,  inégaux^  irréguliers , 
souvent  entregreffés  iuférieurement  » 
toujours  beaucoup  plq^  nombreux 
que  les  fleurs ,  et  qui  sont  de  simples 
saillies  du  réseau. 

FIMBlULUFéRE  ,  adj.  ,/m^n7/fr- 
ferus  (fimbriUa  -,   fimbrille ,  fero,  . 
porter).  Se  dit  du  clinanthe  des  Synau* 
tbérées ,  lorsqu'il  est  charge  de  fim- 
brilles.  Ex.  Càrduinées. 

FIMÉTAIRE,  adj.  ,  fimeiarius  ; 
qui  vit  dans  le  fumier,  dan;s  les  matiè- 
res excréfuentitielles.  Ex.  Aphodius 
fimeiarius  ,  Aphodius  merdarius  , 
jip    dius  scybaUarius, 

FIMIGOLE,  ad^.,  fimicolus  ;  qui 
vit  ou  croît  dans  le  fumier.  £x.  Aga^ 
ricus  fimicola» 

FIRMARIENT  9  8.  m,  ^  firmamen- 
tum;  Himmelsgewolbê {vX\*  );  Hea^ 
if  en  (angl.  )  ;  firmaniento  (it*  ).  On 
appelle  ainsi  le  ciel ,  parce  qu'il  se 
montre  à  noas  sous  l'apparence  d'un 
hémisphère  solide  ou  d'une  voûle 
reposant  par  sa  base  sur  l'horizon. 

FISSIDACTYLES,adj.ets.m.  pi., 
Fissidactyles  {as sus ,  fendu , dcherw- 
ÏA^y  doigt).  Nom  donné  par  Lesson 
à  une  division  du  sous-ordre  des  Pas- 
sereaux marcheurs,  comprenant  ceux 
qui  ont  trois  doigts  antérieurs  libres 
et  isolés. 

FISSIFLORE  ,  adject. ,  fissiflorus 
{fissus  ,  fendu ^^^,  fleur).  H.  Gas- 
sini donne  cette  épithète  à  la  calathide^ 
quand  elle  est  composée  de  corolles 
fissiformes. 

FISSIFOLIÉ  9  fissifoUus  {fissus  ^ 
fendu  ,  folium^  feuille)  ;-  qui  a  des 
feuilles  linéaires  et  fendues  au  som- 
met (  ex.  PaspaJus  fissifoUus)^  ou 
des  feuilles  pinnatihdes  à  segmens 
incisés  au  sommet  (ex.  Pelargonium 
fissifolium  ). 

riSSiFOBME  9  ài}(xX.^fissi/ocms 
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{/issus , fendu jfi}rnta ,  forme ) •  Epi-» 
tnéte  donnée  par  H.  Gassini  à  ufi 
genre  indétenqfiiné  de  corolles  de  Sj- 
nanthérées.  41 

FISSILABRES, ^adj.  et  s.  m.  pL, 
Fissilabra*  Nom  sous  lequel  Guvier , 
Latreille  et  Eichwald  désignent  une 
tribu  de  la  famille  des  Goléoptères 
brachéljtres ,  comprenant  ceux  chez 
lesquels  le  labre  est  profondément 
échancréou  bilobé. 

FISSILE 9  adj.  ,  fissUis ;  spaltbar 
(  ail.  ).  Se  dit^  en  minéralogie  ,  d'un 
corps  ,  lorsqu'il  a  une  tendance  ca- 
chée à  se  diviser  par  feuillets  (ex. 
Talc  giaphique)y  et  de  la  structure 
d'une  roche,  quand  celle-ci  pang(ît     i^ 
formée  de  lits  minces  (ex.  Gneiss)^ 
Un  champignon   (  Auricularia  fis-^ 
sUis)  a  été  appelé  ainsi ,  parce  qu'il 
finit  par  se  fendre  en  particules  co- 
hérentes à  la  base. 

FISSDLIÉES,  ad),  et  s.  f.  pi.,  Fis^ 
silieœ,  Gaflin  désigne  sous  ce  nom  la 
famille  des  Olacinëes,  à  cause  du 
genre  FissiUa  qu'elle  renferme. 

FISSINERVE,  adj.,  fissinervais 
{fissus,  fendu,  nervus^  nerf).  Le  La* 
siandra  fisslnervia  a  des  folioles  mu- 
nies de  trois  nervures ,  dont  \t»  deux 
latérales  sont  bifides. 

FISSIPALMÉ,  tkà].  jfissipalmatiu 
{fissus  j  fendu  ,  palmatus^  palmé), 
llliger  appelle  doigts  fissipalmés 
ceux  qui .  présentent  une  large  bor- 
dure étendue  de  la  base  d'un 
doigt  à  l'autre ,  les  ongles  étant  en 
forme  de  lame  sur  les  hords.  Ex» 
Grèbe* 

FISSIPARE  ,  fissiparus  {fissus  , 
fendu,  paro ,  engendrer).  Se  ait  d'un 
corps  organisé  qui  se  reproduit  par 
la  scission  de  son  propre  corps,  com- 
me il  arrive  à  un  graft  nombre  de 
polypes  et  à  beaucoup  de  plantes. 
,  FISSIPARIË9  s.  f.,  generatiofis* 
sipara;  Spalttengung  (aU.)«  îiom 
donné  par  Burdach  au  mode  de  gé- 
nération qui  coiisirt«  daiu  la  scÎMion 
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ff^^  corps  organisé ,  dont  chaque 
segment  devient  un  tout  semblable 
à«elui  dont  il  provient. 

FISSIPÉiyS^  adj.  et  s.  m.  plui:.  f 
Fissipedes  [Jissus^  fenda^  pes ,  pied). 
I^om  donné  par  'Blumenbach  à  un 
ordre  de  Mammifères ,  comprenant 
ceux  qui  ont  deux  à  quatre  sabots  ; 
par  Latreille  ^  Ficinus  et  Carus  à  une 
famille  de  Tordre  des  Pachydermes  ;; 
comprenant  ceux  qui  ont  des  doigts 
distincts  à  tgus  les  pieds  ;  par  J.-G. 
Schaeffer  à  trois  ordres    d'oiseaux  , 
dans  lesquels  sont  rangés  ceux  qui  ont 
deux ,  trois  et  quatre  doigts  fendus  ;, 
^        par  Lam^rçkà  une  famille  de  Crus— 
:^-     tac.és  hoçpobrapches  macronres ,  dans 
laquelle  il  comprend  ceux  qui  ont 
les  pal  tes  biBdes. 

FISSIPENNES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Fis^ipenjries  {/issus ,  fendu ,  penna  , 
aile  ).  Nom  donné  par  Guvier  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Lépidoptères 
diuriies  ,  comprenant  ceux  qui  ont 
les  quatre  ailes ,  ou  deux  au  moins  , 
fendues  dans  leur  longueur  en  bran- 
ches ou  digitalions. 

FISSIROSTRES  ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
FLssirostres  {fissus ,  fendu,  rastrum, 
bec).  Vigors  et  Guvier  désignent  sous 
ce  nom  une  famille  de  l'ordre  des 
Passereaux  ou  des  Percheurs ,  com- 
prenant ceux  de  ces  oiseaux  qui  ont 
le  bec  fendu  très-profondément. 

FISSURATION,  s.  f . ,  fissuratio 
{fissura ,  fente  ).  État  de  ce  qui  est 
^ndu ,  de.  ce  qui  ofifre  des  fissures  : 
fissuration  d^une  roche, 

FISSURE,  s.  f. ,  fissura;  Spalu 
(ail.).  Les  géognostes  appelleniyï^.yM- 
res  de  stratification  celles  qui  sépa- 
rent les^ssises  d'une  même  couche , 
ou  des  TOuches  de  même  nature ,  et 
fissures  de  Mperposition  ,  celles  qui 
séparent  des  couches  de  diverse  na- 
ture. Généralement ,  en  minéralogie, 
le  mot  fissure,  exprime  des  sépara*^ 
tions  dans  une  masse  cpù  oe  sont  pour 
Musi  dire  qu'indiquées^  les paroifl  M 
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laissant  pas  d'écartement  éntp'eUes. 
On  ne  le  dit  guères  que  des  minéraux 
et  des  roches  considérés  en  petit. 
Dacosta  donne  le  nom  de  fissure  à 
une  dépression  longue  et  peu  large 
qu'on  voit  assez  souvent ,  en  arrière 
du  sommet ,  à  la  partie  dorsale  de  la 
faée  externe  d'une  valve  de  coquille 
bivalve. 

FISTLLAIRE ,  vid\.yfistularis{fis' 
tula  y  flûte).  Se  dit,  en  minéralo- 
gie ,  d'un  corps  concrétionné  qui  est 
traversé  dans  toute  sa  longueur  par 
une  cavité  semblable  à  celle  d^ua 
tube,  Ex.  Chaux  carbonatée  Jistu^ 
laire. 

FISTULES  9  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Fistïf 
lata»  Ëichwald  doUne  ce  nom  à  une 
famille  de  la  classe  des  Gyclozoaires  ^ 
comprenant  ceux  de  ces  animaux  qui| 
comme  les  Holothuries  et  les  Fj^ur- 
laires  ,  ont  le  corps  fistuleux. 

FISTULEUX,  adject.  ,/tfto/o/a^/ 
hohlf  r'ôhrig  (ail.).  Se  dit ,  ea  botaiùr 
que ,  de  tout  organe  alongé  et  cy- 
lindrique qui  offre  une  cavité  lon- 
gitudinale à  son  centre  ,  comme  les 
feuilles  de  VAllium  fîstulosum  ,  la 
hampe  du  Pissenlit ,  le  spadix  de 
M  Arum  Dracunculus,  la  tige  de  VOE* 
nanthefistulosa. 

FISTULEUX 9  adj.  et  s.  m.  pi., 
Fistulosa,  Nom  donné  par  E.  EUch*- 
wald  à  une  famille  de  Phjtozoaires 
lithophjtes  ,  par  Schweigger  à  une 
famille  de  Zoophytes ,  comprenant 
les  polypiers  dont  le  centre  vide  est 
occupé  par  les  polypes ,  qui ,  quoique 
distincts  les  uns  des  autres ,  commu- 
niquent réellement  entr'eux ,  chacun 
ayant  une  issue  particulière  pour  faire 
saillir  au  dehors  sa  bouche  et  ses  ten- 
tacules. 

FISTULIDES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
FistuUdes,  Nom  donné  par  Lamarck 
à  une  section  de  l'ordre  des  Radiaîres 
échinodermes  9  comprenant  ceux  de 
ces  animaux  qui  ont  le  corps  alongé 
et  i^ylindri  que* 
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FISTULIVALVE  ,  adj.  et  S.  i.,fis^ 
tulivalva,  Tournefort  désignait  sous 
ce  nom  les  coquilles  6$tuleuses ,  c'est- 
à-dire  les  fourreaux  tubulaîres  im- 
pro|9reinent  appelés  coquilles. 

FIXATION,  s.  f.  ,  fixation  îr^Çiç. 
Opération  par  laquelle  on  donne  en 
quelque  sorte  de  la  stabilité  à  un  corps 
gazeux  ,  en  le  combinant  avec  un 
corps  solide. 


FLAB  5o3 

formant  par  répétition  raggrégation 
d'êtres  qui  compose  la  masse  ;géné^ 
raie  d'un  grand  arbre .,  ne  se  dét»- 
chant  jamais  naturellement  de  l'ag^ 
grégation  à  laquelle  ils  appartiennent, 
mais  pouvant,  quand  par  accident 
ils  en  sont  isolés  »  aller  an  loin  en  for- 
mer une  nouvelle.  Ce  terme  est  donc 
pour  lui  synonyme  d^  bourgeon, 
FIXITÉ ,  s.   f . ,  ^xitas.   Faculté 


FIXE  9  adj .  ,/iJçus;  fest  (àll .) .  Ce  mot     dont  jouit  un  corps  de  ne  pas  se  vola 
est  reçu  dans  plusieurs  acceptions  dif*     tiliser  par  l'action  de  la  chaleur^  de 


férentes.  i^  En  astft)nomie.  hes  étoiles 
sont  appelées y?^e^  y  parce  qi|{au  con- 
traire des  autres  astres  lumineux  , 
elles  paraissent  conserver-  toujours 
les  mêmes  distances  les  unes  à  l'égard 
des  autres.  2^  £n  physique.  Fixe  se 
dit  d'une  couleur  qui  reste  la  même  , 
quel  que  soit  l'aspect  sous  lequel  on 
contemple  le  corps  qui  la  présente. 
3°  En  cnimie.  On  ap^cWefiûpes  {feuer- 
hestdndig ,feuerfest  ^  ail.)  les  corps 
qui  ne  sont  point  volatil isables  ,  à  ^ 
moins  qu'on  ne  les  expose  à  un  feu 
violent  ,  ou  même  qui  ne  se  volati- 
lisent point  aux  plus  hauts  degrés  de 
chaleur  que  nous  puissions  produire 
{alcali  fixe  ,  huile  fixe ,  métal  fixe). 
On  donne  aussi  cette  épithète  aux 
gaz  qui  ne  peuvent  élre  ramenés  à 
l'état   liquide  ou  solide  ,  ni  par  le 


ne  changer  sou  mode  d'aggrégàtion 
par  re£fet  d'aucune  influence  quel- 
conque. 

F]|XIVALVf:S,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
FixiifaU'ia  {fixus  9  fixe  ,  valva  , 
valve).  Nom  donné  par  Latreilleà 
une  famille  de  la  classe  des  Bracbio— 
podes ,  comprenant  ceux  de  ces  ani- 
maux qui  sont  sessiles  ,  c'est-à-dire 
fixés  par  la  valve  inférieure  de  leur 
coquille. 

FLABELLÉ  9 ^i].jflahellaiusy  ven* 
tilatorius  {Jlabellum ,  éventail  );  qui 
imité  plus  ou  moins  un' éventail /qui 
s'étale  de  la  ba^e  au  sommet  en  ma- 
nière d'éventail ,  comme  lesfieuilles 
élégamment  décomposées  de  1'^— 
diantum  flageUalitm ,  hi»/euilles  ré«- 
niforn^s  à  lobes  trèsrouverts  du  Cal' 
thaflabellifoUa  9  les  épin  du  Scleria 


refroidissement ,  ni  pur  la  compres-  flabeUum ,  les  faisceaux  dc^  VEc/n-^ 

sion  ,  ni  par  ces  deux  moyens  réunis,  neUa  ventHatoria  ^  leb  rameaux  de 

comme  Toxigène  ,  l'azote   et  l'by-  V!kntipathesfiabellum  et  de  VOnuUia 

drogène.  Le  mot  permanent  est  plus  fiabellata^  les  antennes  de  la  MutiUa. 

souvent  usité  dans  ce  dernier   cas.  Jlahellata ,  la  coquilli  de  VOstrea 

4®  En  histoire  naturelle»  Mirbel  ap-  flabellum  et  de  V  Ostrea  fiabelloïdes , 

pelle  cloisons  fixes  celles  qui  ^  i^  la  les  antennes  de  VÈuhpkus  flaheHa" 


maturité  du  fruit ,  restent  immobiles 
et  conservent  leur  attache,  ce  qui 
n'a  lieu  communément  que  dans  les 
péricarpes  indéhiscens  ou  déhiscens 
seulement ,  soit  par  des  pores  ,  soit 
par  des  fentes  (ex.  Campanula),  Du- 
^pelit  -  Thouars  nomme  embryons 
fixes  des  corps  reproducteurs  non 
fécondés  ,  nus  ou  écaillcux ,  naissant 
successivement  les  uns  des  autres  « 


tus.  On  dit  aussi  expansion JlabelUe.. 

FLABËLLICORNE  j  adj.  ,fiabeU^ 
cornis  {flabellum,  éventail ,  cornu  y 
corne)  ;  qui  a  les  antennes  flabelléea. 
Ex.  Lampyris  flabeUicornis , 

FLABELLIFEBE 9  adj.,  fiabdti^ 
férus  {flabeUum  ,  éventail  ,  fero  , 
porter);  qui  porte  un  éveataîl.  Le 
Coccothraxistesfiobellifera  a  la' queue 
en  éventail, 
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AAlBELLIFOLIÉ,  SLd].jJlaheUl-^ 
ffUus^  fâcherblattrig  (alk  )  {fla- 
btUxan  ^  éventail ,  fojium ,  feuille  )  ; 
qui  a  les  feuilles  disposées  en  ma- 
nière  d'éventail.  Ex.  Oxalis fiabetti" 
foHa ,  Àspleniumjlahellifolium. 

.  FLABELLIFORME  ,  adj.  .flabelli- 
fotnUs}  fàcherfôrmig  ^  wedelfôrmig 
(ail.)  {fiabelbim ,  éventail ,  forma  , 
foriiie  ).  Mirbel  donne  celte  épithète 
aax  feuilles  cunéaires  qui  sont  ar-: 
radies  au  sommet  (  ex.  Salisburia 
asplenifoUa^  Euryops  flabelliformis). 
Le  Spongodium  flabelliforme  a  une 
fronde  plane  ,  disposée  en  forme  d'é- 
ventail. UUdotea  fahelliformis  et 
la  Spangiaflabellffornùs  ont  leurs 
nintefiux  flabellés.  Le  Cuculus  fa- 
èeOiformissiisi  queue  très-étagée,  en 
éventail* 

FLABELLIPÉDE  ,  ai'i.^fabellîpes 
'^(jflabellum ,  éventail ,  pes ,  pied  ).  Se 
dit  il'un  oiseau  qui  a  les  quatre  doigts 
dirigés  en  avant  et  réunis  par  une 
même  membrane ,  de  manière  à  figu- 
rer un  éventail.  Ex.  Pétican. 

FLAGOURTIANÉES^  adj.  et  s.  f. 
pi..,  Flacourtianeœ,  Famille  de  plan- 
tes ,  proposée  par  L.*C.  Richard  et 
établie  par  Gandôlle  ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Flacourtia.  % 

FLAGOCRTiËES  ,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Ftacourtieœ,  lïom  donné  par  Gan- 
dôlle à  une  tribu  de  la  famille  d^s 
Ilacourtianées,  qui  renferme  le  genre 
Fiacourtia, 

FLAGELL  AIRE,  adj.,  flagellOris 

(flagellumy  fouet)  ^  qui  est  long, 

déiiA  et  souple^  en  manière  de  fouet, 

GOiùme  les  coulans  filiformes  du  Saxi-- 

frag'a  flageUaris. 

FkiAGELLÉ,  iadject. ,  flageîlatus  ; 
qei  porte  des  inégalités  semblables  à 
celles  qu'auraient  pu  produire  des 
coups  tie  fouet.  Ex.  Copris  flagel^ 
ladus. 

FLAGELLIFÈRE  ,  ad j .  4 /?a^c///- 
feriu  (jiagellum  ,  coulant  ^ero ,  por- 
ter ).  Se  dit  d'une  piaule  qui  est  mu- 
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me  de  coulans.  Ex.  Splachnum  fla^ 
gellare^  Pilotrichum  flagelliferum  j 
Saxifraga  fagellaris, 

FLAGELLIFORME  ,  adj. ,  ilagçlU' 
formis  ;  peitschenformig  (ail.)    (  fia-- 
gellum ,  fouet ,  forma ,  forme  )  ;  qui 
a  la  forme  d'un  fouet.  On  emploje 
ee  terme  :  1^  en  botanique;  une* ra— 
cine fagelli forme  est  longue,  souple 
et  grêle  (ex,  Arenaria  maritima  )  ; 
une  tige  flagelUforme  est  souple  et 
déliée  comme  un  fq|uet  ( ex.  Clematis 
^i/a/3a),ou  très-longue  et  cylindrique 
(ex.  Ca9iusflagelliformis), Le Sem^ 
perf^if^umJtageUiforme  est  ainsi  appelé 
à  cause  de  ses  coulans  alongés  ;    le 
GigartinaflageUiformis^  parce  qu'il 
a  des   rameaux  longs  et  épars  ;  le 
Spermacocefagelliformisy  parce  que 
SCS  feuilles  oblongue^  ,  lancéolées  , 
aiguëâ  et  roulées  sur  les  bords  à  la 
base  ,  ressemblent  presque  à  des  pé- 
tioles. 2^  En  zoologie.  Fabricius  noni- 
me palpe  J/agelliforme,  dans  les  Crus- 
tacés décapodes  ,  une  pièce  antenni- 
formé  ,   semblable   à  une  sorte    de 
fouet  garni  de  son  mancbe ,  terminée 
par  une  tige  sétacée ,  et  produite  par 
un  grand  nombre  d'articles,  qui  sur- 
monte les  deux  paires  inférieures  de 
pieds  -  mâchoires  ou    de  mâchoires 
auxiliaires. 

FliAGRUM  ,  s,  m.  ^  flagrum.  Savï- 
gnj  donne  ce  nom  à  une  sorte  de 
long  palpe ,  ayant  la  forme  d'un  fouet 
armé  de  sa  courroie,  qu'on  observe  à 
la  basé  extérieure  de  chacune  des  six 
mâchoires  extérieures  des  crabes. 

FLAIUBÉ  5  adj. ,  Jtammeus ^fiam* 
meolus  ,  JJammiculatus  ,  flammula^ 
tus  ;  qui  ofiTre  des  dessins  représen- 
tant des  flammes  par  leur  disposition 
ondoyante  \e\»  Conus  JJammeas  , 
Cassis  fammea  ,  Trochus  fammula' 
tus  5  Olii^ajfammulata ,  Venus  Jtam*  ^ 
miculata).  Le  mot  fammeus  est  quèl-^ 
quefois  employé  pour  signifier  écar^ 
iate[cx,  Gorgoiuajlammed). 

FLAlHME^s.  t.yfiàmmà;  çî^ôÇ  , 
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fXoylov,  f >07fAoc  ;  Flamme  (ail.)  ;Jlàme 
(angl.)  ;fiamma  (il.).  Légère  auréole 
ardente,  lumineuse  et  aiversement 
colorée ,  qui  s'élève  à  la  surface  des 
corps  qif  on  brûle  ,  et  qui  résulte  de 
l'ignîtion  des. gaz  combustibles  pro- 
duits par  la  décomposition  de  ces 
corps. 

FLAMMIGEPS  9  adj.  f  Jtammiceps 
(Jlammeus ,  rouge  ,  caput ,  tète  )  i 
qui  a  la  tête  rouge.  £x.  Motacilla 
jiammiceps, 

FliANCy  s.  m.  On  nomme  ainsi, 
en  géognosie  {latus) ,  la  partie  d'une 
montagne  qui  est  comprise  entre  la 
cime  et  le  pied  ;  en  zoologie ,  chez 
l'homme  et  les  mammifères»  {ilia) ,  la 
partie  de  la  région  latérale  du  corps 
qui  s'étend  depuis  le  bassin  jusqu'aux 
fausses  côtes  ;  dans  les  trilobites ,  les 
lobes  latéraux  de  l'abdomen  et  du 
pos^doraen  ;  dans  le  thorax  des  in- 
s4(les  hexapodes  (pleurœ) ,  d'après 
Audouin,  la  réunion  de  l'épister— 
nuiii ,  du  paraptère  et  de  l'épi- 
mère. 

FLASQUE,  adj.  ,  Jlaccidus ,  lan^ 
guidus'j  qui  est  mou  ,  sans  consis- 
tance ,  comme ^  le  chapeau  de  1'^- 
garicus  faccidus ,  les  feuilles  du 
Bryum  Jlaccidum  et  du  Leskiafac^ 
cida, 

FLAVÉIUÉES9  adj.  cl  s.  f.  pi. , 
Flaverieœ.  Nom  donné  par  Lessing 
à  une  sous-tribu  de  la  tribu  des  Sé- 
uécionidées  ^  qui  a  pour  type  le  genre 
Flaveria» 

FLAVIGAUDE ,  2iA],^flai^ieaudatus 
(J)a9us^  jaune  ,  cauda  ,  queue  ).  Le 
Stentorjlancaudatus  a  la  queue  bru- 
ne ,  avec  deux  bandes  jaunes  sur  les 
côtés. 

FLAVICOLLE,  adj.,  flavicoUis 
{Jfavus ,  jaune,  collum^  col);  qui  a  le 
col  (ex.  MotaciHa  JlavicoUis  )  ou  le 
corselet  (  ex.  Laphria  JlavicoUis  ) 
jaune. 

FLAVICORNE^  adj. ,  flat^i^rnis 
(  Jhyus ,  jaune ,  ççrnu ,  coroe  )  j 
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• 

qui  a  les  antennes  jaunes.  Ex.  Cb- 
laspis /fat^icornis, 

FLAVIG ASTRE,  ad],  ^fai^igastcr 
{Jtavus ,  jaune  ,  gastcr ,  ventre  )  ; 
qui  a  le  ventre  ou  la  partie  inférieure 
du  corps  jaune.  Ex.  Cotvus  fiavU- 
gaster ,  SyMaflavogcutra» 

FLAVIGULAIRE,  adj. ,  fiavigu-^ 
loris  {Jlavus ,  jaune,  gula  ,  gorge); 
qui  a  la  gorge  jaune.  Ex.  Agama 
jlavigularis. 

FLAVILABRE  ,  adject*  yjlavilabris 
{flavus ,  jaune ,  labrum,  labre)  ;  qui 
a  le  labre  jaune.  Ex.  CantJiarisJla'* 
i^ilahris, 

FLAVIPALPE,  adj.  ,  Jlavipalpis 
(flat^usj  jaune^  palpiis ,  palpe)  ;  qui  a 
des  palpes  jaunes.  £x.  Pknfxefiavi^ 
palpis. 

FLAVIPÉDE  ,  adj.  yfavipes  {fla^ 

9US ,  jaune  ,  pes ,   pied  )  ;  qui  a  les 

pieds  ou  les  pattes  (ex.    CoccineUa 

jpaifipes)y  ou  les  pédoncules  (ex.  /Ja— 

comitrium  jPUiifipes  )  jaunes. 

FLAVIPENNE^  adj.  ,  fiat^ipennis^ 
{fiavus ,  jaune  ,  penna ,  aile  )  ;  qui 
a  les  ailes  (  ex.  Spliex  fiavipenrùs)^ 
ou  les  élytres  (ex.  Trichius Jlwi" 
pennù)  jaunes. 

FLAVIROSTRE  ,  adj.  ^  fla^irostris 
{fiavus ,  jaune,  rostrum ,  bec  )  ;  qui 
a  le  bec  jaune.  Ex.  Phibalurà  Jlat^i^ 


\tarsis. 

FLAVIVENTRE  9  Viàyyjlauwentriê 
{Jlavus  ,  jaune ,  venter  ,  ventre  )  ; 
qui  a  le  ventre  jaune.  Ex.  Tanagra 
flavWentris. 

FLAVOPTÈRE,  adj.  ^flaifopierus 
{flauus  j  jaune  ,  irttpv»  ,  aile  )  ;  qui 
a  les  ailes  jaunes.  Ex.  FrîngUla  fia- 
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,  FliÉGHI  y  adj. ,  JSlexus. ,  ii\flexus* 
Les  géognostes  donnent  cette  ëpî- 
ibète  aux  couches^  lorsqu'elles  offrent 
aes  plis  anguleux  plus  ou  moins  mul- 
tipliés. 

•  ELEGME  9  s.  m,yphlegma;  ffkiyyLa. 
Les  anciens  cHimistes  appelaient  ainsi 
l'eau  qu'on  relire  des  corps  soumis 
à  la  distillation  ,  soit  qu'ils  la  con- 
tiepnent  toute  formée  ,  soit  qu'ils  en 
renferment  seulement  les  élémens. 

FLEIJR  ,  s.  f.  ,Jlos;oivBo^  ;  Blûthe , 
Blume  (ail  )  ;  JLowev  (angl.)  ;  fiort, 
(it.).  On  employé  ce  mot  :  i°  en  chi- 
mie. Les  anciens  chimistes  donnaient 
le  nom  de  fleurs  aux  substances  ré- 
duites en  poudre  ^  soit  que  la  nature 
les  offre  dans  cet  état ,  soit  qu'elles  y 
aient  été  amenées  par  quelque  opéra- 
lion  de  l'art,  mais  surtout  aux  su- 
l)ljiiiés  qui  se  composent  de  particules 
très^di  visées  ou  d'aiguilles  fort  délier; 
fleurs  d'antimoine^  acide  antimonieux 
préparé  par  subi imation;^ez^^  cTar'' 
senicy  acide  arsénieux  sublimé  ;^eiirj 
de  ienjoin  ,  acide  benzoïque  obtenu 
par  sublimation  ;  fleurs  de  bismuth  , 
efilorescence  d'oxide  de  bismuth  qu'on 
trouve  à  la  surface  des  minéraux  qui 
reiiferment  en  même  temps  ce  métal 
à  l'état  natif  ;  fleurs  de  cobalt  y  arsé- 
nitp  de  cobalt  pulvérulent  ;  ^^wrir 
de  cuivre  ,  oxide  de  cuivre  rouge  ca- 
pillaire ;  Jkurs  de  nickel ,  oxide  de 
nickel  ;^eur^  de  sel  ammoniac ,  chlor 
rure  ammonique  sublimé  ;  fleurs  de 
soufre  ,  soufre  sublimé  en  très-petits 
cristaux  aciculaires  ;  fleurs  de  zinc  , 
oxide  de  zinc  produit  par  la  combus- 
tion du  métal.  2^  En  botanique.  Avant 
Linné  ,  on  n'appelait y/ez^r,  dans  les 
plaotef ,  que  les  corolles  ou  calices 
colorés  ,  et  c'est  encore  ainsi  qu'on 
enteùd  le  mot  dans  le  langage  vul- 
gaire. Linné  le  premier  y  attacha 
l'idée  de  génération^  en  disant  que 
l'essence  de  la  fleur  consiste  dans  l'an- 
thère et  le  stigmate,  opinion  que 
Ludwig  embrassa  suMe-chaqap  |  et 
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qcii  depuis  a  été  adoptée  par  la  plu- 
part des  botanistes.  Cependant ,  com- 
me If:  fait  observer  Agdrdh ,  il  est 
non-seulement  singulier  \|u'on  mnge 
parmi  les  parties  de  la  fleur  l'ovaire , 
qu'on  n'y  comprend  plus  lorsqu'il 
s'est  développé  en  fruit ,  mais  encore 
^vident^que  la  fleur  et  le  pistil  sont 
deux  orgues  bien  différeos  ,  puis- 
qu'ils sont  souTent  séparés  ,  que  lenr 
position  relative  varie  beaucoup  ,  et 
qu'il  n'y  a  presque  jamais  coïnci- 
dence d'époque  entre  l'épanouisse- 
ment de  l'ovaire  et  celui  des  étami- 
nes.  Ainsi  que  Gœlhe  l'avait  pressenti, 
que  Rœper  l'a  admis,  et  que  K.  Brown 
paraît  le  penser,  la  fleur  est  une  espèce 
de  bourgeon  terminal  ,  dont  les 
feuilles,  verticillées  et  modifiées  par 
leur  position ,  produisent  toutes  les 
parties  qui  la  constituent.  C'est ,  d'a- 
près Candolle  ,  un  assemblag^M^de 
plusieurs  ver^icilles  de  feuilles  (  oré^ 
nairement  au  nombre  de  quatre  X, 
diversement  transformées ,  et  située^ 
en  forme  de  bourgeon  à  l'extrémité 
d'un  rameau.  C'est,  d'après  Dapelit- 
Xhouars,  un  dévelopement  de  la 
feuille  et  du  bourgeon  axillaire  réunis. 
Turpin  admet  celte  définition  y  en 
exceptant  toutefois  le  pistil  ,  qu'il 
regarde  comme  formé  par  le  prolon- 
gement de  l'axe  végétal ,  oti  comçae 
produit  par  la  tige.  Ainsi  envisagée , 
la  fleur  s'éloigne  beaucoup  de  Tidée 
qu'on  attache  vulgairement  au  mot , 
mais  rentre  dans  les  conditions  géné- 
rales de  la  végétation ,  auxquelles  on 
n'avait  pu  jusqu'alors  la  rapporter. 
Le  nom  de  fleur  est  donné  aussi  à 
une  sorte  de  vernis  ou  de' poussière 
glauque  ,  de  nature  céracée  ,  qui  re-. 
couvre  certains  fruits  (ex.  Prune)* 

FLEURAISON  9  s.  f .  jjforescentia , 
anthesis  ;  oL^Onati;  Bhunenentjaltang^ 
Bluthezeit  (sM,y,floritura  (it.).  Action 
de  fleurir;  époque  à  laquelle,  ou  temps 
durant  lequel  upe  plante  «piuioai^ 
sf  ;  i^^g». 
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FLEUBETTE9  subst.  f.  yflùsculus; 
Blûmchen  (ail.).  Petite  fleur. 

«FLEURI  ^  adj.  9  floridus;  dêvOijpoc  ; 
blûhend  (ail.)*  Épithète  donnée , 
par  les  minéralogistes ,  au  jaspe  pa- 
naché 9  quand  le  verd  y  domine.  Le 
Lichenjloridus  est  ainsi  appelé  à  cause 
de  ses  grandes  cupules ,  bordées  de 
£lcts ,  qui  ressemblent  assez  bien  à 
une  fleur  radiée.  Cette  épithète  est 
donnée  aussi  à  des  plantes  qui  pro- 
duisent une  grande  quantité  de  fleuri 
(  ex.  Cornus  JlQrida ,  PhysoçaT 
îymnajlorida  ) . 

FLEIJRON  9  s.  m.  ^floscidus}  Blûm- 
chen (M.)  ;  fiorellino  ,  fioretto^flos" 
culo  (it.).  Petite  fleur.  On  appelle 
généralement  ainsi  chacune  des  pe- 
tites fleurs  dont  l'aggrégation  proauif 
les  capitules  des  Sjnanthérées^  et 
mémo  plus  particulièrement  celles 
qui  ont  une  forme  tubuleuso  et  qui 
sont  régulières.  Âgardh  prend  ce  mot 
dans  un  autre  sens ,  et  l'applique  à 
cliaque  pétale  d'une  corolle  polype- 
taie  y  ou  à  chaque  lobe  d'une  corolle 
monopétale. 

FLEURONNÉ,  s^Aj,  y  Jlosculosus. 
H.  Gassini  donne  cette  épithète  à  U 
caîathide  des  Synanthérées ,  lors- 
qu'elle ne  contient,  au  centre  com- 
me à  la  circonférence ,  que  des  fleur 
rons ,  c'est-à-dire  des  fleurs  régulières 
et  tubuleuses.  sR.  Centaurea. 

FLEUVE,  s.  m.^JÊmen;  Fluss 
(all.);r«V«r(angl,)  \fiume(^i,).  G>urs 
d'eau ,  alimenté  par  une  ou  plusieurs 
rivières  navigables ,  qi|i  se  jette  dans 
ime  mer. 

FLEXIBILITE  ,  s.  f.  .flexibUUos } 
Biegsamkeit ,  Beugsamkeit  (ail.)  ; 
fiexibilUy  {d^n^,)^'^Jlessibilità  (it.) 
{JlectOy  ployer).  Propriété  qu'on! 
ceriaiùs  corps  de  se  laisser  courber 
plus  ou  moins  facilement  jusqu'il  un 
certain  point ,  sans  se  briser. 

FLEXIBLE ,  adj.  ^JltxibiUs  ,  fiexif 
Us ,"  xafiTTToc;  biegsfim,  beugsam  (all.);^ 
/Iwibilc  (it.)  î  qi4  ^i  S¥ftçcftft^l$  4§ 
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se  ployer  sans  se  rompre  |  comme  1^ 
tige  du  Juncus  effusus ,  qui  est  droite 
et  souple,  et  celle  de  Ylsothecium 
Jlesile. 

Ff^EXim^ES,  adj,  et  s.  m.  p). , 
Flexibilia,  Nom  donné  par  Lamou- 
roux  à  un  ordre  de  la  classe  des  Po^ 
lypiers,  comprenant  ceux  dont  It 
substance  est  souple  |  et  qui  peuveç^ 
être  plies. 

FLEXICiULEf  adj«,  fiexicauUs 
{Jlexus  j  courbé ,  cpulis ,  tige)  ;  qui 
a  une  tige  flexueuse.  Ex.  Solidagq 
Jlexicaulis, 

FLEXIFOLUÈ,  adject. ,  flexifolim 
{Jléxus y  courbé,  folium^  feuille)  ; 
qui  a  des  feuilles  flexueuses.  Ex« 
Mesembryanthemuïti  flexifoUum  j 
Barbula  Jlexifolia . 

FLEXION,  s.  i.^Jlesio;  xoc/xirri  ; 
Biegung  (all.)«  Action  ^  fléchir  ; 
état  de  ce  qui  est  fléchi. 

FLEXIPÈDE,  adjectif,  Jlexipes 
{Jlexus ,  fléchi ,  pes ,  pied  )  ;  qui  a 
des  pédoncules  flexueux.  Ex.  Hyp'* 
num  Jlexipes, 

FLEXUEUX  ,  adj . ,  Jlexuo4Us  ;  zickr 
zackigf  gekniet  (ail.)  ;  flessuoso{^\..)\ 
qui  décrit  des  flexuosités ,  des  angles 
mousses  plus  ou  moins  ouverts;  qui 
est  courbé  en  zig-zag  avec  une  cer^r 
taine  régularité ,  comme  la  tige  de 
V Aristolochia  serpentaria  9  du  %otus 
Jlexuosus  et  du  Delphimum  Jtexuo'* 
sum ,  pu  les  pédoncules  du  Campylo- 
pus  Jlexuosus  ^  qui  est  replié  sur  soi- 
même,  comme  V  embryonàtV  Anguil^ 
laria  bahamensis ,  lejruit  du  Cucu» 
mis  Jlexuosus ,  les  spadites  du  MaU" 
ritiajlexuosa, ,  les  feuilles  du  Phas'- 
cumjlexuosum ,  les  jeunes  rameaux 
du  Spirœajlexuosa, 

FLOCON  ,  s,  ro.  pjloccus  ;  «powi» 
Nom  donné  par  les  chimistes  aux 
toufles  légères  que  certains  précipités 
forment  en  se  rassemblant;  par  les 
zoologistes ,  aux  toufles  de  poils  qui 
gamiis^t  le  tipiU  d«  k  f^^^m  M, 
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tertaÎDS  mammifères  (ex*  Lion  j  Ane 
et  quelques  Singes). 
•  FLOCONNEUX 9  B^\,  j  Jloceosus  ; 
Jlockig  (ail.)  ;  fioccoso  (it.J  ;  qui  a  la 
forme  de  flocons.  Se  dil:  i*^  en  aiiné- 
ralc^ie ,  d'un  corps  qui  ressemble  à  un 
flocon  de  laine,  (ex.  Mésotypé)»  2^ Eu 
Ibotanique ,  àcs poils ,  quand  ils  sont 
réunis  en  petits  flocons ,  qui  se  dëia- 
chent  sous  la  forme  de  toufiès  légères 
(ex.  Astrotricka  floccosa ,  F'erbas^ 
cumfloccosum) ,  et  de  plantes  qui  se 
composent  de  filamens  groupes  en 
touffes  (ex.  Colophermumjloccosum)^ 
ou  dont  les  ramifications  sont  couver- 
tes de  petites  aspérités  qui  les  rendent 
comme  villeuses  (ex.  CoraUinaJloc^ 
cosa), 

FLOCONNEUX,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
HoceosL  I^om  donné  par  Link  à  une 
aection  de  ^rdre  des  Gastérom  jcètes, 
comprenant  ceux  dont  les  sporules 
sont  situées  sur  une  base  floconneuse. 

FLOCOPE  9  adj.  ^  floccopus{floC'^ 
eus  y  floccon^  pes  ,  pied).  Le  jBoU^ 
tusjloccopus  a  son  stipe  couvert  d'é- 
cailles  floconneuses. 

FLOGULEUXy  adj. ,  floccuîosus  y 
jflocculàtus.  Une  conferve  (  Diatoma 
Jloeculosum)  est  ainsi  appelée  parce 

Su'elle  ressemble  à  un  duvet  verdâtre. 
kirbj  donne  cette  épithète  aux  cuis'^ 
ses  des  insectes  ^  quand  elles  portent 
une  touffe  de  poils  (ex.  Andrena). 
FLORAISON.  Voyez  Flburaison. 
FLORAL 9  adj. ,  Jloralis ;  florale 
(UO  {flo^  1  fleur)  ;  qui  appartient  à  la 
fleur ,  qui  naît  sur  ou  dans  la  fl^eur. 
On  appelle  bulbilles  florales  ,  celles 
qui  remplacent  les  fleurs  dans  certai- 
nes espèces  d'ail  (  ex.  jillium  carina" 
ium  )  ;  ent^eloppesflorales ,  celles  qui 
entourent  immédiatement  les  organes 
sexuels  ;  feuilles  florales ,  celles  qui 
sont  placées  immédiatement  à  la  base 
ou  dans  le  voisinage  des  fleurs ,  et 
qui  ne  diffèrent  pas  des  autres  pour 
la  forme  (ex.  Lonicera  Caprifolium); 
glandes  florales  ,  celles  qui  naissent 
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sur  les  fleurs.  Cette  épîtbète  est  don* 
née  a^ussi  à  divers  insectes  mi'on 
trouve  babituellement  sur  les  neots 
(ex.  Anlicus florcUiSf  Fausta  fin^ 
rea). 

FLORALES,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Fh- 
raies.  Nom  donné  par  La  treille  à  ime 
tribu  de  la  famille  des  Tipolaircs, 
comprenant  celles  dont  les'  larves  se 
trouvent  dans  les  fleurs. 

FLORE  9  s.  f.  y  flora.  Tableau  des 
plantes  d'une  contrée  :  ouvrage  des- 
tiné à  présenter  l'énumération  des 
végétaux  d'un  pays;  recueil  pério£- 
que  consacré  spécialeoient  à  la  bota- 
nique ,  comme  celui  que  publie  la 
société  de  Batisbonne. 

FLORIBOND,  adj.  y  florièundus; 
hlumenreich  (ail.).  Se  dit  d'une  plaate 

7ui<est  chargée  de  fleurs  nombreuses 
ex.  Lorantkus  floribundus  ,  Dilhi- 
nia  flortbunda ,  Hypericum  floribm" 
dum)  y  et  de  quelques  animaux ,  par 
exemple  de  la  Spongia  flortbunda^ 
dont  les  rameaux  sont  couverts  de 
paillettes  imitant  des  fleurs. 

FLORIGOLE,  adjec t., «^oWco/w 
{flos ,  fleur ,  colo ,  babiter  )  ;  qui  fit 
sur  les  fleurs.  Ex.  Tomisus  floricff 
bis  y  Melolontha  floricola» 

FLORIGOLES,  adj.  et  s.  f.  pi, 
Florîcolœ.  Nom  donné  par  Robineao-, 
Desvoidy  à 'une  se^on  de  la  famille 
des  Musci(ks,  comprenaiit  celles 
qu'on  trouve  sur  les  fleurs. 

FLORIDE  ,  adj. ,  flerideus  {Jlos^ 
fleur  ,  el^oç,  ressemblauce).  Ëpithète 
donnée  à  quelques  plantes  qui  sont 
couvertes  de  fleurs  nombreuses.  Ex. 
Sabinea  floridea, 

FLORIDÉES,  adj.  et  s.  f.  pi,,  Flo^ 
rideœ.  Nom  donné  par  Aganih  à  un 
ordre  et  par  Reicbenbach  k  une  ia- 
milled'Hydrophjtes,  par  Pries  aune 
tribu  d'Hydrophyces  ,  par  Greville  à 
un  ordre  deTbalassiophytessjmpbj* 
sistées ,  parce  que  les  végétaux  com- 

Kis  dans  ces  divers  groupes  ont  une 
lie  couleur  pOarpre  oa  rougeâtre^ 
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qu'on  a  comparée  à  celle  des  fleurs 
pour  réclat. 

FL0RIDIJLÉ£S,adject.et8.  f.  pi.  ^ 
Floriduleœ,  Nom  donné  par  Robî- 
neau-Desvoîdj  à  une  tribu  de  l'or- 
dre des  M jodaires  Micromjdes. 

FLORIFÉRATION ,  s.  L,  florife^ 
ratio.  Synonyme  peu  usité  de  fleurai' 
son.  Koyez  ce  mot. 

FLORIFÈRE  ^  adject. ,  floriferus  ; 
hlûlhentragend  (ail.)  ;fiori/era  (it,  ) 
(flosy  ûeuTjferOy  porter)  ;  qui  poite 
des  fleurs,  comme  les  bractées  du 
Populusy  les  feuilles  du  XjrlophyUa 
Jalcata,  On  donne  cette  épithète  aux' 
bourgeons  qui  ne  conliétinent  que 
des  fleurs. 

FLORIFORME  ,  adj. ,  floriformis 
{^flos  ,  fleur,  forma ,  forme)  ;  qui  a 
la  forme  d'une  fleur.  h'Alcjronium 
floriformis  est  ainsi  nommé  parce 
qu'il  ressemble  à  une  fleur  à  douze 
pétales  ;  IcDiderma  floriforme^  parce 
que  son  péridion  globuleux  s'ouvre 
en  six  ou  sept  lanières  rayonnantes. 
On  donne  aussi  cette  épithète  au 
corps  de  certains  animaux,  comme 
les  Actinies,  qui  ont  été  comparées  de 
tout  temps  à  des  fleurs. 

FLORILÈGES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Florilega  (fos ,  fleur ^  l^go,  cueillir). 
I^om  donne  par  Duméril  à  une  famille 
d'Insectes  hyménoptères ,  qui,  à  l'état 
parfait,  vivent  sur  les  fleurs.  Voyez 
Antrophiles- 

FLORIPARE  ,  adject. ,  florlparus 
(f  os,  ûeur y  par o y  engendrer).  L.-C, 
Bichard  propose  d'appliquer  cette 
épithète  au  bouton  qui  ne  donne  que 
des  fleurs ,  comme  étant  plus  exacte 
que  celle  de  florifère, 

FLORULE,  s.  f. ,  ftorula.  Petite 
fleur;  fleur  isolée  d'une  calàthide  , 
d'un  céphalanthe ,  d'un  épi. 

FLOSGULARIES,  adj.  et  s.  m.pl;, 
Tloscularia.  Nom  donné  par  C.-G. 
Ëhrenberg  à  une  tribu  de  -la  classe 
des  Roti^res,  qui  a  pour  type  Je 
genre  Floscularia. 
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FLOSGULE,  s,m.y/loseulas(floSf 
fleur  ).  Synonyme  deflorulé  (  voy.  ce 
mot).  Kirby  appelle  ainsi  un  organe 
tubulaire  ,* étroit,  lunule  et  garni 
d'un  style  central,  qu'on  voitàl'auus 
de  la  Fulgora  candelaria, 

FL09GULEUSES  ,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
FlosculoscBé  Nom  d'une' classe,  daHs. 
le  système  de  Tournefort  et  dans  celui 
de  Guiart ,  comprenant  les  plaAtes 
composées  dont  les  corolles  sont 
fleuron  nées. 

FLOSGULEI^,  adj.  ,  flosculasus. 
Epithète  donnée  a  la  calaihidé  des 
Synanthérées ,  lorsqu'elle  ne  renferme 
que  des  fleurons.  Ex.  Centaurea» 

FLOTTANS  ,  adj.  et  s.  m.  pi.,  Na^ 
tantes.  Nom  donné  par  Lamarck  à  ua 
ordre  de  la  classe  des  Polypes  9  com^ 
prenant  ceux  qui  sont  reunis  à  un 
corps  commun  libre ,  lecjùcl ,  chez  la 
plupart,  flotte  et  semble  nager  dans 
les  eaux. 

FLOTTANT,  ^à].  ^fluitans  sfUes- 
sendy  schwimmend ,  ftûthend  (ail.). 
Se  dit,  en  botanicpie,  des  plantes  qui, 
fixées  au  fond  de  l'eifU  par  des  ra- 
cines ,  ont  leurs  tiges ,  leurs  rameaux 
et  leurs  feuilles  abandonnés  au  gr4. du 
courant  (  ex.  Potamogeton  h^cens  , 
Poafuitans);  en  zoologie^  de  quel- 
ques infusoires  qui  semblent  flotter 
dans  les  eaux,  (ex.  CycUdùm  fluirL 
tans)y  et  des  plumes  des  oiseaux  y^lors* 
qu'elles  ont  des  barbes  très-gnind€s  , 
mais  si  flexibles  qu'elles  ne:s'acGn)— 
cheut  pas  ^  comme  celles^s  ailes  et 
de  la  queue  de  l'autrud^.    . 

FLUATE ,  s.  m. ,  fluas,  Aocienne 
dénomination  des  hydrofluates  ou 
fluorures.  '    ^ 

FL€ATÉ  ,.adj.  5e  dît  in  minéra- 
logie d'une  base  converge  à  VétM,  de 
fluate  ou  de  fluorure  (ex.  Cfumx 
fluatée).  Ômaliu^donne  le; nom  de 
roches fiuatées  à  un  genre  de.roiphes 

{lierreuses  ,  comprenant  oelles  \dans 
esquell^s  le  fluor  entre  comme  prin-^ 
cipe  constituant. 
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f^ltUItlE  ^  adj.  et  s.  m. ,  fiuidtts  ; 
flûssig  (ail.)  ;  Jluid  (ànd.)*  Ce  mot , 
employé  souvent  pour  désigner  col- 
lëmivement  les  gaz  et  les  liquides  ^  et 
qtiélquefois  aussi  restreint  à  cette  der- 
nière signification ,  est  une  épitbète 
c(iron  donne  à  tout  corps  dont  lès  mb- 
âcules  sont  assez  peu  cohérentes 
ëtrtre  elles  pour  pouvoir  glisser  aisé- 
tttekit  les  unes  sur  les  autres. 

FLUIDIFIGATION,  s.  f.  Réduction 
d'un  corps  à  l'état  de  fluide. 

FJLmDITÉ  ^  s.  {,^flulditas;  Ttûs- 
sisieii  (ail.)  ;  Jluidity  (angl.).  État 
d^ggrégation  cïans  lequel  se  trouvent 
les  corps  liquides. 

FLUO-BORATE  ,  s.  m. ,  fluo-ho- 
Mît.  Gj&nt* e  de  sels  {flusshoraxsaure 
Sdtze ,  àll.)  qui  sont  produits  par  la 
èdmbinaisou  ,q&  l'acide  fluo-borique 
àVec  les  bases  salifiables. 

]PLtO-BORÉ,    F',  Fluo-boriqtje. 

FtUO-BOMQUE  j  adj.  ,  fluo-bo- 
ncK5.0na  donné  le  nom  à^acidefluo- 
hofiijue{Fltissboraxsaure,  ail.)  à  une 
e&mbinaison  de  fluor  et  de  bore  . 
découverte  en  1808  par  Gay-LussaC 
et  Thénard. 

FLUO-BORURE ,  s.  m.  ,  fluo-bo^ 
rUretum;  Fluorhoronfluormetall  (ail .  ) , 
Qieârzelius  donne  ce  nom  à  des  sels 
doubles,  qui  résultent  dé  la  corobinai- 
soiti  d'un  fluorure  avec  le  fluoride 
bptique. 

FLUO-COLOMBATE  ,  s.  m.  ^fluo- 
tàhitnbas.  On  a  appelé  ainsi  des  com- 
binaisons dVi  fluorure  de  colombium 
avec  d'aulre#fluorures. 

FtlXI-MOLYBDATE  ,  s.  m.  ^fluo- 
mblfbdas.  Nom  donné  à  des  combi- 
naisons du^orui#ie  molybdène  avec 
d'antres  fluorures. 

FLUOR,  adj.  et  s.  m.  ^  fluor ^jluo- 
rum  ;  Fluorine  (al^)>  Où  employé  ce 
mot  pour  désigner  tantôt  l'état  liquide 
dé  certains  corps  (ainsi  ^ alcalivolaiil 
fiyjèr  est  de  l'ammoniaque  dissoute 
dans  l'eau) ,  tantôt  diverses  substances 
minérales  qui  sont  incombustibles  , 
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inaSs  fusibles  (ainsi  le  fluofiiré  de  cal- 
cium a  été  appelé  spath  fluor).  Fluor 
est  aussi  le  nom  d  un  corps  simple  ^ 
dont  on  admet  l'existence  par  pure 
analogie ,  car  on  li'est  pas  encore  par- 
venu à  l'isoler.  Ce  corps  a  été  appelé 
phih&re  par  Ampère. 

FLIX)RAGIDE  ,  adject.  et  s.  in. , 
flu^racidum.  Acide   dans  lequel   le 
fluor  joue  ou  est  censé  jouer  le  rôle  de 
principe  acidifiant. 

FLUORÉ,  Sid],  j  fîuoratus  ;  qui 
Contient  du  fluor.  On  a  appeté  hydro' 
gènejluoré  Taçide  bydrofluorîque. 

FLUORibE  ,  è.  m.  ,  fluoridum. 
Berzelius  donne  ce  nom  aux  combi- 
naisons du  fluor  avec  des  corps  moins 
électro-négatifs  que  lui ,  dans  les- 
quelles les  rapports  atomiques  sont  les 
mêmes  que  dans  les  acides. 

FLUORIQUE,  adj. ,  ftuoricûs.  On 
appelait  acide  fluor ique  UFlusssdure  ^ 
Flussspathsdure ,  ail.  )  l  acide  hydro- 
fitiorique  ,  lorsqu'on  supposait  que  de 
l'oxigëne  entrait  dans  sa  composition» 

FLUORISEL,  s.  m.  P.  BouUay 
propose  de  nommer  ainsi  les  combi- 
naisons des  fluorures  des  métaux  élec- 
tro-négatifs avec  ceux  des  métaux 
électro-positifs. 

FLUORITIQUE5  adj.,  fluoriticus. 
0 malins  appelle  roches  fluor itiques 
im  genre  de  rocbes  pierreuses  dans 
lesJquelles  le  fluor  entre  comme  prin- 
cipe constituant. 

FLUORURE,  s. m»,  fluoruretum, 
fluor etum.  Combinaison  du  fluor  avee 
un  autre  corps  simple.  Berzelius  ré- 
serve ce  nom  pour  les  combinaisons 
du  fluor  avec  les  métaux  électro-po- 
sitifs dans  lesquelles  les  rapports  ato^ 
miques  sont  les  mêmes  que  dans  les 
bases. 

FLUOSILICATE^s.  m.  ,  fluosili" 
cas.  Combinaison  du  fluorure  de  si- 
liciiltn  avec  d'autres  fluorures. 

FLUOSILIGIÉ  ,  adj.  La  combinai- 
son gazeuse  de  fluor  et  de  silicium  , 
ou  le  fluoride  siiiciquc  j  a  été  appelée 
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quelqaefçris  ffaz  fluosilicié  ovl  fluosU 
licique* 

FLUOSILIGIQUE9  ikd\.  y/iaosilici" 
eus.  On  appelé  acùie  fluosiliciquè 
tine  Gombinaisoa  dû  sîlîcium  et  d6 
fluor ,  dont  la  découverte  est  duc  à 
Sclieele ,  et  que  Berzelius  nomme 
fluoride  sîlîcîqne. 

FLUOSILtCiURÉ  ,  s.  m. ,  fluosi-- 
Uciuretum.  Une  combinaison  de  fluo- 
ride silicique  et  d'ammoniaque  est 
appelée  fluosiliciure  ammoniacaL 

FLUOTANT^LL ATE  ,  s.  m  • ,  fluo^ 
tantalas.  Combinaison  du  fluorure 
de  tantale  avec  un  autre  fluorure. 

FLUOTITANATE  ,  s.  m. ,  fluoti-^ 
ianojs.  Combinaison  du  fluorure  de 
titane  avec  un  autre  fluorure. 

FLVOTUNGSTATE,  s.  m.,  fiuo^ 
tungstas.  Combinaison  du  fluorure  de 
tungstène  avec  un  autre  fluorure. 

FLVSTRÉES  9  adj.  et  s.  f .  pi. ,  Flus- 
treœ.  Nom  donné  par  Lamouroux  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Polypiers 
flexibles ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Flustra. 

FLUURE ,  s.m.  Synonyme  peu  usité 
de  fluorure.  V,  ce  mot. 

FLUVIAL.  V,  Fluviatile. 

FLUVIALES  ,  adj.  et  s.  f .  pi.  ,  IPo- 
tamœ  y  Potamopfiilœ ,  Naïades ,  Hy* 
drogelones.  Nom  donné  par  "Yen tenat 
et  Kuntb  à  une  famille  de  plantes,  qui 
est  plus  généralement  connue  sous 
celui  de  Nàèddes, 

FLUVIATILE  ,  adj. ,  flut^ialis  ,  /!m- 
ifiatilis  y  fluminalis  ,  flumineus.  Se 
dit  de  plantes  qui  croissent  dans  le^ 
eaux  courantes  (  ex.  Ranunculus  flu-^ 
fiatills  y  Equisetum  flui^iatile)  ,  et 
à^animaux  qui  vivent  dans  ces  eaux 
(  ex.  Perça  fluuiatiUs ,  Cyclas  flumi" 
nalis  y    Cyrena  fluminea). 

FLUVIATIL^S  9  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Flupiatilcs.  Nom  donné  par  Lamarck 
à  une  section  de  la  classe  des  Polypes , 
comprenant  ceux  qui  u'babitent  que 
lesvattxdoHcés,  principalenient  riv^^ 
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et  qui  y  sont  libres  ou  fixés  sut  les 
corps  aquatiques. 

FLUViO-AiARIIV  ,  adject. ,  /Iwpw- 
marinus.  C:  Prévost  donne  cette  épi-^ 
tbèteà  des  formations  mixtes ,  compo- 
sées de  sédithens  qui  ont  été  apportée 
par  les  eau!!^  douces  courantes,  et  dé- 
îposés  par  elles  sous  la  mer,  soit  atant, 
Soit  après  le  mélange  de  ces  eaux  y  et 
à  une  distance  plus  ou  moins  grande 
de  leur  émboucnure. 

FLUX,  S.  m. ,  maris  astus.  En 
géograpbie,  ce  mot  désigne  celle  des 
deux  oscillations  journafiëres  qui  fait 
inonter  l'eau  de  la  mer  et  la  porte  vers 
la  terre  ,  dans  les  parties  de  TOcéan 
sujettes  aux  marées.  En  cbiniie ,  flux 
est  synonyme  At  fondant.  Voyez  ce 
mot. 

FOETAL 9  adj.,  fœialis  {fœtus  , 
embryon  )  ;  qui  a  rapport  au  fœtus, 
Vie  fœtale. 

FOETIPARE ,  adject.  ,  fœtioarus 
{fœtus  y  embryon ,  para  ,  prodiuire). 
Desmoulins  donne  ce  nom  à  unesouà- 
classe  de  la  classe  des  Mammifères  , 
comprenant  ceux  qui  accouchent  dé 
fœtus  (  t  non  de  petits  à  terme. 

FOIE,  s.  m.,  hepar.  Les  anciens 
chimistes  donnaient  ce  nom  à  diverses 
substances  dans  la  composition  des- 
quelles il  entre  du  soufre,  et  dont  ils 
comparaient  la  couleur  brunâtre  à 
celle  du  parenchyme  du  foie.  Le  foie 
d'antiwioine  est  de  l'hyposulfantimo- 
nite  potassique  ;  le  foie  d'arsenic^  de 
l'arsenite  potassique;  \efoie  de  sou— 
,  fre,  un  mélange  de  plusieurs  sulfures 
alcalins.  En  anatomie,  on  appuie /oie 
(Jecury  hepàr;  ÎTrap;  Leber  (ail.);  fe- 
ver{^ïïg\.)'yfcgato  (ît.)  la  glande  qui 
sécrète  la  bile-,  chez  les  animaux. 

FOIN,  s.  m,  y  fenum.  On  donne 
vulgairement  ce  nom  à  la  masse  des 
tubes  qui  garnissent  en  dessous  les  bo- 
letS|  et  qu  on  enlève  pour  manger  ceà 
champignons.  On  l'applique  aussi  à 
la  masse  de  poils  et  de  fleurs  qui  oc- 
cupent le  centre  de  lil  calathide  de 


Tartichaut,  avant  son  ëpanpuîssement. 
^   i^OLIAGÉ^  ai].j/blûiceus  ;  blatte 
artig  (jà\Ly,fogliaco  (it.);  quî  eat  de 
{a  'nature  des  feuilles,  iqui  en  a  la 
minceur  babituelle  ou  la  consistance. 
Se  dit  :  1®  en  minéralogie,   d'une 
sul^stance  qui ,  comme  le  mica,  ?e di- 
vise en  grandes  feuilles  ouiames.  2^  En 
Jicklauique  ,  des   bourgeons  ,   d'après 
Candolle,   quand   leurs    enveloppes 
sont  des  feuilles  sessiles,  dont  le  limbe 
iui-mémc  se  trouve  réduit  h  la  forme 
d^une  éctxiWe  {ex,  Daphne  M  ezereum); 
lies  jcotylédons ,  lorsqu'ils  sont  minces 
^  souvent  relevés  de  nervures  à  la 
inanière  des  feuilles  (ex.  Tilia  euro-- 
posa)',  des   involucres y    lorsque  les 
jjfactéesqui  les  composent  sont  larges, 
minces  et  vertes ,  à  la  manière  de  la 
plupart  des   feuilles    (ex.   Lagasca 
màliis);  des  pjétioles  ^  quand  ils  ont  la 
forme  de  feuilles  {voyez  Phyllode); 
d^  spathesy  quand  leur  substance  est 
^palogue  à  celle  des  feuilles  (ex.  GUi'- 
dioius  communis);  des  stipules  y  lors- 
qu'elles ont  la  couleur  et  la  consis- 
tance dès  J  feuilles  (ex.    Agrimonia 
Eapaloria). 3^  En  zoologie,  du  cor-- 
selet  des  insectes,  quand  seS:  bords 
latéraux  sont  très-grands ,  nt^pra- 
iieux   et  en  forme  de   feuilles  (ex. 
Mdniis  gongylodes)  ;  du  tibia  de  ces 
auniiaux ,  d'après  Rirby,  lorsqu'il  se 
âilate  latéralement  en    une  plaque 
mince  (ex.  Euglossa  cor  data).  UBip" 
pocampus  foliatus  est  ainsi  appelé  à 
cause  des  appendices  foliacés  qui  gar- 
nissent diverses  parties  de  son  Corps  ; 
YAdeonitfoliacea,  prce  que  sa  tige 
«St  çouVerte  d'expansions  foliacées. 

\lPÉttiIA.CÉS ,  adj.  s.  m,  pi.,  Folia- 
da,  .ISom  donné  par  Scbweîgger  et 
EicWald  à  une  famille  de  la  classe 
de»  zoopbytes,  comprenant  ceux  de 
ces  .tinimaux  qui  ressemblent  à  des 
eVpnnsions  foliacées. 

FOLIAIRiË,  t\d].y  foliaris ;  blatt- 

,  stiindi^  (ail.)  {foliiim ,  feuille)  ;  quî 

appartient  aux  feuilles ,  qui  naît  sur 
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les  fenilles ,  comme  les  épines  du  Càr^' 
duus  marianus ,  les  glandes  du  Druh- 
sera ,  les  fleurs  du  Xylophylla  fol" 
cela.  Gandpllë  appelle  vrilles  foliaires 
celles  qui  sont  produites  par  la  feaiUe 
elle-même  prolongée  en  un  appendice 
tortillé  (  ex.  Methonica  super bà). 

FOLIATION  ,  s.  f . ,  folialto  {  yb- 
Uûnij  feuille).  Moment  où  les  bour- 
geons commencent  à  développer  leurs 
feuilles.  Linné  entendait  par  ce  mot 
l'arrangement  des  feuilles  dans  le 
bourgeon. 

FOLliGOLE,  adj . ,  foliicoUis  (fo- 
iium,  feuille,  cola,  babiter );  qiû  vit 
ou  croît  sur  les  feuilles.  £x.  Sphce^ 
ria  foliicola ,  Hysterium  foUicoîum. 

FOLIIFÉRE  ,  adj . ,  foUiferiis ; blàt- 
iertragehd  (ail.)  ;  foglifero  (it.)  {fo^ 
Iium  y  feuille ,  yèro ,  porter).  Mîrbel 
donne  cette  épitbète  aux  bourgeons 
qui  ne  contiennent  que  des  feuilles. 
Un  Tpo\j]^\er{j4deona  foliijera)  est 
ainsi  appelé ,  parce  qu'il  ressemble  à 
un,  arbuste  cbargé  de  feuilles  alternes 
découpées. 

FOLIIFÉRO-FLORIFÈRE  ,    adj. , 
f^liifero^Jîoriferus,  Se  dit  d'un  bour' 
geon  qui  contient  à  la  fois  des  feuilles 
et  des  fleurs.  Ex.  Syringa  nyy^lgaris,     ! 

FOLIIFLORE  ,  adj ,  yfoliiflorus  {fo- 
Iium  y  feuille ,  ^Oif ,  fleur);  qui  a  les 
fleurs  insérées  sur  le  pétiole  de  la 
feuille,  ^x.  Peperomiafoliijiora. 

FOLIIFOIUME,  adj.,  foluformis 
(Jolium ,  feuille ,  forma ,  (orme  )  ;  qui 
a  la  forme  de  feuilles,  comme  les  ex- 
pansions de  quelques  polypiers  et  les 
ramuscules  de  certaines  Djctiotées. 

FOLIIPARE,  adj., /o/i'iparttj  (-/ô- 
lium s  feuille ,  paro^  produire).  Syno- 
nyme de  foliifère.  V,  ce  root. 

FOLIÔLAIRE9  adj.,  foliolarU, 
Bpithète  donnée  par  Candolle  aux  sti" 
pides ,  quand  elles  sont  placées  sur  le 
pétiole  commun ,  à  la  base  des  folioles. 
Ex.  Phaseolus, 

FOLIOLE  ,  s.  t.jfoliolumyfoliolus; 
Bluitc/icn  (ail.);  fogUeita  jjhgliolina 
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(it.)  {folium,  feuille).  Petite  feuille. 
On  appelle  ainsi  les  pièces  aHiculées  et 
scparables  sans  déchirement  à  la  fin  de 
leur  vie,  qui^  par  leur  réunion  sur  un 
pétiole  commun ,  formOnt  les  feuilles 
dites  composées.  On  donne  le  même 
nom  aux  sépales  dti  calice  et  aux  piè- 
ces de  Tinvolucre.  Kirby  l'applique 
aux  organes  raides ,  non  articulés  et 
dilatés,  qui  garnissent  l'anus  des  li- 
bellules. 

FOLIOLE,  adj.,  foîiolafus.  On 
donne  celte  épilhéte  nuxjeuilles  qui 
sont  formées  de  feuilles  partielles  ou 
de  folioles ,  attachées  sur  un  pétiole 
commun.  Ex.  Phaseolus, 

FOLIOLÉEN,  adj.,  Jolloleanus. 
Mirbel  appelle  épines  folioléennes 
celles  qui  doivent  leur  origine  à  des 
folioles  transformées,  Ex.  Chamce-' 
rops  humilis. 

FOLIOLELLE  ,  s.  f.,  foUoldlum. 
Nom  donné  par  Bernhardî  aux  folioles 
d'une  feuille  bîpinnée. 

FOLIOLELLULAIRE ,  adj.,  folio- 
lellularis,  ficrnhardi  donne  celle  épi- 
thèle  aux  pétioles  des  foliolellules. 

FOLIOLELLULE  ,  s.  f . ,  foliolellw 
îum ;  Bliittleinchen  (ail.).  Nom  donné 
par  Bernhardî  aux  folioles  d'une 
feuille  Iripinnée. 

FOLIOLEUX,  adj.,  foliôlosus.  Se 
dit  d'une  plante  qui  a  des  feuilles  très- 
abondantes  et  très-serrées  (ex.  Adc'- 
nocarpus  foliôlosus)  ^  ou  des  feuilles 
composées  ù  foliotes  très-petites  (ex. 
Rubiis  foliôlosus  y  Thalictrum  folio^ 
losum  ) . 

FOLIOLIFÉRE  ,  adj.,  folioU férus 
{foliolum ,  foliole, /fr^,'  porter);  qui 
porte  des  folioles.  Ex-.  Etù^spcrpstiùn 
folioliferum» 

FOLIOPÈDE,  adj.,  foliopes  {fo^ 
Hum ,  feuille ,  pes ,  pied  ) .  Se  dit  d'un 
insecte  qui  a  les  pattes  accompagnées 
d'expansions  membraneuses  plus  ou 
moins  grandes.  Ex.  Mantis  flio^ 
pcda, 

FOLLICULE  ,    s.   m. ,  folliculuSf 
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conceptacuium ;  Balglapsel  (  ail.  j; 
follicolo ,  bozzoloy  guscio  (il.).  Sorte 
de  fruit  formé  par  une  seule  feuille 
carpellaire  pliée  longitudinalenient 
sur  elle-même,  de  manière  qu'il  ne  se 
présente  qu'une  seule  suture ,  c^sul— 
tapt  du  rapprochement  des  bords  de 
cette  feuille,  et  qu'à  la  maturité  les 
bords  se  séparent  au  point  de  letir 
soudure,  soit  dans  toute  leur  lon- 
gueur (ex.  Asclepias  ) ,  soit  vers  le 
sommet  seulement  (ex.  Trollius)* 
Les  entomologistes  donnent  quelque- 
fois le  nom  de  follicule  snx  cocon  des 
lépidoptères. 

FOLLICULE,  adj.,  folliculatus. 
La  Nereis  folliculataix  été  ainsi  nom- 
mée à  cause  delà  forme  aplatie  de  %e^ 
languettes  vaginales. 

FOLLIGULIFORME  ,  adj.,  follicu- 
liformis,  Mirbel  donne  cette  épithètc 
aux  capsules  qui  sont  formées  d'un!) 
seule  valve  soudée  sur  les  bords , 
comme  dans  le  follicule.  Ex.  ^^/* 
cennia, 

FOLLICULODE,  s.  m.,  folliculo- 
dium;  Balgkapselkranz  (ail.).  Nom 
donné  par  Agardh  a  un  fruit  composé 
de  plusieurs  follicules  adossés  (ex. 
u4pocj'nées  ^  Colchicum  ,  Hcllebo" 
rus). 

FONCIER,  adj.  On  appelle  ava-- 
lanches  foncières  y  celles  qui,  étant 
formées  d'une  neige  très -compacte  , 
et  ayant  une  grande  pesanteur,  dé-> 
1  misent  complètement  tout  ce  que, 
dans  leur  chute,  e\les  rencontrent  sur 
leur  passage. 

FOWCTIOIV  ,  s.  f . ,  functio;  ivipytux; 
ff^richtung  (ail.).  Action  que  les 
pâ;fties  d'un  corps  organisé  exercent 
en  vertu  de  leur  texture  spéciale,  et 
dont  le  résultat  est  de  mettre  en  évi- 
dence un  ou  plusieurs  phénomènes 
de  la  vie. 

FOXPAMEXTAL',  adj.  ,  funda-^ 
mentalis.  Brochant  appelle  forme 
fondamentale  celle ,  parmi  toutes  les 
formes  dominantes  qu'on  a  observéoi 
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dans  un  minéral ,  dont  la  structure 
est  la  plus  simple ,  dont  on  peut  faire 
dériver  toutes  les  autres  psgr  les  mo- 
difications les  plus  naturelles  ,  et  qu'on 
considère  comme  le  type  principal  du 
système  cristallin.  Werner  avait  déjà 
admis  sept  formes  fondamentales  , 
dont  il  croyait  pouvoir  faire  dépendre 
toutes  celles  que  présentent  les  cris* 
taux  de  diverses  espèces. 

FOlVDAÀIT^adj.  et  s.  m.,  Fluss 
(ail.);  flux  (angl.)  ;  fondente  (\i,)» 
On  appelle  ainsi ,  en  chimie ,  tout 
corps  qui  fond  aisément ,  et  qui  ^ 
mêlé  avec  un  autre^  corps ,  infusible 
par  lui-même  ,  mais  ayant  de  l'adi- 
niié  poutlui,  détermine  ce  dernier 
à  entrer  en  fusion ,  par  l'action  com- 
binée de  l'attractipn  que  ses  molé- 
cules, exercent  sur  les  siennes  et  de 
l'effort  que  le  calorique  fait  pour  sé- 
parer ces  dernières. 

FONGATE  ,  s.  |E|^ ,  fungas.  Genre 
de  sels  {pihsaurê  Salze^  ^l'«)>  9"î 
sont  formés  par  la  combinaison  de 
l'ocide  fongique  avec  les  bases  sa— 
lifiables. 

FOIVGICOLES  vadj.  et  s.  m.  et  f. 
pi.,  Fungicolœ  (fungus,  champignon, 
colo ,  habiter) .  Nom  donné  par Cuvier, 
Latreille  et  Ëichwald  à  une  famille  de 
l'ordre  des  Coléoptères ,  comprenant 
ceux  qui ,  pour  la  plupart,  se  trouvent 
Sur  ou  dans  des  champignons  ,  dont 
il  dévorent  la  substance ,  et  par  Mac- 

Îjart  à  un  groupe  de  la  famille  des 
ipulaires ,  auquel  il  rapporte  ceux 
de  ces  Diptères  qui  se  développent 
dans  les  champignons. 

FONGIFORMË  ,  adj.  ,  fungi/ow-- 
mis  {furigus ,  champignon  ,  forma , 
forme).  Se  dit  :  i®  en  géognosie  , 
d'une  coulée  de  lave  qui  ,  partant 
d'une  ouverture  ,  et  s'épanchant  sur 
un  terrain  horizontal ,  bombé  ou  co- 
nique ,  s'y  répand  d'une  manière  à 
peu  près  circulaire  et  égale  ,  à  partir 
de  son  point  de  départ.  tP  En  bota- 
nique, a  après  Mirbcl ,  d'un  embryon 
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qui  a  la  forme  d'un  champignon  de 
couche  (ex.  Musa  cocci'nea).  3°  En 
zoologie ,  d'un  polypier  qui  ressemble 
à  un  champignon  (  ex.  Chenendçpora 
fungiformis)^ 

FONGINË,  s.  f,,  fungina  {/un- 
gus  ,  champignon  ).  Nom  donné  par 
Braconnot  au  squelette  des  cham- 
pignons ,  à  ce  qui  reste  quand  ,  après 
avoir  exprimé  ces  corps ,  on  les  a 
épuisés  par  l'action  de  l'alcool  et  des 
alcalis  étendus. 

FONGII^IES  ,  adj.  ets.f.  pi.,  Fim- 
ginœ, '^om  sous  lequel  Agardh  dé- 
signe un  groupe  de  la  tribu  des  Con- 
fervoïdes. 

FONGIQUE,  adj.  .fungicus.  Nom 
d'un  acide  particulier  {Fungussàure, 
Pilzsàure  ^  ail.)  ,  que  Braconnot  a 
découvert  dans  plusieurs  espèces  de 
champignons. 

FONGIVORE,  adj.,  fungiç^orus 
{fungus  ,  champignon  ,  voro ,  dé- 
vorer )  ;  qui  vit  dans  les  champignons. 
Ex .  Muscina  fungivora, 

FONGITORES  ,  adj,  et  s.  m,  pi. , 
Fungipora,  Nom  donné  parDumén'I 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Coléo- 
ptères ,  comprenant  ceux  qui  vivent 
dans  l'intérieur  des  champignons  (/^. 
Mycétobies) ,  et  par  Latreille  à  une 
sous-tribu  de  la  tribu  des  Tipulaires, 
à  laquelle  il  rapporte  ceux  de  ces 
Diptères  dont  les  larves  vivent  dans 
les  champignons. 

FOIV'GOIDE  ,  adject.  ,  fungoïdes 
[fungus  y  champignon  ,  eT<îo;  ,  res- 
semblance); qui  a  la  forme  d'un  cham- 
pignon.   Ex.  Hippalinius  fungoïdes, 

FONGUEUX  ,  adject.  ,  fungosus; 
schwammiclit(a\\.).  Se  dit,  en  bota- 
nique ,  d'une  plante  (ex.  Boletns 
igniarius  )  ,  ou  d'une  partie  de  plante 
(comme  la  loriquc  de  la  tulipe),  qui 
est  d'une  substance  épais^  ,  coriace 
et  élastique.  Le  Corydalis  fungosa  a 
une  corolle  pcrsislaiilc,  qui  se  renfle 
un  peu  après  la  floraison  ,  et   parait 
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alors  {année  d'un  tissu  cellulaire  très- 
lâche  et  comme  fongueux. 

FONTAINE ,  s.  f.  ,  fons;  X^uelle 
(ail.)  ;  fountain  (angl.)  ;  fonte  (il.). 
Point  où  l'on  voit  une  certaine  masse 
d'eau  sourdre  de  l'écorce  solide  du 
globe. 

FONUGÊIHE  ,  adj.  ,   fonUgenus  ;  * 
qui  croît  sur  les  conduits  ou  sur  les 
robinets  des  fontaines.    £x.  Rhizo- 
morpha  fontigena, 

FONTINAL  ,  adj.  ,  fontanus  y  fort- 
lincdis  ;  qui  a  rapport  aux  fontaines. 
Se  dit  des  plantes  qui  croissent  auprès 
des  fontaines  (ex.  ^on^ia  fontana)^ 
ou  des  animanx  qui  vivent  dedans 
(ex.  Cyclas  fontinalis).  C.  Prévost 
BfipeÏAii formations fontinales ,  celles 
qui  sont  dues  à  des  sources  d'eaux 
chaudes  ou  froides  ,  qui  ont  déposé 
les  substances  qu'elles  tenaient  en 
dissolution  ,  soit  sous  la  seule  in-> 
fluence  atmosphérique ,  soit  sous  des 
eaux  douces ,  ou  même  sous  des  eaux 
salées ,  peu  ou  très-profondes. 

FONTINALOIDÉES ,  adj.  et  s.  f. 
pi.  y  Fontinaloïdeœ.  Nom  donné  par 
Fumrohr  à  un  groupe  de  la  famille 
des  Mousses,  qui  a  pour  type  le  genre 
Fontinalis, 

FORABUNÉ,  adj.  ,  foraminattis 
(foramen  ,  trou  )  ;  qui  est  percé  de 
petits  trous. 

FORAMINÉ8,  adj.  et  s.  m.  pL,  Fc 
raminosa.  Nom  donné  par  Lamarck , 
Lamouroux  et  Latreille  à  une  section 
de  la  classe  des  Polypiers  ^  compre-* 
nant  ceux  qui  ont  de  petites  cellules 
semblables  à  des  pores  presque  tu- 
bulenx  ,  sans  aucune  apparence  de 
Inmes. 

FORAMINEIJX  ,  adj.  ,  foramlno^ 
sus  ;  qui  est  percé  de  petits  trous. 

FORAMINIFÉRFS  ,  adj .  et  s.  m. 

pi. ,  Foraminifera  {foramen  ,  trou  , 

j^To  ,  porter).  Nom  donné  par  Or- 

bigny  à  un  ordre  de  Céphalopodes  , 

comprenant   ceux  qui  n'ont  pas  de 

siphon  y  moi^  dculeiaent  une  ou  plu- 
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sieurs  ouvertures  établissant  comiiu* 
nicatîon  d^une  loge  à  l'autre  du  test 
poljtbalame  intérieur. 

FORAMINULÉ  ,  adj. ,  foramintp^ 
lalus  ;  durchbohrt  (  ail.  )  ;  qui  est 
percé  de  très-petits  trous.  Ex.  TtAu- 
Upora  foraminulata . 

FORGE ,  subst.  f .  j  visy  poteniia  , 
energia  ;    Sùvaptç  ,    xpàroç  ;    Krafi 
(ail.)  ;  power  (angl.)  ;  forza  (H.)* 
Expression  ,  difficile  à  définir  ,  que 
tout  le  monde  comprend  cependant , 
et  à  laquelle  on  attache  plusieurs  senà. 
En  général^  on  entend  par  force  toute 
cause  d'un  effet  quelconque  ,  imesu-^ 
rable  ou  non  d'après  l'effet  produit. 
C'est  tout  ce  qui  produit ,  empêche , 
change  ou  modifie  le  mouyemefat  : 
c'est  la  raison  suffisante  de  tout  phé- 
nomène quelconque.  «  La  force  9  a  dit 
Voltaire ,  n'est  pas  un  être  ,  lin  prin- 
cipe interne ,  une  substance  qui  aninie 
les  corps  ,  et  qui  soit  distinct  d^eux  t 
c'est  une  propriété  ou  plutôt  uninode 
de  ces  corps  ,  c'est  l'action  des  corps 
en  mouvement.  » 

FORCEPS  ,  s.  m.  ,  forceps.  Non 
donné  par  Kirby  à  une  paire  d'or- 
ganes ,  transversalement  mobiles  et 
pointus  an  sommet ,  qui  garnissent 
l'extrémité  anale  du  corps  des  For- 
ficules. 

FORCIPULE ,  s.  f.  ^forcipula.  On 
appelle  ainsi  chacune  des  deux  man- 
dibules succédanées  constituées ,  dans 
les  Aracbnides  ,  par  les  deux  pre- 
miers appendices  manducateurs  qui 
s'insèrent  en  avant  du  labre. 

FORF£\ ,  s.  m.  ,  forfex.  Nom 
donné  par  Kirby  à  une  paire  d'orga- 
nes mobiles,  susceptibles  de  jouer 
transversalement  l'un  sur  l'autre  et 
de  se  croiser,  qui  garnissent  Tanos 
des  mâles ,  dans  les  genres  Raphidia 
et  Phiopsis, 

FORFICULAIRE  ,  adj.  ,  forficu-^ 
larius  ;  qui  ressemble  à.  une  forficule. 
Ex.  Anceus  forficularius* 

FORFICDliAmE5y  adj.  et  f.  pi., 
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Forfiadariœ,  Nom  donné  par  La- 
treiiLe  ,  Duniéril  ,  Goldfuss  ,  Ëich- 
wald  ,  Ficinus  et  Carus  «à  une  famille 
d*în%ectes  orthoptères,  qui  a  pour 
type  le  genre  Forficula, 

FORMATION ,  s.  f.  Les  géognostes 
emplojentce  mot  dans  des  acceplions 
différentes ,  dont  la  plus  simple  est 
celle  qui ,  se  fondant  sur  le  mode  de 
production  des  masses  minérales,  lui 
fait  désigner  des  roches  ou  des  ter- 
rains qui  se  sont  produits  sous  l'in« 
iluence  des  mêmes  circonstances. 
Werner ,  détournant  le  mot  forma- 
tion de  ce  sens  naturel ,  -exprima  par 
là  des  assemblages  de  masses  miné- 
rales tellement  lices  entre  elles  qu'elles 
semblentavoir  été  produites  à  la  même 
époque.  On  a  réuni  aussi  les  deux 
considérations  ensemble  ,  et  l'on  a 
dit  qu*une  formation  était  un  assem- 
blage de  masses  minérales  liées  en- 
semble de  manière  à  ne  faire  qu'un 
tout  ou  système ,  sans  interruption 
notable ,  tant  squs  le  rapport  du  mode 
que  sous  celui  de  l'époque  de  la  pro- 
duction. Ainsi  formation  s'eni^oil^  ou 
de  l'origine  d'une  roche ,  ou  d'une 
famille  de  roches  prises  ensemble  , 
ou  d'une  réunion  de  masses  miné- 
rales ,  ou  d'une  réunion  de  dépôts 
qui  se  sont  faits  à  peu  près  à  la  même 
époque  dansdifférens  pays* 

FORMIATE  ,  subst.  m.,  formlas, 
G^re  de  sels  (ameisensaure  Saize  , 
ail.),  qui  sont  produits  par  la  combi- 
naison de  l'acide  formique  avec  les 
Lases  saliBables. 

FORHIGADÉES ,  adj .  et  s.  f.  pi.  , 
Formicadeœ.  Nom  donné  par  Lcach 
à  la  famille  des  Formicaires. 

FORMIGAmfi,  ixà], /formicarîus 
{^formica  j  fourmi).  Se  dit  d'insectes 
qui  ressemblent  à  des  fourmis,  par  la 
iurme  générale  de  leur  corps,  (ex. 
Aranea  formicaria  ) ,  ou  qui  font 
leur  principale  nourriture  de  fourmis 
(ex.  Myrmeleon  formicariitm), 

FOB|UGAIR£^^«dj.ct  s.  f.  pi., 
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Formicariœ.'^om  donné  parDuméril, 
Latreille,  £ichwald,  Ficinus  et  Carus, 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Hymé- 
noptères porte-aiguillons  ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Formica. 

FORMIGIVORE,  adj. ,  formicwo^ 
rus  [formica^  fourmi, 'uoro,  dévorer); 
qui  vit  de  fourmis.  Ex,  Myolhera  for» 
micivora, 

FORMIQUE, adj.  ^ formions .  Nom 
donné  à  un  acide  (^Âmeisensàure^  sll*)» 
existaut  dans  les  fourmis  rouges ,  qui 
fut  découvert  par  Nœlse  et  Fischer  en 
167  I ,  regardé  en  1802  par  Fourcroy 
et  Yauquelin  comme  un  mélange 
d'acides  acétique  et  malique ,  et  réin- 
tégré en  i8o5  par  Suersen  et  1812 
par  Gehlen.  V éther  formique  Ç^mei" 
senather  y  ail.)  a  été  découvert  en 

^777  P^'^  Afzelius. 

FORMULE  ,  s.  f  •  ^formula.  Forme 
prescrite  et  consacrée.  Depuis  l'in- 
troduction de  la  théorie  atomistique 
en  cbimie ,  la  nomenclature  présente 
tant  de  difficultés  pour  être  mise  en 
harmonie  avec  les  résultats  de  l'ana- 
lyse et  du  calcul,  qu'on  a  cherché  des 
moyens  d'y  suppléer.  \jts  formules  ou 
symboles  chimiques  de  Berzelius  ex- 
priment très-bien  la  composition  des 
corps,  tant  sous  le  rapport  de  leurs 
élémens ,  que  sous  celui  du  nombre 
de  leurs  atomes  constituans.  D'abord 
chaque  corps  simple  est  désigné  par 
un  signe  particulier,  représentant  le 
poids  relatif  de  son  atome.  Ges  signes 
sont  :  Ag.  argent^  Al.  aluminium; 
As.  arsenic  ;  Au.  or;  B.  bore;  Ba» 
barium;  Bi.  bismuth;  Br.  brome;  G. 
carbone  ;  Ca.  calcium  ;  Gd.  cad'^ 
mium  ;  Ce.  cérium  ;  Cl.  chlore  ;  Co. 
cobalt;  Cr.  chrome;  Cu.  cuiç^re ;  F. 
fluor;  Ye.for;  G.  glucinium;  H.  ky» 
drogène;  Hg.  mercure;  I.  iode  ;  J. 
iridium;  Is.,  potassium  ;  L.  lithium; 
M .  manganèse  ;  Mg.  magnésium  ; 
Mo.  molybdène;  N.  nitrogène ;  Na. 
sodium;  Ki.  nickel;  0.  oxigcne  ;  Os. 
osmium  ;^  P.  phosphore  ;  Pb.  plomb  ; 
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Pâ.  palladium;  Pt.  platine; R.  rho' 
dium  ;%,  soufre  ;  Sb.  antimoine;  Se. 
sélénium;  Si.  silicium;  Sn.  élain; 
Sr.  sirontium;Tsk,  tantale;Te,  tellure; 
Th.  thorium;  Tî.  titane  ;  li.  urane; 
V.  vanadium;  W.  tungstène;  Y. 
yttrium;  Zn,  zinc;  Zr.  zirconium. 
Chacun  de  ces  signes  indique  un  atome 
simple  et  pur  du  corps  qu'il  désigne. 
Un  atome  double  se  rend  par  le  même 
signe,  dont  l'initiale  est  traversée 
par  une  li^ne  droite  (  ex.  ^^  P, 
A^ ,  etc.  ).  Deux  signes ,  placés  à  côté 
l'un  de  l'autre ,  indiquent  un  com- 
posé d'un  seul  atome  de  chacun  des 
deux  corps  correspondans  (ex.  SO, 
soufre  et  oxigène  ).  Si  le  nombre  des 
atomes  de  l'un  des  deux  composans 
est  supérieur  à  l'unité,  ou  l'exprime 

{lar  un  petit  chiffre  placé  en  haut  de 
a  lettre ,  à  droite ,  et  qui  ne  multi- 
plie que  le  poids  atomique  situé 
immédiatement  à  sa  gauche  (ex.  SO', 
un  atome  de  soufre  et  deux  d'oxi- 
gine,  acide  sulfureux  ;  SO^,  un  atome 
de  soufre  et  trois  d'oxigène,  acide 
sulfurique  ).  Veut-on  indiquer  deux 
atomes  du  composé  tout  entier ,  on 
place  à  la  gauche  du  symbole  un 
chiffre  cpii  multiplie  tous  les  atomes 
de  droite  (  ex.  2SO ,  deux  atomes 
d'une  combinaison  de  soufre  et  d'oxi- 
gène). Afin  d'abréger,  les  corps  basi- 
gènes  s'expriment  aussi  par  d'autres 
signes  particuliers  qu'on  place  au- 
dessus    des   initiales  ,    savoir  :   un 

point  (.}  pour  l'oxigène  (ex.  S,  au 

lieu  de  SO';  S ,  au  lieu  de  SO'),  une 

virgule  (,)  pour  le  soufre  (ex.  K ,  pour 
KS ,  un  atome  de  potassium  et  un  de 
soufre] ,  un  trait  (-)  pour  le  sélénium 

•  •  • 

(  ex.  Mo  ;  un  atome  de  molybdène  et 
trois  de  sélénium  ) ,  et  une  croix  (+) 

pour  îe  tellure  (  ex.  Mo ,  un  atome 
de  molybdène  et  trois  de  tellure).  Par 
)^  cdubinaj^oo  de  ççs  divers  «goei» , 
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on  parvient  à  exprimer  tous  les  com^ 
posés  chimiques,  en  séparant  par  le  si- 
gpe  4-  les  atomes  composés  dont  la 
réunion  les  produit.  Ainsi  Cu  O  -f-  SO' 
veut  dire  sulfate  cuivrique,  et  Fe 
0*  +  3S0* ,  sulfate  ferriquc,  ce  qu'il 

est  plus  court  et  plus  commode  d'é-« 
crire  Cu  S  pour  le  premier,  et  Fe  S* 
pour  le  second.  De  mêmeK  Mo  est  nu 

•    •  •  • 

sulfomolybdate  potassique;  K  Mo,  un 

sélénimolybdatc  potassique;  KMo, 
un  telluriuiolybdate  potassique*  Ces 
forniules  ont  le  grand  avantage  de 
mettre  à  la  fois  sous  les  feux  un  grand 

nombre  dedonnées  différentes.  Ainsi  ^ 
par  exemple  ,  celle  de  l'alun  j  KS  + 

•  •  • 

AÏS'  +  24  ^  9  f^î^  voir  de  suite  que 
ce  sel  contient  1  atome  de  potassium  y 
2  d'aluminium,  4  de  soufre,  4^  d'hy* 
drogène  et  ^o  d'oxigène  ;  que  i 
atome  de  notasse  y  est  combiné  avec 
I  atome  d  alumine  ,  4  d'acide  sulfu- 
rique et  24  d'eau ,  ou  i  atome  de 
sulfate  potassique  avec  un  de  sulfate 
aluminique  ;  que  les  deux  sels  sont 
neutres,  c'est-à-dire  au  degré  de  sa- 
turation oii  l'acide  contient  trois  fois 
autant  d'oxigène  que  la  base;  que 
l'oxigène  de  l'alumine  est  triple  de 
celui  de  la  potasse;  que  l'oxigène  de 
l'acide  suHurique  est  1 2  fois  celui  de 
la  potasse ,  et  4  fois  celui  de  l'alu- 
mine ;  que  l'oxigène  de  l'eau  est 
24  fois  celui  de  la  potasse ,  8  fois  ce- 
lui de  l'alumine  et  2  fois  celui  de  l'a- 
cide sulfurique.  Voulant  simplifier 
encore  cette  méthode  graphique,  dans 
ses  applications  à  la  minéralogre, 
Berzelius  a  imaginé  de  lui  faire  subir 
des  modifications  qu'il  serait  trop 
long  de  faire  connaître  ici ,  et  que 
d'autres  minéralogistes  ont  également 
changées  depuis.  Le  même  motif 
nous  fait  passer  sous  silence  les  nota-* 
tioQ^  çristallogpr^phi^es ,   <|qi   0Q| 
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singulièrement  varié  depuis  Haiiy  î 
les  formules  géognostiques  qu'a  pro- 
posées Humboldt ,  et  tous  les  essais , 
pacfois  ingénieux  y  mais  la  plupart 
m  temps  bizarres  y  qu'on  a  tentés 
dAns  l'espoir  de  simplifier  la  homen^ 
clature  botanique  introduite  par 
l4nné. 

FÛRNIGIFÈRE  9  Siâ].j  forniciferus^ 
{fornix^  voûte,  yèro,  porter).  La 
Spongîa  foTniciferà  est  ainsi  appelée 
parce  que  ses  rameaux  formeot  des 
espèces  de  voûtes  eti  se  réunissant 
ensemble. 

FORSILHALIÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Perskhaliea»  Nom  donné  par  A.  Ri— 
cbardà  un  gi%upe  de  la  famille  des 
Urticfes  ^  qui  a  pour  type  le  genre 
Forskhalea» 

FORTIROSTRE  ,  adj. ,  fortirostris 
{^fortis j  îoTi ,  TostTum ,  bec);  qui  a 
le  bec  fort.  Ex.  Dendrocolaptes 
fortirostris, 

FOSSETTE ,  s.  f.  ^/ossulay  scrohi-' 
tujus ;  Sôôpiov;  Grube  (ail.  ),  Cavité 
drûne  cnarniére  de  coquille  bivalve. 

FOSSILE  ,  adj.  et  s.  m.  ^Jossilis. 
Ce  mot  qui,  autrefois,  exprimait 
tout  ce  qu'on  trouve  dans  le  sein  de 
la  terre ,  ne  désigne  plus  aujourd'hui 
que  les  débris  de  corps  organisés  , 
enveloppés  dans  des  masses  meubles 
o^  pierreuses ,  qui  ont  vécu  soit  sur 
la  terre ,  soit  dans  les  eaux  ,  et  pour 
la  plupart  à  des  époques  tellement 
éloignées  que  nous  n'avons  aucune 
donnée  pour  en  apprécier  l'ancien- 
neté. Quelques  géognostes  en  ont  en- 
core restreint  davantage  la  significa- 
tion,  et  l'ont  employé  comme  syno- 
nyme d'antédiluvien.  Deshayes  dé- 
finit les  fossiles  des  corps  organisés 
(}uî  ont  été  enfouis  dans  la  terre  à 
une  époque  indéterminée,  et  qui  y 
ont  conservé  ou  qui  y  ont  laissé  des 
traces  non  équivoques  de  leur  exis- 
tence. Cette  définition  est  plus  géné- 
rale )  mais  peut  être  moins  logique  , 
c|ae  Tancienne  y  d'après  laquelle  ua 
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fossile  est  un  corps  organisé  dont  les 
parties  solides  déposées  dans  le  sein 
de  la  terre  ont  conservé  intacte  leur 
structure  organique.  Un  poisson 
(Misgurnus  fossilis)  a  été  appelé 
ainsi  parce  qu'il  a  la  faculté  de  vivre 
long-temps  dans  la  vase,  après  l'épui- 
sement des  eaux  ;  V Hyœna  fossilis  , 
parce  qu'on  ne  la  connaît  qu'à  l'état 
fossile. 

FOSSILISÉ ,  adj.  ;  qui  a  été  con- 
verti en  fossile.  Se  dit  du  bois ,  des 
os ,  des  coquilles. 

FOSSIPÈDESy  adj.  et  s.  m.  pi., 
Fossipedes  {fodio ,  fouiller,  ^^,  pied). 
Nom  donné  par  Blainville  à  une  fa- 
mille de  l'ordre  des  Manîimifères  car- 
nassiers, comprenant  ceux  <pii  ont 
les  extrémités  des  membres  dissem- 
blables et  les  mains  exclusivement 
destinées  à  fouir. 

FOUDRE  ,  s.  f . ,  fulmen ,  fidgur  ; 
Wetterschlag ,  einschlagender  Bliti 
(ail.);  thuhderbolt  (angl.  );  fol-' 
gore  (it.).  Écoulement  subit ,  à  tra- 
vers l'air ,  sous  la  forme  d'un  grand 
sillon  lumineux,  de  la  matière  élec- 
trique dont  était  chargé  un  nuage. 
Tout  danger  est  passé  quand  on  a 
entendu  le  bruit  que  fait  la  foudre 
et  vu  l'éclair  qui  l'accompagne ,  car 
celui  qui  doit  être  foudroyé  ne  voit 
ni  n'entend  le  coup  prêt  à  le  frapper. 

FOUET ,  s.  m. ,  flagelbim ,  fla* 
grum.  Appendice  en  forme  de  petite 
antenne  portée  sur  un  long  pédon- 
cule ,  qui  naît  extérieurement  de  la 
pièce  servant  de  base  aux  pîeds-mâ- 
cboircs  des  Crustacés  décapodes.  — 
Fouet  de  Vaile»  Voyez  Aileron. 

FOUGÈRES ,  s.  f.  pi. ,  Filices.'Som 
d'un  ordre  dans  les  systèmes  de  Tonr- 
nefort  et  de  Linné ,  d'une  famille  de 
plantes  dans  celui  de  Jussieu. 

FOUISSEUR,  adj.,  fodiens,  eu- 
nicuiarius;  qui  se  creuse  en  terre 
des  retraites  ou  des  espèces  de  terriers* 
(  ex.  Mfgalefodiens ,  Mygale  cuni" 
cidaria),  Xarby  appelle  p^MJ^^oiii'i- 
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smrs ,  dans  les  insectes  j  ceux  dont 
les  tibias  sont  palmés  ou  dîgitës  (  ex. 
Séantes  ). 

FOUQUIÉRàCÉES ,  adj.  et  s.  f. 
pi.,  F ouquieraceœ.  ^om. donné  par 
CandoUe  et  par  Kunth  à  une  famille 
de  plantes  ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Fouquiera, 

FOURGUE ,  subst.  f. ,  furca.  Nom 
donné  par  llliger  aux  deux  branches 
de  la  mandibule  inférieure  des  Oi* 
seaux  ^  prises  ensemble,  depuis  le  bout 
du  bec  jusqu'à  leur  insertion  ;  par 
Kirbj ,  à  un  organe  élastique ,  inflé- 
chi et  terminé  en  fourche  ,  qui  gar- 
nit l'anus  des  Podurus^  et  permet  à 
l'animal  de  sauter. 

FOURCHETTE  ,  s.  {.Juseina.  Élé- 
vation en  forme  de  Y  ,  qui ,  dans  le 
pied  du  cheval,  se  trouve  au  milieu 
de  la  sole  et  à  la  partie  postérieure. 

FOURCHU  ,  adj.,  furcalus ,  hifur-- 
catus  ^forficatus  ,  furcellaïus ,  lUua'~ 
tus ,  forcipatus ,  furcifer  ;  gabelfôr- 

^^S  >  g^^^^^S  >  g^g^^^^  y  zangenfor^ 
inig ,  zinkig ,  zweizinkig  (ail  )  ;  for^ 
/ied{an^\.);jforcuto  (it.)  ;  qui  se  di- 
vise en  deux  parties  ou  branches  plus 
ou  moins  écartées ,  comme  les  poils 
de  plusieurs  Arabis.  Le  Nauclcrus 
fur  catus  ^  le  Caprimulgus  forfica^ 
tus  et  le  Caprimulgus  furcifer  ont  la 
queue  très-fourchue;  Y Ornismjra  fur^ 
cata  l'a  un  peu  fourchue  ;  le  Fucus 
furcellatus  asQi  froudescencc  fourchue 
à  l'extrémité. 

FOURHOLIÉRE,  s.  î.,formicarum 
cubile.  Société  ou  famille  nombreuse 
formée  par  des  fourmis  ;  habitation 
de  cette  société. 

FOURMILIONS,  s.  m.  pi.,  ^me- 
leonides.  Nom  donné  par  Latreille  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Névro- 
ptères  planipennes ,  qui  a  pour  tjpe 
le  genre  Fourmilion, 

FOURRURE,  s.  f. ,  mllosapelUs. 
Peau  de  mammifère  revêtue  des  poils 
do  l'animal. 

FOVÉOLAIRE,  aJj.  ^  foveolarius 
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(foffea^  fosse).  Se  dit  d'un  corp^ 
dont  la  superficie  est  creusée  de  pe- 
tites fossettes  inégales.  Ex.  Spongia 
foçfeolaria, 

FOVÉOLÉ  9Siâ].,fo^eolatus,  fam- 
losus,  scrobiculatus;  feingrabig  (all.)^ 
qui    est  marqué  de   fossettes  ou  de 
petites   dépressions.    H.  Cassini   dît 
le  clinanthe  fo^éolé^  quand  les  aréo- 
les  paraissent  enfoncées   par  l'effet 
de  la  saillie  du  réseau,  que  les  fos- 
settes sont  arrondies ,  et  que  le  réseau 
est  épais  ,  peu  élevé.  L'jândropogçn 
foifeolatum  pré^nte,  au   dessus  du 
sommet  de  la  valve  extérieure  dû  ca- 
lipe  de  SCS  fleurons  fertiles,  une  fos- 
sette qui    ressemble  à    l'impression 
qu'on   pourrait    produire  a^ec   une 
tête  d'épingle.  Le  Glyphis  faç^ulosa 
a  ses  apothécies  creusées  dé  profon- 
des impressions  qui  simulent  les  al- 
véoles d'un  guêpier.  Le  Cucullanus 
foifeolatus  a  une  fossette  en  dessous 
de  la  tête.  La  Spongia  scrobieulàta 
est  couverte  de  fossettes  arrondies. 
FOVILLA ,  s.  f.,  Befruchtungsstoff 
(ail.].  Murlyn  a  désigné  sous  ce  noni 
la  liqueur  fécondante  contenue  dans 
les  grains  du  pollen  ,  et  où  Gleichen 
a  le  premier  observé  des  corpuscules 
auxquels  Amici  et  Brongniart  ont  at- 
tribué une  sorte  de  mouvement  ani- 
mal ,  opinion  que  R.  Brown  et  Kas- 
pail  ont  combattue. 

FOIER5S.  m.  ^focus;  écrta.  Lieu 
plus  ou  moins  circonscrit  où  l'on  a 
produit  une  température  plus  ou 
moins  elevéç  (  Feuerherd  ^  ail.  ; 
kear.t,  angl);  point  oii  se  réunissent 
les  rayons  lumineux  réfléchis  par  un 
miroir  ou  réfractés  par  une  lentille 
(firennpunkt ,  ail.  ;  focus  ,  angl.). 

FRACTICOLLE*,  adj.  j  fracticolUs 
(fractus  ,  rompu ,  collum ,  col  ).  Le 
Faciiymerus  fracticollis  a  le  thorax 
profondément  lobé  sur. les  cotés  ,  te 
qui  le  fait  paraître  <;pmme  brisé. 

FRACTICORXE  ,  ad}. ,  fractieor- 
nis  {f raclas ,  rompu ,  cor^^}  oornc)» 
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Le  Copris  fracticornis  porte  sur  l'oc- 
ciput une  lame  terminée  par  une 
épine  qui  se  recourbe  en  avant. 

FRAGTICORNËI^,  adj.  et  s.  m. 
pl. ,  Fracticornes  {^jraclus  ^  rompu, 
cornu ^  corne).  Nom  donné  par  La- 
treille  à  une  section  de  la  famille  des 
Bhjrnchopborcs,  comprenant  ceux  de 
ces  coléoptères  qui  ont  les  antennes 
coudées. 

FRAGHPÊDE  7  adjecl.  ,  fractipes 
{fractus ,  rompu ,  pes  ,  pied  ).  L'O- 
Tobitis  fractipes  2i  les  cuisses  resser- 
rées et  comme  étranglées  un  peu  au- 
dessus  de  leur  extrémité. 

IfRAGARIACÉES ,  adj.  et  s.  f .  pt. , 
frckgariaceœ.  JNom  donné  par  Can- 
nelle à  un  groupe  de  la  famille  des 
l^osacées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Fragaria, 

FRAGARIÉES,  adj.  et  s.  f.  pl.  ^ 
Frugarieœ,  Voyez  Fragariacées. 

FRAGIFÉRE  ,  adject.  ^fragiferus 
(Jraga,  fraise,  fero ^  porter).  Le 
Trîfolium  fragiferum  est  ainsi  ap- 
pelé parce  que  ses  fleurs ,  aggrégées 
eu  têtes  arrondies  e^  à  calices  rentlés, 
ont  quelques  ressemblance  avec  une 
fraise. 

FRAGIFORME,  adj. ,  fraglformîs 
{fragUj  fraise,  Jforma\  forme).  Se 
(lit  d'une  plante  qui  a  le  port  du  frai- 
sier (ex.  Duchesnea  fragiformis),  ou 
qui  ressemble  à  une  fraise ,  soit  parce 
qu'elle, a  une  forme  ronde  (ex.  Tre- 
mella  fragiformisy  Dacrymyce^  fra^- 
giformis  ) ,  soit  parce  qu'elle  est 
ronde  et  rouge  dans  sa  jeunesse  (ex. 
Tubulina  fragiformis  ) . 

FRAGILAIR£S,  adject.  et  s.  f.  pl., 
Pragilariœ.  Nom  donné  par  Bory  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Arthro- 
(iiées,  ayant  le  genre  Fragllària  pour 
type. 

FRAGILARI\££S^  adj.  els.  f.  pl. , 

Fragliarinœ,  Nom  donné  par  Fries  à 

une  tribu  de  la  cohorte  des  Diatomées, 

<jui  a  pour  type  le  genre  Fragilaria. 

fftîiGIfflS;  adj. ,  fra^ilis ^  7ifa0^o<,'^ 
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zerbrechlick ,  hruchigt  (ail.  )  ;  hriltU 
(  angl.  )  ;  fragile  (  it.  )  ;  qui  est  sus- 
ceptible de  se  briser  en  morceaux  au 
moindre  effort  île  flexion  ,  comme  la 
lige  du  Sonchus  oleraceus ,  ou  au 
moindre  contact,  comme  la  queue  àt 
VAnguis  fragilis ,  la  coquille  de  la 
lanihina  fragilis ,  les  rameaux  da 
Corallina  fragilissima* 

FRAGILITÉ  ,  s.  f.  ,  fragilitas  ; 
7ipoojp6x7iç  ;  Zerbrechlichkeit  ,  Zer^ 
sprengbarkeit  (allem.)  ;  brittleness 
angl.).  Faculté  qu'ont  certains  corps 
de  se  briser  plus  ou  moins  facilement 
par  l'effet  de  la  percussion» 

FRAGMENTARLE,  adject.  Se  dit 
d'une  substance  qui  est  susceptible 
de  se  briser ,  de  se  réduire  en  frag- 
mens ,  ou  qui  peut  acquérir  celte 
propriété  après  avoir  subi  l'action 
du  feu,  ou  avoir  été  traitée  d'une  au- 
tre manière. 

FRAGMENTAIRE ,  ^d^.^fragmen- 
tarius  {  fragmentum  ^    fragment). 
On  dit  qu'une  rocbe  a  une  structure 
fragmentaire  ^  quand  elle  est  compo- 
sée   de    fragmens    d'autres    rocnes 
préexistantes,   qui,  après   avoir  clé 
cbariés  dans  les  lieux  oit  on  les  voit , 
y  ont  été  agglutinés  par  un  ciment  or- 
dinairement d'une  autre  nature  (  ex. 
Brèches,  Poudingues )  ;    ou  quand 
sa  masse  est  divisée  par  une  multitude 
de  joints,  qui  suivent  toutes  sortes  de 
directions  ,  et  qui  permettent  de  la 
partager  en  fragmens  anguleux ,  à 
angles  et  arêtes  indéterminables  (  ex. 
Porphyre). 

FRAGMENTEUX^adj.  Brongniart 
désigne  sous  ce  nom  un  groupe  de 
terrains  bémilysiens ,  qui  sont  abon- 
dans  en  débris  ou  en  rocbes  compo- 
sées de  débris. 

FRAI,  s.  m.,  pisclum  soboles; 
Leichen  ,  Leich  (ail.)  ;  spawn  ,  fry 
(angl.).  On  appelle  ainsi  lesceufs  des 
reptiles  batraciens  et  des  poissons. 

FRAIVGE,  s.  î.,/im(fria,  cumulus; 
frange jHingfSçium^  ^ràme  (ail.), 
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Willdeno'W  appelait  ainsi  une  mem- 
brane élastique  et  dentée  qui  est 
située  sous  l'opercule  de  certaines 
mousses. 

FRANGÉ,  adj.,  fimhriatus ;  ge^ 
franzt  ,  gebramt  (^alL  )  ;  fimbriatoy. 
frangialo  (it.  )  ;  qui  offre  une  bor- 
dure quelconque ,  découpée  en  ma- 
nière de  franges ,  comme  le  thalle  du 
Scyphûphorus  fimhriatus  ^  les  pétales 
du  Dianthus  fimbriatus  et  du  Ce— 
rastium  fimbriaium  ,  les  lobes  de  la 
corolle  du    Phacela  fimbriata^    la 
coiffe  de  VEncalypta  fimbriata  ,  les 
flancs  et  la  queue  du  Gecko  fimbria" 
tus  j  les  lèpres  àii  Labeo  fimbriatus  ^ 
les  plis  transversaux  de  la  Chama 
fimbriata.  On  dit  que  les  ailes  des 
insectes  sonj  frangées ,  quand  elles 
présentent  une   bordure    de    dents 
alongées ,  pointues  et  très-serrées  | 
qui  figurent  une  espèce  de  frange. 

FRANGÉS^  adj.  et  s.  m.  pi.,  Fini^ 
briata.  Nom  donné  par  Lamarck  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Crustacés 
brancbiopodes  ,  comprenant  ceux  qui 
ont  les  pattes  sétifères  pour  la  plu- 
part. 

FRANGUL  ÂGÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Frangukiceœ,  Lamarck  désigne  sous 
ce  nom  la  famille  des  Khamnées  ,  à 
cause  du  Rhamnus  Frangula  qu'elle 
retfferme. 

FRANGULINE ,  s.  f.  j/ranguUna. 
Principe  amer  de  l'écorce  du  Rham-^ 
nus  Frangula ,  que  Gerber  est  par- 
venu à  isoler. 

FRANKÉNIAGÉES,  adj.  et  s.  f. 
pi.,  Frankeniaceœ.  Nom. donné  par 
A*  Sain  t-H  il  aire  à  une  famille  de 
plantes ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Frankenia, 

FRAIVKÉNIÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Frankenieœ,  Ployez  Frânkeni âgées* 
FOAXINÉES,  adject.  et  s.  f.  pi. , 
Fraxinea»  Nom  donné  par  Bartling 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Oléi- 
nées ,  qui  a  pour  type  le  çcure  f  ra- 
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FRAXIIV£LL££S/adj.  et  S.  f.  pK  , 

Fraxitiellœ,  Nom  donné  par  Nées 
d'Ësenbeck  et  Marti  us  à  une  famille 
de  plantes,  ayant  pour  type  le  genre 
Fraxinelle, 

FR AXINICOLE  9  adj . ,  fraxinîcolus 
(  fraxinus  ,  frêne  ,  coU> ,  babiter  )  ; 
qui  vit  sur  le  frêne.  £x.  Melohntha 
fraxinicola, 

FREHV  9  s.  m. ,  frenum ,  frenulùm* 
Repli  membraneux  qui  retient  uii 
organe  ;  frein  de  la  langue ,  frein  du 
prépuce,  Latreille  donne  ce  nom  au 
crochet  alaire  des  Lépidoptères.  Kîr- 
by  l'applique  à  une  pièce  située  au 
dessous  du  bord  latéral  du  scùtellum 
et  du  dorsolum ,  et  qui ,  dans  beau- 
coup de  cas ,  a  des  connexions  avec 
la  base  des  ailes  supérieures ,  à  la  dis- 
location desquelles  elle  s'oppose. 

FREZIÉRÉES,  adject.  et  s.  f.  pi. , 
Freziereœ*  Nom  donné  par  CandoUe 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Terns- 
troemiacées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Freziera. 

FRIABILITÉ,  8.  f.,  friabilitqs; 
^/aôvpoTïjç  ;  Zerreiblichkeiti^.).  Pro- 
priété qu'ont  certains  corps  de  se  ré- 
duire en  menu»  fragmens  ou  en  pou- 
dre grossière  sous  l'influence  d'un 
choc  même  léger. 

FRIABLE  9  ad. ,  friabîlis  ;  ^|laOupi(  ; 
zerreibUck  (ail.)  ;  facile  à  réduire  en 
poudre.  Se  dit  d'une  rocke  ,  quand 
ses  parties  se  désaggrégent  aisément 
(ex.  beaucoup  de  granités)  ^eï  an. 
périsperme ,  lorsque  étan#de  nature 
sëche ,  il  s'émiette  par  l'effet  de  la 
moindre  trituration  (ex.  Piper  ni" 
grum  ). 

FRIGANIDES.     Foyez    Phryoa- 

Hll>ES. 

FRIGORIFIQUE,  adject. ,  frigori- 
ficusf  frigefaciensy  réfrigérons  ;  ^^vy- 
fiaroç  {fi'igus ,  froid  ^fio  ,  être  fait  )  ; 
qui  produit  du  froid.  Un  mélange 
frigorifique  est  celui  qui  abaisse  la 
.  température  des  corps  qu'on  y  plon««^ 
ge  I  fmrce  ^'il  m  li^uéfi^  m^  ^ 


5aa  FROI 

pens  in  calorique  <[Q'il  lenr  enlève» 

Auonford  donnait  le  nom  de  rayons 

frigorifiques  aux  mouvemens  rectili- 

SDes  ie  propagation  des  ondulations 
a   fluide  éthéré   qui  excitent  une 
action  retardatrice» 

FRIMAS 9  s.  m.,  pruina  (fremo^ 
frissonner  ).  Kom  collectif  du  givre 
et  du  grésil  ,  parce  qu'ils  sont  dus 
à  nn  brouillard  épais ,  qui  se  con- 
gèle avant  de  tomber.  On  emploie 
^elquefois  ce  root  pour  désigner 
tous  les  météores  de  lîiiver,  en  par- 
tieolier  la  neige. 

FBIXGULLIDES,  adj.  et  s.  m.  pl.^ 
Pringillidœ,  Nom  donné  par  Yigors  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Coniros- 
tres  y  qui  a  pour  tjpe  le  genre  Frm* 
gilla. 

FBIPDEII9  adj.et  s.  m. Nom  ^-ulgaîre 
donné  à  plusieurs  coquilles  ,  à  cause 
on  grand  nombre  de  petites  pierres  ou 
anfares  corps  dont  elles  se  couvrent , 
en  l^s  fixant  à  leur  surface  d'une  ma- 
nière assez  solide.  Les  larves  des 
phrjganes  agglutinent  aussi  des  corps 
étrangers  autour  de  leur  fourreau. 

Voyez  AGGLUTIIfANT. 

FBITTAGE  ,  s.  m.  Opération  ayant 
pour  objet  de  brûler  les  corps  orga- 
nisés ou  combustibles  qui  peuvent 
se  trouver  dans  un  mélange  minéral , 
et  de  produire  un  commencement  de 
combinaison. 

FBITTE  ^  s.  f.  Mélange  des  matiè- 
res employées  à  la  fabricalion  du 
verre,  qu^  été  exposé  à  une  tempe- 
rature  insuffisante  pour  opérer  la  vi- 
trification ,  mais  sujSIsante  pour  dé- 
terminer  un  commencement  d'action 
cbimique  entre  les  corps  constituant 
le  mélange. 

FIIOID9  s.  m. ,  frigus ;  ^pv^oç, 
P170Ç;  km  te  {sl\,)  ;  cold  (angl.  ); 
frcddo  (  it.  ).  Sensation  que  nous 
éprouvons  lorsque  notre  corps  aban- 
donne du  calorique  à  des  corps  dont 
la  température  est  moindre  que  la 
nôtre  •  Ainsi  ^  toute  température  in- 
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férienre  à  une  autre  est  du  froid 
par  rapport  à  celle-ci,  et  le  mot 
froid  n'exprime  qu'une  idée  relative. 
Cependant  quelques  physiciens  ont 
cherché  à  déterminer  le  froid  absolu^ 
que  Clément  et  Desormes  fixent 
à  266^  66  c.  au  dessous  du  terme  de 
la  congélation  de  l'eau ,  et  que  Ben- 
zenberg  place  bien  plus  bas ,  à  "^So®. 
Les  calculs  de  Fourier  ont  établi  qu*ii 
ne  peut  y  avoir  de  froid  absolu. 

FROID  9  sAi.^frigidus;  kaU  (ail.); 
freddo  (it.)  ;  qui  n'est  pas  chaud.  Le 
Dodecatheon  frigidum  est  ainsi  ap- 
pelé parce  qu'on  le  trouve  dans  les 
parties  les  plus  froides  du  golfe  Saint- 
Laurent.  Les  eaux  minérales  qui  ont 
la  température  moyenne  du  lieu  d'où 
elles  sourdent ,  sont  appelées  froides , 
par  opposition  avec  celles  dont  la 
température  est  supérieure  à  celle  de 
l'atmosphère ,  et  qu'on  nomme  ther- 
males. 

FROxVDE  5  s.  f. ,  frons  ;  Laub  , 
Wedel  (all.);/'ro/iJa  (it.).  Les  anciens 
désignaient  renserable  des  feuilles  ou 
le  feuillage  des  arbres  sous  ce  nom , 
que  Linné  appliqua  au  tronc  des  pal- 
miers et  des  fougères  y  mais  dont  il 
se  servit  cependant  aussi  pour  ex- 
primer les  expansions  foliacées  des 
hépatiques  et  des  fucus.  Peu  de  bo- 
tanistes ont  appelé  le  feuillage  des  pal- 
miers fronde ,  comme  l'a  fait  Jussieu  ; 
mais  beaucoup  ont  donné  cette  épi- 
thète  aux  feuilles  desfougèies.  Quel- 
ques modernes  proposent,  avec  lank, 
de  la  réserver  pour  les  expansions  des 
hépatiques  y  qui  ne  sont  proprement 
ni  tige ,  ni  feuille  ,  ou  plutôt  qui 
sont  l'un  et  l'autre  à  la  fois.  Lamou- 
roux  nomme  fronde ,  dans  les  algues  , 
toute  la  partie  de  la  plante  qui  ne  sert 
point  à  la  reproduction. 

FROiVDDSCEKGE  5  s.  f . ,  frQndcs- 
centia.  Ce  mot  est  employé  quelque- 
fois^ mais  rarement ,  comme  syno- 
nyme de  vcrnation.  On  dit  souvent 
lu  froudescence  d'un  polypier  y  pour 
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exprimer  que  ses  rameaux  s'étalent 
en  expansions  foliacées. 

FROl^DESGENT ,  adj.  ,  frondes^ 
cens  ;  qui  a  la  forme  d'une  feuille  ; 
expansion  frondescentè, 

FRONDIGOLE,  adj.  ^frondicoîus 
(  frons  ,  feuille  ,  coh ,  habiter  )  ;  qui 
vit  sur  les  feuilles.  Ex.  Sphœriafron^ 
dicola. 

FROl^rDICtLÉ  5  adj.  ,  frondicula* 
tus.  Synonyme  peu  usité  de  den^ 
droïde  ,  qu'on  employé  pour  dési- 
gner quelques  polypiers  rameux.  Ëx. 
HornerafrondiculcUa, 

FRONDIFÉRE,  adj.  ^Jrondi férus 
(Jrons  y  feuille ,  fera  ,  porter  )  ;  qui 
a  des  lobes  foliacés.  Ex.  Spongia 
frondifera, 

FRONDÇLE  ,  s.  f. ,  frondula.  Di- 
vision d'une  fronde. 

FRONT  9  s.  m. ,  frons  ;  pTWTrov) 
Stirn  (ail.)  ;  forehead  (angl.).  On 
appelle  ainsi ,  dans  l'homme  et  les 
mammifères,  la  portion  de  la  face  com- 
prise ,  d'une  tempe  à  l'autre ,  entre 
le  rebord  orbitaire  ,  la  base  du  nez  et 
le  sommet  de  la  tête  ;  dans  les  oi- 
seaux ,  la  partie  de  la  tête  qui  s'étend 
depuis  le  bec  jusqu'au  vertex  ;  dans 
les  crustacés  ,  l'intervalle  qni  sépare 
les  yeux  ,  quand  le  bord  antérieur  de 
la  tête  ne  se  prolongé  point  en  rostre; 
dans  les  tribolites ,  là  partie  moyenne 
du  bouclier;  dans  les  insectes,  la  par- 
tie antérieure  et  supérieure  de  la  tête, 
comprise  entre  la  bouche  9  les  an- 
tennes ,  les  yeux  et  l'occiput  ,  et 
plus  spécialement  celle  qui  s'élend 
d'une  antenne  à  l'autre  et  de  la  ré- 
gion stemmatique  à  la  ^base  des  an-v 
tenues. 

FRONTAL,  adj.  et  s.  m.yfrontalis; 
qui  lient  ou  qui  a  rapport  au  front , 
comme  les  plumes  qui  le  garnisseqt 
dans  les  oiseaux.  Robineâu-Dcsvoîdy 
nomme  frontaux  y  dans  lesMyodaires, 
deux  pièces  assez  régulières ,  ordi- 
nairement adossées  et  colorées,  qu'on 
Toit  sur  k  milieu  du  froM  de  ces 
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insectes.  Blainville  appelle  segment 
frontal^  dans  les  vers,  l'une  des  pièces 
qui  coniposent  leur  segment  cépha— 
lique.  Cette  épithète  est  donnée  à 
quelques  animaux  qui  ont  le  front 
d'une  autre  couleur  que  le  eorps ,  ou 
remarquable  par  son  mode  de  colo- 
ration \  ex.  Coccinella  frontaUs^  Fal* 
cunculus  frontatus  j  F slUacctriafroi^ 
ta  ta  ). 

FRONTALES  9  adj.  et  s.  f.  pi.  » 
Frontales.  Nom  donné  par  Lamarck 
à  une  section  de  l'ordre  des  Hémiptè- 
res ,  comprenant  ceux  dé  ces  insectes 
doàt  le  bec ,  naissant  de  la  partie  an- 
térieure et  supérieure  de  la  télé  j 
semble  sortir  du  front. 

FRONTICORNE9  adj. ,  fronticor^ 
nîs  (  frons ,  front ,  cornu  ,n  6ome  )  ; 
qui  porte,  sur  la  partie  antérieure  de 
la  tête ,  une  véritable  corne  (ex.  Zo- 
miafronticorms)f  ou  une  protubé- 
rance en  forme  de  corne  (ex.  Naseus 
fronticornis  ). 

FRONTIROSTRES 9  adj.  et  8.  m. 
pi. ,  Frontirostres  {frons  y  front  , 
rostrum  ,  bec).  Nom  donné  par  Du^ 
méril  à  une  famille  de  l'ordre  des 
IJémîptères  y  comprenant  des  insectes 
munis  d'un  bec  qui  parait  naître  d^ 
front.  Voyez  Rhinostomes. 

FROTTEMENT  y  s.  f . ,  fricatiQ , 
f  rictus  y  aff rictus j  Reiben  (ail.);  rub" 
ùing  (angl*)*  Résistance  au  mouve- 
ment qui  tient  à  ce  que  ,  quand  deux 
corps  sont  appliques  l'un  contre  l-'au- 
tro  et  se  pressent  mutuellement,  il 
y  a  toujours  quelques -aspérités  de 
l'un  qui  s'engagent  dans*  les  cavités 
de  l'autre. 

FAUGTESGÉNGE  9  s.  f . ,  f  ruâtes^ 
centia;  fruttescenza  (it.).  Terme  pea 
usité  qui  désigne  l'époque  de  l'année 
à  laquelle  la  plupart  des  semences 
mûrissent. 

FRCGTIFÊRE  9  adj.  ifrmiiferus; 
fruchttragend  (v\\,){fructus  ,  fruit , 
fero  y  porter  )  ;  qui  porte  des  fruits  : 
membrane  ^  organe  9  uwfkee  ^  tuker* 
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cule  fructifère,  tous  termes  usités 
en  parlant  des  parties  qui,  dans  les 
crjplogames ,  portent  les  corps  re-> 
producteurs. 

FRUCTIFICATION  ,  s.  f.  ,  fructi-' 
ficaiio  ;  Befruchtung  (ail.);  frutti^ 
ficazione  (it.)*  Collection  des  phéno- 
mènes qui  nceonipagnent  la  forma- 
tion du  fruit ,  depuis  le  premiermo- 
ment  de  son  apparition  jusqu'à  sa 
maturité.  Se  dit  aussi  de  la  disposi- 
tion des  parties  dont  la  réuniort  for- 
me le  fruit  ,  et  de  l'ensemble  des 
fruits  eux-mêmes  que  porte  un  vé- 
gétal quelconque. 

.  FftDCTIFLORE  ,  adj .,  fructiflorus 
{fructus ^  fruit,  jffoSf  fleur).  La- 
marck  donnait  cette  épithète  aux 
fleurs  dont  l'ovaire  est  infère. 

MDCTIFLORES  ,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Fruetiflorœ.  Nom  donné  par  Rojen 
à  une  classe  de  plantes ,  comprenant 
celles  qui  ont  les  étamines  sur  le 
pistil. 

FRUCTIFORME,  adj.  ,  fructîfor- 
mis  (fructus f  ïmit, forma  ,  forme); 
qui  a  l'apparence  ou  la  forme  d'un 
fruit. 

FRUGTIGâNE,  Siù].  j  fructigenus 
{Jructus  ,  fruit,  geno  ,  naître)  ;  qui 
croît  sur  les  fruits.  Ex,  Pezizajrucd- 
gêna ,  Acrosporium  fructigenum, 

FRtJGTISTE ,  adj. ,  fructista.  Nom 
donné  par  Linné  aux  botanistes  qui , 
comme  Césalpin  ,  Morison  ,  Rai  , 
Kuaut  9  Boerhaave  ,  Hermann  et 
Gaertncr  ,  ont  établi  leurs  méthodes 
sur  la  considération  du  péricarpe ,  de 
la  graine  ou  du  réceptacle. 

FRUGTUAIRE,  adj.,  fructuarius 
(fructus ^  fruit).  Terme  que  L.-C. 
Richard  a  proposé  pour  désigner  ce 
qui  appartient  ou  est  relatif  au  fruit. 

FRUCTULË9  s.  m, ,  fructulus.  Se 
dit  de  chacun  des  fj'uits  particuliers 
qui  concourent  à  la  formation  d'un 
fruit  composé. 

FRUGILÉGE  ,  adject. ,  frugilegus 

{ fruûp  I  production  de  }a  X^ne ,  le^o , 
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cueillir).  Le   Cornus  frucilegus  vit 
de  grains ,  qu'il  va  chercher  eu  terre. 

FRUGIVORE  ,  adject. ,  frugivorus 
{frux  ,  production  de  la  terre,  voro , 
dévorer)  ;  qui  vil  de  grains  ensemen- 
cés. Èx.  Mus  frugivorus. 
"  FRUGIVORES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Frugi^ori»  Nom  donné  par  Vieillot 
et  C.  Bonaparte  à  une  famille  de 
l'ordre  des  Syl vains  ou  Passereaux  , 
comprenant  des  oiseaux  qui  se  nour- 
rissent de  fruits. 

■  FRUIT,  s.  m»  y  fructus ;  yapTrô;; 
Frucht  (ail.)  ;  fruilo  (it.).  Dans  le 
langage  vulgaire,  on  a  l'habitude  de 
ne  donner  ce  nom  qu'aux  fruits  char- 
nus et  susceptibles  d'être  mangés. 
I^s  botanistes  lui  ont  donné  un  sens 
beaucoup  plus  étendu  ,  car  ils  le  dé* 
£nissent ,  avec  CaitdoUe ,  le  corps 
résultant  des  ovules  tran»forniés  en 
graines  par  la  fécondation  ,  des  car- 
pelles qui  entourent  ces  ovules  ,  les 
contiennent  et  les  nourrissent ,  et  de 
toutes  les  parties  de  la  fleur  qui, 
par  leur  adliérence  avec  les  carpelles , 
semblent  plus  ou  moins  former  partie 
intégrante  de  l'appareil  entier.  D'oii 
l'on  voit  qu'ils  rattachent  à  l'idée  du 
fruit ,  dans  les  plantes ,  plusieurs  or- 
ganes qui  sont  originairement  étran- 
gers à  son  essence. 

FliUMENTACÉ ,  &A].  ,frumenta^ 
cùus ( frumentunij  céréale).  Épithète 
donnée  à  toutes  les  Graminées  que 
l'on  cultive  à  cause  de  la  grande 
quantité  de  farine  que  fournissent 
leurs  graines. 

FRUSTRANÉ  ,  adj. ,  frustraneus 
{frustra ,  en  vain  ).  Linné  donnait 
ce  nom  à  un  ordre  d'une  des  classes 
de  son  'système  ,  parce  qu'il  renferme 
des  Synanthérées  dont  les  fleurs  du 
disque  sont  hermaphrodites  et  fé- 
condes ,  et  celles  de  la  circonférence 
neutres  ou  femelles  et  stériles ,  c'est?- 
à-dire  inutiles.  Ex.  Gcorgina  frus'^ 
tranea. 
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{friislulum  y  petit  morceau).  La  Re-* 
tepora  frustulala  a  été  appelée  ainsi 
parce  qu'on  ne  la  trouve  qu'en  petks 
morceaux  à  l'état  fossile. 

FRUTESCENT,  ad],  ,  frutescens , 
fruticans  ^Jruticescens  ;  strauchartig 
(ail.)  (frutexy  arbrisseau).  Les  géo- 
gnostes  donnent  cette  épitLète  à  la 
surface  d'une  coulée  volcanique  , 
quand  elle  est  couverte  dç  végétaux 
ligneux.  En  botanique,  elle  s'applique 
:i  des  plantes  qui  sont  de  la  nature 
des  arbrisseaux,  ou  qui  en  ont  le 
port  (ex.  Boceonia  frutescens y  Jas" 
minum  fruticans  ,  Bupleurunè  jrii» 
ticescens), 

FRUTICUIIeUX  ,  adj.  ,  fruticulo^ 
sus  ;  straucharfig  (ail.)  [f rut  ex  ,  ar- 
brisseau). Dont  la  taille  est  au-dessous 
de  celle  d'un  arbrisseau.  Ex.  Aster 
fruticulosus ,  Rutafruticulosa ,  J9ra- 
cocephalum  J'ruticiiosum. 

FRUTIQUEUXy  aà].  ^  fruticosus ; 
fruticoso  (it.l  [frutex  ,  arbrisseau  )  ; 
qui  a  la  taille  d'un  arbrisseau.  Ex. 
Prismatocarpus  Jruticosus  ,  Achy^ 
ranthes  fruticosa ,  Decaspermumfru^ 
ticosum, 

FUGAGÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.,  Fu^ 
caceœ.  Nom  donné  par  Fries  à'  une 
tribu  de  l'ordre  des  Hjdrophjces  , 
par  Agardh  à  un  groupe  de  la  famille 
des  Fucoïdées ,  par  Lamouroux  à  un 
ordre  de  Thalassiopbytes  non  articu- 
culées,  par  Léman  à  une  section  de  la 
famille  des  Algues  ,  par  Bôry  à 
une  famille  d'Hjdrophytes  ,  coupes 
qui  toutes  ont  pour  type  le  genre 
Pucus, 

FUCÉES  ,  adj.  et  s.  f,  pi. ,  Fuceœ. 
Nom  sous  lequel  L.-G.  Richard  dé- 
signait les  Algues  en  général,  ou  la 
famille  des  Hjdrophjles ,  et  queRei- 
Ciienbach  donne  h  une  tribu  de  la 
section  des  Fucoïdées  ,  contenant  le 
genre  Fucus. 

FUCHSIÉES,adj.  et  s.  f.  pi.,  Fuch- 
sieœ.  Nom  donné  par  CandoUe  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Onogra- 


FULC 


SaS 


rîées  i  qui  a   pour  type    le   genre 
Fuchsia. 

FUGIGOLE,  Qd], ,  fucicolus  (fu- 
cus y  fucus  ,  colo  y  habiter)  ;  qui  vit 
parmi  les  Fucus  ou  les  Algues.  Ex. 
Fherusa  fucicola. 

FIJGIFORME  ,  adject.  yfuciformiâ 
{fucus  y  fucus  y  forma  ,  forme).  Le 
Hoccella  fuciformis  est  ainsi  appelé 
parce  que  la  longueur  de  ses  expan- 
sions en  lanières  lui  donne  quelque 
ressemblance  avec  un  fucus. 

FUGOIDÉES,  ^dj.et  s.  f.  pi.,  Fu- 
coïdeœ.  Nom  donné  par  Agardk 
et  Grcville  à  une  tribu  ou  à  un  ordre 
de  la  famille  des  Algues ,  parReichen- 
bach  h  une  section  de  l'ordre  des  Al- 
gues ascophyces ,  ayant  pour  type  le 
genre  Fucus. 

FUGOIDES,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Fw- 
coïdeœ.  Nom  donné  par  Blaînville  à 
une  famille  de  la  classe  des  Calci* 
phytes  y  renfermant  celles  dont  la 
tige  et  les  rameanx  sont  encroûtés 
d'une  substance  très-gélatineuse,  non 
articulée ,  ce  qui  les  rapproche  des 
véritables  fucus. 

FCGACE,  adj.,  fugax ;  tapoLÏoç  ; 
verchwindend  (ail.)  j  fugace  (it.)  ; 
qui  dure  peu ,  comme  les  Tremelles,  les- 
quelles ne  vivent  qu^  quelques  heures. 
Les  botanistes  employent  quelquefois 
ce  mot ,  comme  synonyme  de  caduc, 
pour  désigner  des  parties  qui  tombent 
peu  de  temps  après  leur  apparition  ; 
calice  fugace  y  celui  qui  tombe  dès  que 
la  fleur  commence  k  s'épanouir  (  ex. 
P  apaiser  )  ;  corolle  fugace  ,  celle  qui 
tombe  au  moment  de  l'entier  épanouis^»  ' 
sèment  de  la  fleur ,  ou  même  avant 
(ex.  Thalictrum)  '/feuilles  fugaces  , 
celles  qui  ne  restent  en  place  que  très- 
peu  de  temps  (  ex.  Cactus  Opuntia  ); 
spathe  fugace ,  celle  qui  se  délache 
peu  après  s'être  ouverte  (  ex.  Allium 
Porrum  )  ;  stipules  fugaces ,  celles 
qui  tombent  avant  les  feuille» (ex. 
Ceratonia  siliqua  ). 

FUtCnACé  ,^  adject.  jfulcraceus. 
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Candollé  donne  èette  ëpîtliète  aux 
hourgeons  dont  les  écailles  sont  for- 
mées par  l'avortement  de  pétioles 
l>6rdé8  de  stipules.  £x.  Prunus. 

FULGRÉ  9  adj .  ,  fulcratus  ;  ge-^ 
^tûtzt  (ail.).  WilldcnoV  appelle  ainsi 
les  tiges  d'où  partent  de  longues  ra- 
cines qui  vont  gagner  la  terre ,  et  &e 
transforment  bientôt  elles-mêmes  en 
tiges  ^  ou  en  espèces  de  soutiens  de 
la  plante.  Ex.  Rhàophora, 

FULCRVHf  9  subst.  m.  ,  fulcrum  ; 
Stûlze\j3\\,)»  Linné  comprenait  sous 
ce  nom  ,  sans  le  définir,  les  pétioles, 
les  pédoncules ,  les  stipules  ,  les  bracs 
tées ,  les  armes ,  les  cirres ,  les  glandes 
et  les   poils.    Willdenow  a   encore 
donné  plus  d'extension  à  cette  classe 
incohérente  d'organes  ,  dont  la  raa- 
jeute  partie  ne  servent  en  rien  à  sou- 
tenir les    plantes    qui   les   portent. 
Bernbardi  réserve  le  nom  àe fulcrum 
aux  parties  qui  aident  le  végétal  à  se 
soutenir,  comme  les  pédoncules ,  les 
pétioles,  les  filets  des  étaraines,  les  gy- 
nophôres,  etc.  Sprengel  n'appelle  ainsi 
que  les  cirres  et  les  suçoirs.  Candolle 
a  encore  restreint  davantage  {voyez 
Crampon)  la  signification  de  ce  ter- 
me ,  dont  6n  se  sert  rarement  au  * 
jourd'bui.  • 

TIXGORELLES,  adj.  et  s.  f.  çl., 
Fulgorellœ,  Nom  douné  par  Latreille 
et  Eicbwald  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Cicadaîres ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Fulgora, 

FULGDftATIOlV  5  s.  f.  ^fulguratio 
{fulgur,  foudre).  Phénomène  élec- 
trique de  lumière ,  qui  a  lieu  dans 
l'atmosphère ,  qui  n'est  point  accom- 
pagné de  tonnerre  ,  et  qu'on  doit 
bien  distinguer  de  l'éclair. 

FULGI3R01IIÈTRE  ,  s.  ni.  yfulgu- 
rometrum  {fulgur,  foudre  ,  fxeTpÉw , 
mesurer  ).  Appareil  que  Leroy  a  dé- 
crit pour  constater  l'existence  et  me- 
surer l'intensité  de  l'électricité  atmo- 
sphérique, dans  les  temps  d'orage. 
FULIÇ^IKÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
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Fuligîneœ,  Nom  donné  par  A.  Bron- 
gniart  à  une  tribu  delà  famille  deLy- 
coperdacées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Fuligo, 

FULIGINEUX.,  adj. ,  fuliginosus  , 
fuligineus  s  russfdrhig  (ail.)    {^fu- 
ligo  y  suie  ;  qui  a  la  couleur  et  l'as- 
pect de  la  suie  ,  qui  semble  couvert 
dé  suie.  Se  dit ,  en  minéralogie  ,  d'un 
corps ,  quand  il  ressemble  à  de  la  suie 
dont  les  grains  auraient  été  aggluti- 
nés ,  et  qu'il  tache  les  doigts  comme 
cette  matière-  (  ex.  Fer  oxîdé  JuUgi" 
neux  ).  On  donne  cette  épithète  à  des 
corps  de  teinte  roussâtre  ou  noirâtre 
(ex.  Polyporus  fuligîneus ,  Cloêforia 
fuliginea ,  Dendrocolaptes  Juligino^ 
sus  ,  Tournefortia  fuliginosa.  Lama 
fuliginator  ). 

FULHilNAIRE,  adj.  ,  fulminarU 
{fulmen,  foudre).  On  appelle  £«^6/ 
J'ulminaires  (  BUizsirUer  ,  Rieselsin" 
ter,  Blilzrohr,  Fulgurit,  ail.  ;  vitreous 
tu(fes,SiU^\,)des  tubes  plus  ou  moins 
longs,  vitrifiés  à  l'intérieur,  rugueux  et 
granuleux  à  l'extérieur ,  qui  sont  pro- 
duits par  le  passage  de  la  foudre  à 
travers  un  terrain  sablonneux.  Décou- 
verts en  I  "j  1 1  par  Hermann ,  en  Silésie, 
ils  ont  été  retrouvés  en  i8o5  ,  dans 
la  lande  de  Paderborn ,  par  Hentzen, 
qui .  en  a  le  premier  indiqué  l'ori- 
gine. 

FULMBVAKT,  adj.  ,  fulminans  ^ 
tonitruans  ,  tonans  /  knallend  (ail.) 
{fulmen  ,  foudre).  Epithète  donnée 
à  tout  mélange ,  à  tout  composé  qui , 
soumis  à  la  chaleur ,  à  la  compres- 
sion ,  à  la  trituration  ou  à  la  percus- 
sion ,  produit  une  détonation  plus 
ou  moins  bruyante. 

FULHIEVATE,  s.  m.  ,  fulminas. 
Genre  de  sels  (  knallsaure  Salze  | 
ail.),  qui  sont  produits  par  la  combi- 
naison de  l'acide  fulminique  avec  les 
bases  salifiables. 

FULMIXATION  ,  s.  f.  .fulminatio; 
y.epaùvt^GK;  (fulmen,  foudre).  Déto- 
nation bruyante  qui  résulte  de  la  dé- 
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composition  instantanée  de  certains 
corps. 

FULHINÉ  ,  adj. ,  /uîminafus  {fui" 
men  y  foudre  ).  Se  dit  d'un  corps  qui 
présente  des  raies  colorées  eo  zig- 
zag. £x.  VoluUi  fuLminatUy  Achaiina 
fulminea  ,  0/iVa  fulminans ,  Colom^ 
bella  fuigwrans. 

FULMINIQOB,  adj.  ,  fulminiciu 
{fulmen  ,  foudre).  On  appelle  acide 
fulminique  (Knallsàure,  ail.)  un 
acide  qui  a  la  propriété  ,  même  étant 
uni  aux  plus  fortes  bases  ,  de  se  dé- 
composer avec  une  viol^te  explo- 
sion j  par  l'effet  de  la  percussion  ou 
de  l'élévation  de  la  température. 
Gomme  ,  toutes  les  fois  qu'on  cher- 
che à  le  séparer  des  bases  ,  ses  élé- 
mcns  se  combinent  dans  d'autres 
proportions ,  on  n'a  pas  encore  pu 
l'isoler  ,  et  l'on  ignore  quelle  est  sa 
composition  ,  qu'on  croit  cependant 
être  la  môme  que  celle  de  l'acide 
cyaneux. 

FULVIBARBE ,    adj. ,  fuMbarbis 
{fuli^uSy  fauve,  barba  ,  barbe);  qui 
a   la  barbe   rousse.   £x.    CalUphora 
fulv'éarbis, 

FULVIGOLLE,  adj.  ,  fuMcollit 
{Juhus ,  roux ,  collum ,  col)  ;  qui  a  le 
corselet  roux.  Ex.  I.ebiafuhicollis, 

FLLVIGORNE,  adj.  ,  fuli'icornis 
(ful^uSfVoux.^  cornu f  corne);  qui 
a  les  antennes  rousses.  £x.  Altica 
fuli^icornis, 

FlJLVIGRl]RE  ,  adj.  ,  fulwicrurtts 
(fuli^us y  fauve,  crus ^  cuisse);  qui  a 
les  cuisses  fauves.  £x.  Chrjrsomj-aful'^ 
s^icrura, 

FULVIPÉDE,  adj.  ^fuhipes  {fui- 
i^us,  fauve,  pes^  pied);  qui  a  les 
pattes  fauves.  Ex.  Ceranthiafahipes, 

FL'LVIPEKXE,  fxà],  y  fulifipennis 
(fuU'us y  roux,  pcnna y  ailc)^  qui  a 
les  ailes  ou  les  élylres  rousses.  Ex. 
Pœderusfuhipennis,  Bruchusfult^i- 
pennis. 

l'^LLllTARSE  ,    adj.  ,  fuMtarsis 

{fulms ^  roux,  tamis ,  tarse)  j  qui 
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a  les  tarses  roux.  Ex.  Anthribus  ful^ 
i^itarsis, 

FULVITHORAX,  adj.  yfult^ithorax; 
qui  a  la  poitrine  ou  le  thorax  brun. 
Ex.  Pangonia  fulifithorax, 

FIJL¥IV£]VTRE,  adj.  .Julvii^enter^ 

fuls^iveniris  {fulwus  ,  roux ,  venter  j 

ventre)  ;   qui  a  le  ventre  rbux  ou 

roussàtre.    Ex.   Falco  fulpit^entér , 

Osmia  fuhii^eiitris, 

FtlMARI ÂGÉES,  adj.  ef  s.  f.  pL, 
Fumariaceœ  yFumarieœ,  Famille  de 
plantes  ,  établie  par  CandoUe ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Fumaria*  '       • 

FUMARIÉES.  Voyez  FuMAHIAciES. 

FU]IIARI]«E,s.  Cy/umarina.  Al- 
cali, encore  problématique^  que 
Peschier  dit  avoir  découvert  dans  le 
Fumaria  officinalis, 

FUMARIOIDE  ,  adject.,  fumarioi^ 
deus.  Nées  d'Esenbeck  donne  cette 
épilhéte  aux  corolles  dont  les  ailes  se 
fendent  en  un  palais  bifide,  et  dont 
le  fond  du  tube  est  tuberculeux  et 
éperonné.  Ex.  Fumaria, 

fumée;  s.  î,^fumus;  xoTrvoç; 
Rauch  (ail.);  reek  (angl.);yai»o  (it.). 
Mélange  de  cendres,  de  charbon  trés- 
di visé  et  de  parties  non  brûlées  des 
produits  de  la  distillation  des  ma- 
tières combustibles ,  qui ,  ne  pouvant 
s'oxider  au  milieu  de  la  flamme , 
faute  d'oxigène ,  ni  au  sortir  de  cette 
flamme ,  parce  que  l'air  est  trop  cor- 
rompu ,  se  refroidissent ,  se  conden- 
sent, et  sont  lancées  dans  l'atmo- 
sphère ,  sous  la  forme  de  nuages,  par 
le  courant  d'air  que  la  chaleur  du 
foyer  a  établi. 

FUMEROLLE.  On  donne  ce  nom 
à  des  crevasses  qui  se  voyent  dans  cer- 
tains cratères  de  volcans  eh  activité, 
ou  à  la  surface  de  laves  nouvellement 
écoulées,  et  d'oii  s'échappent  des 
masses  de  vapeurs  et  de  fumée. 

FUMIPEIVXE ,  adjcct.,/«OTt/>c7î/nV 
(J'umus,  îumée y  penna y  aile);  qui 
a  les  ailes  d'une  couleur  obscure  et 
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comme  enfumées.  Ex.  Culex  fumi-^ 
permis» 

FUNARIOIDES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Funarioideœ,  Nom  donné  par  Furn- 
rohr  à  un  groupe  de  la  famille  des 
Mousses,  qui  a  pour  tjpe  le  genre 
Funaria. 

'  FUNÈBRE 5  adj. ,  funehralis  ^  fu- 
nereiis.  Épithèle  donnée  à  divers 
animaux  qui  ont  des  couleurs  som- 
bres. Ex.  Oli^a  funehralis ,  Psitta" 
eus  funereus  ^  Sirix  funerea. 

FUNIGULE  9  subst.  m. ,  funicuîus , 
chorda  umhUicalis  ;  Nabelschnnr  , 
^abelstrang\  Keimgang  (ail.).  Les 
botanîttes  appellent  ainsi  un  cordon , 
de  longueur  et  de  formé  variables,  par 
le  moyen  duquel  la  graine  tient  au 
placenta  ;  il  se  compose ,  au  moment 
de  la  floraison  ,  d'un  filet  venant  du 
cordèiK|>istillaire  et  d'un  autre  venant 
ijdtt  cordon  nourricier  ;  ces  deux  filets , 
dont  le  prenrier  ne  tarde  ordinaire- 
ment pas  à  disparaître  après  la  fécond- 
dation  ,  sont  le  plus  souvent  unis  en- 
semble ,  mais  quelquefois  aussi  sépa- 
rés et  distincts  (ex.  Statice).  F^oyez 

PODOSPERME. 

FUIVIGDLÉ  ,  ad j . ,  funiculatus.  Se 
dit ,  en  botanique  ,  d'une  graine  qui 
est  munie  d'un  funicule  bien  appa- 
rent (ex.  Plomb aginées);  en  zoologie, 
d'niue  coquille  qui  est  garnie  de  cotes 
longitudinales  striées  en  travers  (ex. 
Fusus  funicuhsus  ).    Voyez   Cor— 

DELÉ. 

FUNIFÈBE,  Vi^y  ^  funïferus  {fu^ 
nis  i  corde,  /ero ,  porter).  Une 
plante  sarnienteuse  {  Ludofia  Jïini^ 
fera)  est  ainsi  appelée  parce  qu'elle 
émet  de  sa  tige  des  racines  longues 
et  semblables  à  des  cordes,  qui  des- 
cendent perpendiculairement  vers  la 
terre. 

FtJNiFORME,   adj.  ^  funiformis  ; 

strangformig  {r\\')  (funis^  corde, 
forma ,  forme  ).  Se  dit ,  en  minéralo- 
gie,  d'un  corps  composé  de  cristaux 
rangés  à  la  suite  les  uns  des  autres  5 
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et  formant  des  espèces  de  petits  cor** 
dons.  Ex.  Plomb  suif uré antimqnif ère 
f  uniforme. 

FUNILIFOR]»aS ,  adj . ,  funîUformis, 
funalis.  Se  dit  d'une  racine  qui  est 
formée  de  grosses  fibres  semblables  à 
des  cordes  plus  ou  moins  déliées  (ex. 
Chisia  rosea).  Le  Grimmîa  funalis 
est  ainsi  nommé  à  causé  de  ses  lon- 
gues tiges,  qu'on  a  comparées  à  des 
cordelettes. 

FURGELLARIÉES ,  adj.  et  s.  f .  pi., 
Furcellarieœ,  Nom  donné  par  R.-K. 
Greville  à  jjn  ordre  de  la  i'amille  des 
Algues ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Furcellaria. 

FURGIFÊRE  , adj ..furcifer  {fur- 
ça ,  fourche ,  fero ,  porter  ) .  Le  Ca- 
primulgus  furcifer  a  la  queue  four- 
chue. U AntUocapra  furcifer  pré- 
sente, vers  les  deux  tiers  de  ïa  bauteur 
de  ses  cornes,  un  andouiller  dirigé 
en  avant,  qui  rend  ces  dernières 
fourchues .  Le  SargusfurcifersiVécus» 
ison  garni  d'un  long  appendice  four- 
chu à  l'extrémité^ 

IPURGILABRE  ,  adj.,  furcilabris 
{furca ,  fourche  ,  labrum  ,  labre  )  ; 
qui  a  le  labre  fourchu.  Ex.  Passalus 
furcilabris, 

FURCIPILE,  Sià],,furcipilis  (furca, 
fourche  ,  pi  lus  ^  poil)  ;  qui  a  des  poils 
fourchus.  Un  poisson  {Chironectus 
furcipilis)  est  ainsi  appelé,  parce 
qu'il  porte  de  véritables  poils  sortant 
fourchus  d'un  petit  tubercule. 

FURFURACÉ  ,  ad  i .  Jurfuraceus  ; 

TTiTupoei^w;  ;  klcicnartig  ,  kleiartig , 
kleiig{v\\J)  (furfur^  son).  Se  dit  de 
corps  qui  sont  couverts  d'une  pous- 
sière blanchâtre  analogue  si  de  la  fa- 
rine ou  à  du  son.  Ex.  Ascobolus  fur^ 
furaceus  ,  Physcia  furfuracca . 

FUSCICOLLE,  adj.,  fuscicollis 
{fuscus ,  brun  ,  collum,  col);  qui  a  le 
col  brun .  Ex .  Ardea  fuscico lUs . 

FUSCIGOR^£  ,  adj. ,  fuscicornis 
{fuscus  f  brun ,  cornu  ^  corne)  ;  qui 
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A  les  antennes,  brunes.  Ex.  Sirex 
Jiiscicarnis, 

FUSGINE ,  s.  f. ,  fascina  (fuscus  ^ 
brun  ).  Nom  donne  parUnverdorhen, 
en  raison  de  sa  couleur  brune,  à  une 
substance  particulière  qu'il  est  par- 
venu à  extraire  de  rbuilc  animale  de 
Dippel  non  purifiée. 

FUSGIPÉDE  ,  adj.  ,fasclpes(^ fus- 
cus ,  brun  ,  pes ,  pied  )  ;  qui  a  les 
pattes  brunes.  £x.  AUicaJuscipes. 

FUSCIjPENNE ,  adj.  ,  fuscipennis 
{Juscus ,  brun  ,  penna,  aile  )  ;  qui  «i 
les  ailes  brunes.  Ex.  Pangoniafus» 
cipemiis, 

FUSCIVENTHE  ,  adj.  .fuscù^enlerj 

fuscwentris  {fuscus  ,  brun  y  venter  | 

ventre);  qui  a  le  ventre  brun.   Ex. 

Molossus  fusciif enter,  BacchafascU 

fèntris, 

FVSCOIUANE  ,  adj.  ,  fuscomanus 
{fuscus  ,  brun  ,  manus,  main  )  ;  qui 
a  les  mains  ou  les  extrémités  des  pat- 
tes brunes.  Ex.  Tarsius  fuscoma-' 
nus, 

FUSIBILITÉ,  s.  î.  ,  fusihililas  ; 
Schmelzùarkeit  (ail.).  Propriété  dont 
jouissent  certains  corps  solides  de 
passer  à  l'état  liquide  en  se  combinant 
d'une  manière  intime  avec  le  calori- 
que. 

FUSIBLE  9  ad],jfusilfilis;  schmelz" 
^flr(all.)  {fundo^  fondre).  Se  dit  de 
tout  corps  qui  est  susceptible  d'en- 
trer en  fusion ,  avec  ou  sans  addition 
d'un  fondant.  Ex.  Spath  fusible, 

FUSICOftlVES,  adject.  et  s.  m-  pi., 
Fusicorncs  {fusus,  fuseau,  cornu, 
corne).  Nom  donné  par  Duroéril  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Lépido- 
plèresy  comprenant  ceux  de  ces  insec- 
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tc^  qui  ont  les  antennes  en  fuseau , 
renflées  à  la  partie  moyenne,  {yayet 
Olostéroceres);  Latrcillç  propose  de 
le  substituer  à  celui  de  Lépidoptères 
crcpuscnlaires; 

FUSIDIÉES  ,  adj.  et  s.  f.pl.^  Fusl^ 
dieœ.  Nom  donné  par  A.  Broiiffaîart 
à  une  tribu  de  la  famille  des- Urédi- 
nécs^  qui  a  pour  tjpe  le  genre  Fusi» 
diurn» 

FUSIFORME,  adj.,  fusiforaUs; 
spindelfbrmig ,  spindelig  (ail.)  ;/w- 
siforme,  affusato  (it.)  {fus^SJ.{\k' 
seau  yforma^  forme)  ;  aui  a  la  forme 
d'un  fuseau,  c'est-à-aire  qui  est 
alongé-y  renflé  au  milieu  et  aminci 
aux  deux  extrémités  ,  comme  les  on— 
ternies  de  VAtractocerus  abret^iatus^ 
la  baie  du  Billardieraftisiformù  ,  la 
coquille  da  Bulipms  fus^formis^  Yam/' 
bryon  du  Thesium  alpinum ,  lefolU- 
cuîe  du  Neritun  Oleanderj  le  pépon 
du  Cucumis  Chate ,  la  racine  jivL  Tri" 
chinium  fusiforme ,  le  corps  do  Ift 
CUodita  fusiformis* 

FUSIFORIIES9  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Fusiformia.  "^om  donné  par  Latreille 
à  uue  famille  de  Gastéropodes  gjmno* 
cocblides ,  comprenant  ceux  qui  ont 
la  coquille  fusifoilne^  et  ajantpour 
type  le  genre  Fusus. 

FUSION  9  subst.  S.  f  fusîo;  x}*9iç; 
Schmehung  (ail.  )  ;  me/^F  ( angl.)» 
Opération  par  laquelle  on  fait  passer 
un.  corps  de  l'état  solide  à  l'état  li- 
quide y  en  l'exposant  à  l'action  da 
calorique.  La  glace  fond  à  zéro  ,  et  le 
zinc    à  370^* 

FUSIPÈDE  yfusipes  {fusus,  fuseau, 
pes,  pied}.  V jigarieus fusipes  aie 
stipe  renflé  à  sa  partie  moyenne. 
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Sarties  des  vcgélaux  ,  par  les  piqûres 
'Insectes  qui  déposent  leurs  œufs 
dan*»  la  blessure.  Les  cjnips  cl  les 
dîplolcpcs  sont  les  insectes  qui  pro- 
duisenl  le  plus  de  galles  ;  cependant 
des  sapcrdes ,  des  cbaransons ,  des 
criocërcs,  des  lenthrèdes,  des  acan- 
ihîes ,  des  psyllcs ,  des  pucerons  , 
des  (hrips ,  des  scalopses ,  des  cos- 
mies ,  destîpules,  eu  font  naître  éga- 
lement. 

GALLIGOLES  ,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
GàUicolœ  (  galla  ,  galle  >  colo ,  ha- 
biter). Nom  donné  par  Cuvier  ,.I-»î4- 
trèllle  et  Ëichwald  à  une  tribu  de  la 
famille  des  Hyménoptères  pupîpares, 
par  Lalreille  et  Eichwaldà  une  sous- 
tribu  de  la  tribu  des  Tipuiaires ,  côm-^ 
Irenant  des  insectes  dont  les  larves 
abitcnt  dans  des  galles. 
GALLIFOBMES^  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Galliformes  {gallus ^  coq,  forma ^ 
forme).  Nom  donné  par  Lalreille , 
Ficinus  et  Carus  à  une  famille  de 
l'ordre  des  Grimpeurs,  comprenant 
des  oiseaux  qui  se  rapprochent  des 
Gallinacés. 

GALLINACÉS^  adj.  et  s.  m.  pi. , 
{jàllinaùeœ  ^  GalUnacci^  Gallinœ , 
Rasores,  Nom  donne  par  tous  les  or- 
nithologistes à  un  ordre  de  la  classe 
des  Oiseaux,  renfermant  le  genre  Gai- 
Jus  et  ceux  qui  s'en  rapprochent  le 

plus. 

GALLINIVOREjadj. ,  galUnworus 
{^gallina,  poule,  voro  y  dévorer); 
qui  dévore  les  poules.  £x.  Buteo  gai' 
Unworus, 

GALLUWOGRALLES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Gallinograliœ,  Nom  donné  par 
Blainville  à  une  famille  de  Tordre 
des  Échassiers ,  par  Lesson  h  une  fa- 
mille du  sous-ordre  des  Himanto- 
gralles,  comprenant  des  oiseaux  qui 
sont  intermédiaires  entré  les  Galli- 
nacés et  les  Échassiers. 

GALLINSECTES ,  s.  m.  pi. ,  Gai- 
linsecta*  Nom  donné  par  Cuvier, 
Lamnrcky  Goldfuss;  Lalreille,  Fi^ 
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cinns  et  Carus  à  une  famille  de  l'ordre 
des  Hémiptères  ,  comprenant  des  in- 
sectes dont  les  femelles ,  vers  l'époque 
de  la  ponte,  prennent  la  forme  d'une 
boule  ,  analogue  aux  petites  galles 
des  arbres ,  qui  recouvre  et  garantit 
les  œufs. 

GALLIXULES,  s.  f.  pi..  Gain- 
nulœ.  Nom  donné  par  Goldfuss  et 
Lesson  si  une  famille  de  l'ordre  des 
Echassiers ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Gallinula. 

GALLIOQUE  9  subst.  f. ,  gallloca; 
Hûllzapfen  (ail.).  On  a  proposé  d'ap- 
peler ainsi  la  cupule ,  au  moment  où 
le  fruit  est  développé ,  et  de  rapporter 
à  ce  même  £:enre  de  fruits  celui  du 
noyer,  quon  peut  également  consi- 
dérer comme  le  résultat  de  la  soudure 
de  plusieurs  écailles  d'un  chaton. 

GALLIQUE  ,  adj. ,  gallicus  (^galla , 
galle).  Epithète  donnée  à  un  acide 
[Gallussiiure  ,  Gallàpfelsuure ,  ail .) » 
qu'on  trouve  principalement  dans  la 
noix  de  gaJle ,  et  que  Scheele  a  le 
premier  obtenu  à  l'état  de  pureté. 

GALONIVÉ9  adject. ,  Icmniscatus  y 
marginatus.  Epiihéte  donnée  à  des 
animaux  qui  ont,  sur  quelque  partie 
du  corps  ,  soit  des  écailles  (ex.  Elaps 
lemniscatus)  y  soit  des  lignes  colorées 
(ex.  Rana* marginata)  y  disposées  de 
manière  à  représenter  une  sorte  de 
galon . 

GALOPE,  adj.,  galopus  (yxXx ,  lait, 
TToûç,  pied).  Le  slipe  de  V Agaricus 
galopus  est  plein  d'un  suc  blanc. 

GALVANIQUE,  adj.,  gahanicus ; 
qui  a  rapport  au  galvanisme.  Syno- 
nyme parfait  A* électrique. 

'galvanisme,  subst.  m.,  gaha- 
nismusy  electricitas  gali^amca.  Nom 
donné  aux  phénomènes  électriques 
manifestés  par  le  contact  de  substances 
hétérogènes,  métalliques  surtout , 
parce  qu'ils  ont  été  découverts  par 
Galvani. 

GALVANOMAGMKTïS\IE ,  s.  m., 
gaWanQViagnclismiis,  Quelques  pby— 
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gtciens  ont  employé  ce  moti  qui  e^t 
synonyme  ô*  électromagnétisme, 
GALVANOMÈTRE,  ^oyez  Él^c- 

TROM£TaE. 

GALTANOSGOPE.    royez  Élec- 

TROSCOPE. 

GAMAIARIDÉS ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Gammaridœ.  Pïom  donné  par  Leach 
à  une  famille  de  l'ordre^ des  Crustacés 
nmphipodcs ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Gammarus. 

GABIIIIARIENS ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Gammarinœ.  Nom  donné  par  La- 
treille  et  £ichwald  à  une  famille  de 
l'ordre  des  Crustacés  amphîpodes , 
par  BlainvîUe  a  une  famille  de  la 
classe  desTétradécapodes ,  ayant  pour 
type  le  genre  Gatfnmarus. 

GAMMAROLOGIE,  s.  f. ,  gamma- 
rologia  (  xdéjxfiapov  ,  homard  y  X070Ç9 
discours).  Traité  sur  les  crustacés. 
P.-J.  Sachs  a  publié  un  ouvrage  sous 
ce  titre,  en  i665, 

.  GAMASIDÉES,  adject.  et  s.  f.  pi. , 
Gamasidœ,  Nom  donné  par  Leach 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Arach- 
nides trachéennes,  ayant  pour  type 
le  genre  Gamasus, 

GAMOGASTRE  ,  adj. ,  gamogaster 
(^apioç,  noces  ,  yaariQi»,  ventre).  Can- 
dolle  appelle  ainsi  les  plantes  qui  onl 
les  ovaires  soudés ,  c'est-à-dire  dont 
l'ovaire  se  compose'  de  plusieurs 
ovaires  partiels  déterminant  autant  de 
loges  qu'il  y  avait  primitivement  de 
carpelles. 

GAMOPÉTALE  9  adj.  ,  gamope^ 
talus;  vereintblàttrig  (ail.)  (yâ/xoç, 
noces  y  TTSTaXov  ,  pétale).  Épithëte 
donnée  par  CandoUe  aux  corolles 
inonopétales,  qu'il  regarde  comme 
produites  parla  soudure  d'un  plus  ou 
moins  grand  nombre  de  pétales. 

GAMOPHYLLE,  s.  m. ,  gamophjU 
lum  (yapoç,  noces,  ^ v^>ov  ,  feuille). 
Nom  donné  par  Palisot-Beauvoîs  et 
Lestiboudois  à  l'enveloppe  ou  écaille 
propre  de  chaque  fleur,  dans  les  Cy- 
péracées. 
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GAMOPUYLLE,  adj.  ,  gamophyU 
lus,  Caadollc  donne  cette  épilhète  à 
Vin^olucre  (  ex.  Othonna)  et  à  la  col- 
lerette (  ex .,  Seseli  hîppomarathrum^  , 
quand  les  pièces  ou  bractées  compo- 
santes sont  soudées  ensemble,  par  leurs 
bords ,  de  manière  à  ne  former  qu'une 
seule  enveloppe  autour  des  fleiirs. 

GAMOSEPALE 9  adj. ,  gamosepa* 
lus.  Epilhète  donnée  par  Can^olle  au 
calice,  quand  il  est  composé  de  plu- 
sieurs pièces  plus  ou  moins  soudée» 
ensemble. 

GAMOSTYLE^  adj.  ,  gamostrlus 
(7ifAo;,  noces,  œtû^oç,  style).  Nom 
donné  par  CandoUe  aux  fleurs  dans 
lesquelles  les  styles  partiels  sont  sou- 
dés entr'eux ,  de  sorte  que ,  de  leur 
cohérence,  résulte  un  style  en  appa- 
rence unique ,  mais  formé  réellenient 
d'autant  de  styles  partiels  qu'il  y  a 
dé  carpelles. 

GANACHE ,  s.  f .  Région  de  la  tête 
du  cheval  qui  est  située' au  contour 
de  l'os  maxillaire.  Autrefois  on  don- 
nait aussi  ce  nom  à  l'une  des  pièces  de 
la  lè\Te  des  insectes ,  qui  aujourd'hui 
est  plus  généralement  appelée  menton. 

GAKGLfFORME,  adj. ,  ganglifor- 
mis  >  ganglioformis  ;  yaTyXM&^Yiç  ;  knfy- 
tenfôrmig  (ail.)  ;  qui  a  la  forme  d'un 
ganglion  ,  comme  certains  plexus 
nerveux. 

GANGLION 9  subst.  m. ,  ganglion; 
yctyyliov  ;  Knote  (ail.).  Masse  d€  filets 
nerveux  ou  de  vaisseaux  entrelacés  ^ 
unis  ensemble  par  du  tissu  cellulaire , 
et  enveloppés  dans  une  membrane 
commune.     . 

GANGLIONEURES,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Ganglioneura  (yary/Xtov,  gan- 
glion, viûpov,  nerf).  Nom  donne  par 
Kudolphi  à  un  groupe  du  règne  ani- 
mal, comprenant  les  animaux  qui, 
comme  les  mollusques  et  les  radiaires , 
n'ont  qu'un  systènoe  nerveux  gan— 
glionnnire ,  analogue  à  celui  des  ani- 
maux vertébrés,    v 

GANGUONNAIREy  adject. ,  gan^ 
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gUonaris  >  gangUonosus,  Se  dit  par- 
ticulièrement d'un  nerfqm  présente 
des  ganglions  dans  son  trajet.  Le  nerf 
grand  sympathique  est  très-souvent 
désigné  sous  le  nom  de  système  gau" 
^Z(o/i/iû/re,  en.  tant  qu'on  le  considère 
comme  un.  ensemble  de  ganglions  qui 
ne  font  qu'un  tout  par  le  moyen  de 
leurs £lets  de  jonction  ou  de  commu- 
nication. 

GÀNGLIOIVNÉ  ,  adj. ,  gangliosus  , 
sangUoneus  (yay^^ov,  ganglion). 
Boue  appelle  yf/owj  gangUonnés  les 
mamelons  et  longues  bandes  que  la 
dîabase  forme  au  milieu  des  scbisles 
et  des  calcaires,  dans  certaines  loca-* 
lités  des  Pyrénées. —  On  donne  cette 
<£pithète ,  dans  les  plantes ,  aux  poils 
qui  sont  garnis  de  nœuds  piliiercs 
(ex.  Verbascum  lychnites): 

GANGUE,  s.  f. ,  ganga  (it.).  Par 
une  fausse  application  du  mot  alle- 
mand Gang  y  qui  signifie  filon,  on 
donne  ce  nom  à  ime  substance  dans 
laquelle  un  minéral  cristallisé,  rare 
ou  précieux,  se  trouve  engagé.  En 
langage  de  mineurs ,  c'est  une  sub-^ 
stance  sans  valeur,  qui  contient  la  ma- 
tière métallique  utile  faisant  le  but 
de  l'exploitation  ou  des  travaux  mé- 
tallurgiques. 

GARCINIÉES,  adj.  et  s,  f.  pi.  , 
Garcinieœ.  Nom  donné  par  Cboisj  et 
Candollc  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Guttifères,  par  Cafiin  à  une  famille 
déplantes,  ayant  pour  type  le  genre 
Garcinia, 

GARDÉIVIAGÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Gardeniaceœ,  Nom  donne  par  Can- 
dolle  à  une  tribu  de  la  famille  des  Ru- 
biacées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Gardénia. 

GAItDÉIVIÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Gardcnieœ,  Nom  donné  par  Cha- 
misso  ,  Schlecbtendal  et  Kunth  à  une 
tribu  delà  famille  des Rubiacécs ,  par 
CandoUe  à  une  sous-tribu  de  la  tribu 
des  Gardéniacées  ,  qui  contient  le 
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GABDNERIÉES^  adj.  et  s.  f.  pi., 
Gardnericœ,  Nom  donné  par  Wal- 
licb  à  une  famille  de  plantes ,  ayant 
pour  type  le  genre  Gardneria ,  que 
R .  Brown  a  depuis  appelée  Loganiécs, 

Garrot 9  s.  m.,  armus;  fVide* 
rîst  (ail.)  ;  withers  (angl.).  Partie 
élevée  et  plus  ou  moins  trancbante  de 
la  région  supérieure  du  corps  du 
cbeval,  qui  est  située  au  bas  de  la 
crinière ,  et  dont  la  saillie  est  pro- 
duite par  les  apophyses  épineuses  des 
cinq  ou  six  premières  vertèbres  dor^ 
sales. 

GASTÉRODÈLE,  ad}.^  gasterO' 
delus  {yoLtTXTip y  ventre,  ^^oç,  ma- 
nifeste). Épithète  donnée  par  C.-G. 
Ehrenberg  aux  Infusoires  rotifères 
qui  ont  des  organes  de  mastication  ^ 
un  oesopbage  très-court  et  un  intestia 
divisé  par  un  rétrécissement  en  deux 
portions,  dont  la  première  figure ua 
estomac.  Ex.  Euchlaris, 

GASTÉROMYGES, subst.  m.  pi., 
Gasteromyci ,  Gasteromycetes  (ya^- 
T^p,  ventre,  /xûxtjç,  champignon). 
Nom  donné  par  Willdenow ,  Link , 
Fries ,  Nées  d'Ësenbeck  et  Sprengel  à 
un  ordre  de  la  famille  des  champi- 
gnons ,  comprenant  ceux  qui  sont 
globuleux  ou  çpbériques  et  composés 
d'une  membrane  dans  laquelle  se 
trouvent  contenues  des  sporidies  nues. 

GASTÉROPODES,  ad.  et  s.  m.  pi., 
Gasteropoda(yoLa7r,py  ventre,  irovç, 
pied  ),  Nom  donné  par  Cuvier,  La-     ' 
treille ,  Ficinus  et  Carus  à  une  classe     j 
d'animaux  mollusques ,  par  Laraarck, 
Duméril,   Schweigger,   Goldfuss  et     ' 
Ëichwald  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Mollusques,  comprenant  ceux  de  ces 
animaux  chez  lesquels  un    empâte- 
ment plus  ou  moins  grand  du  disque 
ventral  forme  une  sorte  de  pied  qui 
occupe  toute  la  face  inférieure  de 
l'abdomen   et  qui  leur  permet    de 
glisser  en  rampant  sur  le  plan  de  po- 
sition. 

GA^TÉROPODQPHOKES^y  ad).  e( 
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S.  m.  pi.)  Gasteropodophora  ('fxmip^ 
ventre,  froûç,  pied,  ^p«>,  porter). 
Nom  sous  lequel  Graj  désigne  une 
classe  de  Mollusques ,  qui  correspond 
exactement  à  la  coupe  précédente. 

GASTÉR(»PT£ROPHORES  9  adj. 
et  s.  m. pi.,  Gasteropterophora  (youT^ 
77ip  9  venlre ,  wrlpov ,  aile ,  ffiptù^^  por- 
ter) .  Nom  donné  par  Gray  k  un  ordre 
de  la  classe  des  Gastéropodophores, 
qui  répond  aux  NucléobrancJies  {voy* 
ce  mot)  de  Blainville. 

GASTÉROPTÉRYGIENS  ^.adj.  et  s. 
m.  pi.,  Gasteropterygii  (yoLtniip^  ven- 
tre, TTTépuÇ,  nageoire).  Nom  donné 
par  Goldfuss ,  Ficinus  et  Carus  à  un 
ordre  ou  sous-ordre  de  Poissons  ,.com'« 
prenant  ceux  qui  ont  les  catopeS  si- 
tuées dcrrrière  les  nageoires  pecto- 
rales. 

GASTÉROSPÔRES9  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Gaslerosporœ  (yaiorip,  ventre ^ 
CTTopà ,  graine)^  Nom  donné  par  Rei- 
chenbach  à  une  section  de  l'ordre  des 
lichens  ascophores ,  comprenant  ceux 
qui  sont  munis  d'un  nucleus. 

GASTÉROTHALAMES,  adj.  et  s. 
m.  pi.,  Gasterothalami{i%(rçhpi  ven- 
tre, OdéXorpoc,  lit).  Nom  donné  par 
Fries  à  un  ordre  de  la  classe  des  Li- 
chens, comprenant  cefux  dont  les 
corpuscules  reproducteurs  sont  en- 
tourés d'un  réceptacle  clos,  qui  ne 
procède  pas  du  thalle,  mais  qui  j  est 
plongé. 

GASTÉROZOAIBES,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Gâ^/ero2oa (7a9T:Qp,  ventre,  (âov, 
animal).  Nom  donné  par  Ficinus  et 
Garus  à  une  division  du  règne  ani- 
mal, comprenant  les  animaux  chez 
lesquels  le  système  digestif  a  acquis 
une  prédominance  de  développe- 
ment. 

GASTRifUM 9  s.  m.,  gastneum^ 
Bauchseile  (ail.)  {fotxmp^  ventre). 
Illiger  appelle  ainsi  tout  le  côté  infé- 
rieur du  corps  des  mammifères  y  de- 
puis le  larynx  jusqu'à  l'anus. 

GAmWGOlJB)  adj.,  goitricola 
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(gosier,  ventre,  eobf  habiter)* 
Cierk.  donne  cette  épilhète,  aux-  oa^ 
très  dont  las  larves  vivant  dans  l'esto- 
mac des  animaux. 

GASTRIQUES  9  adj.  et  s.  ni>  pi. y 
Gastrica,  Latreiile  désigne  soos  gH 
nom  une  race  du  règne  aniaàl ,  cdin- 
prenant  les  animaux  aeéphqles  qui  ont 
un  canal  alimentaire ,  soit  formé  par 
un  sac  distinct ,  soit  oretasé  dafiS  )e  {»•* 
renchyme  intérieur  dit  eorps. 

GASTROOARPiES  9  adj.  et  s.  f. 
pi.,  Gastroearpeœ  (yx&riipj  ventre  9 
rapitoç ,  fruit).  Nom  donné  par  Gre- 
ville  à  un  ordre  de  la  famille  des  Al- 
gues ,  renfermant  celles  qid',  cdtnm^ 
VIridea  eduHs ,  ent  potir  ttmtê  des  Ag'' 
glemérations  de  sémiiitiles  arrondies  ^ 
complètement  plongées  dans  la  sub^ 
stance  intérieure  dé  la  fronde. 

GASIIIODÉBS9  adj,  et  é.  f.  pl.^ 
Gastrodeœ.  Nom  dooné  pur  Robt- 
nean-Desvoidy  à  une  section  de  ta  fa<« 
mille  des  Myodairee  Galrptérées, 
comprenant  celles  qui  ont  ra^j^ttnaen 
aplati  et  hémisphérique. 

GASTR0DIÉra9  acQ.  et  é.  f.  pi./ 
Ckistrodieœ,  Nom  donné  par  Littoley 
h  une  tribu  de  la  famille  desOfcbidées9 
qui  a  pour  type  le  genre  Gcuftràêiàm 

GASTROBiEGTÉS)  adj.  et  s.  m.  pi., 
Gastronectes  (yourn^py  ventre,  irîptTn;^ 
nageur).  Roinnean-Desvotdy  donne 
ce  nom  aux  Crustacés  décapodes  ma- 
croures 9  parce  que  leurs  vertèbt'es 
abdominales  très-dévekippées  fot^ 
ment  un  organe  propre  à  la  natation. 

GASTRORiATYPODES  9  adj.  et  s» 
m.  pl.9  Oastroplatfpoda  {ffoxiff 
ventre ,  irXarvç  9  large,  ?roû(  9  pied  )• 
Nom  donné  par  J.-A.  Ritgen  à  une 
famille  d'oiseaux  aquatiques,  com*« 
prenant  cenx  qui  ont  le  cnrps  en 
équilibre  sur  leurs  pattes  lafgement 
palmées. 

'GA8TROÏHÂQIIB9S.  f.,  eastfo^ 
iheca  (jcunio ,  ventre ,  9ifxii ,  bofte  }• 
Kirb^  appelle  ainsi  Textiémité  pos- 
térieure oe  la  ehrjTMdUëi  êélle  qui 
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couvre  et  protège  rahdomen  de.  Viti" 

secte. 

GATEAU^  s.  m.  Assemblage  des 
cellules  que  les  abeilles  éi  les  guêpes 
construisent  potfr  eonser?er  leur  miel 
et  loger  leur  progéniture. 

GAUFIUB9  a^*9  clathratus;  qui 
présente  des  enfoncemens produits  par 
deslignes  saillantes  ebtreoroisées.  £x. 
Murex  <:Uuhràtusj  Pjrula  clatkrata^ 
Triton  cUukratum.  V,  Treillise. 
'  GAZ 9  S.  m.,  g'oz.  Ce  nom,  dont 
Vanbelmont  s'est  le  premier  servi 
pour  désigner  toute  substanee  quel* 
conque  dégagée  des  corps ,  à  l'état  de 
vapeur,  par  l'action  du  calorique ,  et 
dont  Maequer  a  introduit  l'usage 
dans  la  kngue  de  la  chimie  moderne^ 
sert  aujourd'hui  à  désigner  des  corps 
qui  5  sous  l'influence  de  la  tempéra- 
ture et  de  la  pression  atmosphérique 
ordinaires  9  et  même  bien  au  dessous, 
restent  à  l'état  de  fluides  aérifornies» 
Cependant  Dary  et  Faraday  ont  re-:- 
connu  que  les  gaz  sont  seulement  des 
vapeurs  plus  ou  moins  éloignées  de 
leur  maximum  de  tension  ,  et  Ton  est 
parvenu  à  en  liquéfier  plusieurs. 

GAZÉ{FIABL£  9  adj.  ;  qui  est  sus- 
ceptible de  se  convertir  en  gaz. 

GAZÉIFICATION  ,  s.  f.  Réduction 
à  l'état  de  gaz. 

GAZÉIFIÉ,  adj.;  qui  a  été  réduit 
en  gaz. 

GAZÉIFORlIfE  ,  adj.,  gazciformis. 
Se  dit  d'un  corps  qui  est  à  l'état  de 
gaz. 

GAZÉITÉ  ,  s.  m.  Propriété  qu'ont 
certaines  substances  d'exister  à  l'état 
de  gaz. 

GAZEUt;  adj.  ;  qui  a  les  qualités 
d'un  gaz ,  qui  est  à  1  état  de  gaz. 

GAZOGHIMIE ,  s.  f .  Partie  de,  la 
chimie  qui  traite  spécialement  des 
gaz. 

GAZCNLYTËS  ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
gazolytes  (Xuw,  dissoudre).  Nom 
donné  par  Ampère  à  une  classe  de 
corps  simples^  compreuant  ceux  qui , 


GÉAN 

par  leur  mutuelle  combinaison,  for- 
ment des  gaz  permanens ,  capables  de 
subsister  en  contact  avec  l'air  ,  et  par 
Beudant  à  une  classe  d'espèces  miné- 
rales ,  dans  laquelle  il  range  les  corps  1 
susceptibles  de  former  des  combinai- 
sons  gazeuses  permanentes  avec  l'oxi" 
gène ,  l'hydrogène  ou  le  fluor. 

GAZOMÈTRE  ,  s.  m.,  gnzometrum 
(|xsTpcw,  mesurer).  Appareil  propre 
à  contenir  et  mesurer  des  volumes  , 
plus  ou  moins  considérables  de  gaz. 
GAZONj\ANT,  adj.,  cœ^pilosus; 
rttsicht^  grashûgelicht  (ail.);  cespu' 
glioso  (lié).  Se  dit  de  plantes  berba-  ' 
cécs  grêles  et  courtes ,  qui ,  par  leur 
rapprochement,  forment  une  sorte  de 
tapis  ou  de  gazon  sur  le  sol.  Ex. 
Dianthuscœspitosusj  Catancnice  cœs- 
pitosUy  TrifoUum  cœspitosum^  Dryp» 
todon  cœspiticius ,  Schistidium  cœs" 
piticium ,  Drjylodon  pulifinatus, 

GAZOUILLEMENT,  s.m. ,  garrkus; 
Z\vilschern{i\\\J)\  chirping  (angl.); 
garrito{it.).  Ramage  des  oiseaux.  Se 
dit  principalement  de  celui  des  petits 
oiseaux  de  l'ordre  des  Passereaux. 
.  GÉANS ,  adj.  et  s.  m.  pi.,  Proceri 
ISom  donné  par  Illigerà  une  famille 
de  Tordre  des  Oiseaux  coureurs  ,  par 
Lamarck  à  une  famille  de  Tordre  des 
Crustacés  branchiopodes,  comprenant 
ceux  de  ces  animaux  qui  sont  les  plus 
grands  de  leur  section. 

GÉANT  9  ndj.  et  s.  m. ,  glgas ,  gi 
gant  eus  ^  colosseus,  procerus  y  7170;; 
Riese  (ail.)  ;  igianl  (angl.)  ;  giganU 
(it.).  Se  dit  de  tout  corps  organisé  dont 
la  stature  dépasse  les  proportions  com- 
munes des  individus  de  son  espèce,  ou 
des  espèces  voisines  de  la  sienne.  £x. 
Tapirus  gîganteus,  Verhesina  gigan^ 
tca,  Xylostroma  giganieum^  Fusus 
colosseus, 

GÉANTBRACE ,  s.  m.,  geanihrax 
(7)2,  terre,  av9|jcxç,  charbon).  Kom 
donné  par  Tondi  au  charbon  fossile, 
à  Tanlhracite  métalloïde. 

G^ANTISME,  s.  m.  Geoffroy  Si- 
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Hllaire  fils  désigne  sous  ce  nom  le 
genre  d'aDomalie  qui  caractérise  les 
géims. 

GÉA.TE  9  s;  m. ,  geas.  Sel  produit 
par  la  combinaison  de  Tacide  géique 
avec  une  base  salifiablc. 

GÉBIADES  j  adj.  et  s.  m.  pi.,  Ce-- 
hiadœ.  Nom  donné  par  A.-U.  Har<^ 
vorth  à  une  famille  de  Grustacës  dé- 
capodes macroures ,  qui  a  pour  tjpe 
le  genre  Gebia, 

GECKOIDES  ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Geckoïdes,  Nom  sous  lequel  Blain- 
ville  désigne  une  famille  du  sous-or- 
dre des  Reptiles  bispéniens^  qui  a 
pour  type  le  genre  Gecko, 

G£GKOTIDES,adj.  et  s.  m.  pl.« 
Geckolidœ.  Nom  donné  par  Graj  à 
une  famille  de  Reptiles  sauriens, 
dont  le  genre  Gecko  est  le  type. 

GEGKOTIENS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
GeckoliL  Nom  donné  par  Guvier,  La- 
treille  ,  Ficinus  et  Carus  à  une  fa- 
mille de  Sauriens ,  ayant  pour  type  le 
genre  Gecko. 

GÉHYDROPHILES  ,  adj.  et  s.  m. 
pi . ,  Gehy\drophiles  (  7^ ,  terre ,  vdiup , 
eau,  ^i)4&i,  aimer).  Nom  donné  par 
Férussac  à  une  section  de  l'ordre  de 
Gastéropodes  pulmonés,  comprenant 
ceux  qui  vivent  à  la  fois  sur  terre  et 
dans  l'eau. 

GÉIKE9  s.  f.,  geina  (7^^  terre). 
Berzelius  désigne  sous  ce  nom  l'ul- 
mine  de  Braconnot,  parce  qu'elle 
constitue  la  masse  principale  du  ter- 
reau. 

GÉIOLOGIE  ,  s.  Ljgeiohgja  (ySî, 
terre,  ^oyoç  ,  discours).  Burdach 
nomme  ainsi  la  counaissance  géné- 
rale des  choses  terrestres ,  on  de  ce 
qui  se  passe  tant  à  la  surface  que  dans 
l'intérieur  de  la  Terre. 

GÉIQUE  9  adj.,  geicus.  La  géine 
est  appelée  acide  fféique  quand  on 
a  égard  à  la  propriété  dont  elle  jouit 
de  former  des  combinaisons  solubles 
avec  les  alcalis.  C'est  V acide  idmique 
ou  humiquc  des  auteurs  (  Humus^ 
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sàure  y.Humus~Oxjrd ,  oxydirte  Hu^ 
mus ,   ail.  ;  kôrte ,  mjrlla ,  suéd.  )• 

GÉLATINE  ,  s.  f.,  gelatina;  Gd" 
1er  te  ^  thierischer  Leim,  Thierleim 
(ail.).  Substance  que  l'on  obtient  en 
traitant  par  l'eau  bouillante  la  peau 
et  autres  parties  animales  formées  de 
tissu  cellulaire,  et  que  Berzelius  con- 
sidère comme  un  produit  direct  de 
rébuUition.  Otï  l'appelle  vulgaire- 
ment colle  animale  ou  colle  forte. 

GÉLATINEUSES,  adj.  et  s:  f.  pi.  , 
Gelât inosœ.  Nom  donne  par  Bonne- 
maison  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Algues  ,  comprenant  celles  de  ces 
plantes  qui  n'ont  que  la  consistance 
d'une  gelée  « 

GÉLATINEUX  y  adj. ,  gelatinosus; 

Îrallertartig  (ail.);  qui  contient  de 
a  gélatine.  Mirbel  donne  cette  épi- 
tbète  aux  plantes  qui  ressemblent  à 
une  gelée  pour  la  consistance  (ex. 
Tremella).  Un  poisson  (  Cjclogaste-^ 
rus  gelât inosus  )  est  ainsi  appelé  k 
cause  de  sa  peau  gluante  ;  un  poly« 
pier  (  Alcyonidium  gelatinosum  ) , 
parce  qu'il  forme  une  masse  presque 
gélatineuse. 

GÉLATINIFORME  9  adj. ,  gelatir- 
niformis  {gelatina  j,  gélatine ,  forma^ 
forme  )  ;  qui  ressemble  à  de  la  géla- 
tine ,  qui  en  a  l'aspect. 

GELÉE,  s.  f.,  gebi ;  Frost  (ail.  et 
angl.  )  ;  gelo  (  it.  ).  Grand  froid  qui 
glace;  température  de  l'eau  qui  se  so- 
lidifie ;  solidification  d'un  liquide  par 
le  froid.  On  donne  le  même  nom  à 
un  état  que  des  substances  diverses  , 
la  silice ,  l'alumine ,  la  colle ,  etc.  , 
prennent  lorsque ,  ayant  été  dissoutes 
dans  un  liquide  ,  elles  s'en  séparent 
à  l'état  solide,  en  retenant  entre  leurs 
molécules  tout  ou  partie  du  dissol- 
vant, qui  leur  donne  l'aspect  d'un 
morceau  de  glace. 

GÉLIF  j  adject.  On  appelle  pierre 
gelipe  ou  gelisse  celle  dont  l'agréga*- 
tion  n'est  point  assez  forte  pour  ré- 
sister i  l'Action  ezpuiiive  de  la  gelée  • 
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Gélif  se  dil  aussi  des  arbres  dont 
les  pousses  sont  sujettes  à  être  gelées 
au  printemps ,  et  des  troncs  d'arbres 
que  les  fortes  gelées  d'hiver  ont  fen- 
dus lon^itudinalement ,  ce  qui  en 
rend  le  bois  impropre  à  la  charpente 
et  à  la  menuiserie. 

GÉMELLIFLORE  9  ad j . ,  gemelîi'^ 
fiorus  (  gemellus  y  jumeau  ,  flùs , 
ileur)  ;  qui  a  les  fleurs  disposées  deux 
à  deux.  Ex.  Quercus  gemellijfora, 

GÉMINÉ ,  adj . ,  ùinzis,  binatusyge^ 
minatus  ;  gepaart ,  zwillinspaarig  , 
gezweyt  (ail.).  3e  dit,  en  botanique , 
de  parties  qui  sont  disposées  deux  à 
deux  ,  ou  qui  naissent  par  paires  du 
même  point ,  comme  les  feuilles  du 
Pinus  sfli^eslris ,  les  fleurs  du  Passi" 
flora  geminifloray  les  stipules ,  dans  la 
plupart  des  cas  oii  il  y  en  a.  Gandolle 
fait  observer  qu'à  l'égard  des  feuil- 
les ,  cette  disposition  est  toujours  le 
résultat  de  qnelqu'autre  arrangement 
primordial  j  qu'elle  est  due ,  tantôt  à 
ce  que  des  feuilles  alternes  naissent 
très-rapprocbées ,  tantôt  à  ce  que^ 
dans  des  feuilles  verticillées  par  trois, 
il  en  est  une  qui  manque  accidentel- 
lement ,  tantôt  enfin  à  ce  qu'on 
.prend  des  feuilles  composées  pour  des 
feuilles  entières.  Un  insecte  (  Leptis 
geminata  )  est  ainsi  appelé  à  cause 
des  taches  géminées  ,  ou  disposées 
deux  à  deux ,  dont  son  abdomen  est 
marqué; 

GÉMINIFLORE  ,  adj. ,  gemini fio- 
rus {geminusy  double,  j^oj  ,  fleur)  ; 
qui  a  des  fleurs  disposées  deux  par 
deux.  Ex.  Astragalus  gemîniflorus  y 
Sauuagesia  geminljfora ,  JEgopogon 
geminifiorum, 

GElIflIlAGE  9  adject.,  gemmaceus 
{gemma  y  bouton).  On  donne  cette 
épithète  aux  plumes ,  lorsque  les  pe- 
tites barbes  sont  coupées  en  demi- 
cercle  à  leur  extrémité ,  comme  dans 
plusieurs  Colibris  AJ-Explanaria  gemr 
macea  est  appelée  ainsi ,  parce  que  ce 
polypier  porte  uoe.multftudô  âe  ceK 
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Inles  saillantes,  qui  sont  renflées  com- 
me des  boutons. 

GEMM  AIRE  ^  adject. ,  gcmmaris, 
Dulrochet  appelle  élongaiion  gem- 
maire  j,  dans  les  végétaux  ,  celle  oui  ( 
résulte  de  la  production  des  parties 
nouvelles  sortant  de  l'intérieur  des 
anciennes. 

GEMMALy  adj. ,  gemmalls  {gem' 
ma  y  bouton).  Épithète  par  laquelle 
L.-G.  Richard  désignait  les  écailles 
qui  couvrent  et  protègent  le  bour- 
geon, 

GEMMATION  ,  s.  f .  ,  gemmatio; 
Knospern,  I[.nospentreiben{B\h);  gem- 
mazione  (  it.  )  (  gemma  ,  bouton). 
Ënsembledesbourgeons  d'une  plante; 
disposition  générale  des  bourgeons; 
époque  de  l'épanouissement  des  bour- 
geons; 

GEMME  9  s.  f . ,  gemma.  Les  an- 
ciens désignaient  sous  ce  nom  toutes 
les  pierres  {Edelsteinè  ,  ail.  )  qui  se 
font  rechercher  par  leur  rareté ,  l'é- 
clat et  la  vivacité  de  leurs  couleurs , 
leur  transparence  complète,  la  per- 
fection avec  laquelle  efles^e  laissent 
polir,  réflécbissent  et  réfractent  la 
lumière ,  en  un  mot  celles  qui  sem- 
blent réunir  le  plus  de  perfections 
60US  le  plus  petit  volume  possible. 
En  botanique,  le  mot  gemm>e{ILnospe^  ; 
^i/g'e5all.),très->peu  usité  aujourd'hui, 
a  été  employé  pour  désigner  toutes 
les  parties ,  autres  que  les  graines 
proprement  dites^  qui  peuvent  repro- 
duire les  végétaux  ,  soit  en  se  déta- 
chant de  la  plante  mère ,  soit  en  y 
restant  fixées.  On  a  aussi  donné  ce 
nom  aux  rosettes  des  mousses. 

GEMMIFÈRE  5  adj.,  gemmiferus ; 
{gemmay.QeTQïaejJèrOy  porter).  On 
appelle  ainsi  le  gravier  au  milieu  du- 
quel se  trouvent  les  diamans* 

GEMMIFICATION  9  s.  f . ,  gemml- 
ficatio  ;  Knospuns  (ail.).  Link  dési- 
gne sous  ce  nom  la  manière  dont  les 
bourgeons  se  dé  veloppent,et  il  emploie 
\t  mol  comme  sjnonjme  de  rami6- 
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cation  )  parce  que  ordinairement  les 
bourgeons  se  prolongent  en  bran- 
ches. 

GEimiFLOIUËy  adj.  ^  gemmiflo^ 
rus  (  gemma ,  boulon  ,  flos ,  fleur  ) • 
Dont  les  fleurs  ont  l'air  d'être  renfer- 
mées dans  des  bourgeons,  comme 
celles  du  CephœUs  gemmiflora ,  qui 
sont  en  capitules  Involucrés.  Le  Z!o- 
ranthus  gemmiflorus  a  des  flenrs 
naissant  dans  des  involucres  imbri- 
ques ,  axillaires,  solitaires  et  sessiles^ 
qui  ressemblent  à  des  bourgeons. 

GEMIIIIFOIIME,  adj. ,  gemmifor^ 
mis  ;  knospenfôrmig  (ail.  ).  Wiîlde- 
now  donne  cette  épithète  aux  fleuri 
qui  sont  entourées  de  feuilles  ,  et  qui 
ressemblent  à  un  gros  bourgeon* 
Voyez  Gemmiflobè. 

GEininPARE  )  adj . ,'  gemmîparus / 
knospentragend (ail.)  ( gemma,  boa— 
ton  ,  /7aro y  produire);  qui  produit  des 
bourgeons.  Ce  terme  s  employé  sur- 
tout en  parlant  des  zoopbytes. 

GEMMULATION^  s.  f . ,  gemmula-^ 
iio,  L.-C.  Rich.ard  appelle  ainsi  le 
développement  de  la  gemmule. 

GEMMULE  ,  gemmula;  Knospchcn 
(  ail.  )•  Ce  nom  est  donné  par  Link 
au  rudiment  d'une  nouvelle  branche, 
qui  est  situé  dans  l'aisselle  d'une 
feuille,  et  qui  consiste  eu  feuillet 
bien  distinctes  ,  quoique  fort  petites  ; 
par  L.-G.  Richard ,  au  premier  bonr« 
geon  de  k  plante ,  à  celui  de  1*4^- 
bryon ,  à  la  partie  de  l'embryon  qui 
termine  la  tigelle  ^  est  contenne  entre 
les  bases  des  cotylédons  ,  ou  incluse 
dans  le  cotylédon ,  et  croît,  par  la 
germination ,  en  sens  contraire  de  la 
radicule  ;  par  quelques  botam'stes 
aux  rosettes  des  mousses.  Meyer  ap* 
pelle  gemmules  les  corpuscules  re- 
producteurs des  algues ,  que  Fries 
nomme  cellules  végétales ,  et  Wall- 
roth  gonidies* 

GEIVCIVE  ,  s.  f.,  gùigif^  ;  Zahn^ 
Jleisch  (  ail.  )  ;  gum  (angl.)  ;  gengwa 
(  it;,).  Tisfu  raii(;eiire  et  ienne,  ^ 
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couvre  les  arcades  dentaires  et  enve- 
loppe le  collet  des  dents  ,  chez  beau- 
coup de  mammifères. 

GÉNÉANTHROPIE,  s.  f. ,  geneaif 
thropia  (  yivsvtç,  naissance,  avO^oATrocy 
homme  ).  Traité  sur  In  génération  de 
l'homme.  B.  Sinibaldi  a  public  un 
ouvrage  soins  ce  titre,  en  1642. 

GÉNÉRAL  9  adjeet.,  generalis.  On 
employé  ce  mot  t  1°  en  botanique. 
Les  cloisons  générales  sont ,  d'après 
Mirbel ,  celles  dont  les  bords  abou-^  • 
tissent  de  toutes  parts  à  la  paroi  in- 
terne de  la  cavité  péricarpienne  ,  en 
sorte  que  chacune  d'elles  su&t  pour 
diviser  complètement  cette  cavité  en 
deux  loges  (ex.  Cassia/isttda),  J7in^ 
poUicre général  entoure  la  base  d'une 
ombelle  composée  (ex.  Daucus  Ca^ 
rolid)JV ombelle  générale  est  l'ensem- 
ble des  rayons  primaires  d'une  ombelle 
composée,  de  ceux  qui  portent  les  onl« 
bellules.  La  spathe  générale  est  celle 
qui  renferme  plnj^enrs  fleurs  munies 
dé  spathes  particulières.  2?  En  zoo- 
logie. Lamarck  appelle  m^^€U7for^/io  je 
générale  celle  de  l'insecte  qui,  pen- 
dant le  cours  de  sa  vie,  subit  des 
mutations  dans  sa  forme  générale  et 
dans  toutes  ses  parties  ,  les  exté- 
rieures surtout ,  de  sorte  qne  la  for- 
me sous  laquelle  il  natt  dinère  totale- 
ment de  celle  qu'il  doit  avoir  par  la 
suite ,  et  qu'aucune  des  partie»  qu'it 
possède  dans  son  premier  état ,  ne  se 
conserve  la  même  dans  le  dernier. 

GÉNÉRALISATION  9  s.  f.  Faculté 
an  moyen  de  laquelle  l'esprit  rattache' 
plusieurs  idées  semblables  ou  analo- 
gues à  une  généralité  commune. 

GÉNÉRATEUR, adj.  ;  qui  engen- 
dre 'y  faculté  génératrice. 

GÉNÉRATION,  s.  f . ,  generatio; 
yivfcrcs;  Zeugùng  (ail.);  gênera^ 
jiioAitf  (it.).  Nom  collectif  qui  com- 
prend toutes  les  opérations  vitales 
ayant  pour  but  de  produire  un  nou«^ 
vcl  être  vivant. 

QÈMUXLéj  adj.  j   genkubuus  i 
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genuflexus  ;  gekniet ,  gehnkig,  knie^ 
fôrmig  (ail.)  ;  ginocchiato  (it.)  (genu, 
genou  )  ;  qui  est  ployé  ou  coudé.  Se 
dit  :  l"  en  minéralogie  ^  d'un  cristal 
composé  de  deux  autres  qui ,  en  se 
réunissant  par  leurs  extrémités  ,  for- 
ment une  espèce  de.  genou  (  ex.  7V- 
tane  oxidé  gémculi)\  2^  en  botanique, 
des  parties  qui  sont  pliées  jbrusque- 
ment  sur  leur  longueur ,  de  manière 
à  former  un  angle  plus  ou  moins  aigu, 
comme  Varèle  de  VAi^ena ,  \e filet  des 
étamines  du  Mahernia  pinnata  ,  les 
£lamens  du  Conferi^a  genuflexa  , 
les  pédoncules  du  Pelargonîum ,  ceux 
du  Grimmia  geniculata ,  la  racine 
du  Grallola,  le  style  du  Geum  urba^ 
num^  la  tige  du  Jasminum  genicu^ 
latum  ;  5°  en  zoologie  ,  des  genoux 
ou  de  la  partie  correspondante  aux 
genoux,  quand  la  couleur  n'en  est  pas 
la  même  que  celle  du  reste  de  la  patte 
(ex.  Laphria genkulata). 

GENIGULIFLORE ,  adj.  ,  genicu^ 
liflorus  (  genu ,  genou  ,  flos  ,  fleur). 
Le  Mesembrfanthemum  geniculiflo^ 
rum  est  ainsi  nommé  parce  qu'il  a  ses 
fleurs  sessiles  dans  la  dichotomie  des 
rameaux. 

GENIE  9  s.  m.  ,  genius.  Activité 
très-énergique  d'une  faculté  quel- 
conque, intellectuelle  surtout  ;  supé- 
riorité d'esprit  ,  force  d'imagination  , 
faculté  créatrice  ;  disposition  natu- 
relle pour  une  science  ,  pour  un  art. 
«  Après  le  génie,  dit  madame  de  Staël  y 
ce  qu'il  j  de  plus  semblable  à  lui , 
c'est  la  puissance  de  le  connaître  et 
de  l'admirer.  » 

GÉNISTÉES,  adj.  et  s.  f.  pi..  Ge- 
nisteœ,  Nom  donné  par  C.-H.  Eber- 
maier  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Papilionacées ,  par  Candolle  à  une 
sous- tribu  de  ia  tribu  des  Lotées  , 
ayant  pour  type  le  genre    Genista, 

GÉNITAL 9  a<lj*  9  genitalis ;  quia 
rapport  à  la  génération  ou  à  ses  or- 
ganes. On  appelle  organes  génitaux 
ou  parties  génitqh^  ÇZeugungstheile^ 
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Geschlcchtstheile ,  ail.  ;  génitale ,  ît. ) 
les  organes  dont  l'action  et  le  con- 
cours sont  nécessaires  pour  la  pro- 
duction d'un  nouvel  individu  ,  et 
appareil  génital  l'ensemble  de  tous 
Jes  organes  qui  servent  à  la  géné- 
ration. 

'  GENOU  5  s.  m. ,  genu  ;  yôvyi  ;  Knie 
(ail.);  knee  (an^l.)  ;  ginocchio  {li). 
Articulation  de  la  cuisse  avec  la  jambe, 
considérée  dans  sa  partie  antérieure 
seulement. 

GENOUILLÉ.    r.  Genicule. 

GENTIANÉES ,  adj.  et  s.  f .  pi.  , 
Gentianeœ,  Famille  de  plantes  qui  a 
pour  type  le  genre  Gentiana, 

GENTIANINE,  s.  f.  ,  gentianina. 
Nom  doniié  par  Henry  et  Giventou  à 
une  substance  cristalline  qu'ils  ont 
trouvée  dans  la  racine  du  Gentiana 
lutea. 

GÉOBATRAGIENS ,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Geobatracki  {fYi  y  terre  >  pàtpa- 
y^oç ,  grenouille).  Nom  donné  par  J.- 
A.  Ritgen  à  une  famille  de  Batra- 
ciens ,  comprenant  ceux  de  ées  ani- 
maux qui  sont  privés  de  queue  et  qui 
vivent  sur  terre. 

GÉOBLASTE,  s.  m.  ,  geohlastus , 
Erdkeim  (ail.)  (7Î7,  terre,  pXaa- 
ravo» ,  germer).  Nom  donné  par 
Willdenow  aux  embryons  dont  les 
cotylédons  restent  sous  terre  pendant 
la  gesminatiou.  Ëx.  P^icia, 

9ÉOGENTRIQUE,  adj.^  geocen" 
tricus  (7^  ,  terre  ,  xévrpov  ,  centre). 
Lès  astronomes  appellent /a/£Vz£^/^«^^o- 
centrique  d'une  planète  la  distance  à 
laquelle  elle  nous  paraît  être  de  l'é- 
cliptique ,  l'angle  que  la  ligne  qui 
joint  la  planète  à  la  Terre  forme  avec 
une  ligne  qui  aboutirait  à  la  perpen- 
diculaire abaissée  de  la  planète  sur 
le  plan  de  l'écliptique.  La  longitude 
géocentrique  d'une  planète  est  le 
lieu  de  l'écliptique  auquel  on  rapporte 
cette  dernière  vue  de  la  Terre. 

GÉOCHÉLIDONES  ,   adj.  et  8.  m. 
pi.  y  Geochelidones  {'fii ,  terre  y  x'* 
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)Lt^&)^j,  hirondelle).  Nom  donné  par 
J.-A.  Ililgeti  à  une  famille  de  l'ordre 
des  Hyloptènes,  qui  renferme  les  hi- 
rondelles ;de  terre. 

GÉOCOCHIilDES  , ad j.  et  s.  m.  pi. y 
Geocochlides  (  yn»  terre  ,  i^oyXtç. ,  co- 
quille). Nom  donné  par  Latreille  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Gastéro- 
podes pulmonés  ,  comprenant  ceux 
qui  vivent  sur  terre  et  qui  ont  des 
coquilles. 

GÉOGOmSES  ,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Geocorisœ.  Nom  donné  par  Cuvier  , 
Latreille  et  Eicbwald  à  une  famille  c|e 
l'ordre  des  Hémiptères ,  comprenant; 
les  punaises  qui  vivent  sur  terre. 

GÉODE  ,  s.  f .  ,  géodes  ;  ytûSvïç 
TsiBoi;  Géode  (ail.).  Les  minéralogistes 
désignent  sous  ce  nom  des  masses 
sphéroïdales ,  qui  offrent  à  leur  centre 
un  vide  hérissé  de  cristaux. 

GÉODIQUE  9  adj.,  geodiciu.  Se 
dit  en  minéralogie  d'un  corps  concré- 
tionné  qui  s'est  moulé ,  sous  la  forme 
d'une  croûte ,  dans  une  cavité  ar- 
rondie. 

.  GÉOÉGIEN9  adj.,  geoecius  {yh ^ 
terre ,  oTxo; ,  habitation  ).  Epilhèle 
donnée  par  Wallroth  aux  lichens  qui 
croissent  sur  la  terre. 

GÉOFFRÉES,  adject.  et  s.  f.  pL  , 
Gcoffreœ.  Nom  donné  par  Candolle 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Légumi- 
neuses, qui  a  pour  type  le  genre 
Gcoffrea, 

GÉOGASTRES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Geogastri  (  7ÎÎ ,  terre ,  yxaxriù ,  ven- 
tre). Nom  donné  par  Nées  d'Esen- 
bcck  à  une  tribu  de  l'ordre  des  Gas- 
téromyccs,  comprenant  ceux  qui  vi- 
vent dans  la  terre. 

GÉOGÈNE  9  adj. ,  geogenus  (7^9 
terre,  yivyaoiy  produire).  L.  Schwei- 
1)  itz  donne  cette  épithète  aux  champi  « 
gnons  non  parasites  qui  croissent  im* 
niédiatement  sur  le  sol. 

GÉOGÉKIE  ,  s.  f.^geogenîa^  gco* 
gonia.  Branche  de  l'histoire  naturell.e 
qui  cxainiac  la  nianiùrc  dont  les  ma- 
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térîaux  constituansde  la  Terre  entêté 
formés  et  disposés  dans  leur  position 
actuelle ,  et  qui  se  livre  à  des  consi- 
dérations cosmogonlques  ayant  pour 
but  de  remonter  à  un  état  de  choses 
plus  ancien  que  celui  dont  la  nature 
nous  offre  les  dernières  traces. 

GÉOGÉNIQUE,  adj. ,  geogenicus  ; 
qui  a  rapport  à  la  géogénîe  ;  consé^ 
quence,  hypothèse,  idée,  théorie  géom 
gétiique* 

.  GiaOGNOSIE^  s.  f,,  geognosiai 
Gebirgskunde  (7^,  terre,  yvÛTtc ,  con- 
naissance). Branche  de  l'histoire  na- 
turelle dont  le  but  est  de  faire  con^ 
naître  la  compositiop  minéi^alogique^ 
la  structure,  la.  forme  et  l'étendue 
des  divers  groupes  ou  systèmes  de 
masses  minérales  dont  l'ensemble  con- 
stitue la  partie  solide  du  globe,  leu^ 
disposition  réciproque,  les  circon- 
istancos  de  leur  superposiiion  les  uns 
aux  autres,  leurs  différens  rapports, 
entr'eux  ,  et  tout  ce  qui  est  relatif, 
soit  à  leur  mode  de.  formation ,  soit 
aux  changemens  qu'ils  ont  éprouvés. 

GEOGNOSTE^  s.  m..,  geognosta. 
Naturaliste  qui  s'occupe  spécialement 
de  la  ^éognosie. 

GÉOGNOSTIGO  -  BOTANIQUE  9 
adj. ,  geognos/icO''botanicus.  Stem- 
berg  a  publié  un  essai,  portant  ce  titre^ 
sur  la  iiore  du  monde  primitif,  en 
1820. 

GÉOGNOSTIQUE,adj.,  geognos^ 
ticus.  On  appelle  périodes  géognos^ 
tiques ,  tout  je  temps  pendant  lequel 
les  mêmes  phénomènes  géognostiques 
ont  eu  lieu  à  la  surface  de  la  Terre. 
La  succession  des  temps  n'est  rien 

Î^our  ces  périodes ,  qui  se  fondent  sur 
'apparition  des  grands  phénomènes 
ou  des  grandes  catastrophes. 

GEOGONEMIQUE^adj.,  geogoni- 
micus  (7^,  terre,  7ov)î,  procréation). 
Épithète  donnée  par  Wallrothaux 
lichens  qui  croissent  sur  la  terre. 

GÉOGRAPHIE ,  s.  f. ,  gcographia; 
ErdbeschreWung  (nU.).  Dcscriptioa 
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I  section  de  Tordre  des  reptiles  sau- 
riens I  comprenant  ceux  qui  vivent 
sur  terre. 

GÉOTRUPIDES  ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Geotrupidœ.  Nom  donné  par  Leach 
à  une  l'amille  de  Coléoptères ,  ^ui  a 
pour  type  le  genre  Geotrupes. 

GÉOIBUPINS9  adj.  et  s.  m.  pl.^ 
GcotrupirU.  La  treille  et  Goldfuss  dé- 
signent sous  ce  nom  une  tribu  de  la 
famille  des  Goléoptëres  lamellicornes, 
qui  a  pour  type  le  genre  Geotrupes» 

GÉRANIAGÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Geraniaceœ ,  Geranieœ  j  Geranioi^ 
dcœ.  Famille  de  plantes ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Géranium* 

GÉRANIÉES.  />^oyez  GéràNIACÉES. 

GÉRÂNIOIDÉES.  Foyez  Gérania- 

CÉES. 

GÉRASGAIVTDE,  adj. ,  ^erascan" 
thus (ynpiayM  f  vieillir^  àvâoc,  fleur). 
Le  Cordia  gerascanthus  est  ainsi 
appelé  à  cause  de  la  longue  durée  de 
sa  corolle. 

GERRÉRIÉËS,  adj.  et  s.  f.  plur., 
Gerberieœ.  Nom  donné  par  H.  Gassini 
à  une  section  de  la  tribu  des  M uli- 
siées  ,  qui  a  pour  type  le  genre  Gcr- 
beria. 

GERRIFORME  ,  înAy^gcrbiformis. 
Se  dit ,  en  minéralogie  ,  des  cristaux 
aciculaires  ,  lorsque  les  aiguilles  , 
adhérentes  et  parallèles  par  le  bas  , 
divergent  par  leur  partie  supérieure.- 
Ex.  SUlbite. 

GERBOIDÉS  ,  adj.  et  s.  m.  plur.  , 
Gcrboïdœ,  Nom  donné  par  Gray  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Mammî-^ 
fères  gliriens  ,  comprenant  les  Ger- 
boise». 

GERME  9  s.  m.^  germen  ;  pXx;To;, 
pXaTT/j^txa  ;  Keim  (alL);  sprout  (angl.); 
germoglio  (it.).  Ce  mot  a  été  défini 
par  Bonnet,  une  espèce  de  préforma-< 
tion  originelle  dont  un  tout  organi- 
que peut  résulter  comme  dé  son 
principe  immédiat  ;  par  Senebier,  une 
machine  organisée ,   parfaite  à  tous 

égwtUi  qui  p«  peut  dire  modifiée 
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que  par  développement ,  mais  qui  ne 
saurait  l'être  par  changement  ou  par 
addition  d*organes  essentiels ,  à  moins 
qu'il  ne  survienne  des  circonstances 
particulières  capables  de  produire  des 
monstruosités;  par  Chaussier,  une 
partie  organisée  qui  contient  l'élé- 
ment delà  forme  el  du  mouvement  ;- 
par  Candolle  ,  un  corps ,  Impercepti- 
ble pour  nos  sens  ,  qu'on  suppose 
exister  dans  les  corps  organisés  ,  et 
être  ou  renfermer  en  miniature  le 
corps  ou  la  partie  du  cofps  qui  doit 
en  provenir.  Il  est  plus  shnple  de  dire 
qu'un  germe  est  le  rudiment  d'un 
nouvel  être  ou  organe  qui  vient  d'être 
produit  ou  engendré.  On  donne  vul- 
gairement ce  nom  à  la  cicatricttle  de 
l'œuf  ;  Linné  l'a,  par  abus ,  appliqué 
à  l'ovaire  des  plantes,  du  moins  quand 
il  est  supérc. 

GERME  j  adj.  ,  germinatus  ;  ge^- 
keimt  (ail.).  Se  dit  d'uUe  graine  qui 
commence  à  montrer  sa  radicule. 

GERMINAL,  a'djcct. ,  germinalis. 
Nom  donné  par  Eysenhardt  Siuxfeuil* 
les  qui  se  développent  eu  place  de  la 
graine. 

GERMINATIF  ,  adj. ,  germinaii^ 
PUS  ;  keimjàhig  (alL).  On  appelle 
faculté  germinatiçe  {Keimfdhigkeit , 
Entwickelungsjahigkeit  ,  ail.)  la  fa- 
culté qu'ont  les  graines  de  germer  4 
et  plus  généralement  celle  qu'ont 
les  corpuscules  reproducteurs  des 
êtres  organisés ,  après  avoir  joui  pen- 
dant plus  ou  moins  long-temps  d'une 
vie  en  quelque  sorte  latente ,  de  se 
développer  lorsqu'ils  viennent  à  être 
placés  dans  des  circonstances  favo-- 
râbles. 

G£RMr¥ATIO:V,s.  f.,  germinalio; 
Keîmcn  (ail.)  ;  gcrminazione  ,  ^cr— 
mogliazîone  ,  germogliamento  (it.*). 
Développement  du  germe  des  végé- 
taux ,  pour  produire  une  nouvelle 
plante;  ensemble  des  phénomènes  que 
ce  germe  présente  et  des  changemens 
qu'il  subit  brsqu'apr^  00a  jsiHemeot 
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du  végétal  qui  l'a  produit  ,  il  -se 
trouve  placé  dans  des  circoDstanccs 
capables  de  réaliser  sa  tondaoce  à 
devenir  lui-même  une  plante.  Oa 
n'applique  romnlunémeht  ce  mot 
qu'aux  graines  ;  rauis  il  doitévidctp- 
ment  s'étendre  aussi  our  corpuscules 
reproducteurs  des  plantes  agames. 

GEimijtNIPAniE  ,  s.  f. ,  germini-^ 
paria  Çgermen  ,  germe  ,  pato  ,  pro- 
duire). Burdach  appelle  ainsi  (genc" 
ratio  monogenea  productif  ai  Keim- 
zeugung ,  ail.)  le  mode  de  généra- 
tion qui  consiste  en  ce  qu'un  corps 
organisé  pousse  de  nouveaux  pro- 
duits (germes) ,  dont  le  développe- 
ment donne  lieu  à  de  nouveaux  in- 
dividus. 

GÉRYONIDES,  çidj.  et  8«  m.  pi. , 

Gçryomdœ,  Nom  donné  par  Eschen- 

boltz   à  une  famille  de  .l'ordre  des 

Acalèphes  libres  ,  qui  a  pour  type  le 

genre  Geryonia* 

GÉSIER /subst.  m.,  ventrkulus ; 
Fleischmagen ,  Kropfl?\\,)  ygizzard 
(angl.).  Estomac  proprement  dit  des 
oiscajux. 

GESNÉRIÉES,  adj.  et  s.  f.*  pi.  , 
Gesnerieœ  ^.  Gesneriœ,  Famille  de 
plante,  proposée  par  JussieuetL.-C. 
Kicbard  ,  et  admise  depuis  par  Nées 
d'Esenbeck ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Gesneria. 

GESTATION,  s.  f.,  gestatio  ;  Tra- 
gezeit  (ail.)  (  gero  ,  porter) .  Temps 
durant  lequel  un  êlre  organisé  fe- 
melle qui  a  conçu  conserve  le  nouvel 
être  dans  son  corps  ,  et  le  nourrit  à 
ses  propres  dépens  jusqu'à  ce  qu'il 
soit  en  état  de  venir  au  monde. 

GIBBEUX»  adj .,  gibbosus ,  gibbus; 
hockerig  (alK)  {gibbus^  bosse).  Les 
botanistes  donnent  cette  épitbète  aux 
parties  des  végétaux  qui  sont  rele- 
vées en  bosses  plus  ou  moins  appa- 
rentes ,  comme  le  tube  de  la  corolle 
de  YAntirrhinum  majus  ,  le  nectaire 
des  Salifia,  le  calice  du  Teucrium 
ùolrys  9  la  palcolc  du  Bromus  pi/wa-' 
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fus ,  h%  feuilles  du  Cràssula  Coty^  i 
tedon ,  ou  qui  sont  garnies  de  boutons 
renflés ,  et  semblables  à  de  petites 
bosses  ,  comme  les .  nœuds  de  la  lige 
du  Pelargonîum  gibbosum.  En  zoo- 
logi^  on  appelle ^i'Mef^^  des  animaux 
qui  ont  plusieurs  bosses  sur  le  dos 
(ex.  Balœna  gibbosa  )  ,  ou  le  dos 
très-arqué  (ex.  Holocentrus  gibbosusy 
Coccinella  gibbosa  ). 

GIBBIFÉRE,  adj.  ,  gibbifer ,  gi- 
hiferus  {gibbus y  bosse  ,y^ro,  porter); 
qui  porte  une  bosse.  Mirbel  donne 
cette  épilbète  à  la  gorge  de  la  corolle, 
quand  on  y  voit  des  dilatations  ei 
forme  de  bosses.  Ex.  Borrago* 

GIBBIFLORE,  adj.  ,  gibbiflom 
{  gibbus  y  Bosse  ,  fias  ,  fleur  )  ;  qnia 
des  pétales  gibbeux.  Ex.  JEcheperk 
gibbiflora. 

GIBBIP£]VNE  9  adj. ,  gibbipennu 
{gibbus,  bossu,  penna,  aile).  Le 
Ceutorhynchus  gibbippennis  a  les 
élytres  bombées  ^  ovales  et  globa- 
leuses. 

GIBBIROSTRE  ,  adj-,  gibbirosirii 

{gibbus,  bossu,  roslrum ,  bec);  qui 
a  le  bec  ou  le  rostre  bossu.  Ex.  Ba- 
ris  gibbirostris ,   Apioa  gibbirostrt. 

GIBBOMYDES,adj.  et  s.  f.  plnr., 
Gibbomjdes,  Non^  donné  par  RoIm- 
neau-Desvoidy  à  une  tribu  de  kit- 
mille  des  Myodaires  muciphorées. 

GIBBOSIFOLIÉ  ,  adj.  ,  gibbosifo^ 
lius  {gibbosus,  hos&u.foltum,  feuille;; 
qui  a  desfeuilles  bossele'es.  Ex.  Pka- 
seolus  gibbosifolius, 

GIBOIJLÉE  ,  s.  f.,  nimbus;  îp^poç; 
Platzregen  (ail.);  skower  (angl); 
aquazzone  (il.).  Espèce  d'orage  qui 
se  réduit  à  des  coups  de  veifls  mé- 
diocres et  passagers ,  avec  de  petites 
averses ,  des  ondées  passagères  oa  de 
petites  grêles. 

GIGANTESQUE,  adj.,  giganteus; 
riesenhaft  (ail.);  gigarUic  (angl.) 
(yiyaç,  géant).  Se  dit  d'un  corpi 
dont  Ic^  diniçpsions  dépassent  beau* 
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eitmp  leâ  limites  ordinaires.  Voyez 
Colossal,  Géant. 

'GIGANT(HiOGI£,  s.  T.,  giganto- 
logia(yiya^y  g^ant^  ^o^oc,  discours). 
Traité  sur  les  géans. 

GIGAETIN  ^  adj. ,  gigartimis  (71- 
yapTov  j  pépin  de  raisin  ).  Épittiète 
donnée  par  Lamouroux  à  \a  fructifia 
cation  des  hydrophjtes ,  quand  elle 
a  la  demi-transparence  nébuleuse  des 
grains  de  raisin ,  et  qu'au  centre  existe 
un  corps  opaque ,  formé  pailla  réunion 
des  capsules ,  qui  ressemble  à  la  masse 
des  pépins.  Ex.  Gigartina. 

GILUÉSIÉES,  adj.  et  s.  f.  pL  , 
GUliesieœ.  Famille  de  plantes,  établie 
par  Lindlej  y  qui  a  pour  type  le  genre 
Gilliesia. 

GILVICÉFHALE  y  adj.  ,  giUce- 
phalus  (  gihus ,  gris  cendre ,  x«f  a>ri , 
tête)  ;  qui  a  la  tête  grise.  Ex*  Meli^ 
ihrepttif  gihicapilluJ* 

GILVIGOLLE ,  adj . ,  gilt^icollis  [gil-^ 
vus ,  gris  cendre ,  collum ,  col  )  ;  qui 
a  la  gorge  cendrée.  Ex.  Span^iu^ 
gilvicollis. 

GEVKOIQUE  ,  adjcct.  ,  ginkoïcus. 
Nom  donné  par  Peschier  à  un  acide  y 
encore  problématique,  qu'il  dit. avoir 
trouve  aans  le  Gingko  btloha. 

GISEMENT,  s.  m.  Terme  dont  les 
géognostes  se  servent  pour  exprimer 
en  général  la  manière  d'être  d'un  mi- 
néral dans  le  sein  de  la  terre  ou  à  sa 
surface. 

GITE,  s.  m.,  Za^«r(all.).  Les  géo- 
gnostes donnent  ce  nom  aux  masses 
minérales,  cousidclMes  relativement  à 
certaines  substances  qu'elles  renfer- 
ment et  qu'on  se  propose  d'en  extraire. 
Jjc& gîtes  généraux  sont  les  terrains,  et 
les  gîtes  particuliers  sont  des  masses 
partielles ,  intercalées  dans  des  ter- 
rains, dont  elles  diffèrent  sous  le 
rapport  de  leur  nature,  comme  les 
filons ,  les  am«ns. 

GITOWOPHITE,  s.  m.,  gitono-^ 
phjftumi^ti'ctùM^  voisin, "çuTov, plante). 
Nom  donné  par  Necker  aux  plantes 
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qui ,  par  la  disposition  de  leur  fructi- 
fication  ,  se  rapprochent  de  celles 
qu'il  appelle  Scadîophytcs  ou  OmbeU 
lifères. 

GIVRE,  s.  m.,  ipruina;  Trayvu;  Ràuti' 
w/(all,);  hoarfrost  (aUgf.)  ;  brim 
(if.). Glace  en  flocons  dont  les  corps  se 
couvrent  en  hiver^  lorsque  la  tempér  ' 
ture  est  au  dessous  de  zéro^  et  qui  paraît 
être  due  en  partieà  la  congélation  de  la 
rosée ,  en  partie  à  un  dépôt  d'atomes 
glacés  qui  se  précipitent  dé  l'atmo- 
sphère. 

GLABRE ,  adject. ,  glaberj  unie-' 
haarij  kahly  abgeliaart^  geschoHn 
(ail.).  Se  dit  d'une  surface  qui  est  to- 
talement dépourvue  de  poiU  (ex* 
Crypticus  glaber  ^  Cnestis  glabra, 
Chrysophyllum  glabrum^  Panieum\ 
cali^escensy  Daucus  glabtrriihus,  Cla* 
rionia  glaberrifna).  liliger  donne  cette 
épithète  aux  pieds  des  oiseaux ,  quand 
ils  sont  couverts  d'un  épiderme  lisse. 
Le  Leptogaster glabratus  a  le  corselet 
glabre. 

.GLABRÉITÉ,  s.  f.,  gïabreities; 
Kahlhéit  (ail.).  Terme  dont  Candolle 
se  sert  pour  indiquerl'ctat.d'une  sur- 
face qui  ne  porte  pas  de  poils. 

GLABRESGENT  ,  adj.  ,  glabres- 
cens;  kahl  werdend  (ail.).  Se  dit 
d'une  plante  qui  perd  ses  poils  avec 
le  temps. 

GLABRIFOLIÉ,  adj. ,  glahrifoUus 
(glaber^  glabre ,  ^/m«7i ,  fcuill/s); 
qui  a  les  feuilles  glabres.  Ex.  Oxfba- 
phus  glabrîfolius ,  Polycarpea  gla- 
brifolia, 

GLABRIUSCULE  ,  adj . ,  glabrius-- 
culus ,  glabrellus  j  glabratus  ;  fast 
kahl  (ail.)  ;  qui  n'est  pas  lout-à-fait 
glabre^  mais  n'offre  qu'une  viHosité 
à  peine  sensible.  Ex.  fValtheria  gla» 
briuscula  ,  uimplddesma  glabrella  , 
Mimulus  glabratus ,  Michauxia  gla-^ 
brata ,  Buccinum  giabraium, 

GLACE  ,  s.  f . ,  glacics  ;  xpvffTaiXo;; 
Eis  (ail.);  ice  (ano;|.)  ;  ghiaccio  (it.). 
Eau  devenue  solide  par  l'abaissement 
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4e  âa  température  jusqu'à  zéro*. 
€fLAGIAL ,  a(\y\  glaciaiis  ;  eiskalt 
(•11«}4  içy  (angl.)-  Mn  appelle  zénes 
gtaciates  celles  qui  s'clendent  depuis 
\e^  pôles  jusqu'aux*  cercles  polaires , 
à  eause  des  froids  rigoureux  qui  j 
rèjgneat4)eDdtant  Ja  plus  grande  partie 
da  l'année.  Cette,  épithète  est  donnée 
aussi  à  des  plantes  qui  végètent  au 
milieu  des  glaciers,  et  de^  neiges,  dans 
Ie&>  haïtien  montagnes  (  ex.  ^r- 
iemisia  glacialis\y  Lichen  gelidus , 
Jjîchen  frigidus)  y  et  à  des  animaux 
qui,habitent  dans  les^  régions  du  nord 
(  ex.  ^alœna  glacialis ,  Buccinum 
glaciale,  Procellaria.gelida), 

GliACilER?  subst.  m. ,  Gletscher  ^ 
Eisherg  (ail.)*  Amas  énorme  de  neige 
midurcie  et  de  .glace  5  qui  remplit  les 
vallées  et  couvre  la  croupe  et  les  pla* 
tçaux  des  hautes  montagnes. 

6L AGIÈRE ,  s .  f .  ;  Eisgrubè  (ail .)  ; 
icewell  (angl.).  Excavation  naturelle 
dans  le  sol,  ou  grotte  dans  laquelle 
la  glace  se  conserve  pendant  toute 
Tamiée. 

GLADIEjadj. ,  gladiatus ,  anceps  • 
schwcrdtfôrmig  ^  (ail»)  {  gladium  , 
épée).  Se  dit,  en  botanique,  d'une 

Sartic  qui  est  comprrmée,  et  qui  offre 
es  arêtes  vives ,  une  sorte  de  Irarw 
chant ,  comme  les  articulations  supé- 
rieures de  1h  CoralUna  anceps ,  les 
épines  de  VEchinocactus  gladiqlus , 
}ei  feuilles  de  V Oniilhoccphalus  gla^ 
diatus  et  du  Tsepidosperma  gladiata , 
les  filets  des  étaniincs  du  Canna  in- 
dfça,  les  légumes  du  Trlgonella  gla- 
diata ,  la  nageoire  dorsale  du  Djlphi- 
nus  gladiator. 

6LADIFÉRE,  adjccl. ,  gladifer , 
gladiferus  [gladium,  épée,  Jero, 
porter).  U Istiophorus  gladlfer  est 
ainsi  appelé ,  parce  que  sa  mâchoire 
supérieure  se  prolonge  eu  Torme  de 
lîime  d'épée. 

GLADIOLÉ£S,adj.  et  s.  f.  p).  , 
Cladioleœ,  Nom  donué  par  Salisbury 
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a  une  famille  de  plantes,  qui  a  pour 
type  le  genre  Gladiolus. 

GLAimi^^E,  s.  f. ,  glairina.  Ad- 
glada  appelle  ainsi- une  matière  muci- 
lagincuse  oujglaireuse  particulière, 
qu'il  a  trouvée  dans  les  eaux  sulfu- 
reuses des  Pyrénées, 

GLAND ^  s.  m.,  glans y  balanus} 
^dtXavo;;  Eichel  (ail.);  acorn,  mast 
(angl.)  ;  ghianda  {it.}.  Appliqué  d'a- 
bord uniquement  au  fruit  du  chêne, 
ce  nom  a  été  étendu'  ensuite  aux 
autres  fruits  qui  ressemblent  plus  ou 
moins  à  celui-là ,  et  les  botanistes  dé- 
finissent le  gland ^un  fruit  unilocu- 
laSre  ,  indéhiscent ,  nionpsperme  par 
avoftement^  provenant  constainnieDt 
d'un  ovaire  infère,  pluril oculaire  et 
poljsperme,  dont  le  péricarpe,  uni 
intimement  à  la  graine ,  présente  tou- 
jours à  son  sommet  les  dents  fort 
petites  du  limbe  du  calice ,  et  est  ren- 
ferfné  en  partie  (ex.  Quercus),  ou. 
en  totalité  (ex.  Coijlus)  ,  dans  une 
sorte  d'involucre  ccai lieux  (ex.  Quer^ 
eus)  ou  foliacé  (ex,  Corj^lus^.  Où  a 
propose  de  réserver  le  xiqïn  de  gland 
pour  la  noix  contenue  dans  la  cupule. 
Quelquefois  on  appelle  gland  la  partie 
supérieure  des  Phallus  et  des  Cla- 
thrus ,  parce  que  sa  Corme  et  l'enduit 
muqueux  qui  la  recouvre  lui  donnent 
quelque  ressemblance  avec  le  gland 
de  la  verge. 

GLrIîVDAIRE,  adj.  ,  glandarius; 
qui  vit  de  glands".  Ex.  Connus  glanda- 
riu^. 

GLANDE,  s.  f.^  glan\Iula;  àJiv  ; 
Drihe  (all.j;  ker^iel  (angl.)  ;  glandnk 
(it.)  (à'/««^>  gland).  Organe,  quel 
qu'il  soit,  qui  accomplit  la  sécrétion 
d'un  liquide  parlicUlier.  Ce  terme  a 
une  sigoiGcation  bien  vague  déjà  en 
zoologie,  mais  beaucoup  plus  indé- 
terminée encore  ep  botani<jue  ,  où  il 
sert  abusivement  à  désigner,  uon- 
seulement  des  organes  sécréttiires , 
mais  encore  des  tubercules  de  tou^e 
espèce  >  de-petiieft  écailles*^  et  n^cme 
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de  simples  taches ,  sans  qu'on  sache 
trop  ce  qui  a  motivé  cette  iàppellation. 
GLAiyDIFÉRE,  0dj.  >  giandiferus 
(^glans  ,  gland ,  Jero^  porter)  ;  qui 
porte  des  tubercules  en  ferme  de 
glands,  comme  on  en  voit  sur  le  disque 
de  la  Porpita  glandifercu 

GLANDIJ^OIUHE,  adj, ,  glandifor-. 
mis;  eichenfôrmig  (ail.)  (glaris , 
gland  f  forma ,  forme  )  ';  qui  a  la 
forme  d'un  gland ,  comme  les  capsules 
du  Chorda ,  ou  les  fruits  de  Vuireca 
glandiformis» 

GLANDULEUX  9  ad  j . ,  glandulosus; 
à$nv<à$riç  ;  drUsig  (  alL  )  (  glandula , 
glande).  Se  dit  d'une  plante  qui  a 
des  glandes ,  soit  dans  l'épaisseur 
de  son  tissu,  comme  celles  qu  on  voit 
dans  le  parenchyme  des  feuilles  dç 
VArctotis  gîandulosa  et  du  Thytnus 
glandulosusj  soit  sur  sa  surface  toute 
entière  (ex.  \ePsoralea  gîandulosa)^ 
soit  sur  quelques  unes  dé*  ses  partiel 
seulement  y  comme  sur  les  dents  de 
SCS  folioles  ( ex.  Pseudopetalum  glaii^ 
dulosum)j  à  la  circonférence  de  ses 
feuilles  (ex.  Loureira  gîandulosa) y 
sur  ses  bractées  et  ses  calices  (  ex.  Z.a-> 
çradia  gîandulosa).  Glanduleux  se 
dit  également  de  toute  partie  qui 
porte  des  glandes ,  comme  les  aw 
thères  du  LeonurusCàrdiaca,  Xe&filets 
des  étamines  du  Dictamnus  albusj 
les  pétales  du  Berberis ,  les  pétioles 
du  f^iburnum  Opulus ,  les  poils  du 
Rosa  maxima. 

GL ANDULIFÉRE  ,  adject. ,  glan- 
dulifer  y  glanduliferus  ;  drUsentra-^ 
gend  (ail.)  (glandula ,  glande ,  fero  j 
porter).  Se  dit  d'une  plante  qui  est 
entièrement  couverte  de  glandes  (ex. 
ParmeUa  glandulifera ,  Dolichlasium 
glanduii/erum) ,  ou  qui  en  porte  sur 
quelqu'une  de  ses  parties ,  sur  ses 
feuilles  (ex.  Cinchona  glandulifera)  j 
ses  légumes  (ex.  Glycyrrhiza  glan» 
dulifera)  y  ses  pédoncules  (ex.  Lam^ 
psxma  glandulifera), 

Gl(ANI>U.IFaMtt  )  ad],  y  glandu^ 
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liformis  {glandula  ^^  gjismde ,  forma\ 
i^rme)  ;  qui  a  la  forme  d'une  glande* 
Epithète  donnée  par  H.  Ga^sinî  aux 
collecteurs ,  dans  les  Adénostyiées. 

GLANES,  s.  m.  pU ,.  G^m.  Nom 
donné  par  Latreille  à  une  tribu  de 
la  famille  des  Siluroïdes ,  renfermant 
le  Silurus  Glanis  et  les  poissons  qui 
lui  ressemblent  le  plus. 

GLAPHIQUE/  adject. ,  ' glaphicUs 
(7Vfléyw,  sculpter).  Haîiy  donnait 
cette  epithète  à  une  variété  de  talc  , 
parce  que  les  sculpteurs  chinois  s'en 
servent  beaucoup  pour  faire  .des 
magots. 

GLAPISSEMENT,  s.  m. ,  gannitu^; 
xvuÇ>îTf*oç  ;  Klaffen,  Belfern,  Galfern 
(  ail.  )  ;  jrelping  ^  harking ,  sqiieaking 
(angl.)  ;  ghiattimento^t.).  G  ri  du  re-^ 
nard  et  des  petits  chiens.  Se  dit  aussi 
d'une  voix  aigre  et  pei-çante. 

GL AUGES,  subst.  m.' pl.^  Glanées 
(7^avÇ,  chouette).  Nom  donné  par 
J.-Â.  Ritgen  à  une  famille  de  l'or- 
dre des  Hypsoptènes ,  comprenant  les 
chouettes.. 

GLAUCÉS,  ad],  et  s.  m.  ph,  Glau  \ 
cea.  Nom  donné  par  Menke  à  une  fa  • 
mille  de, l'ordre  des  Gastéropodes 
gymnobranches  ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Glaucus* 

GLAUCESGENCE.,  9.  f .  y  glauces  ^ 
centia(jkaM7toiy  verd  de  mer).  État 
d'une  surface  glauque. 

GLAUGESGENT,  adject. ,  ^foactf^ 
cens  (  7^auxô;,  verd  de  mer)  ;  qui  tire 
sur  le  verd  grisâtre.  ^Ex^  Panieum 
glaucescens,  ^ 

GLAUCIQUE  ^  adject. ,  glaucicus. 
Kunge  donne  cette  epithète  à  un 
acide  qu'il  a  trouvé  dans  les  Dij^sacéefi, 
parce  qu'avec  l'ammoniaque  cet  acide 
forme  une  combinaison  jauhc  ,.  qui 
devient  d'un  bleu  verdâtrc  au  contact 
de  Fair. 

GLAUGO-FERRUGINEUX^  ad|.  , 
glauco'ferruginosiis,  Epithète  don- 
née par  Delabâche  /an  sable  verd. 

OLAUGOPB,  tfdjeiît.,  gtaUeoptif 
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(^Xauxoi ,.verJ  de  mer ,  îrovç ,  pîed).* 
JJjlgaricus  glaucopus  a  le  slipe 
Ucoutre. 

GLAUGOPÉS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Glaucopœ.  Nom  donné  pr  Lesson  à 
une  famille  de  Tordre  des  Passereaux, 
qui  a  pour  type  le  genre  Glaucopis, 

GLAl}€OPflnfIJ;E,  adj. ,  glauco^ 
phyllus  (7>av/.oç  ,  verdde  mer,  ^ûX- 
Aov  ,  feuille  );  qui  a  les  feuilles  glau- 
ques; Ex.  Çristaria  glaucoph/llaj 
Nasiurtîum  glaucophyUum* 

GliAUGOPTÊRE  »  ad).,  glauco^ 
pterus  {'/hLMY.oiy  vctà  de  mer,  Trrcpov, 
aile  )  ;  qui  a  les  ailes  d'un  vetd  glau- 
que. Ex.  M'uscaglaucoptera. 

.GLACGURE9  adject. ,  glaucuras 
('/Xavxo;,  verd,  oùpà,  queue)  ;  qui  a  la 
queue  glauque  ou  d'un  gris  verdûlre. 
Ex.  Cliironomus  glauciirus. 

•  GLAUQUE  9  adj .  ^glaucus,  glaiicius; 
7>avxoç  ;  graugrûn ,  meergriln ,  blau^ 
grftn^  schimmelgriln  (ail .)  \glauc9,  ap- 
pannato  (it.  ).Se  dit, en  botanique,  de 
plantes    ou  parties  de  plantes  dont 
la  surface  est  d'un  verd  ou  d'un  bleu 
blanchâtre  et  comme  pulvérulente', 
i^e  q^i ,  d'après  Candollc ,  tient  à  une 
multitude  de  petite  poils  extrêmement 
courts   (ex.    la   face    inférieure  des 
feuilles  du  Rubus  )  ,  à  l'écarten^ent 
d'une  lame  trèsHXiince  de  tissu  cellu- 
laire sous  laquelle  se  glisse  une  eoù- 
clié  d'air  qui  l'empêche  de    toucher 
au  reste  de  la  feuille  ^ex.  la  face 
iufcricure  des  feuilles  du  Buxus) ,  bu 
à  une  couAe  pulvéruleuledue  à  une 
multitude  de  petits  globules  cireux  , 
ce  qui  est.le  plus  ordinaire  (  ex.  Coc 
cuLus  glaucus ,   Gleichcnia  glauca , 
Didymodon    glaucescens  ,  Mesem^ 
bryanthemum  glaucuniy  Chclidonium 
glaucium).  Un  poisson  {Carcharias 
glaucus)   a  été  appelé  ainsi  parce 
qu'il  est  bleu. 

GLEICHÉNÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
GleichcncœMoia  donné  par  R.Browu' 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Fougé- 
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re» ,  qui  a  pour  type  le  genre  C&i- 

ehenia. 

GLEIGHÉKIACÉES^  adj.    et  s.  f. 

pi. ,  Glei'cheniaceœ.  Kaulfuss  etGao- 

dichaud  désignent  sous  ce  nom  une 

tribii  de  la  famille  des  Ceogères, 

ayant  le  genre  Gleichenia  pour  type. 

G|!«tADlNE9  s,î,ygli€Ldina,gloiodim; 
Pflanzenleim  (ail.  )  (ylLta  ,  gin).  Nom 
donné  |Sar  Taddeî  à  un  mélange  de 
gluten ,  de  gomme  et  de  macibge , 
qu'il  considérait  comme  principe  con- 
stituant des  végétaux  ,  et  qn  il  sup- 
posait produire  le  gluten  du  froment 
par  sa  combinaison  avec  une  autre 
substance  appelée  zimome. 

GLINÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pU  ,  Gll- 
neœ.  Caffin  appelle  ainsi  niie  Camille 
de  plantes,  qui  a  pour  type  le  genre 
Glinus. 

GtlRIENS,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Gli- 
res ,  Rosores ,  Prensiczilaniia,  Nom 
donné  par  Patlas ,  Desmarést  et  quel- 
ques autres  zoologistes  ,  à  la  famille 
des  Mammifères  rongeurs ,  en  raison 
du  Myoxus  gUs  qu'elle  renferme. 

GLOBAIRE  ,  adj. ,  ghbaris.  Se  dit, 
en  minéralogie ,  d'une  substance  qui 
se  compose  d'un  assemblage  de  mas- 
ses globuleuses  (ex.  Diorite  globaire\ 
et  de  la  structure  d'une  roche  ,  quand 
ses  parties  constituantes  sont  dispo- 
sées sous  la.  forme  de  sphéroïdes^ 
comme  dans  les  Variolîtes. 

.  '  GLOBIGEPS  ,  ad j . ,  glàbiceps  (  glo- 
Bus  y  globe,  çaput ,  ièie)  ;  qui  a  la 
tête  ronde;  Ex.  Delphinus  globîceps. 
GLOBIGÈRE  9  adj.,  globicerus  (glo- 
bus  y  globe,  cera,  cire).  Le  Crax 
globiccra  est  ainsi  appelé  à  cause 
d'une  protubérance  jaune  ,  et  grosse 
comme  une  cerise ,  qu'jl  porté  entre 
les  ouvertures  des  narines. 

GLOBIGORNE,  adj.,  globicornîs 
(glo bus  y  globe  ,  cornu ,  corne  ).  Le 
Tabanus  globicornîs  a  le  second  ar- 
ticle de  ses  antennes  globuleux. 

GlOBlFÈRE^aéi^j ghbiferuj  (glth 
bus,  gloJ>ule,/(?ro,  porter)  ;  qui  porte 


GLOB 

des  corps  globuleux ,  renflés  en  tête 
ou  en  l>oiilc ,  comme  les  pédicules  du 
Pedicellarià  ghhijera ,  et  le  perilhé- 
ciôn  des  Sphœronoma.  Les  urnes,  du 
Pleuridium  globiferum  sont  globu- 
leuses. 

GL0SIFL0R;E,  adj.^  globijlorus 
{globusj  g\ohe,/fo4,  fleur).  Se  dit 
d'une  plante  qui  a  des  corolles  globu- 
leuses (  ex.  Sida  gloùiflora)  j  dont 
les  fleurs  sont  sessiles  et  réunies  en 
tête  (ex.  Adina  globiflora) ,  ou  dont 
les  ombelles  sont  sessiiés  et  globulea- 
ses  (ex.  Hydrocotyle  ghbifera). 

GLOBIFORME,  adj. ,  gloàiformis 
{globusy  globe, yôruia,  forme).  Se 
dit,  en  minéralogie ,  d'un  corps  qui 
a  la  forme  d'un  globe  plus  ou  moins 
volumineux  (ex.  Fer  s\ilfuré  gloùi'- 
forme),  h'Echinus  globiformis  est 
•linsi  nommé  a  cause  de  sa  forme  glo- 
buleuse. 

GLOBIPORE,  adj  cet. ,  globiporus 
(  globus  ,  globe,  porus,  pore)  ;  qjii  a 
des  pores -orbic,uiaires.  £x.  Disloma 
ghbiporum. 

GLOBULAIRE  9  adj. ,  globulûris 
(  globus ,  globe  ).  On  appelle  glandes 
globulaires  celles  qui  sont  tout-à- 
fait  sphériques  et  n'adhèrent  ià  l'épi- 
derme  que  par  un  point  de  leiir  pé- 
riphérie ,  comme  celles  qui  forment 
une  poussière  brillante  sur  le  calice  , 
la  corolle  et  les  anthères  de  beaucoup 
de  Labiées. 

GLOBULARIJÉBS^  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Ghbularieœ ,  Globularincç.  Famille 
de  plan  tes  )  que  Lamavck  avait  propo* 
sée  d'établir,  que  Candolle  et  Kunlb 
ont  adoptée ,  et  qui  a  pour  type,  le 
genre  Globularia, 

GLOBULE,  s .  m . ,  globulus;  Knopf- 
cherij  Kugeîclien  (ail.);  globeUo 
(it.  ).  En  botanique  ,  ce  nonl  a  été 
donné  par  Bernhardi. aux  petites  par- 
ties .  rondes ,  situées  la  plupart  du 
temps  sur  la  tige  et  les  pétioles ,  qu'on 
range  habituellement  parmi  les  glan- 
des (comitté  celles  des  pétioles  di4 
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Viburnum  Opulus)^  quoiqu'elles  pa- 
raissent ne  rien  sécréter  ;  ^ar  Acba- 
rius  et  Willdenow  è  des  conceptaclcs^ 
glpbuleux  ,  qui  naissent  à  l'extrémité 
d'un  podétion  dans  la  substance  du^ 
quel  ils  sont  enchâssés  à  moitié^  se 
détachent  au  bout  d'un  certain  temp^, 
et  laissent  voir  par  leur  chute  la  fos- 
sette qu'ils  remplissaient  (  ex.  Jsi* 
dium  )  ;  par  Necker ,  aux  capsulés 
globuleuses  des  Jnngermannies.  • 

GLOBULEUX,  adj. ,  globosus ,  gîo^ 
bulosus  ,•  açatpdsiWç  ;  g^ballt ,  higel^ 
rundj  kugclig  (ail.);  globoso  (it.);  qui 
a  une  fornie  arrondie  ou  sphérique  ^ 
comme  les  anthères  du  MertwiaUs^  U 
baie  de  V Asparagus,  \9icarcérutt  du 
Lagetta ,  le  cérion  dii  Panieum  ifali-^ 
cum ,  le  chaton  du  Platane  ^\^  corolle 
du  Ternstrœmia globifora\V'érèmeà\x 
Coliinsonia   canadensis,  les  glumes 
de  VAiropsis  globosa  ^Vinuolucrc  Ao 
VAchillea  sambucina ,  le  noyau  du 
Cerasus^  le  pépon  du  Cucui*bita  Pepo, 
la  pyxide  de  YAnagaUis  çn^ensis  j  la 
silicule  du  Crambe ,  le  stigmate  du 
Mirabilis  Jalapa ,   les  uiricules  du 
pollen  du  Phleum nodosum ^Enzoo» 
logie ,  on  donne  cette  épiihète  à  quel- 
ques animaux    qui   ont  qne    forme 
exaclement  sphérique  (  ex.  jiphodius 
globosus ,  P^ohox  globator  y  Barsaria 
globùia  ,  Agalhidium  semilunum  )  ; 
à  des  coquilles  bivalves  dont  les  val- 
ves, très -bombées,  présentent  cha- 
cune exactement  la  forme  d'un  hé- 
misphère (  ex.    Cyclas  globus)  »  ou 
univalves  dont  tous  les  diamètres  sont 
sensrblement    égaux ,    à    cause   du 
grand  développement  du  dernier  tour 
despire,   qui  dépasse  de  beaiicoup 
le  précédent  (  ex.  TurbineUa  globw 
lus)  ;  au  corselet  des  insectes  ,  quand 
il  est  arrondi  (ex.  quelques  Callidies)\ 
à  des  polypiers  de  forme  ronde  (ex. 
Alcyonium  globulosum  ). 

GLOBULIGORNES,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  GlobuUcornes  {globulus^  glo- 
bule ,  cornu  j  coroe)»£(om  diiuné  pao 
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Suméril  à  une  famille  de  Tordre  des 
Lépidoptères,  comprenant  ceux  de 
ces  insectes  qui  ont  les  srn tenues  en 
masse,  renflées  au  bout.  /^o)^ezKo- 

PALOCERES. 

GLOBULIFÈRE  9  ad  j . ,  gMuliferus 
(globulus^  globule, yêro,  porter).  Se 
dit ,  en  botanique  ,  d'une  plante  qui  a 
quelqu'une  de  ses  parties  globuleuse. 
La  coupe  du  Peziza  globulifera  est 
bordée  de  longs  cils  globulifères  ^  les 
fruits  de  VAreca  globulifera  sont 
globuleux  ;  le  Scet^ola  globulifera  a 
l'orifice  du  tube  de  sa  corolle  garni 
de  glandes  capitéesi  ;  le  calice  du  Pi-* 
cris  '  globulifera  deyient  globuleux 
après  la  floraison  ;  les  invo lucres  tlu 
VHulariçi  globulifera  sont  arrondis  et 
naissent  presque  sessiles  au  bas  de  la 
tige  ;  le  Sasçifraga  globulifera  a  ses 
rameaux  couverts  de  bourgeons  lai- 
neux et  oblongs ,  qui  ne  sont  pas 
épanouis. 

GLOBlJLtFOLIÉ  ,  '  adj .  »  globulifo- 
Uus  {globjulus^  globule,  foliumj 
feuille  )  ;  qui  a  des  feuilles  globuleu- 
ses ou  à  peu  près.  Ëx.  Crassulà  gh- 
iulifolia,        ^ 

GIxOBlJiJFOBME  ,  .adj . ,  globuli^ 
formis  (  globulus ,  globule ,  forma  , 
forme).  Se  dit,  en  minéralogie,  d'un 
corps  disposé  en  globules  dont  l'inté- 
rieur est  continu,  sans  couches  çon-r 
ecntriques.  Ex.  Chaux  c'arbonatée 
gMuli  forme. 

GLÔmJLINE,,  s.  i.^  globulina. 
Turpin  propose  de  donner  ce'nnm 
aux  vésicules  distinctes,  diversement 
soudées  ,  et  quelquefois  entièrement 
libres ,  qui ,  suivant  lui ,  composent 
le  tissu  vége'lal  tout  entier.  L'hypo— 
ibèsc  dans  laquelle  les  corps  organi— 
»éson  général  sont  )e  résultat  d'un/e 
agrégation  d'organismes  inférieurs, 
et  les  plantes  en  particulier  celui 
d'uue  association  de  végétaux  d'une 
excessive  simplicité ,  appartenant  à  la 
ekiHSfîdes  Algues,  est  due  â  Agardh, 
et  diifcrt  lieau«oup  du  ^ystèioe  des 
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molécules  organiques  de  Boffion^ 
malgré  quelques  rapports  apparens. 
La  globuline  de  Turpin  n'est  antre 
cbose  que  ce  qu'Agardb  avait  décrit 
«vaut  lui*^ous  le  nom  de  Protococ-  \ 
eus. 

GLOCHIDE  ,  s.  m. ,  g&hdllii  ;  An- 
gel,  Pf^iderhake(a\\.y^  kippfola  (it.) 
(7>oi>;(t; ,  pointe).  On  a  daigné  ainsi 
ies  poils  minces  et  raides^  qui  portent 
à  leur  extrémité  plusieurs  Branches 
pointues  et  recourbées  en  arriére.  Ex.  ' 
Myosotis  Lappula,  \ 

GLOGHtpÈ,  adj,,  glochideus  y 
glochidiatus ;  widerhàkig  (ail.);  qui 
a  des  poils  disposés  en  glocbides, 
comme  ceux  qui  garnissent  les  se- 
mences àa  Polygala  giochidata. 

GLOIOGÉPHALE,  adj.^  gloloce- 
eephalus  (fXoio;,  gluant,  iesipaX^^  tête). 
UAgaricusgloiocêphalus  a  le  chapeau 
glabre  etvisaueux. 

GLOMÉRE.  F".  Aggloméré. 
GLOMÉRIDES^  adj.  et  s.  m.  pi., 
Glomerida,  Nom  donné  par  Leach  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Myriapo- 
des chilognatbes ,  ayant  pour  type  le 
genre  Glomeris, 

GLOAfÉRIFLORE  ,  adj  -s  glomerl- 

Jlorus  ;'knaulbliHhig  (àll.)  XglomeriL' 

lus  y  glomérule,y?o^,  fleur)  ;  qui  a  des 

fleurs  agglomérées  en  capitules.  Ex. 

Cantua  ghmeriflora, 

GLOMÉROGARPES  9  adj.  et  s.  m.  ■ 
p\,,  Glomerocarpce  (glomus.,  agglo- 
mération ,  xaprrôç ,  fruit  ).  Nom  donné 
par  Bory  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Céramiaires ,  comprenant  cellei 
dont  la  fructification  est  composée  de 
glomérules  externes  et  nus. 

GLOMÉRULE,  s.  m.,  glomerUbtsi 
Knaul,  Knaûel  (ail.).  Gommanément 
on  appelle  ainsi  une  agrégation  de 
fleurs  formant  par  leur  réunion  une  1 
sorte  de  tête  irrégqlière  (ex.  Cheno' 
^o^Z/wm).' Berna rdhi  donue'  ce  nom  à 
un  mode  d'inflorescence  qui  consiste 
en  ce  que  des  fleurs  sessiles  sont  insé- 
rées à  l'extrémité  et  dans  hv  aogies 
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que  forment  les  branches  d'an  pédon« 
cule  commiu^.  Rœper  l'applique  à 
une  cyme  (vojr,  ce  mot)  tellement 
contrattée  \voy,  ce  mot),  que  sa  ra- 
mification est  peu  apparente,  et 
qu'elle  semble  au  premier  coup  d'œii 
un  véritable  (Capitule,  dont  elle  dif* 
fère  tofitefbîs  en  ce  que  la  floraison 
commence  par  le  centre  et  non  par  les 
bords  (ex.  CoTjrmbium)*  Acharius  a 
d'abord  appelé  glorHéruîes  leé  con- 
ceptaclcs  demi-sphériques  et  purlvéra- 
lensdes  f^ariolaria  eiParmeUa^^nX'^ 
quels  il  adonné  depuis  le  nom  de 
sorédion. 

GLOMÉRULÉ  yfkd].yglomerulatu3; 
geknault  (ail.)  ;  qui  est  réuni  en  pa- 
quets, comme  les  fleurs  de  Vffèdera 
^lomerulata. 

GLOiMULIFÉRE ,  âdj.,  glomuUfe- 
rus  (glomusy  boule, yèro,  porter); 
qui  porte  de  petites  têtes  globu- 
leuses ,  comme  celles  que  forment  ^ 
par  leur  réunion  ,  les  fleurs  du  Me^ 
trosidèros  glomulifera» 

OLOMUS9  8<  m.  Martyn  donnait 
ce  nbm  aux  capitales  de  fleurs  cçai 
ont  une  forme  parfaitement  ronde. 
Ex.  Gomphrena  globosa. 

OLOSSAIRE,  S.  m.,  glùssarium 
{ykCiŒff»,  langue).  Latreille  appelle 
ainsi  l'ensemble  de  la  langue  et  de  là 
languette  on  lèvre  dès  inàectes. 

GLOSSABl^TTE ,  s.  m.,  ghàsa- 
rîphytum  (  7>«(T«ri|jwv  ,  languette  , 
fUTÔv ,  plante).  Nom  donné  par  Nec- 
ker  aux  plantes  sjnanthérées .  dont 
tous  les  fleurons  sont  ligul&. 

GLOSSATES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Glossata  (7>âcr7a  ,  langue  ).  Nom 
donne  par  Fabricius  à  une  classe  d'in- 
sectes ,  correspondant  aux  Lépido* 
ptères ,  dont  là  bouche  se  compose 
d'une  langue  spirale  plus  ou  moins 
longue,  située  entre  deux  palpes* 

GLOSSE^  s.  f.,  glossa  (y^Ma-ir», 
langue).  Savigny  nomme  ainsi  la 
langue  des  insectes  hymciioptères  et 
diptèréftv 
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GLOSSODONTE^  9iA].,glas9odon^ 
tus  (7X6>(nra,  langue,  oâorjiy  dent)  ( 
qui  a  des  dents  sur  la  langue.  E^« 
Argeniina  glosiodonta, 

GLCteSOIDÈ,  adj.  ,  ghséoiimi 
(yXûffera,  langue,  el^oc,  Fêssemblanee)^ 
qui  a  la  forme  d'une  langae.  Bx* 
Ammonocer^s  ghsioidem. 

GLOSSOIDE,  s-  m.,  glojsoïdea^ 
Latreille  a  nommé  ainsi  l'organe  di^ 
Arachnides  appelé  lèvr-e  par  Fabri^ 
cius  cft  langue  par  Sâvignj  j  parce 
.que^  ne  portant  pas  de  palpes,   il 
peut  être  assiuulé  à.  une  sorte  de  lé-* 
vre  faisant  aussi  l'oflice  de  languette» 
GLOSSO-PHAjaiWlip  9  adjectif. 
Straus  donne  ce  nom  h  deux  longues 
apophyses  qui  portent  les  quatre  lo- 
bes de  la' langue  des  insectes ,  se  pro^ 
longent  en  arrière  ^  et  sont  contenuQÇ 
dans  la  partie  inférieure  dii  pharynx» 
GLOSSdtHjÈQUE  y  s.  f.  ,  gbsso- 
theca  (y\w(TG3Ly  langue,  0>ix7i,  étMi}* 
Nom  donné  par  Kirby  à  la  partie  de 
la  chrysalide  qui  loge  là  langue  de 
l'insecte. 

GLOTTE  ,  s.  f.,  r&//iV ;. 7>«TTtç ; 
Stlmmritze ,  Lufttonrenspalte  (ail, J. 
Ouverture  supérieure  du  larynx. 

GLOTTIDE^,  adj.  et  s.^  m.  pi., 
Glotiides,  F*orster  a  établi  sous  ce 
nom  une  famille  d'oiseanit ,'  dans  là- 
quelle  il  réunit  ceux  qui ,  comme  les 
pics ,  ont  la  Jangue  trèi-longue. 

GLOUSSANT^  adj. ,  glocitqns.  Vj'^ 
nas  glocitans  est  ainsi  appelé  parée 
que  son  cri  imité  Ici  gloussfemeiit  de 
la  poule. 

GLODSSEIUDBNT  ,  s.  m.,  gtocitatià. 
singultus  ;  7>«7poç  ;  Gluchzèn  (alL)  { 
ehtcking  (angl.);  chioceare(}ï.),  Cr£ 
par  lequel  la  poule  appelle  ses  petite 
auprès  d'elle  dans  les  momens  de 
danger,  ou  quand  elle  a  troayé  de 
la  nourriture  à  leur  distribuer. 

GLOUTONS ,  adj.  ets.  m.  pi. ,  Gtt^ 
tohes.  Nom  donné  parMerrem  à  une 
famille  ou  race  d'Ophidiens,  coni- 
prenant  eeux  qni  ani  une  grairfè 
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gueule  9  et  avalent  des  proies  d'un 
tohime  énorme  eu  égard  au  leur. 
.-.  C^LUk  s.  £»9  gïu.^  yùcum;  yïict. 
Sorte  de  résine  visqueuse  y  gluante  et 
Uieapable  de  se  desséclier,  qu'on  ex- 
Ijrait  de  l'écorce  et  des  parties  vertes 
du  F'ùcum  album»  ' 

GLUGlCO-HYDRlKîUE^adj.,  glu- 
cico^hydricus.  Nom  donné,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelius, 
à  des  sursels  qui  résultent  de  la  com- 
binaison d^un  sel  halolde  avqc  l'hy- 
dracide  du  corps  halogène.  £x.  Chlo- 
tare  glucieo'hrdrique  [hjrdrochlorate 
acide  rie  glucme),   ^ 

'    GLUGIGO-POTASSlQUE^adject. , 

glucico~potassicUsl  Nom  donné,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius,  à  des  sels  doubles  qui  résultent 
de  ta  combindisoà  d'un  sel  glucique 
avec  un  sel  potassique.  Ex.  Fluorure 
glucico'potasspque  {.flufite  de  potasse 
et  de  glucine). 

GLUCpES,  s.  m.  pi.,  glucides. 
|[7^uxv;,  sucré).  Guibourt  nçmme 
a>lnsi  ,une  famille  de  composés  ter^- 
naires  organiques,  dans  laquelle  il 
range  des  substances  de  saveur  su- 
crée ou  douce  ^  la  glycyrrhile,  l'oli- 
vile  et  l'oléile» 

GLUCIQUE  9  adject.  ,  glucicus 
Voxide  glucique  est  la  combinaison 
du  gluçium  avec  l'oxigène,  ou  la  glu-- 
cine.  Le  sulfure  glucique ,  seul  de- 
gré de  sulfura tioQ  du  métal ,  consti- 
tue unesulfobase  forte.  Les  sels  glu- 
ciques  sont  des  combinaisons  du  glu- 
çium avec  des  corps  halogènes  (  ex. 
Chlorure  glucique  ) ,  ou  d  oxide  glu- 
cide avec  un.  oxacide  (  ex.  Silicate 
glucique  )  ou  de  sulfure  glucique  avec 
un  sulBde. 

GLUGIUHI 5  s.  m.,  glucium  ,  gly-^ 
ciVcTz,  berjlUum,  Nom  donné  à  un 
métal  que  Woehler  a  le  premier  ré- 
duit, et  dont  l'oxide  (glucine)  l'a- 
vait reçu  parce  qu'il  produit  des 
sels  suerés  eo  se  combinant  avçc  les 
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«cides,  propriété  qu'il  partage  ce-    ' 
pendant  avec  d'autres  j^asêii. 
'.  GLimiACÉ  j  adj ^ ,  glumuceus;  spehr    k 
/orm^  (ail.).  Se  dit,  eu  botanique,    r 
du  périanthe  lorsqu'il  est'  d'un  tissu   f 
sec  et  dur,  comme  la  glume  des  Jujut  i 
eus»  Nées  d'Esenbeck  a|Miclle  ca/<ce  - 
glumacé  la  glume  calicinaie  de  Linné, 
.et  corolle  glumacée   sa  glume  co- 
roUine.  {ff^oyez  Glume.  )  Lie  Mahonk 
glumacea  doit  cette  épithète  aux  brac- 
tées ovales  et  concaves  dont  ses  grap  i 
pes  sont  munies.  j 

GLlllIAGJÉES,  adject.  et  s.  f.  pi., 
Glumaceœ.  Nom  donné  parGuiartet 
Bartling  à  une  classe  de  plantes ,  com- 
prenant celles  qui  ont  des  fleurs  glo- 
inacées. 

GLUME, subsl.  f.,  gluma;  Bidg, 
Spelz  f(si\\.)  ;  gluma,    ieppa,    /b//s, 
puta  (it.).  Ce  nom ,  dont  la  significa- 
tion est  trçs-vague ,  a  été  donné, par 
Linné  à  l'espèce  d'involucre  situé  au 
bas  de  l'épillet,  dans  les  Graminées, 
et  ensuite  étendu  par  lui  à  toutes  les 
enveloppes  des  fleurs  de  ces  plantes, 
dont  alors  il  désignait  l'externe  sons 
le  nom  de  gbime  calicinale  ÇKeleh- 
spelzey  Kelchbfilgy  ail.)  ,  et  l'intenie 
sous  celui  de  glume  corolline  (  Bh" 
menspelze,  Blumenhalg,  ail.),  ap- 
pliquant la  dénomination  de  valm 
{Spelz,  Klappe^M»)  aux  pièces consti- 
tuautes  de  Tune  et  de  l'autre.  Depuis, 
là  glume  calicinale  de  Linné  a  été 
appelée  tegmen  par  Palisot-Beauvois, 
glume  par  Jitssieu ,  Des  vaux  et  Gao- 
dolle,  lépicène  par  L.-C.  Richard, 
peristachjrum  par  Panzer,  calice  glur 
mdcé  par  Nées.  d'Esenbeck  ,   et  ses 
parties  ou  valves,  spathettes  par  Mir- 
bel ,  gbimes  par  Palisot-Beauvois , 
bradées  pikT  Turpin  ^  enfin  par  Trinius 
gbimes  dans  les.  épillets  uniflores,et 
écailles  basilaires  ou  cœion,iuin  daos 
les  épillets  multiflores:  la  glume  coroh 
Une  de  Linné  est  devenue  stragule 
pour  Palisot-Beauvois,  glume  pour 
L*-C.  Kichard|  glumeUe  pour  bes- 
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vaux  j  corolle  glumacce  pour  Nées 
d'Ësenbeck^  calice  pour  Panzer  et 
Agardhy  et  ses  parties,  paillettes  (pa" 
leœ)  pour  Palisol-Bcauvois ,  spathel" 
Iules  pour  Mirbel  \  spathelles  pour 
Turpin  ;  enfin  les  écailles  les  plus  in- 
térieures» appelées  nectaires  par  Linné 
et  Schreber,  sont  les  écailles  hypo^ 
gynes  de  Robert  Brown ,  la  glt^melfe 
de  L.-G.  Richard ,  la  glumellule  de 
Des  vaux,  la  lodicule  de  Palisot- 
Beauvois ,  le  paraphyUe  ou  parapé'" 
taie  de  Link ,  la  corolle  de  Panzer , 
Micheli  et  Agardb  ,  et  ses  pièces  ou 
valves ,  des  paléoles  pour  les  uns ,  des 
phycostèmes  pour  les  autres.  Link 
veut  que,  pour  la  commodité,  on 
conserve  les  expressions  liqnéennes 
de  glume  calicinale  et  de  glume  co- 
roUme,  et  que,  quand  la  distinction 
est  difllcile  à  établir ,  on  dise  glume 
externe,  intermédiaire  et  interne» 
Toutes  ces  parties  ^iont  regardées  pair 
Turpin  et  L'ink  comme  des  bractées 
ou  aes  feuilles  atrophiées.  Poui:  aug- 
menter encore  la  confusion ,  Ehrhart 
et  quelques  autres  botanistes  ont  ap- 
pliqué la  dénomination  de  glume  aux 
écailles  qui,  dans  diverses  plantes, 
telles  que  les  Dianthus  et  les  Juncui^ 
sont  situées  au  dessous  du  véritable 
calice ,  parce  qu'elles  ressemblent  aux 
gl urnes  des  Graminées. 

GLUMÉy  adjecL,  glumatus  ; 'glu^ 
moso  (it.)*  Mirbel  donne  cette  épi- 
ihèle  aux  fleurs  dont  les  organes 
sexuels  sont  entourés  de  glumes, 
comme  celles  des  Graminées. 

GLUBIELLiEy  s.  f.  ^  glumellà.  Nord 
donné  par  Desvaux  à  la  glume  co- 
roUine  de  Linné,  par  L.-C.  Richard 
à  la  lodioule  de  P^lisot-Beauvôis» 
F'oyez  Glume. 

GLUBIELLÉEN,  adjecfe.,  glumel- 
leanus.  Épithéte  donnée  par  Mirbel 
à  Vindui^ie,  quand  elle  provient  des 
glumelles.  Ex.  Oryza  satii^a. 

GLVMELLUI^E,  s.  f. ,  glumeUula. 
Ce  nom  est  donné  par  Desvaux  à  la 
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lodicule  de  Palisot-Beauvois.  Voye^ 
Clume. 

GLCJMIFLORES  ,  adj.  et  s.  f.  pi.  y 
firlumiflorœ.  Nom  donné  par  Agardh 
à  une  classe  de  plantes- Çryptocotjlé- 
doues  ^  comprenant  cdles  qui  ont  des 
fleurs  glumacées ,  cofnme  les  Typha- 
céesj  Çjpéracées,  Graminées,  Jun« 
Gâcées  ètXyridées.    •  '' 

GLUTEN  9  subst.  m. ,  gluXeny  Kle- 
ber  (ail.)  ;  ghttine  (it.).  Substance  qui 
reste  après  qu'on  a  épuisé  la  farine  de 
froment  de  toutTamidon  qu'elle  con- 
tenait,  et  qui  est  ainsi  nommée  ^ 
parce  qu'elle  a  la  propriété  de  se 
coller  aux  corps  avec  lesquels  on  la 
met  en  contact. 

GLUTÉNOIDE ,  s.  f .  Nom  donné 
par  Brandes  à  la  gliadme  ou  mucilage 
des  graines  du  Datura  Stramonium^ 

GLinpiE  9  s.  f. ,  glutina.  Sous  ce 
nom ,  Soubeiran  désigne ,  d'irprès 
Rouelle^  l'albumine  végétale,  que 
les  travaux  d'Einhof  ont  appris  a 
bien  distinguer  du  gluten. 

GLUTINEUX/  adj.  ,  gUuinosus  , 
viscosiLf  lentus  mucidas  ;  IÇoa^c  ^ 
xo^Xu^nc  ;  klehrig  (.ail.);  glutinous 
(  angl,  )  )  glutinoso  (  it.  ).  Se  dit  , 
en  minéralogie ,  d'un  corps  qui  ac- 
quiert de  la  viscosité  à  tane  certaine 
température  (  ex.  Bitume)  ;  en  bota- 
nique, de  plantes  qui  sont  recou- 
vertes d'une  substance  collante.,  plus 
ou  moins  tenace  (  ex.  Mimulus  gauir 
nosus ,  NicoiioiM  gluiinasa^*  Un 
poisson  (Jlfyxine  ghumbsa)  est  ainsi 
appelé  à  cause  de  la  prodigieuse 
abondance  de  mucus  que  sécrète,  la 
surfilée  de  son  corps.  I/jfgaricus 
unguinosus,  et  Vjigariciu  mucidms 
ont  le  chapeau  gluant.  Le  Staauia 
ghitinosa  a  ses  fleurs  réunies  par  un 
suc  glutineux. 

GLYGÉBIIVEy  s.  f . ,  glycerina  ; 
Oehucker  (ail.)  (yXuxv; ,  doux).  Nom 
donné  par  Ghevreul  au  principe  dbux 
des  huiles ,  substance  dont  k^  décou- 
verte est  due  à  Scheele  ]^  qui  esiuu 
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produit  général  de  la  saponification 
des  corps  gra9 ,  et  qui  a  une  saveur 
fiucree 

GLYCÉIIINÉES9  adj.  et  s.f.  pi.  9 
Glfcerinas.  Link  désigne  sous  ce  nom 
une  tribu  de  la  famille  des  Grami- 
nées f  qui  a  pour  type  le  genre  Gijr^ 
cerîa. 

GLYGYCARPE,  adj. ,  glycycarpa 
(y>ti3îù; ,  doux ,  xapTToç  ^  fruit  )  ;  qui  a 
4es  fruits  doux  et  agréables:  Ex. 
Leonia  gfycjrcarpa. 

GLYGTtliklLE ,  s.  f. ,  glycyrhita. 
Gnibour,t  appelle  ainsi  la  gljcyrrbi- 

zîne. 

GLTGYRRHIZE,  s.  fl,  glycyr'- 
rhiza.  Ce  nom  a  été  donné  h  Ja  glj— 
cyrrbîzîne  par  Clievreul. 

GLTGYBlimzINÊ,  subst.  f. ,  gty" 
tyrrhizina  ^  glyclon;  Sâssholzzuo^ 
ker  (ait.).  I^om  donné  par  Robîquet 
à  utae  substance  sucrée  qui  existe  aanfi 
le  Glycyrrhiza  gtûbra  et  VAhrtis 
precatorius, 

GLYPHIDÉES^  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Ofyphidece.  Nom  donné  par  Fries  à 
tiue  tribu  de  Lichens  idiothalames , 
et  par  Fee  à  un  groupe  de  la  tribu  des 
Verrucariées ,  ayant  pour  type  le 
getare  Glyphis. 

GLTPHIQUE9  adject. ,  glyphicus 
(7>v^,  sculpW).  \jVi  Càmpœa  gly- 
phicà  est  ainsi  appelée  à  cause  de  la 
dispb^iliob  des  couleurs  de  ses  ailes , 
qui  les  font  paraître  comme  sculptées. 

GLVPflORAMPflËS,  adj.  et  s.  m. 
pî. ,'  Gljrptiorampha  (y^v^û  ,  scul- 

Ïter,  pcKfA^oç,  bec).  Nom  donné  par 
)nméril  à  une  famille  de  l'ordre 
des  Passereaux  y  renfermant  ceux- de 
ces  oiseaux  qui  ont  une  ou  deux  échah- 
crures  au  moins  sur  la  pointe  du  bec. 
GLTPTÔSPEIHIIES ,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Glyplospermœ  (yXuttto;, sculpté, 
virép^a ,  graine).  Nom  donné  par 
'Ventenat  à  la  famille  des  Anonées,  À 
cause  des  rides  que  présente  Tendon- 
sperme  de  ces  plantes. 

GltAPttAJLIEBS)  adj.  et  s.  f.  pi.. 
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Gnaphalieœ,  Nom  donné  par  H.  Cas- 
sinî  «\  uoe  section  de  la   tribu  des 
loulées ,   p:ir  Lessing   à    une" sons- 
tribu  de  la  tribu  des  Sénécîonidées,   j 
ayant  pour  type  le  ffenre  Gnaphalium, 

GNAPHALOIDEES ,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Gnaphjaloidtœ,  R.  iBrown  dé- 
sire sous  ce  nom  une  section  de  la 
Iribu  des  Corymbiféres ,  ayant  pour 
type  le  genre  Gnaphalium, 

GNATHAPTÉRES ,  adj .  et  s.  m. 
pK,  Gnathctptera  (vvdédoç  ,  inâcboirc, 
a  priv. ,  TTtépov  ,  aile  ).  Cuvîer  a  de-  ' 
signé  sous  ce  nom  tin  ordre  d'in- 
sectes ,  cotii prenant  ceux  qui  sont 
pourvus  de  mâchoires  et  privés  d'ailes. 

GNATUIDIE,  s.  f . ,  gnathidim 
(yvàdo;,  mâchoire).  Illiger  appelle 
ainsi  chacune  des  branches  de  la  man- 
dibnle  inféneure  dé$  oiseaux. 

GNATHOCÉPHALE  9  adj.  et  s.  m., 
gnathocephalus  (7vâ9oç  ,  mâchoire  1 
T^t^akh  ,  tête  ).  Nom  donrië  par  Geof- 
froy Saint-HilaJre  aux  monstres  qui 
soUt  dépourvus  de  t6le  ,  mais  qui  ont 
des  mâchoires  assez  volumineuses. 

GNATHODONTES^  adj.  et  8.  m. 
pi.  j  Grtaihodontes  (  yvatôoc  j  mâ- 
choire ,  o^oû; ,  deiit  ) .  Nom  donné  par 
Blainville  à  une  sous -classe  de  la 
classe  des  Poissons,  comprenant  ceux 
de  ces  animaux  qui  ont  les  dents  im- 
plantées dans  les  Os  des  mâchoires. 

GNATHOPODES^adj.  et^.  m.  pi., 
Gnathopoda  {yytièoi  ,  mâchoire  ,  iroCç, 
pied).  Nom  donné  par  Straus  et  Etch- 
wald  à  un  cfrdre  de  la  classe  des 
Crustacés^  comprenant  ceux  chez 
lesquels ,  ta  tête  ayant  disparu  com- 
plètement, les  substances  dont  ces 
animaux  se  nourrissent  sont  mâchées 
par  des  pattes  transformées. 

GNATHOTUÉQUE ,  8.  f.  ,  ffnatho^ 
theca  ;  Ladenscheide  (  ail.  )  (  7vâ8oç , 
mâchoire,  ôrîxi}',  élui)»llliger  appelle 
ainsi  le  tégument  corné  oti  cutané  de 
la  mâchoire  inférieure  des  Oiseaux. 

GNEiàSiQUE  ,  adj. ,  qui  a  la  struc 
turc  du  gneiss  ;  comme  le  Lfptynitc 
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gneissique  ,  qui  est  très-fissile  j  et 
contient  un  peu  de  mica.  Bron^'art 
donne  ce  nom  à  un  groupe  de  ter- 
rains agaljsiens  bjpozoïques  ^  com- 
prenant ceux  dont  le  gneiss  fait  là 
base. 

GOBIOIDES  ,  adject.  et  s.  m.  pi., 
Gobioides,  Nom  donné  par  Cuvier , 
Blainville,  Latreilie»  Ëicbwald  ,Ficî- 
nus  et  Carus  à  une  famille  de  poissons, 
qui  a  pour  type  Je  genre  Gobius, 

GOITRE  ,  s.  m.  ,  stmma;  Kfopf 
(  ail.  )•  On  appelle  ainsi  une  expan- 
sion cutanée  plus  ou  moins  considé-^ 
rable,  ti  susceptible  de  se  gonfler 
par  l'entrée  de  l'air  dans  la  pocbe 
membraneuse  qu'elle  revêt,  qili  se 
voit  sous  le  cou  des  Igouanes  et  de 
plusieurs  Agames ,  parmi  les  reptiles 
sauriens.  Candolle  applique  aussi  ce 
nom  aux  saillies  latérales  que  pré- 
sentent certaines  parties  des  végétaux. 

GOITREUX 9  adject.,  strumarius  ^ 
strumosus,  cerçficulosus,  gutturosns} 
kropfig  (ail.)  ;  qui  a  la  partie  anté* 
rieure  du  cou  ou  da  corps  dilatée. 
là* Antilope  gutturosa  est  ainsi  appe- 
lé à  cause  de  l'énorme  volume  da 
larynx  dans  les  mâles  ;  la  Columhà 
gutturosa ,  parce  qu'elle  enfle  prodi- 
gieusement son  jabot  en  aspirant  et 
retenant  l'air  ;    le  Pipra  gutturosa 

Îiarce  qu'il  a  les  plumes  de  la  gorge 
ongtfies,  elfilées  et  représentant  une 
sorte  de  gof  tre  quand  l'oiseau  les  re- 
lève; VÙrnismjra  strumarîa  ^  parce 
qu'elle  a  une  collerette  blancbê  ;  VE^ 
chynorhfnchns  strumosus  ^  parce  que 
la  partie  antérieure  de  son  corps  est 
sobglobulëuse  ;  IhManthstrtunariaj 
parce  que  son  tborax  oflre  de  toutes 
parts  des  dilatations  membraneuses  ; 
quelques  mousses  (  ex.  Oncophorus 
eerificulatus ,  Oncophorus  strumifer)^ 
parce  que  leur  urne  est  munie  d'une 
apophyse  qui  la  rend  bosselée. 

GOLFE,  s.  m.,.f//iw^;7Ô>7rdç;  M  ter' 
^ttjc/i(all.); 5'M//*(angl.).  Écbancrure 
plu»  «u  moms  profoode  ^e  la  mer 
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forme  en  s*avançant  datas  lès  terres* 
GOUniE  y  8.  m. ,  gummi;  Téltfu  ; 
gummi  (ail.);  gum  (angl.)  ;  gomma 
(it.).  On  confond  vulgairement  Sons  ce 
nom  une  multitude  de  substances  qui 
ont  cela  de  commun  seulement  qu'elles 
épaississent  l'eau,  en  la  rendant  mnei- 
lagineuse,et  qu'elles  sont  ensuite  pré- 
cipitées par  l'alcool  .Berzelius  lé  réser- 
ve pour  celles  qui ,  comme  la  gommé 
arabique,  se  dissolvent  dans  Teaa 
froide  et  dans  l'eau  'cbaude. 

GOMUIÉ  9  adj. ,  gummatus.  Se  dit 
du  tegmen ,  loï^t[u'il  est  recouvert 
d'une  substance  mucilagiheuse.  Ex* 
Pyrus  Ojrdonia. 

GOIIBIIDES-,  s.  f.'pl.  Sousceaom 
Guibourt  désigne  une  famille  de  com- 
posés ternaires  organiques ,  ayant  la 
gomme  pour  type. 

GOMMITE  9  s.  f.  Guibourt  appelle 
ainsi  la  gomme  proprement  dite. 

GCmPHCNLrnQIJE  ,  adject>  Oma- 
lius  nomme  calcaire  gompholitique 
le  gompfaolite  itionogéniqîie  de  BrdÀ- 
gniart\  ou  nagelflae  calcaire  des 
Allemands. 

GOIVATOGÂRES9  adj.ét  s.  m  j^K, 
(70VU,  genou,  xipac,  corne),  ifom 
donné  par  La  treille  à  une  section  de 
la  famille  des  Rbyncbopbores  ,'  par 
Scbœnherr  h  pn  ordre  ae  la  famille 
des  Curculionides,  comprenant  ceux 
de  tes  insectes  qui  ont  les  antennes 
brisées  ou  coudéçs. 

GOttATOPHORE,  adj.^  gonûto^ 
pkorus  (  Y^vv ,  genou ,  fcpw ,  porter). 
Un  mollasqûe  (  Demuztobran'chus 
gojiatophorus  )  est  ainsi  appelé  par- 
ce qu'il  pfire  sur  son  dos  une  ligne 
médiane  à  laquelle  aboutissent ,  par 
des  angles  droits,  des  Sillons  obliqoes. 
transverses  et  parallèles ,  de  cbaqùi 
côté  du  corps. 

GOKGYLAIVGE  ^  s.  m. ,  gongftanr 
gium;  Bruibehàlter  (ail.)  (voyJfuXnç, 
rond,  aTTftov',  vase).  Nom  dbttné 
par  Bcrnhardi  à  la  partie  d&  plan- 
tes imparfaitement  trfpt«gitin«(  ((ûi 
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renferme  les  corps  reproducteurs. 
\  OONGYLE  9  s.  m* 9  gongflus;  Kno* 
ieriy  Brut,  Bruikorn  ,  Fruchtkeim 
(yrffùlyiÇf  ropd).  Nom  donné  par 
uaertner  à  des  corpuscules  reproduc- 
teurs sîmptes ,  apb jlles ,  presque 
globu1eu3^  et  pleins,  qui  sont  plongés 
dans  récorce  de  la  plante  mère  ^  et 
qui  s'en  détachent  par  les  progrés  de 
1  âge.y  comme  dans  *les  Ulves  et  les 
FucuSk  Âcharius  l'applique  ù  des  corps 
((lobuleuQC  et  opaques  ,  qui  sont  épars 
dans  les  différjentes  parties  du  tballe 
des  lichens ,  surtout  dans  la  partie 
corticale  et  la  lame  proligèrcWill- 
dçnow  le  réserve  peur  désigner  les 
corps  reproducteurs  des  algues.  Ber- 
nhardi  le  donne  aux  parties  destinées 
à  la  reproduction  ,  dont  on  ûe  peut 
dire  si  elles  sont  des  graines  ou  non» 
Enfin,  Candolle  appelle  gong'yles 
les  gto1)ules  reproducteurs  dés  plantes 
49ns  lesquelles  la  fécondation  n'est 
point  démontrée.  Gongjleest  syno** 
nijuiede  spore  ^  sporidie-f  speirème. 

GWGYLODE,  adj.,  gongy iodes 
(yoyyiiXiîç,  rond^  ii^oçj  ressemblance); 
quj  a  la  forme  d'une  tête  arrondie. 

GONGYLOPHYGES ,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Gongjrîophycœ  {yv/yvhiÇyTonâ  j 
fxiiioç ,  fucufli). .  Nom*  donné  par  Kei- 
chenbach  a  une  section  dé  la  famille 
des  Hjdrbphjtes ,  comprenant  eelles 
qui  se  multiplient  par  des  gongjles 
seulement. 

GONIATITÉ  S  âdj .  et  s.  m .  pi . , 
Goniatitea.  Nom  donné  par  Haan  à 
.une  famille  de  Mollusques  céphalopo- 
deS|  qui  a  pour  type  le  genre  Gonia^ 
Mtes%  "'       '     . 

,    GONIDES/adj.  et>.  f.  pi. ,  Goni- 
d(P^  Nom  donné  parRobinçau-^Des- 

Ï'  pidy  à  une  secUon  ^e  la  tribu  des 
tyodaîres  calyptérées  entomobies, 
comprenant  ceux  de  ces  insectes  dont 
01.1  a  fait  le  genre  Gonia, 
^  GOTVIDIE  ,  g.  f. ,  gonidium  ;  Brut" 
zeUe  (ail.  )  (  ^ovi ,  fruit ,  eî^o; ,  res- 
s^ipblauçe  )«Sous  ce  nom  ,  Wallroth 
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désigne  des  organes  composés  d'une 
petite  vésicule  membraneuse  pleine 
d'un  mucus  organisable ,  et  verte  ou 
d'un  jaune  dore,  qui  servent  de  corps 
reproducteurs  aux  algues,  et  que 
Mejer  avait  désigné^  sous  le  nom  de 
gemmules. 

GOI^IltflQVE,  adjêct. ,  ffonîmiaû. 
Wallroth  appelle  couche  ganimiqm 
[stratum  gonimon;  B.rutzeUenschicht^ 
ail.  )  j  dans  les  lichens. ,  toute  expan- 
sion qui  résulte  d'un  assemblage  de 
gonidies  apposées  les  unes  -contre  oa 
sur  les  autres. 

GONIOGÉNE  j  adject. ,'  goniogenm 
ifyoaviflc^  angle,  ^swàw  ,  produire). 
Se  dit ,  dans  la  nomenclature  mioé- 
ralogique  de  Haiiy,  d'une  variété 
dans  laquelle  les  décroissemens  n'ont 
lieu  que  sur  les  angles  ,  et  celad'une 
manière  inégale.  £x.  Baryte  sulfatée 
goniogène. 

GONIOMÈTRE,  s.  m.»  gonioiM" 
trum;  ff^inkelmesser  (7wv£a,  angle, 
lurpitù,  mesurer).  Instrument  propre 
à  mesurer  le  degré  d'ouverture  des 
angles.  On  connaît  un  goniomètre 
par  application ,  dont  l'invention  est 
due  à  Garangeau ,  et  un  autre  k  ré- 
flexion ,  imaginé  par  Wollaston  ,  et 
modifié  depuis  par  Muncke ,  B.udl>erg 
etRiese.  x 

GONIOniYGES,  s.  m.  pi.,  Gonio^ 
myci  (7&}via  ,  angle ,  jxuxyi;  ,  champi-* 
gnon).  Nom  donné  par  Neesd'E^ien- 
beck  à  une  fanûUe  de  l'ordre  des 
Protomyces ,  comprenant  ceux  qui 
'ont  une  forme  anguleuse. 

GONIOSTOME,  adj. ,  ^o/ubj^ontm 
(yoivta,  angle ,. oTOfiia ^  bouche).  Se 
dit  d'une  coquille  univalve  dont  l'ou- 
verture ofifre  un  angle  plus  ou  moins 
marqué  dans  un  certain  point  de  sa 
circonférence.  Ëx.  Bulimus  gonio" 
stomus  ^  Hélix  goniostoma^   . 

GONIOSTOAIES, adj.  et  s,  m.  pi. , 
Goniostomata,  Nom  donné  parBlain- 
ville  à  une  famille  de  Tordre  des  Pa- 
racéphalophorcs   a^iphonobranchcs  , 
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Gtiinprenaht  ceux  de  ces  anfmaûiif 
dont  Touvertare  de  la  coquille  est 
anguleuse. 

GONOGÉPHâLES ,  adj. et 8 . m  pi., 
Gonocephalœ  {fùw ,  angle ,  xt^aX^  y 
tête).  Nom  donné  par.Latreille  à  une 
sous-tribu  de  la  tribu^des  Muscides  9 
comprenant  ceux  de  ces  insécles  dont 
la  tète ,  vue  en  dessus  ,  est  presque 
triangulaire. 

GONOOPHYXE ,  s.  m.^gonoophy^ 
tum  (yoAvcôopbac,  être  anguleux,  ^tov^ 
plante).  Nom  donné, par  îAcker  aux 
plantes  qui  ont  le  fruit  anguleux. 

GCKVOPHORE9  s.  m. ,  eonophorum; 
Befruchtungstràger^Geschleohutkeiti 
/r^^^r  (ail.).  (70^0;,  génération  ,  flpu, 
porter).  Ganddile  appelle  ainsi  un  pro- 
longement du  réceptacle  qui  part  ^u 
fond  du  calice  et  porte  les  étamines' 
et  le  pistil.  Ex.  Anonacées, 

GONOPTÈRE^  adj.  ,  gonopterus 
{'^(ù^AiXy  3i)glê,  TTTspov ,  aile).  Ï/Oro" 
bitis  gonopterus  à  ses  ély  très  prolon-' 
gées  en  angles  aux  bords  latéraux  de 
leur  base. 

GONOSPERME9  adj.>  goYiosper-^ 
mus  (Twvta,  angle ,  cnipiKx;  graine); 
qui  a  des  semeiices  anguleuses.  Ex. 
Pliaseolus  gonospermus. 

GONYOPTÉEUDES^adj.^ets.  f.  pi., 
Gonyopterides  (70 vu ,  genou ,  irTfpt;  , 
fougère) .  Bartling  appelle  ainsi ,  d'a- 
près Willdenow,  une  classe  déplantes, 
comprenant  les  familles  des  Characées 
et  des  Equisetacées ,  qui  se  rappro- 
chent des  fougères  et  qui  ont  la  tige 
articulée. 

GONYS^  p.  m. ,  gonys;  DUIenkanie 
(angl.)  (7ovy  ,  genou ).  llliger  appelle 
ainsi  la  partie  moyenne  du  bord  in(é-* 
rieur  de  l'espèce  de  masse  produite 
par  la  réunion  des  deux  branches  de 
la  mandibule  inférieure  des  oiseaux  , 
celle  qui  s'étend  depuis  l'angle  men- 
tal jusqu'au  sommet  de  cette  masse  ^ 
qu'il  nomme  myxa* 

GONYTHÈQUE  ,  s.  f .  ,  gonytheca 
(7^V9  genou  I  ^mn^  étui).   Kirby 
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désigne  sous  ce  nom  une  côneayilé 
située  à  l'extrémité  de  la  cuisse  des 
insectes ,  et  qui  est  destinée  à  recevoir 
la  base  dû  tibia, 

GOODÉNAGÉE5.  Voyez  Goode- 

NÛYIEES. 

GOODÉNIAGÉEà*   Voyez  Goont- 

NOVIÉES. 

GOODÉNOTIÉES9  adj.  et  s.  f.  pi., 
Goodenof^ieœ  y  Goodenac^eœ  ^  Goode* 
niaceœ.  Nom  donné  par  Candolle  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Campanu- 
lacées  ,  par  R.  Brown  et  Kunth  à  une 
famille  de  plantes ,  ayant  pour  type 
le  genre  Goodenia. 

GORDONÎÉES,  adject.  et  s.  f.  pi. , 
Gordomeœ.  Nom  sous  lequel  Can- 
dolle désigne  une  tribu  de  la  famille 
des  TernStroemiacées ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Gordonia. 

GORGE  ,  s.  f.  Se  dit ,  en  géogra- 
phie ,  d'une  vallée  courte ,  iiiclinéc 
et  ordinairement  évasée ,  quelquefois 
cependant  profonde  {jnontuumfakees; 
Schlucht  ^Engpass  j  alL).  Les  bota- 
nistes appellent  ainsi  {faux;  Schlund^ 
ait.  'jfauccy  it.)  l'entrée  du  tube  de 
la  corolle ,  du  calice  ou  du  périgonc, 
que  ce  tube  soit  réel ,  ou  qu'on  le 
suppose  formé  par  la  réunion  des 
onglets  non  soudés.  En  zoologie  , 
la  gorge  {gultur^  jugulum^  gtda; 
Xaipc;  Kefilcy  ail.;  golay  it.)  est,  dans 
les  mammifères ,  la  partie  antérieure 
du  cou;  chez  les  oiseaux,  la  partie  du 
dessous  du  cou  qui  tient  à  la  f  été  ; 
dans  les  coquilleauniyalveis  [faux  )  , 
d'après  Linné ,  tout  ce  qu'on  peut 
voir  de  leur  intérieur ,  en  regardant 
par  l'ouverture  \  c'est-à-dire  li  peu 
près  le  dernier  demi- tour. 

GORGONIÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  ^ 
Gorgonieœ*  Vom  donné  par  T^amou- 
rbux  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Polypiers  flexibles,  qui  a  poui*  type 
le  genre  Goreonîa, 

GORTÉRIÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Gorterleœ»  Nom  donné  par  H.  Cas- 
sîni  à  une  feection  delà  tribu  des  Arc« 
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teraes ,  «nimaux  chez  lesquels  prédo- 
mine là  dimension  en  longueur  du 
corps* 

GRAiniUBE  9  adject.  j  grammurus 
(TpafifUQ  9  ligne ,  ovpà ,  queue)  ;  qui  a 
la  queue  courte  et  gréfc.  Ex.  Sciurtu 
grammurus. 

.  GUdNAIRE  9 adj.^  granarius  {gta^ 
num  y  grain  )  ;  qui  vit  dans  les  grains, 
qui  ravage  les  greniers.  Ex.  Br fichus 
granarius^  CàUmdra  granaria, 

GRANATÉES  9  adj.  et  s.  f.  pi., 
Granatœ.  Famille  de  plantes,  établie 
par  D.  Don ,  et  adoptée  par  Can- 
dolle,  qui  a  pour  type  le  Punica  Gra» 
natum» 

GRANÀTIQUE,  adj.  Se  dit,  en 
minéralogie ,  d'une  roche  qui  con- 
tient des  grenats  disséminés.  Ex. 
Leptinite  granatique. 

GRANDIDENTÉ  ,  adj . ,  grandiden- 
talus  [grandis ,  grand ,  dens ,  dent) ; 
(|ui'a  de  larges  dents,  comme  les 
feuilles  du  Populos  grandidentafa, 

GRANDIFLORE  ,  ad'].^  grandiflo- 
rus  ^Jlorldus  ;  grosshUihend ,  gross^ 
blumig  (ail.)  (  grandis ,  grand ,  Jlosy 
fleur)  ;  qui  a  de  grandes  fleurs.  Ex. 
jlster  grandiflorus ,  Hamelia  gran^ 
difiora.^  Dracocephalum  grandijlo^ 
rum ,  Gardénia  florida. 

GRANDIFOLIE  9  ad j . ,  grandifolius 
{grandis^  ^riknà j folium y  feuille); 
qui  a  de  grandes  feuilles.  Ex.  i?a- 
nunculus  grandifolius ,  Frankenia 
grandijblià ,  Caladium  grandifo- 
lium. 

GRANDIPALPES,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Grandipalpi  {grandis ,  grand, 
palpus ,  palpe).  Nom  donne  parCu- 
vier  à  une  section  de  la  tribu  des  Ca- 
rahiques,  comprenant  ceux  de  ces 
insectes  qui  ont  le  dernier  article  de 
leurs  palpes  ordinairement  plus  grand 
que  les  autres. 

GRANDIROSTRES ,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Grandiras  très  [grandis  ,  grand , 
rostrum^  bifc).  Nom  donné  par  La- 
treille'}  Ficinus  et  Carus  à  une  famille 


de  i*ordre  des  Oiseaux  grimpeurs  ^ 
comprenant  ceux  qui  ont  le  bec  d'une 
grandeur  démesurée. 

GRANGÉINÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Grangeineœ,  Nom  donné  par  H.  Cas- 
sini  à  un  groupe  de  la  section  des 
Inulées  buphlhalmées ,'  qui  a  pûnr 
type  le  genre  Grangea. 

GRANIFÈRE  ,  adject.,  gruniferus 
{granum ,  grain  ^fero ,  porter).  Nom 
donné  par  Agardh  ,  et  adopté  par 
Fries,  aux  végétaux  qui  ont  des 
graines  unilobées ,  avec  un  albumea 
ad  né  à  l'embryon ,  tenant  lieu  de  co- 
tylédon ,  sorte  de  graine  que  le  pre- 
mier de  ces  botanistes  veut  qu'on  ap- 
Selle  grain.  Granifère  est  synonyme 
e  monocotyUdone.  Il  se  dit  aussi 
d'un  corps  qui  est  chargé  de  petits 
grains,  comme  les  cellules  desF'iustraf 
l'extrémité  des  pinnules  du  OoraUina 
granifera ,  et  la  coquille  de  la  Me-' 
lania  granifera^  de  la  Mitra  granih 
tùia, 

GRANIFORME  ,  adj.,  graniforms 
(  granum ,  grain  ,  forma  ,  forme)  ; 
qui  a  la  forme  ou  le  volume  d'ua 
grain  de  blé.  Ex.  Mitra  graniformis, 

GRANITELLÉ  ,  adj. ,  graniteUus. 
Se  dit  d'un  corps  dont  les  couleurs 
sont  disposées  par  taches  variées ,  de 
manière  à  imiter  le  granit ,  comme  la 
coquille  de  VOli^a  gratinella. 

GRANITELLIN,  adj.  Ou  donne 
celte  épithète  à  une  variété  de  cal' 
sèhisle,  qui  offre  une  structure  entre- 
lacée^ avec  des  grains  ou  nodules 
enveloppés,  de  manière  à  ressembler 
un  peu  au  granité. 

GRANITIQUE  ,  adject.,  graniticus 
[granum ,  grain  ).  On  dit  que  la  tex- 
ture d'une  roche  est  granitique ^ 
quand  celle-ci  résulte  d'une  agréga- 
tion de  matériaux  difierens  ,  intime- 
ment accolés  les  uns  aux  autres ,  et 
tenant  ensemble,  soit  par  l'affinité  de  i 
cohésion  ,  soit  par  l'entrelacement  de  .. 
leurs  parties.  On  nomme  roc  fies  gra* 
nitiques ,  dont  Omalitis  fait  un  groupe 
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de  terrains ,  non  ^olemçnt  le ,  gr.i'* 
nîte  j  majs  encore  plusieurs  antres  nui 
lui  ressemblent  pour  la  structure  et 
en  partie  aussi  pour  la  composition , 
comme  la  dîorite. 

GEANItOIDE  s  adj . ,  granUddms. 
Se  dit  d'une  roche  mélangée  et  cris-p 
tatlineqiiia  quelques  rapports  avec 
le  granité ,  ou  qui  du  moins  a  una 
lexlure  grenue,  de  même  que  lui  (ex# 
Arkose  gi^anitoïde,  Syénite  grani-' 
toïde  ].  Brongnîart  à  é^bli  sous  ce 
nom  un  groupe  de  terrains  pluto- 
niens* 

GlUNirO-PORPUYROlDE  ^  adj.^ 
granilo^porphfreus;  qui,  se  rappro<- 
che  à  la  fois  du  granité  et  du  por^ 
pbyre.  Ex..  Mimositegranito-porphy* 
roïde, 

GRANIVORES 9  adj.  et  s.  m.  pi., 
Granivori  (granum^  grain,  voro^. 
dé vorer]Pl^om. donné  par  Temminck 
à  une  famille  ou  à  un  ordred'oiseaux 
sjlvainsou  Passereaux,  comprenant 
ceux  qui  vivent  de  crains. 

GRâNO-LAllIELLAlÎŒ  ,  adject.  ^ 
granorlamellaris»  Se  dit ,  en  minéra- 
logie, d'un  corps  composé  de  graine 
qui  offrent  des  indice^  sensibles  de 
joints  naturels.  Ex.  Chaux  carhona" 
lie  grano- lamellaire  * 

GRANULAIRE  9  ndj. ,  granutarU  ; 
granulirl,  kristallinisch^'ôrnig  (ail.) 
igranum^  grain).  Se  dit,  en  minera* 
logie,  d'un  corps  qui  est  composé  de 
grains  distincts  (ex.  Epidote  granu^ 
laire),  et  dii  la  structure  d'une  masse 
minérale ,  quand  ses  parties  compp- 
santés  se  détacbent  les  unes  des  au- 
tres, par  TelFel  du  choc,  sans  se  briser, 
comme  si  c'étaient  autant  de  petits 
grains  réunis. 

GRANULE  9.  s.  m.  ,  granulum  / 
K'ôrnchen  ^n\\,  {granum,  grain).  On 
donne  quelquefois  ce  nom  aux  corps 
reproducteurs  des  plantes  cryptoga- 
mes. ÇiêttUcmin  l'applique  à  de  petits 
grains  que  lui  et  Glcichen  ont  vu  être 
renfermés  dhns  le  fovilLi ,  e'eslrà- 

I. 
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dire  dans  la  liqiieâr  que  contient 
chaque  grain  du  poltca  dies  végétaux» 
On  appelle  aussi,  granules  les  petites 
vernies  arrondies  qui  garnissent  le 
calice  des  Rumex. 

GRANUf[«É  9  Gmituleux  ,«dj.,  gra- 
nulosus,  granulatus  f  geanosHs  ;  ge* 
kornt ,  gekornêU  iBil);  grarieUoso 
(it.)  {gr^mum ,  ftM  )  ;  qui  portç  des 
tubercules  en  forme  de  petits  graine  9 
comme,  le  jftigmatç  du  CofWùii^uUu 
^fatus.,  la  raeine  du  Otrdamine 
granulosi^j  la  coq>iilledei'£/Mib gra^ 
nosa,  du  Trocfuis' franulatus ,  dà 
Soiarium  granulatum  et  da  Car^ 
dium  granulosum.  V^y.  GkdmblÈux. 

GRANULIGAULE  9  adj. ,  granuli^ 
caulis  {granumy  grain ,  caulisy  tig^; 
Qui  a  la  tige  et  les  rameaux  diararés 
de  petits  grains  ou  de  tubercules.  Ex.. 
Mesembryanihemum  granuiicaale* 

6RAI«ULIFèRE9  ad  j . ,  ^ril«w/^riw 
(granwn^  gvadn^feroy  porter)  ;  qui 
est  chargé  de. granulations,  comme  la 
coquille  de  là  fififra  granul^fera, 

GRANULIFORHIE ,  adj.,  granuU" 
formis  (granum-j  grain  ,yôrJRa,  for* 
me).  Se  dit,  en  minéralogie  ,  d'un 
corps  qui  est  en  grains  irr^guliers. 
Ex.  Pjrroxène  granuXiforme. 

GRANULOSiTÉ  ,  s.  f. ,  grmwhsî- 
tas.  vAmas  de  petits  iubercules  imitant 
de  petits  grains. 

GRA0S01IIES9  adj.  et  s.  f.  plur,  , 
Graosomœ('j/fiioè^  briser,  vû^a^  corps). 
^'om  donné  par  Robiueau-Desvoidj' 
il  une  section  de  la  famille  des  Mjo— 
daires  caljptérées ,  comprenant  ceux 
de  ces.  insectes  dont  le  corps  se  brjse 
et  se  détériore  aisément. 

GRAPmDÉES,  ai],  et  s.  f.  pi.  , 
Graphida^  Nom  donné  par  Fries  et 
Eschweiler  à  une  cohorte  ,  par  Fee, 
Reicbenbach  et  Zenker  à  une  tribu 
de  tiicbens  ,  ayant  pour  type  le  genre 
Graphis. 

GRAPHIPTERIDES  9  a<K.  et  â«  m. 
pi.,  Grqphipteridts.  Nom oonné jadis 
par  Lalreille  à  une  section  de  la  tribu 
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4es  Carabiqiies ,  nyaift  jpou^  type  le 
geiif«  G-raphiptêfUSm 

,  ORâPHIQVK,  «dject. ,  grapkieus 
{ypé^^f  écrire).  Se  drt^  eti  Aiinérd* 
logic,  d'un  corps  doot  les  cfistaax  M 
léttùissent  déuik  ii  ëçax  par  une  de 
ktirs  exttèmHé^y  éims  un  angle  droit, 
et  se  rangetii  souvent  de  cette  ma- 
nière plusieurs  k  la  file  les  ixos  des 
antres  f  ce  qui  les  a  fait  comparé]^  à 
des  lettres  hébraïques  ou  persanes 
(e*.  7Wft«re7iofi/*).  Oh  applique  aussi 
cette  épithètcà  des^roches'confposéei 
éomt  la  coupe  olTre ,  iut  la  siil]|3lance 
q[iiî  âert  de  Tond  ou  de  basé,  tfês!îgncs 
brisées  ,  en  iorine  d'écriture ,  ducs 
il  la  section  de^  crt^eux  d^uhc  des 
.  parties  composwntes  (  ex.  Pègmatite 
graphique).  UAmpéHle  graphique 
iloit  cette  dénomination  k  ce  que  ses 
feuilles  sont  as<<ez  serrées  pour  lui 
ibniier  tin  peu  de  consistance  j  sâu^ 
cependant  qu'elle  cesse  d*ètre tendre, 
eë  qui  permet  de  1a  tailler  eh  forme 
de  crayons  pour  dessiner. 

GRAPHITEUX,  adj.  ,  grùpkitosus; 
qui  contient  du  graphite  ;  comme  le 
gneiss  graphiteux  ,  dans  lequel  le 
grrnpfaite'  remplace  eh  partie  le  mica. 

GRAPPE  if  s.  f.  ,  racemus;  pôzp'o;  ; 
4^raube{a\\.)  ;  hunch  {xm^.);gràppolo„ 
racemo  (ît.).  Ass^emblagedc  fleurs  por- 
tées sur  des  péJicclles  à  peu  près  de 
Blême  longueur  et  disposés  à  quel- 
que distance  les  uns  des  autres  le 
long  d'un  pétiole  commun.  Ex,  P^e^ 
ronica  Beccabunga, 

GRAS  9  ad). ,  piitguis ,  succulenUa^ 
adipesus;  wtwv  ',feit ,  fcftig  ("H-)  \Jot 
(angl.)  ;  grasso  (it.).  Se  dit,  en  mi- 
néralogie ,  de  V éclat ,  quand  le  corps 
^ui  roifre  semide  avoir  été  frotté 
avec  une  matière  grasse  (  ex.  Qaarz 
gras  ).  Les  plantes  grasses  sont  celles 
qui  ont  beaucoup  de  tissu  cellulnire 
et  peu  de  tissu  ligneux  ,  ce  qui  les 
rend  épaisses  et  succulentes. 

GRAVE  9  adj.  et  s.  m.  Se  dît ,  au 
0CII9  propre  9  de  ce  qui  est  pesant 


(grùi^is;  P(ip\);;  sckwer,  al!,;  heàçjr, 
•ngl.  :  corps  gratte  ,  chute  'des  gra- 
pes  ) ,  ou  l^as  ,  profond  {son  gfàve); 
au  'figuré  y  de  ce  qui  est  sérieux  ou 
\m^oT\TKïxi{caractèrcgrape,  air  grave)» 
Les  sons  graves  ne  )e  sont',  comme  les 
sons  argus ,  que  par  comparaison  avec 
â^àutros  qui  n'oBreM  pas  ce  carac- 
tère ;  ou ,  pour  parler  d'nne  manière 
plus  précise  ,  la  gravité  des  sons  dé- 
pend de  la  lenteur  des' vibrations  do 
èorps  sonore.  Le  son  1ë  plus  grave 
que  nous  puissions  eatettdre  a  une 
longueur  d'onde  de  trente  deux  pieds. 

iOrR ATELÉ  ^  adj . ,  grapclatus ,  cla- 
vellatus.  Un  mélange  de  sous- car- 
bonate potassique  ,  avec  du  sulfate 
potassique,  du  sel  con^mun  ,  du  fer 
et  du  manganèse,  de  la  silice,  de  IV 
lumine  et  du  charbon  ,  •  qnî  reste 
après  la  combustion  defs  IL^  de  vin , 
porte  le  nom  de  cendres  ^^ai^elées , 
parce  que  plusieurs  de  ses  partiessoDt 
réduises  ,  par  l'afelion  da  feu  ,  en 
grains  fondus  ayaut quelque  ressem- 
blance avec  du  gravier. 

GRAVIER,  s.  m. ,  glarea  ;  Grics 
(ail.)  ;  grit  (angl.).  Dépôt  arénacë, 
dont  les  grains,  anguleux  ou  arrondis, 
varient  depuis  la  grosseur  d'un  pois 
jusqu'à  celle  d'une  noix  ,  et  qui  («it 
le  passage  du  sable  au  galet. 

GRAVIGRADES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Grai'igràdia  { gratis  ^  lourd  ,  gra- 
dlor  y  marcher  ).  Nom*  donné  pir 
Blainyillc  à  un  ordre  delà  classe  des 
Mammifères  ,  comprenant  des  ani- 
maux dont  la  démarche  est  lourde , 
comme  l'éléphant. 

GRATCHÈTRE  ,  s.  m. ,  gravimt- 
triim  {gravis ,  pesant  ,  {xsrpsw  ,  me- 
surer). Guyton-Morvcau  a  désigné 
sous  ce  nom  Taréomèlre  de  Nichol- 
son. 

GRAVITATIOX,  s.  f.  ,  gravitalh. 
Force  en  vertu  de  laquelle  un  corps , 
abandonné  à  lui  même  ,  se  précipite 
vers  la  terre  ,  comme  si  le  centre  de 
cette  planète  était  doué  d'une  vertu 
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atlracUre  qai  fît  tendre  vers  lui  tous 
les  corps  environnans. 

GRAVIVOLE,  adjeet. ,  graiHf^ôiiu 
{gratis  ^  lourd,  voloy  vo^er).  Se  dit 
d'un  oiseau  dont  le  vol  est  pesant. 

GRÉBIFOVLQCES  ^  s.  f.  pi. ,  Gre^ 
bifulicœ.  ^om  donné  par  Lesson  a 
une  famille  de  Tordre  des  Echassiers , 
comprenant  les  grèbes  et  oiseaux  voi- 
sins, qui  se  rapprochent  des  foulques 
par  leurs  doigts  lobés. 

GRâUB  9  s.  f . ,  grande;  x^^^\  ^^* 
gçl  (alL);  kail {i^a^\.)\  grùndine  (it.).. 
Phénomënemétéorologiqueqt^  a  lieu 

3uand  l'eau  atmosphérique  ,  an  lieu 
e  tomber  k  l'état  liquide  et  «oiis 
forme  dé  gcpultes ,  se  précipite  con*- 
gelée  et  en  graijis  ou  en  masses  d'un 
volume  plus^u  moins  considérable , 
qu'on  appelle  grêlons. 

GRÊLE,  adj.,  gracilis ,  tenais; 
Icyyo^  ;  dûnh  ,  schlank ,  schmachiig 
(ail.);  qui  est  long,  éXrort  el  mince  ; 
comme  le  chaton  du  Salix  alùa,  Vépi 
de  V.Ophrys  of^ata^  \t%  feuilles  du  Sar* 
canlhus  teretifolius ,  la  radicule  du 
Cheiranthus  cheiri  ^  là  tigeàu  Pty- 
chosperma  gracUis ,  la  tige  et  les  râ- 
meaux  du  Festuca  misera  y  da  Dicra* 
num  gracilescens,  du  Gymnostomum 
gracillimumei  AeVAllium subtilissi" 
mnm  /le  corps  du  Loris  gracilis  ,  du 
Liorynchus  gracilis  \  et  des  Mantis 
phthisica ,  paitpcrata  et  atrophica. 

GRELES,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Gra- 
cilia,  Nom  donné  par  llliger  à  une 
famille  de  l'ordre  des  Mammifères 
carnassiers ,  comprenant  ceux  qui 
ont  le  corps  mince  el  alongé. 

GRELOT,  s.  m.  ,  urceola.  On  ap- 
pelle ainsi  des  espèces  de  clochettes 
pcrgaincnteuscs,  ou  productions  épi- 
dermiques  ,  enchâssi^es  les  unes  dans 
1rs  antres  ,  qui  garnissent  l'extrémité 
de  la  queue  des  Crotales ,  et  dont  le 
frottement  mutuel,  quand  Kanîmal 
remue  la  queue  ,  produit  un  certain 
bruit. 

WEIVATIFÊRE  ^  adjeet.  Épitbète 
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donnée  si  une  roche  qui  contient  des 
grenats  disséâiinés.  Ex.  Schiste  grt^ 
nalifère, 

GRENATIQVE  ,  adj.  Sous  le  nom 
de  roches  grenat iques  ,  OmttliÉs^- 
blit  un  genrte  de  roches  pierreuses  , 
ui  comprend  le  grenat. 
GREN1J-9  adj. ,  granàtatus^  grano^ 
sus;,  kornijg  (ail.).  Se  dit,  en  nimé* 
ralogie  ,  de  la  texture  d'une  roehe, 
quand- elle  est  composée  de  grains 
anguleux  ou  arrondis ,  bieii  distiocts^ 
et  réunis  sans  pâte  sensible.  Candolte 
désigne  ^ous  le  nom  de  racines  gNH 
nues  celles  qui  sont  fermées  4p  petits 
tubercules  propres  à  reproduira  la 
plante  y  sans  fécule  qui  éntourâ.  les 
germes  non  développés  (  ex.  iftrjpt* 
fraga  grantdata  ).  On  donne  aussi 
cette  épitbète  à  des  corps  dont  Usur* 
face  est  hérissée  de  petites  granob- 
tiens  (ex.  Trochus  granosus).  Voyez 
Granolé. 

GRÉ8IF0RME  ,  adj.  ;  qui  a  Vk^ 
parence  du  grès.  Ex.  JÊrkose  grésil 
forme. 

GRlÊSILy  ^.  m.,  nUnulissima gran"^ 
do  ;  G.raupenhagel[2\\,).  Très-petite  ' 
grôle. 

/  GRESSORIPÈHE ,  adj.  ,  gresso^ 
ripes  {gradior ,  marcher ,  pei%  pie^}. 
Se  dit  d'un  oiseau  dont  les  trois  cbigts 
antérieurs^  en  partie  réunis  eosemolcy 
semblent  former  une  sorte  de  plante 
de  pied. 

GRÈVE,  s.  f.,  arenosum  littus; 
dtxnî  ;  Strand  (ail.).  Lieu  plat,  uni  et 
couvert  de  sable,  sur  le  bord  d'un 
fleuve,  d'une  rivière  ou  de  la  mer. 

GRIFFE  9  s.  f.  On  appelle  ainsi 
des  espèces  de  cf débets  très^courts  et 
durs  ,  au  moyen  desquels  certaines 
plant(*s  se  eramponntnt  le  long  des 
corps  qui  leur  sentent  de  soutien.  Ce 
nom  est  aussi  donné,  chez  les  mammi- 
fbres^  aux  ongles  aplatis  latéralement 
en  une  lame  plusoU  moins  tranchante, 
el  termines  par  une  pointe  reçoUrbéc 
[çx.Ckatf  Tigre j  on  dit  cependant 
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l^ongles  da  L/oit).Latreille  l'applique 
cgblemciitjiuxcbéliceres  des  arachuU- 
des  et  de  certains  crustacés ,  quand  il 
n'j  a  qii'un  seul  doigt  ou  crochet. 

GRILLÉ,  f^o/ez  Cancellé. 

^RIMAÇANf,  adj.,  ringens.  Se 
dit  d'un  corps  qui  offre  des  plis  irré- 
mliers ,  et  ressemble  h  une  bouche 
Uisant  la  grimace ,  comme  VExpla^ 
naria  r ingens  ,.dont  les  cellules. sont 
irrégulières  et  garnies  de  nombreuses 
lames  deptées ,  ou  le  Donax  ringens, 
dont  la  coquille  est  baillante  à  l'angle 
supérieur  du  corselet.  En  botanique, 
on  emploie  plus  souvent  le  mot  de 
pérsoné..  Voyez  ce  mot.  . 

ORiimiIOIDÉES^  adj.  ets.  f.  pi., 
Grittimioideœ.  Nom  donné  parBridel, 
Arnott  et  Fumrohr  à.  une  Irîbu  de 
la  famille  des  Mousses ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Grimmia. 

GRIMPANT,  adj.,  scandens ,  repr 
iahundus;  ktetîernd,  kUmmend  (  ail .  ); 
rampicante  (it.).  Se  dit,  en  botanique, 
d'une  tige  trop  faible. pour  se  soute- 
nir elle-même,  qui  s'élève  le  long  des 
corps  voisins ,  soit  en  se  coulant  au- 
tour d!eux  (ex.  Cuscuta)^  soit  au 
moyen  de  vréiles  (ex.  Vitis) ,  ou  de 
crampons j  de  griffes  (ex.  Rignonia 
radicans  ) ,  soit  en  tortillant  ses  pé- 
tioles (ex.  C/cma//j). 

GRIMPEREAUX.  V.  Grimpeurs. 

GRIMPSURS,  adj.,  Scansores  ^ 
jinerpontes.  Nom  donné  parScopoli , 
Iiacépède,  Guvier,  Duméril,  Illio:cr , 
Blaînville,  Ranzani ,  Lalrcillc,  Ficii- 
nus  et  Carus  à  un  ordre,  par  Lesson 
et  G.  Ronaprtc  à  un  sous-prdre ,  par 
Yigors  et  Vieillot  à  une  famille  de  la 
classe  des  Oiseaux^  comprenant  ceux 
à  qui  la  disposition  de  leurs  pattes 

Ssrmct  de  grimper  avec  facilité;  par 
iainville  à  une  famille  de  l'ordre 
dès^  Mammifères  rongeurs ,  dans  la- 
quelle il  range  ceqx  qui ,  comme  les 
.  Ecureuils,  grimpent  avec  facilité  sur 
les  arbres  ;  et  par  le  même  à  une  sec- 
tion  de  la  famille  des  Reptiles  ophi- 
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diens  apodes,  comprennnt  ceux  qaî, 
comme  les  Boa,  ont  la  fiicuUé  de 
grimper  sur  les  arbres. 

GRIIVDÉLIÉESy  adj.  et  s.  f.  pi., 
Grindelieœ.^  Nom  donné  par  H.  Gas» 
sini  a  un  groupe  de  la  s'i*clion  des 
Astérées  solidaginécs ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Grindeiia. 

GRIS ^  adj. ,  -griseus  /  .^euxô^coç  ; 
grau  {ik\\.)\ grejr  (angl.);  gr/^io  (it.). 
Blanc  plus  ou  moins  mclé^îlc  noir  (ex. 
Nàtidanus  griseus ,  Phrygania  gri" 
sea,  Fusidium  griseum).  On  distingue 
quelquefois  lesnuances  du  g^rîs,  en'  In 
comparant  à  la  couleur  d'gh  objet 
bien  connu.  Ainsi  oh  dit  gri^  cendré 
(veyez  Gendbé)  ;  gris  de  Un  (ex,  Noc" 
tua  linogrisea  )  ;  gris  de  souris;  maur 
segrau  (ail.)  (ex.  Stapiiylinus  mu- 
rinusj  Umbilicaria  murina,  ^ga^ 
ricus  myoehrous)  ;  gris  de  fer  (ex. 
Hirundo  çhalybea)\  voyez  Chaltbé; 
gris  de  plomb  ;  bleJgràu  (ail.)  (ex. 
Todus  plumbeus,  Mitra  plumbea, 
Hotnalura  pbimbella ,  Sepedon  plum- 
belius).  On  distingue  aussi  un  gris 
roux  {ex»  Kangurus  rii/ogriseus), 

GRISATRE,  adj. ,  griseseens,  gri- 
seolus ,  griseatus^  grisolus  ;  grau* 
lich  (alL);  greyish  (angl.)  ";  qui  tire 
sur  le  gris.  Ex.  Noctua  griseseens, 
Agaricus  griseolus ,  Slrix  griseata , 
Muscicapa  gr  isola. 

GRISÉIGOLLE,  adj.,  griseicollU 
{griseus,  gris,  collum ,  col);  quia 
le  col  gris.  Ëx.  Syli^'iu  griseicoUis. 

GRISONIVAKT,  adj.  ,  canescens, 
aniculosalUs.  La  Phaltena  anieulosata 
est  ainsi  appelée  parce  qu'elle  a  la 
partie  antérieure  du  corps  et  le  vérlex 
blanchâtres.  La  Therei^a  sent  lis  a  aussi 
le  haut  de  la  tête  blanc. 

GROG]VAKT,  lia],  .grunnicns.  Un 
poisson  (Coi tus  grunniens)  est  ainsi 
appelé  parce  é|ue ,  dans  certaines 
circonstances,  il  fait  entendre  un  son 
qu'on  a  comparé  au  grop^neitient  du 
cochon,  et  qui  tient  à  la  sortie  de 
l'air  que  contenait  l'intérirur  de  son 
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corps.  Le  B es  g runniens  a  une  voix  GROSSULAKINÉES,  adj.  et  s.  A 

analogue  à  celle  du  cochon.  pi. ,  Grassularinœ.  B.  Brown  appelle 

GBOG^EMENT^s/m.jgrunnifus;  ainsi  la  fumille  des  Grossularices  ou 

7pUi<7pic  ;  Grunzen  («11.^  ;  grunlihg  Ribcsîées. 

(angU).  Cri  du  cochon.  On  dit  groi-  GROSSULINE.    Voyez  G&ossula- 

gncr  ou  grouiner  (  grannire ,  grun-'  rine.                  •    ■                      • 

dire) ,  en  parhmt  du  cochon  ,  etgru^  GROTTE  .  s.^f.,  specits ,  speluh'» 

mêler  en  parlant  du  sanglier.  ea  ;  avrpov  yJJdhle  (ail.).  Ce  mot  est 

GROIN^  s.  m.,  roj/rMTW ;p<i7;^o;  ;  quelquefois    employé  xomme  syno— 

Russel  (ail .)  ;  shout  efa  kog  (angl.).  nyme.de  cauerne;  mais  on  sCtn  sert  plus 

On  appelle  ainsi  le  nez  mobile  et  pro-  communément  pour  désigner  les  pe- 

longe  du  cochon.  tites  cavetnes  qui  ne  se  composent 

GROSSESSE  9  .s.    f . ,    grai^idîtas  ,  que  d'une  seule  salle. 

pragnatio  ;  xwïœiç  ;  Schwangerscfiaft  GROTTITÉlE  i  ad].  ,  arcçUarius. 

(  ail.  )  ;  pregnancjr  (  angl.  )  ;  grof^i"  On  donne  cette  épitliéte  au:k  arai» 

danza  (ii,).  État  d'une  femelle, dans  gnées  vagabondes   qui  tendent   des 

le  sein  de  laquelle  se  développent  un  fils  propos  à  ployer  les  feuilles  et  à 

.ou  plusieurs  germes ,  depuis  le  mo-  les  façonner  en  grottes, 

ment  de  la  fécondation  jusqu'à  celui  GROUPE 9  s.   ip. ,  jortu^  Hauf-^ 

deraccouchemeot.  On  n'emploie  guë-  cken   (ail.).   Agr^ation  des   petites 

rc  ce  mot  qu'en  parlant  de  la  femme,  capsules^  qui  eonsliiuent  la  fruetifi- 

GROSSIER  y  adj.  Se  dit ,  en  miné-  cation  des  fougères,  p^ojrez  Sùbe. 

rulogic,  d'un  corps,  quand  il-a  un  GRUIDES9  adject.  et  S.  m.  pl« , 

air  de  rudesse ,  joint  à  l'opacité.  £x.  Gruidœ.  Nom  donné  par  Yigocs  à 

Quarz  ugçie.  une  famille  de  l'ordre  des  Échassiers^ 

GROSSIFIGATION  ^  s.  f. ,  grossi"  qui  a  pour  type  le  genre  Griu. 

ficatio^  Fruchtanselzen  (ail.).   Phc*  GRUHVALEd,  adject.  et  s*  f.  pU, 

nomène  qui   a   lieu  lorsqu'aprës  la  Gruinales  (,grus  y   grue,)*  Sous  ce 

floraison,  le  fruit  commence  à  grossir.*  nom,   Linné  désignait  une  famille 

GROSSEMAIVE9  adj.,  ^rojji/Ttafuij  de  plantes,  comprenant  celles  qui, 

(grossus  j  gros,  maniis ,  main)  ;  qui  comme  les  Géranium  y  ont  des  cap«' 

a  de  grosse»  mains.  £x.  Gammarus  sulesalongées  en  pointent  semblaibles 

grossimanus,             ^            «  à  un  bec  de  grue. 

GROSSIPÉDE  ,  adject. ,  grossipes  GRUMELÉ  9  adj. ,  grumosUs ,  gra^ 

(  grossus ,  gros ,  pes,  pied  )  ;  qui  a.  des  nuUitus;  r^wSpûç;  grumig,  brockeiig, 

pattes  grosses  ou  renflées.  Ex.  Nym^  .klumperig  (ail.)  ;  rugged  (apgL)  ;  qui 

phum  grossipes\  est  divisé  en  petites  masses  arrondies, 

GROSSLXARIÉES9  adj.   et  s.   f.  comme  le  Dematium  grumosum.  On 

pi.,  Grossularieœ»  Nom  donné  par  donne  cette  épithète  au /M>//en/qaand 

Candollc  à  une  famille  de  plantes^  il  est  composé  de  corpuscules  nom? 

ayant  pour  type  le  genre  Ribes.  brcux,  attachés  sur  un  axe  commun , 

GROSSULARINE ,  s.  f.^grossula-  et  pressés  les  uns  contre  les  autres 

rina.  Guibourt  donne  ce  nom  &  la  (ex.  Orehis);  et  à  la  rociW,  qnand 

gelée  végétale^    c'est«à-dirc   à  uue  ollcse compose  de  petits miosagglo- 

maiicre  qu*ou  trouve  dans  les  fruits  niérés  (€X..Ifydrocot)'le  grumpsa). 

acides,  qu'il  considère  comme  use  /^o/^z  Granuleux.  .                    .   - 

substance  spéciale ,  et  queThomson  GRUMELEW.  Voyez  GmmfSLE. 

soupçonne  éire  delà  gomme  combi-  GRYLLIDES,  adj.  et  s.  m.  jA»  ^ 

née  avec4'acidc  pcclique.  Gryllida*  Nom  donné  par  Latreillt^ 
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GoUfiiss ,  £i<:hwftld,  FIcîaus  el  Carus 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Ortbe*-* 
pfeères ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Grrilus* 

GRYUJFOIUHES ,  adj.  et  s.  m. 
pl.^  Gryllif ormes.  Nom  donné  par 
Dumérîl  k  une  famîlie  d'insectes  or- 
thoptères ,  ayant  pour  type  le  genre 
GryUus% 

GRYIXOlDESy  adj«  et  s.  m.  pi. , 
Grylioides.  Nom  donné  par  Laniarck 
à  une  famille  de  Tordre  des  Orlho^ 
ptères ,  ayant  pottr  type  le  genre 
GryUus,    • 

CrRY^ANIÉ^  adject. ,  gvypamus  ; 
krumn^rstig  (alL)  (TpuTrcîvai,  cour- 
lier).  Épîtfaèlé  donnée  par  Hliger  att 
liée  dès  oisieanx ,  quand  1  extrémité  de 
la  mandibule  supérieure  s'arque  et  se 
vèCDurbe,  eocnme  dans  l'Aigle.  Sy no^ 
Dyme  à^aquUin. 

6DA4AG AMÉfiS  )  adj-  et  s.  f.  pi.  , 

Guajûcaneœ.  Quelques  botanistes  ont 

-appelé  aimi  la  famille  des  EbénacéeS, 

à  cause  do  genre  Guojacum  ^  qu'elle 

Tenferme. 

ÛtÀMlViras^  s.  f. ,  guaranina. 
Alcali  organique  y  encore' probléma** 
tique,  que  Martius  a  découvert  dans 
}e  Guara^a ,  pâte  préparée  avec  les 
fruits  pétris  iu  Paull(nia  sorhilis, 

GtJÉPIAmESy  adject.  et  s^  f.  pi. , 
Vespariœ,  Nom  donné  par  Cuvier, 
Latréille  et  Lamarck  à  uhe  tribu, 
par  Goldfuss  ^  Ficinus  et  Carus  à  une 
familltde  l'ordre  des  Hyménoptères, 
qui  a   pour   type  le  genre  Guipe, 

GUÉPIEB^  s.  m.,  apiaslra  :  cvviymv; 

Weépcnnest{9\\,))^aspliive  («ngl,). 

Nid  eoitiposé  do  matières  diverses ,  et 

-  dont  i''en?eloppe  extérieure  semble 

'  P^pyii^cé^  ^^1    cnrlonneuse ,  que  se 

construisent  les  guêpes' sociales. 

GIJETTAIIDACÉES,  adj.    et  s.  f. 

.pi.,  Guettardaceee.  Nom  donné  par 

«  CawJkAlf  i  une  triba  de  la  famille 
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des  Rubiaeées,  qal  a  pour  lype  le 
genre  Guettarèia,  y 

.  GUÉTTARDÉES  ,  ad j..  et  s.  f.  pL, 
GiietUardeœ,  Nom  donné  par  KvaA 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Rnbii- 
eées,  parCandolle  à  une  sectiod  deb 
tribu  des  Gucttardacëes ,  ayant  pew 
type  le  genre  Guttiardtu 

GIŒliLE ,  s.  f . ,  gula  ;  Matû  (ail.); 
movih  (angl.  );  gola^ïx..  ).  Se  dite 
la  boucbe,  dans  la  plapart  des  aii- 
maux.  Voy.  £odch£^ 

Gin^AlRE^  adj. ,  guiarù  {gak^' 
gorge).  Épitliète  donnée  àquàqwi 
oiseaux  dont  la  couleur  du  cou  tm- 
cbe  sur  celle  du  reste  du  corps.  Ei. 
Loxia  gularis. 

GimnaFÈRE,  adj.,  gmmmife, 
gnmm^erus  {gwnmi ,  fft>inma  ^jm,  ' 
porter)  ;  qui  {û-oduit  de  la  gomae. 
£x.  Dàucus  ^ummtfer^  G4a4im 
gummiferq,  CemtopeteUum  gmm 
ferum, 

GUNDéLIAGéE& ,  adj.  et  s.  f.  pl^ 
Gundeliaceœ.  Nom  donilé  par  Gîi9- 
dolle  à  un  groupe  de  la  Tamille  des 
Gynarocépbmes  ,  qui  a  pour  tjpt 
le  genre  Gwtdelia. 

GUTTIFÉBB  ^  adject. ,  guHiferw, 
qui  produit  de  la  gomme  ^tte.  El 
f^ismea  gultifera. 

GIJTTIFÈRËS9  adject.  et  s.  f.  pi 
Guttîferœ.  Famille  de  plantes ,  «a 
appelée  parce  que  presque  tous  I0 
végétaux  qnt  la  constituent  reofa' 
ment  un  suc  gommo-résineux  decu- 
leur  jaune,  comme  la  gomme  guttt 

GUTTIFORftiE  ,  adj.  ^  gtUtifirm 
(  pUta^    goutte,  forma j    ferwe! 
Ëpitbète  donnée  à  quelques  polypitn 
qui  sont  Irès-pclits ,  comme  le  Po^f; 
tréma  miniacea, 

GUTTULAIRE  ,  adjecl . ,  gutitikii 
( gutiiUa y  petite gouLte  ).  Se  diltl'* 
minéral  qu*on  trouve  sous  la  roni( 
de  petits  grains,  semblables  à  d^ 
gouttes  d'eau  y  comme  la  variété  k 
chaux  pho*sphatée  appelée  Moroxite. 

GLXTURAli,  adj.,  £rtt,l«,ti&(gii' 
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tuti  gosier);  qui  appartient  au  gosier  t 

Plumes  gutturales, 

GUTTIPENNE ,  adj .  »  guitipennis 

iguUa ,  goutbe  «  p,ènna  »  aitç  )  ;  qui  a 
'  les  ailes  chargées  de  taches  hlaochcs, 
'  disscihiDëes  sur  un  fond  brun ,  ce  qui 
}    les  fait  ressembler  à  des  gouttes  d'eau, 

£x.  Tabanus  guttîpennis, 
K         GYlHNABIPHORBj  adj.,  gpnnam" 
■'    phorus.  Le  Neperuhes  gymnamphora 
'    est  oppelé  ainsi ,  parce  qu'au  lieu  de 

feuilles  radicales  s  on  n'aperçoit  daiKà 
^    cette  plante  que  les  seuls  godets ,  în- 

<  plantés  sur  les  pétioles. 

<  GYMN ANDBË  9  ad j .  »  gyràna^^r , 

<  gymnandrus   (  tu/xvgc  ,   nud»  «7^9 
homme  )  ;  qui  a  des  étamines.  nues. 

}  £x«  Bartsia  gjrmnandra, 
I  GYMNANOLÈIiâES^  adj.  et  s.  m. 
I  pi.  ,  Gymnanolena  (  yu|xy«c^  nud ,  a 
(  l^riv. ,  &>>iv})  9  bras  )•  Noqi  donné  par 
I  Kanzani  à  un  ordre  de  la  classe 
des  Acéphales  ,  comprenant  ceux  de 
i  ces  animaux  qui  n'ont  ni  bras  ni  tcti. 
I  GYIMNIQUES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
i  Gymnica'  (  7\>fAvo( ,  nud  ).  I^om  don- 
p  né  pair  C.«-G.  IÇhrenberg  à  une  fa^ 
mille  de  la  classe  des  hifusoires  Polj- 
f  gastriques ,  comprenant  ceux  de^  ces 
I     animaux  qui  obt  le  corps  dépourvu  de 

cils. 
^  GYMN(mLASTES»adj.  ei  S,  f.  pi. , 

I  Gymnoblasta  (  Tupô; ,  nud ,  ^Wro; , 
^  rejeton).  Bartling  désigne  sous  ce 
I  nom  un  groupe  de  l'ordre  des  plantes 
I  dicoljlédonées ,  comprenant  celles 
,  dont  l'embrjon  n'est  point  renfermé 
dans  un  sac  propre^ 

GYMNOfilUIVGHES  9  adj.  el  s,  m ., 
pi. ,  Gymnobranehiata  (  tu/xvàç  ,  nud , 
ppxTp^ia,  branchies).  Kom  donné  par 
Schweigger  et  Fischer  à  une  famille, 
par  Grey  à  unesous-^classe,  parMe»- 
ke  à  un  ordre  de  la  classe  des  Mol- 
.lusques  gastéropodes,  comprenaat 
ceuxqùi  ont  les  branchies  nues. 
GYSINOGABPE,  adi. ,  gymnoeot^ 

Î}us  (yupoçynudyxc^çf,  fruit)  ;  qui  a 
es  fruits  nvds.  Uirbel  doUM  cette 


mjm 


m 


épithète  aux  fruits  qui  ne  sont  soudëf 
avec  ifùcnn  organe  accessoire.  Lf 
Tausçheria  gyainocarpa  est  ain4 
nommé  parce  que  ses  silieules  soq| 
glabres  ;  le  P^mciun  gymmcarpon  y 
parce  quç  wsA  glumes  écaiiées  laissent 
apercevoir  les  graines. 

GYMNOIGARPES  ^aéj.  et  s.  pa.  pi. 9 
Gj-mnocarpL  Nom  donne  par  Persooiî 
et  Marquis  à  un  ordre  de  la  elasse.  des 
Champignons,  comprenant  peux  dont 
les  corpuscules  reprodùcteiivs  sont  sir 
tués  <i  la  surface  extérietirot 

GYAIKOGARPIENy  adj,,  grmm^ 
carpeus.  Epithète  4<Mmée  pkt,  Mir- 
bel  aux  végétaux  qui  ont  le  fruit  dér 
couvert. 

GYWiOOAVLEj  adj. ,  gynknùcaA* 
los  (vupivoc ,  nud ,  xxvXoj ,  tiffe  )  ;  qui 
a  la  .tige  nue,  sans  feuilles.  Ex.  Ger 
ranium  gyau^ocaulon, 

GYMNOGÉPHALE  ,  adj.  ^gfmno^. 
cepkalus  (y^li^ùç^  nudj  Uff9ÙA  9  tôte). 
Se  dit  d'une  plante  qui  a  les  fleurs 
nues,  comme  le  Bùrrêria .gymnoce^ 
phala ,  à  cause  de  l'aYortemeoi  di^ 
feuilles  florales.  Se  dit  aussi  .d'im 
oiseau  qui  '  a  la  léte  dégarnie  de  plu«^ 
mes,  cpmme  la  Coracina^  gymnoc'e" 
phala. y  dans  lage  adulte. 

GYMNOGOGHIilDËS  »  adj.  et  s.  m. 
pi.,  QymtèocochlUtes  (Tiipivôç,  nud, 
xo;^Xl; ,  coquille  )•  Nom  donné  -per 
Latreilleà  une  division  dé  l'ordHi  des 
Gastéropodes  pectinibranches ,  tioÊùr' 
prenant  ceux  de  ces  moUuaqnesqm 
ont  la CfltqniUe  k  l'extérienr  dn.eorps. 
.  Q\MSQÙÈKE  ^  adj. ,  gymnederiu 
(TUfftvoç,  nud^  ^îpecy  peaa)^  Le  1^ 
raçina  gymnodera  est  innsi  appelée 
parce  qu  elle  a  le  cri  nud  sur  ses  par- 
ties latérales. 

GYMNOOEBMES,  adj.  et  s.m.  pi., 
Gymnodermatl  (  Tiifiyic  ^  nud ,  H^  9 
peau).  Nom  donné  per  Persoonà  un 
groupe  dexhammgBoiie ,  renfermant 
ceux  dont  la  snrfaee  fraetiftreeitniie 
on  couverte  de  pepiBes. 


568  ÇYMN 

Gjmnodermata,  Nom  donné  par  La- 
Ireille  à  une  fomille  de  l'ordre  des 
Cîrripèdes  polybmnches  ,  coniprc- 
nant  ceux  qui  ont  la  majeure  partie 
du  corps  à  nud  et  sans  pièces  testa- 
cées  ;  par  Goldfuss ,  Ficinus  et  Caroç 
à  une  famille  des  Annelides  ,  com- 
pretiant  ceux  de  ce&  animaux  qui  ont 
le  corps  entièrement  nud. 

GYAINODÉS^  adj.  et  s.  m.  pi.  i 
Gymnodea^  Gymnpdœa  (t^juvo;,  nud, 
froo{ ,  forme  ).  Nom  donne  par  Borjr 
à  un  ordre  de  la  classe  dés  Microsco- 
piques >  comprenant  ceux  de  ces  ani- 
maux dont  le  corps  est  dépourvu  de 
test ,  de  cils  et  de  cirrès  vibraliles. 

GYMNOpiSPEBMES  ,  adj.  et  s.  f. 
pi.  yGymnodispermœ  (  *pjtfvo%  j  nud  , 
^i;,  deux  f  9ircp^x,  graine).  Nom 
donné  par  Boeiliaave  à  une  famille 
de  plantes,  comprenant  celles  qui  ont 
•deux  graines,  en  apparence  nues  ^ 
cpmme  les  Ombelliféres  et  lesEubiu*^ 
cées. 

GYAINODONTES  .  adj,  et  s.  m.  pi.  ^ 
Gymnodonles  (yu/ùivoc,  uud,  o^oûç, 
dent  ).  Nom  donqc  par  Cuyier  ,  Lsi- 
treîHe  et  £icbwald  à  une  famille  de 
Tordre  des  poissons  Plecto^thes , 
comprenant  ceux  qui  ont  les  mâ- 
choires garnies  d'une  substance  ébur- 
aée  ,  produite  par  la  réunion  des 
dents. 

GYMNOGéNES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Gjrmnogena  (y^vQÇj  nud",  yirtot^  , 
produire).  Sous  ce  nom,  Latreille, 
Ficinus  et  Carus  désignent  une  classe 
du  règne  animal,  comprenant  les 
animaux  qui,  comme  les  infusoires 
microscopiques,  naissent  k  nUd  dans 
des  infusions  végétales  ou  animale^. 

GYMNOGOMPHË  ,  adj. ,  gjmno^ 

Îomphus (fuptiçf  fiud,  yoÛ9toç,  dent). 
Ipitbçte  donnée  barC.-G.  EhrColjerg 
aux  Infusoires  rotifères  dont  K's 
dents  ne  tiennent  a  la  mâchoire  que 
par  leur  base ,  et  n'y  sont  poîi>t  atta- 
chées en  avant  JEx;  Diglena  eatoUina. 
GYflflVOGYNI^)  adj.  >  gymàogy-nus 
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(Yuuvoc,  nud,  7tfy^«  femme).  Rafi- 
nesque  propose  de  donner  cette  épi-  . 
tbète  iiux  plantes  dont  l'ovaire  est  ; 
nud.UneSynanthérée(^o^en<iV€ir/Aa  | 
gymnogyna)  est  ainsi  nommée  pr- 
cc  que  les  fleurs  femelles  de  la  cir- 
conférence de   ses    calathides   sont 
privées  de  corolles. 

GYMNOM ONOSPERMESj,  adj .  et  s. 
f.  pi. ,  Gymnomofiospermœ  (7wpô<, 
nudjfxovoç,   un ,    ffTrffpp.a ,    graine].  ' 
Ray  et  Boerhaave  appelaient  ainsi  > 
les   plantes  qui  n'ont  qu'une  seule  | 
graine  f  en  apparence  nue. 

GYMNOMICES,  s.  m.  pi.,  Gym- 
iiomyc8/«/(7U|Avo;,ttud,  fAÛxTi;,  cham- 
pignon). Nom  donné  par  Lkikà 
un  ordre  de  Champignons  ,-  compre* 
nant  ceux  dont^les  corpuscules  re- 
producteurs sont  à  nud. 

GYMNOMYZIDES  ,  adject.  et  s.  f.  | 
pi. ,  Gyfnnomyzides.  Nom  donné  par  j 
Cuyieràunesotls-tribuâe  la.tribudes  i 
Muécrdcs,^  €fui  a  pour  type  le  genre 
Gymnomyza»  1 

GYMI^OI^BCTES ,  adj.  et  s.  m.  pi,   ! 
Gymnonectes  (tvuvôç,  nnd,  v€x?jj;,   " 
nageur).  Nom  donné  pat*  Dumérilà 
une  famille  de  l'ordre  des  Entomo»- 
tracés ,   comprenant    ceux    qui  oot 
le  corps  tout-à-fait  nud.  j 

GY]|»;OPéBlS'roilUTï:s  ,  adj.  et 
s.  f.pl.,  Gymmperistomati  (tu^vo;, 
uud ,  irepr,  autour ,  aro^ua,  bouche). 
Nom  donné  par  Bridel  à  un  ordre  de 
Mousses,  comprenant  celles  qui  ont  le 
péristomc  entier ,  nud  et  sans^  dents. 

GYMIViOPHIDES^adj.  el  S4  m.  pL, 
Gymnophidcs  {fi^wi^  ^  nud,  c^, 
serpent).  Nom  donné  par  Latreille, 
Ficinus  et  Carus  ii  une  famille  de 
Reptiles  ophidiens  /comprenant  ceux 
'  qui  ont  la  peau  nue,  lisse  et  visqueuse. 

GYMNOPHIONfiS,  adject.  et  s.  m. 
pi.,  Gymnophiona('f\iyLv6<i^  uud,c^^^ 
serpent).  INom  donné  par  Myller  à 
une  famille  de  R^ptile^i n4tds  ,  ou  Ba- 
tnicions ,  comprefKMii<ks  Céciiies,  ou 
«erpent  à  peau  aufs. 
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GYMNOPilTHALilOIDES,  adj.  et 
s.  m.  pi.,  Gjrmnophthalmoidea.  Fit^ 
zinger  désigne  sous  ce  nom  une  fa- 
mille de  Reptiles  sauriens  ^  qui  à 
pour  type  le  genre  Gjrmnophlhalmus* 

GYMNOPÔDES^adj.  et,  m*  pi., 
Gjrmnopoda{'frjii}^;j  nud,  iroû;,'pied). 
r^om  donné  purGray,  Latreitle,  Eich- 
irald  j  Ficrno^  et  Garus  à  une  famille 
de  Reptiles  cbélohicns',  comprenant 
ceux  dont  les  pieds  ne  peuvent  pa» 
rentrer ,  duinoins  etitiërement ,  dans 
la  botte  qui  redferme  )e  corps. 

GYMNOPOLTSI^ERBfËS,  adj.  et  ê. 
f.  pi. ,  Gymnopolyspermœ  (Tvptvo; , 
nud ,  froXv; ,  beaucoup ,  oirrpfiia ,  grai- 
ne). Nom  donné  par  Hermann  et 
Boerhaavc  à  i;ne  classe  de  plantes, 
renfermant  celles  qui  ont  plus  de 
deux  semences,  en  apparence  nues, 
'  GYMNOPOMES ;  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Gymnopoma  (  yu^vo;  ,  nud  9  TrûfAx  , 
opercule).  Nom  donné  par  Buméril 
à  une  famille  de  Poissons  osseux  ho- 
lobranches,  dans  laquelle  il'  range 
ceux  qui  ont  les  opercules  lisses  et 
sans  écailles. 

GYMrtOPTÈRES  9  adj . ,  Gpnno^ 
ptera{*i^}yLvoç^  nud,9rrtpoy,  aile). Nom 
donné  par  Dégeer ,  S^bseller  et  Sco- 
poli  à  une  classe  ou  section  d'Insec- 
tes, comprenant  ceux  qui  ont  les 
ailes  nues ,  sans  él  jtres  ni  -écailles 
farinacées. 

GYMNCmHIZE  ,  adj. ,  gymnorhi^ 
%us  (TUf&vôç,  nud,  pt^oCt  ratine); 
qui  a  des  racines  nues.  Le  Bruguiera 
gymnorhiza  est  ainsi  appelé  parce 
que ,  de  ses  branches,  partent  de  longs 
jets  qui  vont  prendre  racine  on  terre, 

GYIMNOBHYNQUES,  adj.  et  a.  m. 
pi. ,  Gymnorhynchi  (T^pô; ,  nud , 
FhTC^^^  bec).  Nom  donné  par' La— 
treille  à  une  famille •  deF-ordre  des 
Poissons-  sturioniens^  .comprenant 
ceux  qui  ont  le  museau  court  et  dé* 
nué  d'appendices. 

GY]|IN0801I1£»9  adj.  et  t.  m.  pi. , 
Gymnosomata  (  TUfAvoç  ^  IMid  j  9^^  y 
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oorpfr).  Nom  sous  lequel  Blainviile 
désigne  mie  famille  de  l'ordre  des 
Pai'dcéphalophores  aporobranches  , 
et  Eichwald  une  famille  de  la  tri- 
bu des  Mtcrognathes  ,  comprenant 
ceux  qui  ont  le  corps  entidremcnt 
pud. 

GYM NOSPERME ,  adj.,  gpnno-^ 
spermus  {  ^vcavo;  ,  nud  ,  citipfML  , 
graine).  Épithèté  donnée  aux  plain- 
tes qui  ont  les  graines  nues  y  du  moins 
en  apparence. 

GYMi\OSPERMES ,  adj.   et  s.  m. 

51, ,  GymBospermi  y_  Gymnospermœ. 
[om  donné  par  Hermann  ,  Knaut  et 
Wachendorir  à  fine  famille  de  plan- 
tes, qui  renferme  celles  dont  les  grai- 
nes paraissent  être  nues  ;  par  Marquis 
il  une  tribu  de  la  famille  des  Derma- 
tocarplens  ,  comprenant  ceux  de  ces 
champignons  qui  renferment  des  sé« 
minuies  pulvérulentes ,  sans  fiiamens 
réticulés. 

GYMNOSPERMIE  9  s.  f . ,  gymno- 
spermia,  Linné  donnait  cénomii  un 
ordre  de  la  didjnamie ,  dans  lequel 
il  rangeait  les  plantes  didyoames  qui 
onl^es  graines  nues  en  apparence. 

GYlINmPBBllIQlJE,  adj.,  gfm- 
nospermiàus^  Se  dit  d'une  plante  dont 
les  graim»  paraissent  être  nues. 

GYMNOSPORE^adj.  ,  gymnospo» 
rus  (  7*j|uivo; ,  ilud ,  97rôf  « ,  semence  ). 
Se  dit  d'uQe  cryptogame ,  et  princi- 
palement d'un  champignon ,  dont  les 
spores  sont  à  nud. 

GYMNOSPOBÉS,  adj.  et  s.  m.  pL» 
Gjrmnosporeal  TUfAvoç ,  nud ,  sir^ , 
grain).  Nom'  dotmé  par  Reîchen- 
bacb  à  un  ordre  de  la  classé  des  Li- 
chens ,  comprenant  ceux  qui  ont  leurs 
corpuscules  reproducteurs  à  nud. 

GYlINGSTCMIfÉEft,  adj.  et  s.  f.  pL, 
Gym^ostomeœ  (  Tvpô;  ,  nud  ,.#T<)fi«  , 
bouche).  Nom  donné  poir^  Borj  à 
une  fan\il1e  de  l'ordre  des  Microsco^ 
piques  Vorticellaires  ,  comprenant 
ceux  de  ces  nnimmix  dont  l'orifice  buc- 
cal est  dépourvu  de  cirres-  vil 
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•GYimOSTOllES,  adj.  ets.  m.  pi. , 
Gymnastomata  {yoft^oçy  nud,  axi^f 
bouche  ).  Latreille  forme  sous  et  nom  ' 
uo  groupe  coaiprenant  les  insecle» 
dont  les  parties  de  ]a  bouche  sont  à 
nud ,  et  quatre  d'entr'olles  maxillî* 
formes. 

GTMNOSTOMES 9  adj .  pis.  m.  pi. , 
Gjrmnostimi.  Nom  donné  pat  Bridcl 
à  plusieurs  ordres  de  Mousses,  qui 
eodiprcnnent  celles  dont  l'orifice  dis 
l'urne  est  nud. 

GYHINOSTOMOIDES ,  adj.  et  s. 
f.  pi. ,  Gj-mnostomoideœ,  Nom  donné 
par  Âruott  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Mousses,  qui  a. pour  type  le  genre 
Gfmnostomum^ 

.  €;Y]|INpX£S,  adject.  et  s.  m.  pi.» 
Q/mnotq  (^upvôcy  nud).  Nom  donné 
par  Laireille,  Goldfuss,  FiciaUs  et 
Carus^  à  une  famille  d'j^lomostrar 
ces ,  comprenant  ceux  de  ces  ani- 
maux qui  ont  le  corps  nud. 

6YIMDmTÉTRASPE9M£9  adject. , 
gjr/nnotetrasperfnus^  (Tu^avoç  ,  nud, 
rrr/Mt ,  quatre^  untpfio^ ,  graine  ).  Epi- 
tfaète.  donnée  à  des  plantes  dotale 
fruit  paraît  être  formé  de  quatre  grai* 
nés  nues.  Ex.  Heliotropium. 

GY1IN0TÉTAASPERM£^S  j  adject. 
ets. f.  pl.^  Gfmnot€trasperma,Sous 
ce  nom  fioerbaaye  désigoait  trois, 
dusses  de  plantes ,  renfermant  celles 
qui. ont  quatre  semences  nues,  du 
moins  en  apparence. 

OYl^OTIDES^  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Gymnoti4es,  Nom  donné  par  Blain** 
Yille  et  Latreille  a  une  famille  de 
PiîisAons ,  qui  a  pour  type  le  genre 
G/mnatus. 

GYMi^URE  9  adj. ,  gymnurus  (f^fir 
vpiy  nud,  oùpà,  queue);  qui  a  la 
queae  nue.  ^x.  Dasj'pas  gjrmfmriù. 

GVUNUaES^  adject.  et  s.  m.  pi. , 
Gymmuri,  Nom  sous  lequel  Spix  dé- 
signe une  section  de  la  Camille  des 
Siugea  y  comprenant  les  Sapajous  à 
.c^jif  iiiie  et  oaUeuae* 
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me)..  Se  dît  d'une  plante  doot  lo 
élamines  soni  attachées  aa  pistil.  Ex. 
Craleva  gjrnandra. 

GYNANPRE&9  adj.  el  i.  f.  pi., 
Gjrnavdrœ.  Nom  donn^  par  Agaott 
à  une  classe  de  plantes  çr jpfocotylé* 
dooes,  renfermant  4;elles  dont  les  éts- 
mines  et.  le  pi&til  font  corps  enseia- 
ble,  et  comprenanl^  les  MujMeéesi 
Cannéea  ,  Scitaminées  et.  Orchidéei, 

GYNANDRIE ,  8.  -f.  ,   ffjrrumJrk.  , 
J^om  d'une  classe  et  -  de  deux  ordres , 
dans  le  système  de  Lioné  >  fpndéssat 
la  réunion  des  étamines  au  pistil.      . 

GYNARIDBIQVE  9  adj. ,  gynanin  \ 
eus.  Se  dit  d'une  plante  dont  les  éu>  . 
mines  sont  insérées  sur  le  pistil  (ex. 
Orchis).  Ç.-Cé  Sprengel  appelle  Ar 
chogamie  gj-nandriqu*  le  cas  oà 
l'organe  femelle, dans  les  plantes,  se 
développe  9 vaut  Torgane  mâle(eSt 
JSuphorùia  )•  . 

GYNÉGjÈE^  ».  f.,  gx^^ôiciumifun, 
femme  ^  olx/a ,  maison  )•  Rœper  pro* 
pose  d'appeler  ainsi  l'appareil  femelle 
ou  ovarien  ,  dans  les  plantes. 

GYAIIZE  ,  s.  m. ,  gymsus.  L.-C 
Richard  nommé  ainsi  l'aire  hunide 
et  visqueuse  du  stigmate  des  orchi- 
dées. 

GYNOBÀSE ,  s.  m.  ^  .  gynobasis 
(yrj'jYi^  femrae^  px(nç^  hase).  On- 
dolle  tlonne  ce  nom  à  la  base  ,  quand 
elle  est  très-renflée i,  du  style  uniqae 
^i  surmonte  les  loges  d*uii  ovaire 
divisé  {  ex*  Ochna  ) . 

GYlVOBâSÉES,  adject.  et  s.  f.  pl.t 
Gyïwbasea.  Nom  donné  par  Againlb 
à  une  classe  de  plantes  plmnérocolj- 
lédones  complètes-discigynes  polypé- 
tales ,  comprenant  celles  chez  lesquel- 
les on  observe  un  gynobase,  telles  qoe 
les  Ochuacées ,  Ruiacées  ,  Zygopbyl- 
lées  et  Géraniaeées. 

GYN09ASIQUE y  adj.,  gynobasi- 
eus.  Caadolle  donne  œkte  épitkèle 
au  fruité  dont  les  lo|;ee  sent  tdie- 
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ment  écartées  les  unes  des  autres , 
qu'elles  semblent  autant  de  fruits  sé- 
parés, mais  sont  toutes  artieulëe^ 
sur  un  gjnobase  plus  ou  moins  dilaté, 
qui  est  la  base  d'un  fruit  unique  (ex. 
Labiées).  On  dit  If  nectaire gynoba^ 
sique ,  quand  il  naît  sous  rovaire  ,  et 
ne  s'éteiid  pas' beaucoup  au  delà  (ex. 
Cheorttm  tricoccam  ). 

61'lVO€IDION  9  s,  m.^^gynocidium, 
Necker  et  Hoffmann  nomment  ainsi 
un  petit  renflement  ^îtné  à  la  base  du 
pédoncule  de  l'urne ,  dans  certaines 
mousses. 

GYNODYNAME ,  adj. ,  gynodyna- 
mus  (yo'jT)  y  femme,  ^ûvopir;,  puissan- 
ce). Fries  Qonne  cette  épitnéte  aux 
Ïdantes  monocotjlédones ,  parce  que 
'organe  femelle  prédomine  dans  ton- 
tes ,  et  que  c'est  cette  classe  qui  ren- 
ferme toutes  les  plantes  gynandrcs. 

GYNOPHORE^s.  m.,  gynophorumi 
Stampeltrager  (ail.)  (  vuvr?,  femme  , 
ifiptà,  porter).  Nom  donné  par  Mir- 
belii  ,UB  support 'né  du  réceptacle  , 
et  qui  soutient  le  pistil 'seul.  C'est'  le 
carpopkore  de  Link,  qui  lui-même 
a  adopté  depuis  le  nom  de  Mirbél. 
Quand  le  gjnophore  ne  soutient 
qu'un  pistil ,  il  est  appelé  par  Mirbel 
gjrnophore  monogjrne ,  par  Eîhrbart 
Thécaphore ,  par  Richani  Basigjiu. 
S'il  en  soutient  plusieurs ,  Mirfclel  le 
nomme  gjrnophore  poljrgynè ,  et  Ri- 
chard Pofy-phort,  Quand  il  supporte 
en  même  temps  des  élamines ,  Mirbel 
l'appelle  gynophore  staminifêre ,  et 
Caodolle  Gonophore  ;  s'il  porte  en 
même  temps  des  pétales  et  des  éta* 
nunes ,  Idirbel  le  nomme  eptùpkore 
corollifère ,  et  Nées  d'£senbeck,  d'a- 
près Mirbel ,  Anthvphore, 

GYNfNPHOHÉ  9  adj. ,  fynophora- 
tus.  Se  dit,  d'après  Mirbel,  du  récep^ 
tacU  ^  quand  il  Corme  une  smlltesur 
laquelle  sont  fixés  les  ovaires.  Ex. 
Aeseda. 

GYNOPHOBIEN  y  acti.,  gynophé^ 
rûmiut  Éfitbé»«  donnéi»  par  Mirbel 
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au  style,  lorsqu'il  prelid  haiis^WHiè  Wt 
un  réceptacle  saillant  ,  c'esl-à*4ir^ 
sur  un  gjnopbore.  Ei.  "ScUtéUatiu. 

GYKOPHOROIDE^  ad|. ,  gynephei*' 
roideus,  Mirbernommè  ainsi  le  iiim> 
taire  ,  quand  il  exhausse  •  l'evâire  , 
comme  ferait  un  gynophcré  £x.  Zy^ 
gophyUum  nHorgsflhfi.  . 

GYNOSTÊGEi  s.  f,  ^  gynost^iw^i 
Geschleehtshûlle  (ail.)  (yuv^,  femnie, 
oTvpi ,  toit).  Nom.  collectif  dont  queU 
ques  botanistes  se  sont  servis  pour 
désigner ,  les  enveloppes  des  orgânôa 
génitaux  des  plantes |  calice ,  coroUé^ 
nedaire ,  çtc. 

GYNOStÊMB  5  s.  m . ,  ^mstemiwh 
(Tw^  ,  femme,  (rTy)p]Ù9  ,  filet).  L.-G. 
Richard  appelait  ajnsi,  dans  lés  Or- 
chidées, là  base  de  fa  co'onne  de  fruc- 
tification, e'est-&-diretotitë  la  pot- 
tion  de  la  colonne  charnue ,  partant 
.du  centre  de  la  fleur ^  qui  s'étend 
jusqu'à  l'insertion  du  stigmate,  et 
qui  sert  de  moyen  d'union  entre  l'or- 
gane mâle  et  l'organe  fismellêi 

GYPAETBS9  8.. m-,  pi.  ,  Gypteii. 
Nom  donné'ptfrYiêillotfi  une  ftfniUe 
de  Tordre  des  oiseaux  Aocipitrinav, 
qui  a  pour  t jpa  le  genre  €ryfittuà, 

GYPOGÉIUNES,  s;  m.  pit  v^/^»; 
gerani.  Nom'  douné  par  Goldfnsa  a 
une  famille  de  l'ordre  des  oinemix  ra- 
visseurs ,  qui  a  pour  typé  le  genre 
Gypogeranus,  ■       ^ 

GYPOGÉRANIDES ,  dd>.  toi  8.  tt. 
pi. ,  Gfpogeranidœ.-  Vigors  désigne 
sons  ce  nom  la  famille  des  Gypogié^ 


rnnes. 


•yu*, 


GYPSEUX  9  adj . ,  gypsosus^  gypseus; 

^  u-i/cÎKÎïjç  ;  gypsartig' {i\\\.)  i  chalky 
{m\^\.)  \  gessoso  (it.)  (7^  ,  terre, 
V^  ,  cuire  )  -,  qui  eftt  de  f^yf9Be(spath 
^pseuxy  masse  gypseuse)^  ou  qui  en 
eonrtîent  (  eau  gypseuse  );  Omalios  , 
sous  lé  nom*  de  rockes  gypseuses^ 
établit  uu  genre  de  Todies  pîerreuM, 
qui  comprend  le  gyp^. 

GYPSiFÈRE,  adjeet.,  gypsiferks 
{gjrpsHïïi,  gypse  ,/erè^p#ncr  );  qui 
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contient  du  gypse*  Ex.  Marne  gypsi^ 
fère. 

GYPSWmLE^^  adj.  ',  gypsçphilus 
(7^ ,  gypse ,  ^Oi»,  aimer)  ;  qui 
•îme  les  terrains  gjpseux.-Ex.  Silène 
gypsêphUa. 

GYRINIDES  9  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
"Gyrinidœ*  Nom  donné  par  Leach  à 
nite  famille  d'insectes  coléoptères  ^ 
qui  a  pour  type  le  genre  Gyrinus. 

GYaiNITES,  adj.  et  i,  m.  pi.  , 
Gyriniies.  Sous  ce  nom  Latreille  , 
£tchwàld  ,  Ftcinus  et  Carus  dési- 
gnent une  famille  de  Coléoptères, 
ayant  le  genre  Gyrinm  pour  type. 

GYBIOPHIDflS  9  adj.  et  s.  m.  pU, 

Çyriophides  (^vpoc,  cercle,  o^t;  9 

erpent)..  J.-A.  Ritgeii  appelle  ainsi 

n   groupe  de  reptilei   ophidiens  , 
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comprenant  ceux  qui  <lni  l6  cor|M 
garni  de  plaq^ues  et  susceptible  de  se 
rouler  eii  cercle  sur  lut— même. 

GYAOME  9  s.  m  • ,  gyrqma  ;  Kreis' 
schûsselchen  (  ail.  )  ( yif^  >  cercle). 
Acharius  appelle  ainsi  des  coocepta- 
cles  formant  sur  le  thalle  é^  licMus 
une  protubérance  orbicuUfire^mar- 
quée  de  plissaillan»,  qui  sonteontoor* 
nés  en  spirale ,  se  fendei»!  dmis  kar 
longueur  y  et  laissent  échapper  an 
élytres(ex.  Gyropkora).  Lînk  donne 
ce  nom  à  l'anneau  élastique  et  circu- 
laire qui  entoure  le  plus  souvent  h 
fructification  des  fougères. 

GYROPflOBÉCS  y  adj.  et  s.  f.  pi, 
Gyropftorea.^oïa  donné  par  Zenker  et 
Reichenbachà  une  tribu  de  la  familk 
dès  Lichens  ^.quia  pour  type  le  genre 
Gyrophora,  • 


H. 


HABITABLE 9  ad).  >  hcbitabilis  ; 
wohnbar ,  bewohnbar  (ail.)  t  habite  , 
habiter  )  ;  qui  peut  être  habité  :  c//- 
mat ,  pays ,  terre  habitable.    • 

HABITANT  9  adj.  et  s.  m.  ^  kabi- 
taM  ,  hahitator  ;  v^hnhaft ,  wah- 
nead  (ail.)  ;  qui  réside  habituellement 
dans  un  lieu. 

HABITATION)  s.   f.  «  habitai io  ; 

(Dixïjffc;  ;    yorkommen  (  ail.  )  ;  abita-^ 

%ione  (it.)  Pays  où  croît -sponUné- 

'inent  une  plante ,  où  vit  un  animal  ; 

climat  qne  chaque  être  vivant  préfère. 

HABITÉ5  adj. ,  habitatus  ;  bewohnt 
(ail.).  Se  dit  d'un  lieu  oùTonhabiJe, 
où  il  y  a  des  habitans. 

IIABITUDE  9  s.  f.  9  habitude ,  as-" 
suet'udo  9  consuetudo  ;  tOo; ,  cOrapio;  ; 
Gewohnheit(jx\\.)*  Pratique  ordinaire, 
répétition  fré(|uente  et  soutenue  d'un 
acte  quelconque  ;  disposition  orga^ 
nî^e  qui  résulte  de  cette  répétition , 
qui  la  rend  facile  ou  même  nécessaire. 
Eu  physiologie  ,  on  entend  par  habi^ 
.  tude  du  corfs  (  habitas  ;  iÇc{  ;  habit 


(  nngl.  ;  abito  »  it.r)  rensemble  de  | 
toutes  ses  parties  extérieures  ,  consi-  j 
déréts  en  masse  et  sans  entrer  dans  j 
aucun  détail, 

HABITUEL  9  adj.  j   consuetudinO' 
ri/is  ;  qiifi  est  tourné  en  habitude.  Les  . 
naturalistes  prennent  souvent  ce  mot 
dans  un  autre  sens  ;  ils  entendent  par  , 
caractère  habituel  ,  l'ensemble  des 
particularités  relatives    au    port  oa  ' 
k  l'extérieur ,  aux  habitudes ,  au  se-  ; 
jour  des  corps  naturels.  j 

H.CMODOBACÉES9  adj.  et  s.  f.   ' 
f\,  9  Hœmodoraceœ*  I^oai  donné  par  ; 
A.  Brown  k  une  famille  de  plantes,  j 
qui  a  pour  type  le  genre   Hœmodù' 
rum.  "■  ; 

HALGYONIDÉS ,  adj.  et  s^  m.  pi, 
Halcyonideœ,.  Nom  donné  parVigors 
à  une  tribu  de  la  famille  dea  .oiscanx 
fissirostres  ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Alcyon.  On  écrit  ordinairement  tf/£jo- 
nidés  (  voyes  ce  mot  ) ,  ortbograplie 
vicieuse  ^  ce  mot  venant  d'oDiitv»»^  9 
alcyon  ^  lequel  dérive  lui-même  de 
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mer^  et  xvo»  ^  ^ire  plein  ,  pafc« 
les  Alcyons  fout  leur  nid  sur  le 
de  la  mer. 

LLE^  8.  m. ,  halitus  ;  SchwuU" 
(ail.);  surburning  (ahgl.);(Aa/iVoy 
1er).  Air  sec  et  chaud  ,  qui  dcs- 
! ,  faoe  et  flétrit. 
LLKy  adj.  ;  qui  est  desséché , 
,  brûlé  par  le  hâle  ;  teint  hdlé. 
LLEI\£  9  s.  f tf  f  halitus ,  anheli^ 
tpiritm  y  aniirius  ;àTfjLQi  ;  Atfiem, 
i  (ail.)  ;breatk  (aogU);  ^o/o  (it). 
nge  d'azote,  de  gaz  acide  carbo— 
3  et  de  vapeur  aqueuse  tenant 
natière  animale  e9  dissolution  , 
ort  des  pouiqons  pendautl'ex- 
ion. 

LLÉSI4€ÉES9  adj.  et  s.  f.  pi.*, 
siaccœ.  Nom  donné  par  D.  Don 
I  famille  de  plantes  ^  ayant  pour 
le  genre  Halesia,  ■ 
LLIGHÉLIDOIWES,  adj.  et  s.  m. 
Halichelidoncs  (a)^,  mer,  j^eXt- 
fairondcUe  ).  Nom  donné  par 
.  Ritgep  à  une  famille  d'oiseaux, 
Dmprend  les  hirondelles  de  m^er 
(  albatros^ 

LUCHÉLO^nËS  ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
:hel0nes  (ik,  mer,  ^Avc»  tor- 
Nom  donné  par  J.-A.  Rilgenà 
famille  de  reptiles  chéloniensy 
enferme  leslorlues  de  mer. 
LIGOLYUBES,  adj.  et  s.  m.  jfi. , 
Mymbi  (â^c?  mer,  xo^vp^^^ 
;er  ).  Nom  donné  par  J.-A.  Rit- 
un  sous-ordre  d6  là  classe  dai 
jx,  comprenant  eeux  qui  vi- 
dans  les  eaux  sal^ ,  et  qui  ont 
tude  d*y  plonger. 
.LICORA€£S  ,adj.  eU*  m.  pi., 
oraces  (  olK*  ,  mer ,  xopaS ,  cor- 
I.  Nom  donné  par  J;-A.  Ritgen 
fnmille  d'oiseaux,  qui  comprend 
rbeaux  de  mer  ,  c'est-à-dire  lés 
ns  ,  frégates  et  autres  vbisins.   . 
IiI€ORIDES  ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
oridœ.  Nom  donné  par  Gray  à 
unille  de  Mammifères  cétacés  , 
popr  type  le  genre  Halicorus, 
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HALtotUPfitE,  il.  t.j^hah'gra^ 
phia  (àXç,  mer,  ypà^w^  écrire).  Traité 
sur  lés'seb. 

flALlOnoÉS,  adj.  et  s.  ip.  pi. , 

Halioiidea.Hom  dbkiné  par  Menke  ^ 
une  fatnille  de  Tordre  des  mollusques 
gastéropodes  aspidobrahcbes ,  qui  a 
pour  Xjpe  le  genre  Haligtis. . 

HAIJPTÈNEHyadi.  et  s.  m.  pi., 
HalipUni  (  (&).c ,  sel ,  tt^uvoç  ,  oiseaii)^ 
Nom  donné  par  J.-A.  Ritgen  à-  nà 
sbus-ortlre  de  la  classe  des  oiseanx , 
comprenant  eeux  qui  virent  sor  les 
bords  otf  il  la  surface  de  la  mer, 

,  HALBAUAlEniS ,  adj.  et  s.  m^ 
pi.,  'Htdisaurœ  (ai;,  merj  va^oc, 
lézard).  Nom  donné  par  J.-A.  Rît- 
gea  À  une  section  de  Reptiles  sau- 
<rîens ,  comprenant  eeux  de  ces  aoi- 
maux,  aujourd'hui  perdus,  qui, 
su fvaot  toutes  les  apparences,  vivaient 
dans  le  sein  des  eaux'de  la  mer. 

HAtITUEUX,  adject.,  WiftYîiojtt^; 
àrpiu^js;  (  halitus  ,  vapeur  )  ;  qtiî  est 
chaîné  de  vapeurs,  qui  s!él&vc  en  va- 
peur, comme  l'haleine  pendant  le 
froid.  On  dit  la  peau  haUtueuse,  lors- 
qu'elle est  recouverte  d'une  douce 
moiteur.  ' 

dALLÉRIACnSES,  iadj.    çt  s.   f. 

pi.,  Halleriàceœ^  Nom  doané  {nr 
Liiik  à  une  tribo^  de  la  famille  des 
Personées ,  qui  ii  pour  type  l^  gente 
Hallerta. 

HALMATUftES  ,  adj.  c^  f .  m.  pi. , 

Halmàiurini  (^%A, ,  saut, ,  sC^ , 
queue).  Nom  donné  par  Goldjfass  à 
une  famille  de  Mammifères,  compre- 
nant ceux  qui ,  comme  les  KaAga* 
roos ,  se  servent  de  leur  qtfeue  pour, 
sauter. 

HALO  9  s.  m.,  Halç;  «Xoç;  Hof 
(ail.);  crown  (angL).  On  appelle 
ainsi  des  cercles  bnlinns ,  ordinaire- 
ment colorés ,  qtii  se  forment  autour 
du  disque  du  Soleil,  de  la  Luoe  et  des 
planètes ,  et  qui  sont  dus  aux-  réfrac- 
tions que  1^  rayons  Iqmineux  subis- 
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aenl  quand  its  àraveiwitt  dii  brouil- 
lard. .  '  / 

UALOGHIMIE  ,  s.  F. ,  halochemia 
(^C,  sel,  x^fAfix> -chimie).  Partie 
delà  chimie  qui  Iraîte'  de  l'histoire 
dcBfteIft. 

lULOINËlNMUS  9  adj.,  haloden-r 
dron  («1;,  ^,  ^w^pov,  arlire).  Se 
dît  d'on  arbre  qui  crott  daps.des  f er- 
ref  imprégnées  de  lel.  Ex.  Raùinia 
Modendron. 

BALOGÈNti  9  âdj.  et  ».  m.»  haloge* 
mum  (^; 9^9  '^bt-tasù ,  produire). 
Schweigçer  avait  dcjà  proposé  ce  nom 
pour  rei^pl2(cer  cdoi  «de  chlprê.  Ber- 
zeliu^y  qui  Ta^ople,  désigne  ainsj  une 
classe  eiiUère  de  corps  élcclro^néga- 
|i|s^  compreiipOt  ceux  qui  9  -comme  le 
chlore  y  riodej»  le  brome  cl  le  fluor,. 
doDuent  çaissan^pe  à  des  sels  eu  se 
combinant  avec  les  niétauxr  élçctro- 
positifs  et  les  ueutralisati,t« 

HAJLOCflÙLPHIf  ,  s.  f .  ,  halogra- 
phi  a;  Salzbeschreibung  (ail.)  (àX;, 
sel,     ypaf»^    écrire),   pcscriplion , 
ai  té  (iç?  Jicfs. 

HAI^ÔfQE  9  ad] . ,  haldldeus  ;  salz  - 
unis  (ali^  (%,  sel,  eWo;,  ressem- 
blance).'  Epilhete  donnée  par  Eerze- 
lius  aux  sels  qurrésijltçnt  de  \%  cpm- 
binârson  d'un  côçps  haloïJe  avec  un 
ià^iîA  életlro^ positif. 
'  HALQtOGTE  ,  s.  f,,7iahiagia  (aX;, 
Sel,'  l^oçj    discours).    Traité    àï:s 

sels. 

HALOPfifiiE  ,  adjcet.^  hahphilus 
(àXç,  sel,f0.fw,  aimer);  qoi-aime 
fe  sel ,  qni  croît  dans  les  terrains  im- 
prêtés  de  sél.  Ex.  Fanunculu.fha^ 
hphilus^  Iris  hahphila,  Sisj-mùrium 
Milophilum. 

nALOPlilLE  ,  s.  m.,  halophiîinm. 
îlbm  que  Berzelîus  serait  tenté  de 
donner  à  la  matière  cxtractiforme 
sotobte  dans  l'alcool  anhydre,  que 
dôntîent  Tui-ine  de  l'homme,  s'it  ne 
sonpçonifait  composée  de  plusieurs 
substances  cette  matière  qui  est  sur- 
ionl  rcmefijttiibie  par  la  grande  faci* 


llté  avec  laquelle  elle  8*aoît  à  tous  lei 

tel  Sa 

HALOPHYTE  ;  s.  f.,  haiophj-Um, 
planta  saLsa  /.  sahugînosa  {àk^,  tel^ 
WTQv,  plante).  Plante  qoî  cjoitdm 
un  terrain  imprégné  de  sel  maria. 

HALORAGÉES  ,  odj.  et  \.  t.  pL, 
fJalorageip,  Nom  donn^  par  R«  Bravo 
à  une  famille  de  plantes,  qui  a  poar 
type  le  gctoi*e  Haioragis. 

HALOTEGHNIE^s.  i.^hahUtknà; 
Salzbereitungskunst  {ja\\.)  (^,  id, 
Tf%v)},  art).  Partie  de  la  ehimîeqoi 
traite  de  la  préparation*  des  sels. 
.  HALTÉBJË  ,  adj.,  haheraius  {M 
êery  balamriçr;  qui  vient  de  AX^ub, 
sauter  ).  Epithète  donnée  à  un  rosedi 
qui.' est  muni  de  balancier^.  £0  ce 
sens,  le  mo^  est  synonyme  dé  diptère; 
mais  on  s'en  sert  qaelquefois  aussi 
pour  exprimer  fa  forme  des  ailes^ 
comme  chcs^  ccrtains^'  Néirroptêres 
qni  ont  les  ailes  inférieores  tréB-lon- 
gues  et  dilatées  au  boof. 

HAtTÉBÉ»,  adj:  et  s.  m.  pi., 
Halteraia,  Nom  donné  par  Dcgeer  à 
un  sous-ordre  de  la  classe  des  insce- 
tes  \  comprenant  ceux  de  ces  aoioiiaox 
qui  ont  des  balanciers  ,  ou  lesDi* 
pféres. 

HALTÉRIPTÉRES  9  adj*  et  s.  n. 
pi.,  Halteriptera  {cùxno^  balancier, 
icTfjjov ,  aile  ).  Nom  donné  par  Clair- 
ville  à  un  ordre' de  la  classe  des  In- 
'sectés,  comprenant  ceux  qui  ont  des 
bnlanciors,  c'est-rà-dtre  les  Diptè- 
res. 

HALIjIIGIE  5  s..  î^jhafurgia  {ik, 
sel,  eoyov,  travail).  Art  d'extraire 
ou  de  fabriquer  les  sels. 

nALlGRAPHIE.  F.  Haugraphie, 
Halogbapiiie. 

UALYMÉNIACÉÉS  ,  adj.  et  s.  f. 
pi.,  Halymcniaceœ.  Nom  donné  par 
neichenbach  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Floridces,  qui  a  pour  type  le 
genre  Halimcnia, 

HALYOSOME,  adj.  ,  halj-osoma 
(âXç ,  sel ,  v^ip,  corps).  Le  JPofft^ 
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mus  httljrôsoma  est  aîasî  âppeté 
parce  que  son  <k>rps  se  composé  de 
pièces  jnxta^-posées  ^  taillées  h  fa-' 
celtes  et  trapslacides,  comme  .des 
morceanx  de  cristal. 

HAMAMÉLÉES^adj.  et  s.  f.  p)., 
Hamameleo!.  Nom  domné  par  Can- 
dolle  à  une  tribu  de  In  famille  des 
Hamamélîdées,  qui  renferme  le  grnre 
Hariiamelis. 

HAMAMÉLIDÉES ,  ad),  et  s.  f; 
pi.,  HamameUdete,  Nom  donné  par 
ft.  Brown  à  nne  famille  de 'plantes^ 
ayant  potir  type  le  genre  Haihamelis, 

HâiusÇON  9,  s.  m.,  hamus ,  kamU" 
lus  j^ncus ,  rostellum;  aykeffTpov, 
Haken  (ail.)  («f«t*^ ,  attache).  Pointe 
crochue  et  un  peu  épaisse. 

HAMBÇONNÉy  adject. ,  hamosits  , 
hamatus ,  lappaceus  ^  lappiîlaceus  ^ 
uncosus;  hakenfôrmig  (all#);  qni  se 
prolonge  ou  se  courbe  au  sommet  en 
ïoTïMt  de  hameçon ,  comme  \t  calice 
du  F'alerianella  hamata,  Vinvolucré 
de  Vjérctinm  Lappa^  les  aigidllons  du 
Schrankià  hamata,  les  pédoncules 
de  VUnona  hamata,  \efruil  du  Tur^ 
retia  lappacea ,  du  Pharttts  iappula" 
ceus  et  art  Rumcx  hamatus ,  le  légu» 
me  de  V  AnthylUs  hamosaet  de  VA  s* 
tragalus  uncatus ,  les  poils  du  6?û^- 
lium  rotuTidifolium,  Le-Cerfmshama-' 
tus  est  ainsi  appelé  parce  que  son 
bois  se  termine  supérieurement  par 
une  poiAte  recourbée  en  arrière  ;  le 
Salmo  hamatus  ,  parce  que  le  bout 
de  sa  mâchoire  inférieure  se  relève  ed 
forme  de  crochet. 

HAMÉLIACËES ,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Harneliaceœ  J^oiïi  donné  par  Candolle 
et  A.  Richard  à' une  tribu  de  la  fa- 
mille des  Rubiacces^  qui  a  pour  type 
le  genre  Hamelia, 

UAMÉUÈfE^j  adj.  et  s.  f.  pi., 
Hameliea,  Nom  donné  par  Kunth  à' 
une  tribu  de  la  famille  des  Rubiacées^  • 
ayant  le  çenre  ffamelia  pour  type. 

HABIIGèR£  9  adj[ect.,  kamigerus; 
hakentragend  (alK)  ;  kamus  ^  bame* 
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i^nygent,  porter);  qui  porte  de^ 
hameçons,  comme  le  TrigorteUakàmi' 
géra,  dont  les  légumes  sont  hame- 
.^onnés.      ' 

HAMPE  9  Si  f . ,  scapus  ;  Schaft 
(ail.);  Wa^(an^.);  scapo  (jt.).  Ce 
mot,  introduit  par  Lînne,  désigne  un 
rameau  nnd,  termîfial  ou  le  pfus- sou- 
vent oxillaire^  uni  se  développe  ^r 
lés  plantes  dont  la  tigeprincipale  elt 
déprifôée  et  pour  ainsi  'dfire  cachée 
sens  terré  1;  il  se  fait  partout  remèr-^ 
qner'p-Hr  la  léngueur  de  son  premier 
entrenœnd,  qili  explique  fabsetice 
des  feuilles ,  celles-ci  ne  pouvant  en 
effet  se  développer  qu'autoulr  des 
fleurs  terminales,  lesquelles  représM^ 
tent  autant  dé  rameatix  (ex.  Pipior- 
taxis  seaposa) . 

HAMULBVX ,  adject. ,  hàiimhsus^ 
hakerig,  hurzhakig  (ail.);  qui  est 
garni  de  petits  poils  crochus ,  comme 
ift  tige  du  Gatium  Aparine. 

HANCHE  ^  s.  f^ ,  coxa,  coxendiss^ 
ischion;  «7x17,  lo^jiov;  Hiifie  (ail.); 
Hip  (nngl.)  J  ancM  (il.).  Partie  dîi 
corps  qui ,  dans  certains  mammi- 
fères, est  formée  pai' l'évasemént  de 
Vos  iliaque  et  les  parties  molles  envi- 
ronuantes.  On  donne  aussi  ce  nom  à 
la  premfère  des  pièces  dont  se  eom-< 
pose  la  patte  des  animaux  articulés , 
celle  qui  Tattadie  an  corps; 

HAPL06ÉNÉBN,  adj.,  haploge* 
neus  (onrXooc,  simple ,  ^fwaej,  cb— 
gendror).  Nom  donné  par  Pries  aux 
végétaux  qui  sont  formes  de  cellules 
anomales  subfilamenteuses.  Syno- 
nyme de  hcléronéméen. 

nAPLOPÉmSTOMAXE ,  odj.^  ^- 
phperisiotnatus  (âifXooç,  simple,  frfpt , 
autour,  *Toa« ,  bouche).  Épithéte 
donnée  par  Nces  d'Ësenbeck  aux 
Mousses  qni  sont  manies  d'un  pért- 
stome  simple. 

HAFLOPÉTALE,  adj.,  k^lope- 
talus  (cbr>Ô9ç,  simple,  TrmXoir,  pé- 
tale). Se  dit  d'une  ]>lante  dont  la  co- 
pAh  n'est  formée   ^pie  d'im  aeiil 
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pétale.  Ex.  àlmorpJia  lutplopelala. 
BAPI.OPQGOAUB ,  adj. ,  haplomi- 
gonus  Ciç7rXMC>  simple ,  itSy^^^  y  baroe). 
Hees  d'Esenbeck  emploie  ce  •  terme 
Cqnme  synonyme  de  hapiopérUtO'^ 
mute,  VoyA  ce  mot. 
^HAI%OSl£MONOP£TitfES,  adj. 
e^  s«  f»  .pi. 9  HaplQs.iémonopeialm 
(«9X00;  y -simple  9  ffT^ùwvy  élamifiey 
fcixfùw  9  pétale  ).  iNom  donné  par 
Waçhendorffà  une  famille  de  plantes, 
comprenant  celles  qui .  ont  les  éta* 
mines  simples ,  c'est-à-dire  en  même 
nombre  qu^  celai  des  -divisions  de.la 
eoroUe. 

HAPPANT  »  adj.  Se  dit^d'un  mi- 
néral qui  bappe  fortement  à  la  langue. 
%Tiy  Argile  happante, 

HAPPEMENT  ,  s.  m. ,  Anhiingen 
an^die  Zimge  (aU.)  ;  Vappiccarsi  alla 
UngUa  (\\i  )  (  a7rT0|i«i ,  s  attacher  à  ). 
Adbéreucc  que  certains  minéraux.coo- 
tractent  avec  la  langue;  -quand  on  les 
pose  sur  cet  organe.  On  dit  qu'un 
corps  happe  à  ta  iangiie ,  lorsqu'é- 
tant  place  sur  l'extréifiiilé  de  cet  or<^ 
ganoy  il  contracte  adhérence  avec 
Uû ,  de  sorte  qu'on  réprouve  ensuite 
vn  peu  de  résistance  quatid  on  veut, 
l'en  détacher. 

BAPTOPODES^'adj.  et  s.  m.  pi., 
ffaptppodes  (aTrrofxac ,  s'attacher  à , 
irovç,pied).  Nom  donné  par  J. -A. 
Bitgen  à  un  sous-ordre  de  la  classe 
des  oiseaux,  comprenant  ceux  qui, 
eonune  les  perri>quets ,  saisissent  lés 
alimens  avec  leurs  pattes. 

.JEfARDÉy  adject.,  aeeluphus.  On 
donne  celte  épjibètc  aux  œufs  s«ins 
coquille  que  pondent  quelquefois  1rs 
oiseaux,  soit  parce  que  la  matière 
dont  se  for^e  {a  coquille  manque 
ebçz  Cjes  animaux ,  soit  parce  que  les 
oeufs  sont  .chassés  de  Uoviducle  avant 
l'époque  de  la  maturité  parfaite. 

BABSfOME ,  s.  f. ,  harmoma;  âo- 
^la  ((xpfto2^a>,  accofder).  On  appelle 
ainsi ,  en  physique ,  la  rcsonnance 
^'multanée  de  plusieurs  30ns  dopt  i'en- 
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icmble  flatté  l'oreillo  ,  et  en  mvisique, 
une  succession  d'accords  ou  une 
coexistence  de  pl^isieurs  sons ,  sekm 
les  loi^de  la  modulation*  Un  son  qu 
nous  paraît  simple  n'étant  en  réalité 
qu'un  asseçablage  dL'iiartnonîquesdoiil 
la  réunipn  seule  le  coDstitde  son,  et 
ces  harmoniques  ne  s'en  tendant  pasi 
moins  quele'son  ne  soit  extrêmement 
fort,  il  s'ensuit;  non  seulement  que 
la  proportion  naturdle^  est  altérée  dès 
qu'on  distingue  les  consonnances,et 
qu'alors  l'harmonie  véritable  ou  aa- 
turcUe  a  pôrdu  sa  pureté  |M*imiti?e, 
puisque  se  trouve  change  Je  rapport 
de  force  qui  doit  régner  entre  tenu 
les  harmoniques  pour  .4)roduffe  li 
sensation  d'un  son  unique  ,  mais  en- 
core, que  ohacune  des  conaonnances 
qu'il  fait  sentir,  a  elii^-méme  d'autres 
harmoniques,  qui  ïie  le  sont  ps  da 
son  fondamental,  et  que ,  quand  oa 
introduit  une  dis^'onnanec ,  les  ha^ 
moniques  du  soq.qui  }a  donne  et  ce 
son  lui-même  n'entrent  point  dans  le 
sjstème  harmonieux  du* son  fopda- 
mental. 

HARlIGBÎIEiq^^  adj.  tout  ce  qui 
fait  de  l'effet  dans  Tharmonie,  et 
mêine  quelquefois  ^out  cïe.qui  est  so- 
nore et  remplit  l'oreille  ,  soit  dans  la 
voix  ,  SQÎt  dans  les  însirumens  ou  la 
simple  mélodie. 

HARMONIQUE,  adj.  ^  harmonie 
eus.  On  appelle  sons  harmoniques 
tous  ceux  qui  suivent  la  série  des 
nombres  naturels  i ,  a  ,  3 ,4, 5, etc., 

Sarce  qu'ainsi  ils  ne  forment  jamais 
e  dissonnances..Ou  donne  aussi  ce 
nom  ft  tons  le»  sons  concomitans  oa 
accessoires  qui  accompagnent  un  son 
quelconque  et  le  rendent  appréciable. 
nARMONOMÉTRE  ,^.  m. ,  harnuh 
nometrum  (ap^ovta,  harmonie,  ue- 
tpé»,  mesurer).  Instrument  propre 
à  mesurer  les  rapports  harmoniques. 
C'est  la  même  chose  que  sonomètre. 

HARMOPHANIÇ,  adj. ,  harmoi^^ 
nus  (op^oçi   emboîtement^    foiv»»^ 
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inoDtrer).£pilhète donnée,  dans  la  nû« 
menclature  ikiinéralogîque  de  Haiiy , 
à  un  minéral  qui  offre  des  indices  de 
joints  naturels,  surtout  .quand  on 
désigne  sa  structure  laminaire  par 
opposition  à  celle  qui ,  dans  d!autres 
corps  de  même  nature ,  présente  des 
modifications  différentes.  Ex.  Feld^ 
spath  harmophane, 
,  HABPÀGES,  adj.  et  s.  m.  pl.^ 
Harpaces  {ÔLaTzéi^^tù^  ravir) .  Nom  donné 
par  J.-A.  Ritgen  à  un  sous-ordre 
de  l'ordre  des  Oiseaux  terrestres, 
comprenant  cçux  qui  vivent  de  proie. 

UARPALID£S,adj.  et  s.  m.  pi., 
Harpalidœ.  Nom  donné  parMacleaj 
à  une  falnille  d'insectes  Coléoptères , 
qui  a  pour  type  le  genre  Harpalus. 

HARPYJES,  s.  f.  pf.,  Harpyieœ. 
Nom  donné  par  Goldfuss,  Ficinus  et 
Carus  aune  famille  de  Chéiroptères , 
ayant  pour  type  le  genre  Harpyia. 

HASTÉ,  adj.,  nastatusj  liastilU 
(^aj/a  ^  hache  )  ;  spicssfôrmig  (ail.)  ; 
astalo ,  àlabardalo  (it.);  <iui  a  la 
fopue  d'un  fer  de  lance.  On  appelle 
tiin^y^  feuilles  dont  la  base  se  pro- 
loq^'n  deux  lobes  aigus ,  rejetes  en 
dehors  et  écartés  des  pétioles  (e<^ 
Cocculus  hasUUus ,  Ammannia  lias» 
tala  ,  Karpaton  liastatum  ,  Hui-^ 
chinsiahastulata,  Lcontodon  hastilé). 
On  donne  aussi  cette  épi^hète  à  la 
feuille  nasale  de  certains  Chéiro- 
ptères ,  quand  elle  a  l^^j^rme  d'un 
fer  de  flèche  (ex.  Phylhstoma  has" 
tatum),  La  Belemnites  hastata  est 
ainsi  appelée  parce  qu'elle  est  droite , 
élargie  et  comprimée  vers  l'extré- 
mité. 

HASTIFOLIÉ,  adj.,  hastifolius ; 
spiessbliitlrig ,  spontonbliitirig  (ail.) 
(  hasla ,  hache ,  folium ,  feuille  ).  Se 
dit  d'une  plante  qui  a  les  feuilles 
hastées.  Ex.  Scutellaria  hastifolia. 

HAUSTELLÉS^ndj.  et  s.  m.  pi., 
Haustellata  (  haustcllum ,  suçoir  ). 
Nom  donné  par  Duméril  à  une  fa- 
mille d'inseclcs  Diptères  ^    dans  la* 

I. 
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quelle  il  range  ceux  qui  ont  un  suçoir 
saillant  ;  par  Clairville  à  une  division 
des  insectes  ailés  et  à  une  autre  divi- 
sion des  insectes  aptères,  compre- 
nant ceux  qui  ont  la  bouche  en  suçoir; 
par  Madeay  à  une  division  des  In- 
sectes vrais ,  embrassant  tous  ceux 
qui,  à  l'état  parfait  et  après  leur 
transformation ,  ont  un  organe  quel- 
conque de  succion. 

HAUSTELLUM.  f^oycz  Suçoir. 

HAUT,  adj.,  ahus;  hoch  (ail.). 
Épithète  donnée  par  Mirbel  à  la  ra- 
dicule.^  lorsqu'elle  est  tournée  vers  le 
sommet  du  fruit  (ex.  Borrago  offi* 
cinalis),  La  haute  mer  estle  moment  où 
finit  le  flux,  et  où  les  eaux  parais- 
sent rester  pendant  quelque  temps 
stationnaires. 

HAUTEUR,  subst.  f .  ,  aliiludo  ; 
Nohe  (ail.);  heighl  (angl.);  a/- 
tezza  (it.).  Grandeur,  élévation, 
orgueil,  fermeté.  La  hauteur  d'un 
astre  au  dessus  de  l'horizon  est  Pangle 
que  forme  avec  ce  dernier  le  rayon 
visuel  dirigé  à  son  centre,  ou  lare 
du  cercle  vertical  qui  se  trouve  entre 
ce  corps  et  rhorizou.  La  Iiauteur  tv- 
latii^e  d'un  lieu  est  la  longueur  de  la 
perpendiculaire  de  ce  lieu  à  celui 
qu'on  choisit  pour  point  de  départ. 
Sa  '  hauteur  absolue  est  la  longueur 
de  sa  perpendiculaire  à  une  Surface 
circulaire  dont  le  centre  coïncide  avec 
celui  de  la  terre  et  la  circonférence 
avec  la  surface  de  la  mer,  qu'on  con- 
sidère ainsi  comme  un  sphéroïde  ré- 
gulier prolongé  jusqu'à  l'endroit  dé- 
signé. La  hauteur  du  baromètre  est 
la  longueur  de  la  colonne  de  mercure, 
qui  varie  suivant  IcsTieux  et  les  temps. 

HÉBÉANTHE  ,  adj. ,  h'ebeanthus 
{vipYi  y  duvet,  avOoc^  fleur).  Se  dit 
d'une  plante  qui  a  ses  corolles  tomei^ 
teuses.  Ex.  Palicourea  hebeantha* 

HÉBÉGARPE  ,  adj.  ,  hebecarpus 
(^?ï3,  duvet,  raf^TTo;,  fruit).  Se  dit 
d'une  plante  qui  a  ses  fruits  pubesoens. 
Ex.  Delima  hcbecarpa. 

37 
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HÉBâCLADB  ,  adj.  ;  kebecladus 
(  apn  ,  duvet ,  Tikiio; ,  btanche  )•  Se 
dît  d'une  plante  qui  a  ses  rameaux 
pubescens.  Ëpc.  Cànthium  hebù^ 
viadum.  - 

HÉBÉGYNE,  adject.  ,  kehegymts 
(XpK,  duvet,  ^v^,  femme).  Se  dit 
d'une  plante  qui  a  ses  ovaires  pubes-* 
cens.  Ëx.  Aconitum  hehegrnum. 

HÉBÉPÉTALE ,  adj.  ^ehepetalus 
(  S^39  9  duvet  y  ir^ra^ov ,  pétale  ).  Se 
dit  d'une  plante  dont  les  pétales  sont 
pubescens.  Ei^Myrcia  kebcpetala» 

HÉGAtOPfiYLLE  j  adj.  ^  hecatp^ 
phyiius  (sxocTov,  cent ,  ywXXov ,  feuille); 
qui  a  des  feuilles  composées  de  cin- 
quante paires  de  folioles.  Ex.  Cassia 
hecatophjrlla, 

HECTIQUE  ,  adj.,  hecticus {mi^ 
noç  ,  desséché  )•  Le  Stenostoma  hec^ 
Uemm  et  VIdotea  hectica  ont  été  ainsi 
iqppelés  à  cause  de  leur  corps  long  , 
mince  et  étroit. 

HÉDÉRAGÉjElS ,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Hederaceœ.  Nom  donné  par  A.  Ri- 
chard à  une  famille  de  plantes,  qui  a 
pour  type  le  geni^  Hedera.  Linné 
appelait  ainsi  une  famille  dans  la- 
quelle il  rangeait  des  plantes  à  tige 
grimpante.  Philibert  avait  appliqué 
la  même  dénomination  à  la  familledes 
Ampélidées. 

HÉDYOTÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pi.  ; 
Htdyoieœ.  Noni  donné  par  CandoUe 
à  une  section  de  la  tribu  des  Hédjo- 
tidées ,  qui  renferme  le  genre  He^ 
êyelis. 

HÉDYOTIDEES  ,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Hedyoîideœ,  Nom  donné  par  Can- 
éolle  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Rubiacées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Btdjrotis, 

HÉDYSABÉES  ,  adj.  et  s.  T.  pi.  , 
JBédjrsareœ,  Nom  donné  par  Cnndolle 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Légu— 
^nineuses ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Hedysarum, 

BffiDYSAROIDÉES ,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Hedysaroidea.  Nom  donné  par 
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Candolle  à  une  section  du  genrie 
Oxalis  y  comprenant  les  espèces  qui 
ont  du  rapport  arec  les  Hedysantm, 

HÉLÉNIÉES  ,  adj.  ^  s.  f.  pi., 
Helenitœ.'Som  donné  par  H.  Caûiiii 
à  une  section  de  la  Irîba  des'Héliao- 
ihées ,  et  par  Lessing  à  une  soos-trilNl 
de  la  tribu  des  Sénécîonidées ,  ayant 
poiir  type  le  genre  Hdenmni. 

HÉLEIMINE  ,  subst.  f.  ,  helenùuu 
Quelques  chimistes  ont  appelé  aîni 
VinuUnê  {voy.  ce  mot),  parce  qa'oi 
Ta  trouvée  d'abord  dans  VInuia  Ht"  \ 
leniam.  On  donne  le  même  nom  à  nn«  ■ 
substance  végétale ,  ayant  de  Tanalo-  : 
gie  avec  les  sléaropt  eues,  qni  s'obtient  ' 
quand  on  distille  la  racine  de  cette  ' 
même  plante. 

HÉLIANTHÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Heliantheœ,  Nom  donné  par  H.  €as- 
sini  et  par  Kunth  à  une  tribu  de  la  ' 
famille  des  Synantbérées  ,  par  Les- 
sing à  Une  sous-tfibu  de  la  tribu  des 
Sénécionidées ,  ayant  pour  type  le 
genre  Helianthus, 

HÉLTANTHOIDES  ,  adj^  et  s.  m. 
pi.  ,  Helianthoida  (  ^Xtoç  ,  soleil  ^ 
5t»Ôoç  ,  fleur,  £t^oç  ,  ressemblance). 
Nom  donné  par  Latreilie  à  une  clisse 
d'animaux,  comprenant  ceux  qui  ont 
la  bouche  couronnée  de  tentacules 
non  rétractiles. 

HÉLIAQVE,  adj. ,  heliactls ;  Hhn" 
otoç.  Le  le^^er  kéliaque  d'un  astre  a 
lieu  quandApparition  de  celui-ci  sur 
l'horizon  précède  assez  celle  du  SoM 
pour  qu'on  puisse  l'apercevoir  le  mi- 
tin  ;  et  son  coucher  héliaque  ,  quand 
il  cesse  de  paraître  après  le  coucher 
du  Soleil ,  dans  les  rayons  duquel  il 
semble  se  plonger. 

HÉLICE  ,  adj.  (e-XiÇ,  circuit).  Ênt- 
thète  donnée  quelquefois  ,  par  les 
botanistes,  aux  pédoncules  qui  sont 
roules  en  spirale.  Ex,  f^alltsneria  spi- 
ralîs, 

HÉLICES  ,  adj.  et  s.  m.  pi.,  BeU- 
cea.  Nom  donné  par  Menkc  à  une 
famille   de  Tordre  des    mollusques 
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Cfisiéropodes  eœ\opnés^  qui  a  pottr 
type  le  geore  Hélix, 

HÉLIGHRYSÉES^adj.cts.f.  pi., 
HeUchryseœ.  Nom  doanë  par  H.  Cas- 
%\m  à  un  gronpe  de  la  section  des 
loi^ées  gnaphaliées ,  et  par  Lessing  à 
une  section  de  la  sous-tribu  des  Se- 
nécionidées  gnapttiliées  y  ayant  pour 
type  le  genre  HeGehrysum. 

HÉUCIFOBlfE  9  adj. ,  helkifor^ 
mis  {hélix ^  limaçon, yorma,  forme); 
qui  a  la  forme  d'une  coquille  de  li- 
maçon, comme  le  test  du  Magilus 
antiqnus» 

HÉUCINIDES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Helicinides,  Nom  donné  par  Latreille 
à  une  famille  de  mollusques  Gastéro- 
podes ,  qui  a  pour  type  le  genre  JTc/i- 
cina, 

HÉLICmÉS ,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Helicinasa,  Nom  donné  par  Menke 
à  une  famille  de  mollusques  Gasté- 
ropodes cœlopnés ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Helicina, 

HÉLICONÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Heliconeœ .  Nom  donné  par  Sal  j sbury 
à  la  famille  des  Musacées ,  en  raison 
du  genre  Heliconia ,  qu'elle  ren- 
ferme. 

HÉLIGONIENS  9  adj /et  s.  m.  pi. , 
Heliconii.  Nom  donné  par  Latreille 
à  une  section  ,  par  Swainson  à  une 
famille  de  Lépidoptères  diurnes  j 
ayant  pour  type  le  ^eare  Heliconia. 

HÉLIGOSTÉGUES  ^  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Helicosiega  (  IXiÇ  ,  circuit  , 
cr/y» ,  couvrir  ).  Nom  donné  par  Or- 
bigny  et  Menke  à  une  famille  de 
Céphalopodes,  comprenant  ceux  dont 
la  coquille  se  compose  de  '  loges  as- 
semblées sur  un  ou  deux  axes  dis- 
tincts ,  mais  formant  i;ne  spirale  ré- 
gulière. 

HÉLIGVLE,  s.  m.  ,  heiiculus {tkt^y 
circuit).  H.  Cassini  propose  d'appeler 
ainsi  les  vaisseaux  en  spirale  des 
plantes. 

HELIGMA ,  s.  m.  Illîger  nomme 
ainsi  Témineiice  hélice  de  1  oreille» 
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QÉLIOCENTRIQUE ,  adj.  ,  Julio-^ 
centricus  (^Xw; ,  soleil ,  ^cvr^ov ,  cen- 
tre). On  appelle  lieu  ou  Itm^iiude 
héliocentrique  d'une  planète  le  point 
de  récliptique  où  nous  rapporterions 
l'astre  si  nous  étions  au  centre  du  So- 
leil ,  et  latitude  héliocentrique  la  dis*- 
tance  de  la  planète  à  l'écliptique  y 
telle  qu'on  la  verrait  si  l'on  était  dans 
le  Soleil ,  l'angle  que  la  ligne  menée 
du  centre  du  Soleil  à  eelui  de  l'astre 
fait  avec  le  plan  de  l'éelipttque.^ 

HÉLIOIDE  ,  adj.,  heUoideus  («Xioc; 
soleil ,  el^oc ,  resemblance  )•  Se  dit 
d'un  corps  qui  est  arrondi  et  garni  à 
sa  circonférence  de  cils  rayonnans  y 
comme  le  Trichnoda  solaris. 

HÉLIOMÉTRJQ  ,  s.^. ,  heliome^ 
trum  (tjXioç  ,  soleil ,  fur^itù ,  mesurer)» 
Instrument  inventé  en  1743  par  Sei^ 
vington  Severy,  perfectionné  ensuite 
.par  DoUond  ,  puis  par  Frauenhofer, 
qui  sert  à  mesurer  le  diamètre  appa^ 
rent  du  soleil. 

HÉLIOPHILÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi.  y 
Heliophileœ.  Nom  donné  par  Caudolle 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Gmci- 
fères,  qui  a  pour  type  le  genre  Helio^^ 
phila, 

HÉLIOPSipÉES  ,  adj.  et  s.  f.pl.  , 
Beliopsideœ,  Nom  donné  par  H.  Cas- 
sini à  un  groupe  de  la  section  des  Hé- 
lianthées  Kudbeckiées  ,  par  Lessing  à 
une  section  de  la  soUa-tribu  des  Séné- 
cionidées  héliantbées ,  ayant  pour  type 
le  genre  Heliopsis» 

HÉLIOSCOPE  ,  adj. ,  Tielioscopiu^ 
(  ?Xioç ,  soleil ,   <Txo7rc&> ,  regarder  )  ; 

^ui  regarde  le  sbleil.  UJEuphorhia 
dioscopia  a  été  appelée  ainsi  parce 
que,  sur  l'autorité  de  Dioscoride,  oa 
lui  a  attribué  la  propriété  de  tourner 
toujours  son  feuillage  vers  le  soleil , 
ce  que  font  toutes  les  plantes*  libre-* 
ment  abandonnées  à  elles-mêmes. 

HÉLIOSGOPE^,  s.  m.  ,  heUosùa^ 
pîum.  Sebneiner  appelait  ainsi  mt 
instrument  de  son  invention  ;  qui  sert 
à  observer  le  soleiL 
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HÉUOSTAT  ,  s.  m.  ,  helioslata 
( ^Xioç ,  soleil ,  oraw ,  s'arrêter).  Ips- 
trumenl  imaginé  par  s'Gravesande 
pour  projeter  invariablement  l'image 
da  soleil  snr  un  point.  Fahrenheit  en 
a  construit  un  aussi,  bien  plus  simple 
que  celui  de  Gambéy ,  pour  fixer  à 
volonté  le  rayon  solaire  dans  telle  di- 
rection qu'on  choisit. 

HÉLIOTROPE  ,  adj.  9  keliotro- 
pius;  sonnenwendig  (ail.)  ;  eliotropo 
(it.)  (^toç,  soleil ,  TpsTrw,  tourner). 
Ëpithète  donnée  par  les  botanistes 
aux  plantes  dont  les  fleurs  se  lour- 
xient  constamment  vers  le  soleil  , 
qu'elles  semblent  suivre  dans  son 
cours  apparent. 

HÉLIOTRI^PE,  s.  m^  y  keliotro- 
pîum»  Instrument  imaginé  par  Gauss 
pour  renvoyer  le  rayon  solaire  à  un 
observateur  éloigné ,  et  remplacer  , 
dans  les  grandes  opérations  géodési- 
ques ,  les  signaux  ordinaires  ,  qui 
sont  d'un  emploi  si  peu  commode 
quand  il  s'agit  de  stations  éloignées. 
Schciner  avait  déjà  donné  ce  nom  à 
un  instrument  semblable  à  la  machine 
parallactique ,  parce  qu'on  peut  aisé- 
ment le  tourner  vers  le  soleil  pour 
observer  cet  astre. 

HÉLIOTROPIÉES  ,  adj .  et  s.  f .  pi. , 
Heliotropicœ,  Nom  donné  par  Schra^ 
den  à  une  famille  de  plantes ,  ayant 
pour  type  le  genre  Heliotropium, 

HÉLIOTROPISME 9  s.  m.  Faculté 
dont  certaines  plantes  jouissent  de 
tourner  constamment  leurs  fleurs 
verslesolcil.  Ex.  Hclianlhus  annuusy 
Hoya  carnosa. 

HÉLISONTESy  adj.  et  s.  m.  pi.  ^ 
Hclisonles.  Nom  donné  par  Goldfuss 
à  une  famille  de  reptiles  ophidiens  , 
qui  a  pour  type  le  genre  Helison, 

HÉLIX  9  s.  m. ,  hélix  ;  êXiÇ  ;  LcUle 
(air.)  (IXiffcrw,.  rouler).  Repli  à 
peu  près  demi-circulaire  qui  entoure 
le  pavillon  de  l'oreille,  chez  l'homme. 
IIELLKBORiiCKES ,  adj.  ot  s.  f. 
pL  ,  HeKcboraceoe,'  Now  douué  pnc 
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Caffin  et  Marquis  à  une  famille  de 
plantes ,  qui  ^  pour  tjpe  le  genre 
Helleborus. 

HELLÉBORÉES,  adj.  et  s.  f.pl. , 
HeUeboreœ»  Nom  donne  par  GaBOolle 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Renon- 
Gulacées  ,  ayant  le^enre  MelUborus 
pour  type.  • 

HELLÉBORINES^ad].  et  s.  f.  pi, 
HeUeborùuB.  Nom  donné  par  Dupetit- 
Thouars  k  une  section  de  la  famille 
des  Orchidées. 

helminthes;  adj.  et  8.  m.  pL , 
Helmintha,  Helminthes  (IX|£ivc ,  ver). 
Dénomination  sous  laquelle  DoméHl    ^ 
désigne  la  classe  des  Èntozoaires  on    , 
vers  intestinaux. 

HELlIINTHIQIJESy  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Helminthica  {i^ynvç  ,  ver).  Nom 
donné  par  O.-F.  MuUer  à  un  ordre 
de  la  classe  des  vers  ^  <H>niprenaBt  | 
tous  ceux  qui  ressemblent  plus  oa 
moins  au  ver  de  terre. 

HELMINTHOGÉS9  adj .  et  8.  m.  pi., 
Helminthogei  (îXfxivç ,  ver  ,  755,  terre). 
Nom  donné  par  Latreille  à  une  classe 
d'animaux  sans  vertèbres  ,  compre- 
nant les  Hirudinées  et  les  Lombrid- 
nées  de  Savigny, 

HELMINTHOIDES ,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  HelminthoideUD^tvç  ^  yer,  el^, 
ressemblance).  Nom  donné  par  Eich- 
wald  à  un  ordre  de  la  classe  des 
poissons ,  comprenant  ceux  qui  se 
rapprochent  des  vers  d'après  leor 
mode  de  respiration  ,  l'eau  n'arrivant 
pas  aux  branchies  par  la  bouche, 
mais  par  des  ouvertures  latérales, 
et  d'après  leur  mode  de  génération. 

HELMDiTHOLOGIE  9  s.  f.  ,  j^/- 
minlhologia  (  npvç ,  ver ,  >oyoc  ,  dis- 
cours ).  Branche  de  la  zoologie  qui 
traite  spécialement  des  vers  et  surtout 
des  vers  intestinaux. 

nELMUVTHOLOGISTE  ,  s.  m.  , 
hebnintjiologista.  Naturaliste  qui  se 
livre  spccîaienient  «à  l'étude  des  vers. 

nELMiXTHOTUÈQUB,  adj. ,  Aér/- 
minthothçcHS  (sifitvç,  ver,  OjJkjj  ,  gai* 
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ne  )  ;  qu!  a  àe^  graines  cylindriques,' 
vermiformes.  £x.  Porocarpus  hel* 
minthotheca, 

HËLOBIÉES9  adj.  et  s.  f.  plur. , 
Helobiœ  (  ^Xoç,  marais,  ^coga  ,  vivre). 
Nom  donné  par  Reichenbach  à  une 
section  des  plantes  Rbizo-Acroblastes^ 
comprenant  les  trois  familles  des  Tj« 
pbacées  ,  des  Alismacées  et  des  Hy- 
drocbaridées ,  dont  tontes  les  espèces 
sont  aquatiques. 

HÉLOGÉRES  9  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Helocera  (*^Xoç ,  clou  ,  xepàç ,  corne). 
Nom  donné  par  Duméril  à  une  fa- 
mille de  l'ordre  de^  Coléoptères, 
comprenant  ceux  dont  les'  antennes 
représentent  une  masse  oblongue , 
composée  de  feuilles  qui  semblent 
être  perforées  par  un  axe  central. 
Voyez  Clavicornes. 

HËLONIÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  ^ 
Helonieœ,  Nom  donné  par  Reicben- 
bacb  à  une  section  de  la  famille  des 
Joncacées,  qui  a  pour  type  le  genre 
Helonias, 

HÉLONOMES ,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
HeloRomi  (^Xoç ,  marais ,  vsfAOfxai ,  ha-  « 
biter  )•  Nom  donné  par  Vieillot  à  une 
famille  d'oiseaux  éçbassiers,  com- 
prenant ceux  qui  se  tiennent  habi- 
tuellement dans  les  marécages. 

HÉLOPHORIDES^  adj.   et  s.  m. 

Î»l.  ,  Hêlophoridœ.  Nom  donné  par 
jcach  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Coléoptères  ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Heloplwrus» 

HÉLOPiraiS,  adj.  et  s.  m.  plar. , 
Helopii,  Nom  donné  par  Cuvier  , 
Latreille  ,  Goldfuss ,  Eichwald ,  Fi- 
cinus  et  Carus  à  une  tribu  d'insectes 
coléoptères ,  de  la  famille  des  Sténé* 
lytres  ,  qui  a  pour  type  le  genre  He^' 
lops,^ 

HÉLOPITHJÈQIJES  ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  HelopilhecL  Nom  donné  par  Geof- 
froy Saint-Hilaire  à  on  groupe  de  la 
famille  des  Quadrumanes  ,  renfer- 
mant ceux  qui  ont  la  queue  prenante» 

HCLVELLAGÉE^y  adj.  et  s.  f.  pl.> 
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Heli^eUacèœ,  Nom  donné  par  À.  Brôn- 
gniart  à  une  section  de  la  famille  des 
champignons ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Heluella.    Voyez   ëlvella- 

CÉES. 

HÊLYELLâlRES  ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Helvellarii,  Nom  donné  par  Reichen- 
béch  à  une  famille  de  champignons , 
dont  le  genre  Heluella  est  le  type. 

HELVELLÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pL  , 
HeheUeœ.  Nom  donné  par  A.  Bron- 
gnigrt  à  un  groupe  de  la  section  des 
Helvellacées  ,  comprenant  le  genre 
Hehellaetcenx  qui  s'en  rapprochent 
le  plus. 

IIELVELLES9S.  f.  pi.,  Helvellœ. 
Marquis  désigne  ainsi  un  groupe  de 
la  famille  des  champîgponsHyméno- 
thcciens  ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Hehella. 

HELVELLOIDES,adj.  et  s.  m.  pl.^ 
HeheltoideL  Nom  donné  par  Persoon 
à  une  famîlle  de  champignons  char- 
nus, ayant  le  genre  Helt^etla  pour 

type. 

HÉmAGRYUIES  ,  adj^  et  s.  m,  pi., 
Hœmacryma  (  aî/xa ,  sang  ,  rpWTroç  , 
froid  ).  Latreille  désigne  sous  ce  nom 
une  race  d'animaux  ,  comprenant 
ceux  qui  ont  le  sang  froid. 

HÉMASTATIQUE  9  adj.,  hœma^ 
staticâ  (a(/i«,  sang,  Iffrufit,  demeurer). 
.  Partie  de  la  physiologie  qui  traite  de 
la  force  inhérente  aux  vaisseaux  san- 
guins. 

HÉMASTOME ,  adj. ,  hœmaslomus 

(  aifix ,  sang ,  orofiict ,  bouche  ) .  Epi* 
jthète  donnée  à  une  plante  (Encaljrp^ 
tus  hœmastoma  )  dont  l'orifice  du 
fruit  e&t  bordé  de  rouge ,  et  à  des 
coquilles  dont  le  labre  et  la  colun)elle 
sont  de  couleur  rouge  (ex.  BuUmus 
hœmastomus  ,  Hélix  hœmastoma  ). 

HÉMATHEKHIES  ,adj.  et  s.  m.  pi., 
Hamalherma  («îf^a,  sang,  Oipfx« , 
chaleur  ).  Nom  donné  par  Latreille 
à  une  race  4'animaux  \  comprenant 
ceux  qui  ont  le  sang  chaud. 

HÉMATIIV9   s.  m.,  hamaiinus. 
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Vom  donné  par  Guibourt  à  VhémU^ 
fine.  P'oyez  ce  mot. 

HÉMATINE  9  s.  f.,  hœmatina  (al^ 
|xa  ,  sang  ).  Ghevreul  a  imposé  ce 
nom  au  principe  colorant  du  bois  de 
Caro pêche  {^Hœmatoxyïum  campe- 
€hfanum)i 

HÉMATOGARPE  9  adj.  ^  hamato- 
€arpus  (  aïfMc ,  sang ,  xapTroç ,  fruit  )  ; 
qui  a  des  fruits  tachetés  de  rouge.  Ex, 
Phaseolus  hœmatocarpus. 

HEMATOCÉPH ALE  ,  s.  m . ,  Aé- 
matocephaîum  falpa,  sang,  xecpaX:^ , 
lélé).  lîfom  donné  par  Geoffroy  Saint- 
Hilaire  aux  monstres  chez  lesquels 
tin  épanchement  de  sang  dans  les  hé- 
misphères cérébraux  a  causé  d'étran- 
ges déformations. 

HÉMATODE,  adj.,  hœmatodes  ; 
qui  est  marqué  de  taches  rouges , 
comparables  à  des  gouttes  de  sang 
(ex.  Salifia  hœmatodes),  La  Xylosa 
hœmatodes  a  l'abdomen  rouge. 

HÉMATOGRAPHIE  9  s.  f . ,  hœma- 
tographia  {catux ,  sang  ^  ypdé^  &> ,  écrire). 
Description  du  sang. 

HÉIUATOIDE  ,  adj .  y  hœmatoideus; 
mmatoide  (it.)  («IfApe ,  sang ,  tl^oc ,  res- 
semblance ).  Nom  donné  par  Haiij  à 
une  variété  de  quarz  d'un  rouge  som- 
bre 9  dû  à  un  mélange  de  fer  analogue 
à  celui  dont  est  composée  Thématine. 

HÉIUATOLOGIE  ^  s.  f. ,  hœmatolo- 
ma  (aî/xa,  sang  ,  ^^ôyoç^  discours). 
Traité  du  sang. 

HÉMATOPHAGE,  adj.  ,  hœmato- 
phagus  (  at|xa ,  sang ,  cpayo) ,  man'ger). 
Epithète  donnée  aux  '  insectes  qui 
sucent  le  sang  des  animaux  pour^s'en 
nourrir ,  comme  la  puce  et  la  punaise. 

HÉIHATOPHYLLE,  adj.,  hœmato- 
phallus  (aïixa,  sang ,  yuXXov,  feuille); 
qui  a  les  feuilles  teintes  d'un  rouge 
de  sang,  comme  celles  de  VIris  kœma' 
tophylla  le  sont  à  la  base. 

HÉMATOSE  9  s.  f .  ,  hœmatosis  , 
sanguificatio*  ai^xrftxrcç;  Blutbildung 
(ail.)  (at^,  6ang)«  Transformation 
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du  chyle  en  sang  ;  formation  du  sang 
tant  artériel  que  veineux. 

HÉIIIATOXINE9S.  f.^  hematoxina. 
John  appelle  ainsi  Vhématoajline  ^ 
par  abréviation. 

HÉMATOXYLUVE  5  8.  f.  ,  hamatth 
xylina,  Uhématine  (  *voyez  ce  mot) 
a  été  ainsi  appelée,  parce  qu'on hr 
retire  de  fHœmatoxj-tum, 

HÉMELYTRE,  s.  m.,  àemelftnan; 
Halbdecke{ri^i(SMQ^  demî^  nuTpov,ély- 
f  re).  Nom  donné  aux  ailes  supérieures 
des  insectes  tétraptcres,  lorsqu'elles 
sont  cornées  ou  coriaces  à  la  base,  | 
membraueuses  et  semblables  aux  ailes 
inférieures  vers  rextrémité*  Ex.  iTé- 
miptères  hétéroptères. 

HÉMÉROBIADÉS  9  ad ject.  et  s.  m. 

£1. ,  Hemerobiadœ*  Nom  donné  par 
leach  à  la  famille  des  Hémcrobieas.  j 

HËMÉROBIENS9  adj.  et  s.  m. pi., 
Hemerobini,  Nom'donné  par  Guvier, 
Latreille  et  Eichvvald  à  une  Iribo, 
par  Lamarck  et  Goldfuss  à  une  &- 
mille  d'insectes  névroptères  ,  ajant 
pour  type  le  genre  Hemerobus. 

IlÉMÉROG ALLIDÉES 9  adj.  et  s. 
f.  pi. ,  HemerocalUdeœ .  Nom  donné 
par  R.  Brown  et  Salisbury  à  une  ft- 
mille  de  plantes ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Hemerocallis, 

HÉMÉRYPSOPTÊNES^adj.  et  S. 
m.  pi.,  Hemerypsopteni  {^p-ipa^  jour, 
vij/o;,  hauteur ,  ttitivôç  ,  oiseau  ) .  Nom  \ 
donné  par  J.-A.  Ritgen  à  une  famille 
d'oiseaux ,  comprenant  les  oiseaux 
dé  proie  diurnes. 

HÉMIAIVCALOPTÉNES^  ad],  els.  j 
m.  pi.,  Hèmiancatopteni  (jjpiwvç,  ' 
demi ,  âyxaXov  ,  bras ,  irv^ivoç ,  oiseau}. 
Nom  donné  par  J.-A.  Ritgen  à  une 
famille  d'oiseaux ,  comprenant  ceux 
oui  nagent  à  la  surface  de  Teau  avec 
des  moignons  de  bras. 

HÉMICARPE,  s.  m.  ,  hemicarpus 
(  >3pti(iuç,  demi ,  rapTroç,  fruit).  On  ap- 
pelle ainsi  chacune  des  deux  portions 
d'un  fruit  qui  se  partage  naturellement 
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en  deux  moitiés,  comme  celui  des 
Ombeliifères. 

HÉMIGHALINASPISTES,  adj.  et 
s»  m.  pi.jHemichaUnaspûtes  (Sjaiovç, 
demi ,  y^cikiw  j  deut&j  àorTriç ,  aspic  )• 
Nom  donné  par  J,-A.  Ritgen  à  un 
groupe  de  reptiles  ophidiens  ,  com- 
prenant ceux  qui  ont  à  la  mâchoire 
supérieure  des  dents  percées  et  d'au* 
très  qui  ne  le  sont  point. 

HÉMIGHALINOPHIDfiS,  adj.  ets, 
m.  pK  9  Hemichalinophides  (iSpcffuç , 
demi ,  p^xXtyol , dent»^  o^cc ,  Serpent). 
Nom  donné  par  J.<-A.  Rilgen  à  un 
groupe  de  reptiles  ophidiens  ,  corn* 
prenant  ceux  qui  ont  des  dents  per- 
cées ,  et  d'autres  qui  ne  le  sont  pas  | 
à  la  mâchoire  supérieure. 

HÉMIGHRYSE,  adj.,  hemichrfsus 
(S/iC9u;,  demi,  //niffoc,  or);  qui  esta 
demi  doré.  Le  Cordylina  hemichrysa 
est  ainsi  appelé  parce  que  ses  feuil- 
les sont  couvertes  en  dessous  d'un  du* 
yet  comme  doré. 

HÉMIGYGLOSTOME,  adj.,  hemi^ 
cjrclostomus  (Sficouc,  demi,  xuxXo;, 
cercle ,  vrô^Aa ,  bouche  ).  Se  dit  d'une 
coquille  univalve  dont  l'ouverture  , 
à  demi  ronde  ,  représente  une  sorte 
de  gueule  de  four.  £x.  Natica  cafu* 
rcna.    • 

HÉMIGYGLOSTOMES,  adj.  et  s. 
m.  pi.,  H emîejrclostomata. liom  don* 
né  par  Blainville  à  une  famille  de 
coquilles ,  comprenant  les  univ^ves 
à  ouverture  demi-ronde ,  et  à  u^fiEh* 
mille  de  l'ordre  des  Paracéphalopho- 
res  asiphonobrandies ,  qui  embrasse 
ceux  dont  la  coqbille  a  la  même 
forme. 

HÉHIGYUNDRIQUEyadj. ,  hemi- 
cylindricus ,  hemicylindracêus  (^fu- 
eue,  demi ,  xuXiv^po; ,  cylindre  ).  Épi- 
thète  donnée  aux  hampes  qui  sont 
plates  d'un  côté  et  convexes  de  l'au- 
tre (  ex.  Allium  tricoecutn  ) ,  et  aux 
feuilles  qui  sont  alongées ,  avec  une 
face  plane  et  l'autre  convexe  (  ex. 
TypkaangustifoUa). 
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HÉMIDAGTYLE  ^  adj. ,  hemidac^ 
tylus  (^f££9u;^  demi,  ê&mvloii  doîgt}« 
Le  Falco  hemidactjrlusesi  ainsi  appe- 
lé parce  qu'il  a  le  doigt  extérieur 
très-court  ;  VEriodes  hemidactjrlus  ^ 
parce  qu'il  a  aux  mains  antériettres 
un  pouce  très-court,  atteignant  k 
peine  l'origine  du  second  doigt. 

HÉMIDlRHOBfBIQVB  «  pd|.  ,  hêmi- 
dirhomhicus  (  ^fuirvc  »  demi,  i\ç ,  deuXf 

S'^fA^oç,  losange).  ÏNom  donné  par 
lobs  à  une  combinaison  de  son  syi«> 
tème  rhomboedrique  dans  laquelle 
a  disparu  la  moitié  des  faces  des  deux 
rhomboèdres  unis  ensemble,  soit 
celles  qui  sont  parallèles  aux  autres  y 
soit  celles  qui  sont  inclinées  sur  elles. 

HÉllIÉDRIQUE ,  hemiedricus  (JS/ak* 
ou;,  demi,  IdjjMc,  base).  Dans  U 
nomenclature  cristallographique  do 
Naumann  ,  une  forme  kémiédrique 
est  la  moitié  du  nombre  total  des 
faces  d'une  forme  holoëdrique  (  voyea 
ce   mot)   symétriquement  partagée. 

HÉMIÉLYTRE.  f^ofezUiMÉLYtaLMm 

HÉMlENGiPHALE,  adj.  et  s.  m. , 
hemiencephalus  (^pitffu;,  demi,  U^ 
dans,  xf^aXiq,  tête).  Nom  donné  par 
Geoffroy  Saint  •flilaire  à  un  genre 
de  monstres ,  comprenant  ceux  qui  y 
sans  aucune  trace  d'organes  de  sens  ^ 
ont  un  cerveau  à  peu  près  normal. 

HÉIOGAIIU; ,  s.  f . ,  hemigamia 
(  ^/xifftic ,  demi ,  73éjxoç ,  noces  ).  Nom 
donnné  par  Trinius  au  cas  dabs  le-» 
quel  un  calice  de  Graminée  renferme 
à  la  fois  des  fleurs  mâles  ^  des  femel-» 
les  et  des  neutres. 

HÉSUGONIAIfiE  ,  adj. ,  hemigo-^ 
marius  (  ^fUTuc,  demi,  Tvvn,  semeœe)  • 
Épithète  donnée  par  Candolle  aux 
fexiTS  doubles  dans  lesquelles  une 
parties  des  organes  des  deux  sexes  se 
trouve  changée  en  pétales. 

HÉmOYIlE ,  subst.  ïsk.jiemifffnu 
(  in^itsMi  ,  demi ,  yOpoç ,  rond  ).  l)es— 
vaux  appelle  ainsi  le  fruit  des  Pro-> 
téacécs ,  qui  est  souvent  ligneux ,  dé- 
hiscent d'un  seul  coté  ^  nou  symétri- 
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que ,  et  à-  une  ou  deux  loges  mono- 
spermes  on  dispermes. 

HÉMILÉPIDOTE ,  adj. ,  hemilepî" 
dotus  (^fAieniç  ,  demi ,  ^cttiç  ,  écaille). 
Le  Cottu^  hemilepidotus  est  ainsi  ap- 
pelé parce  que  son  corps  offre  des 
bandes  longitudinales  d' écailles,  sépa- 
rées par  d'autres  bandes  mies. 

HEMILYSIEN  9. adj.,  hemilysianus 
(8fAimiC ,  demi ,  >uft> ,  dissoudre).  Nom 
donné  par  Brongniart  à  une  classe,  et 
par  Omalius  à  un  ordre  de  terrains , 
comprenant  ceux  qui  se  sont  formés 
en  partie  p^r  voie  de  sédiment ,  et  en 
partie  par  voie  de  dissolution  chimi- 
que. Ex.  Traumates. 

HÉMIIIIÉROPTÉRES  ,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Hemimeroptera  (jj/xiox^Cy  demi, 
pfûoç,  partie,  frrcpov ,  ailé).  Nom  don- 
ne par  Gbîrvilie  à  un  ordre  de  la 
cbsse  des  insectes ,  comprenant  ceux 
qui ,  avec  un  suçoir  à  la  boUche , 
ont  des  demi-élytres. 

HÉÉUPOMATOSTOSifiS  ,  adj.  et  s. 
m.  pi.  f  Hemipomatostoma  (  ^cvn;  , 
demi,  ttgS^,  opercule,  9T0|/a,  boucbe) . 
I^om  donné  par  Menke  à  un  sous- 
ordre  de  l'ordre  des  Gastéropodes  cté- 
Bobrancbes  ,  correspondant  aux  Hé- 
mipomastomes  de  Férussac ,  aux  En- 
tofflostomes  de  Blainville  y  et  aux 
Suceînoïdes  de  Guvier. 

HÉMINOPTÉRES  ,  adject.  et  s;  m. 
pi.  9  Hemùioptera  (  ^piov;  ,.  demi  , 
sTTfpovy  aile).  Nom  donné  par  Schaef- 
fer  k  une  classe  d'insectes ,  compre« 
nent  ceux  qui  ont  des  éljtres  mem- 
braneuses à  l'extrémité  libre ,  comme 
Jes  Hémiptères. 

HEMIOLOGAMIE ,  s.  f; ,  hemiolo" 
gamia  {n^Liokoi  ,  une  fois  et  demie , 
ydcfAoc  y  noce).  Terme  dont  Trinius 
fié  sert  pour  exprimer  le  cas  des  Gra- 
minées dans  lesquelles  un.  calice 
renferme  une  fleur  mâle ,  nne  femelle 
et  une  hermaphrodite. 

HÉMIONITIDÉES  ,  adj  *  et  s,  f .  pi. , 
Bemionitideœ,  Nom  donné  par  Gnu- 
dii'haud  à  une  sectiou  de  la  famille 
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des  Fougères ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Hemionitis , 

HÉMIPAUIIÉ^,  sidj.  et  s.  m.  pi. , 
Hemipalmati,  Sous  ce  nom  ,  L^on 
désigne  un  sous-ordrc  de  l'ordre  des 
Ëchassiers ,  comprenant  ceux  dont 
les  doigts  antérieurs'  sont  courts  et 
en  grande  partie  réunis  par  une  mem- 
brane natatoire. 

HÉMIPRISIIIATIQVK  9  adj.,  ^mi- 
prismaticus  (  ^^tai>ç ,  demi ,  Trpta^, 
prisme  ).  Nom  donne  .par  Mohs  aux 
combinaisons  de  son  système  prisma- 
tique dans  lesquelles  il  ne  parait  que 
la  moitié  des  faces. 

HÉMIPTÉRE,  adject.,  hemipterm 
(  ^pieffu; ,  demi ,  rrré/Mv  ,  aile  )•  Se  dit 
d'une  plante  ou  d'un  animal  dont  les 
ailes  sont  courtes ,  ou  dont  quelque 
partie  du  corps  est  chargée  d'une  aile 
courte.  Le  Plerocarpus  hemipterat 
le  sommet  de  son  fruit  élargi  en  une 
aile  membraneuse.  Le  Trichius  Ae- 
mipterus  et  la  Nitidula  hemiptera  ont 
des  élytr^s  très-courtes.  La  Cory^ 
phœna  hemiptera  a  la  nageoire  dor- 
sale courte. 

HÉMIPTÈRES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Hemiptera.  Nom  donné ,  depuis  Lin- 
né,  par  tous  les  entomologistes ,  Fa- 
bricius  excepté,  à  un  ordre  de  Ja  classe 
des  Insectes ,  comprenant  ceux  qui 
ont  la  bouche  en  suçoir  et  les  ailes 
couvertes  par  des  hémélytres  ,  q^t- 
à^-dyre  par  des  éljtres  dures  à  leur 
ba^et  membraneuses  à  leur  sommet. 

HÉMIPTÉROLOGIE 9  s.  f.,  hemi- 
pterologia.  Traité  sur  les  insectes  hé- 
miptères. 

HÉnnPTÉROLOGIQUE  9  adj  »,  A^ 
mipterologicus  ;  qui  a  rapport  à  l'hé- 
miptérologie. 

HÉMIPTÉROLOGUE ,  s.  m.  ,  Ae- 
i72ip/6ro/o^ux.  Naturaliste  quis*occope 
spécialement  de  T histoire  des  insec-    ' 
tes  hémiptères. 

HÉMIRHOIllBOïlDRIQUE  ,  adicct. , 
hemirhoml)oedricu8.  Epithète  par  la- 
quelle Mohs  désigne  les  combiuaisons 
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de  son  système  rhomboëdrique  dans 
lesquelles  a  disparu  la  moitié  des 
faces 5  soit  celles  qui  sont  parallèles 
aux  autres ,  soit  celles  qui  sont  in^- 
cliaées  sur  elles. 

UÉ]llISAI.âlliANDB£S  ,  s.  f.  pi. , 
Hemisalamandrœ»  Sous  ce  nom  9 
Goldfuss  désigne  une  tribu  de  l'ordre 
des  Reptiles  batraciens,  comprenant 
la  sirène  et  le  protée ,  qui  se  rappro** 
chent  à  beaucoup  d'égards  des  sa- 
lamandres. 

HÉmiÛ^HÉaAL,  n^. ,  henUspha- 
ralis  (^pffvç  y  demi ,  Gtfcdpoc ,  sphère). 
Necker  donne  cette  épitbète  aux  deux 
valves  demi-sphériques  qui  embras- 
sent les  corpuscules  reproducteurs 
du  Targionia, 

HÉMISPHÉRIQUE,  adj.  ,  hemi^ 
sphœricus  ;  hatbkugelig  (ail.)  ;  qui  a 
la  forme  d'une  demi-sphère ,  c'est-à- 
dire  de  la  moitié  d'un  globe  par  le 
centre  duquel  passerait  un  plan , 
comme  la  cupule  du  Quercus  Robur  , 
Vinvolucre  ae  VAnihemis  tinctoria , 
V ombelle  du  Scandix  infesta ,  le  stig^ 
maie  du  Hjroscyamus  aureus» 

HÉMISPHÉROEDRIQUE,  adject. , 
hemisphœroedricus.  Nom  donné  par 
Weiss  au  système  de  cristallisation  à 
trois  axes  égaux  entr'éux  dans  le- 
quel il  n'existe  que  la  moitié  des  fa- 
ces exigées  par  la  symétrie. 

HÉllISYNGYNIQUE,adj.,  A^mc- 
sjrngjrnicus  (  nfAcovç ,  demi ,  awv ,  avec, 
fMvn ,  femme).  Se  dit  du  calice,  quand 
il  est  à  demi  adhérent  avec  l'ovaire. 

HÉMITÉRIE  ,  s.  f . ,  hemiteria  (  ^1- 
9UC,  derai,Tfpac9  monstre).  Nom  don- 
né par  I.  Geoffroy  Saint-Hilaire  aux 
déviations  ou  anomalies  organiques 
simples  et  peu  graves  sous  le  rapport 
anatomigue,  soit  qu'il  nW  résulte 
aucune  difformité,  et  alors  elles  pro- 
duisent les  variétés ,  soit  qu'elles  en 
occasiooent  une ,  et  alors  elles  cons- 
tituent les  vices  de  conformation. 

HÉmrrmiE,  adject.  ,  hemàomus 
(^fAtov;,  demi  y  Tfpoi|  couper).  Nom 
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donnée  dans  la-  nomenclature  miné»- 
ralogiquc  de  Haiiy^  à  une  variété  de 
chaux  carbonatée,  composée  du  dodé- 
caèdre métastatique  et  d'un  rhom- 
boïde dont  les  faces  rencontrent  Ift 
partie  de  l'axe  de  ce  dodécaèdre  qui 
excède  Taxe  du  noyau ,  à  moitié  de 
sa  hauteur. 

HÉliaTRIPTÉRE  ,  adj.,  AtfHiiVri- 
pteruS'(^likff\jÇy  demi,  rpc; ,  trois ,  ftrt- 
pèv  ,  aile  ).  Le  Murex  hemitripterus 
est  ainsi  appelé  parcç  que  sa  coquille 
se  prolonge  d'un-  côté  en  trois  ailes. 

HÉMITROPE,  adj.,  hemitroptKf 
(^fuffuç ,  demi ,  T|>firM,  tourner),  âaûy 
donne  cette  épithëte  à  un  cristal  foi^ 
mé  de  deux  moitiés  réunies  ensemble 
régulièrement ,  maisen  sens  iil  verse  de 
leur  position  naturelle ,  comme  si  la 
supérieure  avait  subi  une  demî-révo- 
lution  sur  l'inférieure* 

HÉMITROPIE,  s.  f.,  hemkropia. 
Résultat  de  cristallisation  qui  produit 
les  cristaux  appelés' hémitrojiesl 

HÉMOPTÊRE,  adj.  ,  hœmopterus 
(al/Mc ,  sang ,  ^rr^ov ,  aile  ) .  La  .JRhi^ 
notia  hamoptera  a  les  élytre»  coo- 
verles  de  poils  d'un  fauve  doré. 

HÉMORRHOIDAL ,  adj.  ,  kœmor» 
rhoidalis ,  hœmorrhœus  (aIf£a,saDg , 
puoç,  cours). Plusieurs  animaux  ontre- 
çù  cette  épithète,  indiquant  qu'ils'OBt 
la  partie  postérieure  de  Fabdomen  d'un 
roux  fauve  ou  rouge ,  comme  si  elle 
était  salie  par  un  écoulement  de  sang 
(ex.  Apis  hœmorrhœa^  asirushœmw^ 
rhoidalis ,  Muscicapa  hatmorrhoutd^ 
Une  plante  (Serratula  an^ensit)'  est 
nommée  chardon  hémorrhoidaij  pprce 
que  la  piqûre  d'un  insecte  (  tynips 
Serratulœ)  fait  naître  sur  ses  tige» 
des^  renflemens  rouges  qu'on  a  omd* 
parcs  à  des  Ij^Éprrhoïdes. 

HEA^DÉgIVInE.    Foyez  EilDS- 

CAGrifE. 

HENDÉG ANDRE .  Fc^.  EndÎCAV- 

DRE. 

hendégaphylle.  F((ytz 
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B^maSSiEMENT  ^  s.  m.^  hinnitus; 
tf^iehern  (a)L)  ;  neighmg  (angl.);  ni* 
trito  (it.)*  Cri  ordinaire  du  cheval, 

HÉPATIQUE,  adject. ,  hepaticui  ; 
leberbraun  (ail.)';  qai  a  la  couleur  du 
parenchyme  du  foie ,  comme  le  Co- 
aulus  hepaticus,  qui  est  roux,  VOliva 
hepaticay  quièstaun  roux  brunâtre, 
la  Cylherea  hepatica^  qui  est  blan- 
châtre, avec  des  tpches  roussâtrcs ,  la 
Linaria  hepatica^  qui  a  des  corolles 
rofisses  x)u  d'un  rouge  sale.  Hépati" 
que  signifie  aussi ,  qui  a  rapport  au 
ioie  :  c^est  dans  ce  sens  qu'on  àxlFas- 
ciola  liepaiicay  parôe  que  cet  animal 
liabite  la  vésicule  du  fiel. 

HÉPATIQt]£S,  adj.  et  s.  f.  pi,  He- 
paticœ,Miuci  liepatioiy  Musciecalyp* 
trati  y  Eeafy-ptrocarpa ,  Jungermari'» 
niœ  ;  LeSermoose  (ail.  ).  Rangées  par 
les  anciens  botanistes,  Linné  com-> 
pris  )  en  partie  parmi  les  mousses  et 
to' partie  parmi  les  algues ,  les  Hépa- 
tiques ont  été  érigées  pour  la  pre- 
mière fois  en  famille  distincte  par 
Adanson  ,  que  suivirent  à  peu  près 
Jussieu  et  Schreber.  Depuis,  Willde- 
uow  et  Sprengel  ont  coupé  en  deux 
cette  famille,  dont  les  limites  ont 
beaucoup  varié  ensuite.  Les  princi- 
paux botanistes  qui  s'en  sont  occupés 
MntDicksoh,  £hrhart,Hedwîg^  Hoo- 
ker,  Liberty  Martius,  Nées  a£sen- 
beck,  Palisot  —  Beauvois,  Aaddi, 
Schmiedel ,  Schwxgrichen ,  Swarlz  , 
iScbrader ,  Weber ,  Wciss  et  surtout 
Reicbenbaoh. 

HÉPIALIDES,  f^ofez  Hepialites. 

HÉFIALITES,  adject,  et  s.  m.  pi. , 
NepiaUtes,  Nom  donné  par  Cuvier  et 
Latretlle  À  une  famille  de  Lépido- 
plères  nocturnes  ^  qui  a  pour  tjpe  le 
genre  Hepiaîus.      Jj^ 

HEPTAG ANTHE  ^Hj .  ;  heptacan" 
thus  {zizxQK.^  sept,  axavOa,  épine); 
qui  a  sept  épines.  Le  Cheiiodipterus 
heptacanthus  offre  sept  rayons  aiguil- 
lonnés à  sa  première  nageoire  dor- 
sale. 
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HEPTADAGtYLE^  a^j. ,  he/fa^ 
iactflus  (éirrà ,  sept  9  jaxm^Cy  doigt); 
qui  a  sept  doigts.  Uffoiocentnuh^ 
tadacljrius  asept  rayons  aux  catopei. 

HEPTAGONE,  adj.,  heptagorm 
(cirrà,  sept,  yoivîa,- angle);  quia 
«ept  angles ,  comme  la  tige  du  €^ 
tus  hepîagonus  et  la  spire  de  la  co- 
quille du  -Fuâus  heptagonus. 

HEPTAGYNp: ,  5.  f .  ,  heptagym 
(«rrà,  'Sept,  yuvjî,  f emme ) .  I^qb 
d'^un  ordre  d'une  des  classes  da  sys* 
tème  de  Linné ,  comprenant  des  plao* 
tes  qui  ^nt  sept  pistils. 

HEPJANDRE,  adj.  ,  heptander, 
heptandrus;  siebenmannig  (ail.)  (nrrà, 
sept,  «viip,  bomme).  Se  dit  d'une 
plante  qui  a  sept  étamines.  EtX,jEs* 
càlus  H ippocastanum, 

HEPTANDRIE  ,  8.  f. ,  heptandrii. 
Nom  d'une  classe  et  d'un  ordre,  dans 
le  système  de  Linné ,  renfermant  do 
plantes  qui  ont  sept  étamines. 

HEPTANÈME ,  Ag/,<âweiWM^  («rra, 
sept ,  v^pux ,  fil ]  ;  qui  a  sept  tenUcules. 
£x.  Cyanea  heptanema. 

HEPTANTHÉRÉ ,  adj.,  hepiantkê- 
rus  {inxoij  sept,  avByiooçj  fleuri). 
Nom  donné  par  Gleditsch  aux  plantes 
qui  ont  sept  étamines. 

HEPTAPÉTALE,  adj.  ,  heptapelê' 
lus  (cTrrà,  sept,  irsTsiXov,  feuille). 
Se  dit  d'une  plante'dont  la  corolle eit 
composée  de  sept  pétales.  Ex.  Sedum 
heptapelalum. 

HEPTAPHYLLE ,  adj.  ,  heptapkflr 
lus;  sUbenblàttrig  (ail.)  (  éirTce ,  sept, 
^uX^ûv,  feuille).  Se  dit  d'une  plante 
dont  le  périgooe  est  composé  de  sept 
folioles  (  ex.  JLonchocarpus  kattih 
phyllus)j  ou  dont  les  feuilles.pennéei 
sont  formées  de  sept  folioles  (ex. 
Sophora  keptaphylla^  Bombax  hep» 
lapkjrllum). 

HEPTARINE  ,  adject. ,  heptarinut 
(67rTà,sept,  «p/sjfjv,  mâle).  Épithèie 
donnée  par  Necker  aux  plantes  qm 
ont  sept  étamines. 

HEPTA^ÉPALE,  adj.,   hepiasi- 
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pàbés.  Se  dit  du  calice ,  quand  il  eftt 
formé  de  sept  pièces  distinctes. 

HEPTASTÉMONË ,  adj. ,  heptaste- 
monis( énrà ,  sept,  oT>jp&>yy  étamine)  ; 
qui  a  sept  élamines. 

HERBAGE,  adject.  ,  herbaceus ; 
krautartig  (ail.);  erbaceo- {ïu).  On 
appelle  plantes  herbacées  celles  dont 
la  tige  et  les  branches ,  qui  ne  produis 
sent  pas  de  bois  et  qui  périssent  après 
quelques  mois  de  Tégctation ,  sont 
revêtues  d'une  écorce  ordinairement 
verte,  ayant  la  consistance  des  feuilles^ 
un  tissu  peu  serré ,  mou ,  tendre  et 
incapable  de  résister  à  la  gelée  (ex« 
Tetragonia  herbacea ,  Dorycnium 
herbaceum).  On  donne  celte  épi  (hèle 
aux  parties  des  végétaux  qui  sont 
d'un  tissu  yerd,  comparable  à  celui 
des  feuilles ,  comme  le  périanthe  du 
Daphne  Laureola  et  les  spathellesàa 
Milium  ejffusum,    9 

HERBE  ,  s.  f . ,  herba ;  Kraut  (ail.); 
erba{{t).  Plante  dont  la  tige,  molle  et 
analogue  aux  feuilles  pour  la  con-« 
aistance ,  périt  après  avoir  végété  pen* 
dant  quelques- mois.  Tschudj  a  cm-^ 
plojé  Itî  mot  de  herbe  comme  sjno-^ 
njme  de  tissu  cellulaire  végétal. 

HERBELLIDÉES9  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Herbellideœ.  Nom  donné  par  Ro« 
bineau-Desvoidy  à  une  tribu  de  Tordre 
des  Myodaires  micromydes. 

HERBIGOLE,  adjeet. ,  herbieoitu 
(  herba  j  berbe,  xolôy  babiler).  La 
Sylvia  herbicola  habite  les  cam<* 
paffnes  couvertes  de  ffrandes  herbes  i 
au  Paraguay.  La  Deha  herbicola  vit 
dans  les  prà. 

HERBIGOLES,  adj.  et  ».  f.  pi. , 
Herbicola.  Nom  donné  par  Robîneau* 
Desvoidy  à  une  section  d&  la  tribu 
des  Myodaires  mjsomydes  antho-* 
mydes ,  comprenant  les  espèces  qu'on 
trouve  dans  les  herbes  des  prés  et  des 
bois. . 

HERBIER,  s.  m. ,  lierbariitm ^  hor^ 
tus  siccus  ;  Kriiuterbuch  (ail.)  ;  lier-' 
^/(augt.);  erbolario^  trbario,  erba^ 
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roh  (ïïtj.  Collection  da  ^imiïeê  deB«« 
séchées  au  moment  de  leur  flenraisoti 
et  de  leur  fructification  y  et  avecnseK 
de  soin  pour  qu'elles  conservent  au** 
tant  que  possible  leuf  forme  et  hnurt 
caractères. 

HERBIFIGATipiV  i  s.  f . ,  herbifi^ 
calio.  L.-'G.  Kichard  se  servait.de  co 
terme  pour  désigner  tout  ce  qui  m 
rapport  aux  organes  de  la  conserva- 
tion des  végétaux'. 

HERBIFORHIE  9  ^dj. ,  herbi/armis 
[herba j  herbe,  forma  j  forme).  On 
a  donné  cette  épithète  aux  poils  du 
Paresseux  didactyle^  parce  qu'ib 
ressemblent  à  de  l'herbe  sèche. 

HERBIVORE,  adj.,  herbivorus ; 
'Kan^fK  [herba  j  herbe,  vôro^  mail*» 
gcr)  ;  qui  se  nourrit  de  végétaux. 

HËRBIVOREd,  adj»  et  s.  m.  pL  , 
Herbivora.  Nom  donné  par  Guvier^ 
Ëicbwald  et  Latreille  à  une  famille 
de  Mainmifères  cét/icos,  et  par  Du-^ 
méril  a  une  famille  d'insectes  Goléo* 
ptères ,  comprenant  des  animaux  qoi 
font  leur  nourriture  principale  Ott 
exclusive  de.végétaux.      , 

HERBORISATION^ ,  s.  f.  9  heHuk* 
rum  inquisilio;  èrborizzazione  {iu^é 
Promenade  ou  voyage  dont  le  but  ésl 
de  recueillir  des  plantes  et  de  let  ob« 
server  sur  place.  Qa  employé  aussi  ce 
terme  comme  synonyme  d'arborisa* 
tion.  y  oyez  ec  mot. 

HERIS^  )  adj. ,  hirtus ,  hUpiduê, 
kirtellus  ^  hispidulnsy  hystrixj  sirp* 
gosusy  echidneusj  eçhinatus^  eehi^ 
nulatus  i  triciaîus ,  erinaceur^  ajpa- 
relias;  borslig^  hackerig  ^  'Stachlich 
(ail.).  Terme  très-vague  9  qu'on  em- 
ploie r  1^  en  botanique.  Il  design 
de^  plantes  ou  des  parties  de  plantci 
qui  sont  couvertes ,  soit  de  poils  raidet» 
longs  et  droits,  comme  la  tige  du 
Daucus  hispidùs ,  de  \\OfVJi*modium 
hispidam  et  du  PottnliUa  hiNUy  la 
iige  et  les  fouilles  du  Chondtosium 
hirtum,  It^  fouilles  du  Pisoma  hir^ 
uUa  ei  de  Vléch^mam  lUspidum^  IV/i- 
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polture  dxx  FimhrisiylU  hirldla  ;  soit 
d'aiguillons  grêles  et  nombreux  ou 
rapprochés,  comme  \e% folioles  cali^ 
einales  du  Paronychia  echinata ,  les 
JktdUes  de  VArctopus  echinatus^  les 
fruits  du  Bignonia   echinata  et  de 
VOncidium  echinalum,  les  épis  du 
Chrysurus  echinatus ,  la  face  infc" 
rieure  àeVHericiian  erinaceum  ;  soit 
enfin  de  verrues ,  comme  la  tige  du 
Columnea  hispida,  ou  de  granules 
comme  la  surjace  du  Conoplea  his^ 
pidula,  "UElymus    hjrstrix  est  ainsi 
appelé  à  cause  de  sa  rudesse  générale, 
VÀspalathus  hystrixy  VOnçophorus 
strigosus   et  le    Grimmia  strigosa^ 
parce  que  leurs  feuilles  ressemblent  à 
des  épingles  ;  le  ijhara  hispida  et  le 
Poa  hispida,  parce  qu'ils  sont  entière- 
ment  couverts    d'aiguillons    déliés. 
2®  £n  zoologie.  Hispide  exprime  la 
même  idée  qu'en  botanique,  et  dé- 
signe une  surface  couverte  ou  de  poils 
assez  longs ,  serrés ,  un  peu  raides  et 
durs  au  toucher,  comme  ceux  qui 
hérissent  le    corps   du  Staphylinus 
hirtus ,  de  la  Phalœna  hirtaria ,  du 
Pilumnus  hirtellus  ^    de  la  Dromia 
hirsutissima ,  et  les  divisions  de  la 
F  lustra  hirta;  ou  ie  petits  pi  quans, 
d'épines  courtes ,  comme  le  test  du 
Slenopus  hispidus  et  de  VArcania 
erivMceus ,  les  tubes  de  la  Clavagella 
echinata ,  la  coquille  du  Murex  erir 
naceus ,  de  la  Fistulana  echinata  et 
du  Cerithium  echinatum  j  les  étoiles 
de  YOculina  echidnea»  La  Spongia 
'echidnea  est  ainsi  appelée  à  cause  de 
ses  rameaux  droits ,  raides  et  épi* 
neux;  la  Chama  echinulata  et  la  Clia- 
ma  asperetluj  parce  que  leurs  co- 
quille^  sont  garnies  de  petites  écailles 
relevées  ;   TO/iVa   hispidula ,  parce 
que  sa  spire  est  pointue. 

HÉRISSONNÉ,  adj.  ,  erinaceus  , 
hystricosus  ;  couvert  d'épines  ou  d'ai- 
guillons grêles  9  flexibles ,  nombreux 
ou  rapprochés,  frayez  Hérissé. 

H£]U1ADË£S,  adj.  et  s,  f.  pi.  , 
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Hermadea.  Nom  ^onné  parReicbea-  ' 
bach  à  une  tribu  de  la  famille  do 
Araliacées,  qui  a  pour  tje  ie  genre 
Hernuu, 

HERMANNIACÉES^  adject.  ets.f. 
pi. ,  Hermanmaceœ,  Nom  donné  par 
Kunth  à  une  tribu  de  la  *  famille  des 
Buttnériacées ,  a  jant  pour  type  k 
^enrçHermannia. 

HERIIANNIÉES 9  adj.  et  s.  f.  pi., 
Hermannieœ.  Nom  donne  par  Âugiiste 
Saint-Hilaire  à  une  tribu  de  la  familie  ■ 
des  Malvacées ,  par  Gandolle  à  nue 
tribu  de  oelle  des  Buttnéiiacées,  ayat 
pour  type  le  genre  Hertnanfda ,  t 
que  Jussieu ,  d'après  Ycutenat ,  a  Ai-  = 
gée  en  famille.  : 

HERMAPHRODIE.  ployez  Hiuu- 

PHRODISME. 

r  HERMâPHRODISlHE^s.  m.^hermt' 
phrodismus ,  hermaphrodisia  ifohrki 
androgyna  (Epf*^ç ,  Mercure,  ifpo^, 
Vénus).  Réunion  conrplète  des  (ta 
sexes  chez  le  même  individu.  Cetétat 
de  choses  est  naturel  dans  beauooop 
de  plantes  et  d'animaux  ;  mais  pa^ 
fois  aussi,  chez  ces  derniers,  il  i^ 
suite  d'ime  anomalie  c[uî  fait  que  ks 
conditions  organiques  des  deux  sexes 
se  trouvent  réunies  d' une  manière  ^  * 
ou  moins  complète  chez  un  même  in- 
dividu appartenant  à  une  espèce  oî 
elles  sont  naturellement  dévolues  i 
des  individus  séparés. 
.    HEBMAPHRODITE^adjcct.  et& 
m.  ,    hermaphroditus  ,    bisexùims, 
gynandrus  y  androgynus  ;   épfixfpô^ 
Toç  ;  Zwitter  (ail.)  ;  ermafrodito  (it.). 
Se  dit  d'une/7^/i/^qui  rénnit  les  deux  ; 
sexes  dans  une  mémerfleur,  et  d'ia 
animal  qui  possède  les  deux  sexes, 
surtout  quand  il  est  en  état  de  se  fé- 
conder liu-même., 

.  HERMAPHRODITES  9  adject.  ets. 
m.  pi. ,  Hermaphradiicu  Nom  donac 
par  Latreille  à  une  sous*classe  de  h 
classe  des  Gastéropodes ,  comprenant 
les  espèces  hermaphrodites  avec  ac- 
couplemcut  réciproque  ^  par  Blain* 
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ville,  à  une  secllon  de  la  classe  cLes  Cé- 
phalophores,  embrassant  ceux  .qui 
ont  les  sexes  distîncts  j  réunis  sur  un 
même  individu  ;  et  par  le  même ,  à 
une  section  de  la  classg  des  Paracé- 
phalephores ,  où  il  range  ceux  qui  se 
suf&sent  à  eux-mêmes  dans  l'acte  de 
la  reproduction, 

HERMOGRAPHIE  ,  s.  f.  >  hçrmo-- 
graphia  (  Epftî^ç  9  Mercure  ^  ^pa^ 0»  y 
écrire  ) .  Description  de  la  planète 
liercure. 

.  HERMOGRAPHIQUE,  adj. ,  her-- 
mographicus  ;  qui  a  rapport  à  la  des- 
cription de  Mercure.  Schrœter  a  pu- 
blié des  fragmens  hermo graphiques* 
.   HERNANDIâCÉES.   Foyez  Her- 

NANDIEES. 

HERNANDIÉES,  adject.  et  s.  f. 
pK,  Hernandieœ.  Famille  de  plantes, 
proposée  par  Blume  ,  et  ayant  pour 
type  le  genre  Hernandia, 

QJÉROALECTORES ,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Heroalectores  (^pûSioç^  héron, 
aksxr(ùp ,  coq  ).  Nom  donné  par  J.-A* 
Ritgen  à  une  famille  d'oiseaux ,  com- 
prenant ceux  qui ,  comme  le  Psophia 
et  le  PaJamedea ,  se  rapprochent  des 
Hérons  et  des  Gallinacés. 

HÉRODIENS9  adj.  et  s.  m.  pi,  , 
Herodii,  Hcrodiones  {ripatàioç ,  héron). 
Nom  donné  par  JUiger ,  Vieillot  , 
Goldfuss  ,  Lherminier  ,  Rauzani  ^ 
Eichwald ,  C.  Bonaparte  et  J.-A. 
Ritgen ,  à  une  famille  de  la  classe  des 
oiseaux ,  qui  comprend  les  hérons  et 
les  genres  .voisins. 

HERPALEGTORIDES  ,  adj.  et  s. 
m.  pi.  y" Herpalcciorides  (ïpn<a ,  ram- 
per ,  aké'Azoip  y  coq  ).  Nom  donné  par 
J.-A.  Ritgen  à  une  famille  d'oiseaux, 
gui  comprend  les  pigeons. 

HERPOCUOROPTÉNES ,  aJj.  et 
s.  ni.  pi.  ,  Herpochoropteni  (  ifn^  , 
ramper ,  x^^^  >  champ  ,  ttti^vô;  , 
volatile  }•  Nom  donné  par  J.-A.  Rit- 
gen à  une  famille  d'oiseaux  vivant 
dans  les  champs,  qui  renferme  les 
pigeons. 
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HERPVLES  9  adjeét^  et  9*  m.  pi.  , 
Herpylœ  (ipizùi ,  ramper  ).  Nom  soug 
lequel  J.-A.  Ritgen  désigne  une  fa«- 
mille  de  Reptiles  ophidiens ,  renfer<^ 
mant  ceux  qui  rampent  seulement  , 
comme  les  orvets. 

HERI^UR,  adj.  ,  cratiens.  ËpU 
thète  donnée  à  une  araignée  (îfj^a/!s 
cratiens )  qui  a  le  bout^  des  tarsesgar- 
nis  en  dessous  d'une  brosse  épaisse  et 
serrée ,  en  forme  de  herse. 

HESPÉRIDÉES  y  adj.  et  s.  f .  p\.  ^ 
Hesperideœ  (  itfKtpi^î^ ,  Hespérides  , 
ktntsplç  ,  occidental  ]»  Nom  donné 
par  Linné  à  une  famille  de  plantes. , 
que  Jussieu  a  adopfte ,  et  qui  ren- 
ferme les  orangers  ,  dontonvuppose 
qu'était  rempli  le  jardin  mythologique 
dçs  Hespérides.  Reichenbach  com- 
prend sous  ce  nom  les  trois^mlUes 
des  Léeacées,  des  Méliées  et  des 
Aurantiacées. 

HESPÉRIDES,  adj.  et  8.  m.  pL  , 
Hesperidœ,  Hespérides^  Nom  sous  le- 
quel Latreille  et  Eichwald  désignent 
une  tribu,  Leach  et  Swainson  une 
famille  d'insectes  lépidoptères  diur- 
nes ,  ayant  pour  type  le  genre  Hes^ 
peria, 

HESPÉRIDIE,  s.  (9^  hesperidlum. 
Desvaux  appelle  ainsi ,  parce  qu'il 
appartient  aux  plantes  de  -la  famille 
des  Hespéridées  ,  un  fruit  charnu  ,  àr 
enveloppe  consistante  et  munie  de 
glandes  vésiculaires. ,  qui  est  divisé 
intérieurement  en  plusieurs  loges 
membraneuses ,  susceptibles  de  se  sé- 
parer sans  nul  déchirement. 

HESPÉRIDINE  ,  s.  f.  yhesperidina. 
Lebreton  donne  ce  nom  à  une  ma- 
tière particulière  et  çristallisable , 
qu'il  a  retirée  des  oranges  non  à  ma- 
turité. 

HESPÉRIES-SPUINX  ,  s.  m.  pi.  , 
Hesperi-^Sphinges,  Nom  donné  par 
Latreille  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Lépidoptères  nocturnes ,  compre- 
.nant  ceux  qui  tiennent  à  la  fois  des 
Jlespéries  et  des  Sphias  » 


twitktt*  (Itsido;  ,  différent,  &xav0a , 
^ne  )  ;  qui  a  des  ëpî«rs  différentes. 
JjB  Capparis  keteracantha  a  des  sti- 
pules épineuses  ,  dont  l'une  est  droite 
et  l'autre  uncince  ;  V Echinespermum 
heteraeantkum  a  ses  carjopses  garnies 
de  glocfaides  disposées  sur  deux  ran- 
imées et  dissemblables. 

HÉTËRANBRE  ,  adj.  ,  heteran- 
drus  (  irspoç  y  difiRéren^  ,  onvip  ,  hom- 
lï^e).  Se  dît  d'une  plante  dont  les 
lélainines  ou  les  anthères  sont  8e 
ftone  diflfih^nle.'Ex.  Solannm  hete- 
TOftantm»  ^ 

.  HÉTÉRAIVTmB  ,  adj. ,  heteranthus 
X  Itfpoç ,  srutro  ,  av^oç ,  fleur  )  ;  qui  a 
deis  f^Ts  différentes.  Les  fleura  du 
f^iscum  heterahthum  sont  disposées 
de  rosière  qu'il  y  en  a  une  cen- 
trale ,  et  que  les  autres  sont  vcrticil^ 
lées  autour  d'elle. 

HÉTÉROBAPHIE ,  s.  f.  ,  heiero- 
haphia;  f^ielfdrhigkeii  {^\\,)  (etepoç, 
^différent ,  ^v^ ,  couleur  )•  Etat  d'un 
corps  dont  la  surface  est  de  deux  ou 
plusieurs  couleurs. 

HÉTÉROBRANCnES ,  adj.  et  s. 
ito.  pi.  ,  UeJ^obranch^aîa  (  mpo; , 
différent,  pp3^;^ia,  branchies).  Nom 
donné  par  Latreille  à  une  tribu  de  la 
famille  des  Siluroïdes  ,  comprenant 
des  poissons  dont  les  branchies  sont 
accompagnées  d'appendices  ramifiés  ; 
pBT  Lamarck  à  un  ordre  de  la  classe 
des  Crustacés  ,  d/ins  lequel  il  range 
ceux  qui  ont  les  branchies  trôs-diver- 
sifiéessous  le  rapport  de  la  forme  et 
de  la  situation  ;  par  Blainville  à  un 
ordre  de  la  classe  des  Acéphalopho- 
r66  ,  embrassant  des  animaux  dont 
les  branchies  varient  quant  h  la 
forme. 

HÉTÉROCARPE,  adj. ,  kcferocar- 
pus  (irepo; ,  différent ,  î«ap7roç ,  fruit)  ; 
oui  porte  des  fruits  différens.  On 
donne  cette  épithète  à  la  calathide 
des  Synântljérée^  ,  quand  elle  offre 
des  ovaires  on  des  fruits  disserabla* 
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Mes  y  soft  par  enx-mémes,  soit  par 
leurs  aigrettes  (  ex.  Heterosper"  ' 
mum  pinnatum  )  ^  le  Desmodium  he^ 
îerocarpum  est  ainài  pppelé  parce  que  . 
ses  épis  portant  en  bas  des  gousses 
rondes  et  monosperroes ,  en  haut  dei 
légames  à  six  ou  sept  artieulatioiis , 
dont  chacune  renfermô  «ne  semence. 

ÂiéTÉAOGARPIËN  ^  ^tà^.  ,  hetero- 
carpiaus  {  ercpoç  «  autre  ,  ko^mtoCi 
fruit  )•  Des  vaux  donne  cette  épi- 
thète aux /raïf^  provenant  d'tmovakv 
développé  conjointement  aree  quel- 
que partie  qui ,  istni  le  cacher  entiè- 
rement ,  modifie  sa  forme  primîtifft 
Ex.  Çuercus, 

HÉTÉROGÉRIDCB  ,  ad>  «t  s.  m. 
pi.  y  Heteroceridœ,  Nom  donné  ptr 
Macleay  k  une  famille  d'insectes  co- 
^optères  ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Heterocems, 

HÉTÉRO€HéLi: ,  adj.  ^  ketenehe- 
lus  (  irepQç ,  autre ,  x*'^^  »  pince  ).  Se 
dit  d'un  crustacé  qui  a  un  bras  plm 
grand  que  l'î^utre.  Ex.  Aleiùpe  heU- 
rochelus, 

HÉTÉROCHÉLES,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Heterochela{  srtpoç,  autre^  jiiAi 
pince).  Nom  donné  par  Latreille  i 
une  section  dé  la  famille  dès  Grast^ 
^és  Décapodes  Brachiures  ,  compre- 
nant ceux  chez  lesquels  les  serres  des 
mâles  sont  notablement  plus  longues 
•que  celles  des  femelles. 

HÉTÉROCLITE,  ^dj.  ,  heierocë- 
tus  (sTgpo;,  différent,  y-Xtriç  ,  pente); 
qui  ne  suit  pas  la  règle  ordinaire.  Se 
dit  des  plantes  qui  ont  les  sexes  sé- 
parés ,  qu'elles  soient  monoïques  os 
dioïques. 

HÉTnÉROCLITES,  adj .  et  s.  m.  pi., 
Heterocliti,  Nom  donné  par  Lesseni 
tine  famille  ^e  l'ordre  des  Gallinacés, 
renfermant  un  seul  oisean  {Sirrhap* 
tes  hetcroclitus  ) ,  qui  est  d'un  type 
bizarre  et  anomal. 

BÉTÉROGRIGIENS  ,  adj.  et  s. m. 
pi.  ,  Hcterocricii  ^  cTtpoç  ;  différent, 
yptxoç  y   anneau  )•    Nom   donné  pv 
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avîlle  k  un  ordre  de  In  classe  deâ 
opodcs ,  comprenant  ceux  de  cei 
MUx  dont  les  anneaux  du  corps 
tréa-différens  les  uns  des  autres. 
ÉTÉH0DAGTYLE8  9  adj.  et  s. 
4«  9  Heterodaetyli  (  trtpoçy  dîffé* 
,  ^dbrraXtç ,  doigt  ).  Nom  donné 
Bkinyîile  à  une  famille  de  Tordre 
(ïrîmpeurs ,  comprenant  des  oi- 
X  dont  le  dpigt  externe  est  ver^ 

BTÉIi(H>ER]HES ,  adj.  et  s.  m* 
Het^dermata  (  Ircpoç ,  dîffé- 
y  ii^yM,  peau).  Nom  donné  par 
iville  à  une  division  de  la  sous- 
e  des  poissons  gnathodontes^  com- 
ant  ceux  dont  la  peau  est  de 
iure  variable;  par  Duméril  à 
Bimtlle  de  reptiles  ophidiens,  ren- 
ant  ceux  qui  ont  des  écailles  sur 
s  et  des  plaques  sous  la  queue  et 
ntre. 

ÉTÉRODONTES,  ad j .  et  s.  m .  pi . , 
rodonta  (  mpo; ,  autre ,  o^oCç  , 
).  Nom  donné  par  Mnller  à  une 
lie  de  reptiles  ophidiens,  compre- 
ceux  qui  ont  quelques  unes  de 
dents  maxillaires  plus  grandes 
les  autres. 

ÈTÉRODOXE  ,  adject. ,  helere-' 
s.  Êpithéte  donnée  par  Linné 
botanistes  qui  ont  fondé  leurs 
odes  de  classification  sur  la  con- 
dition de  toute  autre  partie  que 
i  de  la  fructification. 
^ROGAMB,  adj.  ,  hetèroga^ 
(Iripoç,  difierent  y  7*f*o«  >  ^^^ 
On  donne  cette  épithète  ,  d'a- 
CandoUe ,  aux  plantes  qui  ont 
fleurs  monoïques ,  dioïqnes  ou 
|;ames  ;  d'après  Trinius,  aux  ca//- 
es  Graminées  polygames  ;  d'après 
ng^  aux  capitules  deâ  Sjnan- 
^9  lorsqu'ils  renferment  des 
s  de  sexes  diffîrens.  Le  Géra- 
1  heterogamum  n'a  que  six  éla- 
8 fertiles,  au  lien  desept. 
ÊnfcROGAMIE  ,  s.  f.  ,  hetero' 
«.  Trinius  désignp  ainsi  le  cas 
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des  Graminées  dans  lesquelles  tm  ca- 
lice renferme  des  fleurs  hermaphro^ 
dites  et  un  autre  des  femelles  ou  des 
mâles  seulement.  Ex.  RoîthœlUa. 
HÉTÉROGÈNE^  adj.  ,    keteraps- 

(ail.)  (iTfooç,  dlmérent ,  yllioç,  raccT; 
fpii  n'est  pas  de  la  même  nature.  Se 
dit  I  en  minéralogie ,  '  de  hi  Uxture 
d'une  roche ,  quand  les  parties  qui 
la  constituent  difl(èt;ent  de  nature  ou 
d'aspect. 

HÉTÉROGÉNÉITÉ  ,  s.  f . ,  kete-^ 
rogeReit€u;  Ungleicharûgkeit  (ail.). 
Qualité  de  ee  qui  est  hétérogène. 

HÉTÉROGÈNES ,  adj.  et  S.  m.  et  f. 
fH.^ffeterogcnei,  C.  Prévost  etBrou-> 
gniart  désignent  sous  le  nom  de  ro- 
ches  hétérogènes  une  classe  de  mé« 
laàges  naturels  ,  fréquens  ,  constaiis 
et  en  masses  étendues ,  de  minéraux 
appartenant  soit  h  des  espèces  ngoa«- 
reusement  '  déterminées  ,  soit  Ik  des 
espèces  imparfaites  «  qui  ne  peuvent 
être  rapportées  h  aucune  des  pre- 
mières. Ce  nom  est  donné  aussi  par 
Acharius  h  un  ordre  de  la  classe  des 
Lichens  idiothalames ,  comprenant 
ceux  dont  les  conceptacles  contien- 
nent un  nojra'u  renfermé  dans  nn  pé- 
ri thécîon  ;  par  Bory  è  tin  ordre 
de  Phytozoaires ,  dans  lequel  il 
comprend  ceux  qui  se  composent 
d'une  couche  animale  et  d'une  couche 
calcaire ,  et  dont  Tanimalité  est  ré- 
pandue dans  tout  l'ensembtc  de  l'être, 
mais  qui  ne  sont  ni  polypes,  ni  zoo- 
carpes* 

HÉTÉROGÉNÉSfi  ^  s.  f . ,  hetero- 
genesî^  (  cTipbç ,-  autre  »  yivtvtç ,  gé- 
nération). Noiti  donné  parBrêschetà 
une  classe  de  déviations  organiques , 
comprenant  celles  dans  lesquelles  il 
existe  une  anomalie  relative  soit  à 
la  situation  ou  h  la  cpuleur  des  orga- 
nes ,  soit  au  nombre  on  à  la  situation 
des  fœtus  appartenant  à  une  ménie 
gestation  ,  soit  à  la  situatipn  ou  au 
nombre  des  organes  en  particulier; 
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HÉTÉROGÉNIE  ,  s.  i. .he^erogmla 
(  (Tgpo; ,  antre ,  ^cvoç ,  race  ).  Burdach 
appelle  ainsi  (generalio  heterogenea^ 
asqui^oca,  primitii^a^  originaria^  pri- 
migena  ,  spontanea  ;  ungleickartige 
Zeugungj  ail.)  \d  production  d*un 
être  vivant,  non  paraes individus  de 
même  espèce  que  lui ,  mais  par  des 
corps  d'uQe  aiitre  espèce ,  spumis  à 
l'influence  de  certaines  circonstances. 
C'est  ce  qu'on  iiomme  communément 
génération  spontanée. 

HÉTÉROGONE ,  adj.,  keterogonus 
(  m|»oc  y  autre  ^  yuvîa  ,  angle  ).  La 
Spangia  Hetcrogona  est  contournée 
en  tubes  imparfaits. 

HÉTÉROGITnES,  adj.  et  s.  .m.  pi. , 
Heterôgyna  («T«po;,  autre,  yuv;^,  fem- 
me). Nom  donné  par  Latreille  et 
Ëichwald  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Hjniénoptères ,  comprenant  des  in- 
sectes parmi  lesquels  on  trouve  des 
individus  de  plusieurs  sortes ,  des 
mâles  y  des  femelles  et  des  neutres. 
HÉTÉROHYIiES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Jfeterohfla  (st£/)oç,  autre ,  ûX>ï ,  ma- 
tière  ).  Nom  donné  par  Schweigger  à 
'  une  section  de  la  classe  des  Zoophy- 
tes ,.  par  Ëichwald  à  un  ordre  de  celle 
des  Phjtozpaires  ,  comprenant  ceux 
de  ces  animaux  dont  le  corps  est  for- 
mé d'une  substance  non  homogène. 

HÉTÉROIDE,  keteroideus  ;  an^ 
dersgestalten  (  «rspo; ,  autre  ,  etjoç  , 
forme).  L.-C  Richard  .  s'est  servi 
de  ce  mot  pour  désigner  les  or- 
'ganes  qui  varient  pour  la  forme  sur 
un  même  individu  ,  comme  les  feuil- 
les du  Broussonetia  papyrifcra, 

HÉTÉROLOBE  ,  adj. ,  heterolobus 
(sTCpoç  y  autre ,  Xcipo;  ^  lobe  )  ;.  qui  a 
des  lobes  inégaux  ,  comme  ceux  des 
.  feuilles  du  Pelargonium  heterolobum. 
HÉTÉROLYTRES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Hetetolftra  («Tepo;,  autre,  eXu- 
Tpov,  élytre).  Nom  donné  parGold- 
fussy  Ficinus  et  Garus  à  une  famille 
de  l'ordre  des  Coléoptères  ,  compi'e- 
aant  ceux  d^  ce$  iuscclçs  dont  les  tar- 


les 


HÉTÉ 

ses  n'ont  pas  le  même  nombre  d'ârti-  ' 
clés  à  tous  les  pieds.  | 

.  HÉTÉROBIAIXE  ,  «dj.  ;  AeteTV  ! 
malins^  ûUseitswendig ^  vîe&oem^' 
(ail.  )  ( mpoç y  difierent ,  fiJOÙHç^  toi- ! 
son).  Dont  les  côtés  sont  difiCirail 

r  le  poil.'  Se  dit  d'une  plante  qni  i  ! 
es  feuilles  tournées  de  tous  les  côté,  f 
Ex.  Jf^eUsia  heterômaUa,  Dicnaum 
heleromallum.  ^ 

HÉTÉROMÉRE  ,  adj.  ,  heterùmi- 
rus  (  erepoç,  différent,  fiépo^  ,  partie], 
Épithète  donnée  par  v\^lrotli  n 
thalle  ou  blastcme  des  lichenSy  qraixi 
il  est  composé  de  plusieurs  coodia 
différentes. 

.  HÉTÉROMÊRES^  ad.  et  s.  m.nL, 
Helcromera,  Heteromeri  (irs^ç ,.  dif- 
férent, pépoç  y  partie).  Nom  dooné 
par  Lamarck^  Cuvier,  Dumcrilyla* 
treille  et  Ëichwald  à  une  sectioade 
l'ordre  des  Coléoptères  ,  comprenait 
ceux  de  ces  insectes  qui  ont  ciqqir-  j 
ticles  aux  tarses  des  pattes  de  devant,  j 
cinq  à  ceux  des  pattes  intermédiaire,  ] 
et  quatre  seulement  a  ceux  des  palle  •; 
de  derrière. 

RÉTÉROMORPHE  ,  adj.  y  heten- 
morphus;  verschiedengestalUt  (ail! 
( gTgpo; ,  autre ,  fAop«pi,  forme  ).  Ce tef- 1 
me  peut  être  employé  y  len  opposilioi  j 
à  celui  d'isomorphe  ,   pour  désigner  | 
des  corps  qui  contiennent  un  wh» 
nombre  d'à  tomes  des  mêmes  élémetf, 
mais  autrement  arrangés  ,  d'où  ic- , 
sultent  des  différences  dans  leurs  pro- 
priétés chimiques   et    leurs    foroeij 
cristallines.  Tel  est     entr'autres  k! 
cas  des  acides  phosphorique  et  para* 
phosphoriqne,  I>es  entomologistes  di- 
sent les  palpes  hétérotnorphes  ,  lors- 
que les  deux  articles  intermédiaires 
sont  beaucoup  plus  longs  que  le  pr^ 
mier  et  le  dernier  (ex.  Cerocoma]» 

HÉTÉROMORPHES9  adj.  et  s.  m. 
pi.  j  Hcteromorplia,  Nom  donné  par 
Lamarck  à  une  section  de  la  classe 
des  Vers ,  comprenant  ceux  dont  le 
corps  e^t  souvent  difforme;  ptr  Biais* 
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:  ville  à  tiii  sons-rëgne  du  Irégne  ahî- 
>  mal,  dans  lequel  il  range  des  animaux 
qui  ont  une  forme  irrégulière. 

HÉTÉROBIYZIDES ,  adj..  et  s.  f. 
-pL,  Heieromjrzides.  Nom  donné  par 
.  Fallen  à  une  famille  de  l-ordre  des 
.insectes  diptères  ,  qui  a  pour  tjpé  le 
genre  Helromyza, 
'  BÉTÉRONÈME  9  adj . ,  heteronemus 
(mpoç  ^  autre,  v^fta  ,  filet);  qui  a  des 
filamens  inégaux  9  comme,  les  filets 
des  étamines  de  VEpacris  heteronema^ 
et  les  tentacules  de  l'Oceama  heienn 
nema, 

HÉTÉRONÉMÉEN ,  adj.,  heter<H 
-nemeus  (ërepoç  ,  autre ,  vh^  ,  fil)* 
'  Pries  donne  cette  épithètè  aux  végé- 
taux nem^en^  {voyez  ce  mot)  dont 
les  sporidîes  s'alorigent ,  par  la  ger>* 
mination  ^  en  des  filamens  qui  se  réu» 
Dissent  pour  produire  un  corps  hété- 
rogène 9    comme  il  arrive  dans  les 
fougères  et  les  mousses.  Ce  mot  est 
•  synonyme  Aediplogène^  àecryptan-^ 
dre  et  de  spoiifèrej  ou  du  moins  s'ap 
plique  aux  nfêmes  végétaux. 

HÉTÉRONOME,  adj.,  heUrono^ 
mus  (  frgpoc  ,  autre ,  vo/xo; ,  loi  ).  Nom 
donné,  dans  la  nomenclature  miné- 
ralogique  de  Haûy  ,  à  une  variété  de 
topaze  dont  le  signe  indique  des  lois 
de  décroissenàent  qui  ne  se  retrou- 
vent dans  aucune  autre  espèce  con- 
nue. 

HÉTÉROPES,  fldject.  et  s;  m;  pi., 
Heteropa  (crcpoç,  autre ,  iroO; ,  pied). 
Sous  ce  nom ,  Guvîer  désigne  une  sec- 
tion ,  et  Latreille  une  famille  de  Tor- 
dre des  crustacés  branchiopodcs , 
comprenant  ceux  de  ces  animaux 
dont  les  quatre  derniers  pieds  au 
moins  sont  mùtiquçs  et  propres  à  la 
natation. 

HÉTÉROPÉTALE ,  adj. ,  heterope- 
talus  (  îtipoç,  autre,  irgraiov,  pétale); 
qui  a  des  pétales  dissemblabl:  s  osl. 
inégaux.  Se  dit  de  la  calathide  des 
Synantbérées,  quand  elle  offre  de9 
corolles  dissemblables ,  coBime  ïotik*^ 
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qu'elle  est  couronnée ,  soit  radiée , 
soit  discoïde,  le  Mesemhrjrantkemum 
'  heterapelalum  a  des  pétales  inégaux. 
HÉTÉROPHYLLE9  9iàyyhe(erùphfU 
lus;.vers€hiedenblàttrig{M.)  (Iripoç, 
différent ^fu^Xov^  feuille);  qui  porte 
'  des  feuilles  dissemblables.  Se  dit  d'une 
plante  qui  a  toutes  ses  feuilles  de  for- 
me et  de  grandeur  diverses  (ex.  /w- 
glans  heteropkyUa ,  Fucusdistors )  , 
ou  dont  la  forme  des  feuilles  diffère 
dans   le   bas  et  le  haut  de  la  tige 
(  VActinea  heUrophylla  a  les  inR^ 
rieures  linéaires   et  les  supérieures 
lancéolées;  le  Celsia  heUrophylta^  les 
inférieures  ailées  et  les  supérieures 
entières;  le lonidùan  heterophyllum , 
•  les  inférieures  ovales   et  les  supé- 
rieures linéaires).  Il  se  .dit  aussi  des 
Fiantes  dont  le  feuillage  varie  suivant 
âge,  soit  pour  la  forme  (ex.  Ludia 
heterophjrlla  ) ,  soit  pour  la  pubés- 
cence  (  ex.   Populus  keterophjrllus  , 
dont  les  feuilles ,  chargées  d'un  duyet 
blanc  des  deux  côtés,  dans  la  jeunesse, 
ne  sont  plus  duvetées  qu'à  leur  facein* 
férieure  dans  l'âge  avancé  de  la  plàn- 
te).Il  se  dîtenfin  d'uneplanteà  feuilles 
verticillées    dont    chaque    verticille 
en  offre  une  pétiolée,  ovale  et  ibcisée, 
tandis  que  les  autres  sont  sessiles,  li- 
néaires et  entières^ ex.  Mahernid 
heterophylld) ,  ou  d'une  autre  parmi 
•les  folioles  de  laquelle  on  en  trouve 
d'ovales ,  d'orbiculaires  ,  et  quelques 
unes  qui  sont  presque  linéaires  (  ex.. 
Clitoria  heterophylla),  p^cyez'DiYEM^ 
siFOLiB ,  Yariifoub.  UjigarïcUs  he^ 
terophyUus  estainsi  appelé  parce  que 
les  feuillets  de  son  chapeau  sont  bi- 
furques et  raccourcis  de  moitiés 

HÉTÉROPHYLLIE,  s.  f. ,  beterû^ 
phyllia.  État  d'une  plante  dont  les 
feuilles  diffèrent  les  unes  dés  autres, 
sous  un  rapport  quelconque. 

HÉTËRCMPODES,  adj.  et  s;  m.pl.^ 
Heteropoda  (Iripo^  ,  différent  ^  iroûc'> 
pied).*  Nom  donné  par  Guvîe^  à  nfà 
ordre  de  la  famille  dqs  Gastéropodes  » 
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cokkipreiiaAt  ceux  qui  ont  le  ^*od 
cofldprimé  ^  ou  une  4^geoir6  mince 
et  verlicaliD  ;  par  Lamatrck  à  une  fa- 
mille de  Crdstaisiéft^  ài«(Utlieaf»t)a^- 
tieo1leût  ceux  dont  les  pattes  de  der- 
rière servent  h  nager;  par  Blatn ville 
"-  ik  une  classe  du  ri^e  animal ,  datas 
laquelle  il  ran^e  .les  animaux  articu- 
lés qui  ont  des  appendices  articiilés 
en  nombre  variable  ;  par  le  même  à 
ntfe  division  artificielle  de  la  classe  des 
Microzoaires ,  cômprenanft  ceux  qui 
,  #&t  le  conps  pourvu  d'afppendices  laté- 
raux, trë8<liversi6és  pour  la  forme,qni 
-servent  à  la  locomotion  ou  à  quelque 
antre  usage. 

HÉTl^^OPORE,  a^.,  keteropo- 
tus  {  sTf^o;',  différent  ^  nipoç  ,  pore  )  ; 
4|ui  a  des  pores  dissemblables,  comme 
.*la  Plextiùra  heteropora^  polypier  dont 
lès  ouvertures  des  cellules  sont  dîri- 
^.gëesdans  tous  les  sens. 

HÉTÉROPSIDE ,  adj . ,  keterùpsi-- 
yetfx(mpo(,  diiïéreot,  S4>ec,  aspect). 
Hauj  donnait  cette  ëpi'thëte.aux  mé- 
taux que  la  nature  lh>us  offre  dans  des 
états  où  ils  sont  privés  de  Leurs  pro- 
>priétés  spéciales ,  notamment  dé  leur 
éclat. 

HÉTÉROPXÉRE  ,  adj.,  heteropte- 
rus  (Srcpoc,  autre,  frrgpQv,  aile).  La 
'Calliànira  heteroptera  a  de  chaque 
'^téclu  corps  urie  grande  aile  et  six 
ntermédiaires  pluspetites.  Ujàpiculau 
^hderçiptera  .a  une  aile  très-oblique. 
Le  Bibio  hete'ropterà  a  l'avant-der- 
nière hervure  de  ses  ailes  recourbée 
il  Vextrémilé.  et  ne  joignant  pas  la 
dernière.  VAmictus  keteropterus  a 
-les  ailés  extrêmement  longues. 

UÉTÉROPTÉRES ,  adj.  et  s.  m. 
•pi.,  Heteropteta  («rt/itç,  autre  ,  rré- 
fov ,  aile).  iSfom  donné  par  Blainville 
a  uae  fAmille  de  Gnathodontes  hé^é- 
rodermes ,  comprenant  des  poissons 
qtii  ont  des  nageoires  très-varfebles 
et  souvent  nulles;  par  Cuvier,  La- 
4rcille^,  Ëichwald,  Ficinus  et  Garus 
sk une  section ^  l'ordredes  insectes 
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liénMptèrcs^  comprenant  eeut  doit 
les  éljtres  se  terminent  bfnaqœwit 
par  un  appendice  membmnffWjb 

HÉTÉaOPVfiE^  tfd}.^  hmmj' 
giws  (iTf(»c^  différent^  *^^^  a» 
«rfère  )  ;  qui  a  «ne  -queue  sitagîjîéR. 
ÏJ Ortdsmjraheieropiygîa  B'aqaeài 
rectrices  à  la  queue. 

HÉTÉnORSnfNQVJES  ^  ady •  et.  &  e 
pi.,  Heterof'kfrncki {  crapoc^  difienst, 
pvyyoç ,  bec),  ^om  donué  par  lia- 
minier  à  une  famille  comprenant  de 
oiseaux  qui  diffèrent  tous  les  nas^ 
autres,  mais  se  ressemblent  Sd- 
leurs. 

HÉTÉROROSXRES^  adj.  et  s.  a 
-  fl. ,  Heterorosires  (  {rap««  s  différai.  '■ 
roHrum ,  bec  ) .  Nom  donné  par  U 
-son  à  une  famille  du  aousMirdreè 
-fiémipalmés^  comprenant  des  oîmhi 
qui  ont  le  bec  anomal  ou  de  fome^ 
zàrre. 

HÉTiROSGIEN  ^  adj.  et  s.  a. 
heteroseius  {ircpoc,  diflerént,  nà? 
ombre).  Ëpithète  que  l'on  donne  au 
habitans  des  zones  tempérées ,  piff 
•qu'a  midi  ils  ont  leur  ombre  &t 
remmcnt  tournée  dans,  les  <ieaxlica 
spbères. 

BÉTénOSOllES^  adj.  et  s.m.fL 
Heterosomata  (1  rspo?,  différent,  ««0 
corps  ).  Nom  donné  par  Doméril  t 
-par  Blainville  &  une  famille  de  ptic 
sons  ,  Comprenant  ceux  dont  le  vk 
droit  et  le  côté  gauche  hIu  easfk^ 
se  ressemblent  point. 

HÉTÉROSTEMONB  9  adj.,  A^ 
rostemonus  (crcpoc,  diff^ent,  tri^ 
et  aminé  )  ;  qui  a  des  étan^ines  disse» 
bkbles.  Ëx.  Tremblera  heUrosU' 
mon, 

HjÉTjÊROSTIQinS,  adj.,  A«/eAM<^ 

chus  (grepo;,  différent,  o-tiÇ,  raogcc- 
Se  dit ,  clans  la  ndtienelatare  bud^ 
ralogique  de'Haiiy;  d'une  variék 
dans  laquelle  le  nombre  des  rangce 
de. facettes  qui  se  succèdent  sur  ast 
partie  surpasse  de  beaucoup  cela 
des  rangées  situées  aur  les  autresip^ 
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Ues  (  ex.  Baryte  sulfûUê  kéUfgti-- 
çàé)m  he  Haeomitriur»  heterostichugn 
€«t  aiMi  appelé  parce  qn'il  a  ses 
feuilles  presque  unilatérales. 
.  BÂTiSiO^'IQiK  9,  àùî.f  kêteresio^ 
mus  (fTtfMc,  différent  y  mpMe,  km- 
ehe)  ;  (pii  a  une  boucbe  extraordi-** 
naire.  Le  Distoma  keierostomum 
offre  tt&  IroisîéBie  orifice  au  milieu 
delà  longueur  dé  sou  ventre» 

M£TËROSTR<^li£  9  adj.,  heie^ 
Têstrephus  (mpo;,  différent^  rr|Mf(£«i, 
tourner).  Se  dit  d'une  coquille  spîri* 
▼alve  dout  le  bord  terminal  est  à  gau- 
che de  l'ammal.  Ex.  Phjrsa  hetero^ 
strophe, 

BUÉTÉnOTAXIE  9  8.  f.,  heîerotaxia 
(iTMoç,  autre  9  TâÇii,  arrangement). 
I.  Geoffroj  SatnC-Hilaire  appelle 
ainsi  le»  anomalies* compleies ,  qui, 
bien  que  graves  sôus  le  rapport  ana- 
tomique  ,  ne  mettent  cependant 
obstacle  à  l'accomplissement  d'au-* 
eune  fonction ,  et  ne  sont  point  appa- 
rentes à  l'extérieur. 

HETÉBOnronffi  9  ad].,  heteroto^ 
mus  (mpo;,  différent,  WfAvo»,  cou- 
per). L.-£,  Richard  donne  ce  nom 
au  périgoney.  lorsque  ses  divisions 
n'ont  pas  la  même  forme. 

HÉTKRO'THIQIJE 9  ad).,  hetero^ 
trichas  (  mpoc ,  différent ,  OpcÇ ,  poil)^ 
qui  a  des  poils  dissemblables.  Le  Gy» 
nandropsiî  heterotricha  et  le  Ribes 
heterotrichum  ont  des  poils  dont  les 
«ns  sont  alongcs  et  li3s  antres  glan- 
duleux. 

HÉTÉROTBiOPE  ,  ad).,  heterotro' 
pus  (inpscy  différent,  rpint»,  tour- 
ner). L.-C.  Richard  employait  ce 
terme  pour  désigner  V embryon  dont 
la  direction  coupe  obliquement  ou 
transversalement  l'axe  de  la  graine , 
aucun  de  ses  deux  bouts  n^étant  di- 
rigé exactement  vers  le  hile. 
.  hÂtÉBOVAJLTS,  adj.,  heteroçal- 
patus\  (irff|9oc,  différent,  valifa\  valve). 
Peyre  appelle  ainsi  \cê fruits  dont  les 
valves  sont  dis8enibla)>ios« 
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HÉtiRmOAHHES  ,  ïdj.  et  s.  m.' 
pi.,  Heterozoa,  Neterozoaria  (Iripoç, 
différent,  Çûov,  animal).  BlaîttVàle 
donne  ce  nom  aux  reptiles ,  à  cânSe 
des  différences  nombreuses'  et  ei^n- 
ttelles  ^ue  présentent  entr'etix  les 
animaux  compris  dans  ciette  csla^e. 
Eichwald  l'applique  à  une  série  du 
fègne  animal ,  comprenant  des  ani- 
maux qui  diffèrent  beaucoup  entre 
eux  et  de  ceux  des  autres  sénés. 

HÉTÉinrLE^-adj.,  hetefyhis  j  Ae- 
terkylus  (  crspo^ ,  dissenlblaUe ,  vhn , 
matière).  Epithète  donnée  par  Mo— 
quin-Tandon  aux  oeufs  qui  contien- 
nent des  substances  étrangères. 

HEIJCBDÈRÉES  ,  adj.  et  s.  f.  ni., 
Heuckerea.  Nom  donné  par  Bartling 
à  une  tribu  de  la  famille  dés  Saxifra- 
gées ,  qui  a  pour  type  le  genre  Heu^- 
chera, 

HEURE  9  s.  f.,  hora;  upa  ;  Stunde 
(ail.)  ;  hour  (angl.);  ora  (if.).  Vingt- 
quatrième  partie  du  jour.  Heure  se 
prend  aussi  très-souvent  pour  iemps^ 

HEXAGAJVTHE,  adj.,  hexacan-^ 
thus  (sg,  six,  «xovOa,  épine);  qui  a 
six  épines,  comme  les  six  rayons 
aigus  de  la  première  nageoii^  dorsale 
du  Dipteroaon  hex'acantJius, 

HEXAGIRGINE  9  adj. ,  hesaeirei^ 
nus  («S,  six,  x^raoc,  anneau).  Le 
Macropteronolus  kcxacircinus  a  six 
barbillons. 

HEXACOQUE  ,  adj.  ,  hexacoccus 
(îf ,  six,  xôxxoç,  grain).  La  diéré^ 
sile  reçoit  cette  epithète,  d'après  Mîr- 
bel ,  quand  elle  est  composée  de  six 
coques.  Ex.  Triglochin  maritima. 

HEXAGTE  ,  adj. ,  hexaclus  (eÇ,  six, 
àrrlv ,  rayon) ;^ qui  a  trois  rayons  ou 
trois  stries  longitudinales ,  comme  le 
Pecten  hexactcs. 

•  HEXADAGTYLE,  adj.,  hex'adac'- 
tyhis  (  2Ç ,  six ,  ^ixTu>o; ,  doigt  )  ;  qui 
a  six  doigts.  Le  Platystacùs  hexa- 
dactjrins  a  siit  rayons  aux  nageoires 
pectorales.  UOmeades  hexmaciyla 
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a.ses  aOei  diTÎaées  en  ûz  Unièrei  on 

doigU* 

HEXAGONAL  9  adj»,  hexagonaUs 

Jt\.f  six  y  Twvia,  angle).  Epîthèle 
onnée  à  un  prisme  qui  a  pour  baie 
un  beiagone,  c'est-à-dire  six  faces 
latérales.  Cest  un  des  neuf  geifres  nue 
Brocbant  admet  parmi  les  formes  do* 
minantes  des  cristaux.  Ex*  Tah 
hexagonal. 

HEXAGONE  9  adject.y  hexagonus; 
f  ÇoyAiviç  ;  scchsseiUg^  sechseckig  (ail .) 
(SÇy  six,  ytma,  angle);  quia  six  angles, 
comme  la  capsule  du  FritiUaria  impe^ 
rialis ,  le  corps  du  Lutjanus  hexago^ 
nus ,  la  tige  du  Cactus  hexagonus f 
la  coquille  du  Cerithium  hexagonum» 

HEXAGYNE,  aiy^hexagynus  (IÇ, 
six,  y\àvvi,  femme).  Se  dit  d'une 
plante  qui  a  six  pistils. 

HEXAGYNIE9  s.  f.,  hexagpiia. 
Kom  de  deux  ordres^  dans  le  sjstème 
de  Linné,  comprenant  d^  plantes 
qui  ont  six  pislils. 

HEXAHTDfUQUE  ,  adj.,  hexahy^ 
drlcus.  Se  dit  d'un  composé  qui  con- 
tient six  fois  autant  d'hjdrogëne 
qu'une  autre  combinaison  de  ce  der- 
nier corps  avec  la  même  substance 
simple.  Ex.  Phosphwe  hexahydri- 
ijue. 

HEXALÉPIDE  9  adj. ,  hexalepidus 
(«S ,  six ,  XcTTiç ,  écaille).  Necker  don- 
ne cette  épithèle  à  Vint^olucre  des 
Sjnanthérées ,  lorsqu'il  est  formé 
de  six  écailles. 

HËXANDBE  ,  adject. ,  hexander, 
hexandruss  sechsmànnig  (ail.)  (eÇ, 
six,  àv:qp,  bomme).  Se  dit  d'une 
plante  ou  d'une  fleur  qui  a  six  éta* 
mines.  Ex.  Diplosodon  hexander  ^ 
Mimusops  hexandra ,  Epimedium 
hexandrum. 

HEXANDRIE  ,  s.  f. ,.  Iiexandria. 
Nom  d'une  classe  et  de  trois  ordres , 
dans  le  système  de  Linné,  compre* 
nant  des  plantes  qui  ont  six  étamines. 

HEXANDRIQUE ,  adj^ ,  hexandri* 
eus/  qui  a  ^ix ^lamines. 


BEXAlnâMB,  adjeet. ,  hesumem 
(lÇ,8ix,v%Mi9  fil);  mi  a  six ik 
Une  médoie  {JFmnmia  nexamma)  «t 
ainsi  appdée  parce  qa*elle  a  six  m. 
HEXANGICAIRB,  adj. ,  hexmph 
loris  (IS,  stx  f  ang^tebis  ,  angle); fi' 
a  six  angles,  comme  la  tige  àaSpr» 
macoce  kexétnguietris» 

HEXANTHBÎEUÈy'adj.y  hesnih- 
rus ,  hexanihereus  (IÇ  y  six  9  Mao^i 
fleuri).  Nom  donneur  Gleditmet 
AUioni  aux  plantes  qui  ont  six  éli- 
mines. Il  conviendrait  mieux  à  mi 
ques  espèces  de  Casearia  qui  a'(Ét 
que  six  étamines  pour  donne  andièmi 

HËXAPE ,  adj.  ,  hexiMpus  ( ft , ût 
«ou;  ,  pied  )  ;  qui  a  six  pieds  seule-  ■ 
ment  ^  comme  la  Sepia  hexa/m^ 
dont  les  deux  dernières  pairei  k 
pattes  sont  très^petites.  Seopolî  ip- 
pelait  ainsi  les  papillons'  que  d'antm 
entomologistes  appellent  hexapoist^ 
c'est-Â-dire  ceux  qui  ont  six  patia 
semblables^  à  peuprès  égales,  et  tamta 
propres  à  la  marche. 

HEXAPÉTALE  9  adj.  ,  hexapeltiu 
(  îl ,  six  ,  TT^oXov  ,  feuille  ).  Dofltk 
corolle  est  formée  de  six  pétales.  Ex. 
Perigala  hexapetala  ,  Phehalim 
hexapetahun, 

HEXAPÉTALÉES^  adj.  et  s.  f.  pi, 
Hexapetaiœ^  HexapetaU,  Nom  doôaé 
par  Rivin  à  une  famille  de  plantes  i 
comprenant  celles  dont  la  fleur  a  âx 
pétales. 

HEXAPHYLLE  ,  ad). ,  hexafkflbu 
(  eÇ ,  six ,  f  uUov ,  feuille).  Se  dit  d'oa 
périgone ,  d'un  inwlucre  ,  qui  ot 
composé  de  six  folioles ,  etde  planta 
qui  ont  les  feuilles  pennées  et  eon* 
posées  de  six  folioles  (  ex.  Hajmk 
hexapkjrlla) ,  ou  verticillées  âx  ptf 
six  (ex.  Asperula  hexapkjrlla). 

HEXAPODE  ,  adject. ,  heju^podtu; 
qui  a  SIX  pieds,  f^oyez  Hxxaps. 

HEXAPODES^  adj.  et  s.  m.  pbr., 
Hexapoda,  Nom  donné  par  LatreilW 
à  une  race  d'animaux  céphalidicsa 
condjlopes  >  et  par  Blainville  i  ane 
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datte  d'animnax  articidéi  »  compre^ 
nant  ceux  qni  ont  six  pattes  ;  par  La* 
treille  a  une  sous-tnbu  de  la  triba 
des  PapilioDÎdes  ,  dans  laquelle  il 
range  ceux  de  ces  insectes  qui  ont  six 
meos  ambulatoires  presque  sembla- 
Lies;  parKirby  à  un  sous-ordre  de 
Tordre  des  insectes  aptères  ,  renfer- 
mant ceux  qui  n'ont  que  six  pattes. 

HEXAPTÈRE,  adj.  ,  hexapterus 
(  1$ ,  sixy  TTTspov  9  aile)  ;  qui  est  muni 
de  six  ailes ,  comme  la  capsule  du 
FriîUlaria  imperialis.  La  Phalœna 
hexaptera  est  ainsi  nommée  parce 
qne  le  mâle  semble  avoir  une  troi- 
aième  paire  de  petites  ailes ,  les  iufé- 
lieores  ayant  auprès  de  leur  naissance 
une  espèce  d'appendice  coucbé  sur 
le  dessus  de  ces  ailes* 

HEXAHUVE^  adj. ,  hexarinus  (  îl , 
six,  oippnv  j  mâle).  Epithète  donnée 
par  Necker  aux  plantes  qui  ont  six 
etamines. 

BEI  ASÉPALE  9  adj  • ,  hexasepalus. 
Se  dit  d'an  calice  qui  est  composé  de 
six  pièces.  Ex.  Clemaiis  hexasepala, 

HEXASPEBIIE9  9A\.yhex€upermus 
nç  «  six ,  ffir^fia ,  rraine)  ;  qui  a  des 
fruits  renfermant  six  semences,  com* 
me  lef  drupes  du  Pyrostria  hexa^- 
spermaj  les  pommes  du  THchosperma 
hexasperma* 

HEtââTÉMONE  9  adj. ,  hexasUmo^ 
luf  (l{ ,  six,  onsfttiy ,  éUmine ).  Se 
dit  d'une  plante  ou  d'une  fleur  qui  a 
six  étamînes. 

HEXâSTIQlIE  9  ai^  • ,  kfixastichus  ; 
sechsseiiig  (  ail.  )  (  IÇ  i"  six  ,  vrï^  ^ 
rangée);  qui  a  six  rangées  de  graines, 
comme  Vépi  de  VHwdeum  nexasti^ 
ehum ,  ou  dont  les  feuilles  sont  dis- 
posées sur  six  rangs  ,  comme  celles 
de  VIsotheeium  hexastichum, 

HEXATÉmAÉDBEy  adj. ,  kexa^ 
tetraedrus  (  l| ,  six  ,  rérpa ,  quatre , 
UfOLj  base).  Épitbète  donnée,  dans 
la  nomenclature  minéralogiqne  de 
Haiiy,  â  une  variété  de  cnaux  car- 
bonatée  ayant  pour  forme  ^m  cube 


HIBI  597 

dont  chaque  face  porte  nne  pyramide 
tétraèdre* 

HIANTIGONQUES ,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Hiantkonchœ  (  hio  ,  bâiller ,  eone^a, 
coquille  )•  Nom  donné  par  Latreille 
à  une  section  de  l'ordre  des  G>ncbi— 
fères  tubulipalles ,  comprenant  ceux 
de  ces  animaux  dont  la  coquille  est 
très-baillante ,  du  moins  à  l'une  de 
ses  extrémités* 

HTOBERTIANiES ,  adj.  et  s.  f.  pi,, 
Hibbertianeœ.  Nom  donné  par  Qm— 
doUê  à  une  section  du  genre  Pleu^ 
randra  ,  comprenant  les  espèces  qui 
ont  de  l'affinité  avec  les  Hiboertia, 

HIBBERTIÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
HtbbertUœ.  Nom  donné  par  Beicnen- 
bach  à  une  section  de  la  famille  des 
Dilléniacées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Hibbertia. 

HIBERNAGLE  ,  s.  m.  ,  hybema^ 
culum;  Winterhaus  (ail.)  {hybernusy 
d'biver  ).  Linné  désignait  sous  ce 
nom  toutes  les  parties  des  plantes 
qui  servent  i  envelopper  les  jeunes 
pousses  et  à  les  garantir  du  froid  pen- 
dant l'hiver ,  comme  les  bourgeons 
et-  les  bulbes. 

HIBERNAL ,  adj  • ,  hybernus  ;  ie^ 
iiMife(it.).  Ce  qui  a  lieu  pendantl'ki- 
yer '(température  hit'ernale).  Le  Ga- 
lanthus  nivalis  et  YHelUborus  hye^ 
malis  fleurissent  en  biver.  Cest  pen- 
dant cette  saison  que  le  Larus  hy^ 
bernus  se  montre  en  Angleterre* 

HIBERNANT,  adj. ,  hibernons.  On 
donne  cette  épitbëte  aux  animaux 
qui  passent  une  partie  de  l'automne 
et  l'hiver  dans  un  état  d'engourdis- 
sement et  de  léthargie  ,  d'où  ils  ne 
sortent  qu'à  l'entrée  du  printemps. 

HIBERNATION,  s*  f*,  fTùUersehla/ 
(ail.).    Engourdissement  ou   som- 
meil d'hiver  des  animaux  chez  les- 
quels a  lieu  ce  phénomène  physiolo- 
gique. 

HIBISGÂBS  ,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Hi- 
bisceœ.  Reichenbach  désigne  ainsi 
une  tribu  de  la  famille  des  Malvacées, 
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qui  a  pppr  type  le  gente  HibifcatM 
HIÉRÀGÉES ,  adj .  et  s.  f.  ^.^Hiù- 
racecç.  NoiB'  donné  par  D<  Don  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Chicoracécs , 
par  H.  Cassinî  à  une  section  de  la  tnb4 
des  Lactucées ,  et  par  Lessing  à  une 
sous-tribu  de  la  tribu  des  Chicoracéesi 
âjant  pour  type  .le  genre  Hieraciumi 
HIÉROGLYP9IQUE ,  ^dj. ,  hiera^ 
gfyphicus.  Se  dit  d'un  corps  qui  est 
marqué  de  ligaes  chlorées  sinueuses , 

Îu'on  a  comparées  à  des  biérogly  pbes; 
!x.  Pj-thon  hieroglyphicus ,  Coeci^ 
neîla  hierogi/phica.  Ployez  Ecrit. 

HILAIRE  ,  adj. ,  hilaris  (  hilum  , 
bile):  On  appelle  cicatrice  hilaircy 
celle  qui  est  produite  par  l'aboucbe-^ 
ment  des  vaisseaux  nourriciers  au 
moyen  desquels  a  eu  lieu  le  dévelop- 
pement des  tuniques  de  l'embryon. 

HUiE  ,  s.  m.  ,  hibim ,  hilus ,  Je^ 
nestra,  cicatriculaj  Nahel^  Samennar- 
èe,  Samengrubcy  Keimgrube  {aW.) } 
'  ilo  (it.)«  L'usage  général  est  de  don*- 
ner  ce  nom  ,  avec  Ruelle ,  au  point 
par  lequel  la  graine  tenait  à  la  plante- 
mère  ,  et  auquel  aboutissait  par  con- 
séquent le  funicule  ;  cependant  on 
nç  l'applique  souvent  qu'à  l'ombilic 
externe  y  c'est-à-dire  à  celui  de  la 
première  enveloppe  de  la  grain^ ,  et 
ce  cas  a  toujours  lieu  quand  on  parle 
du  hile  en  général.  ]Link  prend  le  mot 
dans  un  autre  sens  ;  pour  lui  ce  qu'on 
désigne  communémen  t  par  là  est  l'om- 
I|ilic,  et  son  hile  est  l'aïu^eole,  souvent 
colorée^  déprimée  ou  verruqueuse,qui 
l'entoure.  C'est  à  tort  qu'on  appelle . 
hile  la  cicatrice  indiquant  le  point 
d'attacbe  des  acbaines ,  des  caryopses 
et  des  noix  y  car  il  n'y  a  de  bile  que 
pour  les  graines ,  et  ce  sont  là  des 
iruits. 

.  HILIFJÈRE  ,  adj.,  hiliferus  {hilum^ 
bile, yèro ,  porter).  La  radicule  est 
dite  hiUfère  ,  d'après  Mirbel,  quand 
l'amande  est  nue  ,  e1  que  la  radicule 
reçoit  dircctemcpt  les  vaisseaux  du* 
funicule  (e^[.  Ayicemiia)  \  hpérisper" 
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mapcendla  même  épilbètequiii 

porte  immédiatement  le  hile(ex.  C»* 

Jl^fèresy 

:    HILOFÊRE  ,  è.  m,  »  hUoferifùbm, 

bile^y^ro  ,  porter  ).  iNmn  doinipr 

Mirbel  à  la,  tuniqu«   interae  4e  h 

graine ,  endoplèvre  ou  eadlospenM. 

HULOSPEBMeSSy  «dj .  et  s.  f.  pi, 
Hilospermot  {hiUmj  hile,  finjfp, 
graine).  Yen teùat  donnait  ce  nwà 
la  famille  des  Sapotées  ,  parce  ^ 
les  plantes  qu'elle  renferme  ontoièi-  - 
nairement  l'ombilic  trëa-*graBd. 

UIMANXOGÊRB  ^  adj.  ,  himeth 
cerus  (îfiàç ,  courroie  ,  «épac ,  corne); 
qui  a  Les  antennes  en  forme  de  ImiI, 
comme  celles  de  Vjisilus  ktmatUtO' 
rus ,  dont  le  troisième  article  apW 
se  termine  tout  à  coup  par  une  pctik 
épine  très-courte.  • 

HIMANTOOALLES»  adj.  et  s.  1. 
]d.  ,  HimantogalU  (ipotc,  courroie, 
galliis ,  coq).  P^oni  sous  lequel  L#- 
son  désigne  un  isbus-H>rdre  de  l'oièe 
des  Ecbassiei^s  ,  comprenant  ceux  k 
ces  oiseaux  qui  ont  de  l'analogietne 
les  Gallinacés. 

UIMANXOPODE^  adj.  ,  himad^ 
podus  (ipcc, courroie  y  vroûç,  pied).Si 
dit  d'un  oiseau  qui  a  les  jambes  trèh 
longues. 

HIPPÉASTRIFORMES.,  adject.  et 
s.  f.  pi. ,  Hippeasiriformes,  Kom 
donné  par  G.  llerbert  à  nne  secliei 
de  la  famille  des  Amaryllidées ,  cou- 
prenant  le  genre  Hippeastrum* 

HIPPIDEfiT,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Eif 
pides.  Nom  sous  lequel  LatreiUe  et 
£icbwald  désignent  une  tribu  de  b 
famille  des  Crustacés  décapodes  m* 
croures,  qui  a  pour  type  le  geut 
Hippa.  I 

HIPPIÉES,  adj.  et  s.  f.  pL  ,  Rif* 
pieœ.  Nom  donné  par  Lessing  &  «le 
section  de  la  sous-tribu  des  Sénédo* 
nidées  anthémidées ,  qui  a  pour  tfpt 
le  genre  Hippia, 

HIPPOGASTANÉES  y  adj.  et  8.  f. 
pi. ,  ^i/Y'ocaj/a/zciB.  Famille  de  pIsB- 
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tei  ï  éfoUîé  par  CapdoUe  ^  jqai  a  pont 
type  VJEscubu  HippocaMkuium, 

HIPP0GR4TEAGÉES  ;  ad],  et  «.  f. 
pi.  ,  Hippocrateaceœ^  Famille  de 
plantes  »  établie  par  Juatieu  ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Hippacralea, 

UWPOCRATtns ,  adj.  et  a.  f.pi.  » 
Hippocratcœ,  Seotioa  ,  établie  paf. 
Reicheabach  dana  I»  famille  des  Théa- 
cées,  qui  a  le  genre  ffippocraiea 
pour  type. 

BIPPOCIUTICÉS^    royes  Uiv- 

HIPPOHiUUÉlIISy  adj.  et  s.  f.  pi., 
HippomoReas.  Reîchenbacb  désigne 
soua  ce  nom  une  spction  de  la  famille 
des  EopkorbeSi  qui  a  pour  type  le  genrci 
Mippomane, 

'  HIPPOPEy  adj.,  hippopus Çnenoç ^ 
cbeval ,  froûc ,  pied)  ;  qui  ressemblo 
à  un  pied  de  ebeyal.  UÔHrea  hippo'i 

Îus  est  ainsi  appelée  en  raison  oe  a4 
irgenr  et  de  sa  forme. 
HIPPf^ODIFOMlEy  adj. ,  hippo^ 
pediformù  (  iimç ,  cbeval ,  ^oûc  , 
pied ,  forma ,  forme).  Les  appendices 
gélatineux  et  natatoires  qui  garnissent 
aupéneuremeqt  le  corps  du  Protoms^ 
dêa  bitea  ont  reçu  oette  épilbète  ,^  à 
oanaede  leur  ressemblance  avec  un 
sabot  de  cbevol. 

HIPPOPOTABOENS ,  adj.  et  s.  m. 
pi.  9  JIîppopoiamn*\icq à* Aiyr  ày ait 
établi  sous  ce  nom  une  classe  de 
Mammifères,  ayant  pour  iy^^  VHtp-* 
popoUune, 

HIPPUHATE.    fMJaOBENZOATE. 

UIPPIJRIDÉES,  adj.  et  s.  f.  pK  , 
Hippurideœ.  Famille  de  plantes  ,  éta- 
bslie  par  Litak ,  que  iCandeilc  regarde 
CMune  une  simple  tribu  de  celle  des 
Bamragéea ,  et  qui  a  pour  type  le 
genre  Hippuris* 

HWPUEIQUEy  adj.  ,  k^puriau 
(iinco;,  cLeval  )•  Liebigdonnecenom 
à  un  acide  particulier,  qui  existe  daps 
Furine  des  animaux  berbivores  en 
général ,  et  que ,  par  cela  même  qu'il 
u'appaiUeat  pas .  exclusivement  au 
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chflval,  Benelius  désigne  laus  mm 
autre  dénomination  ,  ceDo  à*aeuk 
urobenzoique.  F'.ce  mot. 

HIPTAaÉES,  adj.  at  s;  f.  pi. ,  Hip* 
tageœ.  If  orp  donné  par  GandoUe  k  wm 
tribu  de  la  famille  des  Malpigbiacëes  | 
qui  a  pour  type  le  genre  iliptage, 

maCilTE  9  s.  m.,  UrcasiUraut 
bouc).  Genre  de  sels  ( Urcinsaurti 
Sahe  j  ail.) ,  qui  sont  produits  par  la 
combinaison  de.  Tacide  biceique  avec 
les  bases  salifialiles. 

nmcm  ,  adj. ,  hireùuu;  bocis^ 
ariig  (all.)^  Se  dit  d'une  odeur  ana-r 
logue  à  «elle  du  bouc,  qu'oa  ab- 
serve  dans  plusieurs  plantea.  Ex.  Ito-* 
roglo4sum  hà'k^nu^l, 

Hmcmf ,  s.  f.,  Urcina;  Hirçitk- 
^//(plL).  Substance  giasse  paalK»^ 
lière,  que  Gievreul  admet  daàs  la 
graisse  de  .bouc ,  et  k  laquelle  il  at- 
tribue l'odeur  de  celle  graisse. 

ailtGIQIlE  ,  adj. ,  hirtietu.  Nom 
donné  par  Cbevreal  à  un  ucido  pi^-* 
ticulier  {ffirçinsàure ^  ail.) ,  que  jm^ 
duit  la  saponification  de  rbircine. 

HIRGISME  9  s.  m. ,  kireismus ,  fo' 
tpr'  iUàmm^s,'  asceUarum.  Odeur 
forte  et  particulière  qui  s'axbale  des 
aisselles  chez  beaucoup  d'hommes* 

HIBSUTÉ  ^  adj.  i  hirsutus;  rauh , 
struppig  (ail.).  Garni  de  poiU  Ifinga 
^t  nombreux,  yoyez  Hiaissi. 

U|BSDTEra,adj.,  Iùrtitf$  borsiif 
(alL).  Garni  de  poils  raides  ot  pi- 
quans.    Voyet  BÉausÈ»  • 

HUnCâDDE ,  adi* , .  hiriieauiié 
(hirtusj  velu,  eauddij,  queue);  qui  a 
la  queue  velue.  Le  Lisiu  hiriiciûidis 
a  rextrémilé  des  éltytrea  garnia  de 
poils. 

HIRTIGOU4E,  adj.,  hirticoUîsifiir" 
tus ,  velu  ,  coUain  »  col  )  ;  qui  a  le 
col  ou  le  corselet  couvert  d'un  épais 
duvet.  Ex.  Meîolontha  lariicollU  » 
Gibbium  hiriicoUe. 

HIRTIGOBNE  ^  adj.  ,  hirticornis 
(hirtus ,  hérissé,  cornu  ^  corne); 
qui  a  les  auteiiues  velues  (es.  Poljr^ 
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mena  hiriieomisj  Sarroirium  hlrti'* 
corne  ) ,  hérissées  d'épines  (  ex.  Co^ 
reus  hiriicornis  )  f  ou  terminées  par 
une  masse  de  poils  en  forme  de  petit 
balai  (ex.  Ortkocenu hirticemis), 

HIRTIFLORE  ,  adj.  ,  hiriiflùrus 
{hirtus^  y^M^fios^  fleur)  ;  qui  a 
les  fleurs  velues.  Le  Myrcia  hirliflora 
a  ses  bractées  et  sescaÛces  très-velus  ; 
le  Galium  hirliflorutn ,  ses  corolles 
Telues  en  dehors  ;  le  Sehiiachyrium 
hirtiflorum,  ses  épis  velus. 

HIRTIBIANE  9  adjeet. ,  hirtbnanus 
(hirtus  ,  hérissé ,  manus ,  main  )  ;  qui 
a  les  mains  hérissées  d'épines.  ^x»Pa* 
lœmon  hirtimanus. 

HIRTIPÈDE^adj.,  hirtipes  {hk^ 
tus ,  hérissé  ,  pes^  pied  )  ;  qui  a  les 
patte»  garnies  de  poils.  Ex.  Dasypoda 
Jurdpes. 

HIBUDIFMUliES,  adj. ,  Hirudi- 
Jormia  (  hirudo  ,  sangsue  ).  Nom 
donné  par  Latreille  à  un  ordre  de  la 
classe  des  Ehninthaproctes',  compre- 
nant ceux  de  ces  animaux  dont  le 
corps  est  plus  ou  moins  semblable  à 
celui  d'une  sangsue. 

HmUDINÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Hirudlneœ  ,  Hirudinei ,  Hirudines. 
Nom  donné  par  Savigny  ,  Lamarck 
et  Latreille  à  une  famille  de  la  classe 
des  Annelides  »  par  Eichwald  à  une 
famille  de  celle  des  Grammazoaires , 
ayant  pour  type  le  genre  Hirudo. 

HIRUNDINAGÉ  9  adj. ,  hirundina- 
ceus  {hirundo ,  hirondelle);  qui  tient 
de  l'hirondelle ,  comme  la  queue  du 
Merops  hirundinacea, 

HIRUNDINIDES,  adj.  et  s.  m.  pl.^ 
Hirundinidœ.  Nom  donné  par  Yigors 
à  une  famille  d'oi»eaux  percheurs,  qui 
a  pour  type  le  genre  Hirundo» 

HISPIDE  ,  adj. ,  hùpidus  ,  hispi' 
dosus  j  strigojus  ;  hackerig  (ail.)  ; 
qui  est  eami  de  poils  rudes  et  épars , 
comme  la  totalité  de  la  plante  dans  le 
Silphium  laciniatum ,  les  anthères  du 
LanUum  garganicum^  les  utricules 
du  pollen  du  Malva  nUniata ,  la  tig^ 
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du     Leontodan    hispidum*  *  f^cjn  * 

HbrissI;. 

HIBnDITÉ  y  sobst.  f .  ,  hîspiditas; 

État  d'une  partie  qui  est  coavertede 

poils  raides  et  piqua  os. 

W&nDiJLÈ 9  adj.  y-hispididaùuj 

qui  est  un  peu  hispid^e. 

mSPIDULEVX^  adj*  ,    hispUbdo' 

sus  ;  qui  est  garni  de  poils  raidei, 

très-écartés. 

HISTÉRIDBS9  adj.  et  s.  m.  pi., 

Histeridœ,  Nom  donné  par  Lèach  à  , 

une  famille  d'insectes    coléoptères  1 

qui  a  pour  type  le  genre  Mister» 

mSTÉROIDES  ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Histeroïdd,  Histerétdes»  Nom  doué  ' 
par  Paykull  à  une  famille  ,  par  Li- 
treille ,  Guvier  et  Bic^wald  à  «e 
tribu  de  la  famille  des  Coléoptères 
clavicomes  ^  qui  a  pour  type  le  geoie 
Hister. 

HISTOmE  NATDREIXE  j  sobst.  (, 
historia  naturaUs  ;  IVaiurgesehidiU 
(ail.)*  Science  qui  étudie  les  forma 
et  les  diverses  parties  de  chacun  do 
corps  existans  à  la  surface  ou  dans 
l'intérieur  de  la  terre  ,  examine  la 
structure  de  ceux  dans  lesquels  onae 
trouve  aucune  trace  de  rorganisatisi 
nécessaire  à  l'exercice  des  fonctiov 
vitales,  recherche  l'oi^nisatîon  et 
les  fonctions  des  êtres  vivans^  s'oon- 
pe  des  diverses  classifications  propres 
à  faciliter  l'étude  des  csorps  natnrelf, 
et  s'attache  surtout  à  les  dispoRf 
dans  un  ordre  méthodique  qui  soit 
aussi  conforme  que  possible  à  Icm 
analogies. 

HIVER,  s.  m.  y  hîemsj  hiBemum; 
;^fCfAoi>v;  ^#^mtor  (ail., angU);  inimm 
(it.) .  L'unedes  quatre  saisons  de  ^w- 
née,  qui  s'étend  depuis  l'arrivée  du  So* 
leil  à  l'un  des  tropiques  jusqu'à  son  re- 
tour à  l'équateur,  et  pendant  laquelle 
régnent  les  plus  grands  froids,  dans  les 
régions  tempérées  et  glaciales.  Giei 
nous  l'hiver  dure  depuis  le  21  ou  si 
décembre  ^  époque  du  passage4hi  So- 
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leil  au  premier  point  du  Capricome  9 
et  terme  de  son  plus  grand  abaisse- 
ment au  dessous  de  l'equateur ,  jus- 
qu'au 1  g  ou  21  mars,  retour  de  Tas- 
tre  à  réquinoxe  du  printemps.  LaTerre 

Sarcourt  pendant  ce  temps  les  signes 
u  Cancer ,  du  Lion  et  de  la  Vierge» 
HIVERNAL.  Voyez  Hibbbhal. 
HIVERNANT.  Voyez  Hibernant. 
mVEANATION.  Voyez  Hibehna- 

TION. 

HODOMÉTRE,  s.  m. ,  hoiome-' 
trum  ,  pedometer  ,  nerambulator  , 
viatorum  (  ô^o;^  chemm ,  fAcrpco)  ,{me- 
Burer).  Instrument  ou  appareil  ser- 
vant à  mesurer  la  longueur  d'un  che- 
min parcouru  ,  k  déterminer  la  dis- 
tance qui  sépare  deux  points  l'un  de 
l'autre.  Le  plus  connu  de  ces  appa- 
reils est  celui  de  HoUfeld,  qui  n'est 
qu'un  perfectionnement  d'autres  plus 
anciens ,  et  avec  lequel  on  peut ,  sans 
s'en  occuper ,  mesurer  un  million  de 
révolutions  d'une  zone ,  ee  qui ,  en 
supposant  celle-ci  à  quinze  pieds  de 
circonférence  y  fait  quinze  millions 
de  pieds ,  ouprèsde  onze  cents  lieues. 

HOLACANllBIE ,  ad). ,  holacanthu* 

(ôXoç,  tout,  axavOa,  épine);  qui  a 

e  corps  entièrement  couvert  de  pi— 

quans  très-rapprochés.  Ex.  Diodon 

holacanthus» 

HOLEMENT,  s.  m.  Grr  de  la  hu- 
lotte. - 

HOLiEAGÉES.  VoyezOïàthCÎXM. 

HOLÈIBES  9  adject.  et  s.  m.  pL  , 
Holeira  (  Zkn^ ,  entier ,  réuni ,  jjrpov , 
abdomen).  Nom  donifé  par  Hermano, 
Cuvier^-Latreille  et  Eidrwaldik  ime 
famille  de  l'ordre  des  Arachnides 
trachéales  ,  comprenant  ceux  de  ces 
animaux  qui.  ont  l'abdomen  réuni  au 
thorax. 

HQLOBRANCHESjadj.  ets.  m.pl., 
Holohanchli ,  HoMranchia ,  Holo^ 
brandUata  { oXoç ,  complet ,  ^pôef^ux , 
branchies  )•  Nom  donné  par  Dumérîl 
à  une  famille  de  Poissons  osseux,  dans 
laquelle  il  range  ceux  qui  ont  des 
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branchies   complètes  ,    c'esif-à-dire 

Sourvues  d'un  opercule  et  d'unemem-^ 
rane  branchiostège. 
HOLOCHALINES^adj.  ets.m.'pl.y 
HolochaUna  (  oXoç ,  tout , .  ;^>avoI  y 
dents).  Nom  donné  par  MuUer  à  une 
famille  de  reptiles,  ophidiens ,  eom«r 
prenant  ceux  qui  ont  toutes  les  dents 
maxillaires  venimeuses. 

HOLODONTASPISXES,  adj.  et  s» 
m.  pi. ,  Holodontaspistes  (o^oc ,  com- 
plet, êdovc,  dent^  offiriç,  plaque). 
Nom  donné  par  J.-A.  BJtgen  à  une 
tribu  de  Reptiles  ophidiens,  compre-* 
nant  ceux  qui  ont  des  plaques  sur  le 
corps  et  toutes  les  dents  entières,* non 
percées. 

HOLODONTES9  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Holodonta  (ôXoc,  tout,  o^Gc^  dent). 
Nom  donné  par  Muller  à  une  famille 
de  Reptiles  ophidiens ,  comprenant 
ceux  qui  ont  toutes  les  dents  pleines 
et  entières,  ou  des  dents iMrtout  ou: 
l'on,  en  trouve  dans  cet  ordre. 

HOIiODONTOPHIDBS»  adj.  et  s., 
m.  pi. ,  Holodontophides  (o>o;,  com- 

Slet,  ^oOc,  dent,  Sftc ,.  serpent  )• 
Fom  donné  par  J.-A.  Ritgen  à  une 
tribu  de  Reptiles  ophidiens ,  dans  la-, 
quelle  il  range  ceux  qui  ont  des  pi»* 
ques  sur  le  corps  et  les  dents  pleines. 
HOLOEDRIQUE  ,  adj.,  holoedrlcus. 
(  oXo( ,  entier ,  iâfo, ,  base).  Nanmann 
-donne  cette  épitbète  mxx.  formes  cris- 
tallines réunissant  toutes  les  fiioes  qui; 
peuvent  se  coordonner  autour  d'un 
système  d'a;ces  déteminés  pour  un 
certain  rapport ,  également*  détermi* 
né,  entre  les  paramètres* 

HOLOGONIDIBy  S.  f. ,  kologtmi^ 
dium;  VoUbruizelk  (ail.).  Wallrolk 
nomme  ainsi  les  gonidies  des  lidiens 
considérées  isolément,  lorsqu'elle^ 
sont  dans  les  conditions  néeessaîres 
pour  se  développer ,  et  au  moiiieat4e 
le  faire. 

HOIiOGONIBa<II]E ,  adj. ,  habgo^^ 
nimicus,  Wallroth  appelle  jno77iAo/tif 
hohgonimica  celle  qui  résulte  dn.de- 


66% 


mîKA 


"Hlkrpfiememi  «les  corpuscules  repro* 
d^ctean  de»  lickeiM  auxquels  il  donne 
le  nom  de  kologoHidies, 
'  WXÊ^ILÈFWO'tE  j  adj.,  kohlepi- 
dôitts  (o^oc,  entier,  Wt'c,  éeaille)  ; 
^1  est  entièrement  couvert  d'écaiU 
m.  Bx/  Cichla  hoiolepidoMf 

HOIiOIiIlUQUfi 9  ad}.,  hùloleucuj 
(  o>oc ,  entier ,  "knxoç ,  blane  )  ;  qui  est 
totalement  blanc.  Ex.  Jgarieus  ko" 
Jhieucus, 

HOLGPÉtAIiE  f  adj.  ,  kolopekiluJ 
(CXéç,  entier,  irera^ov,  pétale);  qui 
a  des  pétales  entiers.  Ex.  Silène 
kolûpetah. 

HOIiOPBAlVl^E  9  adj . ,  holophane^ 
rus  (  okoç ,  complet ,  ^ avcpoç ,  mani- 
fcstf).  Latrëllk  donne  cette  éphkète 
aux    méiamorphn'ses    des   insectes, 

Ïiand  elles  sont  complètes  ou  to- 
let* 
HOIiOPfflRE)  udject. ,  hohperuê 
(  fiiaç ,  complet ,  *dpoç ,  pore  ) .  Le  Po- 
fyporus  holoporus  est  presque  uni-^ 
quemeirt  composé  dé  tubes  paral- 
Ines.  ' 

HOIiOPTÉlUB  y  ^  adj .  ,  kolûptefus 
(IShnçy  complet ,  fTTfjioy ,  aile).  VAs^ 
càrii  kôlopieriu  doit  ce  nom  â  ce 
qH*nne  membraife  latérale  mince 
règne  sur  toute  la  longueur  de  soo 

'  HOLOItAOâE&9  adj.  et  s.  f.  pi.  ^ 
HohrageeB,  Famille  de  plantes ,  éta-> 
bife  par  R.  Brown  ,  qui  a  pour  type 
te  genre  Hûlofagù. 

HOLOT917MDM,  adj.  et  s;  f.  pi., 
Hàhihufida  ,  tfohtkurtdea.  Nom' 
donné  par  Latreille  à  une  classe  du 
règiM  animal,  par  Bkiiiiville  à  un 
ordre  de  la  classe  des  Polycéroder<> 
ittiitçs,  êj«ii%  le  genre  Holoîhuria 
pour  type. 

■OliQTHURm,  s.  f.pl. ,  j¥o/bMEi- 
^<^.  Nom  donné  par  Gpldfuss,  Ficinus 
et  Garus  à  un  ordre  ou  à  une  -famille 
deRadiaires,  ayant  peur  type  le  genre 
Hohthuria^ 

HOMAUNÉni,  adj.  et  s.  f.  pi. , 


HômqKneœ.  Famille  de  phnies ,  éta-* 
blie  par  R.  Bro'im ,  qui  a  pour  type 
le  genre  ^oma/iifm. 

HOilALO€ÉPHALB ,  ad).,  AouM- 
heephalus  (djuiaXoç,  plan,  aegfoeU, 
tète  ).  Le  Laçeria  komalocêphala  es^ 
aihsi  appdé,  parce  qu'il  a  les  côtés 
de  la  tête  et  ou  corps  garnis  d'une 
large  membrane ,  qui  les  fait  pand- 
tre  aplatis. 

HOMALOGONÉES,  adj.  et  s.  f. 
pi.,  Hommlôgonàia  (épÂdç,  plan, 
ydvv,  genou).  Nom  donné  par  Lyng- 
bye  à  une  section  de  la  classe  £s 
Hydrepbytes,  comprenant  celles  dont 
la  Ironde  est  articulée  et  plane* 

HOMALOPHYLLS» ,  adj.  et  s.  f. 
pi.  ^  HomalophfUœ  (^pta>oc,  plan, 
fv^Oiav,  feuille).  Nom  donné  psr 
Willdenow  à  un  ordre  de  plantes 
cryptogames,  comprenant  celles  qui 
ont  une  fronde  aplatie  sur  terre  ;  par 
Sprengel  à  une  famille  ,  démemMe 
des  Hépatiques^  dans  laquelle  il  range 
celles  de  ces  plantes  dont  la  fronde 
forme  une  expansion  foliacée. 

HOMARDIBm,  adi.  et  s.  m.  pi.. 
Astaeinl»  Nom  donné  par  Cuvier  et 
Latreille  à  une  tribu  ou  section  de  la 
famille  des  Crustacés  décapodes  Ifa- 
croures,  qui  a  pour  type  le  geare 
Homard. 

HOMliOlllÉRE  9  ad j . ,  homœomenu 
(ofAaioç,  semblable,  {Afpoc,  prtie). 
Wallrotii  donne  cette  épitnète  au 
thalle  ou  blaslèmedes  licbens,  quand 
il  est  formé  d'une  substance  unique, 
homogène  ou  gélatineuse. 

HOIflNIDn,  adj.  et  s.  ni.  pL  , 
Mominida,  Gray  désigne  soos  ce 
nom  une  femille  de  Forare  des  Mam- 
lAifères  primates,  qui  renferme  le 
genre  Homo» 

WmOBSkàNQnEêj  adj.  et  s.  n. 
pi. ,  Homobranchiata  (  «jAdc  %  sembla* 
ble ,  p^àpf^tA ,  branchies).  Nom  donaé 
par  Ijamarck  k  un  ordre  de  la  classe 
des  Crustacés ,  comprenant  ceux  qui 
ont  les  branchies  en  pyramide  et 
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posées  de  bnnes  empilées  les  nnes  aiir 
les  autres. 

.  HOMpCAIUPE,  adj.  »  iomocarfzu 
(ôuLQÇf  semblable,  «apirâ;,  liruit)^ 
H.  Cassini  donne  cette  épithébe  a  la 
calathide  d^  Sjoantkérées ,  quand 
tous  les  ovairjBs  qu'elle  renferme  sont 
semblables. 

m 

HMIOGHÂLES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Homocheles  (6fAo; ,  semblable,  ;(ïiln  i 
pinee).  Nom  donné  par  Latreilleà 
nne  section  de  la  famille  des  Crusta- 
cés décapodes  brachiures,  comprenant 
ceux  dont  les  serres  afont  de  grandeur 
identique  ou  peu  différente  dans  les 
deux  sexes.  • 

HOMOGRIGICNS,  adj.  et  s.  m.pK| 
Homocricii  {6yLoç ,  semblable,  «fMxoç  t 
anneau).  Nom  donné  par  Blainvillq  j| 
un  ordre  de  la  classe  des  ChétopodeSi 
dans  lequel  il  range  ceux  de  ces  anî- 
Inaux  dont  le  corps  est  composé  d'ar- 
ticulations presque  similaires. 

UOllODERMEB,  adject.  et  s.  m* 

il,  f  Uofnodermœ  ,  Homodérmaia 
^MC ,  semblable ,  iipit^t  peau).  Nom 
lonné  par  Duméril  à  une  famille  de 
l'ordre  des  Reptiles  ophi<)ifqs,  com- 
prenant ceux  qui  ont  la  peau  cou-* 
yerte  d'écaillés  partout. 

HOMOGJJIE  f  adj. ,  hompgawuu 
(  ouoç ,  semblable»  T^mc  ,  noee).  É^iit 
ibete  qucLessing  donne  à  U  çalmiiude 
des  Sjnantbérées ,  qiiand  toutes  1^ 
fleurs  qu'elLs  reaferine  sont  4a  uéa(4 
sexe. 

HOilOPAUns  ffi.î.i  h^magmnia. 
C.-CL  Spr^g^l  désigne  ainsi  le  cas 
dans  lequel  les  organ^  miles  ejt  les 
organes  femelles  d'tine  plante  arri* 
vent  ensemble  à  maturité. 

HOMOGÈNE,  adj.,  homo^êmw^ 
gleUhartig  (ail. ).  (  ^; ,  smUable , 
yivoc,  race).  Se  dit  delalc^/^rf  d'uoo 
roche ,  quand  les  parties  qui  la  con^ 
^tituent  sont  de  nième  nature  et  oat 
le  même  aspect. 

mmOGÉmnÈy  s.  f.,  homogenêi- 
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tas;  GUkharîigkeit  (  aÙ.  ).  QualUji 
de  ce  qui  est  homogène. 

HOMOaÉNÉOGAlIPEB,  adj.  et  s. 
f.  pi.  ,  Homogeneocarpi  (opytvici 
homogène ,  wf^i , .  fruit  ).  Nom  don* 
né  par  13orj  à  une  tribu  de  la  fan^illo 
des  Céramiaires ,  comprenant  celli;^ 
qui  produisent  de  rentables  capsules 
homogènes. 

HOMOGÈNES,  adj.  et  s.  m.  etf.pl.^ 
Homogenei,  Homogeneœ,  Nom  don- 
né par  Brongnîart  et  G.  Prévost  à 
une  classe  de  roches  ,  comprenant  les 
masses  minérales  dans  lesquelles  on 
Ae  distingue  k  l'œil  qu'une  seule  ma^ 
tiére  composante;  par  Acharins,  k 
nn  ordre  de  la  classe  des  lichens  idio* 
thalames ,  auquel  il  rapporte  cenx 
dont  la  substance  est  homogène  ;  par 
Cnvier  ,  k  un  ordre  de  la  classe  den 
Tofûsoires ,  comprenant  ceux  de  tes 
animaux  dont  le  corps  est  sans  vîs^ 
céres. 

HOMOGÈNIB,  subst .  f . ,  homogentu 
(  ôfAoc  )  semblable ,'  yiwi ,  racç) .  Dur- 
dach  appelle  ainsi  {generaiio  homogà' 
nea  s.  propagation  gUlchariige  Zhltf 
gung ,  Foripfiàtuung ,  ail.  )  le  pode 
de  génératmo  qui  consiste  ^en  ce  que 
le  nouvel  être  vivant  est  .produit  par 
un  ou  par  deux  corps  or^nisés  de  W 
même  espèce  que  lui. 

■OMOIDB ,  adje^.  hmUoldittuji 
glêickgestàltet  {i^ç^Wm^Èl^^ 
ressemblance).  Ij.-^C.  Ridi;iiiJI  4ol|no 
eette  épilhète  aux  parties  qui  ont  U 
mène  forme  que  leof  tégument  oi| 
enveloppe. 

HOMOIOMPÉMANTBËES,  adf. 
et  subst.  f.  pi. ,  Eomoiodfperlanlliéak 
(  fifMMc  ,  semblable ,  9^; ,  deqx  f  ^*P^  • 
autour,  «vdo;,  fleur).  Wacbepdorif 
nomme  ainsi  une  clause  de  planta  f 
comprenant  celles  qui  ont  nq  même 
nombre  d'étamines  et  de  divisions  de 
ohamn  de  leurs  deux  périanthes. 

HOMOMALLE9  homomalluSf  stcun* 
das  ;  einsêiuwendig  (  ail.  )  (  ôfiJc , 
semblable ,  fAxXXôç ,  foison).   Se  dit 
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d'un  corps  dont  les  parties  se  dirigent 
d'un  seul  côté ,  comme  les  phyUodes 
de  Y  Acacia  homomaUa  y  les  feuilles 
du  Didymodon  homomallus  y  et  les 
rameaux  du  poljpîer  appelé  Plexau" 
TM  homomaua. 

HOMOMÉRÉS^adj.  et  s.  m.  pL  ; 
Bomomeres  (ôfAo^.,  semblable,  lupoçy 
partie).  lïom  donné  par  Blainville  à 
un  ordre  de  la  classe  des  Ghétopodes, 
comprenant  ceux  dont  les  anneaux 
du  corps  sont  semblables  les  uns  aux 
autres. 

BOMOMOBPfiDEy  adj.,  homomor^ 
phus  ,  uniformls;  einfôrmig  (ail.  )  ; 
(ôpoc ,  semblable ,  jioptfïi ,  forme  )•  Se 
dit  de  parties  ou  de  corps  qui  ont  la 
même  forme» 

HOMONÉMÉENS,  adi.  et  s.  m.  pi., 
Homonemeœ  (  ô^oc ,  semblable,  vSi/iux , 
fil)»  Fries  donne  ce  nom  aux  végé- 
taux produits  par  des  filamens  qui , 
dans  la  germination  ,  se  séparent  cha* 
cuu  de  leur  adkérenee  à  un  corps 
Iiomogéne,  comme  dans  les  algues 
et  les  champignons*  Homonémé  ou 
Homonéméen.est  sjnonjme  de  Aa- 
jfhgène ,  ahandreei  ssppridiifère* 

HOMONOME^  adject.,  homonomus 
(o^pç  , .  semblable ,  vo^aoç ,  loi ).  Nom 
donné,. dans  la  nomenclature  miné- 
ralogique  de  Haiij^  à  une  variété 
dans  |fiqi|yej|J|«tous  les  décroissemens 
naisseufc  àa^^^lÊlf  angles  ou  sur  les 
bords.  JScL/Baryte  suîjfÎBUéehônwnoÉnem 

BOMOPÉTMJE  ,  ad].,  homopeialus 
(Ô/aÔ;  y  semblable,  nixoàoy  ,  pétale ). 
Epi  tbé te  donnée  par  Peyre  aujL /leurs 
dont  les  pétales  .se  ressemblent  tous; 

C*  r  H.  Cassini,  aux  calathidesj  quan4> 
,  )  fleurs  qui  les  composent  ont  toutes 
dés  corolles  semblables. 

HOMOPHYLLi:,  adj. ,  homophylr 
lus  (  ôfAoc ,  semblable,  f u»ov,  feuille)* 
Se  dit  dune  plante  dont. les  feuille» 
ouïes  folioles  sont  toutes  semblables», 
Ex.  Cassîa  homophylla^ 

HOMOPTÉBES,  adj.  et  s.  m.  pL, 
HomopteraÇ^i^Mç^  semblable  ^  Trripovj 


HORA 

aile).  Nom  donne  par  Guvîer ,  Lt- 
treille ,  Eicb-wald  ,  r  icinus  et  Garni 
à  une  section  de  l'ordre  des  Hémi- 
ptères, comprenant  ceux  de  ces  insee- 
tes  dont  les  étuis  ont  la  même  con- 
sistance et  sont  demi-  membraneaz 
dans  toute  leur  étendue* 

HOMOSPHÉROÉDRIQUE  9  adject., 
homosphœroedricus.  Nom  donné  par 
Weiss  au  système  de  GristallisaiioB 
dans  lequel  le  cristal  offre  toutes  ]n 
faces  que  détermine  l'ensemble  de 
trois  axes  inégaux  entr'eux  ,  systèse 
qui  a  pour,  type  l'octaëdre  régulier. 

BOMOTÈNE»  adj •  et  s.  m. ,  homt' 
tenus  (  ofjtoç ,  semblsdile ,  tsivu  j  aller 
vers).  Latreille  désigne  sous  ce  nom 
les  animaux  articula  qui  conservent 
tonte  leur  vie  la  forme  qu'ils  avaient 
en  naissant ,  qui  ne  font  que  croftie 
et  changer  de  peau. 

flOMOTBÀLA]tfES .  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Homothalami  (tf^oc ,  semblable , 
èà>a^oç,lit).  Nom  donné  par  Acbarins 
à  une  classe  de  Lichens ,  comprenant 
ceux  dont  les  conceptades  sont  de 
même  couleur  et  de  même  nature  qne 
le  thalle. 

flOMOTROFE  9  adj» ,  komotropas 
(  ôpç ,  semblable ,  rpcir» ,  tourner  ). 
L.-G.  Kichard  appliquait  cette  épi- 
tkète  kVembryont^Xy  sans  être  droit, 
a*  la  même  direction  que  la  graine. 

flOilOTALTE ,  adj.  ,  homoyc^ 
(ô^ôc ,  semblable  ,  vtUi^a  ,  valve]. 
!Peyre  indique  par  ce  nom  les  frmU 
dont  les  valves  sont  semblables. 

flOPIiOPODES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Hophpoda  (SrrXov  ,  arme,  irovç,  pied). 
Nom  donné  par  Goldfuss  à  un  ordre 
de  la  classe  des  Mammifères,  compre" 
nant  ceux  qui  ont  les  pieds  armes  de 
sabots. 

BOBAIREjadj.,  horarius  ;  tpit 
rapport  aux  heures ,  qui  les  marque 
ou  les  mesure ,  qui  se  fait  par  hea- 
res.  On  appelle  p&inj  horaires  ^  kl 
plans  visuels  dont  les  arcs  (|n'ils  in- 
terceptent sur  le  cercle  dipme  d'an 
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astre  répondent  aux  heures  on  frac 

'  tîons  d'heure  dans   lesquelles  on  dU 

^  -vise  la  durée  de  la  révolution,  entière 

'  on  du  jour  sidéral»  Les  cercles  ko^ 

'  raires  sont    ceux    qu'en  yertu   dik 

J  mouvement  diurne  de  la  terre,  ch»^ 

"  que  étoile  semble  tracer  en  décrivant 

'  soit  réquatcur  méme.^  soit  un  cerclie 

4  plus  petit  y  mais  parallèle  à  celui-U. 

■  On  les  nomme  parallèles.  Uangle  A»- 
^  raire  est  l'angle  dièdre  formé  par  le 
^  plan  du  méridien  avec  le  plan  horaire 

■  d'un  astre.  On  donne  l'épithète  de 
'4  horaires  aux  végétaux  qui  ne  vivent 
aj  guère  plus  d'une  heure* 

i,  HOBDÉACé^  adject.,  kordeaceus 

à  (  hordeum  ,  orge  )  ;  qui  ressemble  à 

■  un  grain  d'orge  ,  comme  la  coquille 
4  du  Bulimus  kordeaceus  ;  ou  qui  a  la 
I  forme  d'un  épi  d'orge ,  comme  l'^i 
u  floral  du  Chamœrophis  kordeaceus. 

HORDÉAGÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 

i  Hordeaceœ,  Nom  donné  par  Konth 

y   et  Nées  d'Esenbeck  à  une  tribu  de  la 

i   famille  des  Graminées ,  qui  a  pour 

g   tjpe  le  genre  Hordeum, 

HOaDÉIFORME^adj.,  hordeifor* 
mis;  gerstenartig  (  ail.  )  î  qni  res- 
semble à  l'orge*  Ex.  Triiicum  kor^ 
dei/brme. 

HORDÉIUS  ,  s.,  f . ,  hordeila.  Gui- 
l>ourt  appelle  ainsi  Vhordéine. 

HOBDÉ^fE  ,  suhst.  f.  j  hordeina. 
Proust  nomme  ainsi  une  substance 
qu'il  a  retirée  de  l'oi^e,  et  qu'il  re- 

farde  comme  un  principe  immédiat 
es  végétaux ,  mais  qui ,  d'après  Ze&p 
neck  et  Guibourt ,  est  un  mélange  de 
son  et  destégumens  de  l'amidon  inso- 
lubles dans  l'eau,  et,  d'après  Raspail, 
de  son  pur  tres-divisé.  Herbmstaedt 
donne  le  même  nom  à  une  substance 
fort  différente,    le  gluten  de  l'orge. 

HOBDÉINÉES9  adj.  et  9.  f.  pU, 
JEtordeinea.  Nom  donné  par  Link.à 
une  tribu  delà  famille  des  Graminées, 
qui  a  le  genre  Hordeum  pour  ^pe. 

HCmiALES,  adj.  et  s.  m.  pL,  Horia^ 
les,  Nom  donné  pv  Guvier  et  lift^ 
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treille  à  une  famille  des  Coléoptères 
trachéUdes ,  ayant  pour  type  le  genre 
Horia, 

HOHIZOBÎ98.  m.^  horizon;  ipV^  • 
G^iehukreis  (ail.);  orizonie  (it.) 
(optC»^  terminer).  Plan  qui ,  pasuuit 
par  l'œil  de  l'observateur,  perpendi- 
culaire à  la  verticale ,  et  rasant'ln 
surface  de  la  lerre,  sépare  la  partie 
visible  du  ciel  de  celle  que  nous  ca- 
che la  courbure  du  globe;  on  le 
nomme  ainsi  parce  qû'ilbomé  la  vue. 
L'Aorizo/i  sensible  est  la  ligne  qui 
sépare  la  partie  visible  du  ciel  de  celle 
qu'on  ne  peut  apercevoir.  V horizon 
rationnel  est  un  cercle  parallèle  aa 
précédent ,  mais  plus  grand  ,  qui 
passe  par  le  centre  de  la  terre ,  et 
dont  le  plan  divise  en  deux  parties 
égales  le  globe  terrestre  et  Ignace 
dans  lequel  il  est  situé^  Ces  deux 
cercles  changent  pour  chaque  lieu  de 
la  terre. 

HORIZONTAL^  adj. ,  horizontaîis; 
TrXàytoc;  wagerechi  (ail.  )  ;  orizontale 
(it.);'qii  est  dans  la  direction  du  plan 
de  l'horizon.  Les  géologues  appellent 
stratification  horizontale  celle  des 
massifs  dont  les  couches  sont  générale* 
ment  peu  inclinées.  En  botanique,  on 
nomme  horizontales ,  les  anthères  quf 
sont  placées  en  travers  sur  le  filet 
(ex.  Litium)  ;  les  racines  quf  cou* 
rent  entre  deux  terres ,  paràllëlemeilt 
au  plan  de  l'horizon  (  ex.  Anémone 
nemorosà)  ;  les  graines  qui  sont  at- 
tachées pair  leur  bord  ou  par  l'un  de 
leurs  bouts ,  et  qui  se  tiennent  danir 
un  plan  parallèle  k  la  base  du  fruit 
(  ex.  Lilium).  Les  entomologiste» 
nomment  ailes  horizontales  celles  qui^ 
étant  étendues,  forment  un  angle 
droit  avec  le  corps  (ex.  Libellula). 

HtRIZONTALn*É  ,  s.  f.,  horizpn-^ 
taliias.  État  de  ce  qui  est  horizontal.. 

HCnNOrmr ,  adject. ,  kornotmui/ 
diessjOkrig  (bû.)  (kornus^  de  cette 
annas).  Se  dit  d'un  corps  organisé* 
dont  la  naissance  date  de  l'année;  par 
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trîlm  de  k  fiimillé  des  Fëlîdesy  qui  a 
pour  tjpe  le  ^genre  Hjrœna, 

HYALÉAGÉS9  adject.  et  s;  m.  pi. , 

'Myalœac9a.  Nom  donné  par  Menke  à 

•une  iamille  de  la  daise  des  PtAro- 

podcs  >  qui  a  pour  type  le  genre  Ify-a* 

*glassheU  (ail.)  (uaXoc^  Terre);  qui 
ressemble  à  du  verre ,  qui  en  a  l'ap- 

.parenoe  (ex.  Quarz  hyalin)^  ou  la 

.dîaphancité  9  comme  la  substance  du 
champignon  appelé  Monilia  hjraUna , 

la  fleur  du  Gtaaiolus  hyaUnus^  Tune 
des  pièces  de  la  glume  du  Paspalus 
hyaUnus^  le  champignon  appelé  Pe* 

.xiza  hyalina,  le  corps  du  JUmax  hyà" 
linus  et  du  Physidium  hyaUnum ,  'les 

.  ailes  du  Perilampus  hyalînus  et  de 
V Anthrax  kyalina,  Vabdomen  de  la 

,Musca  IvyaUnata, 

HYALINORHIZE  ,  adjecU  ,  kyaU-^ 

.norhizus  (ûoXivoc,  vitreux ,  ôîÇa  »  ra- 
cine )  ;  qui  a  des  racines  blanches , 
transparentes.  Ex.  Valeriana  hj'ali" 
norhiza. 

'HYALIPENNE9  adj.,  hyalipennis 
(ûâc^c,  verre,  penna,  aile);  quia 
les  ailes  transparentes.  Ex.  Dioctria 
hyalipennif. 

HYALOPXÉRE  ,  ad j . ,  hyalopterus 
{ZzkoÇf  verre,  Trripov,  aile);  qui  a 
les  ailes  transparentes^  comme  du 
Verre*  Ex.  Leptis  hyaloptera, 

HTALOSPEAME  ,  adj. ,  kyaïosper' 
mus  (  vxkùç ,  verre ,  cnipyLOL  y  graine  )  ; 
qui  a  les  graines  transparentes.  Ex. 
Hœmaspora  hjralosperma, 

BrVALURGIE,    s.    f.,  kyalurffia; 

Glasfchemie  (  ail.  )   (  vàXoc ,  verre  , 

cjpyov,  travail).  Fabrication  du  verre. 

HYBERNAGLE.     ^oyez    Hiber- 

NACLÊ. 

HYBOTÏDES^  adject.  et  s.  m.  pi. , 
Hybotidœ.  Nom  donné  par' J.  Mac- 
quart  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Diptères  tanjstomes ,  qui  a  pour  ^rpe 
le  genre  Hyios. 
•  HYB0TIN»9  adj. ,  '^iW/iï,  Jff/- 
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hotini^'Hibotinœ.  Nom  donné  par  ; 
Latreille  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Diptères  tanystomes ,  ayant  pour  type 
le  genre  Hjrbos ,  que  Meigen,  Wie- 
demann  et  autres  entomoloigistcsoiit 
érigée  en  famille. 

HYBRIDE ,  adj.  et  s.  m.;  hyBriias; 
bastardartig  (ail.)  ;  ibrîdo  (ît.)  (uffiç, 
métis).  Les  botanistes  donnent  ce 
nom ,  synonyme  de  hdiard  oa  de 
métis ,  à  des  plantes  dont  la  gnîae 
provient  d*u&  végétal  qui,  au  liea 
d'être  fécondé  par  sa  propre  espèce, 
Ta  été  par  un  autre  ;  ainsi ,  pir 
exemple,  \e  Ranuncultis  laeeruseA 
le  résultat  du  Ranunculus  pyrentias  . 
fécondé  par  le  Ranunculus  atonùifi'  ' 
lias.  Cependant,  à  l'eseiMk  de 
Linné ,  et  par  abus ,  ils  Toat  jPPlqoé 
aussi  à  des  plantes  trai  ototsenlement 
de  l'analogie  avec  oeux  autres,  saoi  ' 
qu  il  soit  démontré ,  ni  toujours  pro- 
bable^ ni  même  quelquefois  possible, 
qu'elles  en  proviennent ,  d'ôiH  il  soH 

3 n'en  botanique ,  le  nom  spécifique 
'hybride  n*a  guère  d'autre  sens  qw 
celui  d'intermédiaire.  £x.  f^eroniai 
hybrida^  Saponaria  hy brida  ^  /W- 
phinium  hyoridum  ^  ChenopoàJm 
hybridum, 

HYBRIDrrÉ,  s.  f.,  hybriditas; 
Bastardzustand(B[\,).  Condition  d'as 
végétal  qui  est  le  produit  de  deax 
espèces  différentes. 

HYDATIFORME ,  adj.,  hydatifor- 
mis  (v^ariç,  vessie, yèrma^  forme); 
qui  a  la  forme  d'une  poche  ou  d'une 
vessie.  Corps  hydatiforme. 

BTITDATINS,  adj.  et  s.  m.  pi.,  Ey- 
datina,  lïoro^donAé  par  C.-G.  Eh- 
renberg  à  une  tribu  de  la  classe  des 
Rotifères ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Hydatina. 

HYDATISOMES,  adj.  et  s.  m.  p!., 
Hydatisomata  (  v^ari; ,  vessie ,  ovpa, 
corps).  Nom  donné  par  Blainrille  à 
une  tribu  de  la  classe  des  suhtuuuU' 
daires,  comprenant  des  animaux  qoi 
ont  le  corps  en  forme  de  yessie. 
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HYDATOLOGIF:.  Voyez  Hydro- 
logie. 

HYDNÉS  ,  adj.  et  s.  m.  pi.,  Hyd* 
neœ ,  HydneL  Nom  donné  par  Fries, 
Reichenbach  et  Marquis  à  une  tribu 
de  champignons ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Hydnum» 

HYDNOIDES  9  adject.  et  s.  m.  pi. , 
HydnoideL  Nom  sous  lequel  Persoon 
désigne  une  tribu  de  la  famille  des 
Champignons  9  ayant  le  genre  Hjrd" 
num  pour  type. 

HYDNQRINÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Hj-dnorineœ.  Nom  donné  par  Agardh 
à  un  groupe  de  la  famille  des  Cham- 
pignons, qui  a  pour  type  le  genre 
Hjrdnora. 

HYDRAGHNADÉES  9  adj.  et  s.  f. 
pi.,  Hydrachnadœ,  Nom  donné  par 
Leach  à  une  famille  de  Tordre  des 
Arachnides  trachéales,  qui  a  pour 
typé  le  genre  Hjrdrachna. 

HYDRACHNELLES  ,  adj.  et  s.  f. 
pi.,  Bfydrachnellœ.  Nom  sous  lequel 
Latreille  désigne  une  famille  de  l'or- 
dre des  Arachnides  trachéales,  ayant 
le  genre  Hydrachna  pour  type. 

HYDRAGIDE9  adj.  et  s.  m.,  hjr-^ 
dracidiis ,  hydracidum;  Wasser-- 
stqffsàure  (ail.).  Acide  résultant  de 
la  combinaison  d'un  corps  simple  ou 
composé  avec  l'hydrogène.  Dulong 
considère  tous  les  oxacides  aqueux 
comme  des  hydracides  ,  c'est-à-dire 
qu'il  attribue  ^  l'acide  la  quantité 
d'oxigène  contenue  dans  l'eau,  et 
admet  qu'elle  forme ,  tant  avec  l'oxi- 
gène  qu'avec  le  radical  combustible 
de  l'acide,  le  radical  combustible  d*ua 
hydracide,  c'est-à-dire  un  corps  halo- 
gène. Quand  cet  hydracide  se  combine 
avec  un  métal ,  l'hydrogène  seul  est  mis 
en  liberté ,  et  le  métal  s'unit  au  corps 
halogène  composé,  pour  produire  une 
combinaison  ,  non  de  l'oxacide  anhy- 
dre et  de  l'oxide ,  mais  du  métal  et 
du  radical  de  l'hydracide.  Quand  cet 
acide  est  mjs  en  contact  avec  un 
oxide»  celui-ci  est  réduit  à  Tétut 
I. 
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métallique  par  l'hydrogène  de  l'acide^ 
et  il  se  forme  de  l'eau.  Cette  hypo«- 
thëse  ingénieuse ,  mais  que  les  chi* 
mistes  n'ont  point  admise,  rétablit 
l'harmonie  entre  les  oxacides  et  les 
hydracides. 

HYDRALEGTORES  ,  adj.  ets.  m. 
pi.,  Bydralectores  (v^wp,  eau,  akiTtr* 
T()>>p,  coq  ) .  Nom  donné  par  J.-A.  Bit* 
gen  à  une  famille  d'oiseaux  aquati- 
ques ,  comprenant  ceux  qui ,  à  cer- 
tains égards,  se  rapprochent  desGrallt 
nacés ,  comme  les  Foulques.  ^ 

HYDRALGIJES  9  s.  f.  pi.,  HydriO- 
gœ,  Rotk  désigne  sous  ce  nom  les 
Hydrophytes. 

BfVDBANGÉAGÉES  9  adj.  et  s.  f. 
pi.,  Hydrangeaceœ.  Nom  donné  par 
Kunth  à  une  famille  de  plantes ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Hydrangea. 

HYDRANGÉES,  adj.  et  s.  f.  pl.^ 
Hydrangeœ,  Sous  ce  nom ,  Candolle 
désigne  une  tribu  de  la  famille  des 
Saxifragées,  ayant  le  genre  .^^{naii- 
gea  pour  type. 

HYDRARGYRIDES ,  s.  m.  pi.  i 
Hydrargyridœ  (v^pdlpTupoç,  mercure) .. 
Nom  donné  par  Bonnsdorf  aux  amal- 
games ,  par  Beudant  et  Pauquy  à  une 
famille  de  corps  pondérables  pu  de 
minéraux ,  qui  a  pour  type  le  mer«* 
cure. 

HYDRARGYROCYANIQUE  ,  adj.  » 
hydrargyrocyûnicus.  Quelques  chi- 
mistes admettent  un  iicide  kydrar» 
gyrocyanique  (  QuecksiWerblausâure 
(alJ.),  dans  lequel  le  cyanure  de 
mercure  jouerait  le  rôle  de  radical 
d'un  hydracide. 

HYDRARGYROFUUUNATE  9  ffj 
m. ,  hydrargyrofulminas.  On  appelle 
ainsi  les  sels  (quecksMerknalïsaune 
SalzBj  ail.)  produits  par  la  combi- 
naison de  l'acide  hydrargyrofulmi^ 
que  avec  les  bases  salifiables. 

HYDRARGYROFULBUNIQUB,  ad}. , 
hydrargyrofidmifdcus.  Quelques  chi- 
mistes ont  admis  sous  ce  nom  un 
acide  (  QucchilberhnoUsaimûi^*)  y 
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coippo3é,de  mercure  et  d'acide  fulmî- 
sique  ou  de  ses  olémcnsy  qui  n'a 
point  encore  été  examiné. 

p;ïI>RAUGY|\l)â]Q  9  s.  m.,  hj- 
^l]af^re(f£^.  Nordenskiœld  et  Beu- 
dant  appellent  ainsi  les  amalgames. 

lllD^A^SÉNUTE,  s.  m.,  hj- 
drarsenia^.  En  minéralogie,  on  donne 
Cfi  nom.  VLiïx  arséniates  qui  contien- 
WU%.ifi  ^*Q9^  à. L'état  dfi  coBibinaison 
d^i^pîque. 

.  j^||94,TAOL]E;^  adj.  S#  dit ,  en 
chimie,  4'^^  sqbstanc^  qjii  çst  sus- 
ixypjûhl^.  4ç  ^^  qonyiertir  en  hydrate , 
fifi  se  combiner  aveq  de  l'ea*  en  pro- 
portions définies. 

qyOIUTJB^s.  m.  y  hjdras  ;  Hj-' 
4f(it.  (ail.).  Combinaison  dfun  oxide 
TQ^alliqpe  et  d'e^u,  dans  laquelle 
cette  derpière  joue  le  rôle  d'acide. 
C'«st  Serzelius  qui  donne  cette  ac- 
ce;ptio^  précise  au  mot  1\ydrate  ^  au- 
qi;^el  on  eu  attache  une  beaucoup  plus 
.'V9jii\Ç  dçi^s  les  écrite  des  autres  chi-- 
mistes  et  des  minéralogistes. 

ipTQBAXÉ  ,  adj . ,  gewàssert  (ail.)  ; 
i4^^€UiO  (it.).  Ëpitbète  donnée  par  Ber- 
zlf^\ius  a^x  açidç»,  qinand  ils  contien- 
nent de  l'eau  combinée  a?ec  ip-mx  et 
jouant  le  rôle  d^.bpse.  Dans  les  écrits 
d^s  autres. ctvn^i&t^ ,  ce  mot  exprime 
simplement  un  acide  qui  contient  de 

HYDEJlTIQUE  ,  adj. ,  hjdraiicus. 
£l^eyreul  a  proposé  de  doJC^ner  à  Td- 
i^^r  produit  pfir  les  acides  sulfnri- 
jque,  phosphqrique  et  arsénique, 
cçtte  épitbètç  indêquant  que  le  corps 
qu'il  désigne  est  à  Thydrogène  per-> 
carboné  ce  qu'.un  hydrate  est  à  son 
plaider  $a  jcçmppsition  peut  effective' 
inçAt  être  rcpréseotée  par  les  élé- 
meps  de,  l'eau  et  par  ceux  de  l'hy- 
drpgâne  percarbooé. 

IlYD|Liqi«£S ,  s.  m.  pi.,  Hj^ 
draulfi»  Nom  donné  par  Ficinus  et 
Carus  à  une  famille  dç  l'ordre  des 
£éta(^éi|  coiapiennni  ceux  qui  sont 
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HffDRâlSJEQUE,  s.  f.,  kydraàk; 
TVasserleitungskunst  (ail.  ].  Partie 
de  la  physique  qui  traite  de  tooi  les 
phénomènes  ayant  rapport  aux  mot* 
yemens  des  corps  liquides.  Cetteo- 
pression  est  réservée  ordinaireaDoit 
pour  désigner  les  applications  MiAr 
niques  qu'on  fait  du  mouvement  de 
eaux. 

HYDRAULIQUE  ,  adj. ,  kriwS. 
eus.  On  appelle  chaua:  kfdrauSft 
une  chaux  produite  par  la  cakiii- 
tion  ménagé^  d'un  calcaire  colt^ 
nant  une  certaine  quantité  de  alis 
très-divisée.  C'est  un  ailiale  k 
chaux ,  susceptible  de  fornier  vk 
pâte  qui  se  durcit  sous  l'eau  et  s'y 
convertit  à  la  longue  en  une  sorte  de 
pierre  tendre. 

HYDRE  GHIONÉSl  ,  adj.  et  i.  n. 
pi. ,  Hydrechidnei  (u^o^,  eau,  r^^ 
vipère).  Nom  donné  par  J.-A.  Kit- 
gen  à  une  famille  de  Reptiles  ofibi- 
diens ,  comprenant  ceux  qui  ont  dfi 
crochets  à  venin  ,  et  qui  vivent  dw 
l'eau. 

HYDREIXIÈDÉ]^  9  adj.  et  s.  f. 
pi.,  HydreUedeœ*  JNom  doima  pv 
Robinenu-Desvoidy  à  une  trîba  à 
la  famille  des  Myodaires  napeeUcei, 
ayant  pour  type  le  genre  Uj-dreik. 

HYDRIGO-]^IXRlQU£  ,  adj.,  kj- 
drico^nitricus.  On  appelle  sulfint 
hydrico-nitrique  une  sorte  de  A 
double  ou  d'acide  double  ,  qui  résulte 
de  la  combinaison  de  l'acide  sulluri- 
que  aqueux  avec  l'acide  nitrique. 

HYDRIGO-POTASSIQUË  ,  adjecli 
kydrico^potassicus ,  Le  nom  de  ni- 
trure  kydrico-potassique  conviendrait 
au  corps  appelé  azoture  ammoniacil 
de  potassium,  si  ce  corps  était,  comme 
le  pense  Gay-Lussac,  une  combinaisoo 
de  nitrure  de  potassium  et  de  nitnie 
trihydrique  ou  ammoniaque, 

HYDRIGO-SODIQUE  ,  adject.,Ar^ 
drico^sodicus.  Les  réûexions  de  l'tf^ 
ticle    précédent  sont   applicables  • 

FRZQtupe  amwooiiotl  d»  lodiaipt 


mpt^l^S  ,  adject.  et  s.  91.  pi.  ^ 

Hydridœ  (u^pa,  hydre,  «Woç,  resr 
semblance).  Nqid  donné  par  Gray  à 
une  famille  de  Tordre  des  Reptiles 
i^iurienS|  comprenant  ceux  de  ces 
animaux  qui  vivent  habituelleinent 
^ns  Teau. 

HYDRIf'OIll^  )  adj. ,  h/driformis 
{hydra^hyàvà^ forma ^  forme);  qui 
ressemble  à  une  fajdre.  Ulfylothuria 
hydriformjU  est  ainsi  appeUe  parce 
qu'elle  a  la  boucbe  entourée  de  douze 
Aei^tacules. 

ÎSYDIUÛFOIUMIE      adject.  et  s.  m. 

SI.  ,  Hydriformia*  Nom  donné  par 
/cbweigger  et  Ëichwald  à  unefamijle 
de  la  classe  des  Zoophjtes  ou  Phjto- 
a^oaires,  qui  a  pour  type  le  genre  Hj"" 
dra. 

IIYDRINJES,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Hy- 
Jjîina,  Nom  donné  par  Bory  à  un 
ordre  de  la  classe  des  Icbnozoaires , 
comprenant  les  polypes  qui  vivent 
sans  être  enracinés ,  comme  les  Hjr^ 
^res, 

ViYDBISiS^  adj.  et  s.  m.  pi. ,  /fy- 
dritu.  Nom  sous  lequel  Spix  désigne 
une  faipille  de  l'ordre  des  Ophidiens , 
qui  comprend  les  serpcns  aquatiques. 

BYPBiqpAT£,  s.  m. ,  hydriodas. 
On  donne  ce  nom  à  un  genre  de  sels 
(  hydriodsaure  Sahe ,  ail.  ) ,  qui  sont 
formés  par  la  combinaison  de  l'acide 
hydriodique  avec  les  bases  salifiablcs. 

lIYOniODËUX  ,  adj . ,  hydriodosus. 
L.  Giuelin  nomme  acide  hydriodeux 
(  hydriodige  Satire^  ail.  )  l'acide  hy- 
dripdique  ioduré. 

MYPBIOpiQUf; ,  adj.  ,  kydriodi- 
eus.  Nom  d^uii  acide {Hydriodsilure 9 
lodwasserstoffsuure  j  alL)  ,  produit 
par  la  combinaison  de  l'hydrogène 
avec  l'iode.  Uéthcr  l^driodique  est 
un  corps  peu  connu  ,  sous  le  rapport 
de  sa  composition ,  et  dont  on  doit  la 
découverte  à  Gay-Lussac. 

«YpniODITI^ ,  s.  m.  ,  hydriodù. 
On  appelle  ainsi  un  genre  de  aels 
(  bjrdnodigiaure  Sabc ,  iodbaùcnde 
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hydriodsaure  Sahe ,  «U.  )  ,  qui  lont 
produits  parla  combinaison  de  l'acide 
hydriodeux  avec  les  bases  salifiables. 

UYORIGOURE  ,  s.  m. ,  hydriodw- 
retiun.  Combinaison  d'iode  et  d'hy- 
drogène avec  un  autre  corps.  L'A;^— 
djriodure  de  carbone  (Kohlekfy-dripdj 
lodkohlenwasserstoff,  ail.) ,  admis  par 
quelques  chimistes,  d'après  Séktillas , 
est  regardé  par  d'autres  comiqe  na 
hydrocarbure  d'ipjile. 

HYDBIQUE  y  adj . ,  hydricus.  Dans 
la  nomenclature  chimique  de  Beraer 
lius,  on  donne  cette  épîthéte  aux  com- 
posés d'un  corps  simple'  ou  d\iu 
corps  halogène  avec  de  l'hydrogène. 
£x.  acide  ou  oxide  hydrique  ^  eaii; 
suroxide  hydrique ,  eau  oxigénée  ; 
telluride  hydrique^  gaz  hydrogène 
tellure  ;  sulfbcyanide  hydrique ,  acide 
hydrosulfocyanique. 

UYDROAÉRÉ,  adi. ,  hydrooera^ 
tus.  Sous  ce  nom,  Aoossel  a  étabIL 
une  classe  deCryptogamesyciiiltange 
des  plantes  dont  les  unes  vivent  dans 
l'eau  et  les  autres  dans  l'air. 

HYOBO-ALUMINAXE  9  s.  m. ,  hy^ 
dro-aluminas ,  Beudant  nomme  ainsi 
un  aluminate  qui  contient  de  L'eau 
combinée  chimiquement. 

HYDItO-ALimiNETOy  adj.  ,  J^- 
dro~aluminosus.  Se  dit  d'un  miné«* 
rai  qui  conlieut  de  Teau  et  de. Cala- 
mine. £x.  Plomb  kydro^ahimin^ux. 

UYDBO-ARGENTO-GYANIQUB  $ 
adj. ,  hydro-argentO'cyanicus.  Syno^ 
nynie  de  hydro^argyrO'-'cyanique* 
Voyez-  ce  mot. 

HYDRO-ARGILEUX  ,  ad  j . ,  hydr^ 
argilosus.  On  a  donné  le  nom  de  vo/- 
cans  l^'dro-argileux  aux  salses,  parce 
qu'elles  rejettent  de  l'argile  déukjrée 
dans  de  l'eau.  '  ■  ' 

IIYDRO-ARGYRO-CYÀraïQm  , 

adj. ,  hydro-argyrO'Cyanieiks.  Ittner 
admet  un  acide  hydro^LrgyrO'eyani'-' 
que  (  Silbérblausàure ,  ail.),  déuis  le* 
quel  le  cyanure  d'argent  jouerait  1q 
rdie  de  mdical  d'u»  «y dtaeiâOt 
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UYDRO^ACRO-GY ANIQUE  ,  adj.  , 
hydrO'aurO'Cjranicus,  Ittner  admet  un 
acide  hjrdro^auro^anique  (  GoldOlau- 
sàure^  ail.  )  ,  dans  lequel  le  cyanure 
d'or  jouerait  le  rôle  de  radical  d'un 
bjdracide. 

HYDROBATRilGIENS  9  adject.  et 
s.  m.  pU  9  Hjrdrobatrachi  (û^oip, 
eau,  pàrpa^^oç,  grenouille).  Nom 
donné  par  J.-A.  Ritgen  à  une  famille 
de  Reptiles  batraciens  ,  comprenant 
ceux  qui  vivent  habituellement  dans 
Peau  ou  dans  des  lieux  humides. 

HnirDROBIGARBlJRE,  s.  m. ,  hy^ 
àrokicarburelum .  Composé  d'hydro- 
gène bicarboné  et  d'un  corps  simple. 
Ex.  Rydrobicarbure  de  chlore, 

HYDROBDSS  ,  ad j .  et  s.  f.  pi.,  Hj* 
drobiœ  {i$<ap ,  eau^  ^toca ,  vivre) .  Nom 
donné  par  Reichenbach  à  une  tribu 
de  la  famille  des  Haloragces  ,  com- 
prenant celles  qui  vivent  dans  l'eau. 

HYDROBISULFATE ,  s.  m. ,  Aj- 
drobîHilphas.lijiôm  donné  aux  hydro- 
sulfates dans  lesquels  la  proportion 
du  soufre  est  double  de  celle  de  Thy- 
drogéne. 

mrDROBOBlQUE  ,  adj. ,  hjdrobo^ 
ricus,  Bcrzelius  nomme  l'acide  hy^ 
drofluoborique  fluoride  hydrobori-^ 
que, 

BnnDROBRANGHES ,  adj.  et  s. 
m.  pi. ,  Hjdrobranchiaia  (  v^6)p  , 
eau,  ppâ7;^ia^  branchies).  Nom  don- 
né par  Lamarck  à  une  section  de 
l'ordre  des  MoUus.ques  gastéropodes, 
comprenant  ceux  qui  ont  des  bran- 
chies propres  â  respirer  Teau. 

HYDRQBROMATE ,  s.  m.,  hydro- 
bromas.  On  donne  ce  nom  à  un 
genre  de  sels  {kydrobromsaure  Sahe , 
ail.),  qui  sont  produits  par  la  combi- 
naison deTadde  hydrobromique  avec 
les  hases  salifiables.  . 

HYBROBROBIIQUE,  adj. ,  hydro- 
bromieus,,!!^ om  d'un  acide  ÇBromwas" 
serst^ffsàure  y  alL  ),  quh  résulte  de 
la  coiSi^jlKtisw  4tt  j>r<we  ftY^  Th^-, 
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drOgène,  et  qui  a  été  découvert  pir 
Balard. 

HYDROGANTHARES  ,  adj.  et  s. 
m.  pi. ,  Hydrocanthari  (  v^  »  ean, 
xavOopoç  ,  scarabée  )  •  Nom  donné  pir 
Cuvier,  Latreille,  Goldfuss,  Fid- 
nus  et  Garus  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Coléoptères  carnassiers  ,  €0BIpr^ 
nant  ceux  de  ces  insectes  qui  virent 
dans  l'eau. 

HYDROGANTHARIDES.  Vf^^^ 
Hydroganthares  . 

HYDROGARBOMATE  ,  s.  m. ,  ilf^ 
drocarbonas.  Nom  donné,  dans  la  no- 
menclature chimique  de  Berzelius,! 
des  sels  doubles  résultant  de  la  com- 
binaison d'un  carbonate  avec  un  h^ 
drate  (ex.  Hydroeàrbonate  magm- 
siqucj  ou  magnésie  blanche).  Ce  ter- 
me a  été  adopté  par  Beudant,  qui 
désigne  ainsi  des  combinaisons  d'as 
carbonate -et  d'eau.    .  -        I 

HYDROGARBONÉ,  adj. ,  hy^ 
carbonatus,  Gandolle  désigne  sons  ce 
nom  ceux  des  matériaux  immédiiii 
des  végétaux  que  quelques  chimisles 
appellent  neutres^  et  qu'on  peut, 
d'après  les  expériences  de  Pronst, 
considérer  comme  représentés  ptf 
une  molécule  d'eau  et  une  de  car- 
bone. 

HYDROGARBURE  5  s.  m.  ,  fyàfh 
carbureium.  Combinaison  d'hydro- 
gène et  de  carbone  avec  un  autre 
corps.  Ëx.  Hydrocarbure  de  ckiorct 

HYDROGARYES,  adj.  et  s.  f.pl., 
Hydrocaryes  (i»^»p,  eau,  ««pua, 
noix) .  Nom  donné  pas  Gandolle  à  ime 
t^bu  de  la  famille  des  Onagrariées , 
quia  pour  type  le^  genre  'Prapa(^mis 
ou  châtaigne  d'eau)  ,-  et  que  Link 
considère  comme  une  famille  distincte. 

HYDROGAVIiE,  s.  f.  ,  hydroaor 
lis  (  i)^ei>p ,  eau ,  xauXoç ,  tige  ) .  Nées 
d'Ësenbeck  désigne  sous  œ  nom  le» 
tiges  noueuses ,  garnies  de  feuilles 
engaînantes,  qui  nagent  dans  l*eaa.  Il 
ne  cite  aucun  exemple. 

ll¥I>AOGGBÉK»,adj,  «t  ».  f.  pi,, 
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'ùcereœ.  Nom  donné  pat  Blum  à 
imille  de  plantes,  qui  a  pour 
le  genre  Hjrdrocera. 
DROGHARÉES9  adj.  et  s.  f. 
^drochareœ.  Nom  donné  par 
enbach  à  une  tribu  de  la  famille 
{jdrocharid^es ,  qui  renferme 
ire  Ilydrocharis, 
DBOGHARIDÉES,  adj.  et  s.  f. 
Hydrocharideas,  Famille  de 
ïs,  établie  par  Jussieu,  qui  a 
type  le  genre  Hydrocharis, 
DROGHÉLIDONS ,  adj.  et  8. 
•  j  HjrdrocheUdones  (  C^cop ,  eau, 
y  9  hirondelle).  Nom  donuépar 
uss  et  Lesson  à  une  famille 
aux   nageurs  ou  Palmipèdes^ 

Sour  type  le  genre  Sierna  ou 
elle  de  mer. 
DROGHmiE ,  s.  f.  ,  hjdro-' 
a.  Partie  de  la  chimie  qui  traite 
lement  de  l'eau. 
DROGHLORATE ,  s.  m.^  A7- 
loras.  On  appelle  ainsi  un  genre 
?ls  (  saîzsaure  Saize^  ail.  ), 
nt  produits  par  la  combinaison 
icide  hydrochlorique  avec  les 
saliBables. 

DROGHLORIQUE 9  adj.,  A/- 
lorlcus.  On  nomme  acide  A/- 
lorique  {^Saîzsaure ,  Chiorwas^ 
ffsuurCj  ail.)  un  acide  qui  ré- 
de  la  combinaison  du  chlore 
l'hydrogène  ;  éther  h/drochlo^ 
y  un  composé  découvert  par 
anvaux  en  1759. 
»ROCHLOROGYANIQUE  9  adj., 
chlorocyanicùs .  Gay-Lussac  et 
\  admettent  un  acide  hydrochh" 
nique  (^  Chlorcyansàure  y  ail.)  , 
^-dire  composé  de  chlore,  de 
gêne  et  d'hydrogène  ,  qui  se 
it  quand  on  décompose  l'argent 
nant  par  l'acide  hydrochlorique. 
DROGHLORONITBIQUE,  adj. , 
chloronitricus.  On  a  donné  le 
diacide  hydrochloronitrique  à 
régale  (aqua  régis  ;  KimigS" 
T,  GokUcheidewasserj  8U.)iqui 
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est  an  mélange  ou  une  combinaison 
d'acide  hydrochlorique  et  d'acide  ni- 
trique. '*i 
HYBROGOBALTOGYANIQUE  9  adj. 
hydrocobaltocyttnicus*  Quelques  chi- 
mistes ont  admis  un  acide  hydroco^- 
haliocyanique  (  Kobaltblausàure  , 
ail.) ,  dans  lequel  le  cyanure  de  co- 
balt jouerait  le  rôle  de  radical  d'un 
bydracide. 

HYDROGORÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Hydrtucoreœ  (  v^wp  ,  eau ,  xopiç ,  pu- 
naise). Nom  donné  par  Duméril  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Hémiptè- 
res ,  comprenant  les  punaises  qui  yi— 
vent  dans  l'eau,  yofez  RiMiTABSES. 

HYDROGORIDES,  âdj.  et  s.  f. 
pi.,  Hydrocoridœ*  Nom  donné  par 
Fallen  à  une  famille  d-Hémiptères  , 
qui  renferme  les  punaises  aquatiques» 

HYDROGORISES9  adj.  et  s.  f.  pi., 
Hydrocorisœ,  N  om  donné  par  Guyier, 
Latreille ,  Goldfuss ,  Eichwbld  ,  Fi- 
cinus  et  Garus  à  une  famille  de  l'or- 
dre des  Hémiptères ,  dans  laquelle  ils 
rangent  les  punaises  aquatiques. 

HYDROGORBIIJS^  s.  m.  ,  hydro^ 
cormui  ;  Schwimmhtdm  (ail.)  (ujup , 
eau ,  xopfioç,  tige).  Nées  d'Esenbeck 
appelle  ainsi  la  tige  des  Notas ,  Z^ni- 
7ia ,  etc. ,  qui  est  horizontale ,  et 
nage  dans  l'eau ,  ou  à  sa  surCaee.    - 

'HYDROGOTYUÉIIS,  adj.  et  s.  L 
pi. ,  HydrocotfUœ,  Nom  donné  par 
Gandollc  à  une  tribu  de  la  famille  des 

I 

Ombellifères,  par  Reichenbach  à  une 
section  de  celle  des  Araliacées ,  ayant 
pour  type  le  genre  Hrdrocotyh. 

HY1>R0G01:YLIN£ES  9  adj.  et  s.  f. 
pl:«  Hydrocotylineœ.  Nom  donuépar 
Hoffmann  ,  Sprengel  et  Kocb  k  une 
tribu  de  la  famille  des  Ombellifères  , 
qui  a  pour  type  le  genre  Hydroeotyle, 

HYDROGUPROGYANIQUE  9  adj.  9 
hydrocuprocyanicus.Qpàxp^  chi- 
mistes ont  admis  un  acide  hydroçw^ 
procyaniqut  [Kupferblausimrt,  aÙ.), 
dans  lequel  le  cyanure  decmvre  joue* 
r^it  le  rôk  de  radical  d'an  bydracide. 
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HTDROCTASATE  9  s.  m.  ^  krdn>' 
CfCMms.  Oo  nomme  ainsi  un  genre  de 
ids  [hlausaure  Salze^  ail-;,  qni  sonl 

CBdniti  par  la  combinaison  de  l'acide 
drocjaniqne  avec   les  bases  saH- 
fiables. 

Hn>ROClA.\iQL1^  9  adj. ,  hràro- 
^aniciu,  Oo  appelle  acide  hydncra- 
nique  {Hydrocyansaure,  Blausàure^ 
Cjanwasserstoffsàurt  ,  pretuiitck 
Biausàure  ,  ihieriseke  Sâure  ,  ail.  } 
une  combinaison  de  cTanogène  et 
d'hydrogène.  L'acide  bTdrosutfocya- 
nique  snifnré  est  nommé  su^de  fy-^ 
drieyanique  par  Benelins. 

Hl  DBOCYA\OF£BRELlL,  adject., 
hjrdrocyanqferrosus,  Qnelqnes  <^i' 
mîstes  donnent  le  nom  ^acidz  Af-- 
^kttjranoftrraix  (  Eisenbkauàùre  , 
alL  )  aa  cjrannre  ferreux. 

nrOBOCf  AAOFEBBIQtE  ,  adj. , 
ijUfdro&jranoferricus»  Le  cvannre  fer- 
rique  est  designé  par  quelques  cbi* 
mistes  sous  le  nom  èîacîde  hrdra^ 
femcjranique  (  Eùenperoxjrdblau'- 
4àure ,  ail.  )• 

HYDRODOLOFES,  adj.  et  s.  m. 
pL  j  Hydrodolopes  (  v^p  9  eau ,  ^0- 
jbfovf»  y  assassiner  )•  Nom  donné  par 
J.-A.  Ritgen  à  une  famille  de  reptiles 
OpI^enSy  comprenant  les  serpens 
Tenimenx  aquatiques. 
.  HYDRODYMAllIQt'E^s.f.yAré/ro- 
djrneuniea  ;  Wasserkrajllehre  (  ail.  ) 
(  v^Bip ,  eau^  Jvvapitc  ,  force  ).  Partie 
de  la  physique  qui  traite  du  mouve- 
inent  dâ  liquides  ,  des  lois  d'équi- 
libre et  de  pression  auxquelles  ils 
obéisseut. 

HYDRO-ÉLECTRIQUE,  adj.^  ky- 
dro-^eleclricUSm  Epithète  donnée  aux 
phénomènes  que  produit  la  pile  vol- 
tdque,  parce  que  la  présence  de 
l'eau  est  uiie  condition  de  leur  plein 
wveloppeineiit. 

RYDROFERBOCY/LNIQUE  ,  àdj;, 

^y'droferrocyanicio*   Synonyme    de 

hydrocjranâlfèrriauê*  f^ùj'-ez  ce  tnot. 

AYimÔVLbAnB',  8.  k.y  k^dro^ 


HTDït 

Jimas.  Sel  qui  résulte  de  là  ednibÎBà- 
soo  de  1  acide  hjcirofloonque  str 
une  base  salifiablc  ;  synonyme  de j7(» 

HYDROn.13<MmtlQnC ,  adj.,  h* 
énfimoborieuM,  Nom  donné  \  un  aa& 
{ Fkuiboraxsaure  j  BarfhnnMustr- 
stoffsîiure ,  ail.)  compose  de  ihior,è 
bore  et  dliTdfo«réne  •  on  de  ftniMle 
hydrique  et  de  ftooride  borique. 

'  ■YDROFUXMUQVE  ,  àdj.,  Ar^ 
fluoricus.  Qn  donne  ce  nom  à  n 
acide  'J^lussspaîhsaurey  Spûtkmn, 
Muoiwasserstoffsâure,  ail.  )  pradct 
par  la  combinaison  da  flnor  avec  W;- 
drogène. 

H  V  DRÔFLDOSILIGTQinS  ,  a^. 
hrdrqfluosUieieus,  Nom  donné  \  a 
acide  {Kieselflusssawu^j  Kiesdfiuf- 
wassersloffsàurc  j  ail.)  compoéi 
fluor ,  de  silicium  et  dliydrogèv, 
ou  de  fluoride  bydriqae  et  de  floorii 
silicique. 

HYDROFUJOTAKTAU^^ ,  1^, 
fy'drofluotantalictts.  Nom  donné  i 
un  acide  { Tantal/iuort^^asserstof^ 
re,  aU.  )  composé  de  fluor  ,  Jetas* 
taie  et  d'hydrogène ,  on  de  fluofft 
hydrique  et  de  flnorure  tantaUqne. 
Hl-DROFLUOTITAXTQIDis,  1^. 
kjrdrofluotitanicus.  Nom  donné  ai: 
(uide  (  Titûnfluorwasserstoffpôn  ■ 
ail.)  composé  de  flnor  ,  de  titane  e! 
d'hydrogène ,  ou  de  fluoride  bjèJ* 
que  et  de  fluorure  tita nique. 

HYDROGÈNE,  s.  m.  ,  hjinp 
nium-;  TVassersioff  (ail.)  ;  Wrofff' 
(it.)  (u^a>p ,  eau  ,  yswiu  ,  prodout 
Corps  simple ,  qu'on  ne  connaît  e»* 
core  qu'à  Tétat  gazeux  ,  qui  a  é!f 
découvert  par  Cavendish  en  1781  ■ 
et  qui  est  appelé  ainsi  parce  qu'en  i* 
combinant  avec  roxigène  il  produis 
de  l'eau. 

HYDROOË«É  ,  aiff . ,  Kj-in^ 
tus  ;  qui  contient  dé  Thydr^ène» 
l'état  de  combinaison.  Ex.  «y<wr/r; 
hydrogéné* 

HYVRCPGimmS  l  àdi.  et  s.  P^ 
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Hfdrogenida.  Nom  donné  par 
lant  à  uue  famille  de  minéraux , 
irenant  des  corps  gazeux  qui 
entde  l'ammoniaque  par  la  com- 
on  ,  ou  des  corps  solides  qui  don- 
de  l'eau  par  l'action  d'un  alliage 
•tassium. 

IfDBOGÉNIFÈRE,  adj. ,  kydrtH 
^erus  ;  wasserstoffhaltig  (  ail.  ) 
rogenium  ,  hydrogène ,  fero  , 
V  )  ;  qui  contient  de  l'hydrogène, 
lète  aonnée  par  Tondi  au  soufre 
Jïé  des  eaux  thermales. 

rDROGÉNOSUGGINIQUE  9  adj., 
ygenosuceinicus,  Tondi  appelle 
:cin  carbone  hj-drogéno^succiiU" 

BROGÉOL06IE  ,s.  f.  ,  ky^dra- 
fia  (O^bip ,  eau ,  yri ,  terre,  Xoyof , 
irs)*  Branche  de  la  physique 
aie  qui  traite  ded  eaux  répan- 
I  la  surface  du  globe. 
DROGÈRE  9  adj. ,  hfdrogerus 
y  eau,  gero  ,  porter  ).  Hedwig 
lit   vaisseaux  hjrdrogères  les 
roulés  en  spirale  et  pleins  de  suc 
admettait  à  la  surface  du  tube 
il ,  droit  et  aérifùre  suivant  lui, 
es  trachéeis  des  végétaux. 
DROGÉTONES,  adj.  ets.  f.  pi., 
ogeiones  (vJd)p,   eau,  7»tojv  , 
).  Link  désigne  sous  ce  nom 
imille  comprenant  des  plfintcs 
uU»  vivent  dans  l'eau. 
DROGNWIE ,  s.  f . ,  hj'drogno- 
^oi>p,  eau,  TvMfft; ,  connaissance), 
re  des  eaux  du  globe  terrestre. 
OROGRAPHIE  9  s.  f . ,  hydro^ 
ia  (u^up  ,  eau,  Tpafu  ,  écrire), 
ption  des  eaux  éparses  à  lasur- 
ci  globe. 

[>ROGRAPHIQlJ£,adj.,  hydro-- 
icus  ;  qui  a  rapport  à  l'hydro- 
!e. 

>ROGURE  9  s.   m. ,  hydrogu- 
.  Quelques  chimistes  ont  em- 
ce  terme ,  qui  est  synonyme  de 
re» 
MOfiYPERSDLFOGYANIQinS, 
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adj.,  h^irohyperstùpkoùyanièus ; ge- 
schwejelte  Schwefeiblausâure  (a!l.). 
Berzelios  donne  ce  nom  à  un  acide 
produit  par  la  combinaison  de  iliy- 
pîersnlfocyahogène  ivec  lliydrogènef , 
et  que  Woehler  coni^dëi^  comtti\^ 
une  combinaison  d'acide  hyèttK^ya*- 
nique  aVecpeot-étrèdetijt  fôisaiïtant 
de  soufre  qu'il  jr  en  a  datos  Viitïéé 
hydrosulfocyanique* 

HODROJOBOLE^adj.  élis.  m.  pl.^ 
HydrojoboU  (v(î«p,  eatt  ,  lofoXb;, 
venimeux).  Nom  <lofiiié  f^r  J.-Àw 
Ritgen  k  une  faittiUe  de  Reptile» 
ophidiens,  cottfprefairttt  ^  «êppeA 
venimeux  et  aquati^ës. 

JtfïDROLÉACÉM  ,  adj.  tt  S.  f .  î)l.y 
Hydroleaeeœ.  Nom  dûntaé  pMt  Kmfîili 
à  une  famille  dé  planter,  qtiiii{l6ilb 
type  le  genre  RyàrfAiêa. 

HYDROLÉËS9  adj .  et  s.  t^.yHxr- 
droleœ.  Nom  donné  par  R.  Bro^n  à 
une  famille  de  plantes,  ayant  pour 
type  le  genre  Hydrbtea, 

HYDROLOGIE^  8.  f .  ;  ftyâroio^ià 
(  u^wp  ,  eau  ,  XÔ70; ,  discours  ).  His- 
toire de  l'eau  en  général ,  de  sesj^rd- 
priétés  et  de  ses  diverses  man!èreè( 
d'être  dans  la  nature.  ' 

HYDRÔLOGIQUE,  adj. ,  fydroîà^ 
gicus  ;  f|ai  II  rapport  à  rhydrologîé. 
tÊYOBMJnESj  adj.  et  s.  m.  pi., 
Hydrolytes  {  v^a>p  j  eau ,  >u»  ,  dis- 
soudre). If  6m  dodné  par  C.-F.  Nau- 
manni  uâe  classé  de  minéraux,  com- 
prenant ceux  qui  sont  sbltiblès  dans 
l'eau. 

HYrROBfANGANOGYANIQCE,  adj. , 
hydromanganoçyahicus.  Quelques 
chimistes  admettent  un  acide  hj-dro- 
manganocyanique  (Mangànblausaii" 
r«^  ail.)  ,  dans  lequel  le  cyanure  de 
manganèse  jouerait  le  rôle  de  radical 
d'un  hydracide. 

HYDROHÉTÉORfi 9  8.  m.,  kj-- 
drometeorus.  Météore  acraeux,  btt 
produit  par  Teaii  %  l'état  ae  vàpeUr  , 
de  liquide  ou  de  glace. 

HYDROHÉTOTOES^  adj.  et  s.  f; 
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èy  Hydrometridœ,  Nom  donné  par 
achà  une  famille  de  l'ordre  des  in- 
fectes Hémiptères,  qui  a  pour  type  le 
genre  Hjrdrometra. 

HYDRCmOLGES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Jfydromoigœ  (v^p ,  eau ,  fiio>yoç ,  sa^ 
lamandre).  Nom  donné  par  J.-Â. 
Sitgen  à  une  famille  de  Reptiles  , 
comprenant  les  salamandres  aquati<- 
ques. 

HYDBOlUmSS,  adject.  et  s.  f.  pi. , 
Jfydromyœ  (  v^vf  ,  eau ,  |ivta ,  mou- 
che ]•  Nom  donné  par  Duméril  à  une 
famille  de  l'ordre  aes  Insectes  diptè- 
res 9  comprenant  ceux  dont  les  laryes 
vivent  dans  l'eau. 

HYDROMYZIDES  y  adj.  et  s.  f.  pi. , 
ïfydromyzldes.  Nom  donné  par  Cu- 
vier,  Fallen  et  Latreille  à  une  sous- 
tribu  de  la  tribu  des  Muscides,  com- 
prenant ceux  de  ces  diptères  dont  les 
larves  sont  aquatiques. 

HYDRONÉUfATÉES,  adj.  et  s.  f. 

$1.,  Hydronemateœ  ,  Hydronematei, 
loia  donné  par  Wiegmann  et  Nées 
à  un  groupe  de  végétaux  cryptoga- 
mes 5 intermédiaire  entre  lesmucors 
et  les  conferves  ;  par  Mejer  à  une  fa- 
mille de  Champignons  aquatiques  ; 
par  Reichenbach  à  une  section  de  la 
famille  des  Mucédinées  :  coupes  qui 
toutes  ont  pour  type  le  genre  Hy^ 
aronenuz, 

BYDRONIGILÉLOC  YANIQUE,  adi . , 
hydronickeîocyamcus.  Wœhler  ad- 
met un  acide  hydronickélocyanique 
{Nickelblausâure ,  ail.) 9  dans  lequel 
le  cyanure  de  nickel  jouerait  le  rôle 
de  radical  d'un  hydracide. 

HYDROPALLADOGYANIQUE  , 
Sià\.yhydropalladocyarncus.  Quelques 
chimistes  admettent  un  acide  hydro' 
palladocyanique  (  Palladiumblau- 
sàure  ,  ail.),  dans  lequel  le  cyanure 
de  palladium  jouerait  le  rôle  de  radi- 
cal d'un  hydracide. 

HYDBOPELTIDÉES^  adj.  et  s.  f. 
pi.,  Hydropeltideœ .  Nom  donné  par 
CandoUe  à  une  tribu  de  la  famille 
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des  Podophyllécs  ,   qui  a  pour  type 
le  ^ctkfe  HydropeUis  y  par  Bart1io|;î 
une  classe  renfermant  les  familles  des 
Cabombécs,  des  Njmphseacéesetde. 
Nélumbonées. 

HYDROPÉRIONE  ,  s.  m. ,  hfèrth 
perione  (u^ei>p,  eau^  nepï ,  autour,  v», 
œuf).  Nom  donné  par  Brescbetao 
liquide  qui  distend  le  kyste  foniK 
par  la  membrane  caduque* 

HYDROPERSULFATE  ,  s.  ni.,i^- 
dropersulphas,  Hydrosulfate  dimV- 
quel  la  proportion  du  soufre  et 
quintuple  de  celle  de  lliydrogéiif. 

HYDROPHANE,  adj. ,  hydropk- 
nus  (  v9<ap ,  ean  ,  fodv^è  ,  faire  Toir). 
Ëpithête  dQnnée  à  une  variété  à 
quarz ,  parce  que  lorsqu'on  la  p)(»«e 
dans  l'eau  elle  acquiert  de  la  trans- 
parence, en  s'imbiba nt  de  ce  liqoi^. 
HYDROPHIDES  ,  adj .  et  s.  m.  pL, 
Hydrophides  (  u^cjp ,  eau  ,  ô^c ,  ser- 
pent). Nom  donné  par  Blain?iiiei 
un  groupe, de  Reptiles  ophidiens, (p 
comprend  les  serpens  aquatiques. 

HYDROPHILES  9  adj .  et  s.  m.  pi. , 
Hydrophilœ  {y8(^py  eau,  ftkwfiir 
mer).  Sous  ce  nom,  Moehring <i^ ^ 
signait  Une  famille  d'oiseaux,  qui  cor- 
respond à  celle  qu'Illîgcr  a  établie 
sous  le  nom  de  Hvgrobates. 

HYDROPHILIDBS9  adject.  ets.B^ 
pi.  ,^  Hydrophilidœ.  Nom  donné  pa-' 
Leach  à  une  famille  de  l'ordre  ^ 
Coléoptères ,  qui  a  pour  type  legeort 
Hjrdropldlus. 

HYOR0PHD.IENS  9  adject.  ets.s 
pi. ,  HydraphitU*  Nom  donné  pai 
Lamarck,  Guvicr,  Latreille,  Gold* 
fu5S  ,  Eichwatd  ,  Firinus  et  Cams  à 
une  tribu  de  la  famille  des Coléofitè- 
res  palpicnrnes,  ayant  pour  tjpeic 
^enre  Hydrophilus.  . 

HYDROPHOLIDOPHIDES  9  adj.et 

S.  m,  p\.^  HydrophoUiiophîties  (v^« 
eau,  çoXlç,  écaille,  oytç ,  serpent). 
Nom  donné  par  J.-A.  Âitgen  à  une 
famille  de  Reptiles  ophidiens ,  com- 
prenant les   serpcus    qui  sont  coo* 
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verts  d'écaillés  et  qui  virent  dans 
l'eau. 

.  HYDROPHOUE  ,  adj . ,  hjdrophth' 
rus  (  v^op,  eau,  (fi^^  porter  ).  Rivière 
appliquait  cette  épithète  aux  sub- 
stances qui  attirent  et  conservent 
fortement  l'humidité  de  l'air. 

HYDROPHOaES  ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
HjrdrophorL  Nom  donné  par  Battara 
à  une  classe  de  Champignons^  com- 
prenant ceux  qui  se  résolvent  faci- 
lement et  promptemeot  en  liquide. 
-  HYDROPHOSPHil.TE,  s.  m.  hydro" 
phosphas.  Combinaison  d'un  phos- 
phate et  d'eau. 

.  HYDROPHQSPHATÉ  ,  adj.  Se  dit 
d'un  minéral  qui  consiste  en  une  base 
combinée  avec  de  l'acide  pbosphori- 
que,  pins  de  l'eau^  Ex.  Alumine hjr" 
dropkosphatée ,  ou  Wayellite. 

HYDROPHYCES,  s.  f.  pi. ,  Hydro- 
phycœ  (v^fidp,  eau  ^  f ûxoc  ,  fucus). 
Kom  donné  par  Fries  à  une  cohorte 
de  la  famille  des  Algues  ^  comprenant 
les  algues  aquatiques. 

.  HYDROPHYLLÉES,  adj.  et  s.  f. 

pi. ,  Hydropkylleœ,  Nom  donné  par 

Brown  à  une  famille  de  plantes,  par 

Link  à  une  section  de  celle  des  Coroîa^ 

;oées  ,  ayant  pour  type  le  genre  Hy' 

.  drophjrUum;  par  Scbrader  à  une  triou 

..de  cQMedes.Borragiaéef. 

HYDROPQYTES  ,  s.  f.  pi.,  //>  rfro- 
phyta  (v^up,  eau ,  ^purov  ,  plante). 
Nom  donné  par  Lamouroux  aux  Al- 
gues aquatiques  de  Linné ,  qu'il  avait 
auparavant  appe*lées  Thalassiophytes. 
Parmi  les  botanistes  modernes  qui 
ont  plus  particulièrement  étudié  celte 
classe  de  Cryptogames ,  on  distingue 
Agardh ,  Bertolooi ,  Bonnemaison  , 
Bory ,  Dillwyn  ,  Draparnaud ,  Fries, 
Gaillon  9  Girod-Chantrans ,  Grate- 
loup  ,  Gre ville ,  Link ,  Lyngbye  , 
Mertens ,  Bfohr ,  Nées  d'Esenbeck  , 
Stackhousc,  Trenlepohl  ,  Tumer, 
Va^cher  et  Wcber. 

H  YDROPHYTQGRAPHIE  5  s.  f ém . , 
hjrdrophjrtographia.(^vitif  ,  eaU)  ^ 
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Tov  f  plante ,  ypiffoi ,  écrire  ).  Descrip- 
tion des  Hydrophyles. 

HYDROPHYTOLOGIE ,  s.  f .  ,  A/- 
drephytologùz  (v^wp,  eau ,  ^jtov,  plan- 
te JXÔ70;,  discours).  Partie  delà  botani- 
que qui  traite  spécialement  de  l'his- 
toire des  Hydrophytes. 

HYDROPITYÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Hjrdropitjreœ.  Nom  donné  par  Rei— 
ehenbach  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Lythrariées  ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Hjrdropitjr.on, 

HYDROPLAIWOCYAIVIQUE,  adj., 
kfdroplatinoey'anicus.  Quelques  chi- 
mistes admettent  un  acide  hydropla^ 
tinocy unique  {PLatin^lausàure,  ail.  ), 
dans  -lequel  le  cyanure  de  platine 
jouerait  le  rôle  de  radical  d'un  by- 
dracide. 

HYOROPTÉpiDE» ,  subst.  f .  pi.  , 
Hjrdropterides  (  v^oip  ,  eau  ,  irript^  9 
fougère  )•  Nom  donné  par  Willde— 
now  à  un  ordre  de  plantes  Crypto- 

Î;ames,  comprenant  .ce  qu'il  appelle 
es  fougères  aqpatiqttes,  c'est-a«>dire 
la  famille  des  Marsiléacées. 

HYDROQÙADRISULFATE,  subst. 
m. ,  1i)rdroquadrisulphas,  Hydrosul- 
fate dans  lequel  la  proportion  du 
soufre  est. quadruple  de  celle  de  l'hy- 
drogène. 

HYPROSÉLKNIATE,  s.  m. ,  /kj^- 
droselenius.  On  appelle  ainsi  un  genre 
de  sels  {kjrdroselensaure  Salze ,  ail.), 
qui  sont  produits  par  la  combinaison 
du  l'acide  hydroiséléni que  ^  avec  les 
bases  salifiables. 

H  YDROSÉUSNIQUE  ^  adj . ,  /i/é/ro- 
âcUnicus.  h*  acide  hjrdrojélénique^ffy" 
droselensiiure ,  ail.  )  résulte  de  la 
combinaisori  du  sélénium  avec  l'hy- 
drogëne. 

HYDROSIDÉRUSI,  s,  m. ,  hydrosi- 
derum,  siderum;  ff^assereisen(M.). 
Bergman  et  Meyer  ont  donné  ce  nom 
au  phosphure  de  fpr ,  considéré  par 
eux  comme  un  métal  .distinct ,  erreur 

Sui  a  été  rectifiée  depuis  par  Meyer  , 
Japro4»9tSG|ieele.  :  ■ 
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HTbRMtLIGATE^  s.  m«,  hydro^ 
silicas.  Combinaison  d'un  silicate  et 
d'eau. 

HYDROSHiIGEIJX  9  adj.,  hydro^ 
jtliciosus.  Terme  usité  en  minéralogie 
pour  désigner  un  corps  qui  contient 
de  la  silice  et  de  Teau.  Ex.  Cuwre 
hydroêiliceux* 

HYDROSTATIQUE  ,s.  f. ,  hydràsta- 
tica;  ff^asserstandlehre  (ail.)  (v^, 
«au ,  îvTaïux ,  de  tenir  ) .  Partie  de  la 
physique  qui  a  poor  o^jet  de  déter- 
-  miner  les'  conditions  d'équilibre  des 
lipides  et  les  pressions  êxelrcées  par 
«nx  sur  lés  parois  des  vases  qni  les 
coiôtiennerit. 

HYDROSTATIQUES,  adi.  et  s.  fil. 
pi.  y  Hydrosiaiica.  Nom  doMié  pdr 
Guvier  et  Latreille  à  un  ordre  ou  à 
'Ufte  famille  de  la  classe  des  Aca- 
'  lèphes ,  par  Eîcbwald  à  une  famille 
de  eelle   dés   Gyclo^oaires ,  renfer- 
-iKmnt  ceux  de  ces  animaux  dont  le 
tiùtps  dffrie  plusieurs  vessies  9  ordi- 
nairement pleines  d'air ,  qui  servent 
à  les  suspendre  etsoAitenir  dans  l'eau. 
HYDRÔSËLFATE  ,  s.  fn.  ,  hfdro» 
sulphas»  On  appelle  ainsi ,  en  miné^ 
ralogiè,    dé^   combinaisons  de  sul- 
fates et  d'eau  ;  en  chimie,  un  genre 
de  sels  (  hydriothionsaure  Salze^  ail»)» 

ÏÛ\  sont  produits  par  la  combinaison 
e  l'acide  hydrosulftlrique  avec  les 
'baies  salifiableè.  Bérzelius  réserve  ce 
'kiom  pour  ceux  dé  ces  sels  dans  lei9- 
^els  l'hydrogène  et  le  soufre  sont  en 
proportion    égale.  Thénard  nomme 
kydrosulfaies  suïjurés  les  composés 
'  contenant  pln^  de  soufre  qu'il  n'en 
entré  dans  l'hydrogène  sulfuré,  mais 
dont  on  ne  connaît  ni  l'état  de  satu- 
ration ,  ni  celui  de  sulfuration. 

HTDROSULFOÊ  ARBÔIVIQUE9  ad  j . , 
hydrosulphocarbonictis.  On  donne  ce 
lîom  à  un  adde  (  Kohlenschwefel- 
i^èssérstûffsàure  y  Rothsaure ,  ail.), 
qdi  éontient  de  l-hydi^ogène ,  du  soufre 
et  du  carbone,  et  que  i3erzeUq8  ap- 
pelle sulfide  carbdhydriqtte* 
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feYDROSULFOGYAltfIQÛB ,  «9^., 
hydrosulphocyamcus.  \J acide  hfir^ 
sulfocyanique  (  SchwefelbUttuâure  ^ 
Schwefekycawasserstoffsàure^  ail.), 
qui  résulte  de  la  combinaison  del'k^- 
orogène  avec  le  salfocjimogène,  a 
été  décotivert  par  Rink. 

HYDROSdLFUfœ  , 9.  in.,  kyinsà , 
'phiiretum  ;  Schwêfeiivassersiiffw' 
bindung  (eQ.).  CoAibinaison  d'hydro- 
gène sulfuré  avec  no  antre  cor]^ 
Berzelins  préfère  ce  mot  à  celui  Av- 
drosulfate,  cette  dernière  tctminai- 
tK>n  annonçant  comBitmément  la  {vé- 
sence  d'un  oxacide. 

HinDttOSUJLFtfllfi ^  tid).  ,  'hfiro' 
sulphurosus,  BenëeKxis  nomme  gê- 
m^ène  hydrostilfuré  ttn  composépen 
connu ,  découvert  par  Woehier,  qu 
paraît  résulter  d'une  combiiUBm 
d'hydrogène  avec  du  cyanogène  et  da 
âonfre  en  cf'ftu^^'^^  proportions  f 
'délies  qui  existent  dans  le  8alfo(7^ 
nogène  et  l'hypersùlfocyanogëne. 

HIDROSULFUJ^UX,  adj. ,  hjin' 
■sulphurosus.  Nom  donné  par  Thooison 
il  un  acide  qu'il  a  obtenu  en  mê- 
lant ensemble  dès  volumes  éganx  le 
-gaz  hydrogène  sulfuré  et  de  gazadje 
sdlfureux ,  et  dofat  l'existence  «Tst 
été  atmoncée ,  en  1786  j  par  Kinr». 
H YDROSUiFURlQUfi 9    ad}.,  kf- 
drosûiphurieUs,  i^    noinme   àcià 
kydrosiil/urique  (Hydrothionsàwrt) 
Schwefelwisserstoffs'àure  y  ail.)  ooe 
combinaison  de  soufre  et   d^hydro- 
■gèhe:  C'est  le  tulâde  hydrique  de 
Bérzelius. 

HYDROTBLLUIUiQUË^  adj.,  hy 
drotelluricus.  On  a  prdposé  d'appeler 
atide  hydrotellurique  {Hydrottltur- 
silure  y  Tellurwasserstoffsaure  ^  ail.) 
le  gaz  hydrogène  tellure ,  qui  a  la  pro* 
priété  de  s'unir  aux  bases  salifiables 
et  de  les  saturer  jusqu^à  un  certaia 
point. 

HYDROTELLUROGYÂNIQI)E,adj., 

hydroteliuro(yamcUs.  'Quelques  chi- 
misies  admettent  imâèUlè  fydrotel' 
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1^    luroeyetniquè  (  Tetlureyansâure,  ail .) , 

I    dans   lequel  le  cyanure  de   tellure 

!•   jouerait  le  rôle  de  radical  d'un  b  jd'ra- 

^    cide. 

HYDROTmOGARBONIQUE  9  ad) . , 

^     hydrothîoearbonicus,  M  om  donné  à  un 
acide  {Hjrdrothiocarhonsaure,  ail.), 

'     qui  est  composé  de  carbone  y  de  soufre 
et  d'oiigéne. 

'  HYDROTdIOGARBONATE,9,nii, 

kjrdrothiocarbonas.  On  nomme  ainsi 
un  genre  dé  sels  (k^drothioearèon^ 
saure  Salze  j  ail.)  9  Qui  sont  produits 
par  la  combinaison  de  Tacfde  bjdro- 
fbiocarbom'qne  avec  les  bases  sali- 
fiables. 

HYDROTHIONATE  ,  s.  m. ,  fydroi' 
thionas.  Nom  d'un  genre  de  sels  (hy-* 
drdthioruaure Salze^  all.)^  qui  résul- 
tent de  la  combinaison  de  l'acide  hj- 
drotbio nique  avec  les  bases  saliûables. 
HYDROTmONEUX,  adj. ,  fy-dro^ 
thîonosus.  L.  Gmelin  appelle  itcide 
hjrdrothioneux  [hj-drothionige  Siiure^ 
ail.)  l'bydrure  de  soufre  ou  soufre 
hydrogéné* 

HYDROTmONIQUE^  adj. ,  hj-dro- 
thionieus.  Quelques  chimistes  don<* 
nent  ce  nom  à  l'acide  (JEtjrdrothion^ 
éàurCj  àll.)  plus  généraleihèot  donna 
sous  càelui  d'acide  hydrosulfnrique. 

HYDROTHIONriE,  s.  m. ,  fy-drth' 
ihionis.  Nom  donné  par  Gmc^  à  un 
genre  de  sels  (  hjrdrothionigsàure 
Sàlze  y  ail.  ) ,  qnl  correspondent  auk 
sulfures  hydrogénés  on  hydrosulfurek 
sulfurés ,  et  qtd  résultent  de  la  com-»- 
binaison  de  l'acide  hydrothioneux  «vec 
les  bases. 

HYDROTRÉUraLLINÉES  9  adj.  et 
s.  f.  pi.,  HydrotremeUinœ.  Meyen 
propose  de  former  sons  ce  nom  un 
groupe  particulier  de  Cryptogames 
aquatiques ,  comprenant  tous  les 
champignons  qui  se  développent  dans 
l'eau ,  sur  les  substances  animales  en 
décomposition. 

HYDROTRISIflLiPATE,  s.  m.  ,^- 

dro&ùulphas.  TrMMïtte  q[tri  vontiem 


dé  l'eiia  à  Tétat  de  comhiiàrtiAm.  Exi 
HjdrotrUulfate  tTaltànine. 

HYDROTRISUiFURE,  subst.  m.^ 
kjtb'otrisiêlphuretum»  HydrosuHaré 
dans  lequel  la  proportion  du  soufré 
est  triple  de  celle  de  i'hydh>gâ&e. 

HYDROXANTHIQUË  ,  adj. ,  itydi*à^ 
xanthictu..  Nom  donné  par  Zeîse  i  irà 
acide  (  Xanthogenwafser^st&ffsàure  > 
HyelroxànthsàurejM»)^  ^'liregslrdà 
d'abord  comme  une  cembibaisoâ  dé 
xanthogène  et  d'hydrogène ,  ïdM&  ^ue 
depuis  il  a  considéré  comme  uh  oxih> 
cide ,  et  appelé  en  conséquence  acide 
xanthiqùe. 

HYDROXnMES  9  s.  ta .  y  kydros^Sum^ 
Combinaison  d'un  oxide  métalliqitevt 
d'eau. 

nyBBO\uA^9ià].yfydéo»fdaius. 

Se  dit  d'un  métal  oxidé  et  combtni 
avec  de  l'eau.  Ëxw  Urane  Ky-droâ^Oé^ 

HYmtOZINCOCTJJVIQDE  ,  à^.  9 
hjrdrozincùc)raniciu.  Quelques  cht-^ 
mistes  admettent  un  acide  hydrotiH^ 
cyamqae  (ZinkbkauâUre\,  alh)^  jdaffè 
lequel  le  cyanure  de  zinc  jouerait  lè 
rôle  de  radical  d'un  hydracide. 

HYDROZOÉS,  acQ.  et  s.  m.  pi. , 
Hjrdràzoa  (û^,  eau  fQûov  ^animal). 
Lanïouroux  désigne  sous  oe  nom  tib 
embranchement  da  régné  «nTmal^ 
comprenant  les  animaux  yteb-qae  Us 
Mollusques  et  les  Zoophvtes,  kox^ 
quels  l'eau  est  indispensable  à  tdàtf  les 
âges  et  dans  tons  leurs  Aats. 

HYDRURR,  s.  m. ,  âjidrurêi^mi, 
hydretum.  Combinaison  solide  d'un 
métal  électro-positif  avec  l^ydro^^ 

HYDRVRÉ,  adj.;  c|uî  conUent  de 
l'hydrogène. 

HYÉMAL ,  adj . ,  hyemaUsÇ^Hjrems , 
hiver  )  ;  qui  vit  ou  végète  en  hiver. 
Ex.  Èquisetum  kyemale ,  Panoi^pa 
hyématis. 

HYGROBATiBS ,  adj.  €t  8.  n.  ]^.  y 
'Hygrobatu ,  HfgrBbatœ  (  V7bô>  \  eaa, 
ôai^u ,  marcher).  Nèm  àotftué  psr  II* 
tiger>  ÔoldAi»',  Riffifettii ,  G^Bom- 
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parte  et  Eichwald  à  une  famille  de 
l'ordre  des  Échassîers  ,  comprenant 
des  oiseaux  auxquels  leurs  longues 
jambes  permettent  de  marcher  dans 
l'eau. 

HYGROBIÉES,adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Hjrgrobiœ (uypov ,  eau ,  piow ,  Tivre), 
Kom  donné  par  L.-G.  Richard  à  une 
famille  de  plantes  aquatiques,  queCan- 
dolle  considère  comme  une  simple  tri- 
bu  de  celle  des  Haloragées. 

HYGROGÉOPHILES  9  adj .  et  s.  m . 
pi.,  Hj-grogeophila {xtypw y  eau,  yâj, 
terre,  ^iXceo,^  aimer);  Pïom  donné 
par  Menke  à  un  sous-ordre  de  l'ordre 
des  Gastéropodes  Gœlopnés,  compre- 
nant ceux  qui  vivent  à  la  fois  sur  terre 
et  dans  l'eau. 

.  BYGROIiOGIE^  s.  f.  ,  fy-grùloffia 
(Û7pôv,  eau,  'kéyoçj  discours).  His- 
toire de  l'eau  ,  traité  sur  l'eau. 
.  HYGItOBOÈiTRE,  s.  m. ,  hj-gromc" 
tnun  (  vypov ,  eau  ,  yvcùw ,  mesurer). 
InstruDient  propre  à  faire  connaftre 
la  quantité  d'humidité  que  contient 
l'air   atmosphérique    ou  tout  autre 

.  .  HYGItOMETRIB  9  s.  f. ,  h^grome- 
tria.  Partie  de  la  physique  qui  traite 
des  moyens  d'apprécier  les  variations 
de  l'humidité  de  l'air ,  la  quantité 
d'eau  en  vapeur  Contenue  dans  l'air 
■ou-  dans,  uo  gaz  quelconque.  ' 

IHYGROIliÉTRIQinB^  adj.,  hjgro- 
metricus  y  igrometrico  (it.)  ;  qui  a 
rapport  à  l'hygrométrie.  On  appelle 
état  hygroinélrique  d'un  corps ,  la 
quantité  plus  ou  moins  considérable  de 
vapeur  aqueuse  qu'il  contient ,  eifa^ 
MtékygromélriqUej  le  pouvoir  qu'il 
a  d'absorber  plus  ou  moins  de  cette 
vapeur.  Hygrométrique  se  dit  aussi 
d'un  corps  ou  d'une  substance  qui 
est  susceptible  d'éprouver  quelque 
changement  de  la  part  de  l'humidité 
atmosphérique.  Le  Porlierar  àjrgro^ 
metrica  rapproche  ,  dit-onr ,  ses  fo- 
lioles dès  que  le  temps  se  dispose  à  la 
pluie*  Les  appendices  du  péricline  da 
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Lepteranthus  hygrometricus  ,  forte- 
ment arqués  en  dehors  pendant  la 
sécheresse ,  se  redressent  quand  l'at- 
mosphère devient  humide.  Les  lanières 
de  la  collerette  du  Geastruni  hygro^ 
metricumy  roulées  sur  elles-mêmes 
par  uu  temps  sec ,  se  déroulent  et 
prennent  une  position  horizontale  par 
l'effet  de  l'humidité.  Les  pédicules 
du  Funaria  hygrometrica  se  tordent 
sur  eux-mêmes  par  la  sécheresse ,  et 
se  déroulent  avec  rapidité  lorsqu'on 
les  mouille. 

HYGROPHIIiE;  9ià\.yhygrophihu 
(  u7pov  ,    eau ,   ^tXeu  j    aimer  )  ;  qui 
aime  l'humidité,  les  lieux  humides. 
^T,  jégaricus  kygrophiius  j  Laskui'   , 
dra  hygrophild. 

HYGRORNITHES^  s.  m.  pi.  ,  Ey- 
grornithes  (  vypôv  ,  eau  y  opviç  ,  oi- 
seau )•  Nom  donné  par  J.-A.  Ritgea  ' 
à  un  ordre  de;  la  classe  des  Oiseaux  , 
comprenant  ceux  qui  vivent  dans 
l'eau. 

HYGROSGC^E,  s.  ta.  ,  hygnn 
scopium  (  v^p^Y  9  ^<^^  9  cxoTTcu ,  consi- 
dérer )..  Instrument  propre  à  faire 
connaître  l'existence  de  la  vapeur 
aqueuse  dans  l'air  ou  dans  un  gaz. 

HYGRO^GOPIGITÉ  ,  s.  f . ,  Aj- 
groscopidtas.  Propriété  dont  jouis-  ' 
sent  un .  grand  nombre  de  corps  in- 
organiques ,  et  tous  les  corps  orga- 
nisés vivans  ou  morts,  d'attirer  on 
d'abandonner  de  rhumidrté  ,  selon 
les  circonstances ,  de  manière  à  se 
trouver  sous  ce  rapport ,  avec  le  mi- 
lieu ambiant,  dans  un  état  d'équi- 
libre dont  la  proportion  est  donnée 
par  la  nature  même  de  leur  tissu. 

HYGROSGOPIE  ,  s.  f. ,  hygrosca- 
pia.  Synonyme  de  hygrométrie, 

IIYGROSCOPI<9I£  ,  adject.  ,  hy 
groscopicus.  Synonyme .  de  hygr<H 
métrique. 

HYGRVSINE  i  s.  f .  ,  kygnuinâ 
(  vypo; ,  liquide ,  owdca  ,  essence  ). 
Nom  donné  par  Bizio  à  la-  partie  des 
httiles  essentielles  qui  reste  liquide  à 
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zéro.  Synonyme  à'EUoptène,  F'ojrez 
ce  mot. 

.  H¥L.«PYRHYNQIJ£S  ,  ad j.  et  s.  m . 
pi.,  Hylapyrkynchi  (wX>î,  taillis, 
atTTv;  ,  haut  y  P^7X^(  *  bec).  Nom 
donné  par  J.-Â.  Ritgen  à  une  famille 
d'oiseaux  sylvains  ,  comprenant  ceux 
qui  ont  le  bec  élevé. 
.  HYLÉBATES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Hylebates  (  xtkn  9  lailli*  ,  paivo»^ ,  mar- 
cher )•  Nom  donné  par  Vieillot  à  une 
famille  d'oiseaux  sylvains ,  compre- 
nant ceux  à  qui  la  disposition  de  leurs 
pattes  permet  de  marcher  aisément 
daus  les  taillis. 

HYLÉMYD£S,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Jfylemides  (  xtkn ,  taillis  ,  fAvîa  ,  mou- 
che). Nom  donné  par  Kobineau-Des- 
Yoidy  à  une  section  de  la  tribu  des 
Myodaires  Mésomydes  Anthomydes, 
comprenant  ceux  de  ces  insectes  qui 
vivent  dans  les  taillis  et  les  haies. 

HYLINS  ,  adj^  et  s.  m.  pi. ,  Hj-^ 
îina.  Sous  ce  nom  Gray  désigne  une 
tribu  de  la  famille  des  Ranades ,  quij^ 
a  pour  type,  le  genre  Hyla. 

HYLOBATRAGIENS  ^  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Hj-lobàtrachi  (  uXv}  ,  taillis  , 
pàrp(x;(oc  9  grenouille  )•  Nom  donné 
par  J.-A.  Ritgen  à  une  tribu  de  la 
classe  des  Reptiles^  ^i  a  pour  type  le 
genre  Hj-la, 

HYLOCHASMOPTÊNES  ,  adj.  et  s. 
m.  pi.  ^  Hylochasmopteni  (  uXn  ,  tail- 
lis j  y(&a\m  y  ouverture ,  tttvivÔc  ,  oi-* 
seau).  Nom  donné  par  J.-A.  Ritgeo 
à  une  famille  d'oiseaux  sylvains»  com- 
prenant ceux  qui  ouvrent  le  bec  pour 
saisir  leur  proie  au  vol. 

HYLOCLASMOPTÈIVES  ,  adj.  et 8. 
m.  pi. ,  'Bjrloclasmopteni  (  xihn  »  taillis, 
xXdéca  y  briser ,  tt-hivôc  ,  oiseau  ).  Nom 
donné  par  J.-A.  Ritgen  à  une  sectioa 
de  la  classe  des  oiseaux  sylvains , 
comprenant  ceux  qui  se  servent  de 
leur  bec  pour  écraser  ou  briser  lei 
objets  qu'ils  seorent. 

HYLOPLATYBHYNQUES  9  adj.  et 

8»  m,  pi. ,  ^frhpfatjrr/yrjwhi  (  v^  > 
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taillis^  ttlxrrjç ,  large,  p^x^^  >  ^^  )• 
Nom  donné  par  J.-A.  Ritgen  à  nne 
famille  d'oiseaux,  comprenant  ceux 
qui  vivent  dans  les  bois  et  qui  ont  le 
bec  large. 

HYLOPTÀNES  ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Hjrlopteni  (  uX» ,  taillis  ,  irrsjvoç ,  oi- 
seau). Nom  donné  par  J.-A.  Ritgen 
à  un  sous-ordre  de  la  classe  des  oi- 
seaux ,  comprenant  ceux  qui  vivent 
dans  les  forêts. 

HYLOBTHORHYNQUES  ,  adj.  et 
s.  in.  pi.  , ,  Hjrîorthorhj-nchi  (  vXij , 
taillis ,  opôàç ,  droit ,  pu7;^ç  ,  bec  ). 
Nom  donné  par  J.-A.  Ritgen  à  une 
section  de  la  classe  des  oiseaux  syl- 
vains ,  comprenant  ceux  qui  ont  le 
bec  droit. 

HYLOTRYPANOPTÉNES  ^  àdj.  et 
s.  m.  pi. ,  Hjîotrypanopteni  (  vX>}  , 
taillis  ,  Tpwîraw  ,  percer ,  îm^voç ,  oi- 
seau). Nom  donné  par  J.-A.  Ritgen 
à  une  section  de  la  classe  des  oiseaux 
sylvains  ,  dans  laquelle  il  range  ceux 
qui  se  servent  de  leur  bec  pour 
percer. 

HYLOZOISME  ^  s.  m.  ,  hylozois'^ 
mus  (  vin  9  matière ,  Çô»  ,  vivre  ). 
Système  dans  lequel  on  attribue  à  la 
matière  une  existence  primitive,  et  où 
l'on  considère  la  vie  comme  n'étant 
qu'une  de  ses  propriétés.  Ce  terme 
a  été  créé  parKant. 

HYLYPSiOPTÈNES  9  adj.  et  s.  m. 
pL  ,  Hjrljrpsopteni^vhny  taillis,  dij^oç, 
hauteur,  Trruvôc,.  oiseau).  Nom  don- 
né par  J.-A.  Ritgen  à  une  famille 
d'oiseaux  sylvains ,  comprenant  cenx 
qui  aiment  à  se  percher  au  haut  des 
arbres. 

HYMÉNÉLirrRES^adj.  et  s.  m.  pi., 
Hymenelytra  (  v/x:qv  ,  membrane ,  «Xv- 
Tpov ,  élytre).  Nom  donné  par  La- 
treille  et  Ëichwald  k  une  famille  de 
l'ordre  des  Hémiptères^  renfermant 
ceux  de  ces  insectes  qui  ont  les  élytres 
membraneuses. 

HYMÉNION  9  s.  m.,  ^meniUm  ^ 

fymçMim  f  ïï^mbroMi  thpc^era  s 
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Schurfi  y  JSiruthaui  ,  Keimjumt  , 
'Sçhlauckschiclit  (ail.)  ;  imcnio  (it.) 
(v^sTVf  menxbraae).  Persoon  a  dcsigué 
sous^ce  nom  mie  expausion  membra- 
neuse qui,  dans  les  champigaons,porle 
Içs  cpjcpusçules  reproducteurs ,  et  qui 
s^CCecte  des  forme»  Irès-variëes ,  celle 
4e  la^es  daos  lea  Agioricus ,  celle  d*é«- 
piae&  dans  les  Hjrdnum^  celle  de 
papiUe^  daçÂ  Inès  Telephpra. 

HYMÉNOGÂRPES  9  ad),  et  s.  ïxu 
pi. ,  ffymenpcarpi  (vfjub ,  membrane, 
«^pTfoç,  fcuU)..  Kom  donné  parMejer 
%  ui^ojr4r^  de.  la  classe  des  Liçbeais , 
comprenant  ceux  aut  sont  munis 
4Vn^  meoibrane  prcuigère. 

HYAipMl^ES ,  adj.  et  s.  (.  pi. , 
Hymenodes  (  Ojijiiv ,  membrane^  o^oû^, 
dept).  ^om  donné  par  Palisot«Beau- 
Yois  à  unç  tribu  de  la  famille  des 
Iftpusi^^ ,  comprenant  celles  dans  les* 
^uelWs  il  naît  de  la  col  um elle  une 
mçmbi^a,ne  qui  &'étend  borizoutale'* 
ment  %nx  l'ouverture  de  l'urne ,  et 
j^pi  porte  des  dents. 

HYMÉNOGASTRIQUë  ,  adj. ,  A/- 
mj^Pg044ricus  (  iffiii'»  9  membrane  , 
^(o^Tnp  9  estomac  ).  Daudin  donne 
cette  épi.tbète  aux  oiseaux  qui  ont 
fçstomac  membraneux. 

^YJKIÉNOLÉPJDOPTÉBES^  adject . 
^%  S.  m.  pi.  ,  Hymenolepidoptera 
{yiiir* ,  membrane  ,  >c7riç ,  écaille  , 
Tçxtpw  9  aile).  I^om  donné  par  Scbaef- 
fer  à  une  classe  d'insectes  ,  compre- 
nant ceux  qui  ont  quatre  ailes  mem- 
braneuses couvertes  d'une  poussière 
écailleuse. 

HYMi;iVQMYC£S ,  s.  m.  pi. ,  Hy^ 
menomyci  j  Hymenomj'cetes  (vf^i^v, 
membrane  ,  fAux>i;  ,  cbampignon  ). 
Kom  sous  lequel  Fries  désigne  une 
cohorte  de  la  classe  des  champignons, 
comprenant  ceux  qui  ont  à  l'exté- 
rieur une  membrane  fructifère  dans 
laquelle  sont  placés  les  corpuscules 
reproducteur^. 

HYMÉNÛPAPPÉES ,  adj.   et   s.  f. 

pi.  9  llym9nopappe«n    Sam  dono^ 
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par  H.  Cassinlà  un  groupe  de  la  sec' 
tion  desHélianthécs  héléniées,  quii 
pour  type  le  genre  Ifymenopapptts. 

HYMÉNOPHYÎXAGÉES  yadj.  ets. 
f,  pi. ,  HymenopkjrUaceœ,  NomdoDoc 
par  Graudichaud  à  une  tribu  de  k  £i- 
mille  des  fougères,  qui  a  pourtjpc 
le   genre  Hymenophy-llunu 

«YMÉNOPHYIXÉBS  9  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Hymenophylleœ,  I^om  doow 
par  Bory  et  Reichenbach  à  une  trih 
de  W  famille  des  fougères  >  ajaatle 
genre  HfmenophyUuun   pour  type. 

HYllÉNOPOD£S  9  ad| .  et  s.  m.  pL, 
Hymenopodes  (  v^^iv  ,  membnuKi 
froCc ,  pied).  Sous  ce  nom  ,  Mcdinog 
désignait  une  famille  d'oUeaox^  eot 
prenant  ceux  qui  ont  les  doigts  nt- 
nis  jusqu'à  la  moitié  par  une  mea* 
brane. 

HYMÉNOPTÈRES,  adj.  et  s.  & 
pl.^  Hymenoplera  (  v^riv^  membnitft 
frrfpôv  ,  aile).  Tous  les  cntomolop- 
tes  modernes ,  Fabrîcîus  excepté» 
admettent  sous  ce  nom  un  ordre  ^ 
la  classe  des  insectes ,  compm^' 
ceux  qui  ont  quatre  ailes  peu  veio^ 
ou  sans  nervures. 

HYMENOPTÉROLOGIE  ,  s.  {.,  h 
menopterologia.  Partie  de  l'entoBO- 
logie  qui  traite  dçs  hyménoptères. 

HYMÉKOPTÉROIiOGIQDE  ,a()j., 
hymenopterologicus ;  c[ui  a  rappcNli 
V*hyménoptérologie . 

HYIliÉNOPTÉROLOGCJE  ,  s.  0. 
hymenopterologus.  £ntoniologisle<}> 
sN>ccupe  spécialement  des  hjméDO- 
ptëres. 

HYMÉNORHIZE ,  adj.  ,  hymtnfi- 
rhîzus  (  v|XTQv ,  mcmtbrané  ,  oîÇa ,  n- 
cine).  \IAUium  hymenorhizum  ^ 
ainsi  appelé  à  cause  de  ses  hulk^ 
qui  sont  composées  de  mend>raDC! 
fermes  et  très-serrées. 

UYMÉNOSPWÉS,  adj.  et  s.  » 
pi. ,  HymenosporœÇy^TTity  membraot> 
o-TTopà ,  graine  ).  ONom  donné  p 
Reichenbach  à  une  section  de  l'orèt 

dç9  Liçiiçii9  a^ophorcs  |  çgmnraMt 


qui  ont  une  membrane  prolî- 

miËNOTHAL AJUilS ,  ndj.    et  s. 

i. ,  H)rmenoihalami{iyLriVj  mem- 

s  y  Bôàaiioç  y  lit).  Nom  donné  par 

à  un  ordre  de  la  fainille  des  Li- 

3. 

inilÉNOTH^GqEINS,  adj.  et  s.  m. 
HymemUijecii  (v/aj^v  ,  membrane, 
,  boite).  Nom  donn^  par  Per- 
çt  Marquis  à  un  ordre  de  cham« 
)n8 ,  dans  lequel  ils  rangent  ceux 
)nt  pourvus  d'un  hjménion  ,  on 
\  membrane  contenant  les  cor- 
des reproducteurs. 
nilÉAIIJIiES ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
\enulL  Nom  dpnné  par  Frîes  ^ 
ribu  de  l'ordre  des  Tremelles  , 
pour  tjpe  le  genre  Hymenula, 
!0SCY4ÂIIN£  5  s.  f.  hjrosnyami" 
randes  avait  donné  ce  nom  à  un 
organique  trouvé  par  lui  dans 
iscyamusniger^  ipais  que  Lind- 
spn  a  reconnu  être  du  phosphate 
)niaco  -  magnésien . 
QSJÉRipÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
erideœ.  Nom  donné  par  H.  Cas- 
un  groupe  de  la  sectiop  des 
.c^es  scorzopérées ,  par  Lessing 
!  sous-tribu  de  la  tribu  des  Chi- 
ées ,  ayant  pour  tjpe  le  genre 
crw. 

PANXHE  j  s.  m. ,  hjpanthium 
sous  j  àvdoc ,  fleur  )•  Link  ap- 
ainsi  la  partieinférieure  du  ca- 
es  plantes ,  qui  a  fort  souvent 
ouïe  autre  manière  d'être  que 
écieurc,  qui,  par  exemple,  dans 
sq,  prend  la  forme  d'une  baie 
'esserreàson  orifice,  tandis  que 
tie  supérieure  se  flétrit. 
PAKTUÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
ntheœ  (u;rè,  sous  ,  «vGoç,  fleur), 
désigne  sous  ce  nom  une  section 
lanles  exogènes  ,  comprenant 
qui  ont  un  calice  monophjile, 
isé  jusqu'à  la  base,  et  une  co-. 
Qonopétalç  iosérép  au  récepta^ 
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HYPANTHODIOIV  9  subst.  m.,  hy^ 
panthodium,  Link  donne  ce  nom  à 
Textrémité  charnue  d'un  pédoncule 
qui  sç  4^ tache  de  la  plqnte  en  même 
temps  que  le  fruit ,  soit  qu'elle  con- 
serve la  forme  ordinaire  des  pédon- 
cules (  ex.  Artocarpus  )  ,  soit  qu'elle 
s'élargisse  (ex.  Dorstenia)^  soit  enfin 
qu'elle  se  dilate  en  une  sorte  de  bourse 
ou  de  poche  qui  enveloppe  et  reofermç 
les  fleurs  et  les  fruits,  (ex.  Ficus), 

HYPANTIMONIEra  ,  adj.,  hjpan^ 
timoniosusm  Berzelius  nomme  sulfide 
kypcmtimonieux  (  AnderthalbschwB'^ 
felantimon ,  ail.  )  le  premier  degré  de 
sulfuration  de  l'antimoine  ,  qui  joue 
quelquefois  le  rôle  de  base ,  m£^s  plus 
souvent  celui  d'acide. 

HYPANTIMONIXE  ,  adj.  et  s.  m., 
Jvypantimonis,  Sel  produit  par  )a 
combinaison  de  l'oxide  antimonieux 
avec  une  base.  Ex.  Mj'pantimoni{ç 
ammonique* 

HYPARG YRÉ  ,  adj. ,  hjpargyrm^ 
(vTTo  ,  sous ,  apTupoç,  argent)  ;  qui  est 
argenté  en  dessous ,  comme  les  feuil- 
les du  Tephrosiahjpargjrea. 

IIYPABSÉNIEUX 9  adj.,  hjparse^ 
niosus,  Berzelius  appelle  suyide  A^- 
parsénieuoT  (  EinfachschwefelarsC'-» 
nik ,  ail.  )  le  second  degré  de  sulfu- 
ration de  l'ai*5enîc  ,  ou  le  réalgar. 

YPÉLYXBÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pl.^ 
Hfpelytreœ.  Nom  donné  par  Presl  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Çjpéra- 
cées  ,  qui  a  pour  type  le  genre  Hjr^ 
pelj-lrum, 

HYPERAIJRIQUE  9  adj. ,  kyperau-^ 
n'eus  (  virèp ,  au  dessus ,  aurum ,  or  )• 
Le  felluride  hyperaurique  est  ainsi 
nommé  parce  que  le  tellure  s'y  trouve 
combiné  avec  une  proportion  d'or 
double  de  celle  qui  existe  dans  le  (el- 
luride  aurique. 

HYP£RBATIQU£,adj.^  kyperba^ 
ticus  (  v7rcp6j(Toc  ,  qui  prédominé  )• 
Épithète  donnée ,  dans  la  nomencla- 
ture iQinérqlogique  de  Hatij ,  à  une 
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de  plusieurs  formes  ,  donl  1  une  iest 
la  primitive ,  et  les  autres ,  étant 
dues  h  des  lois  très-simples  de  décroîs- 
sèment ,  sont  celles  que  l'on  rencon- 
tre le  plus  communément  parmi  les 
cristaux  de  l'espèce.  Ex.  Chaux  càr^ 
honatée  hjrperbatique, 

HYPERBORÉ  ,  adj.,  kyperboreus 
(vtrcp ,  au  delà  ,  Bopiaç,  Borée).  Se 
dit  des  plantes  et  des  animaux  (mi 
habitent  dans  le  nord,  vers  les  contrées 
voisines  du  cercle  polaire.  Ex.  PAa- 
laropus  kyperboreus ,  Dicranum  ky» 
perboreum, 

HYPERGÉNÉSE,  s.  f.,  hj-perge^ 
nesis  (  xtmp  ^  au  delà ,  ^he^tç ,  géné- 
ration). Nom  donné  par  Breschet  aux 
déviatioms  organiques  qui  sont  déter- 
minées par  une  augmentation  ou  un 
excès  de  la  force  formatrice. 

HYPERHEXAPES  9  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Hj-perhexapi j  ïfyperhexapàda 
(  uTTÈp ,  au  delà ,  ti ,  six  ,  ttgC!;  ,  pied). 
Latreille  désigne  sous  ce  nom  une 
branche  d'animaux  articulés,  com^- 
prenant  ceux  dont  le  nbn)bre  des 
pattes  ,  à  peu  d'exceptions  près^  est 
de  huit  au  moins,  datis  l'état  parfait. 

HYPERHEXAPODES.  Fojez  Hy- 

PERHEXAPES.  * 

HYPÉRICÉESy  adj.  et  s.f.  plur., 
Hypericeœ.  Nom  donné  par  Choisy 
à  une  section  de  la  famille  des  Hy- 
péricinées  ,  qui  renferme  le  genre 
ffj-pericus, 

HYPÉRICINÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pL, 
Hjpericineœ,  Famille  de  plantes,  éta- 
blie par  Jussieu ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Hypericus, 

HYPÉRIGOIDES.  Foyez  Htperi- 

CINÉES. 

HYPÉRINES  ,  adj.  et  s.  f.  pi.,  ^r- 
perinœ.  Nom  donné  par  Latreille  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Crustacés 
amphipodes ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Jfyperia. 

IIYPERMOLYBDI€0  -  POTASSI  - 
OIjE^adj. ,  hj'-permolj-bdicô'-potassù 

eus.  Nom  donné;  dans  U^  nomendar 
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ture  chimique  de  Bérzelins ,  à  des  sels 
doubles  qui  résultent  de  la  combinai- 
son d'un  sel  hyperrholjbdique  ayec 
un  sel  potassique.  £x.  Oxalate  hj' , 
permofy'bdicO'potassigue» 

HYPERMOLYBDIQUE  ,  adj. ,  fy- 
permolybdicus,  Berzelius  appelle  Â^ 
fide    kypermoljrbdique     (  f^ierfaà'  j 
sehwefemofy-bdân  ,  ail.) le  troisième  ' 
degré  de  sulfuration  du  molybdène,  ' 
et  sels  kjrpermoljrbdiques  ceux  qui  ont 
l'acide  molybdique  pour    base  (ex. 
Sulfate  kypermolybaifiue  ). 

HYPÉROGÊNES^adfj.  et  s;  m.  pi., 
Ifyperogenei  {xtnip j  au  delà,7ti!fiç, 
race).  Nom  donne  par  Âchariusàoi 
ordre  de  la  classe  de Xichens,  compre' 
nant  ceux  qui  ont  des  conceptacks 
composés  ,  c'est-à-dire  réunis  pb- . 
sieurs  ensemble  dans  un  tubercoie 
ou  une  verrue  de  substance  homo-  ' 
gène. 

HYPEROXIDEy  s.  m.y  hypenij- 
dum  (  vTTEp ,  au  delà  ,  oÇvç ,  aiga)- 
Berzelius  appelle  ainsi  les  suroxidft  . 

HYPEROXIDE,  adj.,  hyperojy- 
dus.  Nom  donné,  dans  la  nomencb* 
ture  minéralogique  de  Haiiy  ,  à  tuK 
variété  de  chaux  carbonalée  offnat 
la  combinaison  de  deux  rhomboïdes, 
l'un  aigu ,  qui  est  l'inverse ,  et  Tan- 
trc  incomparablement  plus  aigu. 

HYPERSTANNEUX,  adject. ,  ft/ 
perstannosus.  Nom  donné  par  Bâ' 
zelius  à  l'un  des  sulfures  d'étain. 

HYPERSTÉNIQUE,  adj.,  hjfef 
stem'cus.  Les  minéralogistes  appel- 
lent Sj'énite  k^yersténique  une  espèce 
dans  laquelle  1  amphibole  est  rempla- 
cée en  tout  ou  en  partie  par  de  ITiy- 
perstène. 

HYPERSTOMIQVE ,  adj.,  hj-per- 
stomicus  (  urrèp ,  sur,  GTo^xa ,  boache)* 
G.  Richard  donne  cette  épithète  i 
V insertion  des  étamines,  quand  elle  > 
lieu  au  dessus  de  l'orifîce  du  tube  ^ 
calice,  et  par  conséquent  au  liob^ 
de  «e  dentier'  organe  (  'çx.  EU^ 
S  nées). 
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HYPERSTYUQUE,  adj. ,   hyper y^ 

sljrlicus  (ÛTTcp,  au  dessus^  ^rûXoç, 
stjle).  A.  Richard  doftne  celte  ëpî- 
tbéte  à  l'iaserlion  des  étamiues»  quand 
elle  a  lieu  sur  le  contour  d'un  ovaire 
complëtemeot  infère  (ex.  Jussiœa)  , 
ou  loin  de  la  base  du  style ,  sur  un 
prolongement  ou  évasëment  du  ca- 
lice (ex.  OEnotkera  biennùf}. 
I  HYP£BSULFO€YANiD£,    s.  m., 

'     Berzelius  appelle  ainsi  un  hjpersulfo- 
I     cyanure  jouant  le  rôle  d'acide  ou  de 
corps  électro-iiégalify  dans  une  corn- 
'      binaison. 

I  HYPJËRSULFOGYANOOÊNE9  s.  m. 
I  Berzelius  donne  ce  nom  à  une  com- 
'  binaison  de  soufre  et  de  cyanogène 
S  que  l'on  n'est  point  encpre  parvenu  à 
'     isoler. 

I>  HYPERSlJLFO€ YANURE ,    s.    m. 

'     Nom  donné  par  Berzelius  aux  combi- 

'     naîsons  dé  l'bypersulfocyanogène  a  vëc 

les  corps    simples ,   principalement 

avec  les  métaux, 

H  YPERSVLFOUf  OLBYDATE  ^s.  m . , 
hypersulphomolybdas  iniolybdànû-^ 
berschwefligeSalze,  Vierfachsch^ve» 
J'elmolybdànschwefelmètallen ,  ail.) . 
Berzelius  appelle  ainsi  un  genre  de 
sursels,  qui  sont  produits  par  la  com- 
binaison de  l'hypersulfide  molybdi- 
que  avec  les  sulfobascs. 
.  HYPSaSlXiFURE^s.  m.^A^/ier^u/- 
phuretum.  Sulfure  au  maximum  de 
soufre ,  comme  le  hjrpersulfure  d'hy-^ 
drogène ,  dont  on  ne  copnait  pas  en- 
core la  composition. 

HYPERVANADIGO^POTAS^OVË, 
adj.,  kyperMnadico^pûtassicus,  Épi- 
thèle  donnée  par  Berzelius  à  des  sels 
doubles  qui  résultent  de  la  combi- 
naison d'un  sel  d'acide  vanadique 
avec  un  sel  potassique.  Ëx.  Sulfate 
hj-pcrvanadico^potassique, 

UYPERVANADIGO-SILICIQUE  9 
adj.,  hjrpervimadico^siUcicus,  Berze* 
lius  donne  ce  nom  à  des  sels  dou<« 
blés  qui  sont  produit»  par  la-combi- 
naison d'un  sel  d'acide  vanadique 
1. 
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avec  un  sel  diacide   sîlicique.  Ex. 
Phosphate  fy-percànadico^silicique. 

HYPERVANADICO-SODIQUPS  , 
adj. ,  hjrpervcuiadicc-'sodicus.  Nom 
donné  par  Berzelius  à  des  sels  dou- 
bles qui  doivent  naissance  à  la  com- 
binaison d'un  sel  d'acide  vanadique 
avec  un  sel  sodique.  Ex.  Phospluite 
hjrpertfaruidico'sodique. 

HYPHA,  s.  L,h^pha;Saite[pXL) 
(vfipa,  tissu).  Wi^denow  désignait 
sous  ce  nom  lès  expansions  filamen  ; 
teuses ,  up  peu  charaués,  déliqpes^ 
centes  ou  fibreuses,  des  Moisissures. 

HYPHALTES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Hjrphaltes  (  vfâûLXofAac ,  sautiller  )• 
Nom  donné  par  Ranzani  à  une  fa- 
mille de  l'ordre  des  Passereaux,  com^ 
prenant  des  oiseaux  qui  ne  font  que 
sautiller. 

HYPHANTES ,  ad],  et  s.  m.  pi. , 
Hjrphantes  (  v^vtïî;  ,  tisserand  )♦ 
Nom  donné  par  Ranzam  à  une  fa- 
mille de  l'ordre  des  Passereaux, 
comprenant  des  oiseaux  qui  mettent 
beaucoup  d'art  dans  la  confection  do 
leurs  nids. 

HYPHASME ,  s.  iR. ,  hjDhasma 
{xiffOLfT^j  tissu  ).  Dans  les  coampi— 
guoos  dont  une  partie  du  thalle  flo- 
conneux est  couchée,  tandis jque Tau-» 
tre  ,  qui  est  dressée,  porte  les  corpus- 
cules reproducteurs,  Link  donne  le 
nom  Xhyphasmê  à  la  portion  étalée. 

HYPHOBfYCES ,  s.  m.  pi.,  J^- 
phomjrcetes  (u«pa ,  tissu ,  fivxiic ,  cham- 
pignon ).  Nom  donné  par  Fries,  Lînk 
et  Spreujgel  à  une  classe  on-  à  uft 
ordre  de  Champignons,  renfermant 
ceux  de  ces  végétaux  qui  ont  le  thalle 
floconneux  9  comne  les  Moisissures» 

UYPHOSPORÉS ,  adj.  et  s;  ih.  pi., 
Hj-phopjorœ  (vf a,  tissa,  vTropà,  .grai- 
ne). Nom  donné' par  Relchenbach  à 
une  section  de  l'ordre  des  Lichens 
gyranosporés ,  comprenant  ceux  qui 
ont  la  forme  de  filamens. 

HlTKÉES  ,  adj.  et  s.  f .  pi. ,  Hjp  - 
nea.  Nom  donaé  t>ar  Reiéheatmch  à 
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m»  triba  de  la  finiUc  dtt 

qui  a  poor  tjft  le  gcom  Hnmmm, 

■tKCHDU ,  adj»  et  fl.  f.   pi. , 

Bj^fmddeî,  HrpnùûLut.  Nom  dooné 

Eir  AmoU  ,  Grerille ,  Furent  d 
ridel  à  mie  triba  de  la  famQle  des 
Moufses,  ajant  pour  tjpe  le  genre 
Ifypnum, 

UIP^OPHOJE^  adj. ,  kjrpmvphi'' 
lus  (  virm ,  moittse  ,fùA^j  abner)  ; 
^i  mit  parmi  les  moiuses(ex.  jiga- 
ri  eus  krawphilus).  Le  Pkjsarum 
kfrprwfmiiuM  erott  iat  YHjjnum  cur- 
pressifarme* 

WCrnB/LàSYB^  s.  m.  9  fypoBlas^ 
tus  {(nti  y  sons  y  pïaiTnç^  rejetoo  )• 
L.-C.  Bicbard  et  Necs  d'Esenbeck 
appeUent  ainsi  nn  corps  cliaroa , 
épais  y  ^néhilement  discoïde ,  qui  est 
appliqué  contre  le  fond  de  la  fofselte 
da  pértsperme,  dans  la  graine  des 
Graminées.  C'est  l*organe  que  Gaert- 
ner  appelait  miteihuj  que  Kunth, 
Brown ,  Poitean  ,  Tnrpin ,  Fischer  et 
Treviranns  nomment  cotylédon  j  et 
ânqnel  d'antres  encore  donnent  le 
nom  de  sçuteltum, 

HTPOBLASTÉTÎQIJE  ,  adj.y  ^/M- 
hlastedcus.  ISom  donné  par  Wallroth 
à  la  coocbe  inférieure  du  tballe  ou 
blastème  des  lichens  à  expansions 
larges  et  étalées. 

HTPOBBAXCHEil ,  adj.  et  s.  m. 
pi.  y  Hjrpobranchiata^  Hnobranchia 
(vrroy  sons,  ^iyyioL,  Dranchîes). 
Nom  donné  par  Scbweigger,  Fischer, 
Ifenke  et  Eichwald  à  une  famille  de 
Moliiisques  gastéropodes,  compre- 
nant ceax  qui  ont  les  branchies  pla- 
cées au  dessous  du  corps. 

mTOCALICUS,  g.  f.,  kypocalj-^ 
cia  Cvno^  sous,  xoîku^y  calice).  Nom 
donné  par  Des  vaux  à  une  classe  de 
plantes,  renfermant  les  dicotylédones 
apétales  à  étamines  hjpogjnes. 

HIPOCABPE,  s.  m.,  hj'pocar- 
pium;  Ffuchtunterlag  (all.)(viro, 
^eus^  YMfTiQ'^^  fruit).  Bembardi  appelle 


HTPO 


ks   pvtics  sor  biqpdlei  le 
irait  repose. 

^^g«u  (  vTC ,  sm» ,  »mc  ,  fhdt ,  7$, 
terre).  Bodard  appelle  ainsi  les  pil- 
les qni  mûrissent  lears  fruits  et  lean 
graines  sons  terre,  fierez  Htfogé. 
HYPOOUSIDÉES  *  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Hjrpochserideœ.  Nom  donné  par 
H.  Cas^ini  à  nn  groepe  de  la  sectioB 
des  Lactneees  scorzooérées  ,  par  Lo- 
smg  m  une  soos-triba  de  la  triba  da 
Cbicoracées ,  a jant  pour  type  le 
genre  Hjfoelujtris. 

HYPOGflHJB,  s.   m.,    kjrpodùk 

(4iro,  sons,  ^cil^  »  lèvre).  L.-C. 
Richard  donne  ce  nom  à  la  partie  is- 
lerieore  du  tabKer  des  Orchidées. 

HYPOCHLORIQtE»  adj . ,  fypochlo- 
rtcus.  Nom  que  devrait  porter  fa- 
cide  oxichlorique,  afin  de  correspca- 
dre  âi  la  nomenclature  adoptée  poor 
les  acides  du  soufre. 

HYPOCHXES,  s.  m.  pi.  y  Bjjfo- 

chni.  Nom  donné  par  Frics  à  one 
section  de  la  famille  des  Moccdinées, 
qui  a  pour  type  le  genre  Hjrpochnus. 

HYPOCOXDBE,  s.  m.,  hrpoehmh 

drium ;  vTro^ôv^Mv  ;  Wtlche  (ail.). 
On  appelle  ainsi ,  chez  les  mammifè- 
res et  les  oiseaux  ,  la  partie  latérale 
de  l'abdomen  ,  au  dessous  da  rebord 
des  fausses  côtes.  Kirby  donne  le 
même  nom  ,  chez  les  insectes  ,  à  deux 
portions  de  segmens ,  une  de  chaque 
côté ,  qui ,  dans  qnelques  genres  (ex. 
Carabus)  j  interviennent  cnatre  le 
premier  segment  ventral  et  la  par* 
tie  postérieure  de  l'arricre-poitrine. 

HYPOCONQRIAL ,  adject.,  hrpo- 
chondrialis  ;  qui  appartient  k  Tby po- 
eondre  {plumes  hrpocondriaies).  Se 
dit  aussi  d'un  animal  dont  les  côtés 
du  eorps  oiFrent  quelque  particularité 
de  coloration  (  ex.  Calamita  firpo^ 
chondrialis), 

HYPOCOR<HXÉ,  adj.,  hrpoco* 
rollatus  (  inij  souS;  coroUa,  corolle). 
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Se  dit  d'unie  plante  dont  la  corolle 
est  bjpogyne. 

HYPOCOBOLLIE^  s.  f.  k^pocorol- 
lia.  Nom  donné  par  Desvaux  à  une 
claase  de  plante»,  comprenant  les 
dicotylédones  mônopétales  à  corolle 
kjpogjne. 

HYPOCnA^TERIFeBliE,  adj . ,  hj^ 
pocrateriformis  ;  prasentiNellerfôr-^ 
migj  tetterfiïrmigf  wUertassenfôrmig 
(ali.);  ipovrcUtriforme  (ît.).  8e  dit  de 
la  coroUe,  lorsqu'étant  monopétale  et 
régulière^  elle  a  son  tube  court  et  son 
limbe  plane  ou  pen  eoncaTc ,  comme 
une  soucoupe  très-éTnsée  {àt.f^inca); 
des  stipules ,  quand  elles  forment  un 
iiibe  terminé  par  un  limbe  élargi  et 
plane  (ex.  Paljrgonum  orientale). 

HVPODAGTYIiE ,  s.  m.  j  hj^podac 
tylum;  Zehens^kh  (ail.  )  (viro,  sous, 
loxTuXo^ }  doigt  ).  Dessous  de  chaque 
doigt  de  la  patfe  d'un  oiseau. 

HYPODERAIE,  s.  m.,  hrpodermà 
(  ûno  ,  sous ,  iipitat ,  peau  ).  Rirbj  ap- 
pelle ainsi  la  pctiu  ,  agréablement  co- 
lorée dans  quelques  espèces , qui  cou- 
vre les  él  jtres  des  Coléoptères. 

HYPODERME,  adj  ,  hjpodermius ; 
qui  crott  sous  L'éptderrae  des  végé- 
taux ,  comme  le  champignon  appelé 
Conoplea  hjrpodermia, 

0YPOD£&lllIENS,adject!  et  s.  m. 
pi . ,  Hjrpodermia^  Bjrpodermii.  Nom 
donné  par  Pries  et  Reichenbach  a  un 
groupe  de  champignons,  qui  a  pour 
tjpe  le  genre  Hypoderma. 

HYP0D1GARFÉE9,  adject.  et  s.  f. 
pi. 5  Hjrpodicarpœ  (ûiro,  sous,  ^l; , 
deux  ,  xfiepTTcç^  fruit).  Nom  donné  par 
Agardh  à  une  classe  de  plantes  pha- 
nérocotjlédones  complètes  périgyues, 
comprenant  celles  qui  ont  deox*pis- 
tils  et  deux  ovaires  réunis,  comme 
les  Capri  fol  lacées  ,  Rubiucées',  etc. 

HYPOGAStRE,  s.  m.,  hjpogàs- 
triuni;  UnlerLaiick  (ail.)  (vjro,  sous, 
7*^Ty,p,  ventre).  Parlîe  intérieure  du 
ventre.  Sprengel  donne  ce  nom  aux 
»tipnlM  des  Jun^mmma. 


HYPOGÉ,  adj.i  hypogœus;  un-- 
terirdig  (ail.);  ipogèo  (it.)  (vjro, 
sous,  7^,  terre).  On  appelle  cotylédon 
hjrpogé  y  celai  qui  reste  sous  terre 
lors  de  la  germination.  Cette  épithète 
est  donnée  aussi  à  des  plantes  qui , 
après  avoir  fleuri  à  l'air  ,  enfoncent 
leurs  pédoncules  en  terre ,  pciur  jqiie 
les  fruits  y  mûrissefit  (ei^.  Ttifoliunt 
subterraneum) ,  anx  dont  il  n'y  à  que 
les  fleurs  enterrées  dans  le  sol  qui 
parviennent  à  miirir fleurs  graines 
(ex.  Ârachis hypog4ga ,  Voandzela 
suàterranea  ) . 

HYPCIGLOSSE,  a^.,  hfpogloMis 
(ÛTTÔ,  SOUS  9  yïAtrvaj  ttogoe).  Le 
Jtuscus  hypoglossum  porte  une  Imi-^ 
guette  sur  ses  feuilles  ,  dans  le  mi* 
lieu.  Le  Delesseria  hypoglossa  a  In 
forme  d'une  langue. 

HYPOGOME  ,  s.  m. ,  hypoeoniam  ; 

GeschlechtstheUunterlag  (àlî.)  (vtto  ,' 
aous,  70V9,  semence)  Nom  donné 
par  Bernhardi  à  ^s  parties  membra- 
neuses situées  àU  dessous  des  orga- 
nes génitaux ,  dans  les  plantes. 

HYPOGYNÊ  9  adj.  ,  hypogfnus 
(vTTÔ,  sous,  yiivq,  femme).  Se  dit 
de  la  corolle ,  quand  elle  prend  nais- 
sance sous  l'ovaire  (ex .  Cneiranthus); 
des  étamines ,  lorsqu'elles  sont  fixées 
sur  le  réceptacle ,  soit  plus  bas  que 
l'ovatra,  soit  au  niveau  de  sa  base  ; 
des  pétales  ,  quand  ils  naissent  d'un 
torus  réduit  a  une  zone  étroite  située 
sous  Tovairc. 

H\TOGYNIE ,  s.  f . ,  hypogrnia. 
État  d'une  partie  de  la  fleur  qui  s'in- 
sère au  dessous  de  l'ovaire* 

IIYPOGYNIQUE  ,  adj . ,  hypogyni-^ 
eus.  Se  dit  de  Vïnsertion  des  étami- 
nes ,  des  pétales  ou  de  la  corolle  sta- 
^minifère ,  quand  le  point  d'attache 
CAt  en  contact ,  soit  avec  la  base  de 
l'ovaire  libre  ,  si  celui-ci  est  fixé  par 
cette  base ,  et  sans  podogyne,  ati  fond 
de  la  fleur  (ex.  Tiliacées)^  foit  avec 
un  polj-phore  {vrr^'ez  et  mot)  ^  soit 
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avec  la    cîrcoDférence    de    Tôvaire 
même  (voyez  Pledbogtnique). 

HYPOLâMPBE  ,  adject. ,  hj-polam-- 
pnu  (viro  ,  sous,  ^p?rpo;  ,  brillant)  ; 
qui  est  luisant  en  dessous ,  comme  les 
teailles  du  Pultenœa  kypolampra, 

HYPOLEUQWE,  adj. ,  ArAW^^o^tt*» 
hjrpoleucos  (  v;rô,  sous,  ^xoc ,  blanc); 

tfoï  a  le  dessous  du  corps  blanc.  £x. 

Cebus  hjrpoleucusj  Pkthirîa  hypoUu-' 

eOj  Tamnus  kypoîeucos, 

UWOmtKEVk  ^  ad  j . ,  hj-ponltro^ 
sus.  On  a  proposé  d  appeler  acide 
kjrponitreux  ,  untersalpetrige  S  dure 
(afei)  y  le  protoxîde  d'azote ,  qui  joue 
\t  rôle  d'acide  dans  quelques  circon* 
stances*  • 

HYPOBilTBITEy  s.  m.,  hyponUrls. 
Genre  de  sels  (unterstUpeirigesaure 
Salzey  ail.)  9  qui  sont  produits  par' 
la  combinaison  de  l'acide   hjponi- 
treux  avec  les  bases  salifiables. 

HinPOPÉTALÉ ,  ad  j . ,  hypopeta- 
lotus  (vnoy  sous,  Trcra^ov,  pétale). 
Se  dit  d'une  plante  dont  les  pétales 
sont  insérés  sous  l'ovaire. 

HYPOPÉTALIE ,  s.  f.  hj-popeta-- 
lia*  Nom  donné  par  Des  vaux  à  une 
classe  de  plantes ,  comprenant  les  di- 
cotylédones poljpétales  à  étamincs 
bjpogTues. 

HYPCMPflARYNX,  s.  m,  hj-popha^ 
Tjrnx  (virô,  sous,  ^<q/i\  pharjnx). 
Savigny  et  Kirby  nomment  ainsi  un 
af^ndice  solfde  qui ,  dans  quelques 
insectes  hyménoptères  ,  les  Eucera- 
surtout ,  naît  du  bord  inférieur  du 
pharynx ,  et  s'emboîte  avec  lui. 

HYPOPHLÉODE  ,  adject. ,  hfpo^ 
phloeodes  {vno  ^  sous ,  fXoloc,  écorce). 
Wallrolh  appelle  morphosis  hj-po^ 
phloeodes  le  développement  des  li'» 
chens  qui  naissent  et  vivent  sous  Te- 
pidermc  d'autres  végétaux. 

HYPOPHOSPHITE ,  s.  jn. ,  hjpo^ 
phosphis.  On  donne  ce  nom  à  un 
genre  de  sc\s  (unterphosphorigsùure 
SakCf  ail.),  qui  résultent  de  la  coni- 
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binaison  de  l'acide  hjpophospboreot 
avec  les  bases  sali 6a blés. 

HYPOPHOSPHOREUX  ,  adj. ,  A^- 
pophosphorosus.  Nom  d'ua  acide  {un- 
terphospkorige  S  dure  ,  ail.)  ,  qui  a 
été  découvert  par  Dulong  y  et  qui  est 
le  premier  des  trois  auxquels  le  phos- 
phore donne  naissance. 

HYPpiPHOSPaOAIQIJE  ,  adj.  Oo 
a  appelé  acide  fy'pophosphiH'îqHe ,  oa 
phosphaiique ,  un  acide  qai  n'est, 
d'après  les  recherches  de  DnloDg, 
qu'une  combinaison  d'acides  phos- 
phorique  .et  phosphoreux,  ou  un 
phosphate  phosphoreux. 

HYPOPHT&ALIIES  ,adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Hjrpophthalma  (vtto  ,  sons,  ôf 
ixkftoç ,  œil  ) .  Nom  donné  par  La- 
treille  à  une  famille  de  Cmstaeés 
décapodes  macroures  ,  comprenant 
ceux  qui  ont  les  yeux  trés-rapprocbés 
à  leur  insertion ,  laquelle  se  tnrare 
sous  le  museau. 

HYPOPHYIXE ,  adj . ,  hypophrUus 
(viro,  sous,  fuÀXov,  feuille  ).  Se  dit 
des  champignons  qui  ne  se  plaisent 
qu'à  la  surface  inférieure  des  feuilles. 
Le  Ruscus  hjrpophyilum  a  ses  flenis 
au  milieu  de  la  surface  inférieure  des 
feuilles.  Le  Protea  hypophyUa  a  ses 
fruits  cachés  sous  les  ieuilles. 

H¥POPHYLL£,s.m.,  hypopfyU 
luniy  hjrpophyUium;  Unierblatii^^i 
(û^o^  sous,  fuUov,  feuille).  Linket 
Nées  d'Ësenbeck  appellent  ainsi  une 
petite  gaine,  représentant  la  véri- 
table feuille ,  à  l'angle  de  laquelle 
naissent  des  rameaux  dont  l'appa- 
rence est  la  même  que  celle  des  feuilles. 
Ex.  Asparagus. 

HYPOPHYLLINES,  adject.  et  s.  f. 
pL,  Hjrpophyllina,  Nom  donné  par 
Reichenoach  à  une  section  de  la  fa- 
mille^ des  Hépatiques. 

HYPOPHYLLOCARPES,  adj.  et  s. 
f.  pi.  ,  Hypophyliocarpi  {-ôno  ,  sous, 
çuX).ov,  feuille  y  xapirôç  ,  .fruit).  Nom 
donné  par  Furnrohr  à  uu  groupe, 
par  Bridel  à  une  class&de  ]V1  eusses, 


I 

» 

« 

3 

I 

é 

i 


I 

i 

lit 
■I 


>^ 


I 


HYPO 

renfermant  celles  dont  le  fmit  naît  au 
dessous  de  la  feuille  accessoire. 

HYPOPTÈBE,  s.  m.  ,  hj-popterum 
(vTTo,  sous,  Trrepcv,  aile).  Audouin 
désigna  d'abord  sous  ce  nom  l'organe 
des  insectes  que  depuis  il  a  appelé 
par  aptère.  Ployez  ce  mcft. . 

HYPOPTÉBÉ  ,  adj. ,  kypopteraUis. 
Ëpithète  donnée  par  Mirbel  à  la  eu- 
puie^  quand  ell»  est  ailée  inférieure- 
ment.  £x.  Cèdre* 

HYPOPYGE9S.  m.,  hypùpygium 
(ÛTTOySous,  TTu^ii ,  derrière).  Kir by 
désigne  sous  ce  nom  le  dernier  seg- 
ment ventral  de  Tabdomen  des  in- 
sectes. 

HYPOPYRRE,  adj.,  kypopymu 
(vttô,  sous,  TTvppô;,  roux).  iJjim— 
pelis  kypopjrrra  a  les  flancs  d'un  roux 
orangé. 

HYPOSPERMATOCYSTIPE ,  s.  m . , 
kypospermatocystidium  ;  PoUenun^ 
ierlag  ( ail.  )  (  ûtto  ,  sous ,  oirgpfAa , 
graine ,  xuariç ,  vessie  ) .  Sfom  donné 
par  Bernbardt  à  de  petites  parties 
membraneuses  qui ,  dans  certaines 
fougères ,  paraissent  servir  de  support 
aux  masses  polliniformes. 

HYPOSPORANGE ,  s.  m. ,  hj-po^ 
sporangium,  Benibardi  appelle  ainsi 
les  indusies  des  fougères  qui  portent 
les  sporanges  mêmes.  Ex.  j^diantum» 
HYPOSTAllipNlÊ ,  adj. ,  kypostami^ 
neus  (  vttÔ  ,  sous ,  ffr^civ ,  étamine  ). 
Se  dit  d'une  plante  qui  a  les  élamines 
bjpogynes. 

HYPOSTAIMITOE ,  s.  f . ,  kj-posta- 
minia.  14  om  donné  par  Desvaux  à  une 
classe  de  plantes  ,  comprenant  les  di- 
cotylédones mtfnopétales  à  étamincs 
typogynes. 

HYPOSTATE,  s.  m.  ,  hjrpostata 
(wTTo,  SOUS,  ÏTTafitae,  se  tenir).  Du- 
trocbet  appelle  ainsi  les  corps  paren- 
cb'ymateux  et  souvent  transparensqui 
sont  situés  sous  l'embryon  végétal , 
à  l'instant  où  il  commence  à  se  dé- 
velopper après,  la  fécondation.  Ces 
corps  ^  ^ordinairement  Au  nombre  de 
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deux  ou  trois  y  disparaissent  i  mesure 
que  l'embryon  grandit,  soit  en  to- 
talité ,  soit  en  partie  seulenient ,  et , 
dans  ce  dernier  cas,  leur  résidu  pro- 
duit l'albumen. 

iTYPOSTIBIElJX ,  adj.  ,  fypQSti^ 
biosus.  Synonyme  de  kjrpantimo^ 
ftieux, 

HYPOSTIRUTE ,  s.  m. ,  hj-posti" 
biis.  Synonyme  de  hypanitmonite.. 

HYPOSTOmS,  s.  m,,  hj-postoma 
(  xtvi ,  sons ,  ffTOfMc ,  bouché  )  •  Les 
entomologistes  allemands  nomment 
ainsi  à  tort  \aface  des  insectes,  ou  là 
région  qui  s*élend ,  entre  les  yeux  ^ 
de  la  base  des  antennes  à  répistomé. 
HYPOSTOHIDES ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Hjrpostomidcs  [(mh ,  sons ,  fn6^  f 
bouche).  Nom  donné  par  Latreille  A 
nne  famille  de  poissons ,  comprenant 
ceux  qui  ont  la  bouche  située  infé- 
rieurement^  à  la  base  dti  museau. 

HYPOSTROBIE ,  s.  m.  j  fyposiro^ 
ma.  Martius  désigne  sous  ce  nom  un 
organe  qui  est  h  'peu  près>  le  même 
que  celui  auquel  Liiik  donne  la  déno- 
mination A^kyphasme ,  c'est-à-dîre  la 
base  sur  laquelle,  dans  les  Caliciwn^ 
reposent  les  pédoncules  qiii  suppor- 
tent les  corpuscules  reproducteujns. 

HYPOSULFANTOIfONnX^  S.  m. , 
hfposulphantîmonis^nxMvA  appelle 
ainsi  un  genre  de  sulfosels  (Em^^rah^^ 
monicktschwêfUge  Salze ^  ail.),  qui 
sont  produits  par  la  combinaison  dà 
sulfide  hypantimonieux  avec  les  sul- 
fobasés. 

HYPOSCLFARSÉNITE ,  s;  m. ,  hy- 
posulpkarsenis;unterarsenickUchwe'' 
Jlige  Satze  (ail.).  Nom  donné  par 
fierzelius  à  un  gente  de  sulfosels^  qui 
résultent  de  la  oombinaison  du  sulBde 
hyparsénicux  avec  les  sulfpbuses. 

HYPOSULFATE ,  s.  m. ,  Kypoêvi^ 
pkas.  Nom  d'un  genre  de  sels  (  un^ 
terschwefelsaure  Salze ,  ail.),  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  de  l'acide 
hyposulfuriquc  avec  les  bases  sali- 
fiables. 
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HYPOSIXFINDIGOTATE ,  s.  m., 

J^pos^lplundigotas.  Nom  donné  k  un 

{enre  de  sels,  qui  résultent  de  la  cora* 
înaison  de  l'acide  bjposulfindigotale 
avec  les  bases  salifiablcs. 

BYPOSULriNDiGpTlQIiB ,  adj.  , 
t^posulphindigotieus,  Berzelius  dé* 
signe  sous  le  nom  i^acide  hyposu^ 
indigotique  une  combinaison  qu'il 
regarde  comme,  formée  de  bleu  d'in- 
digo soluble  et  d'acide  bjposulfu- 
rique ,  quoique  jusqu'à  présent  on  ne 
aoit  point  encore  parvenu  à  en  extraire 
ce  dernier. 

QÏP09ULFITE ,  s.  m. ,  h^posul" 
phis*  Nom  donné  k  un  genre  de  sels 
{unterséhw^fUgsaure  Salze^  ail.)»  qui 
résultent  de  la  combinaisou  de  l'acide 
liyposulfureux  avec  les  bases  sali- 
^ables  f  et  qu'on  a  appelés  au^si  #«/* 
fitfis  sudjurés. 

HYP08ULF0STIBITE ,  s.  m.,  A^- 
fosidphostibifi^  Synonyme  de  hjrpo- 
4ulfantimpnite. 

HYPOSVLFUREIJX,  ad). ,  Aj/>o^/* 
phurosus.  Nom  d'un  ttcide  {wûer» 
^hweflige  Sàiàre  y  ^lOi  <iui  est  le 
premier  des  quatre  auxquels  le  soufre 
donne  naissance  y  et  dont  on  doit  la 
découverte  à  Yauquelin. 

HYPOSliUPlHUQUE ,  adj.,  hypo^ 
^ulphuricùs.  Nom  d'un  acide  (Unter^ 
schwefelsàure ,  ail.  ) ,  qui  est' le  trol- 
ftièroe  des  quatre  auxquels  le  soufre 
donne  naissance ,  et  dont  on  doit  la 
découverte  à  Welter  et  Gay-Lussac. 

HYPOTÈME,  s.    m.,  hypotema ; 
J*Uchtenunterlage  (ail.)  (vTtô,  sous, 
iffT)i|;u,se  tenir).  Wallrotb  désigne, 
•ous  ce  nom  la  face  inférieure  des 
expansions  des  lichens. 

QYPOTHALI^E  ,  «.  m, ,  lirpothal- 
lus  (Û770  ,  sous,  OaUô;,  thalle).  Nom 
donné  par  Fiies  à  la  couche  interne 
ouinférieure deslichens,  parce  qu'elle 
sert  en  quelque  sorte  de  base  ou  de 
soutien  au  thalle,  c'est-à-dire  ù  la 
couche  externe ,  supérieure  ^  ou  cor- 
ticale. 
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HYPOTHALLM ,  adj.  ,  kypothtà' 
linus.  Pries  donne  cette  épitbéte  k 
l'état  élémentaire  des  Lichens  dans 
lequel  leurs  deux  couchée  consti- 
tuantes sont  encore  confondues  ee- 
semble. 

HYPOTHBeiOi ,  8.  m. ,  kj-pothê^ 
cium  (virô ,.  sous ,  Owxsî ,  gatoe).  Eseb- 
wttiier  désigne  sons  ^ee  nom  la  Insi 
du  thalame  des  Lichens ,  qui  est  oni»* 
naircment  fot'mée  de  cellules  roods 
et  stériles; 

■VPOTHÉNâlt ,.  snbst.  m.,  fypt- 
thenar  9  suèffola  ;  vm^êvap  (viro ,  sow , 
9tfva|» ,  main  ).  Saillie  qui  se  remanfoi 
à  la  face  palmaire  de  la  main ,  sott 
le  petit  doigt  et  dans  sa  direction. 

BYPOVANADAtfi  ,  s.  m.,  fyfQ» 
panadas,  Num  donné  aux  eombiiai^ 
sons  de  l'oxide  verd  du  vaoadiam  01 
du  vanadate  vanadSque  avec  une  base, 
en  les  considérant  comme  résnttat  àt 
l'union  d'une  base  avec  un  acide  bf 
povanadtqoe ,  intermédiaire  eitn 
l'oxide  et  l'acide  vanadiques ,  bjps* 
thèse  qui  du  reste  ne  parait  poiit 
fondée. 

HYPOVANADiQinî ,  «dj.  ,  A^^ow- 
nadicus.  On  pourrait  considérer  dtns 
certains  cas  l'oxide  verd  de  vanadioe 
comme  un  acide  fy'Bot^anuJiftê» 
Voyez  HvpovANAi^Ars» 

HYPOXANTBE,  adj.,  hff*^, 
thus  (vTTO,  soùs ,  {«y^  ,  jaone)  ;  qe 
est  jaune  en  dessous^  Ex.  Atelés  kr* 
poxantkus. 

HYPOXIDE ,  s.  m. ,  hj^poâ^ém. 
Dans  la  nomenclature  chimique  à 
Berzelitts,  ce  mot  est  synonyme  A 
sous-oxide.  Guibourt  nomme  l'adà 
hyposulfurique  kypoxida  stdfan' 
que, 

nYPOUDÉES,  adj.  et  t.  f.  pi., 
Hj-poxideœ,  Nom  donné  par  R.  Brovi 
à  une  famille  de  plantes  y  qui  a  pour 
type  le  genre  Hypoxis. 
.  H¥PO\¥LÉÊS,  adj.  et  s.  f.  pi. 
Hjpoxjrleœ^  Hjrpoxyla,  Nomdoooê 
par  A.  fiffonpiisrtè  nm  fàBiiUe  deb 
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classe  des  champignons  |  qui  a  pour 

.type  le  genre  Hypoxylon. 
'  HYPOZOIQUE,  adj.,   hjpozoïcus 

(vttÔ,   sous 9   Çûov ,  animal).  Bron-> 
!     gniart  désigne  sous  ce  nom  un  ordre 

de  terrains  y  comprenant  les  terrains 

primordiaux  de  cristallisatîop  iofé- 
i    rieurs  à  tous  ceux  dans  lesquels  on 

*  rencontre  des  débris  de  corps  orga- 
f    nisés. 

J        BXKVPTLE9  adjeçl. ,  hjpsipibu 

■    (v^/oç,  hauteur,  vihç^  feutre }p  Se 

dit  d'un  animal  qui  ^  des  épines  sur 

*  le  dos ,  comme  la  chenille  du  ThaU 
^    hypsipile. 
H        n YPSOMÉTRIE  ,  s.  f.,  hyp^me- 

tria;  Hohenmessung  (ail.)  (v>{focyhau-' 
teur,  ysxpwj  mesurer).  Art  de  mesurer 
la  hauteur  relative  ou  absolue  d'un 
lieu  ou  d'une  portion  quelconque  du 
sol  terrestre,  par  des  nivellemenS|  des 
observations  barométriques ,  ou  des 
opérations  trigonoo^étrique^. 

HYPSOMÉTBIQVE ,  adj. ,  hjpsœ- 
mctricus  ;  qui  a  rapport  à  l'hjpsomé- 
trie.  J.  Oltmans  a  publié  des  tables 
bjpsométriques. 

mnpSOPXèNES^  adj.  et  s.  m.  pi., 
Jfypsopttni  (u>toc9  hauteur,  irnavo;, 
oiseau).  Nom  donné  par  J.-A.  Bit*- 
ffen  à  un  saus-ordrc  de  la  classe  des 
Oiseaux ,  comprenant  ceux  qui  re- 
cherchent de  préférence  les  lieux 
élevés. 

'  HYPSOETHORHirNQUESyad].  et 
s.  m.  pi. ,  Hj'pJorthorkyncfiL  Nom 
donné  par  J.-À.  Ritgen  k  une  fa- 
mille d'oiseaux,  comprenant  ceux  qui 
Qnt  un  vol  élevé  et  le  bec  droit. 

HTSSOPINEy  s.  L,  k^ssopiaa, 
Berberger  appelle  ainsi  une  base  sa— 
lifiable  qu'il  dit  avoir  découverte  dans 
l'Hyssope* 
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HTSTÉRANDRIE  ;  g.  f.,  hysteran^ 
dria  (v^rspa,  matrice,  àviop^  hom- 
me). Nom  donné  par  L.-C  Richard 
à  une  classe  de  son  système  sexuel 
modifié,  qui  comprend  les  plantes 
ayant  plus  de  dix  étamines  insérées 
fur  an  ovaire  tout-&-fait  infère. 

HYST^RABITW  9  adj . ,  kxsuran-- 
thei^  ( V9T^ ,  matrice ,  ovQoc ,  fleur). 
Epithète  imposée  par  Viviani  aux 
plantes  dont  les  fleurs  apparaissent 
^vant  les  feuilles  (ex.  TussUago). 

HYSTÉKOraORE,adj.,  fysitro^ 
phorus  (vflTTtpe  •  naatrioe ,  f  tpflt ,  por« 
ter).  Le  Parihenium  kysieropnoras 
a  été  ainsi  nommé  parée  que  l'en-' 
yeloppe  de  l'ovaire  représente  deux 
lèvres  séparées  par  une  scissure,  ce 
qui  lui  donne  l'aspect  d'Une  vulve. 

HYSTÉBOPHYTES  9  s.  f ,  pi. ,  hjS" 
terophyta  (t^vrjpa,  matrice,  furèv, 
plante).  Fries  désigne  sous  ce  bom 
les  champignons ,  parce  que ,  suivant 
lui,  ils  ne  peuvent  naître  qu'aux 
dépens  de  corps  organisés  moùrans 
ou  morts ,  qui  leur  servent  en  quel- 
que sorte  de  matrice. 

HYSTREUiE  ^B.t^,  hystrtUa  (v^r 
Tfp«,  matriee).  Mirbel  appelle  ainsi 
1^  pistils  simples ,  qu'ils  soient  for- 
més d'une  seule  piéee  concave,  00  de 
deux  pièces  réunies  par  les  bords. 
C'est  la  même,  chose  que  carpelle. 

HYSTRIGIDES $  adj.  et  s.  m*pl., 
Hystricidœ  (ilifrptÇ,  hérisson).  Nom 
donné  par  Grty  à  une  famille  de  l'or- 
dre de3  Mammifères  Hongeurs ,  qui 
'  a  pour  type  le  genre  Hfstrix. 

HYSnUGIEAiS^adj.  et  s.  m»  pi., 
Hystriciù  Nom  sous  lequel  Desûia- 
rest  désigne  une  famille  de  Hammi- 
fères  Rongeors,  ayant  le  genre  Hjr^^ 
trùe  pour  type. 
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lAM'AUN  ^  adj«i  ianthinus  (TavOov, 
TÎolet);  qui  est  d'un  violet  plus  ou 
moins  brillant ,  eomroe  le  Coliiher 
ianthinus ,  chez  lequel  cette  couleur 
paraît  être  duc  à  une  altération  pro* 
duite  par  l'immersion  dans  l'alcdol. 

lANTBINfiS,  s.  f.  pl.>  Idnthinœ. 
lïom  donné  par  Lamarck  à  une  fia-> 
mille  de  l'ordre  des  Mollusques  tra- 
chélipodes  phytiphages ,  par  Blain-> 
ville  à  une  bimille  de  l'ordre  des  Pa- 
racéphalophores  asipfaonobranckes  , 
ajant  pour  type  le  genre  lanthina, 

.IBLADES9  adj.  et  s.  m.  p\.ylbla» 
des^  Nom  donné  par  Leach  à  une  fa-^ 
mille  de  l!qrdre  des;  Girripèdes  cam- 
pjlosomes^  qui  a  pour  type  le  genre 
Ibla. 

IGBDÎAlliTHE^'adject.,  îchnanihus 
(jr/y^ç  9  trace ,  strie ,  avOo; ,  fleur) .  Le 
Panicum  ichnanthum  a  ses  épillels 
striés. 

ICHNEIIMONIDES,  ad],  et  s.  m« 
pi.,  Ichneumonidœ ,  Ichneumonides, 
Nom  donné  par  Lamarck,  Latreille^ 
Leacb,  Guvier,  Eichwald,  Ficinusct 
Carus  à  une  famille  de  l'ordre  des 
insectes  hyménoptères,  qui  a  pour 
type  le  genre  Icnneumon. 

IGHNEinifONIFOBME 9  adj.,  ich- 
neumonifornùs  y  qui  a  de  la  ressem- 
blance avec  un  ichneumon.  Ex. 
Larra  içhneumoniformis, 

IGHNE13AIONOLOGIE  j  s.  f.  ^ich- 
neumonplegia  (t;(vf v|xci)v ,  ichneumon, 
X070C,  discours).  Traité  des  ichneu- 
mons.  Qravenhorst  a  publié  en  1 829» 
sous  ce  titre,  une  histoire  des  ich- 
neumons  d'Europe. 

ICHNIOORAPflE  ,  adj.,  ichniogra- 
phus  (  i^jiQ^t ,  trace ,  ypa^w  ,  écrire  ). 
Epilhète  donnée  pal*  Linné  aux  bota- 
nistes dont  les  ouvrages  consistent 
principalement  ou  uniquement  en  fi- 


gures de  plantes  9  '  comtne  Rheede/ 
Plumier,  Brunsfeld ,  etc. 

IGHNOZOADUBS  ,  adj.  et  s.  m. 
pi . ,  Ichnoitoa  (  t;r»oç ,  vcstî  ge ,  Ç»w , 
animal).  Nom  donné  par  Bory  à  une 
classe  de  Psychodiaires ,  comprenant 
ceux  de  ces  êtres  qu'on  peut  regarder 
comme  les^auches  de  ranimalité, 
étaht  privés  d'dreaïàes  spéciaux ,  et 
également  doués  de  contraclilîtédans 
toutes  leurs  parties. 

IGHTHYDINS,  adj.  et  s.  m.  pi, 
Ichtkydina.  Nom  donné  par  G.-G. 
Ëhrehberg  à  une  tribu  de  )a  dasse 
des  Rotiferes,  ayant  pouc  type  k 
genre  Ichtfydium. 
:  IGflTHYODÊRES  ,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Ichtkyçdera  Qt)fiifç^  poisson, 
^ipac,  peau).  Nom  soiis  lequel  La- 
^reille  désigiie  une  classe  d'animaui 
à  sang  froid  ^  comprenant  cedx  qoi 
ont  la  forme  et  les»  fégamens  des 
poissons,  mais  respirent  par  des 
branchies  dont  une  des  extrémités  se 
trouve  fixée  à  la  peau. 

IGHTHYODES^,  adj.  et  s.  m,  pi, 
Ichthypdi (ix^vç,  poisson-,  ei^oî, res- 
semblance). Nom  donné  par  Wagler 
'  à  un  ordre  de  la  classe  des  Reptiles, 
cotrespoâdant  aux  Protéides,  qui  ont 
quelques  rapports  avec  les  poissons. 

IGHTHTOGfiAPHIE,  s.  f.,  ichtfyo- 
graphia;  Fischheschreibung  (ail.) 
( t;jôù; ,  poisson ,  7pâ^-,  écrire).  Des- 
cription des  poissons.  F.  'Willouglibj 
a  publié  en  i685  un  ouvrage  sous  ce 
titre. 

.  IGHTUYOIDES,  adj.  et  s.  m.  pi, 
Ichthyoides,  Ichthjroida,  Ichtfyoidti 
(ix^ù;,  poisson,  cT^oç,  ressemblance). 
Nom  donné  par  Latreille  à  une  fa- 
mille de  l'ordre  des  Amphibies  pé- 
rennibranches ,  par  Eacbwald  à  une 
famille  de  Batraciens ,   comprenant 
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ceux  qui  ressemblent  aux  poissons 
par  la  forme,  de  leur  corps  et  sur* 
tout  la  persîstaoce  de  leurs  branchies. 

ICHTHYOLOGIE  ,  s.  f.,  ichtkyo-' 
logia;  Flschkunde{!k\\.)  (i^^  9  pois- 
son ,  yiyoç  y  discours)/  Brancbe  de  la 
zoologie  qui  traite  de  lliistoire  des 
poissons.    ^ 

IGHTHYOLOGIQUE  ,adject.,  icA- 
ihjrohgicus  ;  qui  a  rapport  à  iS'ch- 
thyologie ,  aux  '  poissons ,  oU  à  leur 
histoire.   . 

IGHTHYOLOGISTE  ,  s.  m.j  ich- 
ihyoîogista.  Naturaliste  qui  se  livre 
spécialement  à  Tétnde  des  poissons. 

ICHTflYWHAG£«  adj.  et  s.  m., 
îchtfy-ophagiu;  Fisckesser  (ail.)  (l;^- 
Ovçy  poisson  ,  foyo»,  manger);  qui 
fait  sa  principale  nourriture  de 
poissons. 

IGHTHYOraAGIE  ,  s.  f.,  ickthfù^ 
pkagia»  Habitude  iete  nourrir  prin» 
cipalement  ou  habituellement  de 
poissons. 

ICHTHYOSAimiENS  ,  adj.  ets.  m. 
pi.,  Ichlk^osaurii,  Nom  donné  par 
Gray,  Ficinus  et  Carus  à  une  famille 
de  reptile»,  parBlainvilléà  un  ordre 
de  la  classe  des  Squnmifères,  ayant 
pour  type  Je  genvélchityosautus. 

IGHTHYOSAUROIDES  ,  adj.  et  s. 
m.  pi.,  Ichtkyosmuroideàj  Léhtkjro^ 
sauroUeLlfom donné  par  Fîtasinger  et 
Eichwald  à  une  famille  de  reptiles , 
ayant  le  genre  Ichthj-osaurus  pour 
type. 

IGHTHYQUE  ,  tfdj.,  ichthxcusÇiX" 
Gvç ,  poisson  ).  On  a  appelé /yoîjon  ich* 
tkyque  un  poison  qui  se  développe- 
rait^ dit-on^  chez  certains  poissons, 
dans  certaines  circonstances.  Tout 
ce  qu'on  a  dît  à  cet  égard  est  sinon 
fabuleux,  au  moins  surchargé  d'exa- 
gératioo.  Il  paraît  cependant  que  la 
chair  de  certains  poissons  peut  alté- 
rer la  santé  de  ceux  qui  en  mangent  ; 
mais  c'est  un  phénomène  qui  demande 
à  être  constaté^  et  dont  surtout  il 
faut  étudier  les-ctrctfnstiooes.^ 
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IGMADOPHILE  ,  adj.,  icmadophi" 
lus  (Ixfxaç ,  humidité ,  ^>f u ,  aimer)  ; 
qui  aime  les  lieux  humides.  Ex. 
jlgaricus  icmadophîlus ,  Biatora  ic- 
madàpkila. 

IGOSAEDAE,  adjçct.,  icàsaedrus 
(fixoot,  vingt,  l$^y  base);  qui  a 
vingt  facettes ,  comme  les  grains  de 
pollen  du  Tretgopogon-  'On  donne  ce 
nom  ,  dans  la  nomenclature  minera— 
logique  de  Haiiy,  à  une  variété  dont 
la  surface  se  Compose  de  douze  trian- 
gles isoééles  et  de  huit  équilatéraux 
(ex.  Fer  sulfuré  icosaëdre), 

IC09ANDRE  ,  adject.,  icosemderj 
hosandrus  (  etxovt ,  vingt ,  àviip  ^ 
homme).  Se  dit  d'une  planté  qui  a 
vingt  étaminesou  plus,  insérées  sur  le 
calice.  £x.  Cleome  icosahdra,  ilfe- 
lasioma  icosandrum, 

IGOSANDRES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Icosandne.  Nom  donné  par  Agardk 
à  une  classe  de  plantes  phanérocoty- 
lédones  complètes  et  péngynes ,  com- 
prenant celles  dont  les  fleurs  sont 
icosandres. 

IGOSANDRIE,  adj.,  icosandrîa. 
Nom  donné ,  dans  le  système  sexuel 
de  Linné,  a  une  classe  et  k  deux 
ordres  de  plantes  ;  dans  lesquelles  se 
nfngeUt  celles  qui  ont  vingt  étainines 
ou  plus  attachées  sur  la  paroi  interne  ' 
du  calice. 

ICaSANDBIQUE  9  adj. ,  icosan^ 
dricus.  Synonyme  àHcosandrei 

IGOSIGONE.,  adject.  yiccsigonus 
(cTxo9i,  vingt  9  Twvia,  angle);  qui 
présente  vingt  angles ,  ^  eoinmè  la 
tige  du  Cereus  icosigonus, 

ICTÉRIN  j  adj.>  ïctermus  (Ixti/mk  9 
jaunisse)  ;  qui  a  une  teinté  jaune 
ou  jaunâtre.  Ex.  Cyprcm  icterina, 
Taektna  icterica.  F  oyez  Jaune. 

IGTÉBOGÉPHALE  ^  adj. ,  îcteriH 
eephahis  (iKTipoc  t  jaune  ,  xffa>i, 
tête  )  ;  qui  a  la  tête  de  couleur  jaune. 
Ex..  Pendulinus  îcterqcephalus ,  Sfl- 

fnà  icUrocephala.- 
KTÉMmkLE  y'  ad)«  >  ieteromelas 
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(îxTipoc,  l^nne  ,  fAf>t« ,  poir)  ;  qui 
offre  un  mélange  de  jauoe  et  de  noir, 
cqnime .  le  plumage  du  Pjranga  ic^ 
ipromelas^ 

IGTÉROPE  9  adject.  ,  icteropus 
(  Ixrcpoç ,  jaune  ,  *qûç  ,  pied  )  ;  qui 
^  le9  pieds  jaunes  Ex.  Pyrar^ga  te-* 
teropus. 

ICTÉROPBEI^IS  9  adj.,  icUrophrys 
(  I^Tcpoç  ,  jaune ,  ofpù<  ^  sourcil  )  ; 
qqi  a  les  lourcils  jaunes^  ou  qui  offre 
au-de9sus  des  yeux  une  baode  jaune 
e|i  forme  de  squrcih  Ëx«  Afuscicapa 
icterophrys, 

IGTÉAQPS9  adj. ,  ict^ttfps  (txTC- 
pp% ,  jaune ,  oi|» ,  oeil  )  ;  qui  a  les  yeu|: 
qu  l'entourage  dès  yeux  jaunes.  £x. 
Pkilemon  ict^ops, 
.  IGTÉROPT^RE,  adjec^,  ,  îçterQr 
pterus  (  ixTfpoç  ,  jaune ,  Trrfppv  ^  aile); 

ÎUÎ  a  les  ailes  jaunes  ,  ou  tachetées 
e  jaune.  Ex.   C<iprimulgu^  ictero" 
pierus.^ 

,  IQTÉROXE)  adj.^  icteroUs (vixt'^ 
pH  ,  jaune ,  ovf  ,  oreille  ).  fjfi  Psàtor 
eus  icterotis  a  une  tache  jaune  de 
chaque  côté ,  depuis  la  mandibule 
jusqu'à  la  région  temporale. 

IDE4LI91IIE9  s.  m. ,  id^alismus. 
Système  datis  lequel  on  n'accorde 
l'^xîstenee  réelle  qu'à  la  pensée  ^  tout 
ce  qui  est  étranger  à  rentendement 
étant  regardé  comme  un  simple  pror 
duit  de  son  action.  Desi?artes ,  Maie- 
branche ,  Berkeley  et  Fiçhte  pnt  été , 
parmi  les  modernes ,  les  principaux 
défenseurs  de  ce  système. 

IDÉALISTE  ^  subst.  m» ,  idealista. 
Partisan  des  doctrines  de  l'idéalisme. 
.  IDÉJS^  s.  (,,'tdea,  idolum ;  ïSiot , 
èpûa;  jBe^rij^(alL).  Image  ou  repré- 
sentation d'un  objjet  dans  l'entende- 
ment. V  Les  idées  sont  le  résultat  d,ea 
objets  qui  les  excitent ,  de»  compa- 
raisons qui  les  rassemblent ,  et  du 
langage  qui  en  facilite  la  concq^tion.» 
(  M"e  de  Staël.  ) 

IDENTIQUE,  adj. ,  identicus.  On 
doa&e  ce  iiom>  dans  la  noam^tnre 
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ttlinéralogiqne  de  Haiiy  ,  à  une  ta* 
rieté  de  chaux  earbunatëe  dans  la- 
quelle les  lois  de  décroisscnient  gui 
agissent  sqr  le  véritable  noyau  sont 
le^  mêmes  que  celles  qui  ae  rappor- 
tent au  noyau  hypothétique.  La 
minéralogistes  disent  que  lea  iuigbs 
d'un  cristal  sont  identiques j  lorsque} 
ayant  leurs  côtés  égatix  respec- 
tivemeiit ,  ils  sont  du  mênae  nombre 
de  degréi»  et  font  partie  d'angles  so* 
lides  égaux.  On  donne  aussi  cette 
épithète  aux  bords  d'un  cristal, 
quapd  ils  ont  la  même  longueur  »  oa 

Îue  les  faces  à  la  jonction  desquelles 
s  «ont  situés  »  sont  également  incli- 
ttée^  entre  elles. 

IDENTITÉ  ,  9^  f M  ideniùas  ;  Uf 
béreinsiimmung  (ail.  )b  €k>nfonnité 
absolue  entre  deux  choses.  On  appelle 
système  <teVidmtiié  {Identitàusys' 
upn ,  ail.  )  une  doctrine  ,  sontenne 
par  Schelling  «  dans  laquelle  tons  les 
objets  exîstans  ou  concevablea  par  b 
pensée  sont  enTisagés  sona  le  pointde 
vue  de  leur  identité  ,  c'eat-^à-^lire  de 
leur  unité  d'existence* 

iDÉOLQGii:  9  subst.  f . ,  idet^h^ 

(i^ioe,  idée,  Xatoc,  diaeours).  Science 
des  idées  ,  des  (acuités  iotêliectntlks 
de  l'homme. 

IPI0HÉLEGT«IQ12&^  «dj.  j  «&- 
ekctricus  (Mm  ^  propre,  Sltacrp», 
sucpin  ).  Épithète  donnée  en  physi^ 
que  à  tous  les  corps  qui  sont  suscep- 
tibles d'acquérir  les  propriétés  éleô* 
triques  par  le  frottement. 

IDIOGYNE  ,  adj . ,  idiagynus  ( Wioç, 
propre  ,  ywiQ ,  fvmme  )•  Quelques 
botanistes  ont  donné  cette  épithète 
aux  étaminés ,  lorsqu'elles  ne  ae  trou- 
vent pas  placées  dans  la  même  fleur 
que  le  pistil. 

IDIOGYIOE^  subst.  f. ,  idêogyw. 
Etat  d'une  plante  dont  les  élamines 
sont  idiogynes. 

IDICMMKTALLiQIJB ,  adj.  ,  ÙU^ 
nutaîUcus.  Salvator  dd  Hegrb  appdle 
le  galvanisme  éiecincUé  itNiméiai- 
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Uque  ,  parce  qu'il  se  manifeste  de 
lui-même ,  au  cou  tact  de  deux  mé- 
taux. 

lOIOPASSALE  ,  adj.  ,  idiopas-^ 
salus  (  Uloç  ,  propre  ,  iritamXoc ,  pos- 
sale  ).  G.  Allmau  donne  cette  épi» 
tbète  aux  plantes  qui  ont  des  pas^* 
sales  distincts  ,  ou  qui  en  ont  uuseul 
oblique. 

iDIOPfllDES^,  adj.  et  s.  m.  pi  , 
Idiophides  (litoç,  pjopre,  oftç,  ser- 
pent). Nom  donné  par  Latreille,  Fi- 
cinus  et  Garas  à  une  section  ou 
famille  de  l'ordre  des  Reptiles  ophi- 
diens I  comprenant  les  serpens  pro- 
prement dits. 

imOTHALâllES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Idiothalami,  Nom  donne  par  Acha<* 
lîns  à  une  classe  de  Lichens,  comprc- 
oant  ceux  dont  1^  conceptades  dif- 
fèrent da  thalle  par  leur  nature  et 
leur  couleur. 

IDIOnQUE  9  adj.. ,  idioticus  (  tJio- 
TtxQf  I  particulier).  C.-G.  Ëhrenberg 
désigne  sous  le  nom  de  Fungi  idioiici 
les  champignons  dans  lesquels,  du 
ïhizopode  ,  s'élèvent  des  filanens  li- 
bres et  distincts ,  dont  cbaçun  portç 
soit  des  sporules  éparsea  à  sa  sur- 
lace ,  soit  des  vésicules,  remplies  dt 
aporuhes. 

IPIOTttOPHOSPEMIB  ,  adject. , 
idiotrophospermius.  Nom  donné  par 
G.  Allmaii  aux  plantes  qui  ont  soit 
un  tropboaperme  latéral  roonosperme, 
soit  (Ausieurs  M'ophospermes  parié- 
taux ,  disposés  sans  ordre  ,  ou  divers 
gens  au  sommet. 

IDOTÉADÉfS  ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Idoteadœ,  Leach  désigne  ainsi  une 
famille  de  Cruatacés,  ajjant  pour  type 
le  genre  fdotga» 

IDOTÉIDK»,  adj.  et  s.  m.  pK  , 
Idoteides,  Nom  donné  par  Latreille, 
Cimier  et  Etchwald  à  une  famille  de 
iVrdre  des  Crûatacés  Jsopodes ,  qui  a 
pour  tjpie  le  genre  Idotea. 

mOTJhFOBME  ,  adj.  ,  idoteifor^ 
mis,  Kirby  désigne  par  cette  épîthètlÇ 
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un0  larve  hexapode  du  Brésil ,  dont 
on  ne  connaît  pas  l'insecte  partait  ^ 
et  dont  le  corps  tpèsrdéprimé  offre  un 
dernier  segment  alongé,  terminé  par 
plusieurs  pointes ,  et  njant  quelque 
rapport  avec  la.  partie  postérieure  du 
corps  des  idoteides. 

UxASVEATSy  s.  m.  ,  igasurasi, 
Nom  d'un  genre  de  %t\^{;igq4ursaur.e 

Saize^  ail.),  qui  résultepH^ !•  ^'Q* 
binaison  de  l'acide  igasuriqne  avec  lef 
bases  salifiables- 

IGA5UBIQIJE  9  adj.  ,  igasuricus^ 
Pelletier  et  CaventQi|  ont  donné  ce 
nom ,  d'après  celui  de  U  fève  saint 
Ignace  en  langue  malaise ,  ^  uu  acide 
(Jgasursàure,  ail.  ),  qu'ils  OQt  décoUf 
vert  dans  plusieurs  espèces  de  Slryc^ir 
nos ,  et  que  depuis  ils  ont  appelé 
jtrjrc/inique ,  dénomination  que  fierr 
zeliys  rejette  ,  pour  conserver  l'aur 
cieqne. 

IGNÉ  yvuil.yigneiis;  lat^otoç^Jeurig 
(ail.)  ;  igneous  { angl.  )  (  igni^ , hv^) ; 
qui  tient  de  la  nature  du  (eu  (  n^ali^f 
Ignée ,  ou  calorique  )  ;  qui  est  ppodi)!^ 
par  le  feu  (roche  ignée^  origùieigfjéç 
d'une  roche  ) .  On  uomme/LriÎQ/i  igadê 
celle  quHin  se)  éprouve  qupiid  9  •prâ 
i^'il  a  perdn  spn  eau  de  GristaU|s»r 
tiou  ,  on  continue  de  le  ehauffer  f 
pourvff  que  la  température  ideviem^ 
suffisamment  élevéfB»,  et  qafk  eedèr 
gré  de  chaleur  il  ne  puisse  ppM  m  ^é- 
jcomposer. 

IGNIAIBE  9  adj. ,  igniartus  ;  qui 
sert  à  faire  de  l'amadou  ,  eoaime  la 
substance  du  BoUtus  igniarius  9  et  le 
duvet  qui  couvre  toutes  les  parties , 
les  jeunes  pousses  surtout  |  de  VJfir 
dromeda  igniaria. 

lÛlKICOIJLE  ,  adject.  ,  ignicoUU 
(  ignts ,  feu  ,  côllum  ^  cou  )  ;  qui  a 
le  cou  ou  ]»  corselet  çoniiBor  4ib  feu. 
&c,  Cctonia  ignicoUU* 

IfiNICOMUI^ad^.,  ignicolorf  igni- 
tus ,  igneiu  (  ignis  ,  feu  |  cqIotj  cou- 
leur )  i  qui  a  la  couleur  du  feu ,  un 


636 


IGUA 


îgnicohr,  Phasianus  ignîlis ,  Chrjr^ 
sis  ignita ,  Solanum  igneum. 

IGNIQVE  ,  adject.  ,  igrdcus.  Oken 
donne  «ette  épithète  à  tine  classe  de 
minéraux  ,  comprenant  ceux  qui 
sont  influencés  par  le  feu  ^  dans  les- 
quels les  caractères  du  feu  se  répè- 
tent par  l'éclat ,  la  fusibilité  et  la 
grande  pesanteur. 

IGNITION  9  s.  f . ,  ignitio ,  cande-^ 
factio  ;  icùptaeriç;  Gbihen(M,).  Phé- 
nomène qui  a  lieu  quand  il  se  dégage 
simultanément  une  grande  quantité 
de  calorique  et  de  lumière  ,  3oit  qu'il 
dépende  de  ce  que  le  corps  dans  le- 
quel on  l'observe  a  précédemment  été 
soumis  à  une  forte  chaleur^  qui  l'a- 
liandonne  sans  causer  en  lui  aucun 
changement  y  soit  qu'il  tienne  à  une 
combinaison  de  deux  corps ,  ou  à  la 
désunion  de  deux  corps  combinés 
ensemblç.  Ce  dernier  cas  est  le  plus 
rare  ;  toutes  les  substances  qui  s'y 
trouvent,  comme  enlr'autres  le  chlo- 
rure d'azote ,  ont  cela  de  commun 
Sue  les  corps  dont  la  séparation  pro- 
uit  le  phénomène  de  l'ignition  sont 
unis  par  une  affinité  très-faible ,  qui 
n'agît  qu'à  de  basses  températures , 
et  qui  cesse  quand  la  chaleur  au^ 
mente ,  les  corps  se  désunissant  alors, 
ou  se  combinant  ensemble  d'une  au- 
tre manière ,  qut  est  plus  fixe. 

IGNOBLE,  adj.  On  appelles/on^ 
ignobles  ceux  qui  renferment  trop 
peu  de  minerai  métatliquc  pour 
que  l'exploitation  en  soit  avanta- 
geuse. Cette  même  épithète  était 
doAnée  aux  oiseaux  de  proie  qui  re- 
fusent de  se  laisser  dresser  aux  exer- 
cices de  la  fauconnerie  ;  le  roi  des  oi- 
seaux y  l'aigle ,  était  par  conséquent 
regardé  comme  un  oiseau  ignoble. 

IGUANIDES^^ adject.  et  s.  m.  pi., 
Jguanides,  Jîôm  donné  par  Gray  à 
une  famille  de  Tordre  des  reptiles  sau* 
riens,  qui  a  pour  typele  genre  Iguanà» 
IGUANIËNS  ,  adject.  et  s.  m.  pi. , 
Jguanii,  fguanoidei*  Nom  sous  lequel 
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Cuvier ,  Eichwald ,  Latreille  ,  Fîcl- 
nos  et  Garns  désignent  une  famille 
de  Sauriens^  ayant  le  genre /^oaita 
pour  type. 

IGUANOIDESyadj.  et  s.  m.  plan, 
Iguanoides.  Nom  que  Blaînville  don- 
ne à  une  famille  du  sous-^rdre  des 
reptiles  btspéniens ,  qui  a  pour  tjpe 
le  genre  Iguana, 

•  BLE  9  s.  f.  ,  insula  ;  vSjvoç  ;  Insd 
(ail.  )  ;  island{yji^.)\  isola  (it.)*  Portioa 
de  terre  plus  ou  moins  considénUe 
qui  est  entourée  d'eau  de  toutes  parts. 

ILÉADEIiPHE  ,  s.  m. ,  ileadelphm. 
Nom  donné  par  Geoffroy  Saint-Hi- 
laîre  à  des  monstres  i[nî  sont  doubles 
inférieurement ,  depuis  et  compris  le 
bassin. 

-  ILES  9  s.  f.  pi. ,  i&Vx.  On  appelle 
ainsi ,  chez  l'homme  ,  les  parties  la- 
térales et  inférieures  de  l'abdomen. 
Slraus  donne  le  même  nom  ,  dans  les 
insectes  ,  h  une  plaque  tpiaârilatére , 
située  des  deux  côtés  du  prothorax, 
et  composée  de  deux  pièces,  parce 
qu'elle  est  placée  à  l'origme  des  pat- 
tes, et<Ju'oh  peut  la  considérer  comme 
l'analogue  du  pubis  dans  le  corselet. 

ILIGIGOLB^adj. ,  iliclncolus(iles, 
houx  9  cola  ,  habiter  )  ;  qui  vit  en 
croît  sur  les  houx  ,  comme  le  RkfiU' 
ma  iiipincola  sur  les  feuilles  de  VIlex 
Prinos. 

•  ILIGINÉES,  adj,  et  s.  f.  pi. ,  //h 
Wn^^.  Famille  déplantes,  établie  par 
A.  Brongniart,  qui  a  pour  type  le 
genre  Ilex. 

ILIODÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Ilio- 
deœ  {ihrbi9n<; ,  limoneox).  Palisot- 
Boauvois  appelle  ainsi  une  section  de 
la  famille  des  Algues  j^  conaprenant 
celles  qui  consistent  en  une  matière 
gélatineuse  parsemée  de  globales  on 
deiilamens. 

ILLÉGÉBRÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Illeceèreœ.  Nom  donné  par  Candolle 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Paro- 
nychiées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
lUecebrum, 
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HXICEÊES ,  adj.  et  s.  f.  pi.  ,  ////- 
cieœ.  Nom  donné  par  CandoUc  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Ma^noliacées , 
qui  a  pour  type  le  genre  llUcium, 

ILLOGULÉ  y  adject. ,  illoculatus. 
Bonnemaison  appelle  Hjrdrophjrtes 
illoculées  celles  qui  n'oiTreut  pas  de 
iocules,  yoyez  ce  mot. 

ILLUMINANT 9  adj.  ^  Illuminons; 
erleuchiend  (a\l,).  On  appelle  pou^ 
t'oir  Uluminant  des  corps  lumineux , 
la  faculté  qu'a  cbaeun  d'eux  d'éclai- 
rer plus  ou  moins  les  objets  vers 
lesquels  il  envoyé  de  la  lumière  ,  le 
degré  de  clarté  qui  lui  est  propre  ,  et 
qui  varie  suivant  l'intensité  de  sa  lu« 
mière. 

ILLUMINATION  ,  s.  f. ,  i7toii/m/io; 
fUTi9fxà( ,  ffiiXia\M\  Erleuchiung  (ail.)» 
Lueur  produite  par  les  corps  lumi^ 
neux  ;  clart^  qu'ils  communiquent' 
aux  objets  environnans. 

ILLUMINÉ, adj. ,  iUuminatus ;  er» 
leuchtet  {M.y.  Se  àïi  d'un  corps  qui 
n'est  point  lumineux  par  lui-même, 
mais  qui  le  devient  en  refléchissant 
la  lumière  qu'un  autre  corps  lui  en- 
voyé. 

ILYSIOIDES^adj.  et  s.  m.  plur.^ 
Iljrsioidea.  Nom  donné  par  Fitzînger 
à  une  famille  dé  reptiles  ophidiens  , 
qui  a  pour  type  le  genre  Iljrsium, 

IMAfGrE ,  s.  f.,  imago ,  icon  ;  clxùv  ; 
Bild{ù\\.),  Représentation  d'un  objet, 
réunion  des  faisceaux  lumineux  éma- 
nés d'un  corps ,  réfléchis  ou  réfractés 
par  un  corps..  Fabricius  et  autres  en- 
tomologistes donnent  le  nom  d^ image 
(  corpus  declaratum  )  à  un  insecte 
parfait  et  complètement  organisé , 
qui  a  subi  toutes  ses  métanoorphoses. 

IMAGINATION ,  s.  f. ,  imaginatio^ 
Jiguratio  ;  ^vr^via  ;  EinbildungS" 
krqj't  (ail.).  Faculté  de  créer,  avec 
des  idées  acquises ,  des  idées  d'un  or*- 
drc  diflcrent  de  celles  qui  doivent 
naissance  aux  jugemens  et  aux  rai— 
sonnemens  ordinaires,  fondés  sur  Tcx- 
périençe  eH'observation» 
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IMBËIIBE  ,  adj  »,  imberbis;  àylvctoci 
bartlos  {q\\,);  beardless  (angh)  (m^ 
priv. ,  ^r^a,  barbe);  qui  Va  point  de 
oarbe.  Se  dit  aussi  d'un.poisson  qui  n'a 
pas  de  barbillons  (ex.  Ophidium  im^ 
herbe) ,  et  d'une  plante  dont  les  tètes 
de  fleurs  (ex.  Abolboda  imberbis  )  , 
les  feuilles  (ex.  Sdiistidium  imberbe)^ 
ou  les  divisions  de  la  corolle  (eX. 
f^iola  imberbis ,  Bjrpecoum  imberbe) 
sont  dépourvues  de  poils. 

IMBERBES^  adj.  et  s.  m.  pi.,  /m- 
herbes»  Nom  donpé  par  Vieillot  à  une 
tribu  de  l'ordre  des  Syl vains  aniso-^ 
dactyles  ,  comprenant  des  oiseaux 
dont  le  bec  est  glabre  à  la  base. 

IMBRICATIF^  adj.,im^rica/iV«j.. 
Candolle  donne  celte  épithète  aux 
feuilles  encore  renfermées  dans  le 
bourgeon  , .  lorsque  leurs  rudimens 
sont  appliqués  en  recouvrement  les 
nns  sur  les  autres  y  et  forment  plus 
de  deux  séries  (ex.  Larix  )  ;  à  Yesti» 
(nation ,  quand  les  parties  d'un  tégu- 
ment floral  sont  verticillées  sur  deux 
ou  plusieurs  rangs ,  que  l'ordre  de  ces 
rangs  n'est  pas  bien  clétermîné,  et  que 
les  pièces  se  recouvrent  les  unes  les  au- 
tres à  peu  près  comme  les  tuiles  d'un 
toit ,  ce  qu'on  voit  dans  les  involu- 
cres  de  la  plupart  desSynanthérées  et 
dans  les  pétales  du  plus  grand  nom- 
bredes  fleurs  doubles.  Beaucoup  de 
botanistes  appellent  estit^ation  imbri' 
catii'e  celle  que  Candolle  noînme*  ir- 
régulière.  Voyez  ce  mot. 

IMBRIQUANT,  adj.,  imbricans ; 
embriciante  (il.) .  Getteépitbëte  est  ap- 
pliquée par  Mirbel  aux  folioles  d'upe 
feuille  composée  lorsque  ,  pendant 
le  sommeil  de  la  plante ,  elles  s''ap- 
pliquent  le  long  du  pétiole,  qu'elles 
cachent  tout  entier,  en  se  recouvrant 
les  unes  les  autres  comme  les  tuiles 
d'un  toit ,  et  se  dirigeant  de  la  base 
vers  le  sommet.  £x.  Mimosa  pudica, 

IMBRIQUÉ  ,  adject. ,  imbricalus  ; 
dacliziegelfôrnUg ,  dachziegelig,  ziç" 
geldachardg  ,    schiadeldachartfg  jt 
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iàehlèiéghtartîg  '(ail;)  ;  emiriciaià  ^ 
tegolaïû  (il.)*  âe  dît  d'un  «iorps  qai  est 
èlrtn|)bêé  de  prirtieâ  pltieoes  en  recon» 
tremeôt  V^  tiiies  sur  les  autres.  Oh 
ettiplojreee  mot  :  i^  en  botanique.  Les 
èànmres  du  MagnoUa  sont  imbri- 
quées j  de  inême  que  les  sépales  du 
talice  dés  Conyolpuhis  ^  les  graines 
du  Cohea  seandens  y  lestWo/ucr^f  du 
JLaciuèa  perehnis ,  les  spdtheUules  du 
Bromus  secahhtis.  On  dit  les  étante 
nés  imbriquéeà ,  quand  elles  sont  dis- 
poisées  ta  gradins ,  et  qu'elles  se  re- 
tOuVrr At  en  partie  les  unes  les  autres 
(éx.  Lîriodendrfm  îuiibifspa  );  feuil- 
les  imbriquées^  lorsqu  elles  sout  ra[>- 
pirocbéés  ,  t^ressées ,  et  q  ''elles  se 
i^'outtent  eli  partfe  leis  uneè  lés  au- 
fhes  (ex.  Scroeeph'alds  imbrieaUts  , 
triiidia  Imhriealay  Leskia  imhriifa^ 
iula) ;  pétales  imbriqués  ,  quand  , 
avant  l'épanouissement,  ils  se  recou* 
vrent  partiellement  les  uns  les  autres 
(ex.  Rosa)  ;  squames  imbriquées  du 
péricline^  d'après  H.  Cassîni,  quand, 
^tant  sur  plusieurs  rangs  ,  celles  des 
rangs  intérieurs  sont  progressivement 
iplùs  longues  que  celles  des  rangs  ex- 
térieurs. Uj4garicus  ostreatus  est 
ainsi  appelé  parce  qu'il  est  presque 
dépourvu  de  stîpe  ,  et  que  ,  vivant  en 
société ,  les  individus  réunis  ressem- 
blent ,  par  leur  agglomération ,  à  des 
écaillés  réunies  et  imbriquées.  tP  En 
zoologie.  On  appelje  écailles  imbri- 
quées  >  dans  les  poissons ,  celles  qui 
s'appliquent  en  partie  les  unes  sur  les 
autres  ,  de  manière  que  l'extrémité 
dé  la  première  cache  la  base  de  la 
se^çnde,  et  ainsi  desuiti*  (ex.  Carpe)', 
antennes  imbriquées  ^  dans  les  insec- 
tes ,  celles  dont  les  articles ,  enfilés 
p<^r  le  milieu ,  sont  concaves  à  leur 
sommet ,  de  manière  qu'ils  recouvrent 
la  base  de  celui  qui  suit  ^  comme  les 
tuiles  d'un  toit.  La  Turritella  imbri- 
cataria  a' ses  tours  de  spire  semblables 
à  des  entonnoirs  empilés  les  uns  sur 
)€3  niitres.  hv^  Purpura  imbrkata  csi 
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entourée  de  petites  côtes  transyefsales 
que  relèvent  des  écailles  peu  saillantes. 
Le  Planorbis  imbricaêus  a  ses  toan 
formés  de  lamelles  transversales  im- 
briquées les  unes  sur  les  autres. 

IMITABLE,  idj.  ,  imitàbilis.t^' 
thète  donnée  ,  dans  la  nomenclatore 
minéralogique  de  Hnûj,  à  uneTt- 
riété  de  cbeux  carbonatée  qui  pre- 
sente  naturellement  le  dodëcoâdrei 

Î»lans  pentagones  qu'on  obtient  pir 
a  division  mécanique  du  prisme 
haxaè'dre  régulier  de  la  même  so^ 
stance. 

IMTTATIF^  odj.,  imùatims.^ 
dit ,  dans  la  noméhelature  tninérale- 
ciquedeHaiiy,  d'une  variété  dm 
lliquelle  une  nouvelle  loi  de  décrw- 
semeut  déte)rmine  unefomie^inblabfe 
à  celle  d'oneaUtre  variété  plussinple. 
Ex.  Feldspath  imitatif, . 

IMMACULÉ  ,  adj.  ,  immacuhlns, 
emaculatus  ,  iUlbatus  ;  unhefletki 
(ail.)  ;  spotless  (angl.)  (  in  ,  priv., 
macula^  tache);  qui  n'a  point  de 
taches  sur  le  corps.  Ex.  Hemerdm 
immaculatus  ,  Unibrahehiapertun 
immaculata ,  Scapkidium  immêcu- 
hatum  ,  Sonerila  emaculata  ,  Nocîm 
illibata ,  Mylabris  impunclata. 

IMMAROINÉ  ,  adj.  ,  immargÎM- 
tus  (  in ,  priv.  ,  margo  ,  bord)  ; qw 
n'a  point  de  rebord  ,  ou  dont  le  bord 
ne  diffère  en  rien  du  reste.  H.  Cassini 
donne  celte  épithèle  anx  squames  ^"^ 
péricline  ,  quand  leurs  bords  sonnie 
la  même  nature  que  la  partie  moyenne, 
ou  quand  la  différence  est  lé<rère,  o> 
enfin  quand  le  changenoient  s'opéK 
par  degrés  insensibles.' 

IMMÉDIAT ,  adject.  ,  immediatu 
Les  chimistes  appellent  principes  im- 
médiats des  végétaux  et  des  aniniaax, 
les  substances  composées  qu'ils  « 
obtiennent  par  des  manipulations 
diverses,  sans  exercer  sur  eux  d'ac- 
tion décomposante.  Les  botanistes 
disent  Vinsertion  immédiate  lorsque 

les  élumines  eont  ftVlfiebées  wpi  in* 
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temoédlaire  sons rovtîre  (ex.  Crud^ 
fèves) ^  sur  le  calice  (  ex.  Eosacéej)^ 
ou  sur  le  pistil  (  ex.  OmbeUifères). 

IMMERGÉ ,  adj. ,  immersus  ;  im^ 
merso  (  it.  )  (in  y  dans  ,  mergo  , 
plonger)  ;  qui  est  plongé  dans  l'eau, 
comme  certaines  plantes  aquatiques  ^ 
ou  dans  toute  autre  substance,  comme 
les  conceptaclcs  de  divers  lichens  dans 
la  thalle. 

IMMERSION ,  s.  m. ,  immersio  / 
Eintauchen  (ail.  ).  Commencement 
d'une  éclipse  \  instatit  où  la  lumière 
du  corps  éclairé  commence  à  être  in* 
terceptée  parle  corps  opaque  qui  passe 
devant  ce  dernier.  On  employé  aussi 
ce  terme  en  parlant  d'une  étoile  ou 
d'une  planète  qui  est  assez  proche 
du  soleil  pour  que  la  clarté  éblouis- 
sante de  1  astre  empêche  de  l'aperce- 
voir. £n  physique,  on  nomme  point 
d'immersion  celui  par  lequel  un  rayon 
lumineux  se  plonge  dans  un  milieu 
quelconque. 

IMMOBILE ,  adj.  ^  immohilis  ;  un^ 
heweglich  (ali.);  immopeable  (angl.) 
(in,  priv.  y  mopeoj  mouvoir).  On 
appelle  anthères  immobiles  celles  qui 
sont  attachées  solidement  au  filet , 
de  manière  à  ne  pouvoir  exécuter 
aucun  mouvement ,  soit  qu'il  y  ait 
articulation  (ex.  Synanthirées  ) ,  soit 
qu'il  n'y  en  ait  pas  (  ex.  Laurus 
Persea). 

IMMOTIF  ,  adj.  ,  immotiinis  (l'ré  , 
priv.  ,  mo^eo  ,  mouvoir  ).  L.-C.  Ri- 
chard donnait  celte  épithéte  à  la 
germination  ,  quand  elle  a  lieu  sans 
que  l'épisperme  se  déplace. 

IMPAIR  ,  adj. ,  imparus  ;  5vrffoç  ; 
ungieick  (alL).  Nom  donné  ,  dçnsla 
DomencliitureminéralogiquedeHatiy, 
à  une  variété  de  tourmaline  dans  la- 
quelle les  nombres  qui  désignent  les 
pans  du  prisme  et  les  faces  des  deux 
sommets  ,  censés  dilFérens  l'un  de 
l'autre  ,  sont  tous  les  trois  impairs , 
sans  être  d'ailienrs  en  progression» 

Sa  botiDî^uey  on  appcUe^/M^/l?  f>n^ 


IMPÉ 


6à9 


pairB  celle  qui  terminé  le  (létiolè  d'une 
feuille  ailée  avec  impaire. 

IMPALPABLE,  adj.,  impalpàhi- 
lis  ;  unfàhlbair  (ail.).  Qu'on  ne  peut 
toucher  ou  palper ,  à  cause  de  sa  té- 
nuité ,  comme  les  filamens  de  VAnJtl^ 
baina  impalpabilis. 

IMPARDAGTTLE ,  adj.,  î/wpar- 
dactjrlus.  Se  dit  des  oiseaux  qui  ont 
trois  doigts  devant  et  un  derrière. 

IMPARFAIT,  adj.,  imperjectus ; 
unt^ollstandig  (ail  ).  Le  nom  de  mue 
imparfaite  est  donrié  à  celle  qui  nt 
consiste  que  dans  le  renouvellement 
périodique  des  appendices  de  la  peau, 
comme  chez  les  mammifères  et  les 
oiseaux. 

nlPARI-NERTÉ  ,  adj.  ,  impart- 
ner^atus.  Épithéte  donnée  par  Raspail 
à  la  paillette  supérieure  des  Graminées, 
quand  elle  possède  une  nervure  mé*- 
diane,  avec  (ex.  Asprella)  ou  sans 
(  ex.   Crypsis  )  nervures  latérales. 

niPARI-PENNÉ  ,  adj.  ,  impari-- 
pennatus  ;  unpaargefiedert  (ail.).  Se 
dit  d'une  feuille  pennée  dont  le 
pétiole  est  terminé  par  une  foliole 
solitaire.  Ex.  Fraxinus  txceUior, 

IMPARTIBLE  ,  adj.  ,  impartibOis 
{in  y  priv.,  par/ ,  partie  )  •  Mirbel 
appelle  ainsi  le  crémocarpe  qui  ne  se 
partage  point  en  deux.  Ex.  Sanicuia 
marylandica. 

IMPATIENT  ,  adject.  ,  impatiens; 
ungeduldig  (ail.).  Le  Balsamina  im- 
patiens doit  cette  dénomination  &  ce 
que ,  quand  ses  capsules  ont  atteint 
leurmalurité,  elles  s'ouvrent  avec  élas- 
ticité au  moindre  contact ,  propriété 
que  partagent  également  les  autres 
espèces  du  genre. 

IMPÉNÉTRABILITÉ  ,  «.  f. ,  im- 
perietrabilitas  ;  Undurchdringlichkeit 
(ail.).  Propriété  dont  jouissent  les 
corps  d'exclure  tous  les  autres  du  lieu 
qu'ils  occupent ,  c'est-à-dire  ,  non  de 
l'espace  qu'ils  remplissent  réellement, 
jaw  de  cdni  iju'-ib  circQosurivt  nt  par 
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la  continuité  apparente  de  leur  sûr-* 
face. 

BIPENNE  y  adj. ,  impennis  (in  , 
priv.  ,  penna  ,  aile  ).  Se  dit  d*un  oi- 
seau qui  n'a  point  de  plumes  à  ses 
ailes  (ex.  Pingouin  )  ,  ou  qui  n'en  a 
que  de  lâches ,  doul  il  ne  peut  se  servir 
pour  voler  (  ex.  Autruche). 

EMPENNÉS  ,  adjecl.  et  s.  m.  pL , 
Tmpennes.  Nom  donné  par  lUigeryC. 
Bonaparte  et  Eicfawald  à  une  famille 
de  l'ordre  des  oiseaux  nageurs ,  com- 
prenant ceux  dont  les  ailes  sont  cour^ 
tes  et  couvertes  seulement  de  petites 
plumes  semblables  à  des  écailles.  /^. 
Aptenodittes  et  Manchots. 

IMPÉRATRINE,  s.  f.»  imperatrïna. 
Substance  cristallisable  particulière 
que  Osann  a  découverte  dans  la 
racine  de  VImperatorià  Oslruthium  , 
et  dont  les  propriétés  ont  été  étudiées 
par  Wackenroder. 

HMPERFOLIÉ  ,  adj.  ,  imperfolia^ 
tus.  Se  dit  d'une  plante  qui  n'a  pas 
les  feuilles  perfoli ces.  Ex.  Chlora  ini» 
perfoUata, 

IMPÉTIOLAmE-,  adj.  ,  impetio^ 
laris,  Ëpithéte  donnée  à  une  plante 
dont  lés  feuilles  sont  sessiles.  Ex. 
Mikonia  impetiolaris, 

IMPLANTÉ  ,  adject. ,  implantatus. 
Se  dit ,  en  minéralogie  ,  des  cristaux 
qui  sont  attachés  par  un  de  leurs  bouts 
aux  parois  d'une  excavation  creusée 
dans  une  roche.  Ex.  <S'f«7^i/tf. 

IMPLUMÉ,  adj.,  implumis ^  dc" 
plumatus.  Illliger  donne  cette  épi- 
thètc  à  toute  partie  du  corps  des  oi- 
seaux qui  est  dégarnie  de  plumes. 

IMPONDÉBABILITÉ,  s.  f.  ,  «w- 
ponderabilitas  ;  Unwa^barkeit  (ail.). 
Qualité  d'un  corps  impondérable. 

IMPONDÉRABLE  ,  adj.  ,  impon^ 
derabilis;  unwàgbar  (ail.)  (m,  priv., 
pondus  ,  poids  ).  On  donne  le  nom 
de  fluides  impondérables  aux  causes 
qui  produisent  les  phénomènes  de  la 
chaleur ,  de  réleclricilé  et  du  magné- 
tisme ,.  parce  qu'elles  diffèrent  des 
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8ùl>sUinces  connues  en  ce  qu*0B  né 
peut  point  les  peser ,  de  sorte  que 
leur  existence  matérielle  e^t  dootense, 
quoiqu'on  en  parle  toujours  comme 
si  elles  étaient  des  corps  réels ,  parce 
que  cette liypothèse  est  plus  cemnuMie 
pour-epiieevoir,  exposer  et  expli^er 
les  faits. 

IMPONDERÉ,  adj.   Terme  préfé- 
rable à  celui  ^impondérahU ,  parce 
qu'il  répugne  de  déclarer  qu'une  et-  \ 
pacité  est  absolue  ,  quand  on  ignore  | 
si  elle  l'est  réelleoient.  Aussi  ben-  ! 
coup  de  physiciens  disent-ils^in^ 
impondéré  ^  au  lieu  de  fluide  imp(»> 
dérable.  . .       ^ 

BIPRÉGNAUOIV  ,  s.  f. ,  impa-  \ 
gnatio  ,  graifitatio  ;  xvï3<rtç  ,  t^xiniffif,  ! 
fyxvfxoffiç  ;  Befruchtitng'j  Schwâigi'  : 
rung  (a1l.)*Synonjme  de  fécondatm.  i 

IMPRESSION  ,  s.  f .  ,  impress»; 
i^svpokh  ;  Eindruçk  (  ail.  )  ;  imprta  ' 
(angl.  )  (  m  ,  sur ,  premo ,  presser )i 
Action  d'un  corps  sur  un.  autre ,  àla 
suitOv  de  laquelle  celui-ci  cooserre 
la  forme  de  l'autre.  Empreinte,  trace 
plus  ou  moins  profonde,  que  les  olijeis 
extérieurs  font  sur  les  organes  des. 
sens  et  toutes  les  parties  sensibles. 
Les  zoologistes  nomment  impresswv 
ou  empreintes  musculaires  (  impref 
siones  musculares  ;  Muskeleindrùàt* 
ail.)  des  enfoncemens  qu'on  ape^ 
çoit,  dans  les  coquilles  l>ivalves,  àb 
face  interne  des  valves ,  au  milieu  on 
sur  les  côtés,  et  qui  sont  la  trace  ^ 
l'attache  des  fibres  musculaires  ai 
moyen  desquelles  l'animal  parvient  i 
fermer  sa  coquille. 

INPRESSIONNÉ  ,  adj ..,  impressm 
É|nlhèle  donné  par  Raspaii  auxécoi/- 
les  des  Graminées,  quand  elles  soat 
marquées  à  leur  sommet  de  déprcs* 
sions  qu'il  considère  comme  la  tract 
des  lobes  ijiiërieurs  des  anthères. 

EUPRIlIlÉ  ,  adj. ,  impressus.  Ter- 
me que  U,  Cassini  employé,  enpaf 
lanl  du  clinanthe  des  Sjnanthérées. 
pour  exprioKr  que  Us  arréoles  o^'ari' 
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elle  réseau  sont  à  peu  pfcs  au 
e  niveau. 

[PUBERE,  adj. ,  impyher y  impu* 
impuhis  ;  aviSoç  ;  ungeschlecnts- 
[ail.)  ;  qui  n'a  point  encore  at- 

l'âge  de  la  puberlé.Quelquefois/ 
rarement ,  on  employé  ce  terme 
designer  Y  anthère  (^unaufge* 
,  ail.  )^  jusqu'au  moment  oiî 
'ouvre  pour  laisser  échapper  le 

D. 

PUDIQUE,  Bd\.yimpudicus.  Le 
lus  impudicus  est  ainsi  appelé 
que  sa  forme  ,  sa  couleur  et  sou 
*  rappellent  l'idée  d'un  pénis  en 
on  ;  la  Cjrtfierea  impuaica  et  la 
erea  meretrùcj  parce  qu'elles 
îur  vulve  d'ime  couleur  livide  9 
rc  ou  bleuâtre. 

PUSTULE,  adj. ,  impustulatus  ; 
l'est  point  marqu^  de  taches 
s  ou  de  pustules.  Ex.  Cocci^ 
impustulata, 

LDHÉRENT ,  adj.  y  înadhœrens. 
y  en  botanique,  de  tout  organe 
it  libre ,  qui  ne  tient  à  aucun 
;  du  calice^  quand.il  est  parfai- 
it- détaché  de  l'ovaire  (ex.  Za- 
;  de  Vof^aire ,  quand  il  n'a  au- 
adhérence  avec  le  périantbe 
;  ou  le  calice ,  et  n'est  attaché 
3ur  que  par  sa  base  (  ex.  Ou- 
r)  ;  delà  baie  (ex.  F'itis)^  de 
suie  (  ex.  Silène')  ,  de  la  carcé' 
ex.  Bumex) ,  de  la  diérésile 
Lat^atera  arborea  ) ,  du  drupe 
^runus) ,  du  regnuite  (ex.  Eu-^ 
la)  y  quand  ces  organes  sont 
e  même  cas. 

IGRETTÉ,  adj.  ;  qui  n'a  point 
Blte. 

lii^y  adj.  et  s.  m.  pi.,  Impen" 
fom  donné  par  Blainville  à  nue 
1  de  l'ordre  des  Oiseaux  na» 
,  comprenant  ceux  qui  n'ont 
ailes  proprement  dites,  mais 
lent  de  courts  moignons  ,  ne 
Qt  servir  qu'à  la  natation. 
LBUMINÉ,  adj.,  inalbumina^ 
I. 
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ius.  Se  dit  d'un  emtfryon  qui  est  dé- 
pourvu d'albumen.  Ex.  Faba, 

INALLIABLE  ,adi. ,  iacaibîlU,  in^ 
sociabilis.  Se  dit  d'un  métal  qui  ne 
peut  s'allier  ou  se  combiner  avec  au- 
cun autre. 

UVANGULÉ  ,  adject. ,  inanguUuus 
{in,  priv. ,  angulus ,  sù^e)  ;  qui 
n'a  point  d'angles. 

INANIMÉ,  adj. ,  ihanimus  ,  inani- 
matusj  a^v)(jiç  ;  leblos  (  ail.  )  j  inani" 
mate  (  angl.  )..  Se  dit  d'un  corps  qui 
n'est  point  doué  de  la  vie. 
INANTHÉRÉ,  adj.,  inaniheratus 
ia^  priv. ,  a/z^A^ra,. anthère).  Se  dit 
es  filets  des  étamines ,  quand  ils  ne 
portent  pas  d'anthères,  comme  beau- 
coup de  ceux  du  Sparmamua  afri~ 
cana. 

INANTHÉAD'ÊRE  ,  adj. ,  inanthe- 

riferus  (in  ,  priv.  ^anthera ,  anthère, 

fcro,  porter).  Épilhète  donnée  à  un 

filet  d'élamine  qui  ne  porte  point 

d'anthère. 

INAPPENDIGÉS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Simplicissima.  Nom  donné  par  La- 
treille-  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Gjmnogënes ,  comprenant  ceux  de  ces 
animaux  qui  n'ont  aucun  appendice 
extérieur. 

IN APPENDIGULÉ ,  adj.,  inappgn^ 
diculatt^  (  in ,  priv. ,  appendix ,  ap- 
pendice). Privé  d'appendices,  comme 
le  clinanthe  du  Bellisy  les  squamellu^ 
les  de  l'aigrette  du  Grindelia,  Les 
squames  du  péricline  des  Sjnanthé- 
rées  reçoivent  cette  épithète  de 
H.  Gassini ,  quand  elles  sont  de  la 
même  nature  et  suivent  la  même  di- 
rection d'un  bou^à  l'autre,  ou  lors- 
u'elles  ne  changent  de  direction  et 
e  nature  de  haut  en  bas  que  par  des 
degrés  inseusibles. 

IVAPPLIQUÉ,  ad]. ,  inapplicatus. 
Épilhète  donnée  par  H.  Gassini  aux 
bracléoles  des  Sjnanthérées ,  quand 
elles  ne  s'appliquent  pascontrele  cli- 
nanthe. 

INAQTTGULÉ,  adj. ,  inarUculatus 
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(ifi,  prît.,  ftrircaiflo,  articuler).  Se 
dit  de  totit  organe  qui  n'offre  pas 
d'articulation  dans  sa  longueur ,  et 
^i  n'est  point  non  plus  articulé  à  sa 
l)ase.  On  doune  quelquefois  cette  ëpi- 
thète  «aux  coquilles  bivalves  acardes , 

Crée  qu'^es  n'ont  pas  de  dents  à 
iT  cbaraière. 

INAURIGULÉ 9  adj. ,  inaurîculatus 
(  ht ,  prÎY.,  auricujaj  amricnle)  ;  qui 
estiKpourtud'aurictdé.  On  employé 
principalement  ce  terme  eu  conchy- 
liologie. 

INCAIilGÉ  9  adj.,  biiMLlp:atus  (in^ 
priv. ,  eafyx ,  calice  ).  Se  dit  d'une 
neur  qui  manque  de  calice. 

fii€AN0EBGEBi€fi  ,  s.  f. ,  excan-^ 
dtsceniitt  ,  iftctmdescentia  ;  Glûhe 
(ail. )*État  d'un  corps  qui  a  été  chauffé 
Jusqu'au  point  de  devenir  lumineux. 
On  n'applique  cependant  ce  terme 
qu'aux  cas  dans  lesquels  le  corps  deve- 
nu lumineux  est  en  même  temps  fort 
chaud. 

ÏNGANDfeSCCBTT^  adj. ,  incandes- 
cent; glûhend  (ali.).  Se  dit  d'un 
eotps  qui  a  été  chauffé  jusqu'à  ce  que 
Àa  surface  devienne  Manche  et  très- 
éclatante. 

INCARNAT,  adj.,  incarnatus,  car-^ 
natusy  camarius  ;jteiAchfcirtig  (ail . )  ; 
qui,  est  d'une  teinte  intermédiaire 
entre  la  couleur  de  chair  et  le  rouge 
vif.  Ex,  Psùtacus  mcàrnatus.  Passif 
Jlbra  incamata ,  Erodium  incarna-' 
(umy  Dalea  carnata,  Lucina  carnarià. 

INCINÉRATION,  s.  f. ,  incineratio; 
TifpcAffic  ;  Elnasthcrung  (ail.)  (cinis , 
cendre).  Opération  par  laquelle  on 
hrùle  une  matière  organique  conte- 
nant des  parties  minérales  fixes ,  afin 
d'obtenir  ces  dernières  séparées.  • 

INGISÉ  ,aclj.9  incisus;  eingescknit" 
ten  (  ail.  ).  Se  dit  généralement ,  en 
botanique  ,  d'une  partie,  et  sur- 
tout à*unefeutlte  (ex.  Pclàrgonîum 
incisum  )  ,  qui  a  des  découpures  plus 

Srofondes  que  celles  auxquelles  on 
onue  le  nom  de  dents  ou  de  crénetu- 
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res,  lonqu'on  ne  peut  oà  ne  ventps 
déterminer  d'une  manière  rigoureuse 
la  forme  des  lobea  et  la  ptofondenr 
des  incisures. 

INCISIF  9  ad j . ,  incisipus  ;  qui  cos- 
f  pe.  làCs  dents  incisipes  {SchnmàeiSk» 
ne ,  ail.  ) ,  au  nombre  de  quatre  î  It 
partie  antérieure  de  cbâque  mâclwi- 
re ,  chez  l'homme  ,  ont  été  appela  ; 
ainsi  parce  qu'elles  Acmt  tranehâatei 
Kirby  donue  cette  épithète  aux<lei(s 
des  mandibules  de  quelques  insecto 
(  ex.  Grjrllokitpà)  ,  quand  elles  wnl 
couTexes  en  dehors  et  concaves  a 
dedans.  Le  Pkacoch^trus  intisim 
et  le  Rhmoeeros  incisif  us  sont  non- 
mes  ainsi  parce  qu'ils  ont  des  inci- 
sives. 

INCLINAISON  9  s.  f.  VincUnaim 
de  l'orbe  d'un  planète  c»t  l'angleqne . 
son  plan  forme  avec  celui  de  réclip* 
tique  ou  de  l'orbe  de  la  Terre.  On  ap- 
pelle inclinaison  de  VétiguUle  eimmt' 
tée  l'angle  que  fait  avee  l'horizon  une 
aiguille  qui  peufc  se  mouvoir  libre- 
ment autour  de  son  centre  de  grafité, 
dans  le  plan  vertical  du  méridien 
magnétique,  pbénomètie  dont  la  dé- 
cou  verte  a  été  faite  par  R.  Normaa 
en  1576. 

INGLINÉ,  adj.,   inclînans^  Iné' 
natus^  deflexus;  gefieigt  (ail.).  Sf 
dit  de  la  tige  des  végétaux ,  qnaod 
elle  s'élève  en  décrivant  une  conrbc 
bien  prononcée ,  dont  la   convexité 
regarde  le  ciel;  de  Vurne  des  mousses, 
quand  elle  se  pcAcbe  vers   la  terre 
par  Teffet  de  la  flexion   du  pédica'e 
(ex.  Çynodon  inclina  tus ,  LeptosptT' 
muminciinans)\àe  Vaile  des  insectes, 
lorsque  le  sommet  en  est  comme  pen- 
dant ,  c'est-à-dire  sur  un  plan  moins 
élevé  que  la  base.  Les  géologues  ^'^ 
peWentstrati^cation  inclinée  celle  des 
massifs  dont  les' couches  sont  ou  fort^ 
ment  obliques,  ou  presque  verticales. 

INGLUS  9  adj . ,  inclustis  ;  einge- 
schlossen  (alL).  Épithète  donnée  aux 
organes  sexuels   des   plantes,  box 
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ë famines  (  èx.  Jasmînum  )  et  au  style 
(ex.  Narcissus)y  quand  ces  pnrtîes 
ne  font  passaîtlîe  au  dessus  de  l'orifice 
du  pérî.'inlhe. 

nVGOËRGIBILITÉ  ,  s.  f. ,  incoer-- 
cîbîlitas ;  Unsperrbarkeit  (ail.).  Qua- 
lité ou  état  des  corps  incoercibles. 

INCOERCIBLE,  ad j.,  incoerciùl- 
lis;  unsperrhar  (al!.).  On  nomme 
Jluides  incoercibles  \es  causes  de  la 
chtileur,  de  Téleclricité  et  du  magoé- 
iîsme,  en  les  supposant  de  nature 
matérielle ,  parce  que  leur  subtilité 
est  telle  qu'on  ne  saurait  les  renfer- 
mer dans  aucun  des  vaisseaux  Aoui 
nous  pouvons  faire  usage. 
■  INCÔLOtlATIO:V  >  s.  f . ,  incolora- 
tio.  Défaut  de  couleur. 

INCOLORE ,  incolorus;  ungejïirbt 
(ail.).  Se  dit  d^un  corps  qui  se  laissé 
pénétrer  par  des  rajons  lumineux 
assez  abondans  pour  permettre  de 
distinguer  nettement  les  objets  à  tra- 
vers son  épaisseur ,  et  qui  en  même 
temps  les  transmet  sans  les  décompo- 
ser^ de  sorte  que  l'oeil  les  reçoit  dans 
Pétat  où  ils  étaient  en  arrivant  à  la 
surface  de  ce  corps. 

INCOMBANT,  adj.,  incumbans  ; 
aufliegendf  aufeinanderliegend  (ail .  )  ; 
biUcalo  (it.)  ;  qui  se  couche  dessus. 
Se  dit  des  anthères^  quand  elles  sont 
attachées  par  le  milieu ,  et  dressées  de 
manière  que  leur  moitié  inférieure 
se  trouve  appliquée  contre  le  filet 
(ex.  Monotropa  bypopilfys);  àespé" 
telles,  quand  ils  se  recouvrent  les  uns 
les  autres  par  les  côtés  (ex.  Oxalis 
versicolor);    de  la  radicule,    lors- 

3u'elle  est  appliquée  sur  le  milieu  du 
os  d'un  des  cotylédons  (  ex.  Cruci^ 
fères)  ;  des  ailes  des  insectes,  quand 
elles  ont  leurs  bords  internes  les  uns 
au  dessus  des  autres  (ex.  Noctiia 
geometra).  • 

INCOMPLET ,  adj. ,  incomplelus ; 
«TsÀôc  ;  unvollstiindig (ail.)  (m,  priv., 
complétas^  complet).  On  appelle 
1^  en  bolàDic|ue  ;  ariUe  incooipkt , 
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celui  qui  tie  découvre  la  graine  qu'en 
partie  (  ex.  Bocconia  frutesctns)  ; 
cloisons  incomplètes^  celles  qui  ne 
séparent  qu'imparfaitement  la  cavité 
du  péricarpe  (ex.  Papat^er)  ;  feuiU 
têts  incotnplets  y  dans  les  Agarics 
ceux  qui  ne  s'étendent  pas  depuis  le 
slip*' jusqu'à  la  circonférence  da  cha- 
peau; fleur  incomplète^  suivant  les 
uns  celte  qui  manque  de  calice  ,  de 
corolle  ,  d'étamines  ou  de  pistil ,  sui- 
vant d'autre^  celle  seulement  qui  est 
dépourvue  d'une  enveloppé  florale 
ou  dés  deux ,  qù^clle  soit  d'oilleurg 
tinisexuée  ou  hefâiaphrbdite.  C'est 
dans  ce  dernier  sens  que  le  terme 
était  employé  par  les  anciens  botanis- 
tes surtout ,  et  que  Bojen  s*en  est 
servi  pour  désigner  une  classe  de  son 
Système.  oP  En  zoologie;  nymphe 
incomplète ,  d'après  Linné ,  celle  qui 
est  pourvue  d'ailes  et  dé  pattes ,  mais 
immobile  (ex.  Apis);  aréoles incom-^ 
plèles^  d'après  Itîrbjr,  celles  qui  se 
terminent  au  bord  dé  l'aile  (ex. 
Jpi's);  t^te incomplète,  daiisîes  Cté- 
tôpodes ,  d'après  Èlainville ,  celle  qui 
ft'est  pas  composée  de  cinq  segmens^ 
un,  deux^  trois  ou  quatre  de  ceux-ci 
étant  rentrés  dans  le  corps  du  tronc 
proprement  dit. 

I\COMPR£SSIBÏLITÉ ,  s.  f. ,  w- 
compressihilitas  ;  h(.cn<ùyF^ixi  ;  Vnf* 
pressbarkeit  (ail.).  Propriété  de  résîs-" 
ter  à  toute  compression,  de  ne  point 
diminuer  de  volume  sous  son  în« 
Âucnce. 

INCOMPRESSIBLE,  adjectif^  //i- 
compressibilis  ;  ànisTcoç;  unpressbar 
(ail.  ).  Se  dît  d'un  corps  qui  ne  donne 
aucune  marque  sensible  de  diminutioa 
de  volume ,  quand  on  le  comprimée 

IXCONDITIPÉDE,  adj.  ,  incondi-^ 
tipes  (ijj,  priv. ,  conditus ,  caché ,  pes , 
pied).  Ëpithète  donnée  par  Harvorth 
aux  crustacés  brachjures  dont  les 
pieds  ne  peuvent  point  se  cacher 
sous  le  rebord  du  test ,  ce  quj  e^t  lo- 
cas  du  plus  grand  nombre, 
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INCOUROBîNÉ,  adj.  ,  ineoronatus 
(i/t^priv. ,  cororuij  coaronne).  H. 
Gassini  donne  cette  épithète  à  la  ca- 
lathide  des  Synanthérees ,  quand  tou- 
tes les  fleurs  qui  la  constituent  se  res- 
semblent pour  la  forme  de  la  corolle. 

INCIUSTALLISABILITÉ ,  s.  Tém. 
Qualité  d'un  corps  qui  ne  peut  cris- 
talliser. 

INCRISTALLISABL£,adj.  Se  dit 
â*une  substance  qui  ne  peut  cristalli- 
ser y  qui  n'est  pas  susceptible  de  pren- 
dre une  forme  régulière. 

INCRUSTANT,  adj.  ,  incrustons  ; 
ûberziehend  (ail.)  ;  incrostante  (it.). 
Se  dit ,  en  minéralogie  y  d'un  corps 
concrétionné  dont  les  molécules. se 
sont  déposées  à  la  surface  d'un  corps 
qui  laisse  apercevoir  sa  forme  à  tra- 
Ters  cette  enveloppe  étrangère.  £x. 
Chaux  carhonatée  incrustante, 

INCRUSTATION ,  s.  f.  ,  incrusta- 

JJebersinterung  (ail.)  ;  incrostazîone 
(ît.  ).Dépot  de  molécules  pierreuses  qui 
se  rassemblent  à  la  surface  dés  corps 
plongés  dans  une  eau  chargée  de  sels 
calcaires  •  ou  habituellement  baignés 
par  cette  eau. 

INCRUSTÉ  ^  adj. ,  incrustât  us.  Se 
dit  9  en  botanique ,  de  la  graine  et  du 
péricarpe  y  quand  ils  adhèrent  l'un 
a  l'autre  avec  tant  de  force  qu'ils  sem- 
LTent  faire  corps  ensemble. 

tNGUiBATEUR.  Voryez  Lithog£NE. 

INCUBATION,  s.  f.  y  incuhatio; 
Brûten ,  Bebrûten  (ail.).  Action  par 
laquelle  la  plupart  des  oiseaux  coy- 
yent  leurs  œufs,  c'est-à-dire  Iss 
échauffent  y  en  leur  communiquant 
la  chaleur  de  leur  propre  corps ,  afin 
de  faire  développer  les  embryons  qui 
iy  trouvent  contenus. 

INCURVÉ,  adj.,  incurie atus  ^  in- 
curt^us ;  gekrûmmt  (ail.)  («Vi,  çn 
dedans,  cun^us^  courbe);  qui  est 
courbé  de  dehors  en  dedans.  S*em- 
ployc  particulièrement  en  parlant 
CesJeuiHes  (ex.  Spatalia  incurva) 
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et  des  filets  des  étamines  (  ex. 
jitropa).  • 

INCURVIFOLIÉ  9  adj .  ,  ineun^i/o- 
Uus  {incurvus y  recourbé  en  dedans, 
folium ,  feuille  )  ;  qui  a  les  feuilles 
(ex.Leiotheca  incun^ijcflia  j  OrlJuh 
trichum  incun^ifoUiun)  ,  ou  les  lobes 
des  feuilles  { ex.  Saxifraga  incurvi- 
folia)  recourbés  en  dedans,  infléchis 
dans  toute  leur  longuenr  ou  à  l'ex- 
trémité seulement. 

INDÉFINI,  adj.,  inâejirûtusy inde- 
terminatus;  unbestimmt  (ail.).  Les 
chimistes  appellent  combinaisons  in- 
définies  celles  qui  se  font  en  des  pro- 
portions illimitées.  En  botanique ,  le 
mot  indéfini  exprimç  que  le  nombre 
des  parties  auxquelles  on  l'appbqae 
n'a  rien  de  constant,  ou  que,  luen 
qu'il  soit  constant ,  on  ne  yçut  pas 
chercher  >  le  de  terminer.  Aiasi, 
lorsqu'il  y  a  plus  de  douze  étamioes, 
on  ne  les  compte  plus,  et  on  dit  qu'el- 
les sont  indéfinies.  CandoUe  nomme 
infiorescence  indéfinie  celle  dans  la- 
quelle la  lige  ou  le  rameau ,  terminé 
par  un  bourgeon  dont  le  développe- 
ment peut  l'allonger ,  porte  des  fleurs 
aux  aisselles  de  ses  feuilles ,  ou  des 
bractées  qui  en  tiennent  lieu  et  les 
représentent. 

INDÉmSGENCE ,  s.  f .  ,  indeUs- 
centia.  Propriété  qu'ont  certains  pé- 
ricarpes de  rester  constamment  clos. 

INDÉHISCENT ,  adj.  ,  indehiscens. 
Se  dit  d'un  péricarpe  qui  ne  s'ouvre 
pas  spontanément  h  1  époque  de  la 
maturité,  comme  le  calyhion  da 
Taxus  baccata,  les  camares  du  Lirùh 
dendrum  tuUpiJera ,  les  coques  de  la 
diérésile  du  Trôpœolum,  le  légume 
du  Cassia  fistula. 

INDENTÉ  ,  adj. ,  indentatus  (  in, 
priv.,  dcns ,  dent  )  ;  qui  n'a  ni  dents , 
ni  dentelures ,  comme  les  feuilles  do 
Diomedea  mdentata, 

INDÉPENDANT,  adj.  ,  ttnûMJ/i- 
gig  (ail. ).  En  gcognosie,  on  dit  d'une 
formation  ^  qu'elle  est  indépendante^ 
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pour  indiquer  qu'elle  a  été  retrou- 
vée la  même  dans  des  contrées  éloi- 
gnées les  unes  des  autres ,  et  que , 
parmi  celles  qui  portent  cette  épi- 
thète,  chacune  a  été  vue  superposée 
indifféremment  sur  l'une  de  celles 
qui  sont  plus  anciennes. 

INDIGATEIJR ,  adj.  et  s.  m.,  indî. 
cator.  Le  premier  doigt  du  membre  an- 
térieur, après  le  pouce,  chez  l'homme, 
porte  ce  nom ,  parce  qu'il  sert  à  mon- 
trer les  objets.  Le  Cuculus  indica-' 
tor  est  ainsi  appelé  parce  qu'il  se  tient 
dans  le  voisinage  des  nids  d'abeilles 
sauvages,  dont,  par  son  cri,  il  facilite 
la  recherche  et  la  découverte. 

INDIFFÉRENCE  ,  s.  f. ,  îndiffe^ 
rentia  ;  àSiatfopix  ;  Gleichgûltigkeit 
(ail.).  On  nomme  indifférence  éleciro» 
chimique  un  état  de  choses,  jamais  ab« 
solu ,  toujours  relatif,  qui  se  présente 
sous  deux  nuances  différentes.  Tantôt 
un  si  grand  nombre  de  corps  se  sont 
combinés  ensemble  qu'il  en  est  ré^ 
suite  une  parfaite  neutralisation,  et 
qu'aucun  autre  ne  peut  plus  entrer 
dans  la  combinaison  ;  alors  toute 
réaction  électrique  cesse  à  l'égard  des 
corps  qui  tendraient  à  se  combiner 
avec  le  composé ,  mais  les  élémens  de 
celui-ci  conservent  encore  leurs  réac- 
tions spécifiques  sur  les  corps  qui 
tendent  à  les  décomposer.  Tantôt, 
lorsque  certains  composés  sont  expo- 
sés SI  une  certaine  température  éle- 
vée, il  y  éclate  subitement  du  feu, 
comme  s*il  s'j  opérait  une  combinai- 
son chimique ,  sans  que  »  du  moins 
dans  la  plupart  des  cas ,  leur  poids 
augmente  ou  diminue.  Cependant 
leurs  propriétés  et  le  plus  souvent 
leur  couleur  ont  changé.  Ils  sont  alors 
dans  un  état  d'indifierence  électro- 
chimique qui  ne  permet  plus  de  les 
combiner  avec  les  corps  pour  lesquels 
ils  avaient  auparavant  une  grande 
affinité ,  et  d'où  ils  ne  sortent  qu'a- 
prés  avoir  été  exposés,  sous  l'in- 
fluence d'unie  haute  teiQpératnre ,  k 
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l'action  de  corps  doués  d'une  très**, 
forte  affinité  chinxique. 

INDIFFÉRENT,  adj. ,  indifferens; 
à^idc^o;  ;  gleichgiUtig  (ail.).  Cette 
épitbète  est  donnée  aux  corps  com- 
posés qui  n'exercent  plus  de  réaction! 
électro-chimiques ,  et  qui  ne  se  com-" 
binent  point  avec  d'autres  corps. 

INDIGÈNE,  adj.,  indigenus;  nrc- 
^ptoç  j  eingehorne  ,  einheiniisch  (ail.) 
{indèy  de  là,  geno,  naftre).  Mirbel ap- 
pelle ainsi  les  plantes  qui  croissent  na* 
turellement  ou  spontanément  dans  le 
pays  sur  le  sol  duquel  elles  végètent* 

INDIGOG ARBONE ,  s.  f.,  ind^- 
carndna.   Ce  nom  a  été  donné  par 

Quelques  chimistes  au  ponrpre  d  in— 
îgo,  modification  du  nlen  soluble^ 
dont  la  découverte  est  due  à  Cnimy 
qui  l'appelle  p^/i/ciite. 

INDIGOGENE,  s.  m.^  indîgogenum. 
Sous  ce  nom,  Brugnatelli  etDoebe^ 
reiner  ont  désigne  l'indigo,  regardé 
par  eux  comme  un  métal  végétal, 
qu'ils  prétendaient  avoir  amalgamé  à 
chaud  avec  le  mercure. 

INDIGOMÉXRE,  s.  m. ,  indigo^ 
metrum.  Nom  donné  quelquefois  au 
chloromètre.  Voyez  ce  mot* 

INDIGOTATE  9  s.  m. ,  indigotat: 
Genre  de  sels  (^indigsaure  Salze  ^ 
ail.),  qui  résultent  de  la  combinaison 
de  l'acide  indigotique  avec  les  bases 
salifiables ,  et  que  fierzelius  nomme 
nitrarulaies, 

INDIGOUQCE,  adj. ,  indigotîcus. 
Nom  donné  à  un  acide  {^Indigsàure  f 
ail.},  connu  déjà  de  Fourcroy  et 
Yauquelin ,  puis  étudié  par  CheyreUl , 
mais  surtout  par  Buff ,  qui  résulte  de 
l'action  de  l'acide  nitrique  sur  l'in- 
digo y  et  que  Ëerzelius  appelle  nitra^ 
nuique. 

INDIRECT 9  adj.,  indirectus.  Se 
dit ,  dans  la  nomenclature  minéralo- 
gique  de  Haûj ,  d'une  variété  dont  le 
signe  est  composé  d'un  exposant  frac- 
tionnaire et  de  plusieurs  etposans 
simples  ^  en  9orte  ^e  )a'  floiooe  des 
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deux  termes  de  la  fraction  est  égale  à 
celle  des  autres  termes ,  ce  qui  offre 
d'une  manière  indirecte  Tapaioguc  de 
la  variété  équivalente.  Ex.  Chaux 
carbonatée  indirecte» 

nVDIVuiD,  s.  m. ,  indipiduum ,  ens 
éineularej  Einzeîwesen  (ail.)  ;  indi" 
vicuio  (il.)  {in y  prîv. ,  aiMo^  divi- 
ser). Rigoureusement  parlant ,  un  in- 
^ividi;  est  un  être  qu'oq  ne  peut  di- 
viser sans  que  ,  dans  son  entier  ou  au 
moins  dans  la  partie  qui  a  été  séparée , 
il  périsse  5  c'est-à-dire  passç  sous  l'em- 
pire d'autres  conditions,  qui  suscitent 
îin  nouveau  mode  d'exisleqce.  C'est 
en  ce  sens  qu'on  a  défini  J'individu , 
tout  être  organisé^  complet  dan^  ses 
pa r des ,  distinct  et  séparé  des  autres 
■  êtres  (Mirbel),  toi^t  êlre  vivant  ou 
inort ,  indépendant ,  adulte  ou  non , 
que  nous  avons  actuellement  sous  les 
jeux ,  e(  que  nous  caractérisons  en  le 
l^pporlant  à  une  variété  fixe  ou  non  ^ 
et  par  suite  à  une  espèce  détermi- 
née. Mais  il  y  a  des  êtres  organisés  ^ 
parmi  les  animaux  et  surtout  parmi 
les   végétaux  9  qu'on  peut  diviser , 
çans  que  ni  je  tronc  ni  les  parties  qu'on 
en  sépare  périssent.  Il  en  est  même  à 
l'égard  desquels  on  ne  connaît  pas 
d'jàutre  mode,  de  propagation,  cpmm^ 
|e  Saule  pleureur ,  dont  nous  ne  pos- 
sédons qu'un  des  se^i^es,  et  qui  ne  se 
^reproduit  que  de  bouture.  Ceux-là  pe 
sont  donc  pas  des  individus çuivaiitl'a* 
çepiion  grammaticale  du  mot,  qqoî- 
qu  on  leur  eh  donne  le  nom  dans  le 
langage  vulgaire.  Pour  écarter  cette 
difiici^llé»  Darwin,  Lamarck  et  autres 
ont  imaginédedistinguçr  les  individus 
en  simples  et  composés.  Un  arbre,  dit 
Turpin ,  est  un  individu  compose  par 
l'agglomération  (l'un  plus  ou  moins 
^rand  nombre  d'in(lividus  particu- 
liers quf,  bi^Q  que  concourant  à  la 
.commune  existence  du  végétal ,  n'en 
.Qnt  pas  moins  leurs  centres  vitaux 
^particuliers  de  végétation  et  de  pro- 
pagatiqo.  Aussi  a-t-o»  ^t^  coqduit  h 
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n'admettre  pour  individus   distincts 
que   les    végétaux    provenus   d'une 

graine ,  et ,  avec  Agardh  |  à  consi- 
érer ,  par  exemple ,  comme  un  seul 
individu  tous  les  individus  de  Saule 
pleureur  qui  se  sont  répandus  en  Eu* 
rope  depuis  l'introduction  de  cet 
arbre,  vers  la  fin  du  dix-septième 
siècle.  Ce  n'est  là  évidemment  qu'une 
vaine  dispute  de  mots  ,  dans  laquelle 
oh  ne  s'est  point  aperçu  qu'on  pous- 
sait les  choses  jusqu'au  point  de  ne 
pouvoir  plus  considérer  que  comme 
des  dfmi'individus  ce  qu*on  nomme 
communément  des  indit^idus^  car,  dans 
la  deraière  hypothèse ,  l'individu  hu- 
main se  composerait  réellement  de 
l'homme  et  de  la  femme ,  tandis 
qu'une  huître  ou  une  moule  serait  un 
individu  complet.  Nous  avons  là  qb 
Çxemple  des  subtilités  dans  lesquelles 
oq  tombe  quand  on  veut  accorder  le 

Iangage  vulgaire,  presque  toujours 
onde  sur  des  aperçus  superficiels  et 
incomplets,  avec  les  notions  dont  les 
sciences  s'enrichissent  progressive- 
ment. L'idée  de  Viaditfidu  est  înappli* 
cable  aux  minéraux,  puisqu'on  peut 
les  diviser  en  autant  de  parties  qu'on 
veut  sans  que  ces  parties  cessent 
d'être  semblables  les  unes  aux  autres 
et  à  la  masse  d'oii  elles  proviennent 
Cependant  ou  a  voulu  l'introduire 
aussi  en  minéralogie ,  011  l'on  a  donoi 
le  nom  àUndindu ,  soit  ,  comne 
Leonhard,  aux  cristaux ,  soit ,  comme 
les  minéralogistes  français  ,  à  la  nx:- 
lécule  intégrante ,   parce  que ,  ttlle 

3u'on  la  conçoit,  elle  ne  saurait  être 
iyisée  sans  Ctre  en  mdtne  temps  dé- 
composée, ^este  à  savoir  auellepeot 
être  l'utilité  d'une  semblable  abstra& 
lion. 

lI^DIvipiJ ALITÉ ,  s.  f.  ,  inii^i- 
4ualitas  ^  indi^fiduitas  ,  hecceilas  : 
Einzelwesenhçit  (all.)«  QHalité  de  ce 
qui  constitue  un  individu. 

INDIVIS 9  adj. ,  indiv'isus;  unp* 
theilt  (ail.)  j  <|ui  iÇo^i  pçifit  divuc. 


INDU 

Se  dît  de  la  ti§^e  et  des  feuilles ,  On 
employé  plus  souvent  le  mot  entier  ou 
simple, 

IKDLMEKT,  s.  m. ,  indumentum  ; 
Ueberzug  (ail.)  {induo  y  couvrir). 
Bernhardî  doune  ce  nom  à  l'épidcrme 
des  végétaux  et  à  celui  de  leurs  graines , 
y  compris  les  parties  qui  y  adhè- 
rent. 

INDVPLIGATIF,  adj.,  indupUca^ 
twus,  Candolle  dit  Vestivation  indu^ 
plicatif^e ,  quand ,  les  parties  d'un  té- 
gument floral  étant  rigoureusement 
Ycrticillées  en  un  seul  rang,  elles 
sont  disposées  d'une  manière  circut- 
laire ,  ayant  chacupe  leurs  bords  ren- 
trans  et  comme  repliés  en  dedans. 
£x.  Clematis, 

IXDUSIE  9  s.  f .  y  indusium  ;  x^t»- 
vtfffxoç;  Schleier,  Schlejrercherij  Decke 
(ail.)  ;  indusio,  camicia  (it.)  (induo, 
couvrir).  La  plupart  des  botanistes 
donnent  ce   nom  à  une  membrane 

2ui,  dans  les  fougères  dont  la  fructi- 
cation  est  placée  à  la  face  inférieure 
des  feuilles ,  recouvre  les  sores,  c'est- 
à-dire  les  petits  amas  de  conceptacles 
dans  lesquels  sont  contenus  les  cor- 
puscules reproducteurs.  Cet  organe 
est  appelé  écailles  (squamœ)^  et  quel- 
quefois ccUice ,  par  Linné ,  membra^ 
nuleuar  Necker ,  glandes  squameuses 
par  Gucttard ,  involucre  par  Smith , 
tégument  ou  tegmen  par  divers  bota- 
nistes ,  périsporange ,  épisporange  et 
hyposporange  par  Bcmnardi ,  suÎTant 
qu'il  enveloppe  les  spores  de  toutes 
paris ,  ou  qu'il  les  couvre  seulement 
en  dessus  ou  en  dessous.  On  appelle 
aussi  indusie  une  membrane  particu- 
lière qui  voile  le  stigmateîdes  Lobelia^ 
avant  la  puberté.  Quelquefois  on 
donne  ce  nom  au  volva  des  cham- 
pignons. 

INDUSIE,  adj. ,  indusiatus.  Se  dit 
d'une  mousse  dont  les  urnes  sont  en- 
veloppées d'une  membrane  qui  finit 
par  se  rompre  (  ex.  Buxbaumia  indu^ 
^ii^ta),  et  d'un  champigapn  dont  le 


INEQ  649 

vol  va  est  très-grand  (^  UjcrncfèO" 
phallus  indusiatus), 

INDUVIALy  adj. ,  indu^ialis.  Épi- 
thète  donnée  par  Mirbel  au  caUcfj^ 
quand  il  persiste  et  recouvre  le  fri;ît. 
Éx.  Phy salis  Alkekengi, 

INDUVIE,s.  L.indui^iœ;  KelchchcB 
(ail.)  {induof  couvrir).  Tl^irbel  ap- 
pelle ainsi  tout  pérîantïie  ou  toute 
partie  accessoire  de  la  fleur  qui  perr* 
siste  et  recouvre  le  fruit,  après  1^ 
maturité  de  l'ovaire  >  sans  f^if'e  corps 
avec  lui. 

nSDUVIÉ  ,  adj. ,  indui'îatus.  Se  d^t 
d'un  fruit  qui  est  reçpuveirt  d'upe 
induvie  provenant  de  la  persistance 
soit  du  périaothe  simple  ( ex.  Aiijo&i 
Tragus),  soit  du  calice  (ex.  Trifi^ 
lium  repens)^  ou  des  gl^melles  (ex* 
Oiyza), 

DîÉGAL  9  adj. ,  inœqualis ,  impar^ 
dispar;  avcao;,  «vo/iotoc;  ungleiek  (ail.); 
unequal  (angl.)  {in ,  priv.  ,  tequalis 9 
égal).  Se  dit  de  parties  qui  n'ont  pas 
les  mêmes  dimensions  9  coaune  le» 
poils  ou  soies  de  Vaigrette  du  Picris 
hieracioides  .  les  étamines  des  Gruci- 
fères  9  les  deux  côtés  de  la  fouille  de 
VUlmus  campcstris  p  Ifi»  péiales,  de 
VIberis  ,  les  sépales  du  Salifia ,  lei' 
spathelles  de  VAvena  elatior, 

INEMBRYONNÉ ,  adjeet«  ,  ûteni- 
brj-onnatus  {in ,  priv. ,  embryo  f  em- 
bryon]. L.-C  Richard  donnaît  cette 
épithète  aux  plantes  dont  le  mode  ifi 
germination  est  inconnu ,  qui  n^o^t 
pas  de  eraine  proprement  4lte,  ni 
par  conséquent  de  y  éritable  embryon. 
INEPTES  9  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Inqtti. 
Nom  donné  par  UHger  et  Eickwald 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Gallina- 
cés ,  comprenant  le  genre  Didus  , 
dont  l'existence  réelle  est  au  moins 
douteule. 

n^QUAUFOLIÉ  ,  adj. ,  inœauali' 

foUus  (  inœqiuUis  ,  inégal ,  foUum  , 

feuille  )  ;  qui  a  des  feuilles  mégales 

eu  dissemblaUet.  'Sîi.Peptnmm  Uw' 

^pialffolia. 
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BQËQOIGOSTÉ  ^  adj.  ^  inœqmcos^ 
tatus;  qui  est  marqué  de  côtes ,  ou 
saillies  longitudinales  ,  de  dîmensioos 
différentes  ,  comme  la  coquille  du 
Pecten   inœquicoslulîs, 

EVÉQOLATÉRAIi ,  adj. ,  inœqui- 
lateraiis;  ungleichseitig  (all.)(<«, 
priv. ,  aquus ,  égal ,  latus  ,  côté  ). 
Epitbiète  donnée  à  une  coquille  bi- 
valve dont  le  sommet  eéphalique 
ou  dorsal  est  situé  en  avant  ou  en  ar- 
rière de  la  partie  moyenne  du  coté  où 
il  se  trouve ,  de  sorte  qu'une  ligne 
droite  tirée  de  ce  point  au  côté  op- 
posé partagerait  la  coquille  eu  deux 
parties  inhales. 

SVÉQUIiATÈRE  9  adj. ,  inaquila- 
tenu  y  qui  n'a  pas  les  côtés  égaux  y 
comme  une  feuille  que  sa  nervure 
médiane  ne  partage  point  en  deux 
moitiés  égales.  Ex.  Tilia. 

INEQVILOBÉ,  adj.^  inœquiloba- 
tus  (  m ,  priv.,  aquus ^  égal ,  lobus  , 
lobe).  Ce  mot  est  employé  comme 
synonyme  ^ inéqmlatéral.  Les  valves 
du  Birostrites  inœqulloba  sopt  inéga- 
les y  l'une  d'elles  enveloppant  l'autre 
par  sa  base. 

KVÉQOPèOES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Jnœquipedes  (  in  ,  priv. ,  œquus  , 
égal ,  Jiesj  pied).  Nom  donné  par 
Latreilie  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Myriapodes  cbilopodes ,  comprenant 
ceux  qui  ont  des  pattes  inégales  >  les 
dernières  étant  plus  longues  que  les 
autres. 

DiÉQUITÈLES^  adj.  ets.  f.  plur., 
Inœquilelœ  {in  ,  priv.  ,  œquus ,  égal, 
tela  ,'  toile  ).  Nom  donné  par  La- 
treillie  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Aranéides  ,  dans  laquelle  il  range 
cenx  de  ees  animaux  qui  filent  des 
toiles  irrégulières  ,  dont  les  fils  se 
croisent  en  tous  sens  et  sur  plusieurs 
points. 

INÉQUIVALTE  ,  adj. ,  inœquhal- 
i'is  ;  ungleîchklappig  ,  unglclch^ 
schalig  (ail.)  («Vi,  priv.,  œquus ^  cg^'» 
val^a  ;  valve  )  \  qui  est  compose  de 
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deux  valves  inégales  ,  comme  la  ^hir 
me  du  Paspalus  incequîvtilifis.  Se  dit 
Surtout  d'une  coquille  bivalve  entre 
les  deux  valves  de  laquelle  il  y  a  une 
grande  différence  pour  la  grandeor 
ou  pour  la  forme  (ex.  Plagiostom  ' 
inœquiif allais),  | 

INÉQO^ALVESy  adj.  et  s.  m.  pi.,   j 
Inœquii^alvia,  Nom    donné  par  La-  i 
treille  à  une  famille  de  l'ordre  des  ' 
Bracbiopodes  pédoncules  j   compre- 
nant ceux  dont  les  valves  de  la  co- 
quille sont  d'inégale  grandeur. 

INERME  9  adject.  ^  inermis  ;  m- 
hewehrt,  wehrlosj  ^pvaffenhs  ^  ia- 
hewaffnet  (ail.)  (  m ,  priv.,  arma,  ar- 
me )  ;  qui  est  dépourvu  d'armes,  de  \ 
piquans  ,  d'aiguillons  (  ex.  Lahrus 
inermis^  Prosopis  inermis  y  Berie- 
ris  inermis),  Ricbard  donue  celte 
épîthète  au  tablier  des  Orchidées  qui 
n'ont  pas  d'éperon. 

INEBMES,  adj.  et  s.  m.  pL,  ha- 
mia.  Nom  donné  par  Latreilie ,  Fid- 
nus  et  Carus  a  une  famille  de  l'ordre 
des  Ruminans ,  comprenant  ceux  de 
ces  mammifères  dont  la  tête  ne  porte 
point  de  cornes. 

INERTE,  adject.^  iners;  ^i^mç; 
trlîge  (alL).  Sans  ressort ,  sans  acti- 
vité. Les  minéraux  sont  appelés  cam 
inertes  ,  parce  qu'ils  paraissent  oé- 
pourvus  de  toute  espèce  d'activité. 

INERTES,  adj.  et  s.  m.  fX.^  Iner- 
tes. Nom  donné  par  Temminck  a  ns 
ordre  de  la  classe  des  oiseaux  ,  ren- 
fermant des  animaux  qui  ,  comme 
V aptéryx  et  le  Didusj  ne  peuvent 
pas  voler. 

rVERTIE  9  s.  f. ,  inertia  ,  ignavia-, 
oLxty^vn  ;  Tràgkeit  (ail.  )  ;  dulmss 
(angl.).  Inaction,  défaut  d'aptitude  à 
changer  spontanément  d'état.  On  ap- 
pelleybrce  d'inertie  la  propriété  qu'oot 
les  corps  de  persister  dans  l'état  où 
ils  se  trouvent  tant  qa^nne  cause  étran- 
gère n'agit  pas  sur  eux.  L'inertie  n'est 
en  réalité  qu'une  résistance  active  à 
tout  changement  ^  de  «pielfue  ottore 
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qu'il  soit ,  une  force  agissant  en  sens 
inverse  d'une  autre  force  qui  tend  à 
changer  l'état  d'un  corps.  L'inertie 
absolue  ne  peut  se  concevoir. 

INEXTENSILUVGVE  ,  adj.  ^  inex- 
iensilinguis {iriy  prîv. ,  extendoy  éten- 
dre, ///i^i/a  ,  langue  ) .  Se  dit  d'an 
animal  qui  ne  peut  alonger  sa  langue 
hors  de  la  bouche ,  par  opposition  à 
un  autre  qui  jouit  de  cette  faculté. 

WEXUVIABLE,  adj.,  inexu9iabilis 
(  m,  priv.  ,  exuo  ,  dépouiller)  ;  qui 
ne  mue  jamais ,  qui  n'est  point  sujet 
à  la  mue. 

INFÉCpND,  adj. ,  infœcundus  , 
steriiis  ;  ayovoç;  unfruchtbar  (ail.)  ; 
qui  piroduit  peu  ou  point.  Sjnooyme 
peu  usité  de  stérile. 

INFERAXILLAIRE  ,  adj. ,  infer^ 
axillaris  (infrà ,  au  dessous,  axîlta^ 
aisselle)  ;  qui  est  fixé  au  dessous  de  Tais* 
selle.  Epine  inferaxillaire ,  placée  au 
dessous  du  point  d'attache  de  la  feuille 
ou  du  rameau  (ex.  Ribes  grossularid); 
JeuUle  inferaxillaire ,  insérée  sous  la 
branche  ou  le  rameau  (  éx.  Tilia  eu- 
ropœa))  stipules  inforaxillaires ^ at-^ 
tachées  sur  la  tige  au  dessous  àei 
feuilles  (ex.  Ribes)- 

INFÉÀE  9  adj. ,  inferus  ;  niedrig" 
stehend  (ail.)*  Se  dit ,  en  botanique  , 
d'un  organe  qui  est  placé  au  dessous 
d'un  autre;  du  calice^  quand  ils^'n- 
sère  au  dessous  de  l'ovaire  ,  avec  le- 
quel il  n'a  aucune  adhérence  (ex.  Li~ 
lium)  ;  de  Vot^aire^  lorsqu'il  adhère  au 
tube  du  périanthe ,  dont  le  limbe  le 
couronne ,  ce  qui  le  fait  paraître  m- 
férieur  à  toutes  lesautrçs  parties  delà 
fleur  (ex.  Pyrus)  ;  de  la  radicale  , 
quand  elle  se  dirige  vers  la  base  de  la 
graine ,  c'est-à-dire  vers  la  cîcatri- 
cule. 

INFÉRIEUR  9  adj. ,  inferus i  Les 
astronomes  appellent  planètes  infé^ 
rieures  celles  qui ,  compte  Mercure 
et  Vénus ,  ont  un  rayon  vçcteur  plus 
petit  que  celui  de  la  Terre.  Geofuroj 
nomme  les  animaux  articulés  herté^ 
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brés  inférieurs  j  parce  qu'en  les  con- 
sidérant comme  organisés  sur  le  m^ 
me  plan  que  les  vertébrés  propre* 
ment  dits  ,  ils  offrent  néanmoins  une 
sorte  d'infériorité  dans  le  mode  de 
développement  de  ce  plan. 

INFERIPÈDES ,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Inferipedes  {inferus ,  inférieur ,  pes^ 
pied  ).  Nom  donné  par  La  treille  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Holothu- 
rides  poljpodes ,  comprenant  ceux  de 
ces  animaux  qui  ont  les  pieds  infé- 
rieurs. 

INFÉRITÉ ,  s.  f.  Richard  appelait 
ainsi  l'état  des  ovaires  qui  sont  in-* 
fères. 

INFÉROBRANCHES ,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  I nferobranchii y  Inferobranchia^ 
I nferobranckiata  (  inferus,  inférieur, 
Ppà7;^ia,  branchie).  Nom  donné  par 
Cuvier  et  Latreille  à  un  ordre  de  la 
classe  des  Gastéropodes  ^  par  Blain— 
ville  à  un  ordre  de  celle  des  Paracé- 
phalophores,  comprenant  ceux  de  ces 
aniihaux  qui  ont  les  branchies  placées 
sous  le  rebord  saillant  du  manteau. 

INFEROVARIÉ ,  adject.  Ëpithèle 
donnée  par  Marquis  aux  plantes  dont 
l'ovaire  est  infère. 

INFEUILLÉ  9  adj.  ,  infoliatus  {in , 
priv.  jfolium^  feuille);  ^ui  n'a  point 
de  feuilles.  Synonyme  inusité  d'a- 
pkjrlle. 

INFINI,  adj.  «t  s.  m. ,  infinitus; 
obrscpo;  ;  unendlich  (ail.)  ;  qm  n'a  pas 
de  fin.  «  Ce  n'est  qu'en  ajoutant  les 
choses  matérielles  les  unes  aux  autres 
qu'on  est  parvenu  à  connaître  qu'on 
9ne  verra  jamais  la  fin  de  son  compte , 
et  celte  impuissance  y  on  l'a  appelée 
infini  j  ce  qui  est  bien  plutôt  «naveu 
de  l'ignorance  humaine ,  qu'une.'idée 
au  dessus  de  nos  sens.  »  (Voltaire.) 

INFCUTOTIStE ,  adj.  et  s.  m.  pi. 
Physiologiste  partisan  de  la  dôctnne 
Suivant  laquelle  tous  les  corps  orga- 
nbés  sont  le  résultat  du  développe- 
ment de  germes  emboîtés  à  l'infini  les 
uns  dans  les  autres» 
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INFl^AimiIABILITÉ  ,  8.  f.,  injlam^ 
mabièitas;  Entzûndbarkeit  (ail.  )  .Qua- 
lité ou  caractère  des  corps  qui  sont 
infammables. 

INFLAMtEABLE  ,  ad),,  infiamma- 
hiiis  ;  ç>o7tffTo;  ;  entzûndbar  (ail.); 
infiammabile  (ît.);  qui  esl  susceptible 
d^entrer  eu  combustion.  On  donne 
cettç  épitbèteà  tous  les  corps  composés 
qui  peuvent  brâler^  et  alors  le  mot  est 
sjnon^mede  combustible^  ou  auxsub- 
istaoces  simples ,  non  métalliques  sur- 
tout ,  qui  brûlent  faoïlement.  C'est 
^  ce  dernier  sens  que  l'bjdrogène  a 
été  appelé  air  inJlammaJbû. 

INFLAMMABLES,  adj.  et  s.  m. 
fii.,  Injfammqbilia.  Nom  donné  par 
Werner  et  Hausma^n  à  une  classe  de 
minéraux  ,  comprenant  ceux  qui  sont 
susceptibles  d'alimenter  le  feu  ;  par 
Brongniart  à  une  ^or /7ia//o/i compre- 
nant les  corps  combustibles  qui  se 
déposent  ou  se  dégagent  encore  ac- 
tuellement, dans  les  coucbes  du  globe^ 
ou  à  sa  surface ,  par  l'effet  des  volcans. 

SVPLAMMATION  ,  $.  f. ,  inflam" 
matiq  ;  7>Ô76J9ic;  Entzûndung  {s\\.). 
Phénomène  qui  a  lieu  quand  un 
corps  produit  de  la  fils^mme  en  brû- 
lant^ soit  parce  qu^il  est  lui-même 
volatil  f  soit  parce  que  les  combi- 
naisons qu'il  produit  sous  l'influence 
de  la  chaleur  jouissent  de  cette  pro- 
priété. . 

INFLÉCHI  9  adj .j  inflexus,  incur^ 
çus ,  intrvflexusj  recïinatus,  intro" 
curç^iu ^ytoL^nTjko^;  eingébogen,  um^ 
geschlagen  (ail.)  ;  mflesso  ^  incurie aio 
(it.)  {in  ,  en  dedans,  flecto,  fléchir); 
qui  est  courbé  en  dedans.  On  employa 
ce  terme  :  i°  en  i^înéralogie  j  l'épi- 
thëte  'd'ïnfléchiè  est  donnée,  dans 
la  nomenclature  minéralogique  de 
Baiiy,  à  une  variété  daiis  laquelle  les 
faces  4^s  diSerens  ordres  Se  succè- 
dent, depuis  \\n  sommet  jusqu'à  l'au- 
tre ,  sui^  des  intersections  parallèles 
entr 'elles,  en  sorte  qu'elles  présen- 
tent Taspect  d^un  seul  plsya  ^i  au- 
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rait  subi  plusieurs  inflexions. consé- 
cutives (ex.  Chaux  carhonatée  în- 
fléchie).  2**  En  botanique.  ^îgiuYio/u  , 
infléchis  y  ceux  qui  sont  courbés,  et 
qui  dirigent  leur  pointe  vers  la  partie  ! 
supérieure  de  la  tige  ou  de  la  branche  . 
(ex.   Mimosa   cînerar£a)\   étamnes  j 
injléchies ,  celles  dont  le  sommet  s'io-  | 
cline  vers  le  centre  de  la  fleur  (exi  ■ 
Sah^ia)  ;  feuilles  infléchies^  celles  [ 
qui  sont  courbées  e^    dédains  (ex. 
Araucaria  excelsa  ),  ou  qui ,  dans  le 
bouton,  sont  pliées  de  haut  en  bu 
(ex.  Anémone  JSepaiica^  ;  Uvrt  svr 
périeure  infléchie,  j  dans  miç  corolle 
labiée,    celle  qui  se    renverse  sur 
l'inférieure  (ex.    BruneUa)  ;   Um 
inférieure  infléchie ,  celle  qui  se  re- 
courbe vers  l'qrifice    du    tube  (ex. 
Tleçtranthus  punctatus)  ;  pétales  in- 
fléchis ,  ceux  qui  se  réfléchissent  yen 
le  centre  de  la  Heur  (ex.  jistranik 
major  )  ;  rameaux  infléchis ,  ceux  qui 
se  recourbent  vers  la  tige  (ex.  Ana- 
statica  hierocuntica);  style  infléchi ^ 
celui  qui  se  courbe  eu  dedans  (ex. 
Erf^um  tetraspermum  ) . 

INFLEXIOSGOPE  9  s.  m. ,  in- 
ftexioscopium  {inflexio ,  inflexion, 
o'xdTréu ,  considérer).  On  a.  proposé 
d'appeler  ainsi  l'instrument  nommé 
chromadote  par   Hoffmann  ,   parce 

âu'il  montre  les  phénomènes  de  Tin- 
exion  de  la  lumière. 
INFLEXIPÊDE ,  adj .  ,  inflexipes 
[inflexus j  infléchi,  pe^,  pied).  U 
Mantis  inflexipes  a  été  appelée  ainsi 
parce  qu'elle  a  Icâ  cuisses  des  pattes 
^devant  très-courbées  en  dedans. 

INFLORESCENCE,  s.  f.,  inflo- 
rçscentla;  Bluthenstand  (ail.)  ;  w- 
fiorèscenza  (it.).  Linné  d.ésignait  sous 
ce  nom  la  manière  dont  les  fleuri 
sont  disposées  sur  la  plante  qui  les 

{>orte .  Candolle  défini t  l'in^rercf/ife, 
'ensemble  ou  la  disposition  des  or- 
ganes et  des  opérations  qui  préparent 
où  effectuent  la  florfiison. 
SVEORJU»:  9  adj . ,  informUs  (orm- 
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11.).  Qui  n'a  p^s  de  forme  déier-t 
)le.  Ex.  Salpa  Infor  mis. 
FORMES ,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
i.  Nom  donné  par  Illiger  à  une 
le  de  l'ordre  des  Mammifères 
mgulés,  comprenant  ceux  qui, 
le  les  cochons,  ont  le  tissu  cel- 
*€  sous-cutané  tellement  chargé 
aisse ,  que  leurs  formes  en  sont 
ainsi  dire  effacées. 
FRAifURASSIQUE  ,  adjecl.  Épi- 
donnée  par  Brongniart  à  un 
pe  de  terrains  sédîmentcux  pé- 
ues ,  comprenant  ceux  qui  sont 
iUbu  dessous  des  terrains  jurassî- 
t 

FUIVDfBULl^.   Foy.  IlîFDNDIBUr 
(ME. 

FUNDIBDUFÈRE  ,  adj . ,  in/ufi-i 
Uferus  (  infundi/fulum  ,  eoton- 
ferOi  porter).  Qp  donne  eeitf 
lèle  à  la  langue  j  Iprsque  son  ex-s 
ité  se  termine  par  un  disque  eo 
le  de  ventouse  (ex*  Glossophaga 
ina),  làOçulina  infundibuUfera 
lînsi  appelée ,  parce  que  les  artî-- 
lions  de  ce  polypier  portent  des 
es  en  forme  d'entonnoir. 

iFUNDIBULIFORME ,  adj.,  i/i- 
libuijformis^tpiehterfârmig^tFich'' 
f  (ail.);  imhuU firme  (it.)  (  infun- 
ium ,  entonnoir, yoriTMi ,  forme); 
I  la  forme  d'un  entonnoir,  c^est- 
re  qui  offre  un  limbe  évasé  (ai- 
suite  à  un  tube  semblable  à  un 
»  renversé ,  comme  la  corolle  du 
ipanula  infundibuliformis  ,  le 
e  du  Hura  crépitons ,  le  stigmate 
Kmmpferia  longa ,  le  chapeau  de 
que»  champignons  (ex.  Agari-^ 
injundibulifonnis  ) ,  le  corps  de 
alpa  infundibuliformis, 

iFUNDiBDLIFORIIES ,  adj.  et  s. 
. ,  Infundibuliformes,  Nom  donné 
rournefort  à  une  classe  de  plantes, 
êrroant  celles  qui  ont  la  corolle 
orme  d'entonnoir. 
MFUpiIjITÉ ,  s.  L^i/^usi^ffifas; 
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Unschmelzbarkeit  (si],)i  qualité  de 
ce  qui  est  infusible. 

INFlJSiBLE ,  adj. ,  infusibiUs  ; 
unschmelzbar  (ail.);  unfusible{^x^fA^\ 
qui  n'est  pas  susceptible  dis  se  fonare^ 

CVFUSION  9  s.  t.,  infusio}  Vf^^^%\ 
^z£/^i^^  (ail.).  Opération  pap  laquelle 
on  me^une  substance  organique  pom^ 
posée  de  plusieurs  principes  îmmér 
diats  dans  un  liquide  chaud  ou  froid^ 
afin  d'en  séparer  le^  principes  sqlu-;' 
blés  de  ceux  qui  ne  le  sont  pa#.  Pro- 
duit de  cette  opératipn. 

INFIJI^IR£S|  adj.  et  a«  ip.  pl.| 
Infu^oria^  Infusionsthierch^^^A*)' 
Nom  donné  par  Muller  à  uq  ^rdtf 

2u'i\  a  créé  dans  la  classe  des  Vers  d^ 
inné,  pour  y  ranger  les  animalcules 
qui  se  développent  dans  les  infusions 
végétales  et  animales.  Cet  ordre, 
conservé  parSchweigger  et  Goldfuss, 
érigé  en  classe  par  Lamarck  et  Gu— 
vier,  n'est  point  admis  par  Blainvjlle  ^ 
qui  regarde  les  animaux  qu'on  y 
comprend  comme  appartenant  è  di- 
verses, classes,  opinion  à  l'appui  de 
laquelle  viennent  les  reoheréhes  faites 
depuis  peu  par  C,-G.  Ëbrenberg. 

INGLIJVIBS,  s.  m.,  ingbéPiês.  IIU- 
ger  iiomme  ainsi ,  dans  las  Maoïmi- 
fères»  la  région  de  la  partie  infér 
rieufe  du  copps  qui  est  coaiprisd 
entre  irâ  branches  de  la  mfteboire 
inférieure  et  le  sommet  du  larynx. 

II|IGVIIMÀI« 9  adj. ,  inguinalis  (  in-^ 
guina ,  aine  )  ;  qui  appartient  k  l'aine. 
fiégion  inguinale  j  celle  de  l'aine 
même.  Mamelles  inguinales  y  celles 

3ui  sont  situées  prés.de  l'aine,  comma 
Mns  le  cheval  et  le  tapir. 
I1\KÉ,  adj.,  innatus^  ingfnitus ; 
ffx^o(;  angeboren  (ail.);  innale 
(angl.);  qui  n'a  point  été  acquis 
{idées  innées^  penchant  inné).  «  Riao 
n'est  ce  ou' on  appelle  innd,  o'est-A-j^ 
dire  né  développé,  »  (Voltaire,) 

liVWÇRVÉ  9  adj.»  inneryis,  enervis, 
enerfiiAf  ;  qui  na  pas  de  nervures. 
BCfbd  fipaplQJÇ  cç  iernifï  pgutr  déai- 
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gner  les  cotylédons  (ex.  Faba)  et 
\es  feuilles  (  ex.  Sempervlvum  tectO'^ 
Tum),  lorsqueles  nervures , envelop- 
pées par  le  parenchyme ,  ne  parais- 
sent point  au  dehors ,  et  sont  censées 
ne  point  exister. 

INNOVATION,  s.  f .  ,  innotHitio. 
fiedwjg  appelait  ainsi  les  drageons 
que  pousse  la  tige  de  certaines  mousses 
(ex.  PolYtrichumundulatum)j  qu'ils 
servent  a  multiplier. 

INOG ARPE ,  adj . ,  inocarpus  (  iç  ♦ 
fibre ,  xûcpTrôc ,  fruit  )  ;  qui  a  le  fruit 
fibreux.  Ëx.  JEugenia  inocarpa. 

INOGULAIRE ,  adj.,  inocuiaris. 
Spîlhète  donnée  aux  antennes  des 
insectes ,  quand  elles  s'insèrent  dans 
l'angle  des  yeux.  Ex.  Cerambyx. 

INODORE  9  adj^,  inodorus;  gC" 
ruchlos  (ail.)  (m,  priv. ,  o(wr, 
odeur)  ;  qui  n'exhale  aucune  odeur« 
Ex.  Phiùidelphus  inodorus ,  Arte^^ 
misïa  inodora. 

INOMYGES  9S.  m.  pl.^  Inomycetes 
(te,  fibre,  pvxncy  champi^Dou)-  Nom 
donné  par  Fries  à  un.  ordre  de  la 
classe  des  Hyphomyces  ,  comprenant 
les  champignons  filamenteux. 

INONDÉ  9  adj.,  inundatus ;  uèber" 
schwemmt  (al].).  Se  dit  des  plantes 
qui,  suivant  la  saison,  vivent  cou- 
vertes d'eau  ou  à  sec.  Linné  avait 
établi  sous  ce  nom  une  famille  entiè- 
rement artificielle^  dans  laquelle  il 
réunissait  des  plantes  qui  n'ont  en- 
tr'elles  que  ce  simple  rapport^  auquel 
rien  ne  correspond  dans  leur  organi- 
sation.' ■  ■      ' 

INONGIOICULÉ ,  ad].,  inunguis 
[in^  priv.^  unguis  j  ongle);  qui  n'a 
point  d'ongles.  Le  Gecko  inunguis 
n'a  pas  d'ongles  du  tout.  La  Lutra 
inunguis  n'en  a  que  deux  rudimen- 
tairesaux  deux  grands  doigts  de  ses 
pattes  de  derrière.  , 

INOPHYLLE  ,.âdject. ,  inophfllus 
(iç ,  fibre,  ^TiXXov ,  feuille)  $  qui  a  des 
feuilles  garnies  de  veines  réticulées 
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bien  apparentes.  "Ex.  Syzfgiumim'^i 
phyllum.  1 

INORGANIQUE  9  adj.,  inoTganm\ 
{in,  priv.,  orgaïuanj  organe); fs 
n'a  point  d'organes  ou  d'inslmm» 
particuliers  d'action.  Bory  définit  la 
corps  inorganiques,  ceux  dontdiafK 
molécule  représente  un  corps  corn* 
plet,  et  chez  lesquels  la  forme,  entiè*  ' 
rement  accessoire  ,    ne   saurait  éto  ; 
qu'une  agglomération  inerte,  somms; 
à  des  lois  mécaniques ,  d'où  il  nepei  ; 
rien  résulter  qui  ressemble  àlan' 
et  qui  établisse  un  individu»     § 

INOVULÉ 9  adj.  ,  ùio(^ulatus.Se& 
d'un  of^aire  qui  ne  contient  point (fo-j 
vules ,  comme  celui  des  fleurs  mâlo 
et  des  fleurs  neutres  dans  les  Synao-  j 
thérées.       ■  .  1 

-  INRADIANT9  adject.^  inradim\ 
Ëpithèle  donnée  par  H.  Gassini  k  h 
couronne  de  la  calathide  des  Synai- 
thérées  ,  lorsque  les  fieurs  qui  la  cou* 
stituent  ne  sont  pas  plus  longues  (ju 
celles  du  disque,  et  n'ont  poiotleiff 
partie  supérieure  dirigée  en  dehors. 

INSALIFIARLE ,  adj.  On  appeDfi 
ainsi  les  oxides  qui  ne  sont  ni  acides* 
ni  capables  de  neutraliser  les  acides  i> 
de  donner  naissance  à  des  sels. 

INSECTES  9  adj.  et  s.  m.  pi. ,  //f 
secta  {in,  à  travers  y  seco  ,  couper  )i 
Nom  d'une  classe  du  règne  animal, 
dans  laquelle  on  range  les  animaoi 
articulés  munis  seulement  de  six 
pattes.  Cette  délimitation  est  toute 
récente^  caria  classe  des  insectes  1 
subi  de  grandes  variations  sous  le  np- 
port  de  son  étendue,  ayant  long-temps 
embrassé  tous  les  animaux  articufii 
dopt  le  corps  offre  des  divisions  à  l'ex* 
téricur,  et  n'étant  arrivée  que  par 
des  réductions  successive»  à  l'état  où 
nous  la  voyons  aujourd'hui. 

INSEÇTIFÈRE  ,  ad).  ,  insectijenu 
(  insectUm  ,  insecte  ,  fero  ,  porter). 
Se  dit  du  succin\  quand  il  contient 
des  insectes  emprisonnés. 

MSEGTIRODE^  9  adj.  et  s.  m.  pi) 


Hirodes  (  insectum ,  insecte,  rodo^ 
er).  Nom  donné  par  Duméril 
e  famille  de  l'ordre  des  Insectes 
lénoptères  ,    comprenant    ceux 

les  larves  se  développent  dans 
Srieur  du  corps  d'autres  insectes , 

dépens  desquels  elles  vivent. 
'ez  Ëntomotilles. 
fSECTIVORES ,  adj.  et  s.  m.  pL, 
ctit^ora  ,  Insectwori  (  insectum  , 
île,  voro ,  dévorer).  Nom  donné 
Cuvier ,  Desmarest ,  Blain  ville , 
«ille  y  Ficinus  et  Garus  à  une  fa- 
e  de  l'ordre  des  Mammifères  car* 
iers  ,  par  Temminck  à  un  ord^ 
1  classe  des  oiseaux  ,  comprenant 
amimaux  qui  vivent  principale- 
t  ou  exclusivement  d'insectes. 
îSECTOLOGIE ,  s.  f. ,  insectoh- 
[  insectum ,  insecte ,  X070; ,  dis  - 
s).  Traité  sur  les  insectes,  comme 
i  que  C.  Bonnet  a  publié  en 
>. 

ÎSEGTOLOGUE,  s.  m.  Sjnonyme 
lié  d*êntomologîstc> 
ISÉRÉ  9  adj.  ,  insertus  ;  eing^" 
(ail.)  ;  qui  est  fixé  sur. 
ISERTION  >  s.  f.  ,  inserllo;  ffv^x- 
; ,  cvttfft;;  Einfugung,  Anheftung 
)  ;  inserzione  (it.^  (  insero^  mettre 
ns).  Attache  aune  partie  sur 
autre.  On  employé  cette  expres- 

parce  qu'on  suppose  que  lés 
es  sont  enchâssées  les  unes  dans 
mtres  par  leur  base ,  ce  qui  est 
isément  le  contraire  du  véritable 
des  choses. 

SEXE  9  adj.  9  insexus ,  insexifer; 
hlechtslos  (ail.)  (//i,  négat.  , 
s ,  sexe  )  ;  qui  n'a  point  de  sexe. 
e  sert  plus  communément  du  mot 

TRE. 

SIPIDE9  adjectif,  insipidus  ; 
;  ;  unschmackhaft{2X[,)  ;  qui  n'a 
t  de  saveur.  Ex.  Tasmannia  in- 
a, 

9ISTAIVT9  adj.  ,  insistans  {in, 

,   sisto  ,  appuyer).     Épilhète 

ée  au  pouce  des  oîsenux  ^  quand 
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il  ne  porte  à  terre  que  par  le  bout». 
^x.  Gallinacés  m 

INSOLATION  9  s.  f. ,  insolatià  ♦ 
apricatio.  Exposition  d'une  matière 
quelconque  aux  rayons  du  soleil ,  soit 
pouir  séparer  un  principe  fixe  d'un  li- 
quide evaporable  qu'elle  contient , 
soit  ppur  lui  faire  éprouver  quelque 
changement  dans  sa  composition  oa 
dans  Fétat  d'aggrégation  de  &e%  mo- 
lécules. 

INSOLUBILITÉ  ,  s.  f . ,  insoluhili- 
tas  ;  Unauflosbarkeitj  Unaufloslich'' 
keU(aJ\.).  Qualité  d'un  corps  solide  , 
liquide  ou  gazeux ,  qui  ne  peut  se 

^issoudre  dans  un  liquide. 

•^  INSOLUBLE  ,  adject. ,  insolulilis  / 
SX\)xoç;unaufldslich  (ail.);  qui  n'est 
point  soluble, 

^  INSTABLE,  adject.  ,  instabilis  ; 
uTcctToç  ;  unbestàndig  (  ail.  )  (  m  , 
prî«v.,^/a^i7«, stable).  On  àiiVéqui-^ 
libre  instable ,  quand  le  centre  de  gra- 
vité d'un  corps  ^  ou  la  résultante  des 
actions  de  la  pesanteur ,  cesse  de 
toibber  entre  les  appuis  de  ce  corps  , 
qui  dès  lors  ne  peut  plus  conserver  la 
position  qu'il  avait. 

INSPIRATION  ,  s.  f. ,  inspiratio  ; 
•toirvoi  ,  s^irvsuvtç;  Einathmung  (ail.) 
(w,  pri V.,  .f;>«ro,  souffler)'.  Action 
par  laquelle  l'air  se  précipite  dans  les 
poumons,  pour  servir  à  la  respiration.. 

INSTABUNÉ  ,  s.  f.  ,  instaminatus 
(  in  ,  priv. ,  stamen ,  étamine  ). .  H. 
Cassini  donne  cette  épithè'te  à  là  co- 
rolle, dans  les  Synanthérées ,  lors- 
qu'elle n'est  point  accompagnée  d'or- 
ganes mâles  parfaits . 

INSTINCT ,  s.  m. ,  instinctus;  (jwfflç; 
Naturtrieb  (ail.).  Penchant  intérieur 
qui  porte  à  exécuter  un  acte  sans  avoir 
notion  de  son  importance  finale ,  a 
employer  des  moyens  toujours  les 
mêmes,  sans  jamais  chercher  à  en 
créer  d'autres ,  ni  â  connaître  le  rap- 
port entr'eux  et  le  but ,  et  qui ,  pour 
être  altribué  k  l'intelligence,  suppo- 
serait dcs-prévisjons  et  4es  connais- 
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snnceft  ffiflhîméDt  sap^rteureft  îk  cefles 
qu'on  peut  admettre  dans  les  êtres 
qui  le  manifestent.  C'est ,  dilVoItaîre, 
1  arrangement  des  organes ,  dont  le 
jeii  se  déployé  par  le  temps.  Chaque 
animal  ndît  avec  des  organes  qui ,  à 
mesuré  qu^'ls  croissent ,  lui  font  sen- 
tir tout  ce  qu'il  a  besoin  d'éprouver 
]pôursa  cofiscttation. 

lAiSltftJLÉ,  adject.  ,  inslipulatus 
(  in  y  priv.,  stipula  j  %\\j^\Ae)  ;  qui  n'a 
{kiint  de  sti|jiiles. 

III9CILÉ9  ad].  9  insulatus  (  insida  , 
lié  ).  iLxfhy  donne  cette  épithëte  à 
celles  des  aréoles  discdïdales  de  I  aile 
des  insecte^  qui  sont  absolnment  8an% 
eotinexioîi ,  ^oit  avec  les  autres  ,  soit 
i&vec  la  basé  dé  l'aile.  Ex.  Djrnàstes 
aloeus. 

INTÉGRANT  9  adject.,  integrans; 
katptoç  ;  étgânzend  j  wesentlich  (ail,); 
ÎMegraKaW,) ,Haûj  appelait  molécules 
inlégtahtes  les  plus  petites  parcelles 
dans  lesquelles  on  conçoit  qu'un  miné- 
ral puisse  être  divise  sans  que  sa  na- 
ture éprouve  aucune  altération.  On 
donné  aussi  cètié  épithëte  aux  atomes 
des  corps  simples. 

nVTEGHlFOLtÉ  ,  adj.,  integrifo^ 
lias;  gàhzbliittrïg  (ail.)  (  inleger,  en- 
tier j  jfolium  ,  feuille  )  ;  qui  a  des 
feuilles  entières.  Ex.  Nabalus  inie-^ 
grifoliuSf  Modecca  integri/blia ,  Do- 
décatheon  iniegrifolium. 

JUTÉCrBIFOMIE  ,  adj.  ,  integri- 
for  mis  (  integer ,  entier  ,  forma  , 
forme).  Epitbète  donnée ,  dans  la  no- 
menclature minéralogique  de  Haiij  , 
à  une  variété  d'Arragonite  composée 
de  quatre  octaèdres  primitifs  réunis 
sans  aucune  pénétration  ,  de  sorte 
que  la  forme  primitive  s'y  montre  dans 
toute  son  intégrité. 

INtÉOROSlrOli^  ,  adj.,  mfe^^ro- 
stomus  {integer,  entier ,  axo^ ,  bou- 
che }•  Se  dit  d'une  coquille  univalve 
dont  l'otiveriure  est  entière  en  de- 
vant. 

lî«1%tl4C(lBA!C£  9  s.f' ,  intetleçlus} 
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vovç  ;  P'erstand  (ail.)  ;  underslandai 
(aiigl.  )  ;  intelligenza  (it.  ).  Farahi 
d'apprécier  l'importaoce  d'uooopli. 
sieurs  faits  d'après  l'es  cireonstaïuifi 
dans  lesqueles  ils  ont  lieu  ,  d'en  dé- 
duire les  rapports  ,  de  se  détenninH 
suivant  les'  conséquences  ,  afin  k 
prendre  une  volonté  d'agir,  etdecm 
les  moyens  d'exécuter  cette  dernia! 
pour  arriver  au  résultat  définitif» 
quel  on  veut  parvenir.  Tous  les  b» 
mes  n'ont  pas  Tintelligence  dérdif- 
pée  au  même  degré.  «  L'ioférioiitté 
|elledesindirfdusauî  forment latÀ 
Wande  majorité  d'une  popalatin. 
dit  Laitiarck  ,  rend  ces  individos  b- 
incapables  de  reconnaître  leurs  iBl^ 
rets  généraux  ,  leurs  droits  nataitls, 
et  les  met  coostaniment  à  la  netc 
de  ceux  qui  sont  plus  adroits  ,  m 
que  des  intérêts  personnels  des  pé 
sans.  Oh  les  mène  et  on  les  satis&t 
aisément  avec  des  mots ,  des  preati^ 
et  des  préventiobs  adroitement entR' 
tenues.  Dans  toute  assemblée dâibé- 
ranie ,  éomme  ceiix  qui  la  composée 
présentent  entr'eux  nécessairemeiL 
une  poi^tion  de  l'échelle  sous  le  np- 
port  du  développement  de  learintzl' 
ligence  ,  c'est  presque  toujours  dtf 
une  minorité  de  cette  rénnion  que» 
trouvent  le  plus  de  sagesse  ,  les  m 
les  plus  profondes ,  les  pensées  fc 
plus  justes  ,  les  jugemens  les  pb 
solides.  » 

II^ELLIGE^S,  adj.  ets.m.pL, 
IntelUgentia,  Lamarck  donne  ce  bw 
aux  anjmaux  compris  dans  l'âne  i 
SCS  trois  divisions  primaires  du  règ« 
animal ,  à  ceux  quj  sentent ,  acqnif- 
rent  des  idées,  qu'ils  conservent,  exé- 
cutent entre  ces  idées  des  opération: 
qui  leur  en  fournissent  d'autres, «*• 
sont  intelligens  à  difTérens  degrés. 

lîVtEXSITÉ,  subst.  f.  ,  intensitai- 
Haut  degré  de  force,,  de  puissance, 
d'activité.  V intensité  d^uneforct^ 
l'effet  qu'elle  exerce  sur  le  corps  ■* 
en  raottvemeut  par  elle.  Vi^m^ 
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da  ion  dépend.de  Tétendae  clés  ex-* 
cursions  des  particules  aërieDoes  suc- 
cessivement agitées ,  de  Ténergie  des 
Condensations  et  dilatations  passagè- 
res que  clia({ue  onde  sonore  produit 
en  elles  ^  du  nombre  plus  ou  moins 
grand  de  particules  qui  éprouvent  ces 
effets  et  les  transmettent  simultané- 
ment à  Torgane  auditif.  V intensité 
de  la  chaleur  y  de  la  lumière  et  de 
Télectricilé  tient  ou  à  la  même  cause 

Sue  celle  du  son ,  ou  à  l'abondance  du 
uide  producteur ,  suivant  telle  dei 
deux  hypothèses  qu'on  admet  pour 
expliquer  les  phénomènes. 

nVTERANTEIVNAIRE,  adj.  et  s. 
m.  9  interantennarius.  Nom  donné 
par  Robineau-Desvoidy  à  deux  peti- 
tes crêtes  ou  squamules  qui  font  quel- 
quefois saillir,  au  côté  interne  du  pre- 
mier article  des  antennes  des  insectes 
Myodaires,  les  pièces  appelées  par 
lui  antennaires. 
■        INTERGALATIOIV  ,  s.   f .  ,    înier- 

*  calatio  ;    7rap«^Po>A  ;    Einschallung 

*  (ail.).  Opération  qui  consiste  à  fai^e 
'  entrer  en  ligne  de  compte ,  dans  le 
'    calcul  du  temps ,  les  heures ,  minutes 

*  et  secondes  dont  l'année  tropique  est 
'  plus  longue  que  l'année  civile.  Lors- 
^  que  ce  surplus  s*est  accumulé  assez 
^  pour  qu'il  en  résulte  un  nombre  en- 
tier quelconque,  par  exemple  un 
jour ,  ou  donne  le  nom  A^ intercalaire 
à  ce  jour ,  et  on  l'ajoute  à  Tannée,  qui 
prend  la  même  dénomination.  Ainsi 
l'année  civile  est  évaluée  à  365  j%rs, 
et  tous  les  quatre  ans  on  y  ajoute  un 
jour  produit  par  l'accumulation  de 
l'excédant  de  l'année  tropique  sur 
elle.  Les  années  qui  ont  ainsi  366 
jours  sont  nommées  intercalaires  , 
pour  les  distinguer  des  autres ,  qu'on 
appelle  années  communes.  La  même 
chose  a  lieu  pour  l'année  lunaire, 
chez  les  peuples  qui  professent  l'Is- 
lamisme. 

IMTERCELLULAmE^adJM  inter- 

çelhUaris,  Treviranus  et  Link  nomr 
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tnent  canaux  intercellulaires  (  meatujf 
s,  ductus  intercellalares ,  vasa  re— 
vehenlia ,  Hedwig }  des  vaisseaux 
qu'ils  admettent  entre  les  cellules  du 
tissu  végétal,  et  dont  l'existence 
n'est  pas  bien  prouvée. 

IIVTEfiDILATÉy  adj. ,  ihterdib'' 
tatus.  Se  dit ,  d'après  H.  Gassini,  dès 
squames  du  péricline,  quand  cites 
sont  disposées  sur  plusieurs  rangs , 
et  que  les  iiitermédiaires  sont  les  plu» 
larges. 

INTERFÉRENCE,  s.  î.  j  interfe-^ 
renlia  (  de  l'anglais  to  interfère  ,  se* 
rencontrer).  Nom  donné  par  Young; 
à  des  phénomènes  que  la  lumière  piré^ 
sente  en  s'infléchissant  vers  les  extré-. 
inités  des  corps,  parce  qu'ils  s'expli-^ 
quent  aisément  par  la  rencontre  ies^ 
rayons  lumineux  dont,  par  le  résul- 
tat même  de  leur  comcidenée,  lesb^ 
effets  se  détruisent  itiutuélletaieiit. 

INTERFOUAGÉ ,  adj.  ,  interfo^ 
liaceus[inter^  enir^ y  Jbliumf  feairie)^ 
Se  dit  des  fleurs  qui  naissent  a'ilfh^- 
nativement  entre  cnaqtie  couple;  de 
feuilles  opposées. 

INTERFRONTAL  ,  adj.  et  &»  m.  ^ 
interfrontalis.  Robinefth  -  D'esroidy 
nomme  interfrontaux ,  dan^  lès  Hyo- 
daires,  deux  pièces  plus  ou  moins  dé- 
veloppées, qu'on  remarque  à  la 
partie  antérieure  du  front,  et  qui' 
parviennent  quelquefois  à  s'interpo- 
ser entre  les  frontaux  dans  toute  leur- 
longueur. 

INTERGÉRION ,  s.  m. ,  interge^ 
rium.  Germar  appelle  ainsi  là  cloisen* 
en  manière  d'arête  ou  de  carène,^  et 
quelquefois  saillante  supérieurement,, 
que  la  languette  paraît  former  der- 
rière le  menton  ,  dans  les  Pimélîaires 
et  dans  beaucoup  de  Goléoptècea;  hi- 
mellicorncs* 

INTERHÉDIAIRB ,  adj.  ,.  ihisrme^ 
dius;  zwischenliegend  (ail.)  (interj 
entre,  médius^  milieu)^  Wemep 
donnait  cette  épithète  ^  â»^  Urrains 
qui    ressemblent  au;^   pcimocdiaux 
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tant  par  la  nature  que  par  la  struc- 
ture des  roches  qui  les  composent , 
inaîs  contiennent  des  débris  on  des 
empreintes  de  corps  organisés.  Ce 
ilont  en  quelque  sorte  les  restes  de  la 
formation  primitive,  avec,  les  pre- 
miers dépôts  des  formations  subsé- 
quentes. Postérieurs  aux  catastro- 
phes qui  ont  dégradé  les  premiers  , 
]ls  ne  se  sont  formés  qu'après  l'appa- 
rition de  certains  êtres  organisés  sur 
h  terre.  En  botanique,  on  nomme  Jtî' 
puîes  intermédiaires ,  celles  qui  nais- 
sent sur  la  tige ,  entre  de^  feuilles  op- 
posées, mais  à  la  même  hauteur 
quMles  (ex.  Cofea  arabica) »  Kirby 
appelle  aréole  intermédiaire  la  partie 
de  Taile  située  entre  l'aréole  costale 
et  la  nervure  interno-médiale ,  dans 
les  insectes  diptères. 

INTERUTTENT ,  adj.,  intermit-' 
tens;  ^la^sciro^v;  nachlassend  (ail.). 
Les  sources  intermittentes  sont  celles 
qui ,  de  temps  en  temps ,  et  à  des  in- 
tervalles variables  suivant  les  loca-. 
lités  ,  ne  fournissent  plus  d'eau  et 
iGCarretent  tout  court.  Ce  phénomène , 
uî  souvent  est,  astreint  à  des  pério- 
réguliëres ,  leur  a  valu  le  nom 
populaire  àe  fontaines  miraculeuses. 
On  voit  de  ces  sources  à  Belestaj  ,  à 
Boulaigne,  à  Golmars,  à  Corne,  à 
Fronzanches,  etc. 

SVTEBNE,  adj. ,  internus;  «vi^oVe- 
p>;  ;  innerlich  (ail.)  ;  internai  (angl.)  ; 
interno  (it.);  qui  est  placé  en  dedans. 
Les  boutons  internes  sont  ceux  qui  res- 
tent cachés  dans  le  corps  delà  tige ,  de  la 
branche  ou  du  rameau,  jusqu'à  l'épo- 
que du  bourgeonnement  (  ex.  Robi" 
nia  pseudo-acacia).  L'endoplèvre  est 
appelée  aussi  tunique  interne ,  et  la 
chalaze  ombilic  interne.  Interne  se 
dit  souvent ,  comme  synonyme  d'm- 
traire ,  en  parlant  de  l'emoryon  en- 
veloppé par  le  périsperme. 

INTERNO-MÉDIAL^adj. ,  interne- 
medialis,  Kirby  donne  cette  épithète 
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k  la  quatrième  nerpure  principale  k 
l'aile  des  insectes. 

INTER0GIJi:4AiaE 9  adj.,  interih 
cularis  {inter ,  entre  ,  oculus^  œil). 
Se  dit  des  antennes  des  insectes, 
quand  elles  sont  insérées  toutes  les 
deux  entre  les  yeux.  Ex.  Leptunu 

CVTERPOSITIF,   adj.  ,  interfé- 
tivus ,  interfoliaceus  (  inier ,  entre , 
pono  ,  placer  )  ;  qui  est  situé  entre. 
On  dit:  étamines  interposùit^es ^cà» 
les  qui  sont  situées  entre  les  divisions 
d'un   périanthe   simple   (ex.  Aleh 
gùim)y  ou  d'une  corolle  (ex.^om-' 
go  officinalis)  \  cloisons  interpositi' 
t'es ,  d'après  Mirbel,  celles  qui  ,.p 
tant  en  divergeant  de  Taxe  cestnl 
d'un     péricarpe     multivalve,  wnl. 
chacune  s'unir  à  l'une  des  sutures,  : 
en  sorte  qu'elles  alternent  avec  les 
valves  (ex.  Conç^olf^ulus^ijfeursvt- 
terpositices ,  celles  qui  naissent  cnhe 
des  paires  de  feuilles  opposées ,  et  al- 
ternent avec  elles  (  ex.  uésclepiasff'  ' 
riacà);  pétales  interposiii/s y  ceuxq» 
alVerneht  avec  les  divisions  du  calue 
(ex.  Crucijères). 

IIVTERBANé,  adj.  ,  interranm 
(  inter ,  dedans ,  terra ,  terre).  Mir- 
bcl  appelle  ainsi  les  plantes  qui  crois- 
sent et  végètent  dans  le  sein  mêtf 
de  la  terre.  Ex.  TuJber  cibarium, 

INTERROMPU,  adj. ,  înterruptusi 
unterbrochen  (ail.);  interrotto  (it.) 
{inter  y  enire y  rumpo y  rompre).  Se 
dit ,  en  minéralogie  ,  dans  la  nomes- 
clatu|p  de  Haiiy ,  d'une  variété  dans 
laquelle  un  décroissement  mixte  s'in- 
tercale entre  des  décroissemens  sim- 
ples qui  tendent  à  former  une  pro- 
gression (ex.  Baryte  sulfatée  inter- 
rompue). En  botanique  ,  de  IV/m, 
quand  les  fleurs  dont  il  se  compose 
sont  disposées  sur  Taxe  en  groupes  oa 
verticilles  distans  les  uns  des  autits 
(ex.  Lapandula  spica  )  ;  de  \a  feuille^ 
d'après  Richard,  lorsqu'elle  a  un  dis- 
que formé  par  une  expansion  dtf 
deux  côtés  de  la  nervure  médiane ^ 
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ihàis  interrompu,  surtout  inférieur 
rement,  par  des  incisions  latérales 
qui  s'étendent  jusqu'à  cette  nervure, 
aoii  résultent  des  lanières  toujours 
moindres  que  la  portion  terminale' 
du  disque ,  et  tellement  adnées  à  la 
Aervure  par  leur  portibn  foliacée  que 
les  bords  de  celle-ci  sont  confluens 
avec  ceux  de  celle— là. 

INTERRUPTE-PKNNÉ  ,  adj. ,  in- 
terrupte^pinnatus.  Se  dit  d'une 
feuille  pennée  dont  les  folioles  sont 
alternativement  grandes  et  petites. 
Ex.  Martinezia  intemipta, 

INTERSGAPULICM,  s.  m. ,  înter- 
scapulium;  f^orderrûkken{9\\\)  (*/i- 
ler,  entre,  scapula^  épaule),  llliger 
appelait  ainsi  la  région  du  dos  ,  celle 
qui  est  placée  entre  les  omoplates 
âiez  les  mammifères ,  entre  les  diles 
cliez  les  oiseaux. 

ff 

INTERTRCmEGAL;  adj.,  mterlro^ 
picalis;  qui  est  situé  entre  les  deux 
tropiques*  La  zone  torride  est  quel- 
quefois nommée  zone  intertropicale* 

INTERVALLEv  s.  m.  En  physique , 
c'est  le  rapport  d'un  son  k  un  autre, 
ou  plutôt  le  rapport  entre  les  nombres 
des  vibratîonÂ|ui  produisent  ces  sons. 
L'oi^ane  auditif,  n'ayant  pas  la  sub- 
tilité de  l'intelligence,  ne  peut,  a 
l'instar  de  celle-ci ,  admettre ,  entre 
les  nuances  des  sdns ,  la  même  va- 
riété infinie  qu'entre  les  nombres  des 
TÎbrations  qui  les  produisent  :  il  ne 
distingue  ces  nuances  qu'autant  que 
la  distance  entre  elles  est  assez  con- 
sidérable pour  lui  permettre  de  l'ap- 
précier. Sous  ce  rapport ,  les  musi- 
<nens ,  outre  l'acception  générale  ou 
abstraite  du  mot ,  suivant  laquelle  il 
exprime  pour  eux  la  distance  quel- 
conque de  deux  sons  donnés ,  lui  en 
appliquent  deux  autres  qui,  rattachées 
au  mode  aetuel  de  notation ,  expri- 
ment la  première,  toute  dislance  susr 
ceptible  d'ôtre  notée  ,  la  seconde , 
toute  distance  qui ,  bien  qu'égale  à 
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une  âutre ,  se  iiiarque  sur  un  degré 
différent. 

INTERVALVAIRE,  adj.,  in/eri'a/. 
paris;  qui  est  entre  les  valves.  Une 
cloison  interifali^aire  est  celle  qui , 
par  son  interposition ,  produit  la  com- 
missure des  valves  d'un  péricarpe, 
de  sorte  qu'elle  devient  libre  par  la 
débiscence  de  ce  derpîer. 

INTERVAL^,  adj.,  i/if «Tf'a/w. 
Mirbel  donne  cette  épithète  aux  ner- 
pules  du  placenta  qui  sont  placées 
dans  la  suture^  entre  les  bords  des' 
valves.  Ex.  Crueifères, 

INTESTINAUX, adj.  et  s.  m.  pi.  ,: 
Jntestinalia.  I4[om  donné  par  Linné  à 
un  ordre'de  la  cJasse  desYers,  par  Edcb-i 
wald  k  un  ordre  de  celle  des  Gram- 
mazoaires,  par  Guvier  k  une  classe 
du  règne  animal,  comprenant  des 
animaux  qui  vivent  dans  l'intérieur 
du  corps  d'autres  animaux.  Koyet 
Emtozoaires. 

INTKtÉ,  aeauUi;  qui  n'a  point 
de  tige.  Synonyme  inusité  d'AcAULE* 

INTORSION,  s.  f. ,  intorsîo^  tor^ 
sio,  Linné  appelait  ainsi  le  phénomè- 
ne offert  par  certaines  plantes  qui  ,; 
pour  s'élever,  serrent  étroitement  les 
végétaux  placés  dans  leur  voisinage , 
en  roulant  autour  d'eux  leurs  tiges 
flexibles ,  soit  de  droite  à  gauche  (ex. 
Phaseolus  ) ,  soit  de  gauche  à  droite 
(  ex.  Humuluâ  )• 

INTRAGRESCENT9  adject.,  lA- 
tracrescens  (intrày  dedans,  creseOf 
croître).  Épithëte  donnée  par  H*  Cas- 
sini  aux  corolles  dont  la  force  d'ac- 
croissement est  plus  grande  sur  la 
face  interne  que  sur  l'externe , 
comme  dans  les  fleurs  qui  constituent 
la  couronne  du  Zoegea  leptaurea» 

INTRADILATÉ9  adject.  y  intradi* 
laiatus.  H«  Cassini  appelle  ainsi  les 
squames  du  péricline  des  Synanthé- 
rées ,  quand  elles  se  trouvent  dispo- 
sées sur  plusieurs  rangs,  et. que  la 
largeur  des  iniemes  surpasse  celle 
de»  externes. 
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ceus  (  inlrà ,  en  dedans ,  folkun  , 
Jeuiile).  Sedît  de  la  hampe^  lorsqu'elle 
naît  entre  les  feiûUes  radicales  (ex. 
JPMis  pérennisa  ;  des  stipules  y  quand 
elles  sont  soudées  par  leor  base  seule- 
ment a  la  partie  antérieure  des  pé- 
tioles I  et  que  t  libres  dans  leur  partie 
supérieure ,  elles  forment  ainsi  une 
lame  placée  entre  la  tige  et  le  pétiole 
(ex*  Arenarta  ruhra)» 

miTRÂlHE^adJM  inf/wrius{ùurà, 
dedans).  L.-G.  Richard  donne  cette 
épithète  à  Vemtryonp  quand  il  taX 
Xfiûhrtoé  dans  Talbuaien. 

mvrgintàUi  (  inirày  en  dedni ,  margo, 
]k4Nrd).  Se  dit  dbs  ner^utet  des  feuiUea 
et  des  Acnis  qui  sont  placée»  en 
dedans  de^baids.  . 

0IXlUI«SittJTi^Bi.S9  adject. ,  i/^ 
tFunsmuhabiUs.  Épithèle  que  Wil- 
lugbby  et  Raj  donnaîeut  à  ceux  des. 
MHMux  articulée  qui  ne  subissent 
pas  de  métamorpboses. 

INXRA¥£ATÉBEÉ  ,  adj«,  m/ra- 
iféréebrutus.  Bana  le  s jstème  de  Geof* 
fjTOj  £aint-»Hilatre  y  qui  ramené  à  un 
Sbéme  typed^ocgànisation  les  aumaux 
articulés  et  les  vertébrés ,  ceux-ci 
prennent  le  nom  à'intrat^ertéôrés , 
parce  qti'ils  onfc  leur  appareil  osseux 
à  i'intëiienr  du  corps,  tandis  que, 
chez  les  autres,  il  est  extérieur. 

INTBimSE  9  ad]. ,  intwsus;  eôi- 
wàrisgehend{ù\L)  ;  qui  est  tourné  en 
dedans  y  comme  les  anthères  ^  lors^ 
qu'elles  s'ouvrent  du  côté  du  pistil , 
oe  qui  est  k  cas  le  plus  ordinaire. 
R.  Brôivn  remplace  cette  épithète 
peu  barmoniense  par  celle  d^anitcus» 

INT8IÉ£S ,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Intsieœ. 
Kom  -donné  par  C-H.  £bermaier  à 
«ne  tribu  dei  la' famille  des  Papilio- 
nacées,  qui  a  pour  type  le  genre 
Jntsià, 

INTUSSUSGSPTlONySubst.f. ,  in^ 
Wssuscfptio  ^  iiUrosuseeptio  (^mius, 
dtdiDs^   suscipiof   reiavoir).  Acte 


qui  se  porte  toujours  vers  ce  dernier, 
est  latérale  (ex.  Cofea) ,  ou  dirigée  ea 
haut  (  ex. Palmier  Doum  )  ;  de  la  ro* 
dicuUy  lorsqu'elle  est  tournée  da 
côté  diamétralement  opposé  ea  bile 
(ex.  P^fy-gonum  scandens)^  du  jtig' 
mate,  lorsqu'il  y  en  a  plusieurs  dans 
une  fleur,  et  que  chaeua  d'eux  re- 
garde le  centre  de  celle-ci  (  ex.  Rt^ 
noncidacées  )• 

mVEJRSOHBINOANMSLAIlUS^  adj. , 

ùîper^^in^anmêlaris,  i$pîibèt#  deihr 


par  lequel  les  matîèrea  qni  doivent 
4tjre  assimilées  sont  introduite»  dans 
l'intérieur  des  corpe  orgniiisés,  pour 
j  être  absorbées  et  eervîr  à  la  nutri- 
tioo. 

mtJLÉBS,  ad),  et  s.  f.  pi.  j  Imtlea. 
Nom  donné  par  H.  Cassini  à  dm 
tribu  de  la  Camille  des  Syaantbérées, 
par  Lessing  à  une  $ous->lriku  de  k 
tribu  des  Astéroidées  ^  avant  pour 
^pe  le  genre  Inula. 

.INCILINE^  8.  S.  y  inulîna.  Espjee 
d'amidon  que  Rose  a  découvert  dans  \ 
la  racine  de  Vlaula  JBelenium ,  et  qû 
a  été  appelé  aussi  hélénine,  alan- 
tine ,  ményanthîne  y  élécampe ,  dafalioe 
et  datiscine» 

BVtJLITE  ^  sub&t*  f •  y  inulita.  Kom 
donné  par  Guibourt  à  rinuline. 

IKVEINÉ9  ad].,  avenîs  y  zncen^ 
siis;  qui  n'a  point  de  veines  on  de 
nervures ,  comme  les  fenâles  du  Ch- 
sia  rosea. 

INTERNE 9  adj. ,  int^ersus ,  posû- 
tus  y  auersus;  umgekéhrt  (ail.)  ;  qui 
est  renversé  en  dedans.  Se  dit ,  eo 
minéralogie ,  d'un  rhomJbQÎde  dont 
les  angles  saillans  aont  é^aux  aux 
angles  plans  du  noyaji  y  oe  qui  est 
l'inverse  de  la  forme  p^ioiitive  (ex. 
Chaux  carifonatée  im^rse  )  ;  en  bo- 
tanique,  des  antlières,  d'après  Mir- 
bel,  quand  le  suture  des  valves  est 
tournée,  vers  la  circonOéreaee  de  la 
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née ,  daDt  b  nomenclalare  mînëralo- 
giqoe  de  Haiiy ,  à  une  variété  en 
prisme  hexaèdre  régulier,  doDt  la 
base  est  entourée  d'ua  rang  de  facettes 
disposées  en  anneau ,  qui  résulte  d'un 
décroissement  par  deux  rangées  en 
hauteur  sur  les  bords  de  la  même 
base ,  ce  qui  donne  l'io verse  du  cas 
où  le  décroissement  a  lieu  par  deux 
rangées  en  largeur.  Ex.  Chaux  phos^ 
phatée  ùwerso'4fim>annidaire, 

INVEBSO-ÉliABGINÉ  y  adject. ,  in- 
çerso^margiiUUus*  Se  dit,  dans   la 
nomenclature  minëralogique  de  H  aiiy , 
d'une  variété  de  chaux  carbonatée  qui 
présente  la  fonne  de  l'inverse,  émar- 
ginée  aux  bords  supérieurs  par  des 
faces  primitives,  et  aux  bords  infé- 
rieurs par  cel  les  d'un  prisme  hexaèdre. 
INVERTÉBRÉ  9  adject.  et  s.  m. , 
îni^ertebralus ,  ùtspiraHs;  toiràenlos 
(ail .  )  (  îlrt ,  priv. ,  verteùra  ,  vertèbre  )  ; 
qui  n'a  point  de  vertèbres  ou  de  sque- 
lette intérieur.  Les  animaux  inverté- 
brés forment  un  des  groupes  les  plus 
considérables  du  règne  animal,  et  on 
les  divise  communément  aujourd'hui 
en  trois  séries  ou  types ,  les  Mollus- 
ques ,  les  Articulés  et  les  Radiai res. 

INVIftIBLK  9  adj. ,  inm/^c/» ,  m- 
conspwuus  ;  unsichtbar  (ail.).  Se  dit 
de  la  pàitmde,  quand  elle  n'est  pas 
assez  développée ,  avant  la  gemiina^ 
tion ,  pour  qu'on  puisse  l'apercevoir , 
de  quelque  manière  que  ce  soit  (ex. 
AlUum  Cepa  );  de  la  radicule  et  de  la 
iigeile  ,  lorsqu'elles  sont  dans  le  même 
cas  (ex.  Commdina)» 

IN VOLIiCELLE ,  s.  m . ,  inpolucel-- 
him ^  Hullchen  (ail.);  int^ohicreito 
(il*).  On  appelle  ainsi ,  quand  il  y  a 
plusieurs  rangées  de  bractées  autour 
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tus  ;  qui  est  muni  d'un  involucelle. 
INVOLlJCRAL^adi.,  »fff^/ttrriiA>. 
On  donne  cette  epitbète  aux  épineA 
qui  naissent  sur  rinvolucre(ex.  Cen- 
taurea  henedicta).  On  nomme  aussi 
enveloppe  intfolucrale  celle  qui  est 
pi-oduite  par  un  involucre* 

INVOLUGRE9S.  m^y  mt^lucmm; 
Bulle  (ail.)  ;  involucrOy  inpoglio  (it«) 
{inçoWo ,  envelopper).  Assemblage  de 
bractées  ou  de  feuilles  rudimentaires, 
libres  ou  soudées  ensemble,  qtle  le 
rapprochement  de  l'origine  des  pédi» 
celles  forée  à  nattre  en  vertictlles 
plus  ou  moins  réguliers ,  et  qui  forme 
une  enveloppe  extérieure  à  une  ou 
plusieurs  fleurs.  H.  (kssinl  donne  efe 
nom  au  verticille  des  bractées  qui  en- 
tourent la  base  du  péricline,  dans 
certaines  Synanthérées ,  et  qui  res- 
semblent plus  aux  feuilles  de  la  plante 
qu'aux  squames  de  ce  péricline  (  ex. 
Cnicus  henedictus).  Il  a    aussi  été 
appliqué  par  Infalpighi  aux  couches 
du  bois ,  qu'il  appelait  irundacra  li-^ 
gnea,  par  Oaertner  aux  écailles  des 
bourgeons  (  in¥olucra  gemtrue  ) ,  par 
Scopoli  à  la  membrane  qui  recouvre 
le  péricarpe ,  par  Sttrartz  à  la  mem- 
brane qui  protège  les  amas  de  sémi- 
nules  de  certaines  fougères ,  par  d'au- 
tres encore  au  collier  ou  à  la  cortine 
des  champignons,  c'est -^ -dire   au 
volva ,  quand  il  persiste  après  s*étre 
déchiré,  enfin  àl'en  veloppe  générale  et 
indéhiscente  qui  entoure  les  graiiiea 
des    Marsiléacées.    Quelquefois    on 
trouve  int^olucrum genîtaliufh  aulien 
de  périgone. 

INTQLIJGRÉ9  adj. ,  ifn^otueratui  f 
gehûllt^  hmiblàttrîg  (alL);  oui  est 
muni  d'un  involucre ,  comme  les  ai- 


des fleurs,  celles  qui  forment  la  ran-    pilules  du  Gomphrena  glolosa,  Vépt- 

du  Drunella  vulgaris ,  la  ^Zume  du 


gée  la  plus  voisine  de  ces  dernières , 
et  plus  généralement  les  bractées  qui , 
dans  les  Ombellifères ,  naissent  à  la 
baae  des  ombellules  on  ombelles  par- 
ttellcB. 


Cynosurus  cristatùs ,  VombelU  du 
Daucus  Carotta.  Le  FritiUaria  ùwo^ 
lucrata  est  ainsi  appelé  parce  que  ses 
trois  feuilles  supérieures  sontrappro- 
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d'mvolucre  autour  de  la  fleur  ;  VHe* 
Uanthemum  involucratum ,  parce  que 
ses  fleurs  y  muoies  de  pédoncules  très- 
courts,  sont  entourées  de  près  par  les 
feuilles  ;  le  Navareltia  im^olucrata , 

Sarce  qu'il  a  ses  fleurs  réunies  en  tête 
ans  un  involucre  commun  ;  le  Pen- 
iachondra  ^erticillata ,  parce  que  ses 
calices  sont  entourésde  dix-huit  brac- 
tées; le  Symphorema  involucratum , 
parce  que  ses  fleurs  sont  renfermées , 
au  nombre  de  six  à  neuf,  dans  dés 
involucres  formés  desix  à  huit  feuilles. 
IKVOLVGRIFQflIllE^  adj.,  iViPo- 
lucriformis,  Épithète  que  H.  Cassini 
donne  au  péricline  des  Sjnanthérées , 
quand  il  ressemble  à  rinvolucre. 

IN  VOLUTE  9  adj. ,  inf^olutus;  um- 
gerollt ,  eingerolU  (  ail.  )  ;  avpoUo  , 
accartocciato ,  im^oUo  (  it«  )  ;  qui  est 
roulé  en  dedans ,  comme  les  sépales 
du  P^aleriana  rubra  ,  les  pétales  de 
Vuénethum  graç^e'tlens  et  de  Vffjrperi-^ 
cum  inf^oluium ,  dont  la  lame  se  roule 
de  haut  en  bas  vers  le  centre  de,  la 
fleur,  ou  comme  les  feuilles  du  Cleis^ 
iostoma  inf^olutum  j  qui  sont  roulées 
sur  les  bords  de  dehors  en  dedans* 

UrVOLUTIF,  adjec^.,  invoLutii^us. 
CandoUe  appelle  eslWation  int^olutit^e 
celle  dans  laquelle  les  organes  floraux 
sont  roulés  en  dedans  d  une  manière 
sensible  ,  ce  qui  a  lieu  eutr'autres 
pour  le  calice  des  F'alérianes  ;  et  pré' 
joUation  înt^oliUif^e ,  le  cas  où  les  deux 
bords  de  la  feuille  contenue  dans  le 
bourgeon  se  roulent  de  dehors  en 
dedans,  comme  dans  le  Lonicera 
Caprîfolium. 

INVOLUTIFOLIÉ,  adj . ,  int^olutifo-^ 
îîus  {iru^olutus,  Tovléyfoliumy  feuille); 
qui  a  des  feuilles  roulées  du  sommet 
à  la  base.  Ex.  Leiotheca  inf^olulifçlia, 
Orthotrichum  irufolutifolium. 

INVOLVAIVT  ,  adj. ,  int^oli^ens.  On 
donne  cette  épithète  aux  folioles  d'une 
feuille  trifoliolée,  lorsque ,  pendant  le 
sommeil  de  U  plante  ,  elles  se  redres- 
sent ,  se  réunissent  vers  le  sommet , 
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et  s'écartent  par  le  milieu  ,  de  ma- 
nière à  former  une  espèce  de  pavillon 
ou  de  berceau  qui  cache  et  abrite  les 
feuilles.  Ex.  Lotus  ornithopodoïdes, 

IN  VOLVE  j  adj.,  iniH)hatus,  Se 
dit  d'une  coquille  uni  valve  ,  lorsqne 
Fenroulement  du  cône  spiral  se  fait 
transversalement,  ou  de  gauche  à 
droite ,  en  suivant  sa  marche  sur  ra- 
nimai. Ex.  Cyprœa. 

lODATE,  subst.  m. ,  iodas.  Nom 
d^un  genre  de  sels  (  iodsaure  Salu  ^ 
ail.  )  ^  qui  résultent  de  la  combinai- 
son de  l'acide  iodtque  ave  les  bases 
sali  fiables. 

IODE  9  s.  m. ,  ioduntj  loidina;  Vùr 
rechsioff^  lod  (  ail.  )  (  ini$n^ ,  violet). 
Corps  simple  ,  qui  a  été  découTcrt 
eni8i5,  par  Courtois^  et  nommé 
ainsi  à  cause  de  la  belle  couleur  vio- 
lette qu'afiecte  sa  vapeur. 

IODÉ  9  ad j . ,  iodatus  /  C{uî  con  tient 
de  l'iode.  Uéther  iodé ,  découvert  par 
Faraday  ,  est  une  combinaison  solide 
d'iode  avec  le  gaz  oléfiabt. 

lODEUX  9  adj.  ,  iodeus.  Un  (uide 
iodeiix  {lodigsàurej  ail.),  premier 
degré  d'oxidation  de  l'iode ,  avait  été 
admis  par  Sementini  ;  mais  Woehler 
a  reconnu  que  c'était  du  cblorure 
d'iode.  Ce  dernier  a  cependant  cru  le 
trouver  par  un  autre  procédé ,  et  en 
effet ,  il  paraît  exister,  quoiqu'on  ne 
l'ait  pas  encore  démontre. 

lODIDE^  s.  m.  NoDA  donné  par 
Berzelius  aux  combinaisons  de  l'iode 
avec  des  corps  moins  électro-négatifs 
que  lui ,  dans  lesquelles  les  rapports 
atomiques  sont  les  mêmes  que  dans 
les  acides. . 

lODI^E,  s.  f.  ,  iodina.  H.  Davy 
donnait  ee  nom  à  l'iode. 

IODIQU£,adj<^  iodicus.  Wàcide 
iodique  (Jodsdure,  lodinesuurejOsûh 
dinsàure,  ail.  )  sera  le  Second  de- 
gré d'oxidation  do  l'iode  /si  l'exis- 
tence.de  l'acide  iodeux  se  confirme. 
Berzelius  donne  cette  épithète  à  des 
sek  dans  lesquels  l'acide  iodique  joue 
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le  rôle  de  base ,  et  que  d'autres  re- 
gardent comme  des  acides  doubles. 
Ex.  Borate  f  Nitrate  j  Phosphate  j 
Sulfate  iodique* 

lÔDOAAGËNTATE  ,  s.  m.  ,  iWo- 
argentas.  Nom  donné  par  P.  Boulla  j 
a  un  genre  de  sels  y  qui  résultent  de  la 
combinaison  de  l'iodide  d'argent  avec 
les  iodures  des  métaux  électro-po- 
sitifs. 

IpDOBORIQlJE  ,  ad  j . ,  iodoboricus. 
JS^om  d'un  acide  double  (  îodsaure 
Boraxàure ,  ail.  ) ,  résultant'  de  la 
combinaison  des  acides  iodique  et 
borique. 

lODOGHLORURE ,  s.  m. ,  iodo- 
chloruretum»  Gimposé  qui  résulte  de 
la  combinaison  d'un  cblornre  avec 
un  iodurcy  par  exemple,  du  chlo- 
rure potassique  avec  l'iodure  mercu- 
rique. 

lODOGYANURE,  s.  m.jiodocya- 
nuretum.  Composé  qui  résulte  de  la 
combinaison  d'un  cyanure  avec  un 
iodure ,  par  exemple ,  du  cyanure 
mercurique  avec  l'iodure  potassi- 
que. 

lODOHYDRARGYRATE,  s.  m.  , 
iodohj'drargyras,  BonnsdorfF  appelle 
ainsi  un  genre  de  sels ,  qui  résultent  de 
la  combinaison  de  l'iodure  de  mercure 
avec  les  iodures  des  métaux  électro- 
positifs. 

lODONITRIQUE  9  adject.,  iodoni-- 
iricus.  Nom  d'un  acide  double  (  iod^ 
sawe  Salpetersàure  9  ail.  ),  résultant 
de  la  combinaison  des  acides  iodique 
et  nitrique. 

lODOPHOSPHURE ,  s.  m.,  iWo*- 
phosphuretiim,QoïoAÀxmsoxk  d'iode  et 
de  phosphore  avec  un  autre  corps 
simple.  Ex.  lodophospfiurc  hydrique , 
produit  par  la  combinaison  de  l'io- 
dide hydrique  avec  le  phospbure,  soit 
bihydrique ,  soit  tribydrique. 

lODOPHOSPHORIQUE  ,  adject. , 
iodophasphoricus:  Nom  d'un  acide 
doublé    (iodsaure  Phosphorsàure  , 
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des  acides  iodique  et  phosphorique. 

lODOPLOMBATE  9  s.  m. ,  iôdo^ 
plumbas.  Nom  donné  par  P.  Boullay 
À  un  genre  de  sels ,  qui  résultent  de  la 
combinaison  de  l'iodide  de  plomb 
avec  les  iodures  des  métaux  éleqtro* 
positifs. 

lODOSEL  ,  s.  m.  P.  Boullay  ap- 
pelle ainsi  les  combinaisons  des  io- 
dures de  métaux  électro-négatifs  avec 
ceux  des  métaux  électro-positifs ,  et 
il  les  considère  comme  une  classe 
particulière  de  sels. 

lODOSVLFURE ,  s.  m. ,  iodosufphu* 
retum.  Combinaison  d'un  iodure  avec 
un  sulfure.  Ex.  lodosulfure  antimo^ 
nique* 

lODOSULFLiaQUE  ,  adi . ,  lodosul^ 
phuricus.  Nom  d'un  acide  double  {iod^ 
saure Schwefelsàure ,  ail.),  qui  ré- 
sulte de  la  combinaison  des  acides 
iodique  et  sulfurique, 

IODURE  9  s.  m. ,  ioduretum  ,  iode^ 
tum.  Combinaison  de  l'iode  avec  ua 
corps  simple.  Berzelius  réserve  ce 
nom  pour  les  combinaisons  de  l'iode 
avec  les  corps  électro-positifs  dans 
lesquelles  les  rapports  atomiques  sont 
les  mêmes  que  dans  les  bases« 

lODURÉ  ,  adject.  ,  ioduratus;  qui 
contient  de  l'iode  Gaz  hydrogène 
iodure ,  ou  acide  hydriodique.  Acide 
hydriodique  iodure  ou  acide  hydrio^ 
deux  {kydriodigeSàure^  iodhaltende 
Hydriodsàure,  ail.).  Hjrdriodrates  io* 
dures  on  hydriodites  {hydriodigsau^ 
re ,  iodhaltende  hydriodsàure  Salze  j 
ail.  ). 

lOLITHE  ,  adject. ,  iolithus  (loy  , 
violette ,  )iOoç,  pierre).  Le  B issus  îo- 
lithus  est  aiusi  appelé  ^  parce  qu'il 
communique  une  odeur  de  violette 
aux  pierres  sur  lesquelles.il  croit. 

lONEIXES,  adj.  et  s.  m.  pU ,  /o* 
nellee»  Nom  donne  par  Lamarck  k  une 
famille  de  l'ordre  des  Crustacés  iio- 
podes,  qui  a  pour  type  le  genre  lene* 

lOPTÈRE  f  tLâ^ect.  J  iapterusi  la»  t 
vieiette.i  Trrsfioy  ^  aile  )  ;  q«î  a  les 
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le%  violâtres  ou  violettes.  Ex.  Midas 
ioplerus ,  Anthrax  ioptera, 

IOSXOIIË9  adj.^  ioâtomus  (to<, 
rouille  ,  GTOffa ,  boucbe  )  ;  qui  a  la 
Iwuche  couleur  de  touille.  Ex.  Bi£/i«<- 
ntaj  iojtomus, 

IOTÉRE9  s*  1"*  9  ioterium  (mC) 
venin  ).  Kirby  appelle  dio3i  Torgane 
qui  secrète  le  poison  dan&  les  iusectcs 
Tenimeux. 

IPSIDES  ,  ad],  et  9.  m.  pi. ,  Ipsi^ 
des.  Vom  doooé  par  Lalrcille  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Colêiiptèwa 
ckiTicoraes  ^  qui  a  pcMur  t  jpe  le  genre 
Jps. 

IRIOAHON  ,  s.  f.  On  a  donné  ce 
nom  a  la  propriété  dont  certains  mi- 
néraux jouissent  de  produire  sur 
l'organe  ûe  U  vue  l'impression  de 
la  série  des  couleurs  de  Tiris ,  soit  à 
cause  d'une  substance  légère  er  inco- 
lore qui  se  trouve  appliquée  à  leur 
surface ,  soit  en  raison  d'une  altéra- 
tion survenue  dans  leur  structure  par 
l'effet  ou  de  fissures  ^  ou  d'un  écarte- 
ment  de  leurs  lames, 

IBIDÉES  ,  adj .  et  s.  f.  pi. ,  Iridett, 
Irides,  Famille  de  plantes,  établie  par 
Jussieu ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Iris, 

IRIDESCENT9  adj.  ,  iridescens^ 
irlcolor  y  qui  léâécbit  les  couleurs  de 

19*    • 
iris. 

IRIDEUX,  adj.  Berzelius  appelle 
exide  irideux  (  Iridiumoxj-dul ,  ail.  ) 
le  premier  degré  d'oxidation  de  l'iri- 
dium ?  sulfure  irideux  ,  le  premier 
degré  de  sulfuralion  de  ce  métal  ; 
sds  irideux ,  les  oxiscls  produits  par 
la  combinaison  de  l'oxide  irideux 
avec  les.oxtdes ,  les  sulfosels  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  du  sulfure 
irideux  avec -les  sulfidcs  ,  et  les  sels 
boloïdes  correspondans  4  l'oxide  iri- 
deax  pour  la  composition. 

•mUMCO-AMllONIQVE  ,  adj.,  iri^ 
ditn>'^ammonicus,  Kom  donné ,  dnns 
la  «oaœaciatwe  ebtmique  de  Berze- 
Itm  y^aux  atds  «bvUes  ^.m  i-ésulteat 
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et  la  eômbîoaîsQBs  d'an  sel  Iridifloe 
avec  un  sel  amnnoniqae.  Bx.  CUo'  ' 
rare  iridico-ammonique  (hfdrochU'  I 
rate  d'iridium  et  d* ammoniaque  ). 

nUDDICO-POTiiSftlQVE,  adject.,  • 
iridico~pQtassicus.  Nom  donné ,  dans 
kl  nomenclature  cbimîque  de  Bene-  j 
lias  9  aux  sels  doubles  qui  doiTent  ; 
naissance  à  la  combinaison  d'un  id 
iridiquc  avec  un  sel  potassique.  Ei.  ' 
Chlorure  iridico^potassique  (  l^drih  . 
chlorate  d'iridium  et  de  potasse). 

lAIDIGO-SODIQinB ,  adj.,  «vu-  ' 
eo^sodicus.  Nom  donné ,  dans  la  no- 
menclature chimique  de  Berzelius, à 
des  sels  doubles  qui  résultent  de  la 
combinaison  d'un  sel  indique  avecni 
sel  sodique.  Ex.  Chlorure  iridico-so'  1 
dique  {fy-droehlorate  eP iridium  et  à 
soude  )• 

IRIOIQUE  ,  adj.,  iridicus.  VoxA 
iridique  { Iridiumoxyd  j  ail.)  est  le 
troisième  degré  d*oxid$ition  de  Tiri- 
dium ,  qui  parait  jouer  le  rôle  d'acide; 
le  sulfure  iridique  est  le  troisième 
degré  de  sulfuration  de  ce  métal  ,.ct 
le  sulfide  iridique  est  le  cinquiém& 
Les  sels  iridiques  çont  les  sels  baloi- 
des  cofrespondans  à  l'oxide  pour  II 
composition  ,  les  oxisels  elles  sulfo- 
sels  produits  par  la  combinaison  de 
cet  oxide  et  du  sulfide  avec  les  ou- 
cides  et  les  sulfides. 

IRIDIiH  ,  s.  m.  ,  iridium.  Métal 
découvert  en  iSo^parTennant ,  cm 
l'a  nommé  ainsi  à  cause  de  la  propriété 
dont  il  jouit  de  donner  des  dissolo* 
lions  a^ant  toutes  les  couleurs  de 
l'arc-cn-ciel. 

iniDOSO-AIWillONIQCE,  adject., 
ifidoso-ammonicus.  Nom  donné, dans 
la  nomenclature  chimique  de  Bene- 
lius  ,  à  des  sels  doubles  qui  résultent 
de  la  combinaison  d'un  sel  iridenx 
avec  un  sel  ammpnjquc.  Ex.  CU^ 
rure  iridosO''ammojnique, 

IRH)0S0-sepiQl5Ë ,  adj. ,  iVàSMO' 
sodicus.  JNom  donné  «daps  Ig  nomen- 
clature cfaimi^e  de  TOrxéliv»  |  à  des 
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tels  doubles  »  qui  sont  f  rodaîU  |Mir 
la  corabîoaîsoQ  d'«a  tel  iridevx  a?ec 
un  sel  sodique.  Ex.  Chlorure  iridùs<^ 
sodique,^ 

IRISÉ  9  adject. ,  irmuê.  On  donne 
cette  épithète  à  des  couleurs  de  di- 
renés  teintes  qui  se  nanifestent  sur 
k  surface  de  certains  corps ,  soît  par 
l'effet  d'un  commenoement  d'altéra-» 
tion(ex.  certains  minerais  de  cuivré)  ^ 
ou  d'une  légère  pellicule  de  matière 
étrangère  (ex.  Fer  oHgisle  de  l'Ile 
d'Elbe  ) ,  soit  k  cause  de  la  disposition 
particulière  des  molécules  à  la  surface 
(ex.  Feroligiste)  ou  dans  l'Intérieur 
de  la  masse  (ex.  Opale)  ,  mais  qui 
dans  aucun  cas  ne  tiennent  k  la  na- 
ture même  des  corps  ou  k  celle  des 
matières  qu'on  y  trouve  accidentelle» 
ment  mêlées ,  et  dépendent  des  fissures 
dans  lesquelles  la  lumière  éprouve 
une  décomposKioa  ^  de  manière  qu'il 
se  forme  dans  l'intérieur  ou  à  la  sur* 
face  des  anneaux  concentriques  plus 
ou  moins  réguliers  ,  d'où  partent  des 

{*ets  rouges ,  mens ,  jaunes ,  etc. ,  dont 
'effet  est  semblable  à  celui  de  l'iris 
ou  de  l'arc-en-ciel.  Le  pkénomène  de 
l'irisation  s'observe  dans  diverses  co« 
quilles  (  ex.  Trochus  iris  ,  Oîii^a  iri" 
sans  )  et  plusieurs  insectes  (  ex.  He» 
merobius  iriieus  ,  Myrmdeon  iri- 
num  }•  La  Coccinella  iridea  est  ainsi 
appelée,  non  parce  qu'elle  reflète 
des  couleurs  irisées  ,  maïs  parce  que 
son  corps  est  rouge  et  marqué  de 
points  noirs  auxquels  un  entourage 
jaune  dbnne  quelque  ressemblance 
avec  Fins  de  l'œil. 

IRRADIATION,  s.  f. ,  irradiatio  ; 
jiusstrahlung  (  ail.).  Mouvement  du 
centre  à  la  circonférence*  Les  physi- 
ciens nomment  ainsi  le  grossissement 
apparent  d'un  objet  éclairé,  qui  est 
produit  par  l'intensité  de  u  lu- 
mière. ^ 

IRRÉDUCTIBLB ,  ad].  »  zmAer- 
stellbar\9Xi,)\m\  n'estpas  susceptible 
de  réductkm.  8e  dit  mw,  ovide  mé^ 
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taUiqnequ'oQ  ne  peut  ramener  Jk  ^ilat 
métallique. 

IRRÉGOLIER^adj.,  Irregmleffi^f 
Âyu^Xoç  ;  umregelmàssig  (ail.)  ;  Irre* 
golare  (it.)  (in,  priv. ,  r^uiot ,  tègfe). 
On  appelle  calice  irréguiier^  eehii 
dont  les  parties  censtituaates  ne  sent 
pas  symétriques ,  c'est^-à-dive  diffèrent 
pour  la  grandeur ,  k  position  oki  U 
forme  dans  divers  points  de  leuréten- 
due  (  ex.  Delphùdum)  ;  eorellê  îrré^ 
guUère ,  celle  dont  les  pétales  (  ett^ 
F'iola  trkelor)  ou  les  lobes  (ex.  An* 
tirrhinum  majms  )  sont  aensiblement 
inégaux  ou  dissemblables  ;  cor^ymèi^ 
irrégulier ,  celui  dans  lequel  les  pé- 
doncules s'aleaMut  sans  garder  de 
proportion  entr  eux ,  de  sorte  que 
les  fleurs  arrivent  à  des  hauleuirs  fin^ 
gales  (ex.  beaucoup  de  Radiées); 
aéklfcenee  irréguUère^  celle  qui  a  liei;i 
quand  les  carpelles  sont   tellemenf; 
soudées  entre  elles  que ,  par  aucune 
partie  de  leur  surbee,  elles  ne  peuvent 
se  désunir  ni  se  fendre  régulièrement^ 
en  sorte  qu'il  se  détermine ,  ordinai- 
rement vers  le  haut  de  chaque  carpelle, 
des  espèces  de  pores  on  de  ruptures 
irréguitères  ^  qui    donnent  passage 
aux  graines  (ex.  Llnaria)\  esûi^atlou 
irrégulière ,  celle  qui  a  lieu  quand 
les  parties  de  la  corolle  ou  du  caliœ 
ne  sont  pas  exactement  situées  de  Ik 
même  manière  rdativemetit  à  Taxe  y 
cas  dans   lequel    une   ou   plusieurs 
d'entr'elles  tendent  à  recouvrir  les 
autres  pendant  la  préfleuraison  \JUar 
irrégulière ,  celle  dont  les  divisions 
ou  les  segmens  du  périanthe  difi*érent 
cntr'enx  sous  le  rapport  de  la  gran- 
deur ,  de  la  forme  ou  de  la  position  ; 
antennes  irréguUères ,  celles  dans  les- 
quelles les  articles  changent  de  forme 
sans  que  le  changement  se  fasse  d'une 
manière  graduée  ;  coquille  irrégu- 
llèrcj  celle  qui  étant  inéquivdvepré- 
sente  des  différences  dans  les  divers 
individus  de  la  même  espèce  {  ex» 
Ostrea)* 
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mBÉGULIEASy  adj.  et  t.  m.  pi*  V 
Irregularia.  Nom  donné  par  Lalreiile 
à  fine  famille  .de  l'ordre  des  Echino- 
dcraesEchinoïdeSy  comprenant  ceux 
qaî  «Hit  Tanos  et  queli{ue(bisla  bouche 

ea  dehors  de  l'axe  du  corps. 

WJTASBMÉ  9  s.  f. ,  irritalnli^ 

Uu ;    ôpyoeoycoc;   ReizbarkeU  (ail.). 

Propriété  dévolue  aux  seuls  corps  or— 

gausés  vivans,  qui  (ait  que  certaines 


ISER 

ISIDELPHE  9  adject. ,  isaddphus 
{mç y  égal ,  oM>jfoç  ,  frëre).  Se  dit 
anne  plante  qui  a  les  élamines  dia- 
delphes  ,  et  formant  deux  paqucU 
égaux,  comme  les  dix  étamines  da 
Drepanocarpus  isadelphus, 

ISANTHEy  adj.  ,  isantims  Ciaft^^ 
^al,  £vOoç,  fleur)»  Épilhète donnée 
par  G.  AlUnan  aux  plantes  qui  oot 
tes  périgones  ou  tégumeos  de  toutes  | 


des  monvemens  subits  et  plus  ou 
moins  remarquables ,  sous  l'influence 
d*ane  cause  excitante  interne  ou  ex- 
terne. Ces  moayemens ,  qui  caracté- 
risent la  vie ,  n'exigent  aucun  organe 
particulier  ;  mais ,  à  mesure  que  l'or- 

ganisation  se  complique ,  surtout  dans 
I  série  animale,  ibse  particularisent  y 
de  généraux  qu'ils  sont  dans  les  corps 
vivans  les  plus  simples ,  c'est-à-dire 
qu'ik  deviennent  plus  remarquables 
et  plus  puîssans  dans  certaines  parties 
que  dans  d'autres.  C'est  oiosi  qu'ils 
finissent  par  produire  la  contractilité 
musculaire  ,  on  la   myotilité  ^    à  la- 
quelle seule  Haller  et  son  école  atta- 
chaient le  nom  d'irrilabilité,  mot  qui 
doit  exprimer,  comme  l'avait  bien 
senti  GUsson ,  un  phénomène  beau-* 
coup  plus  général. 

IRRITABIJE: 9  adject.^  irritabiUs ; 
reîzbar  (ail.)  ;  qui  est  doué  d'irritabi- 
lité ,  comme. toutes  les  parties  d'un 
corps  organisé  vivant.  On  prend  quel- 
quefois ce  mot  dans  un  sens  plus  res— 
treint.  Ainsi  on  appelle  Uri tables  les 
élamines  dont  les  filets  sont  suscep- 
tibles de  se  mouvoir  au  temps  de  la 
fécondation  ,  sans  qu'on  puisse  attri- 
buer leurs  monvemens  à  aucune  force 
mécanique  connue  (ex.  Berberis). 

ISABELLE  ,  adj.  ,  isabeltus ,  wa- 
hellinus.  Se  dit  d'un  corps  dont  la 
couleur  est  le  jaune  clair.  Ëx.  Lepus 
isabeliinus ,  Cyprœa  isabelia ,  Astr(h 
ihelium  UqbeUinum. 


d'une  plante  qui  a  les  anthères  ^es 
ou  semblables. 

ISARIÉES  y  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Isa- 
rieœ.  Nom  donné  par  A.  Brongniait 
à  une  section  de  la  tribu  des  Mucé- 
dinées ,  qui  a  pour  type  le  geoit 
Isaria* 

ISATIDÉESy  adj.  et  s.  f.  pi. ,  hor 
tideœ,  NomdonnéparCandolleàntf 
tribu.de  la  famiUe  des  Crucifères,  (p  ; 
a  pour  type  le  genre  Isatis» 

ISATIQIJË,  adj.  «  isaiicus.  Bœbe- 
reiner  appelle  l'indigo  réduit  acià 
isatiqucj  parce  qa'il  a  la  propriété 
de  se  combiner  avec  les  bases  sali- 
fiables. 

ISCHLIDELPHE^  adject.  et  s. 
m.  1 1schladelphus  (  iax;^£ov  ,  ischioa, 
à^clcpoc ,  frère).  Nom  donné  parDu- 
breuil  à  un  genre  de  monstres  doo- 
blés  9  dont  les  corps  ,  opposés  l'ooi 
l'autre ,  sont  accouplés  et  soudés  ptf 
les  bassins. 

ISCHION  9  s.  m.  ,    isctùon.  Slnv 
désigne  sous  ce  nom  deux  pièces  si- 
tuées de  chaque  côté  du  niétathorax 
des  insectes  y  qu'il  considère  comoe 
les  analogues  des  pubis  et  des  iléons. 
ISCHNOCUÉLE ,  adject.  ,   ischna- 
ckeles  (  Irrx'^o; ,  grêle ,  x^^^  >  pince); 
qui  a  des  pinces  ou  des  bras  minces 
et  longs.  Ex.  Obisiutn  ischnochdes* 
ISERTIÉES^  adj.  et  s.  f.  pi.,  litr^ 
ûeœ.  Nom  donné  par  Candolle  k  une 
tribu  de  la  famille  des  Rubiacées,  (p 
a  pour  type  le  çe^  Isertia,. 


ISOD 

ISIDÉESy  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Isldeœ; 
Isîdes.  lïom  doonépar  Lamouroax, 
Ficinus  [et  Garus  à  une  famille  .  de 
l'ordre  des  Polypiers  corticîfères  y 
ajaot  pour  type  le  genre  Isis» 

ISOBAPHIE  9  s.  f.  ,  isohaphia  ; 
Einfârbigkeit  (100c ,  semblable  y  ^of ^9 
couleur).  État  d'un  corps  qui  ne  ré- 
fléchit qu'une  seule  couleur. 

ISOBRIÉ  9  adj.  ,  ùobriatu^  (Ivo;  , 
égal,  Ppucfi^y  être  puissant).  H.  Cas* 
sini  employé  9  pour  désigner  les  em- 
bryons dicotylédones ,  ce  terme  ex- 
primant que  les  forces  d'accroissemflfnt 
sont  égales  des  deux  cotés. 

ISOGHIREy  adj. ,  Uochirus  C^oç  ^ 
égal ,  ;(ctp ,  main  )  ;  qui  a  des  mains 
ou  des  appendices  en  forme  de  bras 
tous  semblables  les  uns  aux  autres.  Ex. 
Pofypus  isochirus» 

ISOGHRE  9  adj.  9  isochrous  ( Tao;  » 
égal  y  )^6x  y  couleur  )  ;  qui  est  d'une 
couleur  uniforme.  Le  Peziza  isochroa 
est  tout  blanc. 

ISOGHRONE;  adj.^  isochronus; 
iffo/povoc (Igoc  9  égal,  ;(pdvo<  ,  temps); 
qui  se  fait  dans  le  même  temps. 

ISOCHRONISME  9  t.  m.  9  isachro^ 
nismus  {\voçy  égal ,  xpùvoçy  temps). 
Qualité  de  ce  qui  est  isocbrone. 

ISODAGTYLES  ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Isodactyli  (  laoc ,  égal  «  ^dbmiXôc  9 
doist).  Nom  donné  par  J.— C.Scfaaef- 
fer  a  un  ordre  de  la  classe  des  oiseaux, 
comprenant  ceux  qui  ont  quatre  doigts 
bien  fendus,  deux. en  avant  et  deux 
en  arrière. 

ISODONTES9  adj.  et  s.  m.  plur. , 
Isodonta{\fXfii,  ésal,  o^oGç,  aent). 
Nom  donné  par  Muller  à  une  famille 
de  reptiles  ophidiens,  comprenant 
ceux  qui  ont  toutes  les  dents  maxil« 
laires  simples  et  égales. 

ISODYNAIIE9  adj.,  isodynamus 
(T<ro« ,  égal ,  ^uvofuç ,  puissance).  Êpi« 
thète  donnée  par  H.  Cassini  aux  em- 
bryons dicotylédones ,  et  qui  exprime 
que  les  forces  d'accroissement  sont 
éjples  des  deyx  côtés. 
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ISOEDRIQUE  9  adj.  y  isoedricus 
(  itfoç^  égal  ,  1^9  base).  Nom  donné ^, 
dans  la  nomenclature  minéralogique 
deHaûy,  k  une  variété  dans  laquelle 
le  nombre  des  bords  semblablement 
situés  9  qui  sont  remplacés  cbacun  par 
une  facelte ,  est  égal  à  celui  des  an- 
gles semblablement  situés  y  dont  cba- 
cun est  pareillement  remplacé  par 
une  facelte.  Ex.  Chaux  carbonatéc 
ifoëdrigue. 

ISOETÉES,  adj.  et  s.  f.pl. ,  Isoe- 
teœ.  Nom  donné  par  Reicbenbacb  à 
une  famille  de  plantes  y  qui  a  ponv 
iy^elea^enre  Isoetes, 

iSOETlNÉES.  f^oj-ez  IsoéTÉES. 

ISOGÉOTHERBIE,  adj.,  isogeo^ 
thermus  (Ivoc  9  égal ,  'fn  9  terre  9  Ocppi^ 
chaleur  ).  Kupffer  appelle  lignes  iso^ 
géothermes  celles  qui  uniraient  les 
points  oii  la  température  constapte 
du  sol  est  uniforme.  Ges  lignes  s'é- 
cartent encore  plus  des  degrés  de  la- 
titude que  les  lignes  isothermes. 

ISOGONE  9  adj. ,  isogonus;  1907»- 
vb^C  (m;,  égal,  ytÊvloLy  angle).  Nom 
donné ,  dans  la  nomenclature  miné- 
ralogique de  Haiiy,  à  un  cristal  ayant, 
sur  des  parties  différemment  situées , 
des  faces  qui  forment  entr'elles  des 
angles  égaux  ou  à  peu  près.  Ex.  Ojr» 
mophane  isogone^ 

ISOLANT  9  adj.  Les  physiciens  don- 
nent cette  épitbète  aux  corps  qui  ne 
transmettent  pas  librement  l'électri^ 
cité ,  parce  que ,  quand  on  les  em- 
ployé comme  supports,  ils  isolent 
les  autres  de  toute  communication 
avec  des  conducteurs  qui  pourraient 
leur  enlever  l'électricité. 

ISOLATEUR^  subst.  m.^  ùolator  ; 
Nichtleiter  (ail.).  Appareil  dont  on 
se  sert^  dans  les  expériences  électri- 
ques y  pour  isoler  les  corps  auxquels 
on  veut  communiquer  de  l'électricité 
et  dans  lesquels  on  se  propose  d'ac- 
cumuler cette  dernière. 

ISOLÉ,  adject.  Se  dit  d'un  corps 
qu'on  a  entguré  d'autm  corps  son. 
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coaéaeteiirt  de  râeetrioM  y  «fin  de 
Je  mettre  ko»  decommaiiicalioueoii- 
doctnce  avec  le  soL 

ISOLEMENT^s.  m.  Étatd'an  corps 
ëlectnsé  dont  on  a  éloîgoé  tous  les 
objets  conducteurs ,  afin  qu'il  paisse 
«onsenrer  l'électricité. 

ISOIiOBINE,  s.  f. ,  isolusina.  Pe»* 
ebier  désigne  sons  ce  nom  une  snb- 
aCanoe  particulière ,  qu'il  dit  avoir  dé- 
couverte dans  la  racine  de  Sénéga. 

ISOMÉIEUB^  nà^y  ùomerus  (*t9^  j 
égal  y  fMpoç,  partie).  Bonnard  donne 
cette  épithèteà  un  ordre  de  roches  ^ 
comprenant  celles  k  parties  anguleuf 
ses ,  qui  sont  liées  enseoable  par  une 
eggrégation  cristalline  ,  sans  base  de 
dhient  homogène  sensible. 

ISOMÉiODEy  adject. ,  isomertdus 
(Iffoç,  égal ,  fcfpoç ,  partie  ).  Nom  don- 
né, dans  la  nomenclature  minera- 
logique  de  Haiij  ,  à  une  variété  pro- 
duite par  desdécroissemens  dont  ceux 
qui  agissent  sur  les  bords  sont  en 
nombre  égal  à  ceux  qui  ont  lieu  sur 
les  angles.  Ex.  Baryte  sulfatée  isO'» 
méride» 

ISOBIÉRIQUE:  9  adj.  ,  îsomerîcus 
CtcroC)  égal,  fié/>oc  ,  partie).  Martius 
donne  cette  épithète  aux  fleurs  ré- 
gulières. Berzelius  propose  de  l'ap- 
pliquer aux  corps  qui^  identiques  sous 
le  rapport  de  la  composition ,  c'est-à- 
dire  sous  celui  du  nombre  et  de  la 
nature  de  leurs  atomes  constituans  , 
jouissent  cependant  de  propriétés  chi- 
miques différentes ,  comme  l'acide 
cyanique  et  l'acide  paraejanique. 

ISOMÉTRIQUE 9  adj.,  ùometricus 
( îffo; ,  égal ,  iKixûitti ,  mesurer).  Epi- 
thète donnée  ,  aàns  la  nomenclature 
minéralogique  de  Haûj  ,  à  un  cristal 
composé  du  rhomboïde  équiaxe  et 
d'an  dodécaèdre  à  triangles  scalènes, 
dans  lequel  la  somme  des  deux  par- 
ties qui  excèdent  l'axe  du  nojau  est 
égale  à  cet  axe  (ex.  Chaux  carho^' 
notée  isométrique)  ;  par  Uausmann 

etlfaamaùn  à  un  ^ystime  de  cristal* 


lisatimi  eomprenant  les  formes  cm^ 
tallines  dans  lesqoettes  les  plans  coor-  . 
donnés  sont  perpendiculaires  en- 
tr'eux ,  et  qu'on  peut  rapporter  à  mi 
système  d'axes,  au  iiombre  de  trou , 
qui  sont  égaux. 

ISOIIORPHE9  a4j.  ,  Uomorphu 
(tvoc ,  égid ,  fMpf  19 ,  forme).  On  donne 
cette  épithète  aux  substances  simples 
•u  composées  ,  lorsqu'elb»  affecteat 
la  même  forme  cris  ta  Urne  dans  leoB 
combinaisons  avec  d'amitres  substan- 
ces ,   d'après  les  mème^  proportiom 
atomiques.   Ainsi  A.   est    isomorphe 
avec  B ,  quand  x  atomes  A  +^atoiiiei 
€  montrent  la  même  forme  que  x  ato- 
mes B  +/  atomes  G  ,  ou  quand  Jîato- 
mes  A  -f  /  atomes  C  -j-  z  atomes  D   ; 
ont  la  même  forme    que  :f  atomes  I 
B-f^  atomes  C+z  atomes  D.  Le 
soufre ,  le  sélénium  et  le  chrome  sont 
isomorphes  ;  un  atome  de  chacun  de 
ces  trois  corps  forme  avec  ttoîs  ato- 
mes d'oxigène  des  acid^es  isomorphes; 
savoir  les  acides  sulfurique  ,    séléoi- 
que  et  chromique ,  qui ,  en  se  combi- 
nant avec  un  même  nombre  d'ato- 
mes d'une  même  base  ,  produîseat 
des  sels  ayant  la  même  forme.  Il  j 
a  également  isomorphîsmie    entre  le 
phosphore  et  l'arsenic  ;  la   soude  et 
l'oxide  d'argent  ;  le  calcium  ,  le  ma- 
gnésium ,  le  manganèse  ,  le  zinc ,  le 
fer  ,  le  cobalt  ^  le  nickel  ^  le  cuivre , 
le  barium ,  le  strontium  et  le  plomb  ; 
l'alumine ,  l'oxide  ferrique  ,  l'oxide 
manganique  et  Toxide   cbromeux  ; 
l'oxide  stannique  et  l'oxide  tîtanique; 
le  platine^  le  palladium  ,  l'iridium  et 
l'osmium. 

ISOMORPHISIIIE  9  s.  m.  Phéno- 
mène ,  découvert  par  Mitscherlich , 
qui  consiste  en  ce  que  des  corps  com- 
posés d'élémens  différens ,  mais  d'a- 
tomes en  nombre  égal  et  combinés 
de  la  même  manière,  affectent  la  niêiniB 
forme  cristalline. 

ISOPARAmÉTBIQIJlU  adj. ,  iso^ 
parametricus  (tgrod  ^8^9  ^^1  prfi- 
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que ,  furpiti ,  mesurer  ).  Se  dit ,  d'a^ 
prés  Naumann,  de  deux  ou  plusieurs 
faces  d'un  même  système  d'axes  , 
auaod  leurs  paramètres  correspon- 
dans  sont  de  même  grandeur ,  et  ne 
diffèrent  que  par  la  direction. 

ISOPÉTALE  9  adj.,  Isopetatus  (190C9 
égal ,  irlraXov ,  pétale  )  ;  qui  a  des  pé* 
taies  égaux.  Les  ailes,  1  étendard  et 
la  carène  de  VErythrina  isopetala 
sont  presque  de  la  même  longueur. 

ISOPHYIXE  ,  adject.  ,  isophyllus 
(  t<roç ,  égal ,  ^vXXov  ^  feuille  )  ;  qui  a 
des  feuilles  pareilles.  Ex.  MicroUcia 
isoph^flia. 

IMPOOES ,  adj.  et  s.  m.  pi.,  Iso- 
poda (t9oç,  égal,  jrovç,  pied).  Nom 
donné  par  Cu?ier ,  Lamarck ,  La-* 
treille ,  Goldfuss ,  Straus ,  Eichwald, 
Ficinus  et  Garus ,  à  un  ordre  de  la 
classe  des  Crustacés ,  comprenant 
eeux  de  ces  animaux  qui  ont  les  pattes 
toutes  semblables ,  uniquement  pro- 
pres à  la  locomotion  ou  h  Ta  préhension, 

ISOPODIFORME  9  adj. ,  isooodi^ 
fbrmis,  Kirby  donne  celte  épitnéte  à 
des  larves  hexapodes,  antenniféres  et 
aaprophages,  qui  ont  un  corps  obloog, 
un  bouclier  thoracique  distinct ,  et  un 
anus  garni  de  filets  ou  de  lames.  Ex» 
Blatta  sylpha. 

IS0P060NE  ,  adject. ,  isopogon  ; 
gleichbartîg  (ail.)  (  woç ,  égal ,  ttix^'^^ 
barbe).  Se  dit  d'une  plume  dont  les 
deux  côtés  de  la  barbe  sout  d'une 
largeur  égale. 

IBOSTÉMONES»  adi.  et  s.  f.  pi. , 
l»o6temones{\9^^,  ^^M  mifM>y,  éin-^ 
mine  ).  Nom  donné  par  Haller  à  une 
elasse  de  plantes  ,  comprenant  celles 
qui  ont  autant  d'étamines  que  de  pé- 
tales ou  de  divisions  à  la  corolle. 

ISOSTÉMONOPÉTALE  9  ad j . ,  ÎJO« 
sUmonopptalus  (îffoc  y  égal ,  ^nS/Miv  , 
étamine  ,  9rtT«Xov ,  pétale).  Wachen* 
dorffdontiait  cette  épithetc  aux  plan- 
tes dont  les  étamines  sont  en  nombre 
égal  aux  divisions  de  la  oopoUe. 


ItEA  êêf 

(ttfO<,  égal,  O^pu),  chaleur).  Oit  noni^ 
me  y  d'après  Humboldt ,  lignes  isoi^ 
thermes  y  celles  qui  passent  par  tous 
les  points  de  la  surface  de  b  tem 
pour  lesquels  la  température  moyennf 
est  la  même ,  et  bandes  ou  z^nes  iso^^ 
thermes  y  les  espaces  compris  entre 
deux  de  ces  lignes.  Les  lignes  iso-* 
thermes  ne  suivent  pas  les  parallèle^ 
à  l'équateur  ;  elles  ont  des  sommets 
convexes  et  ûti  sommets  concaves 
qui  sont  distribués  très-régulièreme^l 
sur  le  globe,  et  forment  difTérens 
systèmes  le  long  des  côtes  orientale 
et  occidentale  des  Deux-Mondes ,  atf 
centre  des  conttnens  et  à  proximit^ 
des  grands  bassins  de  mers. 

ISTHME  9  s.  m. ,  isthmus;  Muqç; 
f^erengerwig  (ail.  );  rieck  of  tand 
(angl.).  Langue  de  terre,  bordée  d^ean 
de  cnaque  côté^  qui  ujiît  ensemble  deux 
conlinens,  ou  qui  lie  une  presqulte' 
à  d'autres  terres.  Rétrécissement  qui 
sépare  les  lobes  de  certaines  feuilles 
(ex.  Zostera)^  ou  les  artipulations 
des  fruits  articulés  {ex.  Hippocrepis)» 

ISTHMIÉ,  adj.,  isthmiatus.  ttjA' 
thète  donnée  par  Kirby  au  tr9nc  des 
insectes ,  quand  il  existe  un  isthme 
on  UQ  rétrécissement  entre  le  pro- 
thorax et  les  élytres  (ex.  Passatie^)» 

ISTHMOGARPE  9  adj. ,  Isthmocar^ 
pus  (laO^o;^  isthme,  xotpTrôç,  fruit). 
Le  Trifolium  isthmocarpum  est  ainsi 
appelé ,  parce  que  son  légume  o£Pre 
un  rétrécissement  à  la  partie  moyenne. 

ISTIOPHOEES  9  adj.  et  s.  m.  pi., 
Jstiorophori  (  larioy  ,  voile  ,  ffip» , 
porter  ).  Nom  donné  par  Gray  à  une 
famille  de  Vespertilionides ,  compre- 
nant ceux  de  ces  mammifères  qui  ont 
une  membrane  en  forme  de  feuille 
sur  le  nez. 

ITÉRATIF,  adj., ^{rera/iVax  (i/e« 
rum^  de  nouveau).  Ëj^thèteifontiée, 
dans  la  nomenclature  minéralogîque 
de  Haiîy,  a  une  variété  dont  le  signe 
est  c^rjdposé  d-exppsaBS  relatifs  sk  des 
lois  simples  9  et  d'autre»  W|MNttai' 
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qui  entrent  dans  Texpression  d'un 
décroissement  intermédiaire,  et  of- 
frent la.  répétition  des  premiers.  Ex. 
Fer  oUgiste  itératif. 

lIHYGÉRIDES  9  adj.  et  s.  m.  pi., 
Ithjrcerides»  I^om  donné  par  Scboen- 
berr  à  un  groupe  de  l'ordre  des  Cur- 
culionides  orthocères^  qui  a  pour 
tjpe  le  genre  Iihjrcerus. 

ITHYPHYIXE  ,  adj. ,  ithyphfl/us 
(lOùç,  droit,  fuXXov,  feuille);  qui  a 
des  feuilles  droites.  Les  feuilles  du 
Sartramia  ithyphylla  sont  linéaires  , 
subulées,  droites,  raides,  longues 
€t  capillacées. 

IVLAGÉ9  adj.,  iulaceus;  kàtz^ 
chenfôrmig  (ail.);  qui  a. la  forme 
d'un  chaton  ,  comme  les  jets  du  Jun." 
germannia  iulacea  et  du  GymnostO'^ 
mum  iulaceum ,  ou  qui  croît  sur  les 
chatons,  comme  le  Peziza  iulacea 
sur  ceux  pourris  de  l'aulne. 

lULAGÉES  9  adj.  et  s.  f.  pK ,  lula- 
ceœ.  Nom  donné  par  Lamarck  à  une 
section  de  la  famille  des  Arachnides 
myriapodes ,  qui  a  pour  type  le  genre 
lulus» 

IULIDES  9  adj.  et  s.  m.  pi.,  Iulides. 
Jjlom  donné  par  Leach  et  Blain ville  à 
une  famille  de  la  classe  des  Myriapo- 
des 9  qui  a  pour  type  le  genre  lulus, 

IULIFLORE9   adject.  ,   iulifiorus 
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{ittlus^  chaton  ,^^^,  fleur)  ;  qui  a 
les  fleurs  en  épis  semblables  à  des 
chatons.  Ex.  Prosopis  iuliflora. 

lULIFORME^  ad)., /£c///ôr/nû. Un 
mollusque  (Peripaius  iuUformis)  est 
ainsi  nommé  à  cause  de  son  corps 
ridé^  annelé  de  jaunâtre  sur  un  food 
brun ,  ce  qui  lui  donne  quelque  res- 
semblance avec  un  iule. 

IVOIRE  ,  s.  m.,  ^ur;  «X(<pac;  EU 
fenbein  ^il^\,)  \  horjr  (angl.);  awrio 
(it).  Substance  osseuse  des  défensej 
d'éléphant  et  d'hippopotame  ;  sub- 
stance qui  forme  la  partie  interne  da 
fût  et  la  racine  entière  de  la  dent. 

IXIAGÉES^adj.  et  s.  f.  pi.,  Ixior 
ceœ.  Nom  donné  par  Ecklon  à  une 
famille  de  plantes ,  qui  a  pour  typek 
genre  Ixia. 

niÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  ,Ir/««. 
Nom  sous  lequel  Reichenbacb  désigne 
une  section  de  la  famille  des  Iridées, 
ayant  le  genre  Ixîa  pour  type. 

I!10DIADÉS ,  adj,  et  s.  m.  pi, 
Ixodiadœ.  Nom  donné  par  Leach  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Acarides, 
qui  a  pour  type  le  genre  ïjcodes, 

IZËlllI£N,adj.,i2emta/ii£j(i^ua,  | 
sédiment).  Brongniart  donne  cette  i 
épithète  aux  terrains  sédîmenteiix,  ! 
à  ceux  qui  se  sont  formés  par  voie  de 
sédiment. 
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JABOT  9  s.  m.,  inglui^ies;  vpoko- 
poç;  irro/?/(all.);  crop  (angl.).  Di- 
latation que  l'œsophage  présente  chez 
les  oiseaux ,  principalement  chez  Les 
Granivores,  et  dans  laquelle  les  ali- 
mens  séjournent  pendant  quelque 
temps,  avant  de  passer  dans  l'esto- 
mac proprement  dit. 

JAGÉINÉES  ,  adj.  et  S.  f.  pi.,  /«- 
ceineœ*  Nom  donné  par  H.  Gassini  à 
un  groupe  de  la  section  des  Centau- 
riées  prototypes^  qui  a  pour  type  le 


JfAGOBÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pl.,/fl- 
cobceœ.  Nom  donné  par  Adansonet  ! 
par  Kunth  a  une  section.de  la  famille  I 
des  Synanthérées ,  ayant  pour  type  le  1 
genre  Jacobœa.  -  ^ 

JAGULATEUR,    adj.,    jaculator    \ 
(jaculof  lancer).  Le  Labrus  jacuJUOùt 
lance  sur  les  insectes  crui  s*approchcit 
du  rivage  des  gouttes  a'eau ,  au  moyea    ! 
desquelles  il  les  fait  tomber  dans  U 
mer  et  s'en  saisit. 

JAGlUFÉRE^adj.  ,  jacuiifaw 
{jamdum^  javelot  ^  /èro^  porter); 
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qui  a  des  pîquaDs  en  forme  de  jave- 
lot ,  comme  ceux  qu'on  voit  sur  les 
flancs  du  Diodon  jaculi férus, 

JADIEN  9  adject.,  qui  contient  du 
jade.  UEuphotide  jadienne  est  à 
base  de  jade  verdâtrc. 

JAILLISSANT,  ad j.,ja//e7?^. On  don- 
ne cette  épitfaèle  atix  sources ,  quand 
l'eau  s'élève  au  dessus  du  sol  en  jets 
-ou  en  gerbes,  dont  la  hauteur  varie 
beaucoup.  Les  plus  remarquables  de 
ces  sources  sont  les  g^ser  d'Islande , 
dont  le  jet ,  avant  une  chaleur  de  64 
à  8o  degrés  n.,  et  un  diamètre  de 
près  de  six  pieds  >  s'élance  à  cent 
trente  pieds  de  hauteur.  Les  puits 
artésiens  sont  des  sources  jaillissantes 
créées  par  la  main  de  l'homme.  Il  y  a 
aussi  des  sources  jaillissantes  de  feu  , 
qui  sont  produites  par  des  jets  em- 
brasés de  gaz  hydrogène. 

JALAPPINE  9  s.  f.  9  jalappina. 
Sàbstance  que  Hume  a  extraite  de  la 
racine  de  jalap,  qu'il  regarde  comme 
une  base  saliBable^  mais  que  Schweins- 
berg  croit  être  un  mélange  de  phos- 
phate amoniaco-magnésien,  de  chaux 
et  d'une  matière  organique. 

JAMAIGINE  9    8.   f.y  jamaicina, 
£ase  salifiable ,  découverte  en  1824  f- 
par  Hottenschmidt,  daosl'écorce  du 
Geoffroy-ajamaicensis, 

JAMAIGIQUE  9  adj. ,  jamaicicus. 
Nom  des  sels  dont  la  jamaïcine  fait 
la  base. 

JAMBE  9  s.  f.5  crus  ;  oxfloç  9  xvcpn; 
-Bein  (ail.);  /e^(angl.);  gamha  (it.). 
Portion  du  membre  pelvien  des  ani- 
jBkax  vertébrés  qui  s'étend  depuis 
4e  genou  jusqu'au  pied.  Cependant 
00  appelle  jrVim^e,  dans  les  ruminans 
et  les  solipèdes ,  la  région  comprise 
aiitre  le  jarret  ei  le  sabot ,  c'est-à-dire 
le  métatarse  et  une  portion  des  pha- 
langes. Jeunbe  se  dit  aussi ,  dans  le 
langage  commun ,  de  la  totalité  du 
Biembre  postérieur  et  même  du  mem*^ 
bre  antérieur  des  quadrupèdes,  ce  qui 
le  rend  synonyme  àepatle.  On  pom^ 
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tAéjànÀe  dans  les  crastàc^ ,  la  qua^ 
irième  pièce  des  pattes  simples,  et 
dans  l^s  insectes,  le  troisième  article 
principal. 

JARRE  9  s.  f.  C'est  le  nom  qu'on 
donne  à  des  poils  longs ,  gros ,  durs , 
luisaus  et  droits,  qui  percent  à  travers 
la  fourrure  de  certains  quadrupèdes  , 
et  notamment  de  la  laine  des  brebis 
de  races  inférieures.  On  l'appelle 
aussi  poil  mort  ou  poil  de  chien. 

JARRET  9  s.  m*,poples,  gwotum^ 
garretian;  wpfûihn^  iynvç;  KniekekU 
(ail.)  ;  ham ,  hough  (angl.);  garretto 
(ît.).  Partie  postérieure  de  l'articula- 
lion  du  genou  dans  l'bommti  Syno- 
nyme de  région  poplitée* 

JARREUX,  adj.,  struppig  (ail.). 
Se  dit  de  la  laine ,  quand  elle  con- 
tient de  la  jarre. 

JASIONEEfty  adj.  et  s.  f.  pi., 
Jasionea.  Famille  que  Link  propose 
d'établir,  et  qui  aurait  pour  type  le 
genre  Jcuione. 

JASMINÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pi.,  Jas^ 
mineœ.  Famille  déplantes,  établiepar 
Jussieu,  qui  a  pour  type  le  genre 
Jasminum, 

JASPÉ  9  9idj. y  jaspideus»  Les  miné- 
ralogistes nomment  agate  jaspée\ 
celle  dont  la  pâte ,  se  trouvant  mêlée 
d'oxide  de  fer  et  de  molécvles  argi- 
leuses, perd  plus  ou  moins  sa  trans- 
parence. \j*Anas  iaspidea  est  ainsi 
appelé ,  parce  qu'ila  la  tête  et  le  haut 
du  cou  tachetés  de  noir  sur  un  fond 
jaspé  de  brun ,  de  blanchâtre  et  de 
roussâtre.     • 

JASPIQUE  9  adj. ,  jaspicur/'Zea 
pouding lUs  jaspiques  sont  composés 
de  noyaux  d'agate  ou  de  silex  engagés 
dans  une  pâte  do  jaspe. 
-  JASPOIDE  9  adj. ,  jaspoideus.  Se 
dit,  en  minéralisé,  d'un  corps,  lors- 
que sa  surface  est  terne  et  mate, 
comme  celle  du  jaspe.  Ex.  Feldspath 
jaspinde* 

JATROPHATE,  s.  m. ,  fatrophas. 
Genre  de  sels  (Jatrof^asaurê  Smke^ 
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«U.)»  <pit  Invitent  de  la  combînAUon 
de  l'adde  jalropliique  avec  les  basci 
salîfiabléft.  ^0/.  Gbotonate. 

J ATROPIIIQVE  9  ad j .  ,Jatrophicus. 
Nom  donné  par  Pelletier  et  Gaventou 
à  un  acide  (  Jatrophasaure  »  ail.  ) 
qu'ils  ont  découvert  en  1818  dans 
la  graine  du  Jairopha  curcas  ^  et 
qu'ils  ont  appelé  depuis  crotonique* 

JAUNATRE  ,  ad  j .  ^flaveolus;  gelb^ 
lich  (ail,  )  î  yellowUh  (  angl.  )  ; 
giallastro  (it*);  qui  est  d'un  jaune 
giâle ,  tirant  sur  le  blond ,  oa  d'un 
jpuine  tirant  sur  le  roussâlre  ;  qui  tend 
4  deTenit  jaune.  Ex.  Picus  éxalbi» 


JONC 

ÎUitte  ^jonifmliaceus J  narciséus[ti. 
^sitiacus  jonquUlaccus  ,  Psùlaeus 
narcissiu)*j  jaune  d*œuf^  viteilimtt 
(ex.  Crocus  viieiUniu  y  Ciapariavi^ 
tellina ,  Potjrangium  vitellinam ,  jéga- 
ricus  vitlelUcolor)  ;  jaune  de  mid, 
wtellinus  (ex.  Pùfy-porus  melUnus, 
Peziza  mellina,  Tackina  mellea); 
jaune  de  paille ,  slramineus  (  ex.  Mj- 
celés  stramineus  ,  Ntwdosmia  slrat» 
nea)  ;  jaune  de  safran  ^  croceus  {ti. 
Saxifraga  erocea ,  Laphria  saffrana^ 
JNoctua  croceago)i  «lo^^ez  Sapraké; 
jaune  sale^  luriauSf  squalens  {ti. 
Aphodîus  luridus  ^  Iris  squaieru)] 


dus,  IchnewHon  Jiat^ator ,  Cteno"    jaune  de  soufre^   sulphureus  (ex. 
phoraJla^eolaiayCj'prœaflaifeola^f     Lanius  sulphuraceus  y  Noctua  ndr 
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Çdccutus  Jlavescens ,  Dermosporium 
flavicàhê ,  Cypraa  flavicula ,  Pecten 
flavidulus,  Pleurolomafiavidulaj^  Co- 
nUs  Jlu^idus  J  Columbelh  flatnda , 
^otanum  flàvidum  ,  Cfclostomajlo^ 
l^ula  ,  ànaphalium  luteo  -  alùutn , 
Cocculus  lutescens ,  Digitalb  ochro-- 
lettca,  Sfhia  sub/lat^a,  Peziza  xan- 

ihosia. 

JAUNE,  adj.  et  s»  m.  ^fiavus;geO> 

(ail.);  J-e//ow  (angl.)  ;  gwUo  (it.), 

li'ane  des.  sept  couleurs  du  prîAne. 

On  la  rend  en  latin ,  elle  et  ses  nota* 

breuses  nuances,  par  une  foule  d'ex*- 

pressions,  la  plupart  comparatives; 

jaune  pur ,  luteus  ^flavus,  xanthus; 

gelb  (ail.)  (  ex.  Dolichos  luteus ,  Pas- 

âiftoru   luteuj   CymbidiUm  luieum, 

Noctua  luteago  ,    Cuculus  flaiHis , 

Jlismu  flaua  ,  Fusidium  jiamm  , 

Iris  flai^issima  ,    Noctua  flavago  , 

Pifypùrus  xantfms,  jégaricus  icte- 

fùuis^  jigiuicusarmcniacus);  jaune 

èe  brique  ,  iestaeeus  y  lateritius  (  ex. 

Hispa   teslacea  ,    Ozonium     Intérim 

tium  )  ;  w>yez  Briqueté  ,  Testacé  ; 

jaune  de  cire ,  ceraceus ,  cerinus  (ex. 

Jgëticns  ceraeeksy  Peziza  cerina)  ; 

jmne  dtrin  (  ex.    Emberiza  citri»^ 

nella  ,   Noctua  citrago  ^    Agaricus 

tfettafUs);  voyez  Ctt^ijx 'Jaune  Isa- 

^Hèj  -^eii  lehWLLtyjmne  jon* 


phurago ,  Peziza  iheiocklorm)  ;  ^etfa 
SovwhÈ;  jaune  de  sucdn,  sucdnm 
(  ex.  TremeUa  succineâ  ,  Daeus  sut- 
cinatus)  ;  jaune  tabac  €i'JSspagne(tL 
Gymnocephalus  capuc(nus)m 

JET,  s.  ni*yjlageliumy  ^iticttkj 
stolo.  Branche  particulière,  déponn* 
vue  de  feuilles  dans  une  portion  no* 
table  de  sa  longueur  ,  que  certaines  ! 
plantes  poussent  de  l'aisselle  de  leois 
feuilles  inférieures,  et  dont  l'extré- 
mité, après  avoir  jeté  des  racines 
en  terre,  produit  soit  de  suite  an 
bourgeon  à  feuille  (ex.  Fragarie)^ 
soit  Tannée  suivante  seulement  des 
tiges  et  des  feuilles  (ex.  Lyjimaehia]. 

J<mOLES,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Je-  \ 
boli  (  loç  ,    venin  ,    pa>,>w  ,    lancer). 
Nom  donné  par  J.-Â.  Rilgen  à  vik 
tribu  de  reptiles  Opbîdîens  ,  qui  co» 
|»rend  les  serpens  veninieux. 

JONCACÉES,  adj.  et  s.  f.  pL, 
Juncaceœ.  Âgardh  et  Bartling  ap- 
pellent ainsi  la  famille  des  Janoécs. 
y  oyez  ce  mot. 

JONCAGINÉES,  adj.  et  s.  f.  plt 
Juncagineœ.  Famille,  établie  per  L.C. 
Richard,  qui  a-  pour  type  le  geart 
Triglochin ,  appelé  Juneago  pst 
Tournefort. 

JONCÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  /sa. 

€60,  Famille  d^  pltates  >  élabUe  fV 
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Jossieui  qui  a  pour  type  le  genre 
JuncuSf  et  que  Kichard ,  CaodoUe  et 
R.  Brown  ont  beaucoup  restreinte  9 
en  fondant  à  ses  dépens  ks  famîUes 
des  Alismacées  ,  des  Batomées ,  des 
Cabombées ,  des  Colchicacées ,  des 
GimmélinéeSy  des  jToncagînées  et  des 
Restîacées. 

JONCIGOLE9  Sii]eeUy  juneicohu 
(Juncusy  )onc,  eoloj  habiter  ];  qui 
croît  sur  les  joncs ,  comme  VJgaricus 
juncicola  sur  les  feuilles  pourries  du 
Juncus  articulatus. 

JONCIFOiUIK|  adj.  jjunciformis 
{juncus,  \oïï^yjcfma,  (orme);  qioi 
a  la  forme  d'un  junc,  c^est-â-dire  qui 
est  alongé  et  grêle.  Ex.  AgaricuM 
junceus ,  Chondriilajuncea  y  Alcjro^ 
niumjunceum» 

JONCINÉ£S,adj«  et  s.  f.  pi.  ^/tf»* 
cùieœ.  Nom  dunoé  par  Bartkog  a  ub« 
classe  de  plantes ,  qui  comprend  les 
familles  des  Restîacées^  ds»  J^ca- 
cées  I  des  Xyrîdées  et  des  Comméit- 
nacées ,  et  qui  a  pour  type  le  genre 
Juncus* 

JONGEBUÙNIOAGÉES,  ad>.  et  9^ 
f.  pL ,  Jungêrmanniiuea»  Nom  donné 
par  Corda  à  une  Osuttille-  de  pAantes , 
ayant  pour  type  le  genre  Junger^ 
mannia. 

JùfiGEBMAmaàES^  ad),  et  S.  f. 
pL,  Jungermanmeœ.  Quelqfiies  betai* 
nisLes  dimnent  à  la  famille  des  Hé- 
patiques ce  qoiu  dérivé  de  celui 
d'entre  ses  genres  qui  comprend  le 
plus  d'espèces. 

MNGERllANNIOGILIPraE  y  s.  f.  ^ 
jungermanniographia.  Traité  sur  ks- 
Jongermannies.  Raddi  a  écrit  un  livre 
SQua  ce  titre. 

JONGEBMANNIOIDESy  adject  et 
s.  f.  pi.  ,  JungermannioideL  Nom 
donné  par  Bridei  à  une  famille  de- 
Mousses ,  ayant  pour  type  le  genre 
JungêFmannia* 

«HMJEyS.  f.y  gêna;  ynuç;  Bakke 
(alL)  ;  cheek  (angl.  )  ;  guattcia  (it.  ) 
(^9fyf«a»i.bacbe),  Inertie  du  visnge.qui= 
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forme  les  parois  latérales  deb  bo«ebe  y 
et  sur  laquelle  la  barbe  crok  chez 
l'homme  ;  région  de  la  face  comprise 
entre  le  nez ,  la  bouche  et  roreille  ^ 
chez  les  mammifères;  entre  la  base 
du  bec ,  le  front  et  l'œil,  chez  les  oi- 
seaux ;  partie  latérale  du  bouclier  des 
trilobites  ;  portion  de  la  tête  des  in- 
sectes située  de  chaque  coté ,  entre  le» 
yeux  et  les  mandibules. 

JOV£S-CUiaASS££St  adject.  et  s. 
m.  pi.  Nom  donné  par  Cuvier  ai  noe^ 
famille  de  poissons ,  comprenant  cewc 
qui  ont  la  tète  diveraernent  hérissée 
et  cuirassée. 

WCRys.  m.,  dies;  ifdfot;  Tag 
(ail.)  ;  dqy^  (a«gl.)  >  ^ae  (it).  0» 
donne  ce  nom ,  oans  la  vie  ordinaire  ^ 
au  temps  qui  s'éeoule  depuis  le  lever 
jusqu'au  coucher  d«  aàeil^  et^  en 
astronomie ,  à  la  durée  d'une  réviylw- 
tion  entière  de  la  terre ,  c'es^A-dfrar 
au  temps  compris  entre  deux  retour» 
du  seleil  au  méndién  supérienr  ou  vn^ 
férieur.  On  appelle  la  première  p^ 
riode  jour  naturel  ^  parce  qu'elle  est 
déterminée  par  le  plus  manifeste  et 
tous  le»  événemena  naturels ,  l'aller-^ 
native  de  la  lumière  et  de  Febseurité;. 
et  la  seconde^ottr  cipii,  quand  on*  laî 
commence  au' passage  in  visible' dli  so^ 
leîl.  par  le  méridien  inférieur  j  e'esm 
à-dire  à  minuit ,  oa  jmtr  mstramo*- 
rnupuy  lorsqu'à  l'exemple  de  PtoNh- 
méé  j  on  la  fiit  commencer  au  passage 
du  soleil  par  le  méridien  supérienr  , 
c'eatHà^lire  à  midi;  Le  jour  eivii  sè- 
partage  en  vingt«quatve  heures  y  divi-» 
séea  elles-mêmes  en  deux  porCfoiis' 
de  douze  heures^  c(u'on  ne  compta 
chacune  que  jusqu'à  douze.  Le  jour 
astronomique  est  également  compbsé 
de  vingt-qiialre  heures,  mais  on 
compte  celles-ci  de  suite,  de  sorte 
que  treize  heures  et  dtemie-,  par 
exemple,  correspondit  à  une  heure 
et  demie  du  matin. 

JOV0KN,  adject. ,  jovimii^.  Rom 

que  y  par  allosion  aux  récits  n^ftfio-^ 
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logiques ,  Brongniart  donile  h  la  pé- 
riode compi'enant  tous  les  phéiio* 
flutoes  géologiques  contemporains  des 
.  temps  historiques  |  et  qui  a  le  même 
sens  que  celui  de  postdUui^ien^  dont  on 
se  sert  communément. 

JUBE 9  s.  f. ,  juba;  Mahne  (ail.). 
Ge  mot  qui ,  dans  Pline  ,  signifie  la 
couronne  des  arbres ,  était  employé 
par  les  anciens  botanistes  pour  dési- 
gner une  panicule  lâche,  surtout 
dans  les  Graminées.  Trinius  s'en  est 
senri  de  nouveau  ,  et  il  entend  par  là 
une  disposition  telle  de  l'épi  des  Gra- 
minées «  que  des  brcinches  plus  ou 
moins  longues ,  éparses  et  la  plupart 
isolées  ^  naissent  sans  articulation  de 
l'axe  bifurqué  9  de  manière  à  repré- 
senter en  quelque  sorte  des  faisceaux 
▼asculaires  qui  n'auraient  fait  que 
s'ouvrir ,  comme  dans  la  panicnle  que 
forment  les  fleurs  mâles  du  Zea  Mays. 
On  a  aussi  donné  le  nom  àejvha  à 
un  assemblage  d'arêtes,  comme  d:ns 
VHordeum  jubatum» 

JUCHEIJR;  adj. ,  insidens,  lUiger 
appelait  pieds  jucheurs  {^Stitzfâssej 
ail.),  dans  les  oiseaux,  des  jambes  cou- 
vertes de  plumes  jusqu'aux  talons,  té- 
tradactjles,  et  ayant  les  trois  doigts 
antérieurs  réunis  à  leur  base  par  une 
membrane  qui  ne  s'étend  que  jusqu'à 
la  première  articulation. 

JUGEBIEI^iTy  s.  m.  ,  judicium; 
Urlheil (a\\,)i  jud fument  (angl.).  Ré- 
sultat d'une  opération  intellectuelle, 
d'une  action  cérébrale ,  qui  consiste 
en  ce  que  plusieurs  idées  étant  ren^ 
dues  simultanément  présentes  à  l'es— 

5 rit,  les  divers  traits  de  chacune 
'elles  se  réunissent  pour  produire 
une  ou  plusieurs  idées  nouvelles.  On 
désigne  encore  sous  ce  nom  l'en- 
semole  des  rapports ,  des  difierences , 
des  particularités  que  présente  l'idée 
qu'on  a  ainsi  formée  avec  celles  qui 
lui  ont  servi  de  base ,  et  la  faculté 
elle-même  de  juger ,  c'est-à-dire  de 
procéder  à  cette  opération.  «  £n  gé« 


nénit  les  hommes  jggent  rarement 
par  eux-mêmes^  ib suivent  le  torrent.» 
(Voltaire.) 

JUGLANDÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Juglandeœ.  Famille  de  plantes,  éta- 
blie par  Candollc ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Jugions. 

4UGLANDIGOLE  y  adj.  jjuglandi' 
coius  (Jugions j  noyer,  colo,  habi- 
ter). Qui  vit  ou  croit  sur  les  noyen , 
comme  le  Sphœria  juglandicola  sur 
les  rameaux  du  Juglans  alba. 

JUGULAIRE,  adj.  yjugularis  (jw 
gttlum,  gorge);  qpi  a  rapport  à  k 
gorge.  Les  plumes  jugulaires  sont 
celles  qui  garnissent  le  devant  du  cou. 
Straus  nomme  pièces  jugulaires  deux 
petites  chaînes  compoiées  chacune  de 
deux  plaques  consécutives,  contenues 
inférieurement  dans  la  peau  du  coa 
des  insectes ,  et  unissant  la  tête  au 
corselet. 

«»WLAIRra,adj.  et  s.  m.  pi., 
Jugulares.  Nom  donné  par  Linné, 
Gouan  y  Lacépéde  et  Blauiville  à  un 
ou  plusieurs  ordres  de  la  classe  de$ 
Poissons,  comprenant  ceux  de  ces 
animaux  qui  ont  les  membres  pelviens 
en  avant  des  pectoraux. 

JUGULIBRANGHES;  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Jugulibranchia  {jugulum  ,  gor- 
ge ,  Ppâ7X»«  »  branchies  ).  Nom  donné 
par  Latreille  à  une  famille  de  Pois- 
sons normaux  apodes  ,  dont  les  ooies 
s'ouvrent  par  un  ou  deux  petits  trons 
sous  la  gorge. 

JUGULUHf,  s.  m.,  jugulum.  Ce 
nom  est  donné  par  lUiger  ,  dans  les 
mammifères  et  les  oiseaux  (Gurgel, 
ail.  ) ,  à  la  partie  de  la  région  anté- 
rieure du  cou  comprise  entre  le  la- 
rynx et  la  poitrine  ;  par  Rirby ,  dans 
les  insectes ,  à  la  partie  de  la  surface 
inférieure  du  corps  qui  est  située  en- 
tre les  tempes. 

JUIVGIÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  /„«- 
gieœ.  Nom  donné  par  D.  Don  &  une 
tribu  de  la  famille  des  Labialiflores , 
qui  a  pour  type  le  genre  Jungia. 


KIGG 

JUNIFÉRAGÉBiïy  itdj.  et  8.  f.  pi. , 
Juniperaceœ,  Famille  ■  de  •  jdantes , 
établie  par  Caffio  ,  qni  a  pour  type  le 
genre  Juniperus* 

JUNON,  s.  f»,  Jwm,  Petite  plaDète, 
découverte  en  1 8o4  par  Harding  ^  qui 
apparaît  comme  une  étoile  de  hui* 
tième  grandeur  y  et  qui  n'a  pas  d'at- 
mosphère épaisse,  comme  Cérès  et 
Pallas.  Elle  tourne  autour  du  Soleil 
en  1592,1  jours 9  en  décrivant  une 
orbite  dont  le  demi-grand  axe  est  de 
2y668676,l'excentricité  de  0,259875, 
et  l'inclinaison  sur  le  plan  de  l'éclip- 
tique  de  1 3^  3'  28''.  On  la  désigne  par 
le  signe  Ô« 

JinPITER,  s.  m. ,  Jupiter.  La  plus 
grosse  des  planètes,  et  la  plus  bril- 
lante après  Vénus.  Jupiter  accomplit 
sa  révolution  en  4^2J*S^482i2, 
dans  un  orbe  incliné   à  PécUptique 

de  1*18'  44' 9^»  e^  ^0^^  l'excen- 
tricité est  de  0,0482152a.  La  Terre 
étant  prise  pour  unité,  sa  distance 
mojenne  est  5,202776 ,  son  volume 
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1280,9^  son  diamètre  10^860 ,..  sa 
masse  33i^56oQ^sa  densité  o^aSSo^ 
son  poids  â,  710.  Il  tourne  sur  ku- 
même  en  9I.  55'  5i".  Quatre  satel- 
lites l'accompagnent.  Le  signe  par 
lequel  on^e  d&igne  est^. 

JURASSIQUE  9  adj.  ,  jurassicUs. 
Ëpithète  donnée  par  Brongniart  et 
Omalius  à  un  groupe  de  terrains  pé^ 
lagiques  ouneptuniens(<;a/caire  ooli^ 
thique  ;  Jurakalk ,  Boue ,  hwer  ool^ 
tic  System  ,  Con jbeare  /  ùoUie  for^ 
mation  ,  de  la  Bêche  ) ,  ccmiprenant 
ceux  qui  sont  composés  de  différen- 
tes rocnes  se  trouvant  dans  une  po- 
sition séognostique  analogue  à  celle 
de  la  cnaine  du  J  ura. 

JfCSANT ,  adject.  >  refluatm  mare  ', 
recedens  œstus.  Nom  donné  par  les 
marins  au  reflux  de  la  marée. 

JUSSIÉES^  adj.  et  s.  f.  pi.,  Jus^ 
sieœ.  Nom  donné  par  GandoUe  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Onagraires , 
qui  a  pour  type  le  genre  Jussiœa, 


&. 


KALIUlly  s.  m.,  kaUum,  Les  Al- 
lemands et  les  Anglais  donnent  ce 
nom  au  potassium.  . 

KARABIQUE,  adj.  ,  karabicus. 
Quelques  chimistes  ont  donné  ce  nom 
à  l'acide  succinique,  parce  que  le 
succin  était  appelé  anciennement 
karabé. 

KEUPRIQUE,  adj.  Omalius  dési- 
gne par  cette  épithète  un  groupe  de 
terrains  neptuniensammoneens,  com- 
prenant plusieurs  systèmes  de  roches 
qui  ont  été  désignées  sous  le  nom  de 
Keuper^  terme  technique  des  mi- 
neurs allemands  (  marnes  irisées  , 
Gharbaut  )• 

IUGGÉLARIÉES9  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Kiggelarieœ.  Nom  donné  par  Gan- 
doUe k  une  tribu  de  la  famille  des 
I. 


Flacourtianées ,  qui  a  pour  tjpe  le 
genre  Kiggelaria, 

KINAT£ ,  s.  m. ,  kinas.  Genre 
de  sels  (  kinasaure  Saize ,  ail.  ) ,  qui 
sont  produits  par  la  combinaison  de 
l'acide  kinique  avec  les  bases  salifia— 
blés. 

KINIQUE 9  adj.,  kinicus.  Nom 
d'un  acide  (  Chinasàure ,  Cinchona-- 
siiure ,  Fieberrindensàurej  alL  )  ,  qui 
a  été  découvert  par  Yauquelin  dans 
un  sel  que  Deschamps  avait  retiré  de 
Técorce  de  quinquina.  UEther  kini- 
que a  été  découvert  par  Henry  et 
rlisson ,  qui  l'ont  obtenu  sous  forme 
solide. 

KINOVATE  9  s.  m. ,  kinotfos.  Genre 
de  sels  {kinoç^asaure  Salze^  M»), 
qui  résultent  de  la  eombinaison  de 
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r«cide  kinoTÎqiie  avec  lei  bases  sali- 
fiablef* 

KlNO¥IQUE ,  adj. ,  kinoyiçtu. 
Nom  d*vaï  acide  (  Chinovosàun^  aÙ.  ), 
qae  Pelletier  et  Gaventau  ont  décou- 
vert dans  le  china  noua^  étorce  d'un 
arbre  encore  inconnu. 

KIOSQUIFORME  9  adj.  ^  kiosqtdr- 

formis.  Une  jolie  coquille  (  Purpura 

kiosquifornUs)  porte  ce  nom  parce 

qu'elle  est  saulariforme  et  ornée  de 

nombreux  détails. 

KLEISTAGNATHES9  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Kleistagnatha  (x^coro^  ,  dos, 
7vft9oc y  mâchoire).  Nom  donné  par 
Fabricius  à  un  ordre  de  la  classe  des 
insectes ,  comprenant  ceux  qui  ont 
la  bouche  fermée  par  plusieurs  mâ- 
choires hors  de  la  lèvre ,  et  répondant 
assez  bien  aux  crustacés  décapodes 
brachyures, 

KOBRÉSIÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Kobresim.  Nom  donné  par  Lestibou- 
dois  à  une  tribu  de  la  famille  des 
GjpéroïdeSy  qui  a  pour  type  le  genre 
Kob  resta. 
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KOIiPODÉS^  adj.  ets.  m.  p 
Kolpodea.  Nom  donné  par  C- 
Ehrenberg  à  une  tribu  d'Iufosoi 
poljgastriques  ,  ayant  pour  type 
genre  Kolpoda. 

EOLPODINÉES,  adj.  et  s.  f.  \ 
Kolpodineœ.  Nom  donné  par  fior 
une  famille  de  la  classe  des  Micros 
piques ,  qui  a  le  genre  Kolpoda  p 
type. 

KRAMÉRATE  y  s.  m.  ,  kramei 
Genre  de  sels  {kramersaure  Sal 
ail.),  qui  résultent  de  la  combinai 
de  l'acide  kramérlque  avec  les  bs 
salifiables. 

KRAMÉRIAGÉES  ,  adj,  et  s.  f.  j 
Krameriaceœ.  Nom  donné  par  Km 
à  une  famille  de  plantes  ,  qui  a  p 
type  le  genre  Krameria. 

KRAMÉRIQUE  ,  adj. ,  krameric 
Nom'd'un  ^ciàei^Kr  amer  saur  e^  ail 
qui  a  été  découvert  par  Pescbier  d 
la  racine  du  Krameria  iriajidra. 
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VL^  col.  ligne  i5  regarda,  lisez  :  regarde. 

5   ACANTHOPTÉRYGIENS  ,  1.    ÂCANTHOPTÉRTGIEN. 

4o  physique,  1.  physiologie. 
35  aeutus ,  I.  acutus, 
'b&Jlora,  \,flos» 

2  cauducatus  y  1.  caudacutus. 
27  lesquels,  1.  lesquelles. 
12  adj.  et  s.  m.  pi. ,  1.  adj.  et  s.  f.  pi. 

I   ^type,  1.  stipe. 

48    ETRE  ,    1.   METRE. 

47  et  à  l'éperon ,  1.  ;  on  nomme  de  même  l'éperon. 

1 1  calljrpiga ,  1,  callifyyga, 
19  une  tête,  1.  un  test. 

7  Cératolènes  ,  adj.  et  s.  m.  pi.,  1.  Gératocarpe^ 

adj.,  ceratocar^ 

12  Ceratogarpe  ,   adj.  ,    ceratocar-y   1.   Gérato* 

LKNEs  ,  adj.  cl  s.  m.  pi. 

7  un  ,  1.  une. 
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